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INTRODUCTION 


Parmi  les  sources  si  nombreuses  et  de  genres  si 
divers  à  l'aide  desquelles  on  parvient  à  reconstituer  la 
trame  compliquée  de  l'histoire  du  xvie  siècle,  les 
lettres  missives  émanées  soit  des  personnages  qui 
prirent  aux  événements  qu'ils  rapportent  une  part 
plus  ou  moins  active,  plus  ou  moins  prépondérante, 
soit  des  ambassadeurs  étrangers  qui  en  furent  les 
témoins  attentifs,  doivent  sans  contredit  occuper  la 
place  d'honneur.  Inspirés  par  les  besoins,  par  les 
préoccupations  de  l'heure  qui  les  vit  éclore,  de  tels 
documents  ont  assurément  une  valeur  bien  supérieure 
à  celle  des  mémoires  composés  après  coup,  où  ne 
peut  manquer  de  percer  un  parti  pris  d'apologie 
envers  les  uns,  de  dénigrement  systématique  envers 
les  autres.  Un  autre  intérêt  d'ordre  moins  général  de 
ces  correspondances  particulières  est  de  nous  faire 
pénétrer  dans  l'intimité  de  leurs  auteurs,  dans  les 
secrets  de  leur  vie  journalière,  dans  les  replis  cachés 
de  leur  conscience.  C'est  par  leurs  lettres  que  nous 
connaissons  le  mieux  Marguerite  d'Angoulême,  sœur 
de  François  Ier,  Biaise  de  Monluc,  le  faible  Antoine 
de  Bourbon,  sa  femme  «  au  cœur  viril  »  Jeanne 
d'Albret,  Marguerite  de  Valois,  première  femme  de 
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Henri  IV,  Henri  IV  lui-même  enfin,  épistolier  ini- 
mitable autant  que  grand  roi*. 

Sans  rivaliser  d'importance  avec  celles  des  hauts 
personnages  que  nous  venons  d'énumérer,  la  corres- 
pondance du  cardinal  de  Châtillon  ne  contribue  pas 
médiocrement  à  la  connaissance  des  hommes  et  des 
choses  de  son  temps.  Nous  n'en  soumettons  aujour- 
d'hui que  la  première  partie  aux  suffrages  des  his- 
toriens, espérant  pouvoir  réunir  un  jour  dans  un 
second  fascicule,  outre  les  glanes  que  des  recherches 
subséquentes  pourront  nous  faire  découvrir*,  toutes 
les  lettres  écrites  par  Odet  de  Coligny  durant  son 
séjour  en  Angleterre  (mi-septembre  i568  —  21  mars 


1.  Les  lettres  de  Marguerite  d'Angoulème  ont  été  publiées 
par  Génin  (Paris,  1842,  2  vol.  in-8°),  celles  de  Monluc  par  M.  le 
baron  de  Ruble  (Paris,  1870  et  1872,  2  vol.  in-8°,  faisant  suite 
aux  3  volumes  des  Commentaires  de  ce  grand  capitaine),  celles 
d'Antoine  de  Bourbon  et  de  Jeanne  d'Albret  par  M.  le  marquis 
de  Rochambeau  (Paris,  1877,  l  v°l-  in-8°),  celles  de  Marguerite 
de  Valois,  avec  ses  Mémoires,  par  Guessard  (Paris,  1842,  1  vol. 
in-8°),  celles  d'Henri  IV  par  Berger  de  Xivrey  et  Guadet  (Paris, 
1843-1876,  9  vol.  in-40).  —  Citons  encore  la  correspondance 
de  Catherine  de  Médicis,  dont  le  deuxième  volume  vient  de 
paraître;  son  savant  éditeur,  M.  le  comte  de  la  Ferrière,  compte 
sur  huit  au  moins  pour  la  totalité  des  lettres  de  cette  princesse. 

2.  M.  Georges  Duruy,  dans  Le  cardinal  Carlo  Caraffa 
(Paris,  1882,  in-8°),  signale  deux  lettres  d'Odet  à  ce  prélat  en 
date  de  septembre  et  octobre  i556,  que  possède  la  bibliothèque 
Barberini  de  Rome;  de  même,  M.  le  comte  Jules  Delaborde 
(Gaspard  de  Coligny,  amiral  de  France  (Paris,  1878-82,  3  vol. 
in-8°),  I,  p.  326,  note  3  et  II,  p.  84,  note  2),  en  indique  deux 
autres  de  notre  personnage  adressées  au  duc  Emmanuel-Phi- 
libert de  Savoie,  conservées  Tune  (22  septembre  i558)  aux 
Archives  de  Bruxelles,  l'autre  (3  mars  i56i)  aux  Archives  de 
Turin. 
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i5ji,  date  de  sa  mort)1.  Pour  la  période  qu'embrasse 
notre  publication  actuelle,  nous  nous  permettrons  de 
signaler  comme  particulièrement  curieuses  la  lettre  v 
où  l'àme  ambitieuse  et  hautaine  du  cardinal  Charles 
de  Lorraine  est  dévoilée  par  son  jeune  collègue 
avec  beaucoup  de  finesse  et  de  perspicacité,  et  la 
lettre  xliii,  remarquable  entre  toutes  par  la  déli- 
catesse des  sentiments  qui  s'y  révèlent.  Avec  Tan- 
née i562,  la  correspondance  d'Odet  revêt  un  carac- 
tère politique  qu'elle  ne  perdra  plus  désormais.  Sa 
mission  sur  les  bords  de  la  Loire  (xlvi-xlviii,  l), 
ses  négociations  lors  des  conférences  qui  aboutirent 
à  la  paix  de  Longjumeau  (lxv-lxix)  appartiennent 
à  l'histoire  de  nos  guerres  civiles;  c'est  assez  dire 
tout  leur  intérêt. 

Il  nous  faut  dire  quelques  mots  d'un  des  manus- 
crits qui  nous  ont  fourni  le  plus  de  documents,  le 
volume  20461  du  fonds  français  (ancien  340  Gai- 
gnières),  à  la  Bibliothèque  nationale  de  Paris.  Sans 

1.  Le  Record  office  de  Londres  en  renferme  seul  une  cin- 
quantaine. —  Il  en  existe  également  quatre  à  Edimbourg,  Bal- 
carres  papers,  vol.  I,  et  une  (6  novembre  i568)  aux  Archives 
seigneuriales  d'Hatfield.  (Voy.  Reports  of  the  royal  Commis- 
sion  on  historical  manuscrits,  t.  I  (1870),  p.  124,  col.  2,  et 
t.  IV  (1874),  p.  209,  col.  2.)  —  De  plus  Schott  en  a  inséré  une 
du  i5  avril  1669  dans  Herzog  Ludwig  von  Wurtemberg  an 
die  Franzosischen  Protestantem  wahrend  das  dritten  Religions 
Kriegi  Groën  van  Prinsterer  une  autre  du  24  avril  i56ç  dans 
les  Archives  de  la  maison  d'Orange,  Kluckhohn  une  troisième 
du  10  juin  1569  dans  Briefe  Friedrichs  des  frommen  Kur- 
fûrsten.  —  Enfin  AI.  Gachard,  Les  Archives  de  Lille  (Bruxelles, 
1841,  p.  198)  signale  l'existence,  dans  les  portefeuilles  des 
lettres  missives  conservées  aux  Archives  du  département  du 
Nord,  de  plusieurs  messages  d'Odet  en  date  de  1671. 
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parler  de  plusieurs  missives  du  grand  Coligny  et  de 
d' Andelot,  sans  parler  de  pièces  relatives  aux  démêlés 
de  notre  cardinal  avec  la  cour  de  Rome  à  la  fin  de  i562, 
nous  y  avons  trouvé  un  «  Extrait  de  lettres  ruinées 
et  rompues  »,  liste  donnant,  il  est  vrai,  seulement  la 
date  chronologique  et  topographique  de  chacune  de 
ces  pièces  détruites,  mais  importante  pour  la  biogra- 
phie d'Odet,  dont  elle  détermine  le  séjour  à  vingt- 
huit  époques  différentes  de  sa  vie.  En  publiant  cette 
liste,  nous  n'avons  pas  cru  devoir  nous  astreindre  à 
respecter  Tordre  de  ces  précieuses  mentions  dans  le 
manuscrit;  les  numéros  placés  entre  crochets  per- 
mettront du  reste  de  le  rétablir  par  la  pensée.  De 
même  aussi  nous  avons  corrigé  d'après  le  nouveau 
style  les  dates  écrites  en  vieux  style*.  —  Le  même 
manuscrit  20461  contient  dix  fragments  de  lettres 
originales  du  cardinal  de  Châtillon.  Quel  en  était  le 
destinataire? Nous  l'ignorons.  L'adresse  manque  et 
aucune  phrase  du  texte  n'a  pu  nous  donner  la  clef  de 
ce  mystère.  Cependant,  à  coup  sûr  nous  sommes  là 
en  présence  d'une  correspondance  intime  :  C'est  ce 
que  trahit  la  brève  salutation  «  Le  bien  vostre  », 
absolument  insolite.  De  ces  dix  fragments,  sept  nous 
ont  paru  mériter  par  leur  étendue  de  prendre  rang  à 
leur  date  dans  le  corps  de  la  correspondance  de  leur 
auteur.  Quant  aux  trois  autres  (pages  25, 41  et  43  du 
manuscrit),  elles  ne  contiennent  que  la  date,  la  salu- 
tation et  la  signature.  Aussi  avons-nous  cru  devoir 


1.  Le  4  août  1564,  l'Édit  de  Roussillon  confirma  une  ordon- 
nance de  janvier  précédent,  fixant  au  icr  janvier  le  commen- 
cement de  Tannée. 
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les  faire  figurer  dans  la  liste  des  «  lettres  ruinées  et 
rompues  »,  en  les  notant  d'un  astérisque  pour  éviter 
toute  confusion. 

EXTRAIT  DE  LETTRES  RUINÉES  ET  ROMPUES 

*25  février  i554  (i553  vieux  stylé) Chàtillon-sur-Loing. 

•24  avril  i554 *   ■  •   •  Anet. 

[3]  29  mai  i557 Fère  «. 

|2|  11  octobre  i557 Saint-Germain  en  Layc. 

•28  octobre  i557 Reims. 

[6]  20  janvier  1564  (1 563  v.  s.) Paris. 

fi]  18  mars  1564 Châtillon-sur-Loing *. 

[7]      3  juillet  i.%4 Condé  en  Brie. 

[5]  22  juillet  1564 Fontainebleau. 

[  il  29  juillet  1564 Châtillon-sur-Loing. 

fioj  19  septembre  1564 Vallery. 

I17J      8  février  i565 Fontainebleau. 

[18]  8  mars  i565 Fontainebleau. 

[n]  i5  mars  i565 Châtillon-sur-Loing. 

[12]  20  mars  i565 Chàtillon-sur-Loing. 

I20]  25  avril  i565 Châtillon-sur-Loing. 

[19J  26  avril  i565 Saint-Bcnoît-sur-Loire. 

(22I  7  juin  i565 Châtillon-sur-Loing. 

f2i|  11  juin  i505 Chàtillon-sur-Loing. 

{231  M  juin  i565 Châtillon-sur-Loing. 

[2  il  22  juin  i565 Châtillon-sur-Loing. 

|  i3J  i5  juillet  i565 Châtillon-sur-Loing. 

[  1 1]  29  juillet  i565 Tanlay. 

[25]  21  novembre  i565 Plessis-lès-Tours. 

[26J  25  novembre  i565 Tours. 

[27]  29  novembre  i565 , Tours. 

|i51  3o  novembre  i565 Plessis-lès-Tours. 

[2HJ      2  décembre  i565 Amboise. 

[16]  10  décembre  i565 Blois. 

fiKj  24  septembre  1567 Breslc. 

[19J  i3  juin  i568 Bresle. 


1.  Fère-en-TardenoiSy  chef- lieu    de   canton   de   l'arrondissement   de 
Château-Thierry  (Aisne). 

2.  En  marge,  dans  le  manuscrit,  la  mention  suivante  :  Avertit  de  son 
arrivée  en  ce  lieu,  où  il  pense  faire  une  partie  de  resté. 


—    X   — 

M.  le  baron  Jérôme  Pichon  possède  une  lettre 
d'Odet  de  Coligny  à  M.  d'Humières,  datée  de 
Chàtillon-sur-Loing  le  ier  octobre  i565,  dont  il  a 
donné  la  substance  sous  le  numéro  42  de  son  excel- 
lente Analyse  d'une  correspondance  des  d'Hutnières 
provenant  du  château  de  Monchy ,  près  Compiègne1. 
Nous  aurions  voulu  en  donner  la  transcription  tex- 
tuelle; mais  il  nous  a  fallu  reculer  devant  les  hési- 
tations d'un  collectionneur  peu  désireux  de  voir  la 
presse  de  l'imprimeur  déflorer  ses  trésors.  Au  reste 
cette  missive,  que  son  propriétaire  nous  a  commu- 
niquée avec  la  plus  gracieuse  obligeance,  est  d'un 
intérêt  si  médiocre  (elle  ne  traite  que  de  questions 
domaniales  relatives  aux  propriétés  du  destinataire), 
de  plus  conçue  en  termes  si  obscurs,  que  nous 
sommes  enchanté  de  pouvoir  renvoyer  au  sommaire 
clair  et  succinct  de  M.  le  baron  Pichon,  cité  plus 
haut. 

Il  nous  reste,  en  finissant  cette  courte  notice,  à 
remercier  ceux  qui  ont  bien  voulu  nous  seconder 
dans  notre  tâche",  MM.  le  baron  Fernand  de  Schic- 
kler  et  N.  Weiss,  le  premier  président,  le  second 
bibliothécaire  de  la  Société  de  l'histoire  du  Protes- 
tantisme français;  le  savant  archiviste  du  Loiret, 


1.  Extrait  du  tome  VI  (i883)  du  Bulletin  de  la  Société  histo- 
rique de  Compiègne. 

2.  Les  bienveillantes  recherches  auxquelles  M.  Roschach, 
archiviste  de  la  Haute-Garonne,  a  bieu  voulu  se  livrer  sur  notre 
denrn  J.?  pour  s'assurer  si  ses  dépôts  ne  renfermeraient  point 
de  lettres  du  cardinal  de  Châtillon,  ont  abouti  à  un  résultat 
négatif.  Qu'il  reçoive  néanmoins  l'expression  de  notre  sincère 
reconnaissance. 


—   XI    — 

M.  Jules  Doinel;  notre  ami  et  confrère  M.  Lucien 
Auvray,  ancien  élève  de  l'Ecole  des  Chartes;  nous 
allions  oublier  celui  dont  les  affectueux  conseils  nous 
ont  aidé  à  vaincre  en  partie  les  difficultés  d'une  pre- 
mière publication  de  textes,  notre  excellent  ami 
M.  Henri  Stein,  secrétaire  de  la  Société  historique 
et  archéologique  du  Gâlinais. 

Léon  Marlet. 


Neuville-aux-Bois  (Loiret),  ier  avnl  i885. 


LISTE    DES    LETTRES 


COMPRISES  DANS  CE    RECUEIL 
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16.  Au  maréchal  de  Brissac 20  oct.  1 553.  Chantilly. 

17.  Au  maréchal  de  Brissac 21  mai  1554.  Compiègne. 

18.  Au  maréchal  de  Brissac 22  mai  1554.  Compiègne. 

19.  Au  maréchal  de  Brissac 2  juillet  1554.  Marienbourg. 

20.  Au  maréchal  de  Brissac i5  déc.  1554.  St-Germ.  en  Lave. 

21.  Au  maréchal  de  Brissac lermars  i555.  Fontainebleau. 

22.  Au  cardinal  d'Imola 20  août  i555.  S-Gcrm.  en  Laye. 

23.  A  Monsieur  de  Beauregard.  ...  8  sept.  i555.  Ecouen. 

24.  A  Madame  de  La  Rochepot.  ...  7  nov.  i555.  Villers-Cotterets. 

25.  Au  maréchal  de  Brissac 4  déc.  i555.  A  net. 

26.  Au  maréchal  de  Brissac 22  déc.  i555.  Blois. 

27.  A  la  duchesse  de  Ferrare 3i  mars  i556.  Amboise. 

28.  A  S.  de  l'Aubespine 25  avril  i556.  Blois. 

29.  A  S.  de  l'Aubespine iwmai  i556.  Chambord. 


—   XIV   — 

3o.  A  Madame  de  La  Rochcpot  .   .    .  i~  mars  iS5~.  Chantillv. 

3i.  A  Madame  de  Coligny 6  mai  1 557 •  Villcrs-Cotterets. 

32.  Au  connétable  de  Montmorency  .  18  sept.  i55;.  Paris. 

33.  Au  maréchal  de  Brissac 28  déc.  i557-  St-Germ.  en  Lave. 

34.  Au  connétable  de  Montmorency  .  28  mars  i558.  Fontainebleau. 

35.  A  la  connétable  de  Montmorency.  Fin  mars  i558.          ? 

36.  Au  cardinal  de  Lorraine 8  mai  i558.  Champs-sur- Marne 

37.  A  Monsieur  de  la  Vigne i3  mai  i558.  Fontenay. 

38.  Au  duc  de  Nevers 27  nov.  i558.  St-Germ.  en  Laye. 

39.  Au  connétable  de  Montmorency  .  3o  nov.  i558.  St-Germ.  en  Lave. 

40.  Au  Roi icrmars  i55<).  Paris. 

41.  A  Monsieur  de  la  Vigne 3  mars  i558'  Fontainebleau. 

42.  Au  Roi 6  mars  i55ç.  Paris. 

43.  Au  connétable  de  Montmorency  .  28  oct.  i55ç.  Sens. 

44.  Au  connétable  de  Montmorency  .  25  fév.  i56o.  Amboise. 

45.  Au  connétable  de  Montmorency  .  28  fév.  i56o.  Amboise. 

46.  Au  Prieur  de  Saint-Bcnoît-s.-Loire.  24  fév.  i56i.  Fontainebleau. 

47.  A  la  Reine-mère 7  avril  i562.  St-Bcnoît-s.-Loire. 

48.  A  la  Reine-mère i5  avril  i562.  Jargeau. 

49.  A  la  Reine-mère 21  avril  i562.  Lisle. 

50.  Au  Prieur  de  Saint-Benolt-s.-Loire.  iermai  i562.  Lisle. 
5i.  A  la  Reine-mère 22  mai  i562.  Orléans. 

52.  Au  Roi 20  août  i562.  Châtillon-s.-Loing. 

53.  A  la  Reine-mère 20  août  i562.  Châtillon-s.-Loing. 

54.  A  la  connétable  de  Montmorency.  2  juillet  i563.  Lyon. 

55.  Au  prince  de  Porcicn 3o  juillet  i563.  Châtillon-s.-Loing. 

56.  A  la  connétable  de  Montmorency.  i5  août  i563.  Rouen. 

57.  Au  connétable  de  Montmorency   .  3i  déc.  i563.  Paris. 

58.  Au  prince  de  Porcien 29  avril  1564.  Tanlay. 

59.  A  révoque  de  Dax 4  juillet  1564.  Condé  en  Brie. 

60.  Au  maréchal  de  Montmorency  .   .  24  juillet  1564.  Châtillon-s.-Loing. 

61.  A  l'Avocat  du  Roi,  à  Orléans.  .   .  3  juin  i565.  Châtillon-s.-Loing. 

62.  Au  maréchal  de  Montmorency  .   .  8  sept.  i565.  Châtillon-s.-Loing. 

63.  A  la  duchesse  de  Ferrare    ....  24  janv.  i566.  Moulins. 

64.  Au  Prieur  de  Saint-Bcnoit-s.-Loirc.  28  mars  1567.  Châtillon-s.-Loing. 

65.  A  la  Reine -mère 4  mars  i568.  Longjumeau. 

66.  Au  Roi 25  mars  i568.  Longjumeau. 

67.  Au  Roi 25  mars  i568.  Longjumeau. 

68.  A  la  Reine-mère 25  mars  i568.  Longjumeau. 

69.  Au  Roi 4  avril  i568.  Orléans. 

70.  A  la  Reine-mère 4  avril  i568.  Orléans. 


1.  Cette  lettre  a  été  transposée  par  erreur.  Voyez  page  44,  note  1 
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7i.  Au  Prieur  de  Sain t-Benoît-s.-Loire.  8  avril  i568.  Orléans. 

72.  A  la  duchesse  de  Ferrarc  ....  i3  avril  i568.  Châtillon-s.-Loing. 

73.  A  la  Reine-mère 17  août  i568.  Bresle. 

74.  Au  maréchal  de  Montmorency  .   .  18  août  i568.  Bresle. 

75.  Au  Roi 5  sept.  i568.  Sénarpont. 

76.  A  la  Reine-mère 5  sept.  i568.  Sénarpont. 


APPENDICE 

1  (77).  A  la  municipalité  de  Troyes.  .    26  mars  1539.  Vauluisant. 

2  (78).  Au  cardinal  d'Iraola 11  fév.  1554.  Paris. 


I 


A  "Monsieur,  Monsieur  de  La  cBkpchepot\ 

Monsieur,  j'envoye  ce  porteur  devers  ma  seur"  pour  Tadvertir 
que  je  me  trouveray  à  ses  couches  et  de  là  luy  ay  donné  charge 
de  s'en  allé  devers  vous  pour  sçavoir  de  voz  nouvelles  et 
aussy  là  où  madame  la  mareschalle  ma  mère  et  moy  nous  vous 
pourrons  trouvé  après  lesdictes  couches,  par  quoy  il  vous 
playra  le  nous  mander  par  cedict  porteur  qui  nous  trouverat  à 
Muret*,  car  nous  avons  bien  grand  envye  de  vous  veoir  et  alors 
vous  compteray  bien  au  long  de  toutes  nouvelles;  qui  sera 
cause  que  feray  fin  en  me  recommendant  bien  humblement  à 
vostre  bonne  grâce,  je  pryeray  Dieu,  monsieur,  qu'il  vous 
doint  en  santé  plus  que  très  bonne  et  longue  vie. 

De  Chastillon*,  ce  premié  jour  de  mars  [i537]. 

Vostre  bien  humble  et  obéissant  nepveu. 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

f Autographe],  Bibl.  Nat.,  Manuscrits  français,  vol.  3071,  f<>4i. 


1.  François  de  Montmorency,  seigneur  de  La  Rochepot  (ou  plutôt 
Roche-Pot),  accompagna  en  Italie  François  1er  et  fut  pris  à  ses  côtés  à 
Pavie  (i525),  reçut  le  collier  de  Saint- Michel  pour  prix  de  ses  services, 
ravitailla  Thérouanne  assiégée  par  les  Impériaux  (i537),  fut  Pun  des  négo- 
ciateurs du  traité  (24  mars  i55o)  qui  rendit  Boulogne  à  la  France,  et  mou- 
rut à  la  fin  de  l'automne  i55i.  (P.  Anselme,  Histoire  généalogique  de  la 
maison  de  France  et  des  grands  officiers  de  la  Couronne,  t.  III,  p.  6o3.) 

2.  Il  s'agit  ici  de  Madeleine  de  Mailly,  dame  de  Roye,  fille  issue  du 
premier  mariage  de  Louise  de  Montmorency,  sœur  du  Connétable  et  de 
M.  de  La  Rochepot,  avec  Ferry  de  Mailly  et  remariée  le  2  décembre  i5i4 
au  maréchal  Gaspard  I  de  Coligny-Châtillon  dont  elle  eut  trois  enfants, 
qui  devinrent  le  cardinal  de  Châtillon,  l'amiral  de  Coligny  et  le  seigneur 
d'Andelot.  —  Sa  seconde  fille,  Charlotte,  naquit  le  3  mars  i537-  Voy. 
Comte  Jules  Delaborde,  Gaspard  de  Coligny,  amiral  de  France  (Paris, 
1878-82,  3  vol.  in-80),  tome  I,  chap.  I  et  II  passim,  notamment  p.  38. 

3.  Muret,  commune  de  Quend,  canton  de  Rue,  arrondissem.  d'Abbeville 
(Somme),  séjour  favori  de  Charles  de  Roye,  comte  de  Roussy,  et  de  Ma- 
deleine de  Mailly,  sa  femme. 

4.  Châtillon-s.'Iœing,  ch.-licu  de  canton,  arrond.  de  Montargis  (Loiret). 


IV 

A  Monsieur,  Monsieur  de  Humières*, 
Chevalier  de  l'Ordre. 

Monsieur,  j'envoye  ce  porteur  par  devers  vous  pour  sçavoir 
des  nouvelles  de  monseigneur  le  Dauphin  et  de  Madame  et  des 
vostres  aussi.  Je  vous  prie  bien  m'en  voulloir  mander  et  croire 
que,  si  je  faisoys  plus  long  séjour  en  cette  ville,  je  ne  seroi 
sans  vous  aller  veoir.  Avec  cela  l'espérance  que  j'ay  que  le  Roy 
y  sera  bientost  et  que  hors  je  vous  verray  me  gardera  d'y  aller 
pour  ce  coup,  et  cependant,  me  recommandant  bien  fort  à 
vostre  bonne  grâce,  je  prye  le  Créateur  vous  donner,  monsieur, 
ce  que  plus  désirez. 

De  Paris,  ce  xxne  jour  de  février. 

(man.  prop.)        Vostre  humble  et  mellieur  allié 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N., /.  français,  3128,  fa  25. 


III 


A  Monsieur  de  Villandry. 


Monsieur  de  Villandry,  je  vous  prye  que  veuillez  demander 
au  Roy  ungne  office  de  sergent  que  thenoyt  celluy  dont  avez 


i.  Les  termes  de  cette  missive  9ont  tellement  vagues  que  nous  sommes 
forcés  de  nous  contenter  pour  elle  d'une  date  très  approximative.  Cepen- 
dant il  faut  remarquer  que  François  de  France,  fils  aîné  de  François  1er. 
étant  mort  sans  alliance  le  10  août  i536,  «  monseigneur  le  Dauphin  et 
Madame  •  ne  peuvent  être  que  le  futur  Henri  II  et  Catherine  de  Médicis, 
mariés  le  27  octobre  i533.  D'autre  part,  «  le  Roy  »,  c'est-à-dire  François  I", 
mourut  le  3i  mars  1547.  Notre  lettre  est  donc  comprise  dans  un  espace  de 
dix  ans  (22  février  1 537 -1547).  H  nous  est  impossible  de  préciser  davantage. 

2.  Jean  II  du  nom,  sire  d'Humières,  gouverneur  des  trois  fils  du  Roi 
par  lettres  du  23  juillet  i535,  puis  chambellan  du  Dauphin  et  gouverneur 
de  ses  fils  par  celles  du  i,r  octobre  i5j6,  mort  en  juillet  i55o.  (P.  Anselme, 
VIII,  p.  279.) 


—  3  — 

faict  bailler  l'office  à  la  requeste  de  madame  la  mareschalle. 
Se  faissant,  me  ferez  plessir.  Ledict  office  ne  soroyt  valloër 
plus  de  soixante  escuz  et  est  pour  ung  nommé  Assigny,  gou- 
verneur de  mes  frères.  Faisant  fin,  me  recommandant  à  vous, 
priant  Dieu,  monsieur  de  Villandry,  vous  donner  se  que 
désirez. 
Escript  à  Lion  le  dernier  jour  de  juillet  [i538]'. 
(man.  propr.)  Vostre  meilleur  amy  à  jamais 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3o5o,  fo  61 . 


IVf 


A  "Monseigneur,  Monsieur  le  Connestable. 

Monseigneur,  trouvant  ce  porteur  sy  à  propos,  qui  s'en  rêva 
devers  vous,  je  vous  ay  bien  voulu  escripre  ce  mot  de  lettre 
pour  vous  advertir  que  hyer  madame  la  mareschalle  ma  mère 
et  moy  arrivâmes  en  ce  lyeu,  là  où  avons  trouvé  tout  vostre 
petit  mesnage  se  portant  aussy  bien  qu'il  est  possible.  Quant  à 
la  terrasse  qu'on  a  commencé  ceste  année,  je  vous  asseure, 
monseigneur,  que  la  trouverez  bien  fort  avancée,  et  suys  as- 
seure que  trouverez  ce  lieu  très  amande  depuys  que  en  estes 
party.  Monseigneur,  nous  partons  d'icy  aujourdhuy  pour  aller 


i.  Cette  lettre  est  certainement  antérieure  à  1542,  puisqu'il  y  est  ques- 
tion du  gouverneur  des  jeunes  Coligny,  Gaspard  et  François,  qui  firent 
leurs  premières  armes  cette  année-là.  Mais,  d'autre  part,  la  coïncidence  du 
séjour  du  cardinal  de  Châtillon  à  Lyon  le  3o  juillet  et  de  la  date  de  l'en- 
tre vue  d'Àigues-Mortes  (i5  juillet  i538)  nous  autorise  à  croire  qu'il  revenait 
de  cette  célèbre  assemblée  au  moment  ou  il  expédia  le  présent  message. 

3.  Cette  lettre  ne  peut  être  antérieure  au  premier  février  i53o,  (i538  v.  s.}, 
date  des  lettres  patentes  qui  conférèrent  le  bâton  de  connétable  au  baron 
(plus  tard  duc)  Anne  de  Montmorency  (P.  Anselme,  VI,  p.  228),  ni  posté- 
rieure au  12  juin  1547,  époque  de  la  mort  de  Louise  de  Montmorency, 
soeur  de  celui-ci,  veuve  en  secondes  noces  du  maréchal  Gaspard  I  de 
Coligny  et  mère  des  trois  Châtillon.  (Delaborde,  op.  cit.,  I,  p.  55.)  Vrai- 
semblablement elle  doit  être  placée  après  la  disgrâce  du  Connétable,  soit 
entre  1541  et  1546. 


veoir  monsieur  de  la  Roche*  qui  est  à  Mâcon,  et  en  atandant 
que  viendrés  de  deçà  nous  ne  bougerons  de  ce  pays. 

Monseigneur,  je  me  recommende  très  humblement  à  vostre 
bonne  grâce,  en  pryant  Dieu  qu'il  vous  doint  en  santé  pleine 
et  très  bonne  et  longue  vye. 

De  Chantylly*  ce  dernier  jour  d'aoust. 

Vostre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Autographe],  B.  N.,/.  français,  2996,  fo  140. 


A  Monseigneur,  Monsieur  le  Connétable. 

Monseigneur  il  y  a  dix  ou  douze  jours  que  monsieur  le 
cardinal  Rodolphy"  se  trouva  mal  d'une  descente  de  caterre* 
qu'il  le  pressa  tellement  que  Ton  eust  bien  affayre  à  le  saulver 
et,  afin  qu'il  fust  mieux  secouru  de  tout  ce  qu'il  aura  besoing, 
il  sortit  le  lendemain  que  son  mal  luy  vint  du  conclave  pour 
s'en  aller  en  son  logis  là  où  il  s'estoit  guary,  ainsi  que  ung 


1.  M.  de  La  Rochepot,  frère  du  destinataire  (voy.  p.  1,  note  1). 

1.  Chantilly,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Senlis  (Oise). 
Le  connétable  de  Montmorency  y  avait  un  superbe  château,  qui  en  i632,  à 
la  mort  de  son  petit-fils  Henri,  décapité  à  Toulouse  pour  avoir  trempé 
dans  la  révolte  du  duc  d'Orléans,  frère  de  Louis  XIII,  passa  au  prince  de 
Condé,  beau-frère  du  défunt;  il  appartient  aujourd'hui  à  M.  le  duc  d'Au- 
malc,  qui  Ta  fait  splendidement  restaurer. 

3.  Nicolas  Ridolfi,  fils  de  Pierre  Ridolfi,  citoyen  de  Florence,  et  de 
Contessina  de  Médicis,  sœur  du  pape  Léon  X.  Cardinal  en  i5ir,  il  jouis- 
sait d'une  telle  réputation  que,  à  la  mort  de  Paul  III,  on  le  crut  digne  de 
succéder  à  ce  pontife  :  mais  il  mourut  pendant  le  conclave  tenu  à  cet  effet. 
(Moréri,  Grand  dictionnaire  historique,  art.  Cardinaux  et  Ridolfi.)  C'est 
cet  événement  tragique  qui  est  raconté  ici  en  détail.  La  célèbre  Catherine 
de  Médicis  était  cousine  issue  de  germain  du  cardinal  Ridolfi. 

4.  Il  faut  lire  catarrhe.  Les  anciens  y  voyaient  un  flux  d'humeur  qui 
de  la  tête  tombait  sur  les  membranes  muqueuses.  (Littré  et  Robin,  Dic- 
tionnaire de  médecine,  de  pharmacie  et  de  chirurgie,  art.  Catarrhe.) 
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chacun  pensoyt  et  espérions  dans  deulx  jours  qu'il  deubt  re- 
tourner en  cedict  conclave  :  Mais  à  ce  soyr,  environ  une  heure 
de  nuict,  après  avoyr  soupe  fort  à  son  ayse  en  devisant,  il  est 
mort  souldenement  estant  assis  en  sa  chayre  sans  que  nul  des 
siens  s'en  soyt  peu  aparcevoyr  jusques  à  ce  que  Ton  l'ayst  veu 
mort;  quy  est  une  fort  grand  perte  pour  tout  ce  colliège,  car 
il  fault  que  vous  pensez,  monsieur,  que  c'estoit  le  cardinal  de 
toute  cette  compagnie  le  mieulx  garny  de  toutes  vertus  et  per- 
fections convenables  à  ung  personage  tel  qu'il  estoyt.  Je  ne 
vous  diray  point  combien  il  estoyt  seur  et  fidèle  pour  le  Roy 
et  tout  ce  quil  luy  touche  :  car  vous  le  scavés  il  y  a  longtemps. 
Par  quoy,  monsieur,  je  vous  puys  asseurer  que  ceste  mort  est 
merveilleusement  mal  venu  à  propos,  mesmes  veû  le  lieu  là  où 
nous  sommes  pour  la  défaveur  que  ce  sera  à  toute  nostre  part, 
de  façon  que  j'ay  grand  peur  que  ce  nous  soyt  ung  fort  maul- 
vais  présage. 

Monsieur,  il  fault  que  je  vous  dye  la  façon  de  laquelle  nous 
use  monsieur  le  cardinal  de  Guyse*  que  je  trouve  fort  estrange  : 
Car  il  n'est  point  à  croyre  le  peu  de  compte  qu'il  faict  ordinè- 
rement  de  tous  nous  aultres  hors  monsieur  le  cardinal  de  Fer- 
rare",  de  façon  que  tout  ce  conclave  entièrement  s'en  mocque, 
disant  que  nous  tous  ne  servons  que  de  nombre.  Et  enquores, 


i.  Charles  de  Lorraine,  fils  puîné  de  Claude,  premier  duc  de  Guise,  et 
frère  du  duc  François,  naquit  à  Joinville  en  i525,  fut  nommé  archevêque 
de  Reims  à  quinze  ans,  cardinal  à  vingt,  dirigea  les  finances  et  les  affaires 
religieuses  pendant  le  règne  de  François  II,  montra  une  rigueur  sauvage 
à  regard  des  Calvinistes,  surtout  après  la  conjuration  d'Amboise  (i56o), 
mais  ne  put  naturaliser  en  France  l'infâme  tribunal  de  l'Inquisition  si  flo- 
rissant en  Espagne.  11  représenta  les  catholiques  au  colloque  de  Poissy 
(i56i>,  parut  au  concile  de  Trente  (i563)  et  trouva  dans  les  guerres  de 
religion  une  carrière  où  il  put  déployer  son  intolérance  et  sa  cruauté  en 
même  temps  que  les  ressources  d'une  intelligence  supérieure.  Sa  fin,  peu 
après  l'avènement  d'Henri  III,  fut  soupçonnée  d'avoir  été  le  résultat  du 
poison.  Il  avait  porté  le  titre  de  Cardinal  de  Guise  jusqu'à  la  mort  de  son 
oncle  Jean  (voy.  infrà  p.  6  n©  2),  depuis  lors  il  signa  toujours  Cardinal  de 
Lorraine.  (René  de  Bouille,  Histoire  des  ducs  de  Guise,  t.  I  et  II,  passim.) 

1.  Louis  d'Est,  fils  cadet  d'Alphonse  l  d'Est,  duc  de  Ferrare,  et  de 
la  trop  fameuse  Lucrèce  Borgia,  né  le  24  août  1509,  vécut  longtemps  à  la 
cour  de  France,  fut  nommé  cardinal  en  1539,  obtint  successivement  les 
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pour  tous  jours  fayre  congnoistre  le  peu  d'estime  qu'il  faict  de 
nous  tous,  quant  il  a  voullu  dépêcher  le  sieur  Ville,  il  est  allé 
en  la  chambre  de  monsieur  le  cardinal  de  Bourbon1,  là  où 
estoyt  monsieur  le  cardinal  de  Lorraine*,  et  là  avec  monsieur 
le  cardinal  de  Ferrare  il  a  tenu  ledict  Ville  longuement,  luy 
faisant  entendre  ce  que  bon  luy  a  semblé,  sans  fayre  appeller 
ung  de  tous  nous  aultres,  hors  monsieur  le  cardinal  de  Ven- 
dosme*  qu'il  a  faict  venir  sur  la  fin;  dont  je  puys  asseurer  que 
toute  ceste  compagnie  est  fort  indignée  du  déprisement  qu'il  a 
de  nous.  Quant  à  moy,  Monsieur,  il  fault  que  je  vous  dye 


évêchés  de  Milan,  de  Lyon  et  de  Narbonne,  gouverna  le  duché  de  Parme 
au  nom  des  Français  de  i552  à  i554,  assista  au  colloque  de  Poissy  et 
mourut  en  1572  avec  la  réputation,  commune  d'ailleurs  dans  sa  famille,  de 
grand  protecteur  des  lettres  et  des  arts.  (Moréri,  art.  Est.) 

1.  Louis  de  Bourbon,  quatrième  fils  de  François,  comte  de  Vendôme, 
né  à  Ham  le  2  janvier  1493,  fut  promu  cardinal  le  1er  juillet  1 5 1 7  ;  il  était 
déjà  évoque  de  Laon.  Le  premier,  il  posséda  en  commende  l'abbaye  de 
Saint-Denis,  devint  archevêque  de  Sens  vers  la  fin  de  i535,  assista  au 
conclave  qui  élut  le  pape  Paul  III  et  mourut  le  11  mars  i536.  (P.  Anselme, 
II,  p.  114.) 

2.  Jean  de  Lorraine,  second  fils  du  duc  de  Lorraine  René  II  et  frère 
aîné  de  Claude,  premier  duc  de  Guise,  né  à  Bar  le  9  avril  1498,  fut  créé 
cardinal  en  i5i8  et  archevêque  de  Reims  en  i533.  Il  remplit  coup  sur  coup 
deux  ambassades  auprès  de  Charles- Quint.  La  première  (avril  i536)  ne  réus- 
sit pas;  la  seconde  aboutit  à  la  conclusion  de  la  trêve  de  Nice  (3i  mat  i538). 
Envoyé  ensuite  en  Allemagne,  il  encourut  bientôt  la  disgrâce  de  François  1er 
qu'alarmait  la  popularité  toujours  croissante  de  la  maison  de  Guise.  Il  vécut 
dès  lors  dans  la  retraite,  dont  il  ne  sortit  plus  que  pour  aller  assister  au 
conclave  assemblé  pour  le  remplacement  de  Paul  III.  Le  nouveau  roi 
Henri  II  avait  porté  son  nom  en  tête  de  la  liste  des  candidats  par  lui  pro- 
posés au  choix  des  cardinaux.  Ce  fut  durant  son  retour  de  Rome  qu'il 
acheva  sa  carrière,  le  26  avril  i55o.  Sa  nature  généreuse  jusqu'à  la  prodi- 
galité, son  esprit  délié,  son  amour  pour  les  arts  et  les  lettres,  furent  mal- 
heureusement ternies  par  des  mœurs  plus  que  légères.  (Bouille,  op.  cit., 
I,  p.  97,  101,  126,  129,  i33,  210,  232.) 

3.  Charles  de  Bourbon,  frère  d'Antoine,  roi  de  Navarre,  et  de  Louis, 
prince  de  Condé,  né  à  la  Ferté-sous-Jouarre  le  22  décembre  i523,  reçut 
le  titre  de  cardinal  le  9  janvier  1548,  et  devint  successivement  évéque  de 
Nevers  (1540),  puis  de  Saintes  (1544),  enfin  archevêque  de  Rouen  (i55o). 
En  i556,  date  de  la  mort  de  son  oncle  Louis  (voy.  suprà,  no  1),  il  quitta 
son  titre  de  cardinal  de  Vendôme  pour  celui  de  cardinal  de  Bourbon. 
D'une  intelligence  médiocre,  il  joua  durant  les  guerres  de  religion  un  véri- 
table rôle  de  dupe,  et,  à  la  mort  de  Henri  III,  fut  élu  roi  de  France  par  le 
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vérité  que  je  ne  m'en  puys  contenter,  me  souvenant  fort  bien 
que,  à  l'élection  du  pape  Paule1,  ceulx  qui  pour  lors  manyoyent 
les  affayres  du  feu  Roy  communiquoyent  d'aventage  avec  les 
autres  cardinaux  que  ne  font  ceulx-cy,  mesmes  aulx  chouses 
quy  ne  touchent  que  le  papat  :  Car  du  démènement  des  aultres 
affayres,  il  n'y  a  celluy  quy  s'en  vousist  entremetre  sinon  d'aul- 
tant  qu'il  congnoistroyt  qu'il  plairroyt  au  Roy  qu'il  s'en  mellat. 
Mais  de  nous  dépriser  tant  en  ce  faict  icy  là  où  chacun  y  a 
aultant  de  voix  que  le  plus  grand  seigneur,  il  est  fort  malaysé 
à  suporter,  et  vous  supply,  Monsieur,  me  fayre  tant  de  bien  de 
que  de  m'en  mander  là-dessus  vostre  oppignion  :  Car,  sy  le 
Roy  l'entend,  je  prendre  pacience.  Touteffoys,  il  me  semble 
que,  au  partir,  ledict  seigneur  nous  tint  ung  langage  qu'il 
sembloyt  quy  se  confiât  en  nous  plus  qu'on  ne  nous  le  veult 
faire  icy  entendre.  Et  aussy,  à  dire  la  vérité,  je  ne  puys  croyre 
que  ledict  seigneur  l'entende  :  Car  l'on  ne  peust  tenir  sy  se- 
crettes  icy  les  praticques  que  de  tous  endrois  l'on  ne  les  en- 
tende incontinent.  Vous  scavés,  Monsieur,  que  en  telles  chouses 
il  est  bien  aysé  de  contenter  telles  gens  que  sommes  quy  ne 
désirons  aultre  chouse  que  fayre  service  au  Roy,  comme  povés 
pencer,  sans  faire  congnoistre  à  tout  ce  colliège  comme  le  Roy 
se  fye  en  nous,  quy  est  une  deffaveur  telle  que  au  lieu  d'en 
raporter  faveur,  il  y  aura  de  la  mocquerie  à  la  fin  aussy  bien 
pour  eulx  que  pour  nous. 

Voyla,  Monsieur,  comme  nous  sommes  traictés,  et  vous  as- 
seure  que  cella  n'ayde  point  pour  le  faict  de  ceste  ellection,  de 
façon  qu'il  y  a  deulx  cardinaux  Italliens  de  nostre  cousté,  qui 
sont  fort  ébranllés  pour  nous  laisser. 

Monsieur,  il  vous  plaira  ne  communiquer  à  guères  de  per- 


parti  de  la  Ligue.  Il  mourut  le  9  mai  i5ox>  à  Fontenay-le-Comte  (Vendée), 
prisonnier  de  son  neveu  Henri  IV,  dont  il  avait  à  son  heure  dernière 
solennellement  reconnu  les  droits.  Notons  en  passant  qu'il  avait  succédé 
en  i5~i  au  cardinal  de  Châtillon  comme  évêque  de  Beauvais.  (P.Anselme, 
I,  p.  329.) 

1.  Paul  III.  Odet  de  Coligny  avait  assistée  l'élection  (i3  octobre  i534) 
de  ce  pontife,  qui  mourut  le  10  novembre  1549  et  eut  pour  successeur 
Jules  III  (8  février  i55o).  (Moréri,  art.  Paul  III.) 
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sonnes  ceste  lettre,  et  me  mander  comme  il  vous  semble  que  je 
me  doibs  gouverner  avec  ce  seigneur  icy,  qui  est  le  plus  es- 
trange  que  je  ne  congneus  de  ma  vie,  comme  j'espère  qu'en- 
tendrés  d'aultres  que  de  moy. 

Monsieur,  je  me  recommende  très  humblement  à  vostre 
bonne  grâce  et  pry  Dieu  qu'il  vous  doint  en  la  sienne  l'heureuse 
et  longue  vye  que  vous  désire. 

De  Rome  ce  xxxic  janvier  [i55o]. 

Votre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Autographe],  B.  N.,/,  français,  3i26,  f<*  33  et  34. 


vr 


fere  desdicts  meubles  que  pour  la  rétention  d'iceulx  et  le  croyre 
au  surplus  de  ce  qu'il  vous  dira  de  cest  affere  de  ma  part,  vous 
asseurant  que,  comme  je  vous  ay  dict,  l'occasion  s'offrant, 
j'ay  bonne  espérance  vous  fere  congnaistre  que  je  me  sens  que 
m'avez  faict  en  cest  endroict;  mais  ce  sera  d'aussy  bon  cueur 
que  je  prye  Dieu  vous  tenir  en  sa  saincte  et  digne  garde. 

De  Boulogne*,  ce  xxixc  jour  de  may  i55o. 

Mais,  que  je  vous  voys,  je  vous  diray  comme  toutes  choses 
auront  esté  desportées. 

(man.  propr.)  Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 


Original],  B.  N., /.  français,  20461,  p.  39. 


1.  Pour  les  lettres  VI,  VIII-XII  et  XIV,  voy.  Introduction. 

2.  Boulogne-sur-Mcr,  chef-lieu  d'arrondissement  du  département  du 
Pas-de-Calais.  Cette  ville,  tombée  au  pouvoir  des  Anglais,  fut  rendue  à  la 
France  le  24  mars  i55o  à  la  suite  de  longues  négociations  que  précipita  la 
menace  d'un  siège.   Les  troupes  françaises  l'occupèrent  le  25  avril,  et  le 
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vu 


A  'Monsieur,  "Monsieur  le  mareschal  de  'Brissac*, 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Piémont. 

Monsieur,  j'ay  esté  très  aise  d'entendre  tousjours  de  voz 
bonnes  nouvelles  tant  par  la  lettre  que  m'avez  escripte  du  xic  de 
ce  moys  que  par  le  rapport  de  monsieur  de  Bonnyvet*  qui  m'a 
asseuré  que  vous  portez  autant  bien  par  delà  qu'il  est  possible, 
et  vous  advise  que  je  ne  sçauroys  avoir  plus  grant  plaisir  que 
d'estre  souvent  advcrty  que  continuez  en  cest  estât  et  bonne 
disposition,  ainsy  que  j'en  ay  l'espérance  au  plaisir  de  Dieu. 
Au  demeurant  je  pense,  monsieur,  que  vous  aurez  à  la  fin  faict 
si  bonne  myne  et  monstre  telle  contenance  que  voz  voysins  se 
tiendront  tout  coy  sans  rien  auser  entreprendre  ny  en  faire 
aulcun  semblant,  comme  il  est  vraysemblable.  Je  vous  prie, 
s'il  survient  de  pardelà  chose  qui  mérite,  que  m'en  faciez  tous- 


i5  mai  Henri  II  y  fit  son  entrée  solennelle.  (Delaborde,  op.  cit.,  I,  p.  65-89.) 
Il  n'est  pas  étonnant  que  le  cardinal  de  Châtillon,  à  son  retour  de  Rome, 
ait  gagné  cette  ville  qui  lui  rappelait  en  même  temps  un  triomphe  national 
et  la  glorieuse  part  qu'y  venaient  de  prendre  ses  deux  frères.  D'ailleurs, 
la  cour  s'y  trouvant,  c'était  là  qu'il  devait  aller  rendre  compte  au  Roi  de 
sa  conduite  au  récent  conclave. 

1.  Charles  de  Cossé,  comte  de  Brissac,  connu  dans  l'histoire  sous  le 
nom  de  maréchal  de  Brissac,  naquit  en  1507.  II  fut  nommé  gouverneur  du 
Piémont  en  i55o,  après  avoir  remporté  plusieurs  succès  sur  les  Impériaux 
et  les  Anglais.  Il  réorganisa  l'armée,  força  Ferdinand  de  Gonzague  à  lever 
le  siège  de  Parme,  s'empara  de  Quiers,  Vcrceil,  Ivrée,  tint  victorieusement 
tête  en  plusieurs  rencontres  au  duc  d'Albe,  devint  gouverneur  de  Picardie 
en  i55gf  contribua  à  la  reprise  du  Havre  sur  les  Anglais  (i563)  et  mourut 
à  Paris  le  3i  décembre  i563.  (P.  Anselme,  VII,  p.  2o5.) 

2.  François  Gouffier,  seigneur  de  Bonnivet,  fils  de  l'amiral  de  Bonni- 
vet  et  de  Louise  de  Crèvecœur,  sa  seconde  femme,  se  trouva  à  la  bataille 
de  Cérisoles  (1544)  et  au  ravitaillement  de  Thérouanne  (  1 553),  et  mourut 
colonel  général  de  l'infanterie  française  en  Piémont,  en  décembre  i556, 
sans  avoir  été  marié,  d'une  blessure  reçue  au  siège  d'Ulpian.  (P.  Anselme, 
V,  p.  6i5.) 
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jours  part,  vous  asseurant  que  de  mon  costé  je  ne  fauldray 
aussy  vous  départir  des  nouvelles  de  deçà  qui  sont  à  présent 
à  l'accoustumé ,  faisant  toute  ceste  compaignie  fort  bonne 
chère  ;  et  en  cest  endroit  je  me  recommenderay  humblement  à 
vostre  bonne  grâce,  priant  Dieu  vous  donner,  monsieur,  ce 
que  plus  désirez. 

De  Bloys,  ce  xxiie  de  décembre  i55o. 

(tnan.  propr.)  Mon  frère  Chastillon  *  est  arrivé  en  ceste  com- 
pagnie depuys  peu  de  jours  quy  se  porte  fort  bien;  il  est  vray 
qu'il  y  paret  enquores  de  sa  malladie.  L'ambassadeur  de  l'Em- 
pereur n'est  plus  revenu  depuys  quy  me  faict  croyre  que  son 
maistre  est  assez  empêché  ailleurs  sans  s'amuser  à  sy  peu  de 
chouse  de  nostre  cousté. 

Vostre  humble  et  mellieur  cousin 

Le  cardinal  de  Chastillon. 
[Original],  B.  N.,  /.  français,  2o523,  fo  2. 


VIII 


porteur  que  mon  frère  Chastillon  envoyé  à  la  court  pour  vous 
gdvertir  de  m'escrire  par  luy  à  son  retour  des  nouvelles  qui 
seront  survenues  depuis  mon  partement  et  de  ce  que  je  vous 
donnay  en  charge  partant  de  là,  vous  advisant  que  je  seray 
très  aise  d'en  entendre  le  plus  souvent  que  m'en  pourrez  man- 
der et  que  je  partz  demain  matin  de  ceste  ville  pour  m'en  aller 
coucher  à  Sainct  Benoist*,  et  de  là  après  y  avoir  esté  quelques 


1.  Gaspard  de  Coligny,  frère  puîné  d'Odet;  il  était  seigneur  de  Ctaâ- 
tillon  depuis  que  celui-ci  avait  embrassé  l'état  ecclésiastique  ;  le  11  oc- 
tobre i552,  la  charge  d'amiral  lui  fut  conférée.  C'est  lui  qui  fait  l'objet  du 
grand  ouvrage  précité  de  M.  le  comte  Jules  Delaborde. 

2.  Saint-Benoît-sur-Loire,  canton  d'Ouzouer- sur- Loire,  arrondissement 
de  Gien  (Loiret),  abbaye  bénédictine  fondée  au  commencement  du  vue 
siècle,  possédée  en  commende  par  le  cardinal  de  Châtillon  depuis  le  20  oc- 
tobre i55o.  (Du  Bouchet,  Preuves  4e  l'histoire  de  la  maison  de  Coligny, 
p.  3ç5.) 
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jours  parfaire  le  reste  de  mon  voyage.  A  tant  je  prieray  le 
Créateur  qu'il  vous  maintienne  en  sa  saincte  grâce. 

D'Orléans,  ce  uue  de  mars  i55o  (i55i  nouveau  style). 

(man.  propr.)  Mandés  moy  aussy  ce  quy  aura  estay  dépes- 
ché  de  ce  dont  je  vous  avoys  donné  le  mémoyre. 

Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  30461,  p.  35. 
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une  lettre  que  j'escriptz  à  monsieur  le  conn  es  table,  laquelle 
vous  luy  présenterez  avec  mes  très  humbles  recommendations 
à  sa  bonne  grâce.  Vous  baillerez  aussi  au  bailly  du  palais  une 
lettre  que  je  luy  escriptz  et  en  solliciterez  la  responce  pour  me 
renvoyer  incontinent  ce  porteur.  Au  demeurant,  mandez  moy 
ce  que  vous  avez  faict  pour  les  expéditions  que  je  vous  ay  faict 
laisser  par  messire  *  ,  tant  pour  moy  que  pour  monsieur  le 

marquis  de  Nelle a,  et  vous  souvenant  que  à  la  court 

Les  plus  pressans  sont  iceulx 
Qui  le  plus  souvent  font  raieulx 

leurs  besongnes.  A  tant  je  feray  fin  en  priant  le  Créateur  vous 
donner  sa  saincte  grâce. 

De  Chastillon,  ce  xn*  de  mars  i55o  (i55i  n.  s.). 

(man.  prôpr.) que  me  mandés  ung 

de  la  compagnie,  vous [u]ne  lettre  que  j'escrips 


1.  Le  nom  est  resté  en  blanc. 

2.  Louis  de  Sainte-Maure,  comte]  de  Joigny  et  de  Nesle.  Cette  der- 
nière seigneurie,  souvent  orthographiée  Nèelle  ou  Nelle,  canton  d'Oise- 
mont,  arrondissement  d'Amiens  (Somme),  fut  érigée  en  marquisat  par 
lettres  patentes  de  janvier  1546  (n.  s.).  Le  premier  marquis  de  Nesle 
mourut  le  9  septembre  1572.  (P.  Anselme,  V,  p.  i3.) 
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à  Borde pour  la  luy  fayre  [parvenir  partout  où]  il 

sera. 

Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N., /.français,  20461,  p.  37. 


celles  que  vous  m'avez  envoyées  par  mon  lacquetz,  et  pour 
tousjours  entendre  des  nouvelles  de  par  delà,  j'ay  dépesché  la 
Bretesche1,  présent  porteur,  par  lequel  je  seray  bien  aise  que 
me  mandiez  ce  que  vous  aurez  appris  depuis.  Remettant  le 
demeurant  sur  sa  suffisance,  je  prieray  le  Créateur  vous  tenir 
en  sa  saincte  et  digne  grâce. 
De  Chastillon,  ce  xxve  de  mars  i55o  (i55i  n.  s.) 
Envoyez  moy  par  ce  porteur  la  response  du  bailly  du  palais 
et  me  mandez  ce  que  monsieur  le  connestable  aura  respondu 
sur  ce  que  je  luy  avois  escript  touchant  l'assignation  contre 
mesmoynes  de  Sainct-Jehan  de  Sens*. 

(man.  prop.)  Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 


[Original],  B.  N.,/.  français,  20461,  p.  29. 


XI 


demain  de  ce  lieu  pour  m'en  retourner  trouver  le  Roy  à  Am- 
boyse  où  je  fais  mon  compte  d'estre  dimanche 8  prochain  pour 


1.  Sans  doute  un  valet  du  cardinal. 

2.  L'abbaye  Saint-Jean  de  Sens  appartenait  en  commende  à  Odet  de 
Coligny  depuis  le  20  octobre  j55o.  (Du  Bouchet,  p.  395.) 

3.  Le  20  avril. 


-  i3- 

tout  le  jour,  vous  advisant  que  je  seray  très  aise  que  samedy  ' 
au  disner  vous  vous  rendiez  vers  moy  à  Bloys  affin  que  je 
puisse  entendre  de  vous  des  nouvelles  tant  de  mon  logis  qne 
d'aultres  choses  qui  seront  survenues  pardelà  depuis  mon 
partement.  Sur  ce  je  prieray  Dieu  vous  tenir  en  sa  saincte 
grâce. 

De  Sainct-Benoist,  ce  xve  d'avril  i55o  (i55i  n.  s.) 

(man.  propr.)  Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original).  B.  N.,  /.français,  20461,  p.  27. 


XII 


laquelle  vous  baillerez  au  receveur  des  cens  pour  la  fere  tenir 
où  elle  s'adresse.  Je  vous  envoyé  aussy  une  lettre  que  j'es- 
cript  à  Catherin  Jehan,  tenant  la  poste  à  Lyon,  que  vous  luy 
ferez  tenir  par  la  poste.  Au  demeurant,  mandez  moy,  sy  vous 
ne  venez  vous-mêmes,  des  nouvelles  de  la  compagnye  et  si  le 
sieur  Dominicque  est  dépesché  ou  quant  on  le  dépeschera  et 
si  avez  envoyé  à  ma  seur  de  Caen  *  ses  deux  lettres  de  cachet 
par  son  homme  que  je  vous  avoye  laissé.  Et  à  Dieu  qui  vous 
ayt  en  sa  garde. 

De  Bresle*,  cexxvme  d'octobre  i55i. 

(man.  propr.) les  lettres  que  j'escrips  à  mon- 


1.  Le  19  avril. 

2.  Louise  de  Mailly,  sœur  aînée  de  madame  de  Roye  (voy.  p.,  1,  n°  2), 
entrée  en  religion  vers  l'époque  du  mariage  de  celle-ci,  abbessc  de  la 
Trinité  de  Caen,  morte  à  ce  poste  en  1534.  (Delaborde,  op.  cit.,  p.  24.) 

3.  Bresie,  canton  de  Nivillers,  arrondissement  de  Beauvais  (Oise).  Les 
évéques  de  Beauvais  y  avaient  un  château. 
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[sieur  le  cônes  table] ,  je  les  luy  envoie  par  la 

monsieur  le  conestable  affin d illige nce. 

Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20461,  p.  33. 


xnr 

A  Monsieur  de  Urissac, 

Mareschal  de  France,  gouverneur  et  lieutenant-général 
Pour  le  roi  en  Piedmond. 

• 

Monsieur,  se  présent  porteur  secrétaire  de  mon  frère  An- 
delot  *  s'en  [va]  vers  son  maistre  tant  pour  luy  porter  quelque 
argent  que  pour  luy  faire  service  ;  n'ayant  pour  le  présent  per- 
sonne auprès  de  luy  quy  luy  en  [p]uysse  faire 

je  vous  prie  de  moienner  envers  dom  Fernand  son 

à  ce  qu'A  puysse  passer  et  soy  rendre  vers  son  maist[re],  et 
vous  nous  ferés  plaisir  tel  que  vous  le  pouvez  penser.  Je  [ne] 
vous  feray  pour  ceste  heure  plus  long  discours  n'ayant  matière 
pour  le  présent  quy  le  mérite;  qui  sera  Tendroict  où  je  me 
recommanderay  de  bon  cueur  à  vostre  bonne  grâce,  suppliant 
le  Créateur  vous  donner,  monsieur,  en  santé  bonne  et  longue 
vye. 

De  Yerre",  ce  xxr*  de  novembre  i55i. 
(man.  propr.)       Vostre  h[umble]  et  mellieur  cousin 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  2o5a3,  fo  74. 


1.  Cette  lettre  a  été  très  détériorée  par  l'humidité.  Plusieurs  mots  ont 
complètement  disparu  et  n'ont  pu  être  rétablis.  Les  premières  lignes  ont 
été  imprimés  par  M.  Delaborde.  (Op.  cit.,  I,  p.  107.) 

2.  François  de  Coligny,  seigneur  d'Andelot,  était  prisonnier  des  troupes 
impériales  depuis  le  mois  de  juillet  précédent.  Pour  cette  captivité,  qui  fut 
très  dure  et  qu'il  subit  à  Milan,  cf.  Delaborde,  op.  cit.,  I,  124-227  passim. 

3.  Yerres,  canton  de  Boissy- Saint- Léger,  arrondissement  de  Corbeil 
(Seine-et-Oise). 
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XIV 


ce  que  m'avez  mandé  de  la  valeur  tant  de  l'abbaye  dont  vous 
avoye  donné  charge  de  vous  enquérir  que  des  boys  d'icelle,  et 
pource  que  telle  qu'elle  est  j'ay  envie  de  la  retirer,  vous  regar- 
derez de  vostre  part  à  y  tenir  la  main  avecques  monsieur  de  la 
Cazedieu  ',  à  qui  j'ay  escrips  pour  la  récompense  que  demande 
celuy  qui  la  tient.  A  tant  je  priera  ley  Créateur  vous  tenir  en  sa 
saincte  garde. 
De  Chantilly,  ce  xvne  de  febvrier  i55i  (i552  n.  s.) 
(man.  propr.)  Le  bien  vostre 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20461,  p.  3i. 


XV 


A  Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de  <Brissac9 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Pyémont. 

Monsieur,  j'ay  cejourd'huy  receu  deux  lettres  de  vous  du 
xxne  et  xxvne  du  passé,  ensemble  celles  que  m'avez  envoyées 
de  monsieur  d'Andelot,  mon  frère,  par  lesquelles  j'ai  esté  très 
aise  d'entendre  de  voz  bonnes  nouvelles  et  des  siennes,  et  vous 


1.  C'est-à-dire  l'abbé  de  la  Case-Dieu,  monastère  relevant  du  diocèse 
d'Auch,  aujourd'hui  commune  de  Beaumarchés,  canton  de  Plaisance,  arron- 
dissement de  Mirande  (Gers),  qu'il  ne  faut  pas  confondre  avec  celui  de  la 
Chaise-Dieu,  situé  en  Auvergne,  aujourd'hui  chef-lieu  de  canton  de  l'ar- 
rondissement de  Brioude  (Haute- Loire).  (Gallia  Christiana,  I,  col.  1084.) 
Son  abbé  était  alors  Jacques  du  Faur,  qui  la  gouvernait  depuis  i533. 
Sans  doute  l'affaire  qui  motiva  cette  lettre  et  qui  semble  avoir  eu  pour 
objet  l'acquisition  de  l'abbaye  par  Odet  de  Coligny  ne  put  se  conclure, 
car  son  successeur  fut  un  parent  de  l'abbé  actuel.  Jacques  du  Faur. 
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remercie  de  bien  bon  cueur  de  la  peine  qu'en  prenez,  et,  suy- 
vant  ce  que  me  mandez,  je  vous  envoyé  la  response  que  je  faiz 
à  mondict  frère,  vous  suppliant,  Monsieur,  la  luy  vouloir  faire 
tenir,  et,  quant  vous  recevrez  d'aultres  lettres  de  luy  addres- 
santes  à  moy,  que  me  les  envoyez  aussy  seurement;  qui  sera 
l'endroict  où  je  me  recommenderay  humblement  à  vostre  bonne 
grâce,  priant  Dieu  qu'il  vous  doint,  monsieur,  bonne  et  longue 
vie. 

De  Fontainebleau,  ce  nc  de  juin  i553. 

(man.  propr.)  Je  suys  fort  ayse  de  ce  que  les  Allemans  sont 
arrivés  en  Piedmont,  estant  bien  asseuré  que  vous  ne  fauldrés 
de  les  mettre  bientost  en  œuvre. 

Vostre  humble  et  mellieur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20524,  fo  41- 


XVI 


A  ^Monsieur,  Monsieur   le  mareschal  de  'Brissac, 

Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Piedmont. 

Monsieur,  je  vous  remercie  bien  humblement  de  la  bonne 
souvenance  qu'il  vous  plaist  avoir  de  moy  et  me  départir  si 
souvent  de  voz  nouvelles  par  tous  ceulx  qui  viennent  de  deçà 
de  votre  part,  mesmes  par  voz  lettres  du  xiiic  de  ce  moys,  de 
quoy  je  ne  vous  sçauroys  myeux  sattisfaire  ne  me  revancher 
pour  ceste  heure  que  de  vous  rendre  certain  du  continuel 
amendement  de  monsieur  le  connestable,  qui  se  voit  grâces  à 
Dieu  à  veue  d'œil  luy  venir  ordinairement  journellement,  de 
façon,  monsieur,  que  depuis  que  je  .vous  ay  escript  le  com- 
mancement  de  sa  guérison,  mesmes  depuis  qu'il  a  gaagné  sa 
maison  (qui  fut  le  xviif  de  ce  moys)  et  veu  son  mesnaige,  il 
semble  qu'il  soit  quasy  en  son  naturel ,  n'ayant  plus  besoing 
que  d'avoir  recouvert  ung  petit  de  force  pour  se  pouvoir  quel- 
quefoys  pourmener  et  prendre  l'air.  Au  reste,  monsieur,  vous 
adviserez  s'il  vous  plaist  où  je  vous  pourray  faire  plaisir  e 
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service,  comme  celluy  qui  s'y  employera  de  telle  affection  et 
bonne  volonté,  que  je  me  voys  humblement  recommender  à 
vostre  bonne  grâce,  en  priant  Dieu,  monsieur,  vous  donner 
bonne  vye  et  longue. 
De  Chantilly,  ce  xxe  octobre  i553. 
(man.  propr.)       Vostre  humble  et  mellieur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20524,  fo  53. 


XVII 

A  Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de  ïïrissac, 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Piedmont. 

Monsieur,  oultre  que  monsieur  de  Bonyvet  retournant  vous 
trouver  en  Piedmont  vous  comptera  bien  au  long  des  nouvelles 
de  [ceste  compaignye  et  ce  myeulx  que  ne  sçauroit  fere  nuj 
aultre,  si  nay-je  voullu  faillir  à  me  ramentevoir  tousjours  en 
vostre  bonne  souvenance,  comme  cellui  qui  entre  tous  voz 
parens  et  amys  est  le  plus  aise  entendre  de  voz  nouvelles  et 
prospérité,  ayant  pryé  mondict  sieur  de  Bonyvet  de  vous  dire 
des  myennes  et  de  l'asseurance  qu'il  vous  donnera  de  Tenvye 
et  bonne  volonté  que  j'ay  à  faire  quelque  chose  pour  vous  où 
il  vous  plaist  m'employer.  Qui  sera  tout  ce  que  je  vous  puis 
pour  ceste  heure  escripre,  sinon  de  fere  mes  humbles  recom- 
mandations à  vostre  bonne  grâce,  priant  Dieu,  monsieur,  vous 
donner  bonne  vye  et  longue. 

De  Compiègne,  ce  xxi*  de  may  1554. 
(man.  propr.)        Vostre  humble  et  mellieur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20524,  fo  82. 
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xvnr 

A  Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de  Urissac, 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Piedmont. 

Monsieur,  monsieur  l'admyral,  mon  frère  et  moy,  escripvons 
présentement  aux  sieurs  de  Bricquemault*  et  cappitaine  Salveson 
pour  chose  qui  importe  grandement  à  mon  frère  Andelot  et  à  ma 
seur  sa  femme,  d'aultant  que  c'est  pour  les  plus  pressez  affaires 
de  leur  maison,  à  quoy  il  est  besoing  qullz  pourvoyent  promp- 
tement,  et  principallement  que  madicte  seur  retourne  pardeçà 
le  plus  tost  qu'elle  pourra  pour  y  donner  ordre,  deppendant  le 
tout  d'elle.  Il  vous  plaira,  Monsieur,  envoyer  ausdicts  sieur  de 
Bricquemault  et  Salveson8  le  plus  tost  et  le  plus  seurement  que 
fere  ce  pourra  ce  que  nous  leur  escripvons,  leur  commandant, 
s'il  vous  plaist,  de  vostre  part  de  fere  incontinant  le  contenu, 
et  nous  en  mander  la  responce  ;  et  en  ce  faisant,  Monsieur,  vous 
nous  ferez  à  tous  fort  grant  plaisir  en  continuant  ceulx  que  vous 
nous  avez  tousjours  en  cest  endroit  faietz;  me  recommandant 
pour  fin  de  lettre  bien  humblement  à  vostre  bonne  grâce,  priant 
le  Créateur  vous  donner  bonne  vye  et  longue. 

De  Compiengne,  ce  xxuc  jour  de  may  1554. 
(man.  propr.)         Vostre  humble  et  mellieur  cousin 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  20524,  fo  75. 


1.  Imprimée  partiellement  par  M.  Dclaborde  (op.  cit.,  I,  p.  i36). 

2.  Né  vers  i5o2,  François  de  Beau  vais,  seigneur  de  Briquemault,  servit 
avec  distinction  en  Italie,  et  sa  valeur  lui  acquit  le  renom  d'un  des  meil- 
leurs capitaines  de  l'époque.  Ami  de  Coligny,  il  prit  une  part  éclatante  à  la 
première  et  à  la  troisième  guerre  civile.  Lors  de  la  Saint-Barthélémy 
(24  août  1572),  il  se  réfugia  dans  l'hôtel  de  l'ambassadeur  d'Angleterre; 
mais,  contre  le  droit  des  gens,  en  fut  arraché  par  ordre  de  Charles  IX, 
jugé,  condamné  et  décapité  le  27  octobre  1572.  (Haag,  la  France  protes- 
tante, art.  Briquemault.) 

3.  Sur  Jacques  de  Salvoison  et  ses  exploits  en  Italie,  voir  la  notice  que 
lui  a  consacrée  Brantôme.  (Ed.  Lalanne,  IV.  p.  97-120.) 
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XIX 

A   Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de  lirissac, 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  roi  en  Piedmont. 

Monsieur,  estant  seur  que  vostre  secretere  présent  porteur 
vous  rendra  bon  compte  de  tout  ce  qui  est  succeddé  en  ceste 
armée  depuis  les  nouvelles  que  je  vous  manday  du  depparte- 
ment  de  monsieur  le  connestable  d'avecques  le  Roy,  je  ne  vous 
en  feray  aultre  discours,  ny  aussi  de  la  délibération  que  icellui 
seigneur  a  prise  depuis  qu'il  est  arrivé  en  son  camp,  qui  fut  le 
dernier  du  passé,  de  ce  qu'il  veut  faire  après  ceste  conquête  de 
Maryembourg  4,  m'asseurant,  monsieur,  que  vous  en  entendrez 
la  certaineté  par  la  dépesche  que  vous  porte  vostredict  secre- 
tere auquel  pareillement  je  me  remetz  de  tout,  ne  voullant  pour 
fin  de  lettre  que  me  ramentevoir  seullement  à  vostre  bonne 
grâce,  à  laquelle  bien  humblement  je  me  recommande,  en  priant 
le  Créateur,  Monsieur,  vous  donner  bonne  vye  et  longue. 

De  Maryenbourg,  ceue  de  juillet  [1554]. 

(man.  propr.)  Vostre  humble  cousin  et  amy 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N..  /.  français,  20524,  fo  90. 

XX 

A  Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de  lirissac, 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Piedmont. 

Monsieur,  je  receuz  hier  vostre  lettre  du  xxne  du  passé,  fai- 
sant mention  de  l'arrivée  de  monsieur  Danvillefpar  delà  et  de 
la  bonne  volonté  que  vous  avez  envers  luy,  de  laquelle  je  ne 


i.  Marienbourgy  viUe  forte  de  la  Belgique  (province  de  Namur),  fut 
prise  par  les  Français  sur  les  Impériaux  en  1554.  Le  cardinal  de  Châtillon 
nous  apprend  ici  la  date  exacte  de  cette  conquête  (i«r  juillet). 

2.  Henri  de  Montmorency,  second  fils  du  connétable,  naquit  le  1 5  juin 
i534,  fut  connu  sous  le  nom  de  baron  de  Damville  jusqu'en  1579,  où  la 
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faiz  aucun  doubte,  m'asseurant  bien  que,  estant  sorti  du  lieu 
dont  il  est  et  ayant  si  bonne  envye  de  bien  faire,  vous  ne  luy 
vouldrez  porter  moindre  affection  que  à  vostre  propre  filz  et 
ne  laisserez  passer  nulle  occasion  de  luy  faire  tout  le  plaisir  et 
avancement  que  vous  pourrez;  qui  me  gardera  de  vous  le 
recommender  aultrement  sinon  d'aultant  que  je  l'ayme  comme 
vous  et  espère  qu'il  ne  partira  point  d'auprès  de  vous  sans 
apprendre  beaucoup  de  bonnes  choses  par  vostre  exemple  et 
fréquentation. 

Quant  à  Taultre  poinct  de  vostre  lettre,  j'estime  bien,  Mon- 
sieur, que  vous  n'aurez  pas  si  grant  moyen  de  faire  telles  exé- 
cutions sur  voz  voisins,  comme  vous  pourriez  faire  si  vous 
aviez  plus  grandes  forces,  et  que,  avec  le  nouveau  renfort  qui 
vous  a  esté  envoyé  de  deçà,  les  vieilles  bandes  italliennes  vous 
feussent  demourées  et  croy  que  tout  chacun  le  pensera  bien 
ainsy,  si  est  ce,  monsieur,  qu'on  a  si  bonne  opinion  de  vous 
et  que  par  vostre  prudence  vous  sçaurez  conduire  les  choses 
si  dextrement  qu'il  n'y  a  celluy  de  ceste  compaignie  qui  n'espère 
et  attende  quelque  bon  efFect  de  vostre  entreprise,  et  de  ma 
part  je  n'en  ay  moins  d'espérance  que  de  désir  tant  pour  l'af- 
fection que  j'ay  aux  affaires  du  Roy  que  aussy  pour  l'accroisse- 
ment de  vostre  honneur  et  réputation  par  la  suitte  de  vostre 
bonne  conduitte. 

Au  demourant,  monsieur,  je  vous  envoyé  ung  pacquet  de 
lettres  adressant  au  capitaine  Selveson,  affin  qu'il  vous  plaise 


mort  sans  enfants  de  son  frère  aine,  François,  lui  donna  le  duché  de 
Montmorency.  Il  fit  sa  première  campagne  en  Lorraine  et  fut  du  nombre 
des  défenseurs  de  Metz,  passa  ensuite  en  Piémont  (voy.  ci-dessus),  tomba 
au  pouvoir  de  l'ennemi  à  la  fatale  journée  de  Saint-Quentin,  prit  le  prince 
de  Condé  à  la  bataille  de  Dreux  (décembre  i562),  fut  pourvu,  après  la 
démission  de  son  père,  du  gouvernement  du  Languedoc  (  1 563),  reçut  le 
bâton  de  maréchal  en  i566  et  prit  une  part  glorieuse  à  la  bataille  de  Saint- 
Denis  (novembre  1567).  A  la  mort  de  Charles  IX,  il  se  retira  dans  son 
gouvernement  où  il  demeura  près  de  vingt  ans  sans  vouloir  reparaître  à 
la  cour;  durant  cette  période,  il  favorisa  tour  à  tour  les  différentes  factions 
politico-religieuses.  Henri  IV  lui  donna  Tépée  de  connétable  (i593)  et  lui 
conféra  Tordre  du  Saint-Esprit  (1597).  Il  parut  encore  au  siège  d'Amiens 
et  vécut  ensuite  dans  la  retraite.  Il  mourut  le  2  avril  1614.  (P.  Anselme, 
VI,  p.  23o.) 
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luy  faire  tenir  promptement  et  seurement,  d'aultant  que  ce  sont 
lettres  pour  monsieur  d'Andelot,  mon  frère,  que  je  désire  fort 
qu'il  puisse  recevoir  par  les  moiens  que  ledict  Selveson  a  de 
les  luy  faire  bailler.  Sur  ce,  je  me  recommenderay  humblement 
à  vostre  bonne  grâce,  priant  Dieu  qu'il  vous  doint,  monsieur, 
bonne  et  longue  vye. 
De  Saint-Germain  en  Laye,  ce  xve  décembre  1554. 
(man.  propr.)       Vostre  humble  et  mellieur  cousin 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20525,  fo  10. 


XXI1 

A  ^Monsieur  de  lîrissac, 

Mareschal  de  France,  gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy 

en  Piémont,  en  Piémont. 

Monsieur,  pour  ce  que  nul  de  nous  ne  peult  pour  le  présent 
escrire  à  mon  frère  Andelot,  ne  le  voulant  le  castellan  de  Milan* 
ny  son  lieutenant  plus  permettre  que  à  ma  seur  d' Andelot 
seullement,  j'envoye  présentement  au  cappitaine  Salveson  tout 
ce  qu'elle  escrit  à  mondict  frère  et  mesmement  quelques  my- 
nuttes  de  quelque  ratification,  auctorisation  et  procuration 
qui  luy  importent  et  qu'il  est  de  nécessité  que  mondict  frère 
face  expédier  par  delà  pour  ses  affaires.  Je  vous  supplie,  mon- 
sieur, en  continuant  tousjours  ce  qu'il  vous  a  pieu  parcydevant 
fere  pour  mondict  frère  et  pour  nous,  de  faire  incontinant  et 
seurement  tenir  ledict  pacquet  audict  Salveson.  Si,  en  récom- 
pence,  je  puys  pardeça  quelque  chose  pour  vous,  vous  estes 
bien  certain,  monsieur,  que  je  ne  m'espargneray  à  m'y  em- 
ployer. Me  remettant  au  surplus  de  toutes  autres  nouvelles  de 
deçà  sur  ce  que  Ton  vous  en  escrit  de  tous  endroictz,  seulle- 
ment pour  ceste  foiz,  je  me  recommanderay  à  vostre  bonne 


i.  Presque  intégralement  imprimée  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  I,  p.  i38). 
2.  C'est-à-dire  capitaine  du  château  (italien  :  castellano). 
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grâce,  et  prieray  le  Créateur,  monsieur,  vous  donner  bonne 
vye  et  longue. 
De  Fontainebleau,  ce  premier  jour  de  mars  i554  (i555,  n.  s.), 
(man.  propr.)        Vostre  humble  et  mellieur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  20525,  fo  i3. 


XXII1 

A  ^Monsieur y  ^Monsieur  le  cardinal  de  Immola*. 

Monsieur,  vous  ne  trouverez,  s'il  vous  plaist,  estrange  si 
plus  tost  je  ne  vous  ay  faict  dépescher  pour  la  permission  du 
Roy  que  vous  avez  demandée  de  vendre  des  boys  en  vostre 
abbaye  de  Beaubec*  dont  vous  m'avez  long  temps  a  escript, 
ayant  voulu  attendre  l'opportunité  qui  ne  s'y  estoit  encores 
poinct  présentée.  Mainctenant  je  vous  puys  asseurer  que  ledict 
seigneur  vous  a  accordé  ladicte  permission,  mais  seullement 
pour  deux  mille  escuz,  dont  je  vous  envoyé  le  brevet  du  com- 
mandement qu'il  en  a  faict  et  l'aurez,  s'il  vous  plaist,  pour 
aggréable  ;  m'asseurant  qu'après  le  temps  d'icelle  permission 
expiré,  il  sera  facille  d'en  avoir  une  aultre  semblable  pour  sa- 
tisffaire  entièrement  à  ce  que  vous  avez  demandé,  et  ne  faul- 
dray  de  m'y  employer  de  mesme  volunté  que  j'ay  faict  en 


i.  Communication  de  M.  le  baron  de  Schickler.  (Voy.  Introduction.) 

2.  Jérôme  Dandini,  né  en  1509  à  Céséna  en  Romagne  (Italie),  étudia  le 
droit  à  Bologne,  et,  étant  allé  à  Rome,  il  acquit  un  grand  crédit  à  la  cour 
pontificale  et  fut  nommé  évoque  d'Imola  (Romagne).  Les  papes  Paul  III 
et  Jules  III  remployèrent  :  le  premier  l'envoya  en  France  en  qualité  de 
nonce;  le  second  lui  conféra  la  barrette  cardinalice  (i55i).  Dandini  occupa 
encore  de  hauteg  fonctions  et  mourut  à  Rome  le  4  décembre  155c.  (Mo- 
réri,  art.  Cardinaux  et  Dandini.)  Le  cardinal  de  Châtillon  avait  écrit  pré- 
cédemment à  ce  personnage  une  autre  lettre  dont  nous  n'avons  pu  nous 
procurer  le  texte.  Elle  est 'datée  de  Paris,  le  11  février  i554  (n.  s.);  vente 
de  M.  Eu  g.  Charavay,  25  janvier  188 '5.  Voir  à  l'appendice. 

3.  Aujourd'hui  Beaubec-V  Abbaye,  commune  de  Beaubec-la-Rosière,  can- 
ton de  Forges,  arrondissement  de  Neufchàtel  (Seine- Inférieure). 
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ceste-cy,  comme  celluy  qui  vous  peult  bien  asseurer,  Mon- 
sieur, que  vous  n'avez  par  deçà  amy  qui  de  meilleur  cueur 
vous  y  face  plaisir  et  service  que  moy.  Si  j'eusse  congneu  icy 
qui  se  meslast  de  vos  affaires,  je  luy  eusse  faict  dire  qu'il  eust 
eu  à  lever  vostredicte  permission.  Vous  en  pourrez  escripre 
par  la  première  dépesche  à  qui  bon  vous  semblera,  lequel  en 
sera  suyvant  ledict  brevet  promptement  expédié.  Je  me  vays 
en  cest  endroict  bien  humblement  recommander  à  vostre  bonne 
grâce,  en  suppliant  le  Créateur,  monsieur,  vous  donner  bonne 
vye  et  longue. 
De  Saint-Germain  en  Laye,  ce  xxe  jour  de  aoust  i555. 
(man.  propr.)  Vostre  humble  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  Bibliothèque  de  la  Société  de  l'histoire  du  Protestantisme 
français,  manuscrits,  collection  Labouchère. 


XXIII 

A  Monsieur  de  lîeauregard, 

Conseiller  du  Roy  et  secrétaire  de  ses  finances. 

Monsieur  de  Beauregard,  j'ay  receu  présentement  une  lettre 
de  Jourdemare  par  laquelle  il  me  mande  que  vous  estiez  tum- 
bez  ensemble  sur  quelque  difficulté  sur  la  dépesche  touchant 
l'ordonnance  de  l'amyraulté  que  vous  monstrastes  l'aultre  jour 
au  Conseil  pour  ce  que  je  vous  avoys  dict  que  j'eusse  bien 
voulu  faire  adjouster  que  les  anciennes  ordonnances  de  l'amy- 
raulté fussent  demourées  en  leur  entier,  réservé  la  mixture  de 
la  robbe  d'amy  et  d'ennemy,  de  quoy  il  est  d'advis  qu'on  ne 
face  aulcune  mention  en  ceste  dernière  déclaration,  et  pource 
qu'il  se  congnoist  myeulx  que  moy  en  telz  affaires  de  la  ma- 
rine, je  vous  prie,  monsieur  de  Beauregard,  vouloir  entendre 
ses  raisons  et  oster  cette  réservation  de  robbe  d'amy  et  d'en- 
nemy, sans  avoir  esgard  à  ce  que  je  vous  en  avois  dict,  si  vous 
voyez  que  ce  soit  pour  le  myeulx.  Sur  ce,  je  me  recommen- 
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deray  de  bien  bon  cueur  à  vous,  priant  le  Créateur  qu'il  vous 
doint,  monsieur  de  Beauregard,  ce  que  plus  désirez. 
D'Escoùan',  ce  8e  jour  de  septembre  i555. 

Vostre  bien  bon  amy, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Copie  moderne],  B.  N.,  /.  français,  20461,  fo  5. 

XXIV 

A  Madame,  'Madame  de  La  Ttychepot*, 

Madame,  j'ay  receu  la  lettre  que  vous  m'avez  escrit  par  ce 
porteur  par  laquelle  vous  désirez  sçavoir  le  temps  du  parlement 
du  Roy  pour  s'en  aller  d'icy  à  Bloys  et  passer  par  vostre 
maison  à  Creil,  sur  quoy  je  vous  advise,  madame,  que  j'en 
suys  en  mesme  peine  que  vous  pour  n'en  avoir  encores  rien 
peu  entendre  au  vray,  si  n'est  que  je  vous  puis  asseurer  que  ce 
ne  sera  pas  plus  tost  de  quinze  jours,  n'en  ayant  ledict  sei- 
gneur aultre  chose  résolu  jusques  icy. 

Sur  ce,  je  prieray  le  Créateur,  me  recommendant  humble- 
ment à  vostre  bonne  grâce  qu'il  vous  doint,  madame,  bonne  et 
longue  vie. 

De  Villiers-Costeretz  *,  ce  vnejour  de  novembre  i555. 

Madame,  je  ne  fauldray  de  vous  advenir  du  jour  que  le  Roy 
aura  pris  pour  partir  d'icy. 

(man.  propr.)       Vostre  humble  et  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  3071,  fo  39. 


1.  Ècouen,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Pontoise  (Seine- 
et-Oise).  Le  connétable  de  Montmorency  y  avait  un  magnifique  château 
construit  sous  la  direction  du  célèbre  architecte  Jean  Bullant. 

2.  Charlotte  d'Humières,  huitième  enfant  de  Jean  II,  sire  d'Humières, 
épousa  M.  de  La  Rochepot  le  i3  avril  i552.  (P.  Anselme,  VIII,  p.  280.) 

3.  Villers-Cottercts,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Sois- 
sons  (Aisne).  Le  magnifique  château  qu'y  avait  fait  élever  François  1er  est 
aujourd'hui  converti...  en  dépôt  de  mendicité! 


—   25   — 


XXV 


A  Monsieur,  Monsieur  de  lirissac, 

Mareschal  de  France,  gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy 

en  Piémont. 

Monsieur,  je  vous  envoyé  encores  ung  pacquet  de  lettres 
pour  monsieur  d'Andelot  mon  frère,  lequel  je  vous  prie  luy 
faire  tenir  incontinant  et  seurement  par  le  moyen  du  capitaine 
Salvezon  ou  d'aultre  qui  le  pourra  envoyer  plus  promptement, 
d'aultant  que  c'est  chose  qu'il  désire  avoir  bientost;  de  quoy 
je  ne  crains  point  vous  importuner,  saichant  bien  que  ce  vous 
est  plaisir  de  luy  en  faire  et  à  moy  pareillement,  qui  seray  tous- 
jours  très  aise  de  m'en  pouvoir  revancher  s'offrant  l'occasion 
de  m'employer  par  vous  par  deçà  ;  ne  voulant  oublier  à  vous 
advertir,  monsieur,  que  j'ay  receu  la  lettre  que  vous  m'avez 
escripte  du  xxie  du  passé,  par  laquelle  j'ay  esté  très  aise  d'en- 
tendre tousjours  de  voz  bonnes  nouvelles  et  vous  adviser  que 
je  suys  encores  attendant  en  pareille  dévotion  que  vous  de 
celles  de  mondict  frère  et  de  ce  que  le  jeune  Madruche  aura 
faict  pour  l'eschange  qu'il  a  esté  poursuyvre,  dont  je  ne  veulx 
faillir  vous  advertir  si  j'en  entendz  aulcune  chose  plus  tost  que 
vous;  et  cependant  je  prieray  le  Créateur,  me  recommendant 
humblement  à  vostre  bonne  grâce,  qu'il  vous  doint,  monsieur, 
bonne  et  longue  vie. 

D'Ennet1,  ce  ive  de  décembre  i555. 
(man.  propr.)        Vostre  humble  et  mellieur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 
[Original],  B.  N.,  /.  français,  2o525,  fo  28. 


1.  Anet,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Dreux  (Eure-et- 
Loir),  possède  un  admirable  château  du  seizième  siècle,  bâti  sur  les  plans 
de  Philibert  Delorme  et  décoré  par  Jean  Goujon  et  Jean  Cousin,  par  ordre 
de  Henri  II,  pour  sa  maîtresse  Diane  de  Poitiers. 
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XXVI 

A  'Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de  Brissac, 
Gouverneur  et  Lieutenant-général  pour  le  Roy  en  Piémont. 

Monsieur,  encores  que  je  pense  que  vous  puissiez  desjà 
estre  party  avant  que  ceste  présente  vous  trouve  suyvant  le 
congé  que  le  Roy  vous  a  donné  de  le  venir  trouver,  si  n'ay-je 
voullu  faillir  vous  fere  encores  ce  mot  de  lettre  pour  vous  as- 
seurer  que  vous  estes  attendu  en  grande  dévotion  tant  dudict 
Seigneur  que  de  toute  ceste  compaignye  et  principallement  de 
tous  voz  parens  et  amys,  que  vous  n'en  trouverez  ung  seul  en 
ceste  trouppe  qui  plus  se  resjouysse  ni  qui  plus  vous  désire 
veoir  que  moy,  mais  que  ce  soit  avecques  telle  santé  et  dispo- 
sition que  vous-mesmes  désirez.  Je  vous  adresse  encores  ce 
pacquet  qui  est  pour  mon  frère  Andelot,  que  je  vous  prye, 
monsieur,  voulloir  incontinant  envoyer  au  sieur  de  Salvezon 
pour  le  luy  fere  tenir;  et  je  me  recommenderay  bien  humble- 
ment à  vostre  bonne  grâce,  en  priant  le  Créateur  vous  donner 
bonne  vye  et  longue. 

De  Bloys,  ce  xxii0  de  décembre  i555. 
(man.  propr.)        Vostre  humble  et  mellieur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  20525,  fo  38. 

XXVII 

A  Madame,  Madame  la  duchesse  de  Ferrare1. 

Madame,  je  vous  ay  ces  jours  passez  faict  response  à  la 
lettre  qu'il  vous  avoit  auparavant  pieu  m'escrire  du  xme  de 


i.  Renée  de  France,  fille  cadette  de  Louis  XII  et  d'Anne  de  Bretagne, 
née  à  Blois  en  i5io,  morte  à  Montargis  en  i575,  épousa  en  1528  Hercule  H 
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l'aultre  mois,  par  laquelle  de  vostre  grâce  vous  me  mandiez 
bien  au  long  et  ce  qui  concerne  voz  affaires,  que  j'estime  estre 
le  plus  grand  honneur  que  vous  me  sçauriez  faire,  et  me  semble, 
Madame,  que  je  vous  sattisfeiz  le  myeulx  qu'il  me  fut  possible 
sur  ce  qui  pour  lors  se  présentoit  tant  pour  le  faict  de  la  confis- 
cation  de  Gaillardbois  *  que  de  ce  que  vous  me  mandiez  sur  ce 
que  Varennes  vous  avoit  escript  pour  monsieur  le  connestable 
touchant  la  justice  que  désire  avoir  de  vous  pour  la  terre  qu'il 
a  nouvellement  acquise  près  de  Gisors,  en  quoy,  madame,  je 
pense  que,  quant  vous  aurez  bien  esté  informée  du  peu  de 
dommaige  et  intérest  que  vous  aurez  en  la  luy  accordant  (ne 
pouvant,  comme  j'entendz,  cela  valloir  en  tout  plus  de  trente 
francz  par  an),  vous  ne  vouldriez  à  mon  advis  pour  si  peu  de 
chose  l'esconduire,  mais  le  gratiffier  en  beaucoup  plus  grande 
pour  vous  estre  tel  et  si  affectionné  qu'il  est.  ToutefFoys,  ma- 
dame, je  ne  vous  en  veux  autrement  persuader  :  vous  en  ferez 
ce  qu'il  vous  plaira. 

Quant  à  ce  qu'il  vous  a  pieu  m'escrire  par  votre  lettre  du 
xœe  du  présent  touchant  voz  pensions,  j'en  ay  parlé  à  monsieur 
le  connestable,  qui  m'a  dict  estre  bien  marry  que  l'on  n'a  mieulx 
poursuyvy  les  deux  assignations  qui  vous  ont  esté  parcydevant 
baillées  pour  vous  en  veoir  entièrement  sattisfaicte.  Mais  j'en- 
tendz que  la  faulte  est  venue  d'un  Italian  auquel  vous  en  don- 
nas tes  charge  qui  a  laissé  couller  les  deux  assignations  l'une 
sur  l'autre,  et  que  pour  ceste  heure,  madame,  il  est  fort  malaisé 
que  vous  puissiez  estre  payée  de  tout  ce  que  vous  demandez 
de  vosdictes  pensions,  ayant  le  Roy  maintenant  à  supporter 
une  si  excessive  despense  que  ung  million  d'escuz  ne  suffiroit 
à  payer  les  gens  de  guerre  qu'il  veult  faire  licencer  et  casser  sur 


d'Est,  duc  de  Ferrare,  à  qui  elle  apporta  en  dot  le  comté  de  Chartres, 
érigé  en  duché  à  cette  occasion,  et  les  seigneuries  de  Montargis  et  de 
Gisors.  M.  Jules  Bonnet,  secrétaire  de  la  Société  du  Protestantisme  fran- 
çais, ne  tardera  pas,  nous  Pespérons,  à  publier  la  biographie  complète  de 
cette  princesse,  fruit  de  vingt-cinq  années  de  recherches  dans  la  plupart 
des  archives  de  l'Europe. 

i.  Gaiïlardbois-Cressenville,  canton  de  Fleury-sur-Andelle,  arrondisse- 
ment des  Andelys  (Eure). 
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ceste  trefve  intervenue  ',  sans  les  aultres  grans  fraiz  et  despence 
qu'il  est  contrainct  de  faire  de  tous  coustez  :  Par  quoy,  ma- 
dame, considérant  ce  que  dessus,  je  pressuppose  que  vous 
aurez  pascience  comme  tous  aultres  jusques  à  ce  que  la  saison 
soit  meilleure  qu'elle  n'est  pour  ceste  heure,  me  desplaisant 
grandement  que  je  ne  vous  en  puys  pour  ceste  foys  donner 
meilleure  espérance. 

Quant  aux  deux  gentilshommes  que  vous  demandez  pour 
estre  auprès  de  vous  au  lieu  de  ceulx  que  vous  avez  renvoyés 
par  deçà,  mondict  sieur  le  connestable  en  a  parlé  au  Roy,  et, 
voyant  ledict  Seigneur  et  mondict  sieur  le  connestable  aussy 
qu'ils  ne  sçauraient  quelz  gens  vous  envoyer  et  qui  vous 
poussent  estre  agréables,  joint  que  peu  désirent  aller  par  delà 
pour  y  résider,  ils  sont  de  cest  advis,  madame,  que  vous  en 
faciez  vous-mesmes  choisir  par  ceux  qui  les  congnoissent  propre 
à  vous  faire  service,  sans  qu'ilz  se  chargent  de  vous  en  envoyer 
de  leur  part,  regardans  à  l'inconvénient  qui  est  dernièrement 
advenu  de  ceulx  que  vous  avez  renvoyez;  et  quant  à  moy, 
madame,  je  suys  bien  de  cest  advis,  encores  que  j'aye  faict  tout 
ce  qu'il  m'a  esté  possible  pour  suyvre  vostre  intention,  laquelle, 
madame,  je  mettray  tousjours  toute  la  pcyne  et  sollicitude  que 
je  pourray  pour  l'acomplir  et  vous  faire  toute  ma  vye  très 
humble  service,  comme  j'ay  de  tout  temps  jusques  icy  faict 
sans  jamais  vous  congnoistre  que  l'effect  ne  suyve  la  parolle  et 
comme  je  sçay  que  vous  en  estes  digne. 

Madame,  je  me  recommande  très  humblement  à  vostre  bonne 
grâce  et  supplie  le  Créateur  vous  donner  en  parfaite  sancté  très 
heureuse  et  très  longue  vie. 

D'Amboise,  ce  dernier  jour  de  mars  i555  (i556  n.  s.), 
(man.  prop.)        Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3256,  fo  108. 


i.  La  trêve  de  Vaucellcs,  conclue  le  5  février  1556  entre  Henri  II  et 
Charles-Quint. 
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xxvnr 

[A  Sébastien  de  VAubespine]*. 

Monsieur  de  Basse-Fontaine,  j'ay  receu  la  lettre  que  vous 
m'avez  escripte  par  monsieur  de  Chaulnes  ',  lequel  a  faict  en- 
tendre au  Roy  et  à  monsieur  le  connestable  en  quel  estât  il  a 
laissé  toutes  choses  sans  rien  obmettre  de  ce  qui  s'est  faict  et 
passé  par  delà  depuis  le  partement  de  monsieur  l'admirai  dont 
il  m'a  fait  part.  A  ce  que  je  veoy,  tant  plus  ilz  vont  en  avant, 
moins  ils  font  congnoistre  qu'ils  ayent  envie  de  nous  gratifier 
à  Fendroict  de  nos  prisonniers*.  Aussi  je  vous  puis  asseurer, 
monsieur  de  Basse-Fontaine,  que  le  Roy  a  bien  délibéré  de  ne 
leur  faire  aucune  grâce  de  ce  qu'ilz  pouvoient  espérer  de  Sa 
Majesté  en  faveur  de  la  trefve.  Nous  attendons  icy  monsieur 
l'amiral  dans  peu  de  temps,  et  y  doibt  pareillement  arriver 
bientost  l'ambassadeur  de  delà  et  lors  pourra  l'on  voir  s'il 
persistera  en  l'explicatio'n  des  articles  du  traicté  de  ladicte 
trefve,  telle  que  monsieur  d'Arras"  et  les  autres  la  veulent 
bailler.  Cependant,  je  prieray,  etc. . . 

De  Bloys,  le  xxvme  avril  i556. 

[Copie  du  temps],  B.  N.,/.  français,  20991  (non  folioté). 


1.  Imprimée  presque  intégralement  par  M.  Delabordc  (op.  cit.y  I,  p.  207). 

2.  Pour  ce  personnage,  qui  était  abbé  de  Basse-Fontaine  (diocèse  de 
Langres)  et  parent  du  secrétaire  d'Etat  Claude  de  PAubespine,  nous  ne 
saurions  mieux  faire  que  de  renvoyer  à  l'excellente  notice  que  lui  a  consa- 
crée M.  Louis  Paris  en  tête  des  Négociations  sous  François  H  (publiées 
par  lui  dans  la  Collection  des  documents  inédits). 

3.  Louis  d'Ongnies,  dont  la  seigneurie  de  Chaulnes  fut  érigée  en  comté 
au  mois  de  décembre  i563.  (La  Chesnaye-Desbois,  Dictionnaire  de  la 
Noblesse,  art.  Ongnies;  Lalanne,  Dictionnaire  historique,  de  la  France, 
art.  Chaulnes.) 

4.  François  de  Montmorency,  fils  aine  du  connétable;  Honorât  de  Sa- 
voie, comte  de  Villars,  beau- frère  du  même;  d'Andelot;  M.  de  La  Roche- 
guyon  ;  le  maréchal  duc  de  Bouillon,  gendre  de  Diane  de  Poitiers,  en  sont 
les  plus  connus. 

5.  Antoine  Perrenot,  plus  connu  sous  le  nom  de  cardinal  de  Granvellc 
qu'il  reçut  en  i56i. 
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XXIX 

[A  Sébastien  de  VAubespine.'] 

Monsieur  de  Basse-Fontaine,  vous  faisant  le  Roy  ceste 
dépesche,  j'ay  bien  voulu  vous  fere  ce  mot  de  lettre  seullement 
pour  vous  advertir  que  j'ay  receu  la  vostre  du  xxiime  du  passé 
ensemble  ce  que  vous  avez  escript  à  monsieur  l'admirai ,  de 
laquelle  j'ay  esté  très  aise  veoir  le  discours  et  ne  fauldray  de  la 
luy  bailler  demain  qu'il  doibt  estre  icy  ou  après  demain  au  plus 
tard.  Au  demourant,  monsieur  de  Bassefontaine,  à  ce  que  j'en- 
tendz,  l'ambassadeur  Renard  '  se  doibt  rendre  à  Blois  aujour- 
dhuy  ou  demain,  et  ne  luy  donnera  le  Roy  audience  que  pre- 
mièrement ledict  sieur  admirai  ne  soyt  venu,  lequel  ne  vouldra 
faillir  de  vous  fere  responce  à  vostredicte  lettre.  Cependant,  je 
pryray  le  Créateur,  me  recommendant  de  bien  bon  cueur  à 
.  vous,  qu'il  vous  doinct,  monsieur  de  Basse-Fontaine,  ce  que 
désirez. 

De  Chambourg  *,  ce  premier  de  may  i556. 

[Copie  du  temps],  B.  N.,  /.  français,  20991  (non  folioté). 


XXX 


A  Madame,   Madame  de  La  T^pchepot. 

Madame,  j'ay  esté  très  aise  d'entendre  de  voz  bonnes  nou- 
velles par  ce  porteur,  qui  vous  sçaura  rendre  compte  des 


1.  Simon  Renard,  bailli  d'Amont  en  Franche-Comté,  l'un  des  principaux 
diplomates  de  Charles-Quint  et  de  Philippe  II.  (Voy.  Tridon,  Simon  Renard, 
ses  ambassades,  ses  négociations,  sa  lutte  avec  le  cardinal  de  Granvelle. 
(Besançon,  1882,  in-8°.) 

2.  Chambord,  canton  de  Bracieux,  arrondissement  de  Blois  (Loir-et- 
Cher).  Il  est  à  peine  nécessaire  de  mentionner  son  château,  l'un  des  plus 
beaux  produits  de  la  Renaissance  française. 
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myennes,  qui  sont  aussy  très  bonnes,  ainsy  que  vous  les  avez 
entendues  par  la  Bretesche  que  je  vous  ay  envoyé  ce  matin.  — 
Il  me  semble,  madame,  que  vous  estes  trop  près  d'icy  pour 
laisser  élongner  ceste  compaignye  sans  la  venir  veoir,  ainsy 
que  je  l'ay  dict  à  cedict  porteur. 

Au  demourant,  je  suis  bien  marry  que  madame  de  Humyères  * 
n'y  a  point  eu  de  logis  :  mais  elle  excusera  la  grant  presse 
qu'il  y  a  iCy,  oultre  ce  qu'on  y  attend,  comme  elle  peult  le  sça- 
voir;  il  me  déplaist  qu'on  n'a  sceu  myeulx  faire  pour  elle. 

Sur  ce,  je  prieray  le  Créateur,  me  recommendant  humble- 
ment à  vostre  bonne  grâce,  qu'il  vous  doint,  madame,  bonne 
et  longue  vie. 

De  Chantilly,  ce  xvumc  de  mars  i556  (i557  n.  s.) 

(man.  propr.)  Madame,  sy  vous  voullés  icy  venir,  pour  le 
moins  ny  ma  chambre,  ny  mon  logis  ne  vous  seront  espar- 
gnés. 

Vostre  très  humble  et  meilleur  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3071,  fo  37. 


xxxr 

A   Madame  Vamyralle,  ma  sœur*. 

Ma  sœur,  j'ay  esté  très  aise  d'entendre,  au  retour  de  mon 
lacquetz  que  j'avoys  envoyé  vers  vous,  ce  bon  portement  tant 
de  vous  que  de  voz  enfans,  et  que  vous  passez  vos  couches  * 


1.  Françoise  de  Contay,  femme  en  1 507  de  Jean  II  d'Humières.  (P.  An- 
selme, VIII,  p.  28a) 

2.  Imprimée  in  extenso  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  I,  p.  25 1). 

3.  Charlotte  de  Laval,  mariée  le  16  octobre  1547  à  Gaspard  de  Coligny. 
(Delaborde,  op.  cit.,  I,  p.  63.) 

4.  Le  28  avril  précédent,  était  né  à  Pamiral  un  quatrième  fils,  François 
(Delaborde,  op.  cit.,  I,  p.  25o),  que  le  décès  de  ses  aines  rendit,  après 
Passassinat  de  son  père,  le  chef  de  la  famille.  Il  fut  dans  la  suite  le  fidèle 
et  habile  lieutenant  du  roi  de  Navarre,  plus  tard  Henri  IV. 
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en  si  bonne  disposition,  dont  je  loue  Dieu,  estant  la  meilleure 
nouvelle  qu'on  m'eust  sceu  mander.  Au  demourant,  ma  seur, 
vous  entendrez  par  le  sieur  de  Feuquières  ',  présent  porteur, 
comment  il  a  pieu  à  monseigneur  le  Daulphin  *  le  déléguer  et 
l'envoyer  devers  vous  popr  tenir  en  son  lieu  sur  les  fons  de 
baptême  le  fils  que  Dieu  vous  a  donné,  sur  lequel  me  remet- 
tant à  vous  dire  de  noz  nouvelles  qui  sont  tousjours  très 
bonnes,  je  ne  m'estendray  à  vous  faire  la  présente  plus 
longue,  si  n'est  pour  me  recommender  bien  fort  à  vostre  bonne 
grâce,  priant  le  Créateur  vous  donner,  ma  seur,  ce  que  plus 
désirez. 
De  Villiers-Costerez,  ce  vie  de  may  i557- 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

(man.  propr.)  Je  vous  advise  que  monsieur  l'amiral  s'en  va 
dans  deux  [jours]  en  Picardie  et  se  porte  fort  bien. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3o33,  fo  32. 


XXXIF 


A   Monseigneur,   Monsieur  le  conestable. 

Monseigneur,  après  que  madame  la  conestable  *  vous  a  dé- 
pêché Yvry,  vostre  maistre  d'hostel,  avec  tout  ce  que  vous  luy 


i.  L'un  des  ancêtres  d'Antoine  de  Pas,  marquis  de  Feuquières,  lieute- 
nant-général des  armées  du  Roi  sous  Louis  XIV.  (La  Chesnaye-Desbois, 
art.  Pas.) 

2.  Celui  qui  devint  roi  dans  la  suite  sous  le  nom  de  François  II. 

3.  Imprimée  en  grande  partie  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  I,  p.  235).  — 
Le  nom  du  maître  d'hôtel  du  connétable  est  incontestablement  Yvry;  im- 
possible de  lire  Yvoy  avec  cet  auteur. 

4.  Madeleine  de  Savoie,  fille  de  René  légitimé  de  Savoie,  comte  de 
Villars,  avait  épousé  Montmorency  le  10  janvier  i52ô.  Elle  mourut  en  i586. 
(P.  Anselme,  III,  p.  6o3.) 
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aviés  donné  en  charge  de  vous  envoier  par  luy,  tant  des  per- 
sonnes que  aultres  chouses,  quy  sont  par  ung  mémoire  que 
luy  avés  envoyay,  j'ay  receu  une  lettre  du  médecin  Vesalius  * 
par  laquelle  il  me  mande  qu'il  estoyt  venu  au  camp  du  Roy  son 
maistre  pour  solliciter  le  passeport  de  tous  vos  gens,  à  quoy 
desjà  Ton  avoyt  mis  ordre  à  tout  ce  qu'il  mande,  hors  du  vin, 
d'aultant  que  par  deuls  ou  trois  foys  Ton  ne  l'avoyt  voullu 
laisser  passer,  à  quoy  Ton  a  mis  ordre  incontinent  et  à  tout  ce 
que  Ton  nous  fera  entendre  quy  sera  tant  pour  vostre  vivre 
que  pour  vostre  service.  Au  demeurant,  monsieur,  tous  vos 
bons  amys  et  serviteurs  de  par  deçà  louent  grandement  Dieu 
de  la  grâce  qu'il  vous  faict  de  porter  tout  ce  qu'il  luy  a  pieu 
vous  envoier  avec  une  telle  force  et  constence  qu'avés  faict 
icy,  qui  nous  faict  espérer  qu'il  ne  vous  en  fera  pas  moins  par 
cy  après. 

Cependant,  je  me  recommenderay  très  humblement  à  vostre 
bonne  grâce,  pryant  Dieu,  monsieur,  qu'il  vous  doinct  en  la 
sienne  ce  que  vous  désiré. 

A  Paris,  ce  xviue  septembre  [i557]  \ 

Vostre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Autographe],  B.  N.,/1  français,  3i39,  fo  32. 


i.  Il  s'agit  certainement  d'André  Vésale,  créateur  de  l'anatomie,  né 
en  i5i4,  médecin  de  Charles- Quint  et  de  Philippe  II,  mort  de  faim  dans 
111e  de  Zante  au  retour  d'un  pèlerinage  en  Terre- Sainte  que  ce  dernier 
prince  lui  avait  ordonné  de  faire  pour  le  sauvegarder  contre  la  haine  de 
l'Inquisition. 

i.  Cette  lettre  date  évidemment  de  i557-  Car  qu'aurait  été  faire  Vésale 
auprès  du  connétable  si  la  blessure  de  celui-ci  eût  été  guérie,  et  nous  sa- 
vons que,  à  la  fin  de  décembre  i557,  e^e  l'était  presque  complètement. 
(Voy.  lettre  XXXIII.)  On  sait  que  le  10  août  précédent,  Montmorency  avait 
livré  aux  troupes  hispano-anglaises  la  bataille  de  Saint-Quentin,  où  il  avait 
été  défait  et  pris. 


[ 
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XXXIII 

A  Monsieur,   ^Monsieur  le  mareschal  de  ïïrissac, 

Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy 

en  Pledmont. 

Monsieur,  s'en  retournant  par  delà  le  présent  porteur  qui  est 
à  mon  cousin  de  Gonnor  '  vostre  frère,  je  vous  ay  bien  voulu 
fere  ce  mot  de  lettre  pour  vous  dire  comme  par  les  dernières 
que  j'ay  receues  de  monsieur  le  connestable  qui  sont  assez 
fresches,  j'ay  veu  que  ledict  seigneur  se  porte,  grâces  à  Dieu, 
tousjours  fort  bien  ;  bien  est  vray  que  sa  plaie  s'est  réouverte 
et  qu'elle  rejette  encore  quelques  esquilles  d'oz;  mais  il  n'a 
pour  cela  aucune  fiebvre  ny  autre  fort  grand  douleur  de  sadicte 
playe.  Au  demourant,  monsieur,  il  y  a  quelque  temps  que  je 
vous  ay  envoyé  une  lettre  que  vous  escripvoit  le  Roy  pour 
faire  venir  par  deçà  le  sieur  de  Gordes  *  tant  pour  affaires  qui 
importent  le  service  de  Sa  Majesté  que  celluy  de  mondict  sieur 
le  connestable  :  si  d'advanture  vous  ne  l'aviez  encore  receue, 
il  vous  plaira  nous  envoyer  ledict  sieur  de  Gordes  et  croire 


i.  Artus  de  Cossé,  seigneur  de  Gonnort  et  comte  de  Secondigny,  dit 
le  maréchal  de  Cossé,  naquit  vers  i5i2.  II  se  distingua  à  la  défense  de 
Metz  (i55a),  à  la  prise  de  Marienbourg  0554)  et  à  la  bataille  de  Moncon- 
tour  (i56ç),  fut  nommé  surintendant  des  finances  en  i563,  grand-pannetier 
de  France  en  1564,  maréchal  en  1567,  gouverneur  de  TOrléanais  en  1570. 
Battu  par  les  calvinistes  à  Arnay-lc-Duc  cette  même  année  1570,  il  fut  ac- 
cusé d'intelligences  avec  eux  et  les  politiques,  arrêté  en  1574  et  relâché 
seulement  en  1675.  Il  mourut  le  i5  janvier  i582.  (P.  Anselme,  VII.  p.  236.) 

2.  Bertrand  Raymbaud  de  Simiane.  baron  de  Gordes  et  de  Caseneuve, 
né  le  18  octobre  i5i3,  était  d'une  des  plus  illustres  familles  du  Dauphiné. 
Après  avoir  servi  avec  distinction  en  Italie  et  en  Champagne,  il  fut  créé 
(septembre  1564)  lieutenant-général  de  sa  province  natale  en  l'absence  de 
son  gouverneur  Charles  de  Bourbon,  prince  de  la  Roche-sur- Yon,  et  le 
resta  malgré  les  intrigues  de  ses  ennemis  quand,  à  la  mort  de  celui-ci,  sa 
charge  passa  à  son  frère  le  duc  Louis  de  Montpcnsier.  La  modération, 
fond  de  son  caractère,  demeura  toujours  son  guide;  oa  sait  qu'il  refusa 
d'exécuter  les  ordres  sanguinaires  qui  lui  furent  expédiés  au  lendemain  de 
la  Saint-Barthélémy.  Il  mourut  en  pleine  guerre  civile,  le  21  février  1578, 
à  Montélimar.  (Duc  d'Aumale,  Histoire  des  princes  de  Condé,  I,  p.  5 1 5-5 16, 
et  Notice  sur  le  baron  de  Gordes,  par  M.  Jules  Taulier.  Grenoble,  1859,  in-80.) 
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que  Sadicte  Majesté  en  sera  fort  contente.  Sur  ce  ne  voulant 
oblier  de  vous  advertir  que  monsieur  l'amiral  mon  frère  *  faict 
pareillement  bonne  chère,  je  me  recommenderay  pour  fin  de  la 
présente  humblement  à  vostre  bonne  grâce  et  priray  le  Créa- 
teur vous  donner,  monsieur,  en  parfaicte  santé  heureuse  et 
longue  vye. 

De  Sainct-Germain-en-Laye,  ce  xxvme  jour  de  décembre  1557. 
(man.  propr.)       Vostre  très  humble  et  meilleur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  20526,  f©  27. 

XXXIV* 

A  'Monseigneur,  ^Monsieur  le  conestable. 

Monseigneur,  ainssy  que  tous  vos  amys  et  serviteurs  de  par 
deçà  estoyent  en  fort  grand  poyne  de  vous  pour  le  long  temps 
qu'il  y  avoyt  que  n'avions  receu  de  vos  lettres,  monsieur  de 
Méru*,  vostre  fils,  est  arrivé  avec  Sainct-Sulplice  *  première- 
mièrement  en  la  part  où  est  madame  la  conestable  quy  a  receu 


1.  L'amiral  de  Coligny  avait  été  fait  prisonnier  dans  Saint-Quentin  à 
la  suite  d'une  valeureuse  résistance  le  27  août  précédent,  dix-sept  jours 
après  la  défaite  des  troupes  conduites  à  son  secours  par  le  connétable. 
Durant  les  loisirs  forcés  de  sa  captivité,  il  écrivit  de  ce  siège  mémorable 
une  relation  souvent  imprimée,  notamment  dans  la  collection  Buchon. 

2.  Quelques  lignes  en  ont  été  imprimées  par  M.  Delaborde  {op.  cit., 
I,  p.  329). 

3.  Charles  de  Montmorency,  troisième  fils  du  connétable,  né  en  i537, 
fut  d'abord  connu  sous  le  nom  de  baron  de  Méru,  puis  après  la  mort  de 
l'alné  de  ses  frères,  François,  qui  en  1579  donna  le  titre  de  duc  de  Mont- 
morency à  son  autre  frère  Henri  (second  fils  d'Anne),  prit  le  titre  de  baron 
de  DamvUle  que  celui-ci  avait  porté.  Il  fut  pris  à  Saint-Quentin  aux  côtés 
de  son  père,  figura  aux  batailles  de  Dreux  (1562),  Saint-Denis  (1567),  Mon- 
contour  (1569),  fut  créé  amiral  (1696),  chevalier  du  Saint-Esprit  (1697),  vit 
sa  baronnie  de  Damville  érigée  en  duché-pairie  (septembre  1610)  et  mourut 
deux  ans  après.  (P.  Anselme,  VII,  p.  906-907.) 

4.  Jean  d'Ebrard,  seigneur  de  Saint- Sulpice,  épousa  le  6  mai  i55i 
Claude  de  Gontaut-Biron,  devint  conseiller  d'Etat,  remplaça  en  i562  son 
ami  Sébastien  de  l'Aubespine  comme  ambassadeur  de  France  en  Espagne 
(voy.  l'Introduction  des  Négociations  sous  François  II),  reçut  le  collier  du 
Saint-Esprit  en  1579  et  mourut  en  i58i.  (La  Chesnaye-Desbois,  VII,  273.) 
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une  des  plus  grandes  ayses  qu'elle  ayst  enquores  point  eu 
depuis  qu'il  a  pieu  à  Dieu  vous  mettre  là  où  vous  estes.  Ledict 
sieur  de  Méru  est  venu  en  ceste  compagnie  lequel  je  vous  puis 
asseurer,  monsieur,  qu'il  y  a  esté  receu  et  aultant  veu  de  bon 
cueur  que  home  qui  y  soyt  arrivé  il  y  a  longtemps,  pour  le 
plaisir  que  tous  vos  amys  ont  receu  d'avoir  entendu  sy  parti- 
culièrement de  vostre  portement  et  de  la  prudence  dont  vous 
vous  gouvernés,  estant  au  lieu  où  vous  estes,  quy  est  bien  la 
nouvelle  quy  aultant  nous  resjouyt  tous.  Nous  n'avons  pas  receu 
moins  de  plaisir  d'avoir  entendu  qu'avés  changé  de  lieu,  pour 
l'espérence  que  ung  chacun  quy  a  estay  à  Anguien  *  aultrefoys 
nous  donne  que  la  beaulté  du  lieu  vous  pourra  grandement 
servir  à  recouvrer  vostre  parfaicte  santé,  et  aussy  que  vous 
aurés  commodité  de  vous  promener  quelquefoys  dans  le  parc 
quy  est  fort  beau,  à  ce  que  j'entens. 

Monsieur  de  Méru  nous  a  dict  que  voullés  que  l'on  vous  en- 
voyé une  mulle  et  une  haquenée  quy  soient  basses  pour  vous 
promener.  Messieurs  vos  anffans  et  moy  chercherons  pour 
vous  en  envoier  ainssy  que  les  demandés.  Je  scay  desjà  bien 
où  il  y  a  ung  mullet  quy  est  fort  et  bas,  quy  vous  portera  fort 
bien;  il  est  paisible;  il  est  vray  qu'il  ne  va  pas  grand  train.  Sy 
nous  n'en  trouvons  un  mellieur,  cestuy-la  ne  vous  peust  fallir, 

car  il  est  entre  mes  mains.  Quant  à  la  hacquenée,  nous  ferons 
dilligence  d'en  trouver  une  telle  que  demendés. 

Au  demeurant,  monsieur,  quant  aulx  nouvelles  de  ceste 
compagnie,  tout  ce  que  je  vous  en  puys  dire  c'est  que  le  Roy 
et  la  Royne  se  portent  fort  bien,  Dieu  mercy  :  aussy  font  tous 
messieurs  leurs  enffans.  Il  n'est  question  de  bonnes  chaires 
que  l'on  délibère  de  faire  à  ses  nopces  de  monseigneur  le 
Daulphin  avec  la  royne  d'Escosse  *,  quy  doivent  estre  le  lan- 
demain  de  Quasimodo  à  Paris  \ 


i.  Enghien,  petite  ville  de  Belgique  (province  du  Hainaut),  qui  donnait 
le  titre  de  duc  aux  fils  aines  des  princes  de  Condé. 

2.  Le  futur  François  II  et  Marie  Stuart. 

3.  Ce  mariage  fut  retardé  nous  ne  savons  par  suite  de  quelles  circons- 
tances jusqu'au  26  avril  i558,  de  huit  jours  par  conséquent,  puisque  le 
lundi  de  Quasimodo  tombait  cette  année- là  le  18  avril. 
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Monsieur,  je  ne  veulx  oublier  à  vous  dire  comme  monsieur 
le  mareschal  de  Brissac  est  en  ceste  court  depuis  dix  jours  quy 
se  porte  en  goûteux  assés  bien  :  l'on  parlle  de  le  renvoier 
bientost  en  son  gouvernement. 

Le  roy  et  royne  de  Navarre  '  sont  venus  aulx  nopces,  et  m'a 
chergé  ledict  seigneur  roy  de  Navarre  de  vous  faire  ses  recom- 
mendacions.  Quy  est  tout  ce  que  je  vous  puis  dire  pour  ceste 
heure,  me  recommendant  tousjours  à  vostre  bonne  grâce,  je 
pryray  Dieu,  monsieur,  qu'il  vous  doinct  en  la  sienne  ce  que 
vous  désire. 

A  Fontainebleau,  ce  xxvine  mars  [i558]. 

Monsieur,  vous  ne  nous  sçauriés  envoier  sy  tost  le  sauf- 
conduict  pour  les  bestes  d'amble  que  demendés  que  nous  ne 
les  ayons  prestes  pour  les  vous  envoyer.  Madame,  seur  du 
Roy",  m'acomendé  vous  mercier  de  sa  part  du  bien  qu'avés 
faict  faire  au  fils  de  monsieur  Chapelain  \  Ladicte  Dame  vous 
escript  et  la  Royne  aussy  par  ceste  dépêche  avec  plusieurs 
aultres  seigneurs  de  ceste  court. 

Vostre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Ciiastillon. 

[Autographe],  B.  N.,/.  français,  3i39,  fa  49. 


XXXV4 

^4  'Madame,  'Madame  la  connectable,  duchesse 

de   Montmorancy. 

Madame,  j'ay  depuis  parlé  au  Roy  de  ce  que  m'avez  escript 
par  vostre  lettre  et  trouve  Sa  Majesté  fort  bon,  veu  la  dévotion 


1.  Antoine  de  Bourbon  et  Jeanne  d'Albret. 

2.  Marguerite  de  France,  que  le  traité  de  Cateau-Cambrésis  maria  au 
duc  de  Savoie. 

3.  Premier  médecin  d'Henri  II.  Cf.  Lettre  XXXVI. 

4.  Cette  lettre  non  datée  doit  être  attribuée,  selon  toute  vraisemblance, 
a  la  fin  de  mars  i558. 
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de  vostre  fille  à  la  religion f,  qu'elle  soit  satisflaicte  de  la  vo- 
lonté qu'elle  en  a. 

(tnan.  propr.)  Madame,  pour  la  poyne  en  quoy  je  vous 
veoys  du  long  temps  qu'il  y  a  que  n'avés  eu  des  nouvelles  de 
monsieur  le  conestable,  je  vous  envoyé  une  lettre  que  m'a  es- 
cript  Warlusel,  quy  est  guydon  de  monsieur  de  Savoye*,  par 
laquelle  vous  veirés  l'espérance  qu'y  me  veult  donner,  Dieu 
velle  qu'elle  puisse  estre  vraye.  J'ai  veu  la  lettre  que  monsieur 
le  conte  d'Orne*  vous  escript  quy  est  assés  honeste  pour  le 
païs;  il  fauldra  veoir  sy  faict  ce  qu'il  promet. 

Vostre  très  humble  et  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original.],  B.  N.,/.  français,  3i3ç,  f<>  52. 

XXXVI 

A  ^Monseigneur^  'Monsieur  le  cardinal  de  Lorraine, 

Monseigneur,  aiant  le  Roy  advisé  d'envoyer  Pépin  en  la  place 
de  monsieur  Chappellain  devers  monsieur  le  connestable  pour 

i.  Le  connétable  eut  trois  filles  qui  se  firent  religieuses.  C'est  sans 
doute  de  l'aînée,  Anne,  son  dixième  enfant,  qu'il  s'agit  ici.  (P.  Anselme, 
III.  p.  229.) 

2.  Fils  du  duc  de  Savoie  Charles  III,  né  à  Chambéry  en  1528,  Emma- 
nuel-Philibert hérita,  âgé  de  cinq  ans,  des  Etats  de  son  père,  en  fut  dé- 
pouillé par  François  1er  (i5.it),  servit  Charles-Quint  dans  sa  lutte  contre 
la  ligue  de  Smalkalde  (1547),  s'illustra  au  siège  de  Metz  (i552),  reçut  l'an- 
née suivante  le  commandement  des  troupes  espagnoles  dans  les  Pays-Bas 
et  gagna  pour  Philippe  II  (10  août  i55y)  la  bataille  de  Saint-Quentin. 
Deux  ans  plus  tard,  le  traité  de  Cateau-Cambrésis  lui  donna  la  main  de 
Marguerite,  sœur  de  Henri  II,  et  lui  rendit  son  duché,  moins  quelques 
places  qu'il  arracha  dans  la  suite  (1574)  à  la  faiblesse  de  Henri  III,  revenant 
de  Pologne.  II  mourut  en  i58o.  (Moréri,  art.  Emmanuel-Philibert.) 

3.  Philippe  de  Montmorency,  né  en  i522,  était  fils  de  Joseph  de  Mont- 
morency, seigneur  de  Nivelle,  et  d'Anne  d'Egmont,  qui  épousa  en  secondes 
noces  le  comte  Jean  de  Homes;  à  la  mort  de  son  beau-père,  il  hérita  de 
ses  biens  et  de  son  nom  et  se  trouva  le  plus  riche  seigneur  des  Pays-Bas. 
Attaché  de  bonne  heure  à  Charles- Quint,  il  fut  gouverneur  de  la  Gucldre 
et  se  distingua  à  la  bataille  de  Saint-Quentin  dans  les  rangs  espagnols. 
Lié  avec  Guillaume,  prince  d'Orange,  il  essaya  en  vain  de  le  ramener  au 
parti  de  Philippe  IL  II  n'en  fut  pas  moins  arrêté  avec  le  comte  d'Egraont, 
à  Bruxelles,  comme  ayant  des  intelligences  politiques  avec  Guillaume  et 
décapité.  (P.  Anselme,  III,  p.  578.) 
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ne  se  trouver  Mr  Laurens  Crabre  en  estât  de  pouvoir  faire  le 
voyage,  je  vous  ay  bien  voulu  supplier,  monsieur,  de  mander 
à  monsieur  de  Savoye  qu'il  veuille  luy  donner  sauf-conduict 
pour  s'y  en  aller  et  par  mesme  moyen  audict  Chappellain  pour 
s'en  revenir  pardeçà  servir  Sa  Majesté  de  Testât  de  premier 
médecin  au  lieu  du  dernier  mort.  A  quoy  ne  doubtant  point  que 
ne  vous  soie  aussi  affectionné  que  moy,  ne  vous  en  feray  autre 
discours,  sinon,  pour  fin  de  la  présente,  après  m'estre  très 
humblement  recommendé  à  vostre  bonne  grâce,  prieray  le 
Créateur,  monsieur,  qu'il  vous  doint  en  parfaicte  santé  très 
heureuse  et  longue  vie. 

De  Champs-sur-Marne1,  ce  vme  jour  de  may  i558. 

(man.  propr.)  Monsieur,  je  vous  supply  en  voulloir  toucher 
quelque  mot  à  madame  de  Lorraine*,  affin  que  ledict  Pépin 
puisse  passer  de  pardelà  plus  seurement. 

Vostre  très  humble  et  obéissant  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  6611,  fo  57. 

xxxvir 

A  ^Monsieur  de  La  Vigne  \ 
Conseiller  du  Roy  et  son  ambassadeur  à  la  Porte  du  Grand- Seigneur. 

Monsieur  de  La  Vigne,  j'ay  receu  la  lettre  que  vous  m'avez 
escript  par  le  sieur  de  Boistailler8  et  auparavant  vous  avois 


1.  Champs-sur- Marne ,  canton  de  Lagny,  arrondissement  de  Meaux 
<  Seine-et-Marne). 

2.  Claude  de  France,  seconde  fille  de  Henri  II,  née  le  12  novembre  1547, 
mariée  le  5  février  i558  au  duc  de  Lorraine  Charles  II. 

3.  Partiellement  imprimée  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  I,  p.  33o). 

4.  Jean  de  La  Vigne,  après  avoir  été  chargé,  dans  le  cours  des  années 
i555,  i556  et  i557,  de  différentes  négociations  en  Pologne  et  en  Turquie, 
remplissait  alors  une  mission  de  confiance  pour  apaiser  les  dissentiments 
survenus  entre  les  représentants  de  la  France  en  Orient  à  Poccasion 
d'abus  commis  par  quelques-uns  d'entre  eux.  (Georges  Guiffrey,  Lettres 
de  Dianne  de  Poytiers,  p.  159,  n.  1.) 

5.  Nicolas  Hurault,  seigneur  de  Boistaillé,  conseiller  au  parlement  en 
ic2i,  mort  au  mois  de  juin  i56o,  et  enterré  dans  l'abbaye  de  Morigny- 
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faict  response  à  voz  précédantes  mesmes  remercié  de  la  terre 
sigillée  '  dont  me  faictes  mention  par  ceste  dernière,  aiant  au 
demourant  esté  fort  ayse  de  sçavoir  ainsy  particulièrement  des 
affaires  de  delà  comme  m'en  a  faict  entendre  ledict  Boistailler, 
lequel  je  vous  puys  asseurer  avoir  laissé  le  Roy  fort  satisfaict 
et  content  de  la  charge  que  luy  avyez  donné,  de  laquelle  aussi 
il  s'est  très  bien  acquitté.  Et  pource,  monsieur  de  La  Vigne, 
que  monsieur  de  Charlus *  présent  porteur  vous  sçaura  très 
bien  informer  de  toutes  choses  de  par  deçà,  je  m'en  remettray 
sur  luy  sans  m'estendre  pour  ceste  heure  à  vous  en  dire  davan- 
tage avec  ce  que  j'espère,  puysque  vous  venez  avecques  l'ar- 
mée de  mer,  comme  j'entendz  que  vous  faictes,  que  nous 
pourrons  vous  veoir  dans  peu  de  temps.  Cependant,  me  re- 
commendant  à  vous  de  bon  cueur,  je  pryray  le  Créateur  vous 
donner,  monsieur  de  La  Vigne,  en  santé  ce  que  désirez. 

De  Fontenay 8,  ce  xiiic  jour  de  may  i558. 

(tnan.  propr.)  Je  vous  advise  que  monsieur  le  conestable  se 
porte  fort  bien,  n'ayant  pour  [le]  désastre  quy  luy  est  advenu 
perdu  riens  du  courage  qu'il  a  [au]  service  de  son  maistre, 
comme  il  a  fort  bien  faict  parestre  à  monsieur  de  Savoye  quy 
Test  allé  veoyr  pour  les  sages  et  graves  responces  qu'il  luy  a 
faict.  J'espère  que  Dieu  nous  le  ramènera  bientost*. 

Vostre  bien  bon  amy, 
Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  4129,  A>  ;5. 


lès-Etampes  (Scine-et-Oisc),  dont  son  frère  aîné  Jean,  décédé  le  3o  avril 
précédent,  était  commendataire.  (La  Ciiesnaye-Desbois,  X,  col.  900.) 

1.  Sorte  d'argile  servant  à  l'empreinte  des  sceaux. 

2.  Claude  de  Lé  vis,  baron  de  Charlus,  paneticr  du  roi  en  i559,  gen- 
tilhomme de  sa  chambre  en  i565,  chambellan  du  duc  d'Alençon  en  1577, 
mort  en  i5ç3.  (La  Chesnaye-Desbois,  XII,  col.  35.) 

3.  Fontenay-Trèsigny  (?),  canton  de  Rozoy-en-Brie,  arrondissement  de 
Coulommiers  (Seine-et-Marne). 

4.  Ces  souhaits  furent  exaucés  le  22  décembre  de  la  même  année. 
(P.  de  la  Place,  Commentaires,  éd.  Buchon,  p.  11.) 
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XXXVIII 

A  Monsieur,  'Monsieur  le  duc  de  Js(ivernois\ 

Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  ses  pays  de  Brie 

et  de  Champagne. 

Monsieur,  vous  sçavez  assez  la  peyne  où  se  trouve,  long- 
temps ci,  mon  frère,  monsieur  cTAndelot,  a  raison  des  debtes 
de  la  maison  de  Laval  dont  il  a  fort  grand  envye  de  sortir,  s'il 
est  possible,  pour  luy  pezer  ceste  charge  plus  que  toutes  les 
autres  qu'il  a  aujourd'huy,  avec  une  fort  bonne  délibération  de 
fere  tout  le  meilleur  devoir  qu'il  pourra  pour  y  parvenir,  ce 
que  toutesfoys,  monsieur,  il  ne  pourroit  bonnement  entre- 
prendre ny  fere  sans  vous,  pour  y  estre  tenu,  comme  vous 
entendez,  de  quelque  portion;  et  pour  ce  vouldrait  bien  mon 
dict  frère  estre  adverty  du  temps  que  vous  pourrez  estre  à 
Paris,  pour  s'y  rendre  à  ceste  heure-là  et  adviser  avecques  vous 
et  vostre  conseil  ce  qu'il  pourra  revenir  à  vostre  part  de  ses 
debtes,  à  quoy  je  ne  doubte  point,  monsieur,  que  vous  ne 
soyez  bien  aise  d'entendre  et  vous  en  mettre  dehors  comme 
luy;  qui  est  la  cause  que  je  vous  ai  bien  voulu  fere  la  présente, 
pour  vous  supplier  de  m'escripre  ou  faire  sçavoir  par  quel- 
qu'un des  vostres  dans  combien  vous  espérez  estre  audict 
Paris,  à  ce  que  je  mande  à  mondict  frère  de  ne  faillir  à  se  tenir 
présent  de  s'y  en  aller  quand  il  en  sera  besoing.  Cependant, 
me  recommandant  bien  humblement  à  vostre  bonne  grâce,  je 
prieray  Dieu,  monsieur,  qu'il  vous  doint  en  parfaicte  santé 
heureuse  et  longue  vye. 

De  saint-Germain  en  Laye,  ce  xxvn0  jour  de  novembre  i558. 
(man.  propr.)         Vostre  très  humble  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[OriginalJ,  B.  N., /.  français,  3114,  fo  11 1. 


1.  François  I  de  Clèves,  comte  de  Nevers,  né  le  2  septembre  i5i6,  fut 
créé  duc  et  pair  le  17  février  i538,  contribua  beaucoup  à  la  conservation 
de  Metz  par  le  duc  de  Guise  en  harcelant  les  ennemis  (i552),  assista  à  la 


—  42 


XXXIX1 

A  ^Monseigneur,  Monsieur  le  conestable* 

Monseigneur,  le  Roy  me  vient  tout  présentement  de  com- 
mender  que  j'aye  à  vous  faire  entendre  ung  ouverture  que  je 
luy  feis  avant  hyer  touchant  votre  rensson,  que  monsieur  de 
Savoye  ne  vous  peust  honestement  refuser  après  tant  d'ho- 
nestes  langages  qu'il  vous  a  faict  tenir,  quy  est  que  sy  Ton 
vous  voulloyt  tenir  tousjours  en  suspens,  que  advenant  la  paix 
que  Ton  vous  vouldroit  beaucoup  moins  demender  pour  vostre 
rensson,*  que  sy  la  guerre  continuoyt  qu'il  advise  à  prendre  des 
respondans  sy  suffisans  que  vous  n'ayez  plus  que  à  payer  ce  à 
quoy  l'on  vous  aura  mis  de  rensson.  Sadicte  Majesté  a  vollu 
que  je  vous  aye  envoyé  ung  de  mes  gens  exprès  pour  vous  en 
faire  tout  le  discours,  par  quoy,  monsieur,  il  vous  plaira  croyre 
ce  porteur  que  vous  cognoiscés  de  ce  que  il  vous  dira  tant  sur 
ce  propos  que  d'autres  particularités  que  je  luy  ay  donné 
charge  vous  faire  entendre,  et  mesmes  du  soing  que  le  Roy  a 
de  [votre]  retour;  car  il  n'y  a  heure  là  où  il  ne  trouve  à  propos 
qu'il  ne  m'en  parlles,  et  parest  bien  au  langage  qu'il  tient  quy 
luy  tarde  mervelleusement  de  vous  ravoir  auprès  de  luy,  dont 
je  ne  me  tays,  car  il  a  affaire  à  d'estrcnges  personnes1,  comme 
j'espère  qu'entendrés  par  cy  après. 

Monsieur,  je  ne  vous  feray  plus  longue  lettre  pour  ceste 
heure,  pryent  Dieu  qu'il  vous  doinct  bientôt  estre  hors  de  là 
où  vous  estes. 


bataille  de  Saint-Quentin,  ramassa  les  débris  des  troupes  françaises  après 
leur  déroute  et  mourut  le  i3  février  i562.  Il  avait  épousé,  le  19  janvier  i538, 
Marguerite  de  Bourbon»  seconde  fille  du  duc  Charles  de  Vendôme,  qui 
mourut  le  20  octobre  1589.  (P.  Anselme,  III,  p.  450.) 

1.  Une  lettre  de  Henri  II  au  connétable,  imprimée  par  M.  Delabordc 
(op.  cit.,  I,  p.  353),  fait  allusion  à  cette  missive  du  cardinal. 

2.  Les  «  estrenges  personnes  •  dont  il  est  ici  question,  n'étaient  autres 
que  les  Guises  qui  entravaient  par  tous  les  moyens  possibles  la  rentrée 
en  France  des  prisonniers  de  Saint-Quentin,  Coligny  et  Montmorency. 
Cf.  Delaborde.  op.  cit.,  I,  p.  345  et  suiv.) 
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De  Saint-Germain  en  Laye,  ce  dernier  jour  de  novembre 
[i558]\ 

Monsieur,  je  m'attens  bien  que,  au  retour  de  cedict  porteur, 
vous  me  pourrés  mander  quelque  chouse  de  plus  asseuré  tant 
sur  vostre  liberté  que  celle  de  monsieur  l'amyral,  dont  j'en  pry 
Dieu. 

Votre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Autographe],  B.  N., /.  français,  3i3g,  f<>  40. 


XL 

[Au  1{oi]. 

Sire,  nous  arrivasmcs  hier  environ  les  quatre  heures  après 
mydy  en  ceste  ville,  Mr  du  Mortier  et  moy,  et  pour  ne  perdre 
une  mynute  de  temps  envoyasmes  incontinent  quérir  ceulx  que 
nous  congnoissions  se  pouvoir  employer  pour  le  service  de  la 
charge  et  affaire  qu'il  a  pieu  à  V.  M.  nous  commander,  et  ce 
matin,  après  avoir  receu  les  lettres  que  nous  a  apporté  de 
vostre  part  le  secrétaire  Testu,  nous  avons  donné  tel  ordre  à 
la  distribution  d'icelles  que  bonne  partie  sera  dez  aujourdhuy 
rendue  à  ceulx  de  par  deçà  à  qui  elles  s'adressent,  et  mesmes 
avons  déjà  parlé  à  quelques  ungs  des  principaux  desqueiz  nous 
sommes  asseurez  de  pouvoir  tirer  pour  ce  jour  environ  qua- 
rante mil  livres,  et  quant  aux  autres,  Sire,  qui  sont  à  vostre 
suite  et  de  monsieur  le  cardinal  de  Lorraine  et  monsieur  le 
connétable  comprins  au  roolle  qu'il  vous  a  pieu  nous  bailler 
signé  de  vostre  main  ;  nous  en  envoyons  un  roolle  à  monsieur 
Davanson1,  affin  de  faire  les  diligences  de  dépescher  devers 


1.  Les  premiers  pourparlers  de  paix  eurent  lieu  en  septembre  i5:0  à 
Lille,  puis  en  octobre  à  Cerçarap. 

2.  Jean  de  Saint-Marcel,  chevalier,  seigneur  d'Avançon  et  de  Champ- 
saur,  maître  des  requêtes  en  juillet  1549,  puis  président  au  grand  conseil, 
conseiller  d'Etat ,  ambassadeur  à  Rome ,  surintendant  des  finances. 
(G.  Guiffrey,  Lettres  de  Dianne  de  Poytiers,  p.  3o,  n.  2.) 
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eulx  et  leur  faire  entendre  vostre  volonté  là  dessus ,  pour  ce 
qu'il  en  aura  beaucoup  meilleur  moyen  et  commodité  de  là  où 
il  est  que  nous  d'icy.  Nous  mandons  pareillement,  Sire,  audict 
sieur  Davanson  de  nous  faire  tenir  encore  quelque  nombre  de 
lettres  en  blanc  pour  les  remplir  des  noms  de  ceux  de  qui  nous 
penserons,  oultre  les  autres  contenus  par  vostredict  roolle, 
pouvoir  recouvrer  quelques  sommes  de  deniers,  espérans, 
Sire,  que  nous  ne  serons  pas  par  Vostredicte  Majesté  désa- 
vouez. Si  nous  en  pouvons  assembler  d'avantage  que  ne  porte 
nostredicte  charge  et  à  mesure  qu'il  s'y  advancera  quelque 
chose,  nous  ne  fauldrons  de  jour  à  autre  vous  en  tenir  ad- 
verty,  Dieu  aidant;  auquel,  après  avoir  présenté  noz  plus  que 
très  humbles  recommandations  à  icelle  Vostre  Majesté,  nous 
supplierons  le  Créateur,  Sire,  qu'il  vous  doint  en  très  parfaicte 
santé  très  longue  et  très  heureuse  vye. 
De  Paris,  ce  icr  jour  de  mars  i558  (i559  n-  s-)- 

Voz  très  humbles  et  très  obéissants  subjectz 
et  serviteurs, 

Le  cardinal  de  Chastillon,  Guillart. 

[Copie  moderne],  B.  N., /.  français,  2043  j,  fo  41. 


XLI1 

A  ^Monsieur  de  La  Vigne, 
Ambassadeur  pour  le  Roy  auprès  du  Grant  Seigneur. 

Monsieur  de  La  Vigne,  j'ay  reçeu  la  lettre  que  vous  m'avez 
escript  depuis  vostre  arrivée  par  delà  par  le  présent  porteur 
par  laquelle  j'ay  esté  très  aise  d'entendre  de  voz  nouvelles  et 
vous  asseure  que  le  Roy  a  eu  grand  plaisir  et  contentement  de 
sçavoir  Testât  des  affaires  de  par  delà  et  de  votre  négotiation 
en  laquelle  je  vous   prie  continuer  comme  vous   avez  faict 


1.  Partiellement  imprimée  par  M.  Delaborde  {op.  cit.,  I,  p.  328).  Cette 
lettre,  placée  par  erreur  ici,  doit  être  reportée  entre  la  33e  et  la  3^. 
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jusques  icy  :  Car  je  vous  advise  que  par  les  honestes  actions 
et  déportementz  dont  vous  usez,  vous  avez  desjà  remys  la 
négotiation  de  par  delà  en  aultre  estime  et  réputation  qu'elle 
n'estoit  auparavant,  dont  chacun  de  ceste  compaignye  est  fort 
satisfaict.  Quant  aux  nouvelles  que  désirez  entendre  tant  de 
monsieur  le  connestable  que  de  monsieur  Famyral,  j'en  ay  sou- 
vent de  l'ung  et  de  l'aultre,  et  se  portent  bien  tous  les  deux. 
On  les  debvoit  changer  de  lieu  ung  de  ces  jours,  et  mener 
mondict  sieur  le  connestable  à  Anguyen  qui  est  ung  fort  beau 
lieu,  et  amener  monsieur  l'amyrai  au  chasteau  de  Gand,  là  où 
estoit  mondict  sieur  le  connestable;  qui  est  tout  ce  que  je  vous 
en  puys  mander  pour  ceste  heure,  et  sur  ce  je  prieray  le  Créa- 
teur, me  recommendant  de  bon  cueur  à  vous,  que  vous  doint, 
monsieur  de  La  Vigne,  en  sa  saincte  grâce  ce  que  désirez. 

De  Fontainebleau,  ce  me  de  mars  i557  (i558  n.  s.). 

(man.  propr.)  Je  ne  veulx  oublier  à  vous  remercier  de  la 
terre  sigilate  *  que  m'avés  envoyai  par  cedict  porteur. 

Vostre  bien  bon  amy, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  4129,  fo  74. 


XLII 

[Au  %oi}. 

Sire,  nous  avons  receu  les  deux  lettres  qu'il  a  pieu  à  Vostre 
Majesté  nous  escripre  l'une  du  4e  et  l'autre  du  jour  d'hier,  et, 
pour  vous  satisfaire,  en  premier  lieu  quant  à  ce  que  vous  dé- 
sirez sçavoir  le  personnage  à  qui  le  lieutenant-civil  Vialart  en- 
tend résigner  sondict  office,  c'est  au  fils  du  président  de  Boul- 
lancourt*,  lequel  est  maintenant  conservateur,  qui  est  un  estât 


1.  Cf.  p.  40,  n.  1. 

2.  Nicolas  Luillier,  seigneur  de  Boulancourt,  président  en  la  chambre 
des  comptes  de  Paris.  (P.  Anselme,  II,  p.  223.) 
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qui  en  soy  n'est  pas  de  moindre  auctorité  que  celluy  de  lieu- 
tenant-civil ;  et  vous  pouvons  bien  assurer,  Sire,  qu'il  y  a  jà 
longtemps  qu'il  l'exerce  avec  telle  probité  et  dilligcnce  et  tant 
au  contentement  de  tous  ceulx  qui  ont  affaire  à  luy  qu'il  seroit 
bien  malaysé  de  pourveoyr  audict  estât  personne  qui  feust  plus 
agréable  à  ceste  ville  que  cestuy-là,  lequel  est  de  lieu  et  maison 
pour  tenir  une  telle  place.  S'il  plaist  à  V.  M.,  il  se  retirera  de 
la  part  que  serez  pour  se  présenter  et  vous  faire  la  révérence, 
ou  bien  si  vous  trouvez  qu'il  soit  meilleur,  affin  que  les  deniers 
qui  doibvent  venir  de  ce  costé-là  soient  plus  promptement 
receuz,  d'envoier  le  brevet  qui  est  nécessaire  pour  l'expédition 
de  sa  provision,  il  y  pourra  aller  après  pour  en  remercier  Vostre 
dicte  Majesté. 

Nous  sommes  tousjours  à  besongner  et  faisons  en  la  charge 
qu'il  vous  a  pieu  nous  donner  tout  le  debvoir  et  dilligence  qu'il 
nous  est  possible,  de  sorte  que  nous  espérons  (s'il  ne  survient 
autre  chose  qui  pour  vostre  service  nous  feist  encores  demourer 
icy)  en  partir  demain  pour  aller  trouver  V.  M.,  à  laquelle  nous 
rendrons  bien  ample  compte  de  tout  ce  que  nous  avons  faict 
et  luy  ferons  entendre,  qui  sont  ceulx  qui  se  sont  trouvez  les 
plus  retifs  à  vous  secourir,  et  lors  vous  congnoisterez,  Sire, 
que  la  pluspart  sont  personnes  qui  ont  receu  plus  de  biens  et 
de  grâces  de  Vostredicte  Majesté  que  ceulx  qui  se  sont  mons- 
trez  plus  affectionnez  à  faire  leur  debvoir. 

Avant  que  de  partir,  nous  espérons  laisser  es  mains  du 
commis  du  trésorier  de  l'espargne  jusques  à  DCCO*  M  livres 
provenans  desdicts  prêts,  en  faisant  lesquels,  pour  ce  qu'il  y 
en  a  qui  présentent  des  ducatz,  doubles  ducatz  et  pistollez,  et 
que  par  les  lettres  que  nous  avons  eu  de  V.  M.  vous  ne  nous 
mandez  sinon  évaluer  les  escuz  à  5o  solz,  nous  avons  avisé 
que  quant  auxdictes  autres  espèces,  ayant  les  doubles  ducatz 
cours  pour  cent-dix  solz  et  les  pistolles  pour  48,  ils  ne  seront 
point  évaluez  par  les  promesses  du  trésorier  de  l'espargne, 
mais  confessera  simplement  avoir  receu  lesdictes  espèces  qu'il 
désignera  en  nombre  et  par  le  menu,  et  icelles  promettera 
rendre  à  ceulx  qui  en  auront  faict  le  prêt. 

Pour  le  regard,  Sire,  de  ce  que  vous  désirez  sçavoir  qui 
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sont  ceulx  qui  restent  à  rembourser  des  prestz  qui  feurent 
faictz  pour  vous  à  Mr  le  cardinal  de  Lorraine,  il  n'y  en  a  que 
trois  que  nous  vous  dirons  estans  vers  vous,  vous  asseurant, 
Sire,  quant  aux  prestz  qui  feurent  faictz  Tannée  passée  à  ceulx 
de  vostre  conseil  dont  vous  nous  parlez  par  vostre  dicte  lettre, 
nous  n'avons  jamais  entendu  parler  qu'il  en  restast  ung  seul 
denier  à  payer. 

Voilà,  Sire,  ce  dont  nous  avons  à  vous  advertir,  attendant 
que  nous  aurons  ce  bien  et  heur  de  vous  veoir;  et  cependant 
nous  nous  recommandons  plus  que  très  humblement  à  Vostre 
Majesté  et  supplions  Dieu  la  conserver  avec  très  henreuse  et 
très  longue  vie. 

De  Paris,  ce  6e  mars  i558  (i559  n.  s.). 

Vos  très  humbles  et  très  obéissants  subjects 
et  serviteurs, 

Le  cardinal  de  Chastillon,  Guillart. 
[Copie  moderne],  B.  N.,  /.  français,  20434,  fo  43. 
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A  Monseigneur,  Monsieur  le  duc  de  Montmorency, 

Pair  et  conestable  de  France. 

Monseigneur,  le  Roy  partit  hyer  au  matin  de  Vallery  '  pour 
s'en  aller  disner  à  Moret*  et  coucher  à  Fontainebleau,  là  où  il 
doibt  séjourner  ung  jour.  Monsieur  le  cardinal  de  Lorraine 
partit  le  jour  de  devant  pour  l'aller  attendre  audict  Fontaine- 


1.  Vallery,  canton  de  Chéroy,  arrondissement  de  Sens  (Yonne).  Le  ma- 
réchal de  Saint-André,  favori  de  Henri  II,  y  avait  fait  bâtir  par  Philibert 
Philibert  Delorme  un  superbe  château,  existant  encore  aujourd'hui,  dont 
sa  veuve,  Marguerite  de  Lustrac,  devenue  la  maîtresse  du  prince  de  Condé, 
fit  cadeau  à  son  amant  en  1564.  (Cf.  lettre  LIX.) 

2.  Mor et,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne). 


-4«- 

bleau  avec  la  Royne  *  et  la  royne  d'Espagne f.  La  Royne  mère 
du  Roi  s'en  va  tout  droict  le  chemin  de  Bloys  et  monsieur  de 
Guise 8  avec  elle.  Je  croy  que  le  Roy  *  la  reviendra  trouver  dans 
deulx  jours.  Il  pensoient  se  mettre  sur  la  rivière  à  Gergueau', 
mais  il  eurent  hyer  au  matin  la  nouvelles  qu'elle  estoyt  trop 
basse.  Je  pence  qu'il  ne  pourront  faire  la  feste  plus  avant  que 
Cléry  V 

La  Royne  mère  du  Roy  me  balla  hyer  au  matin  une  lettre 
qu'elle  vous  escript  et  me  commenda  fort  expressément  de  vous 
escripre  qu'elle  vous  prye  de  luy  envoyer  madame  de  Mont- 
morancyT,  vostre  fille,  me  disant  sur  ce  propos  beaucoup  de 
raisons  qui  luy  font  désirer  de  l'avoir  auprès  d'elle,  tant  pour 
vostre  respect  que  pour  l'amour  aussy  qu'elle  luy  porte  et  me 
répliqua  deux  ou  trois  foys  ces  propres  mots  :  «  Monsieur  le 
cardinal,  je  vous  pry  de  bien  faire  entendre  à  monsieur  le 
conestable  V envie  que  le  Roy  et  moy  et  la  Royne  ma  fille  aussy 
avons  d'avoir  madame  de  Montmorency,  sa  fille,  avec  nous,  et 
que  sa  présence  en  ceste  compagnie  luy  servira  de  beaucoup.  » 
Voilà,  monsieur,  les  propres  mots  que  ladicte  dame  me  redict 
deulx  ou  troys  foys,  quant  je  pris  congier  d'elle.  Madame  de 
Savoye  me  parlla  de  ce  mesme  propos  fort  longuement  le  jour 


i.  Marie  Stuart.  (Voy.  infrà,  note  4.) 

2.  Elisabeth  ou  Isabelle  de  France,  fille  ainée  de  Henri  II,  née  le 
i3  avril  1545,  d'abord  fiancée  à  l'infant  don  Carlos,  épousa,  le  22  juin  i559, 
Philippe  II,  père  de  celui-ci,  en  vertu  du  traité  de  Cateau-Cambrésis. 
(2  avril  1559). 

3.  François  de  Lorraine,  duc  de  Guise,  dit  le  balafré,  oncle  de  la  jeune 
reine  Marie  Stuart,  dont  la  mère  (sa  sœur)  avait  épousé  en  secondes  noces 
Jacques  V,  roi  d'Ecosse. 

4.  François  II.  Son  père,  Henri  II  avait  expiré  le  10  juillet  précédent  des 
suites  d'une  blessure  reçue  onze  jours  auparavant  en  tournoi. 

5.  Jargeau,  sur  la  Loire,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  d'Or- 
léans (Loiret). 

6.  Cléry,  lieu  de  pèlerinage  célèbre,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondis- 
sement d'Orléans  (Loiret). 

7.  Diane,  fille  légitimée  de  Henri  II,  mariée  le  2  mai  i557,  à  François  de 
Montmorency,  fils  aine  du  conétable.  Voir,  pour  les  longues  négociations 
que  nécessita  cette  alliance,  l'étude  consacrée  à  ce  seigneur  par  M.  le  baron 
de  Ruble.  {Mémoires  de  la  Société  de  PHistoire  de  Paris  et  de  nie  de 
France,  t.  VI,  p.  200-234.) 
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de  devant,  ainsi  que  pourrés  entendre  par  monsieur  de  Hu- 
myères  *  à  quy  je  compté  tout  le  discours  qu'elle  m'en  avoyt 
faict  et  aussy  l'occasion  qui  me  faisoyt  aller  jusques  à  Bloys; 
et  pour  ce  que  je  suys  seur  que  ledict  sieur  de  Humyères  vous 
en  scaura  rendre  fort  bon  compte  et  d'aultres  chouses  dont 
nous  devisâmes  enssemble,  je  ne  vous  en  feray  aultre  redicte, 
d'aultant  que  je  le  congnois  fort  vostre  serviteur.  Je  luy  ai  bien 
voullu  parller  premièrement  de  tout  ce  qu'il  vous  touche. 

Quant  à  moy,  monsieur,  je  suis  vennu  en  ceste  ville  là  où  je 
séjourneray  enquores  jusques  à  demain  après  disner  pour 
donner  ordre  tant  à  mon  abbaye  de  Vauluisant  *  que  à  une  que 
j'ay  en  ceste  ville,  et  puys  je  m'en  iray  faire  ma  feste  à  Chas- 
tillon  avec  monsieur  l'amyral  et  attenderay  là  des  nouvelles  du 
partement  de  madame  de  Savoye8  de  la  court  pour  aller 
prendre  congier  d'elle  à  Romorantin  \  quy  est  tout  ce  que  je 
vous  puys  dire  pour  ceste  heure  et  m'estant  recommendé  très 
humblement  à  vostre  bonne  grâce,  je  pryray  Dieu,  monsieur, 
qu'il  vous  doint  en  la  sienne  l'heureuse  et  longue  vie  que  vous 
désire. 

A  Sens,  ce  xxvmeme  octobfe  [1559]. 

Monsieur,  je  suis  marry  que,  avant  que  partir  de  la  court,  je 


i .  Jacques,  sire  d'Humières,  frère  de  madame  de  La  Rochepot,  fils  de 
de  Jean  II  d'Humières.  En  organisant,  à  la  fin  de  1576,  sous  le  nom  de 
Sainte-Ligue,  une  association  pour  la  défense  des  intérêts  catholiques 
dans  son  gouvernement  de  Picardie,  il  fut  le  promoteur  des  troubles  san- 
glants qui  marquèrent  la  fin  du  règne  de  Henri  III  et  le  début  de  celui  de 
Henri  IV.  Sa  mort  arriva  au  commencement  de  1579.  (P-  Anselme,  VIII, 
p.  280.) 

2.  Le  cardinal  de  Châtillon  était  abbé  de  Vauluisant-lès-Sens  depuis  le 
i3  janvier  i535.  (i&ty  v.  s.).  (Du  Bouchet,  p.  38 1 -383.) 

3.  Marguerite  de  France,  sœur  de  Henri  II,  mariée  par  le  traité  de 
Cateau-Cambrésis  au  duc  Emmanuel- Philibert  de  Savoie  (V.  Lettre  8  mai 
i558,  note  2).  Elle  ne  devait  partir  pour  Nice  que  quand  la  cour  serait  re- 
venue de  son  voyage  en  Lorraine,  commencé  le  22  septembre  1559. 
Cf.  une  petite  chronique  anonyme  contemporaine  intitulée  Nouvelles  de  la 
cour  (B.  N.,  /.  français,  20624,  fo  54). 

4.  Romorantin,  chef-lieu  d'arrondissement  du  département  de  Loir-et- 
Cher.  La  maison  de  Valois-Àngoulème,  avant  de  monter  sur  le  trône  de 
France  avec  François  1er,  y  avait  sa  résidence  habituelle,  où  s'était  depuis 
écoulée  une  partie  de  l'enfance  de  François  II. 

4 
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n'aye  sceu  mieulx  faire  pour  vostre  assignation  du  don  que  le 

feu  Roy  vous  avoyt  faict  pour  vous  ayder  à  payer  vostre 

rensson;  mais  l'argent  est  sy  court  en  Tespargne  que  je  crains 

fort  que,  sy  ceste  guerre  d'Escosse  dure  guères,  qu'elle  nous 

apauvrira  bien  fort.  Dieu  par  sa  saincte  grâce  velle  pourvoir  à 

tout! 

Vostre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Autographe],  B.  N.,/.  français,  3071,  fo*  6  et  7. 

XLIV 
A  'Monseigneur,  Monsieur  le  duc  de  Montmorency9* 

Pair  et  connestablc  de  France. 

Monseigneur,  s'en  allant  monsieur  de  Montpezat8  présent 
porteur  devers  vous  je  n'ay  voullu  faillir  de  vous  faire  responce 
à  ce  qu'il  vous  a  pieu  me  faire  entendre  par  Dupin  que  vous 
voulez  que  je  face  pour  vos  affaires  en  ceste  compagnie,  par 
lequel  j'ay  esté  pareillement  très  aise  d'avoir  entendu  de  voz 
bonnes  nouvelles  et  pour  commencer  par  ce  que  vous  m'avez 
mandé  du  don  que  le  pays  de  Languedoc  *  vous  a  faict  ceste 
année  de  XVIII  mil  livres  et  à  monsieur  le  conte  de  Villarz  '  de 


1.  Imprimée  in  extenso  par  M.  L.  Paris  p.  264-267  des  Négociations 
sous  François  IL 

2.  Depuis  la  mort  de  Henri  H,  Montmorency,  disgracié,  s'était  retiré  à 
Chantilly. 

3.  Melchior  des  Prez,  seigneur  de  Montpezat.  11  épousa  en  juin  i56o 
Henriette  de  Savoie,  fille  unique  du  comte  de  Villars.  (Voy.  n.  5.) 

4.  Le  connétable  était  gouverneur  du  Languedoc,  et  cette  charge  s'in- 
féoda dans  sa  famille  durant  plus  d'un  siècle. 

5.  Honorât  de  Savoie,  comte  de  Villars  et  de  Sommerive,  fils  puîné  de 
René  légitimé  de  Savoie,  accompagna  Henri  II  en  Lorraine  (i552),  se  jeta 
dans  Hesdin,  assiégé  par  le  prince  de  Piémont,  fut  blessé  à  Saint-Quentin, 
défendit  néanmoins  Corbie,  accompagna  Charles  IX  à  Bayonne  (i565), 
assista  aux  batailles  de  Saint-Denis  (1667)  et  Moncontour  (1569),  fut  créé 
maréchal  (1571)  et  amiral  de  France  (1572),  guerroya  contre  les  huguenots 
en  qualité  de  lieutenant-général  de  Guyenne  et  leur  prit  plusieurs  places 
(1573).  Il  mourut  en  i58o.  (P.  Anselme,  VII,  p.  237.) 
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VI  mil  et  à  monsieur  Joyeuse !  de  III  mil,  je  n'ay  failli  suyvant 
vostre  intention  aussytost  que  je  suis  arrivé  en  ce  lieu  d'en 
parler  à  monsieur  le  chancelier f  lequel  n'a  différé  pour  autre 
occasion  à  en  dépescher  et  sceller  les  lettres  qui  luy  ont  esté 
présentées  par  vos  gens  sinon  par  ce  qu'il  les  a  trouvées  très 
mal  faictes  et  d'une  forme  peu  seure  et  non  accoustumée  parce 
qu'il  est  porté  par  icelles  que  ledict  pays  faict  offre  et  don  des 
sommes  susdictes,  s'il  plaist  au  Roy,  de  quoy  il  avoit  averti 
vos  gens  pour  les  faire  refaire  ;  et  a  pareillement  semblé  à  mon- 
sier  de  l'Aubespine  *  que  les  lettres  précédentes  en  pareil  cas 
dont  il  dict  en  avoir  dépesché  aucunes  n'estoient  faictes  en 
ceste  forme,  qui  a  esté  occasion  que  monsieur  le  chancelier  luy 
a  donné  charge  de  les  refaire  et  y  user  d'une  autre  voye,  luy 
ayant  semblé  meilleur  d'en  faire  deux  lettres,  l'une  adressante 
aux  estatz  dudict  pays  de  Languedoc  par  lesquelles  il  leur  per- 
mect  de  vous  faire  ledict  don  et  l'aprouve  ;  l'autre  adressante  à 
vous  pour  le  recevoir,  lesquelles  dès  ce  jour  d'huy  doivent 
estre  dépeschées.  Vous  advisant,  monsieur,  que  j'ay  trouvé 


i.  Guillaume,  vicomte  de  Joyeuse,  membre  du  conseil  d'Etat  et  du 
conseil  privé,  d'une  vieille  famille  noble  du  Bas- Languedoc.  Le  célèbre 
duc  Anne  de  Joyeuse,  favori  d'Henri  III,  était  son  fils  aîné.  (P.  Anselme, 
III,  p.  839.) 

2.  François  Olivier,  seigneur  de  Leuville,  après  s'être  acquitté  avec 
honneur  de  plusieurs  ambassades  importantes,  fut  nommé  président  du 
parlement  de  Paris  le  12  juin  1643,  et  le  18  avril  1S4S  succéda  en  qualité 
de  chancelier  de  France  à  Guillaume  Poyet,  destitué  par  François  1er. 
Etant  devenu  paralytique,  il  dut  remettre  les  sceaux  à  Jean  Bertrand 
(V.  p.  52,  no  1).  Cet  état  de  choses  dura  le  temps  du  règne  de  Henri  II.  A  l'avè- 
nement de  François  II,  il  reprit  l'exercice  de  sa  charge.  Le  dégoût  qu'in- 
spira en  lui  la  cruelle  répression  de  la  conjuration  d'Amboise  hâta  sa  fin, 
arrivée  le  3omars  i56o.  Son  successeur  fut  le  fameux  Michel  de  l'Hospital. 
(P.  Anselme,  VI,  p.  482.)  Un  peu  plus  bas,  le  cardinal  de  Châtillon  donne 
sur  son  compte  une  appréciation  curieuse. 

3.  Claude  de  l'Aubespine,  baron  de  Châteauneuf-sur-Cher,  gendre  et 
successeur,  comme  secrétaire  d'Etat,  de  Boche  tel,  en  1542,  fut  un  des  né- 
gociateurs de  la  restitution  de  Boulogne  à  la  France  (i545),  de  la  paix  de 
Cateau-Cambrésis  (i559),  de  la  reddition  de  Bourges  par  les  protestants 
(i562),  prit,  quoique  malade,  une  grande  part  aux  conférences  qui  précé- 
dèrent la  bataille  de  Saint-Denis  (1567).  Le  11  novembre,  date  de  ce  grand 
drame  qu'il  n'avait  pu  empêcher,  il  expira.  Catherine  de  Médicis  avait  en 
lui  pleine  confiance.  (Moreri,  art.  Aubespine.) 


—   52   — 

ledict  sieur  chancelier  fort  affectionné  à  tout  ce  qui  vous 
touche  ;  et  s'il  n'est  si  prompt  à  dépescher  comme  par  cy-devant 
a  esté  le  cardinal  de  Sens  ',  il  ne  vient  d'autre  chose  que  d'une 
pesanteur  et  gravité  qu'il  a  tousjours  eue  et  qui  est  née  avec 
luy  ayant  tousjours  voulu  pezer  et  digérer  les  choses  premier 
que  les  dépescher  :  Et  quand  aux  dix  mil  livres  restans  du  don 
qui  vous  avoit  esté  faict  l'année  passée  par  ledict  pays  pour 
payer  vostre  rançon,  premier  que  je  fusse  arrivé  en  ce  lieu  il 
en  avoit  scellé  les  lettres  comme  pareillement  monsieur  de 
Beauregard  avoit  refait  les  lettres  du  bailliage  du  Cotantin. 

Je  n'ay  pareillement  failly,  monsieur,  de  parler  à  la  Royne- 
mère  pour  les  terres  que  vous  tenez  du  dommaine  du  Roy,  qui 
desjà  en  a  commencé  à  parler  à  ces  messieurs  qui  sont  autour 
du  Roy,  sur  quoy  on  faict  quelque  difficulté  pour  la  consé- 
quence et  attendu  que  ung  chacun  laisse  ce  qu'il  en  tenoit,  si 
est-ce  que  je  ne  laisseray  d'en  parler  encores  et  d'essayer  à 
conduire  cela  et  tout  ce  que  vous  m'avez  mandé  à  quelque 
bonne  fin,  s'il  m'est  possible. 

Quand  aux  cinquante  mil  escuz  restans  du  don  que  le  feu 
Roy  vous  fist  pour  payer  vostre  rançon,  je  n'ay  encore  trouvé 
ladicte  dame  à  propos  pour  luy  en  parler  et  regarder  quelque 
moyen  de  vous  assigner  et  dresser  de  ceste  partie.  Mais  bien 
ay  parlé  à  madame  de  Montpensier f  qui  monstre  avoir  fort 
grande  affection  à  tout  ce  qui  vous  touche  pour  luy  parler  de 
vos  confirmations  de  vos  capitaineries,  m'ayant  semblé  meil- 
leur ce  faict  faire  ouvrir  ce  propos  par  elle  qui  ne  doubte  que 


i.  Jean  Bertrand,  seigneur  de  Frazin,  quelquefois  appelé  par  erreur 
Bertrandi,  garde  des  sceaux  intérimaire  de  i55o  à  1559.  Sa  femme,  Jeanne 
de  Baras,  étant  morte,  il  se  lit  d'église  et  devint  successivement  évéque 
de  Gomminges  (i555),  archevêque  de  Sens  et  cardinal  (i55;).  Il  mourut  le 
4  décembre  i56o,  après  avoir  assisté  à  l'élection  de  Pie  IV.  (P.  Anselme, 
VI,  p.  486.) 

2.  Jacqueline  de  Longwic,  mariée  en  août  i538  à  Louis  II  de  Bourbon, 
duc  de  Montpensier.  Elle  était  dame  d'honneur  de  Marie  Stuart  (Négocia- 
tions sous  François  II,  p.  744)  et  mourut  le  28  août  i56i.  Son  époux  se 
remaria  longtemps  après,  le  4  février  1570,  avec  Catherine  de  Lorraine, 
sœur  du  duc  Henri  de  Guise,  qui,  par  ses  folies  et  son  fanatisme  politique, 
rendit  célèbre  pendant  la  Ligue  le  nom  de  duchesse  de  Montpensier. 
P.  Anselme,  I,  p.  355.) 


—  53  — 

ladicte  dame  ne  voudroit  prendre  argent  de  vous  pour  lesdictes 
confirmations  non  seulement  en  si  petite  somme  mais  en  beau- 
coup plus  grande. 

Je  n'ay  pareillement  obmis  à  parler  au  Roy  à  ce  qu'on  ne 
touche  aux  deniers  qui  ont  esté  par  vous  consignez  au  greffe 
de  la  court  de  Parlement  de  Paris  pour  le  pris  du  décret  de  la 
terre  du  Belloy,  au  cas  que  Sa  Majesté  levast  par  emprunt  les 
consignations  estans  au  greffe  de  ladicte  court,  dont  j'ay  faict 
faire  le  commandement  à  monsieur  de  l'Aubespine  et  luy  ay 
baillé  la  minute  des  lettres  que  m'avez  envoyées  qui  les  doibt 
incontinent  dépescher;  remettant  au  reste  à  parler  au  Roy 
pour  la  douzaiue  d'arbres  que  vous  demandez  de  la  forest  de 
Neufville,  jusques  sur  la  fin  et  alors  que  j'auray  parlé  des 
autres  choses  qui  importent  de  plus. 

Qui  est,  monsieur,  satisfaict  à  tous  les  pointz  que  m'avez 
mandé  par  ledict  Dupin.  Et  parce  que  ledit  sieur  de  Montpezat 
présent  porteur  vous  pourra  faire  amplement  entendre  le 
branle  et  doubte  en  quoy  nous  d'entrer  en  guerre  avec  les 
Anglois  pour  les  démonstrations  qu'ilz  font  de  nous  vouloir 
clorre  tous  les  passages  et  empescher  que  le  secours  que  le 
Roy  veult  envoyer  en  Ecosse  n'y  puisse  entrer,  chose  qui 
viendroit  si  mal  à  propos,  comme  très  bien  vous  entendrez, 
qui  a  esté  occasion 4  que  depuis  quatre  ou  cinq  jours  monsieur 
l'amiral  mon  frère  a  esté  mandé,  je  ne  m'estendray  à  vous  en 
faire  autre  discours  ny  redite  par  ceste  lettre  à  laquelle  je  feray 
fin  après  m'estre  recommandé  à  vostre  bonne  grâce,  supliant 
le  Créateur  vous  donner,  monseigneur,  en  parfaicte  santé  très 
longue  et  heureuse  vie. 

D'Amboise,  au  xxve  février  i55g  (i56o#.  s.) 

(man.  propr.)  Monsieur,  j'espère  pouvoir  partir  de  ceste 
court  pour  vous  aller  trouver  environ  (environ)  le  vime  du  moys 
qui  vient.  Il  est  vray  que  je  iray  passer  par  Chastillon,  là  où  je 
n'arresteray  que  troys  ou  quatre  jours  affin  que  plus  tost  je 


i.  Simple  piège  pour  attirer  l'amiral  à  Amboise  et  le  compromettre 
dans  les  mouvements  séditieux,  alors  près  d'éclater,  auxquels  l'histoire  a 
conservé  le  nom  de  conjuration  d'Amboisc. 
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puisse  avoir  ce  bien  que  de  vous  veoyr,  ce  que  je  désire  bien 

fort. 

Votre  très  humble  et  très  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  3i57^fot  21  et  23. 

XLV 

A  'Monseigneur,  Monsieur  le  duc  de  Montmorency, 

Pair  et  connestable  de  France. 

Monseigneur,  vous  aurez  de  ceste  heure  peu  veoir  par  les 
lettres  que  je  vous  ay  escriptes  par  les  sieurs  de  Montpezat  et 
Sanzay*  ce  que  j'avois  advancé,  en  ce  que  vous  m'avez  mandé 
par  Dupin  pour  vos  affaires,  tellement  qu'il  ne  restoit  plus  que 
deulx  points  auxquels  je  n'avois  encore  satisfaict  :  dont  depuis 
ayant  eu  response  je  n'ay  voullu  faillir,  monsieur,  de  vous  en 
tenir  incontinent  adverty,  s'estant  présentement  offerte  cette 
occasion  de  vous  escrire  par  le  conte  de  Maulevrier 8,  présent 
porteur;  vous  advisant,  monsieur,  que  j'en  feiz  hier  faire  le 
commandement  à  monsieur  de  l'Aubespine,  duquel  je  feray 
retirer  le  brevet.  Et  quant  aux  cinquante  mil  escus  restant  du 
don  que  le  feu  Roy  vous  feist  pour  achever  de  payer  vostre 
rançon,  à  ce  matin  monsieur  le  cardinal  de  Lorraine  a  parlé  au 
trésorier  de  l'espargne  pour  regarder  à  vous  assigner  de  ladicte 
somme  par  quartiers  pour  en  estre  payé  dedans  deux  ans  ;  de 


1.  Imprimée,  comme  la  précédente,  par  M.  L.  Paris,  p.  267-269  des  Nè- 
gociations  sous  François  11. 

2.  Sans  doute  le  comte  Claude  de  Sanzay,qui  épousa  en  1571  Margue- 
rite de  la  Motte-Fouqué.  Cf.  comte  de  la  Ferrière-Percy,  Journal  de  la 
comtesse  de  Sanzay  (1859,  Paris,  Aubry,  petit  in-18). 

3.  Charles- Robert  de  la  Mark,  second  fils  de  Robert  IV  de  la  Mark, 
duc  de  Bouillon,  naquit  en  i538,  porta  d'abord  le  titre  de  comte  de  Mau- 
levrier et  de  Braine,  fut  blessé  devant  Rouen  (i562),  servit  au  siège  de  la 
Rochelle  (i5r3)  et  devint  duc  de  Bouillon  par  la  mort  de  son  frère  aîné, 
Henri-Robert,  et  de  ses  trois  fils,  et  le  mariage  de  sa  fille  Charlotte  avec 
Henri  de  la  Tour,  vicomte  de  Turenne.  Il  mourut  en  septembre  1622. 
(P.  Anselme,  VII,  p.  169.) 
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quoy  il  me  doibt  faire  response  dedans  ung  jour  ou  deux,  dont 
je  ne  fauldray  incontinent  de  vous  advertir  qui  sera  occasion 
que  dedans  cinq  ou  six  jours  j'ay  délibéré  partir  de  ce  lieu 
pour  vous  aller  trouver,  après  avoir  passé  par  Chastillon, 
n'ayant  pour  le  présent  aultre  chose  qui  me  retienne  plus  icy 
que  de  mettre  une  fin  à  tout  ce  que  vous  m'avez  mandé  par 
ledict  Dupin.  Et  attendant  que  j'aye  ce  bien  de  vous  veoir,  je 
me  recommanderay  très  humblement  à  vostre  bonne  grâce, 
après  avoir  suplié  le  Créateur  vous  donner,  monsieur,  en  par- 
faicte  santé  très  longue  et  très  heureuse  vie. 

D'Amboise,  ce  dernier  février  i55g  (i56o  n.  s.). 

Monsieur,  depuis  ceste  lettre  escripte,  j'ay  présentement 
receu  celle  qu'il  vous  a  pieu  m'escrire  du  xxme  de  février  par 
le  protestant*  par  laquelle  j'ay  veu  que  non  seulement  on  a 
faict  saisir  Compiègne  et  la  seigneurie  des  Baulx  en  Provence, 
mais  aussy  le  comté  de  Beaumont  qui  vous  a  esté  baillé  par  le 
feu  Roy  François  par  engaigement,  de  quoy  je  ne  m'estonne, 
monsieur,  parce  que  tous  ont  esté  traictéz  de  ceste  façon,  n'y 
ayant  eu  une  seule  terre  du  dommaine  du  Roy  baillée  par  en- 
gagement qui  n'ait  esté  saisie.  Mais  aussytost  qu'on  a  fait 
aparoir  de  l'engagement  devant  les  commissaires  députez  pour 
cest  effet,  on  a  eu  main-levée;  et  en  cas  pareil  une  petite  terre 
que  monsieur  le  mareschal  mon  père  avoit  eue  du  feu  Roy 
François  par  engagement  avoit  esté  saisie,  dont  monsieur 
l'amiral  mon  frère  a  eu  incontinent  main-levée,  ayant  devant 
lesdietz  commissaires  faict  aparoir  dudict  engagement.  Quand 
aux  deux  autres  terres  du  domaine  que  vous  tenez  sans  enga- 
gement avec  Festang  de  Gonnieux,  je  vous  ay  escript  par  cy 
devant,  monsieur,  la  difficulté  que  ces  messieurs  qui  sont  au- 
tour du  Roy  en  font  se  fondans  sur  une  conséquence  ;  mais  je 
ne  laisseray  premier  que  partir  d'essayer  d'en  tirer  d'eux  quelque 
meilleure  responce. 

Au  demeurant,  monsieur,  vous  aurez  de  ceste  heure  receu 
les  lettres  d'acquit  de  ce  que  le  pays  de  Languedoc  vous  a 
donné,  lesquelles  monsieur  le  chancelier  ne  faict  aucune  dif- 

i.  Sobriquet  dont  nous  n'avons  pu  découvrir  le  porteur. 
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ficulté  de  vous  sceller  aussytost  que  je  luy  en  ay  parlé,  y  ayant 
usé  de  la  forme  qui  lui  a  semblé  la  meilleure  pour  les  expédier 
en  deux  lettres,  suyvant  ce  que  je  vous  ay  par  cydevant  es- 
cript,  et  m'esbahiz  des  rebuffes  et  parolles  injurieusee  que  vos 
gens  vous  ont  faict  entendre  parce  que  je  l'ay  tousjours  veu 
parler  de  vous  et  de  ce  qui  vous  touche  avec  révérence  et  hon- 
neur, estimant  bien  que  cela  peut  venir  plustot  de  l'imprudence 
de  vos  gens  que  de  mauvaise  volunté  de  sa  part,  estant  bien 
toutesfois  certain  qu'il  n'est  si  prompt  à  dépescher,  comme  a 
esté  le  cardinal  de  Sens,  ce  qui  luy  vient  d'une  gravité  et  pe- 
santeur naturelle  qui  est  née  avec  luy,  ainsi  que  pareillement  je 
vous  ay  faict  entendre  par  une  de  mes  précédentes  lettres.  Au 
moyen  de  quoy  nous  avons  esté  d'advis,  monsieur  l'amiral  mon 
frère  et  moy,  que  Monterambert  n'estendist  la  créance  que 
vous  avez  remise  sur  luy  par  la  lettre  que  vous  escrivez  à  mon- 
sieur du  Mortier  veu  mesmement  qu'il  a  dépesché  ce  que  de- 
mandez. Quand  au  pacquet  que  vous  avez  baillé  à  Dupin  pour 
faire  tenir  à  Bassemaisons,  vostre  maistre  d'hostel,  il  la  garde 
jusques  icy  pour  le  luy  bailler  seurement  en  ceste  ville  où  il  luy 
avoit  dict  qu'il  se  trouveroit  bientost  aprèz  que  le  Roy  y  seroit 
arrivé  pour  entendre  à  ses  affaires.  Et  parce  que  ledict  Dupin 
au  retour  d'avec  vous  m'est  venu  trouver  aux  Chasteliers  et 
que  je  n'ay  esté  de  retour  à  la  court  sinon  lorsque  le  Roy  est 
arrivé  en  ceste  ville,  vous  n'avez  peu  si  tost  avoir  responce  de 
ce  que  vous  m'aviez  mandé  par  luy,  parce  que  j'attendois  à  la 
vous  faire  jusques  à  ce  que  j'eusse  advancé  quelque  chose  en 
vos  affaires,  dont  pour  le  présent  je  ne  vous  feray  plus  longue 
lettre  mais  bien  me  recommanderay  derechef  très  humblement 
à  vostre  bonne  grâce.  Monsieur,  parce  que  n'ay  trouvé  à  pro- 
pos le  conte  de  Maulevrier  pour  vous  fere  tenir  ceste  lettre, 
j'ai  advisé  de  la  vous  envoyer  par  ce  porteur  qui  m'a  dict  qu'il 
vous  alloit  trouver  en  diligence. 

(man.  propr.)        Votre  très  humble  et  très  obéissant 

nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.français,  3i57,  fo  25. 
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XLVI' 

Au  Trieur  claustral  de  mon  abbaye  de  Sainct-Benoist. 

Prieur,  d'autant  que  pour  ce  coup  je  me  contente  du  temps 
que  le  chantre  de  mon  abbaye  Sainct-Benoist  *  a  demeuré  en 
prison,  je  vous  en  ay  bien  voulu  advertir  par  ce  mot  de  lettre 
et  vous  dire  que  vous  ayez  à  ceste  cause  à  le  mettre  dehors 
incontinant,  icelle  receue,  après  toutesfois  lui  avoir  remonstré 
qu'il  aye  à  estre  désormais  plus  sage  et  plus  modeste,  afin  que 
je  n'aie  occasion  de  plus  user  envers  luy  de  tel  châtiment. 
Cependant,  je  prie  Dieu  vous  tenir  en  sa  garde. 

De  Fontainesbleau,  ce  xxmie  jour  de  février  i56o(i56i  n.  s.). 

Votre  abbé, 
Le  cardinal  de  Chastillon. 
Vous  ferez  en  plein  chappitre  lesdictes  remonstrances. 

[Original J,  bibliothèque  d'Orléans,  manuscrits,  vol.  394  bis. 

xlvit 

A   la  Ityyne. 

Madame,  m'estant retiré  icy  en  mon  abaye  de  Sainct-Benoist4, 
suyvant  ce  que  je  vous  fiz  entendre  passant  par  Melun  depuis 
deux  jours,  ce  porteur  qui  est  à  monsieur  d'Acqs  *  m'y  est  venu 

1.  Communication  de  M.  Auvray.  (Voy.  Introduction.] 
1.  Voyez  plus  haut,  p.  10,  no  2. 

3.  Imprimée  in  extenso  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  II,  p.  572). 

4.  La  lettre  dans  laquelle  Catherine  de  Médicis  réclama  la  médiation 
d'Odet  de  Coligny  a  été  imprimée  au  tome  III  des  Mémoires  de  Condé  (1743), 
p.  216-219,  et  de  nouveau  par  M.  le  comte  de  la  Ferrière  dans  son  beau 
recueil  des  Lettres  de  Catherine  de  Médicis  (collection  des  document;  iné- 
dits), t.  I,  p.  290-293. 

5.  François  de  Noailles,  né  le  2  juillet  i5ig,  s'acquitta  habilement  de 
plusieurs  ambassades  en  Angleterre,  à  Venise,  à  Constantinople,  à  Rome, 
devint  évéque  de  Dax  en  i55",  appuya  la  proposition  du  duc  de  Guise, 
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trouver,  lequel  m'a  dict  que,  ainsi  qu'il  estoit  prest  de  partir 
de  la  court  estant  naguères  audict  Melun,  quand  vous  enten- 
distes  qu'il  venoit  vers  moy,  vous  luy  commandaste  de  me  dire 
de  vostre  part  que  je  m'employasse  de  tout  mon  pouvoir  de 
conseiller  à  monsieur  le  prince  de  Condé  *  de  poser  les  armes 
luy  et  tous  ceulx  qui  sont  en  sa  compagnie,  qui  a  esté  cause 
qu'aussy  tost  que  j'ay  receu  ceste  créance,  j'ay  dépesché  cedict 
porteur  vers  mondict  sieur  le  prince  pour  le  prier  de  per- 
mettre à  l'ung  de  mes  frères  de  venir  en  lieu  où  je  pensse 
parler  à  luy,  afin  de  le  tenir  adverty  de  quelques  propos  que 
j'avois  à  lui  dire;  ce  qu'ayant  entendu  il  a  cejourd'hui  envoyé 
mon  frère,  monsieur  d'Andelot,  jusques  à  Gergueau  où  je  me 
suis  trouvé  au  disner,  et  n'ay  failly  de  luy  user  de  toutes  les 
remonstrances  dont  je  me  suis  peu  adviser  pour  satisfaire  à 
vostre  vouloir  et  intention,  afin  de  les  faire  entendre  à  mondict 
sieur  le  Prince.  Sur  quoy  il  m'a  dict  que  monsieur  de  Valence* 
estoit  hyer  venu  pour  ce  mesme  effect  vers  mondict  sieur  le 
prince;  ce  qui  me  faict  d'autant  plus  espérer  l'exécution  de 
vostre  volunté  que  je  la  voy  autant  désirée  de  leur  costé  (ainsi 
que  m'a  dict  mon  frère)  qu'il  est  possible;  de  sorte  qu'il  ne  me 
reste  à  vous  dire,  madame,  sinon  que  s'il  se  trouvoit  encores 


qui,  adoptée,  aboutit  à  la  reprise  de  Calais  (i558),  et  mourut  à  Bayonnc  le 
16  septembre  i585.  (P.  Anselme,  IV,  p.  788.)  Il  était  soupçonné  d'être  en 
secret  partisan  des  doctrines  calvinistes,  sans  doute  par  suite  de  sa  tolé- 
rance. (P.  Anselme,  IV,  p.  788;  Gallia  Christiana,  I,  col.  1057.) 

1.  Louis  de  Bourbon,  premier  prince  de  Condé,  né  à  Vendôme  en  i53o, 
prit  une  part  active  aux  guerres  du  règne  d'Henri  II,  fut  sous  François  II 
le  chef  secret  de  la  conjuration  d'Amboisc;  sous  Charles  IX,  il  commanda 
les  protestants,  soulevés  par  l'intolérance  catholique,  fut  défait  à  Jarnac 
(1569),  pris  et  assassiné  de  sang-froid  après  le  combat.  M.  le  duc  d'Au- 
malc  a  consacré  à  ce  vaillant  homme  le  premier  livre  de  sa  remarquable 
Histoire  des  princes  de  Condé. 

2.  Jean  de  Monluc,  frère  du  maréchal  Biaise  de  Monluc,  reçut  Tévéché 
de  Valence  en  i553  et  fut  toujours  considéré  comme  favorisant  les  doc- 
trines calvinistes,  ce  qui  faillit  plus  d'une  fois  lui  devenir  fatal.  Il  mourut 
le  i3  avril  1579.  Il  s'était  marié  secrètement  avec  sa  maîtresse.  Anne 
Martin,  dont  il  eut  un  (ils,  du  môme  prénom  que  lui,  qui  épousa  Renée  de 
Clermont-d'Amboise,  digne  sœur  de  celui  que  l'histoire  et  le  roman  ont 
célébré  sous  le  nom  de  le  brave  Bussy.  (Moréri,  art.  M  ont  lue.) 
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cy-aprèz  quelque  difficulté  en  ce  faict  et  que  vous  pensez  que 
j'y  puisse  faire  service  au  Roy  et  à  vous,  comme  je  n'ay  et 
n'auray  jamais  autre  volunté,  je  me  réputeray  très  heureux,  si 
vous  me  le  commandez,  de  m'employer  davantage  en  ung  si 
bon  œuvre,  tant  pour  obéyr  à  vos  commandemens  que  pour 
l'affection  que  j'ay  et  doy  avoir  au  bien  de  vostre  repos  et  de 
ce  royaume  et  de  la  tranquillité  publique,  ensemble  d'obvier  en 
tout  ce  qui  me  sera  possible  à  la  calamité  et  désolation  qui 
peut  provenir  par  telles  voyes  et  déportemens,  si  la  bonté  de 
Dieu  n'y  pourveoit,  lequel  je  supplieray,  après  avoir  présenté 
mes  plus  que  très  humbles  recommendations  à  Vostre  Majesté, 
vous  conserver,  madame,  en  très  parfaicte  santé  et  prospérité. 
De  Sainct-Benoist-sur-Loyre,  ce  vne  avril  i5Ô2. 

(mon.  propr.)    -  Votre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  f.  français,  6611,  fo  5ç. 


xLvur 

A   la  l{oyne. 

Madame,  ayant  receu  la  lettre  qu'il  a  pieu  à  Vostre  Majesté 
m'escrire,  je  l'ay  incontinent  envoyée  à  monsieur  l'amyral  mon 
frère,  à  ce  qu'il  peust  mieux  par  icellç  entendre  vostre  inten- 
tion, qui  Fha  communiquée  à  monsieur  le  prince  de  Condé, 
lequel  Tha  à  ce  matin  envoyé  me  trouver  en  ce  lieu  (où  je  suis 
venu  exprez)  pour  y  faire  responce,  qui  est  telle,  que  ledict 
sieur  prince  n'ha  autre  désir  ny  affection  que  de  vous  obéyr  et 
exécuter  vos  commandements  et  est  prest  de  poser  les  armes 
aux  conditions  qu'il  manda  hyer  par  monsieur  de  Gonnort,  les- 
quelles luy-mesmes  et  ceulx  qui  ont  esté  jusques  icy  envoyez 
de  la  part  du  Roy  vers  ledict  sieur  prince  ont  trouvé  sy 

1.  Imprimée  in  extenso  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  IL  p.  573). 
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raisonnables  qu'ilz  ont  dict  que  ceulx  qui  les  refuseroient  se 
mettroient  en  leur  tort,  vous  supliant  au  reste  très  humblement, 
madame,  vouloir  croire  que  j'ay  et  auray  toute  ma  vie  telle 
dévotion  à  vostre  service  et  au  bien  du  repos  public  que  je  ne 
fauldray  de  faire  tous  les  bons  offices  et  cercher  tous  les 
moyens  qu'il  me  sera  possible  pour  essayer  d  apaiser  ces 
troubles  dont  il  ne  peut  provenir  que  calamité  en  ce  royaume, 
ainsi  que  je  l'ay  donné  charge  à  Sarragosse  présent  porteur 
vous  dire  plus  amplement,  s'il  plaist  à  Vostre  Majesté  l'ouyr, 
qui  me  gardera  de  vous  ennuyer  de  plus  longue  lettre,  si  ce 
n'est  pour  suplier  l'Infinie  Bonté  vous  conserver,  madame, 
en  parfaicte  santé  et  prospérité,  présentant  mes  plus  que  très 
humbles  recommendations  à  Vostre  bonne  grâce  et  Majesté. 
De  Jargueau,  ce  xvc  avril  i5Ô2. 

(man.  propr.)       Votre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,/.  français,  6611,  fo6i. 
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A   la  J{oyne. 

Madame,  aussytost  que  j'ay  receu  la  lettre  qu'il  a  pieu  à 
Vostre  Majesté  m'escripre  par  le  prothonotaire  de  Sarragosse, 
je  n'ay  failli  de  l'envoyer  à  monsieur  le  prince  de  Condé,  le 
priant  de  permettre  à  l'un  de  mes  frères  de  venir  à  Jargueau 
où  j'avais  résolu  de  me  trouver  pour  faire  ce  qu'il  vous  plaist 
me  commander.  Mais  ayant  ledict  sieur  prince  veu  par  ladicte 
lettre  que  vous  désirez  entendre  quelle  seureté  il  demandoit 
pour  laisser  les  armes,  il  a  voulu  prendre  ceste  peyne  de  venir 
faire  luy-mesme  sa  response  en  ce  lieu,  où  je  n'ay  rien  oblié 


1.  Imprimée  in  extenso  par  M.  Delaborde  (op.  cit.,  II,  p.  573-574). 
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de  ce  que  j'ay  peu  et  sceu  juger  propre  et  nécessaire  pour 
Teffect  de  vostre  intention,  laquelle  (comme  chacun  peult  veoir) 
ne  tend  qu'à  la  tranquillité  de  tout  ce  royaume  ;  à  quoy  il  m'a 
respondu  pour  résolution  qu'il  ne  désire  plus  grande  seureté 
pour  luy  et  pour  toute  sa  compaignie  que  de  veoir  le  Roy  et 
vous  en  plaine  et  entière  liberté  et  qu'après  cela,  au  moindre 
commandement  de  Voz  Maj estez,  il  fera  clairement  et  prompte- 
ment  veoir  à  ung  chacun  qu'autre  occasion  ne  luy  a  mis  les 
armes  à  la  main  que  le  très  exprès  et  urgent  service  du  Roy  et 
vostre.  Voylà,  Madame,  tout  ce  que  j'ay  peu  tirer  de  luy, 
quelque  vive  remonstrance  que  je  luy  aye  seu  faire  de  l'ex- 
trême ennuy  que  vous  portez  de  veoir  ces  troubles  et  du  désir 
que  voz  subjetz  doyvent  avoir  d'y  procurer  bientost  quelque 
bonne  fin.  Et  pource  qu'en  cela  je  ne  vouldrois  laisser  sur- 
monter au  plus  affectionné  et  obligé  de  voz  serviteurs,  je  vous 
diray  pour  la  fin,  Madame,  que  je  m'estimeray  bien  heureux  si 
là  ou  ailleurs  mon  labeur,  mon  bien  et  ma  vie  vous  peuvent 
apporter  le  contentement  que  vous  désirez  ;  et  cependant,  après 
avoir  présenté  mes  plus  que  très  humbles  recommendations  à 
la  bonne  grâce  de  Vostredicte  Majesté,  je  supplieray  le  Créa- 
teur vous  donner,  Madame,  en  très  parfaicte  santé  plus  que 
très  heureuse  et  très  longue  vye. 
De  llsle  *,  ce  xxie  jour  d'avril  i5Ô2. 

(man.  propr.)       Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  66n,  £064. 


1.  Château  de  Plsle  appartenant  alors  à  Jérôme  Groslot,  bailli  d'Orléans, 
et  dont  les  ruines  subsistent  encore  près  Combleux  (Loiret). 
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L1 


[Au  prieur  de  F  abbaye  de  Saint-Benoit]. 

Prieur,  voyant  qu'en  plusieurs  endroits  de  ces  quartiers  on 
faict  des  insolences  grandes  et  des  ravages  par  les  Eglises  et 
monasters,  par  la  crainte  que  j'ay  qu'il  n'en  advienne  de  mesme 
en  mon  abbaye  de  Sainct-Benoist,  j'ay  advisé  d'envoyer 
jusques  la  le  protonotaire  de  Vrigny  avec  deux  ou  trois  gentils- 
hommes des  miens  ;  lequel  vous  dira  de  par  moy  comment  il 
me  semble  que  vous  avés  a  vous  gouverner  en  la  maison  pour 
éviter  les  inconveniens,  et  surtout  que  vous  ayes  a  tenir  le  pont 
levé,  afin  qu'il  n'y  entre  personne  sinon  ceux  qu'il  appartien- 
dra, et  que  le  peuple  pour  aller  prier  Dieu  se  retire  a  la  pa- 
roisse jusques  à  tant  que  ce  tumulte  soit  passé.  Quant  aux 
reliquiares  et  aultres  choses  que  vous  aurés  à  serrer,  pour  ce 
qu'il  vous  en  scaura  bien  entendre  mon  intention,  je  m'en  re- 
mettray  sur  la  créance  que  je  luy  ay  baillé,  à  laquelle  vous 
adjouterés  foy  comme  vous  fériés  à  moy  mesme,  priant  le 
créateur  qu'il  vous  doint,  Prieur,  sa  saincte  et  cligne  grâce. 

De  Tlsle,  près  Orléans,  le  premier  de  May  i5Ô2. 

Votre  bon  abbé, 
Le  cardinal  de  Chastillon. 

Au  dos  :  Du  cardinal  de  Chastillon  envoyé  au  Prieur  de 

Sainct-Benoist  [lorsqu'il  enleva  l'or  de  la  chasse  des  reliques 

de  Saint-Benoit,  i5Ô2\. 

(Paraphe) 

[Copie  moderne],  bibliothèque  d'Orléans,  manuscrits,  vol.  394  bis. 


1.  Cette  lettre  a  déjà  été  imprimée  maintes  fois  :  en  1824,  par  Alexandre 
Jacob  dans  un  mémoire  réuni  depuis  à  ses  autres  travaux  par  les  soins  de 
son  fils  sous  le  titre  d'Opuscules  d'Alexandre  Jacob  (Orléans,  1860,  in-8°); 
en  184Ô  par  Lottin  ,  au  tome  II  de  ses  Recherches  sur  FOrléanais  ; 
en  i865,  par  l'abbé  Rocher  dans  son  Histoire  de  V abbaye  Saint-Benoit- 
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LV 


A  la  cB@yne. 

Madame,  ayant  veu  l'instance  et  commandement  qu'il  a  pieu 
à  Vostre  Majesté  me  faire  par  la  lettre  que  m'a  apporté  de 
vostre  part  à  l'Isle  où  j'estoys  logé  monsieur  le  conte  de  Vil- 
lars  pour  réemployer  pardeçà  à  la  pacification  des  troubles  qui 
sont  en  ce  Royaume  et  la  prière  que  à  ceste  fin  ledict  sieur 
conte  et  avecques  luy  monsieur  de  Vielleville  *  me  feyrent  au 
dict  lieu  de  Flsle  de  venir  en  ceste  ville,  je  n'ay  voullu  faillir  de 
ce  faire,  y  estant  pour  cest  effect  arrive  ce  matin,  où  il  ne  me 
desplaist  sinon  que  les  choses  ne  se  soient  bien  accommodés 
selon  que  je  puys  congnoistre  que  Vostre  Majesté  le  désire 
pour  la  dévotion  et  grand  désir  que  j'ay  de  vous  y  pouvoir 
servir  de  mesme  intention  que  vous  en  avez,  à  laquelle  Vostre 
Majesté  se  peult  asseurer  que  je  respondray  tousjours  en  tout 
ce  qu'il  me  sera  possible  de  toute  l'obéissance  et  service  que 
vous  pouvez  vous  promettre  en  moy  tant  en  cela  qu'en  tout 
autre  endroict.  Mais,  comme  vous  pourrez  entendre  par  eulx, 
leur  response  estoit  dèz  hier  faicte  et  tellement  conclue  ainsy 
qu'il  la  vous  apportent  que,  à  mon  grand  regret,  je  ne  l'ay  peu 
fere  aucunement  changer;  vous  suppliant,  Madame,  de  vouloir 
croire  que  je  m'estimeray  tousjours  très  heureux  qu'il  vous 
plaise  me  donner  autant  de  moyen  de  vous  tesmoigner  par  les 


sur -Loire,  qui,  tout  en  ne  mentionnant  pas  ses  prédécesseurs,  a  religieu- 
sement conservé  toutes  leurs  fautes  de  lecture  et  en  outre  absolument 
modernisé  l'orthographe  du  seizième  siècle.  Le  texte  que  nous  donnons 
est  dû  à  une  aimable  communication  de  M.  Auvray.  (Voy.  Introduction. ,) 

i.  Imprimée  in  extenso  par  M.  Delaborde  {op.  cit.,  II,  p.  574). 

2.  François  de  Scepeaux,  seigneur  de  Vieille  ville,  se  trouva  successi- 
vement à  la  prise  de  Pavie  et  de  Melphe  (1528),  aux  sièges  de  Perpignan, 
de  Landrecies,  de  Saint-Dizier,  d'Hesdin,  de  Thérouanne,  combattit  à  Cé- 
risoles  (1544),  assista  au  siège  de  Bologne  (1549),  s'empara  de  Thion ville 
0558),  fut  créé  maréchal  de  France  en  i562,  contribua  à  la  reprise  du 
Havre  sur  les  Anglais  (i563)  et  mourut,  peut-être  empoisonné,  le  3o  no- 
vembre 1571.  (P.  Anselme,  VII,  p.  223.) 
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effectz  la  servitude  que  je  vous  veulx  rendre,  comme  j'en  ay  de 
volunté.  Donc,  m'attendant  que  par  lesdicts  sieur  conte  de 
Villars  et  sieur  de  Vieilleville  vous  serez  suffisamment  infor- 
mée, je  m'en  remettray  sur  eulx,  et  pour  fin  de  la  présente, 
après  avoir  présenté  mes  recommendations  plus  que  très 
humbles  à  la  bonne  grâce  de  Vostredicte  Majesté,  je  supplieray 
le  Créateur  que  à  icelle  veuille  donner,  Madame,  en  très  par- 
faicte  santé  plus  que  très  heureuse  et  très  longue  vye. 
D'Orléans,  ce  xxiie  jour  de  may  i5Ô2. 

(tnan.  propr.)       Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N., /.  français,  6611,  fo  67. 
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[Au  "Roi]. 

Sire,  vous  entendrez  (s'il  vous  plaist)  de  la  Royne  l'occasion 
qui  me  [force]  de  m'esloigner  de  Voz  Majestez  qui  ne  sera 
touteffois  en  lieu  où  vous  n'ayez  plus  de  puissance  de  com- 
mander que  là  où  vous  estes  ny  en  autre  vouloir  et  intention 
que  de  venir  représenter  et  jetter  à  voz  pieds  pour  vous  rendre 
compte  de  toutes  mes  actions  aussitost  que  je  sçauray  que 
Vostre  Majesté  et  celle  de  la  Royne  ne  seront  point  forcées 
comme  elles  sont  aujourdhuy  et  que  absolument  et  librement 
elles  commanderont.  Voulant  cependant  demourer  en  vostre 
obéissance  autant  ou  plus  que  jamais,  ce  que,  Sire,  je  supplie 
plus  que  très  humblement  Vostre  Majesté  de  vouloir  croire, 
comme  ung  de  voz  plus  humbles,  obéissans  et  fidèles  subjectz 
et  serviteurs,  et  vous  soubvenir  en  attendant  de  Testât  paisible 
et  tranquille  en  quoy  fut  trouvé  vostre  royaume  et  les  affaires 


1.  Cette  lettre  et  la  suivante  furent  interceptées  par  les  ennemis  du 
cardinal.  (Voy.  le  manuscrit  dont  nous  extrayons  Tune  et  l'autre.) 
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dicelluy  aveq  espérance  grande  d'aschever  de  jour  à  aultre  de 
bien  en  mieulx,  s'ilz  eussent  esté  conduictz  et  maniez  de  la 
façon  et  manière  que  la  royne  et  le  roy  de  Navarre  les  avoient 
acheminez  loursque  ceulx  qui  sont  aujourdhuy  près  de  vostre 
personne  f  s'en  entremirent,  ensemble  vous  mettre  en  mémoire 
Testât  misérable  et  calamiteux  auquel  depuis  leur  venue  Dz  ont 
réduict  en  vostre  royaume,  toutes  choses  n'ont  jamais  cessé 
depuis  qu'ilz  ont  esté  à  vostre  court  de  faire  à  l'appétit  de  votre 
mécontentement,  qu'ilz  se  sont  donnez  d'eulx-mesmes  tant  de 
praticques  et  menées  avec  les  ambassadeurs  des  princes  estran- 
giers  et  aveq  lesdicts  princes,  mesmes  qu'ilz  ont  mis  les  gens  de 
guerre  estrangiers  dans  vostre  royaulme  pour  leur  ayder  à  exé- 
cutter  leurs  desseings  et  entreprises  qui  sont  assez  notoires  et 
mesmes  à  la  Royne  qui  voz  pourra  dire  quels  ils  sont  et  mons- 
trer  par  lettres  et  mémoires  qui  luy  en  furent  baillés  Thyver 
passé,  ce  que  se  brassoit  par  ceulx  de  ceste  heure-là,  à  ce  que 
vous  puissiez,  Sire,  faire  jugement  là  dessus  et  devoir  des  ungs 
et  des  aultres,  ce  que  j'espère  bien,  attendu  le  jugement  naturel 
et  grandes  vertuz  dont  Dieu  a  donné  vostre  jeunesse,  que  vous 
sçaurez  bientost  cognoistre  et  que  j'auray  cest  heure  de  veoir 
ce  temps  là  auquel  pourrez  faire  la  différence  d'entre  [c]eulx 
qui  n'ont  jamais  regardé  que  leurs  passions  particulières  et  les 
aultres  qui  n'ont  jamais  eu  aultre  but  ne  intention  que  doibvent 
avoir  les  très  humbles  et  loyaulx  subjects  de  Vostre  Majesté  à 
vostre  service,  ce  que  sera  guerres  difficile  quant  l'on  mettra 
en  comparaison  le  département  de  l'une  et  l'aultre  partie  ;  car 
d'ung  costé  ne  s'y  treuvera  que  toutes  forces  et  violences  et  de 
l'autre  toute  Ioyaulté  et  obéyssance  par  lesquels  marques  der- 
nières sont  ceulx  qui  les  portent,  tellement  deschassez  que  la 
pluspart  n'oseroient  comparoistre  en  vostre  royaulme  quoy  que 
ce  soit,  qu'on  ne  les  poursuyve  en  leurs  biens  et  personnes, 
qui  me  contrainct  de  me  retirer  comme  beaucoup  d'aultres. 


i.  Le  duc  de  Guise,  le  connétable  et  le  maréchal  de  Saint- André,  qui 
avaient  formé  une  alliance  connue  dans  l'histoire  sous  le  nom  de  trium- 
virat, destinée  en  apparence  à  défendre  les  intérêts  catholiques,  en  réalité 
à  dominer  le  trône  et  à  s'emparer  de  la  puissance  gouvernementale  effec- 
tive. 
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Suppliant  le  Créateur  vous  faire  de  bonne  heure  la  grâce  que 
à  chacun  vous  en  puissiez  rendre  le  salaire  qui  luy  appartien- 
dra, et  après  avoir  présenté  mes  plus  que  très  humbles  re- 
commandations à  la  bonne  grâce  de  Vostre  Majesté,  je  prieray 
Dieu  qui  vous  doint,  Sire,  en  très  parfaicte  santé  plus  que  très 
heureuse  et  très  longue  vye. 

De  Chastillon,  ce  xxe  jour  d'aost  i5Ô2. 

Vostre  très  humble  et  très  obéyssant  subject 
et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Copie  du  temps],  B.  N../.  français,  10193,  f«*  192  vo  et  iq3  p\ 


lut 

[A  la  'Théine- m  ère}. 

Madame,  m'estant  retiré  en  ma  maison  suivant  la  permission 
qu'il  avoit  pieu  au  Roy  en  vostre  faveur  me  donner  avecques 
seureté  pour  mes  personne  et  biens,  je  n'y  ay  pas  esté  presque 
plus  tost  arrivé  que,  comme  je  vous  ay  desjà  mandé,  Ton  ne 
m'ayt  adverty  de  toutes  parts  où  j'ay  du  bien  que  Ton  me  le 
faisoit  saisir;  et  encore  depuis  quelques  jours  ne  cessent  de 
me  venir  advertissemens  l'un  sur  l'autre  que  la  Court  de  Par- 
lement, à  la  requeste  des  gens  du  Roy  doibvent  décerner  ad- 
journement  personnel  et  prinse  de  corps  contre  moy  dont 
désire  rien  mieulx  que  mes  actions,  tant  du  passé  que  celles 
qui  peuvent  regarder  l'advenir  fussent  congnues  par  tous  les 
gens  de  bien.  Je  ne  me  donneroys  pas  beaucoup  de  peyne  et 
mesmes  cognoissant  que  de  vostre  naturel  vous  este  tant 
juste  et  raisonnable  que  vous  ne  vouldriez  jamais  souffrir  que 
une  injustice  fust  faicte  à  ung  de  vos  subjectz  qui  vous  est  si 
fidèle  et  affectionné  serviteur  que  vous  sçavez  que  je  l'ay  esté, 


1.  Imprimée  dans  les  Mémoires  de  Condè  (III,  p.  605-607)  et  depuis  par 
M.  Delaborde  (op.  cit.,  II,  p.  57 5). 
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que  je  suys  et  seray  toute  ma  vie,  avecques  ce  que  moy  et  les 
miens  nous  sommes  par  trop  apperceux  de  la  faveur  qu'il  vous 
a  pieu  nous  porter  jusques  icy,  pour  recepvoir  quelque  mau- 
vais traitement  à  vostre  sceu  et  contentement  où  vostre  volunté 
et  puissance  seroyent  libres.  Mais  cejourd'huy  ne  sont  point 
si  petitz  que  chacun  ne  voye  bien  qu'ilz  ausent  entreprendre 
et  comme  tout  ce  royaulmç  s'en  treuve  et  vous-mesmes,  Ma- 
dame, qui  ne  faictes  sinon  ce  qu'ilz  veullent,  voyant  aussy  que 
mesdictz  ennemys,  comme  il  est  notoire  à  chacun,  ne  cherchent 
rien  tant  que  la  ruyne  de  moy  et  toute  ma  maison,  et  mesmes 
qu'il  y  en  a  l'un  d'eux  qui  n'a  point  eu  de  honte  de  ce  faire 
nommer  pour  l'un  de  mes  principaux  juges  dans  ung  rescript 
du  pappe  que  Ton  m'a  dict  qu'il  a  faict  venir  de  Rome  pour 
me  faire  mon  procès,  et  dont  le  pappe  a  esté  tellement  sollicité 
ou  plustot  importuné  par  l'espace  de  plus  de  six  moys  que, 
pendant  lesdictes  sollicitations  et  importunitez ,  il  luy  est 
echeu  de  dire  que  encores  qu'il' ne  trouvast  bon  ni  raison- 
nable de  l'accorder,  il  veoit  bien  qu'il  seroyt  à  la  fin  con- 
traincte  de  le  bailler  malgré  luy  comme  il  a  faict,  ainsi  qu'il 
m'a  esté  donné  a  entendre  par  des  gens  de  bien  dignes  de 
foy,  il  m'a  à  ceste  cause  semblé,  Madame,  qu'il  seroit  plus  tôt 
trouvé  bon  de  Vos  Majestéz  que  aultrement  que  je  me  retirasse, 
comme  je  fais,  en  quelque  lieu  de  seûrité  et  hors  de  leur  puis- 
sance pour  préserver  mon  honneur  et  ma  vie  de  leurs  maul- 
vayses  intentions  en  mon  cndroyt,  jusques  à  ce,  s'il  est  pos- 
sible, que  le  Roy  soit  en  aage  de  commander,  qui  ne  sera  ja- 
mais si  tost  que  je  le  désire,  et  que  je  puisse  veoir  Sa  Majesté 
juger  de  laquelle  des  deux  partyes  il  aura  esté  plus  fidèlement 
servy  pour  incontinent  m'en  aller  jetter  à  voz  piedz  et  vous 
rendre  compte  de  moy,  ensemble  me  submettre  à  vos  bons 
playsirs  et  commandemens,  vous  rendre  aussy  le  service  que 
je  suis  tenu  et  obligé,  vous  suppliant  touteffois  cependant, 
Madame,  ne  treuver  maulvaise  cette  retraicte  que  je  fay,  qui  ne 
sera  en  lyeu  où  n'ayez  sur  moy  toute-puissance  pour  en  estre 
servye  et  obéie  autant  que  vous  ayés  jamays  esté  :  Car  je  ne 
prétendz  rien  moins  que  me  retirer  de  vostre  obéyssance  mais 
scullement  de  la  force  et  violence  de  mesdictz  ennemvs  à  ce 
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qu'ils  ne  me  puissent  fayre  le  mal  qu'ilz  me  pourchassent  et 
aussy  peu  me  excluire  ny  excuser  de  vous  aller  trouver  avant 
que  le  Roy  soit  en  aage,  quant  il  vous  plairoit  que  je  feisse 
ainsy,  moyennant  aussy  qu'il  vous  pleust  me  donner  telle  seu- 
reté  de  mesdictz  ennemys  qu'ilz  ne  sceussent  mettre  à  exécution 
contre  moy  la  maulvayse  volunté  qu'ilz  me  portent.  Et  ce  qui 
m'a  donné  encores  du  tout  plus  grand  argument  et  courayge  de 
prendre  ce  party  et  en  croire  le  conseil  que  mes  amys  me 
donnent,  c'est,  Madame,  l'exemple  que  j'ay  veu  de  monsieur  et 
madame  de  Crussol  ',  lesquelz,  quelque  prestz  de  Vostre  Ma- 
jesté vous  ne  avez  peu  garantir  du  pouvoyr  et  violence  de  leurs 
ennemys,  s'ilz  ne  se  feussent  eslongnez  et  absentez  comme  ilz 
sont,  ce  que  je  ne  fay  point  de  doubte  que  vous  ne  eussiez 
consenty  ny  permis,  si  vous  les  eussiez  peu  tenir  près  de  vostre 
personne  sans  dangier.  Or  les  occasions  pour  lesquelles  on 
leur  en  veult  comme  aux  aultres,  il  n'est  besoing  que  je  vous 
le  dye,  pour  ce  que  on  sçait  assez,  et  qu'elles  vous  seront  ung 
jour  et  au  Roy  encore  plus  manifestes  qu'elles  ne  sont,  Dieu 
aydant;  lequel  sur  ce  je  supplieray  mettre  Voz  Majestés  en  voz 
premières  libertéz  à  ce  que  lors,  si  plustost  ne  peut  estre  et 
Dieu  me  preste  la  vye  jusques  là,  je  puisse  joyir  de  l'heur  et 
bien  de  voz  présences  ;  et  après  avoir  présenté  mes  plus  que 
très  humbles  recommandations  à  vostre  bonne  grâce  qu'il  vous 
doint,  Madame,  en  très  perfecte  santé  plus  que  très  heureuse 
et  très  longue  vie. 
De  Chastiilon,  cexxcjour  d'aoust  i5Ô2. 

Vostre  très  humble  et  très  obéyssant  subject 
et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chatillon. 

[Copie  du  temps],  B.  N.,  /.  français,  10193,  f«»  193  verso  et  194  recto. 


1.  Antoine  de  Crussol,  comte  de  Crussol  et  vicomte  d'Uzès,  créé  duc 
d'Uzès  en  i562,  mourut,  après  avoir  pris  une  part  as9ez  large  aux  troubles 
de  la  Réforme,  le  i5  août  i573,  sans  laisser  d'enfants  de  Louise  de  Cler- 
mont-Tonnerre,  qu'il  avait  épousée  le  10  avril  i556.  (P.  Anselme,  III, 
p.  768  et  769.) 
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LIV 


A  Madame  9  'Madame  la  connestable. 

Madame,  si  je  n'ai  faict  si  bon  devoir  de  me  ramentevoir  par 
cy-devant  à  vostre  bonne  grâce  et  souvenance,  comme  je  scay 
bien  qu'il  eust  été  raisonnable  si  j'en  eusse  eu  le  moyen  et  la 
commodité,  je  veulx  croire  que,  vous  remettant  en  mémoire 
l'obéissance  et  servitude  que  j'ay  tousjours  rendue  et  désiré  de 
rendre  plus  que  jamais  à  monsieur  le  connestable  et  à  vous, 
vous  aurez  bien  voulu,  madame,  attribuer  ce  défault  à  la  malice 
du  temps  et  à  la  difficulté  des  chemyns  qui  ne  m'ont  permis  de 
m'en  acquitter,  comme  je  l'eusse  bien  désiré,  et  non  à  faulte 
de  bonne  volonté  et  aôection  de  vous  faire  service  à  tous  deux, 
Tayant  tousjours  eu  telle,  quelque  eslongnement  qu'il  y  ait  eu 
entre  nous,  que  vous  la  pourriez  souhaiter  d'un  de  messieurs 
voz  enfans,  ainsy  que  de  brief  j'espère  le  vous  tesmoingner 
moy-mesme  plus  amplement  et  de  bouche  et  par  les  effectz, 
Dieu  aydant;  auquel,  après  vous  avoir  cependant  suppliée  de 
me  continuer  en  vostre  bonne  grâce  et  d'accepter  mes  très 
humbles  recommen  dation  s  que  je  présente  àicelle,  je  suppliray 
vous  donner,  madame,  en  parfaicte  santé  très  heureuse  et 
longue  vye. 

De  Lyon,  ce  second  jour  de  juillet  i563. 

(man.  propr.)       Vostre  très  humble  et  obéissant  nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  X.,  /.français,  3ofi,  fa  47. 


LV      . 

A  Monsieur y  Monsieur  le  prince  de  *Porcian  \ 
Monsieur,  j'ay  receu  la  lettre  que  vous  m'avez  escripte  par 


1.  Antoine  de  Croy,  né  en  i5^i,  comte,  puis  (i56i)  prince  de  porcien 
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ce  porteur  par  lequel,  à  toutes  advantures  s'il  vous  retrouvoit 
encores,  je  iTay  voullu  faillir  de  vous  faire  ceste-cy  pour  vous 
dire  le  plus  grand  plaisir  que  ce  m'a  esté  d'entendre  de  voz 
nouvelles  et  vous  asseurer  au  demourant,  monsieur,  que  vouz 
n'en  départirez  jamais  à  personnage  qui  de  meilleur  cueur  vous 
face  plaisir  et  service  que  je  feray  toute  ma  vye  en  toutes  les 
occasions  qui  s'en  offriront,  ainsy  que  j'ay  prié  cedict  porteur 
vous  dire  plus  amplement  de  ma  part,  dont,  me  remettant  sur 
luy  à  vous  informer  de  Testât  et  délibération  en  quoy  il  m'a 
laissé,  je  feray  fin  par  mes  humbles  recommendations  à  vostre 
bonne  grâce,  priant  le  Créateur  vous  donner,  monsieur,  en 
santé  heureuse  et  longue  vye. 
De  Chastillon,  ce  xxxe  jour  de  juillet  i563. 

(m an.  propr.)         Vostre  humble  serviteur  et  amy, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[OriginalJ.  B.  N.,/.  français,  3196,  f*>  29. 


LVI 


A  ^Madame,  Madame  la  conestabie. 

Madame,  j'ay  receu  la  lettre  qu'il  vous  a  pieu  m'escripre  par 
celluy  que  je  vous  avois  envoyai  et  loue  Dieu  du  bon  porte- 
ment auquel  il  m'a  asseuré  vous  avoir  laissé.  Au  demourant, 
madame,  trouvant  sy  à  propos  ceste  dépêche  que  l'on  vous 
faisoyt,  je  n'ay  voullu  fallir  vous  faire  ce  mot  quy  sera  seule- 
ment pour  tousjours  me  ramentevoir  en  vostre  bonne  grâce  et 
aussy  vous  dire  comme,  Dieu  mercy,  j'ay  trouvé  monsieur  le 


(Château-Porcien,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Rethel  [Ar- 
dennesj),  mort  presque  subitement  le  5  mai  1567  sans  laisser  d'enfants  de 
sa  jeune  épouse,  Catherine  de  Clèves.  Il  fut  l'un  des  plus  intrépides  cham- 
pions du  calvinisme  durant  la  première  guerre  civile.  M.  le  comte  Jules 
Delaborde  lui  a  consacré  une  intéressante  notice,  malheureusement  inache- 
vée, dans  le  Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  du  Protestantisme  français, 
dix-huitième  année,  pages  2-26.  124-137  et  5i3-52o. 


—  7i  — 

conestable  en  fort  bonne  santé;  je  essairay  durant  ce  voyage 
de  Normendie  de  luy  faire  la  melleure  compagnie  que  je  pour- 
ray  avec  le  service  que  je  luy  ay  voué  toute  ma  vie,  espérant 
que,  au  retour,  j'auray  ce  bien  que  de  vous  veoyr,  qui  est  ce 
que  plus  je  désire  pour  vous  offrir  pour  le  demeurant  de  ma 
vie  le  service  que  je  vous  ay  dédié  de  l'aage  de  dix  ans. 

Cependant  je  vous  supplieray,  madame,  que  je  demeure 
tousjours  en  vostre  bonne  grâce,  pryant  Dieu,  madame,  qu'il 
vous  doinct  en  la  sienne  l'heureuse  et  longue  vie  que  vous 
désire. 

A  Rouen,  ce  xvme  aoust  [i563]  \ 

Vostre  très  humble  et  obéissant  nepveu, 
Le  cardinal  de  Chastillon.  • 

{Autographe],  B.  N., /.français,  3071,  fo  55. 


LVII 

A  Monseigneur,  Monsieur  le  duc  de  Montmorency, 

Pair  et  connestable  de  France. 

Monseigneur,  dépeschant  monsieur  l'amiral  ce  porteur  vers 
vous  pour  vous  faire  entendre  aucunes  choses  qui  sont  entre 
le  conte  de  Rockandolph  *  et  luy  qui  luy  touchent,  je  n'ay  voulu 
faillir  de  vous  escrire  la  présente  qui  sera  seulement  pour  tou- 
jours me  ramentevoir  en  vostre  bonne  grâce  et  vous  dire  que 
Ton  n'a  point  faict  encore  de  response  à  la  requeste  que  mon- 
dict  frère  présenta  dernièrement,  encores  que  par  plusieurs  fois 


1.  Odet  de  Cohgny  était  arrivé  ù  Rouen  le  11  août  i563,  ainsi  que  nous 
rapprend  une  lettre  de  l'ambassadeur  d'Espagne  du  i3.  L'armée  royale 
venait  de  reprendre  le  Havre  sur  les  Anglais.  Cf.  notre  opuscule  :  le  Car- 
dinal de  Chat  il  Ion  (Annales  de  la  Société  hist.  et  arch.  du  Gâlituis,  I, 
p.  iC5;  p.  i3  du  tirage  à  part). 

2.  Un  des  principaux  chefs  des  auxiliaires  allemands  levés  par  les 
triumvirs  au  commencement  de  Tannée  i5fa. 
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on  se  soit  assemblé  en  Thostel  de  Guyse  \  De  ce  qu'ilz  feront 
et  qui  en  succédera,  nous  ne  fauldrons  de  vous  tenir  incon- 
tinent adverty.  Cependant,  je  vous  suplieray,  monsieur,  nous 
vouloir  faire  entendre  de  vos  nouvelles  par  cedict  porteur  et 
mesmement  quand  c'est  que  vous  faictes  vostre  compte  d'estre 
de  retour  en  ceste  compaignie  où  vous  estes  grandement  dé- 
siré et  de  moy  particulièrement,  qui  sur  ce  me  recommanderay 
très  humblement  à  vostre  bonne  grâce,  aprèz  avoir  suplic 
Nostre  Seigneur  vous  donner,  Monsieur,  en  parfaictc  santé 
très  bonne  et  longue  vie. 
De  Paris,  ce  dernier  de  décembre  i563. 

(man.  propr.)        Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

nepveu, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  2o5c>7,  f«  H3. 

LVIII 

A  ^Monsieur,  ^fonsieur  le  prince  de  *Porcian. 

Monsieur,  puisque  les  personnes  des  trois  frères f  qui  sont 
icy  sont  si  eslongnées  de  la  vostre  que  nous  ne  sçaurions  avoir 
ce  bien  de  nous  visiter  les  ungs  les  autres,  pour  le  moins  cela 
ne  nous  gardera  d'avoir  la  mesme  bonne  souvenance  de  vous, 
quelque  loing  que  nous  en  soyons,  que  si  nous  en  estions  si  près 
que  nous  désirerions.  Et  cependant  pour  avoir  de  voz  nou- 
velles et  vous  fere  départir  des  nostrcs,  avons  bien  voulu  vous 
dépescher  ce  porteur  exprès,  aussi  pour  me  réjouyr  avecques 


i.  C'était  le  moment  où  la  veuve  et  les  enfants  du  duc  François  de 
Guise,  assassiné  devant  Orléans  par  le  protestant  Jean  Poltrot  de  Méré, 
étaient  en  instance  pour  obtenir  vengeance  de  la  mort  du  prince  sur  l'ami- 
ral de  Coligny,  qu'on  disait  avoir  été  l'instigateur  du  meurtre. 

2.  Le  cardinal  lui-même,  l'amiral  et  d'Andelot,  ceux-là  même  que  la 
gravure  de  Marc  Duval  a  représentés  tous  tro's  en  une  même  estampe, 
dite  pour  cela  des  trois  Chat  il  f  on. 
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vous  de  ma  part  du  bon  visage  et  recueil  que  j'ay  sceu  que 
vous  aviez  receu  à  la  Court,  pareillement  de  la  bonne  réputa- 
tion que  vous  y  avez  acquise  pour  le  sage  langage  que  vous  y 
avez  tenu;  n'estant  que  marry  que  je  ne  me  puisse  trouver  à 
Tendroict  pour  vous  faire  paroistre  combien  de  mon  costc 
j'aurois  bonne  envye  de  me  pouvoir  employer  pour  vous  et 
tout  ce  qui  vous  touche  en  quelque  bonne  occasion,  laquelle 
attendant,  pour  le  moins  la  bonne  volunté  ne  me  fauldra  jamais 
d'en  produire  les  effectz,  quand  elle  s'offrira.  Monsieur,  après 
m'estre  sur  ce  humblement  recommendé  à  vostre  bonne  grâce, 
je  supplieray  Dieu  vous  donner  en  santé  heureuse  et  longue 
vye. 
De  Tanlay ',  ce  xxixc  jour  d'avril  1564. 

(man.  propr.)         Vostre  humble  et  mellieur  amy, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3196,  fo  49. 


LIX* 


[A  Vévêque  de  T>ax]. 


Je  vous  ay  bien  voulu  advertir  que  M.  le 

Prince  envoyé  à  la  court  pour  les  affaires  de  madame  la  mares- 
challe  de  Saint-André.  Comme  ledit  seigneur  a  pris  ladite  dame 


1.  Tanïay,  canton  de  Cruzy,  arrondissement  de  Tonnerre  (Yonne). 
DWndeiot  y  possédait  un  château  qui  existe  encore  aujourd'hui. 

2.  L'extrait  que  nous  publions  ci-dessus  a  été  imprimé  par  M.  le  duc 
d'Aumale  au  tome  I,  p.  549,  de  son  Histoire  des  princes  de  Condé.  Pour 
avoir  la  missive  en  question  in  extenso,  vainement  nous  sommes-nous  re- 
portés à  la  cote  indiquée  par  l'éminent  écrivain  (Gaignières,  919,  aujour- 
d'hui 22266  du  fonds  français;  il  ne  contient  que  des  généalogies);  vaine- 
ment aussi  avons-nous  exploré  les  volumes  de  l'ancien  fonds  Gaignicres 
renfermant  des  lettres  du  seizième  siècle,  c'est-à-dire  3i6-365  et  388-443 
(aujourd'hui  20440-20483  et  2o5oo-2o555  fonds  français),  nous  n'avons  rien. 
rien  trouvé!  Néanmoins,  cette  lettre  nous  a  paru  trop  intéressante  pour 
n'être  pas  insérée  dans  le  présent  recueil  sur  la  foi  du  princc-acadçmicicn. 
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en  sa  protection,  laquelle  dame  pour  user  de  même  honnesteté 
et  recongnoissance,  aujourdhuy  luy  a  donné  la  terre  de  Vallery 
et  les  autres  de  deçà  qui  lui  sont  échus  par  la  mort  de  sa  fille, 
ensemble  a  fait  héritiers  universels  luy  et  ses  enfants  de  tous 
les  autres  biens  que  les  loix  et  coustumes  des  pays  luy  donnent 
es  autres  provinces  où  ladite  fille  avoit  du  bien,  à  quelques 
charges  et  conditions  fort  advantageuses  pour  luy,  qui  est  un 
party  qui  ne  se  trouve  pas  tous  les  jours. 

Je  vous  diray  aussi,  quant  à  la  disposition  de  Madame  la 
Princesse,  qu'elle  va  diminuant  de  forces  à  veue  d'oeil,  qui  me 
garde  de  partir  encore  d'icy,  ne  faisant  qu'attendre  l'heure  bien 
souvent,  que  Dieu  la  veuille  appeler  à  soy  pour  les  grandes  et 
estranges  douleurs  qu'elle  souffre  qui  la  rend  et  ceux  qui 
l'aiment  si  affligés  que  vous  pouvez  penser. 

[Condé  ',  4  juillet  1564]. 


LX 


vl  Monsieur,  ^Monsieur  le  mareschal  de  ^Montmorancy*, 

Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  PIsle-de-Francc. 

Monsieur,  s'en  allant  monsieur  de  Cipières8,  fils  de  mon- 
sieur le  conte  de  Tende*,  voslre  nepveu,  à  Paris,  qui  ne  sera, 


1.  Condè-en-Brie,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  de  Château- 
Thierry  (Aisne). 

2.  François  de  Montmorency,  fils  aîné  du  connétable,  fit  ses  premières 
armes  en  Piémont  (i55i),  fut  nommé  gouverneur  de  Paris  en  i553,  maré- 
chal de  France  en  i55o,  échappa  par  miracle  à  la  Saint-Barthélémy,  fut  mis 
à  la  Bastille  de  1574  à  1576  pour  participation  au  complot  des  politiques 
et  mourut  en  1579.  Voy.  baron  A.  de  Rible,  François  de  Montmorency 
(Mémoires  de  la  Société  de  l'histoire  de  Paris,  VI,  p.  200-290). 

3.  René  de  Savoie,  seigneur  de  Cipierre,  second  fils  de  Claude  de 
Savoie  (voy.  n.  4)  et  de  Françoise  de  Foix,  sa  seconde  femme,  qui  éleva 
Cipierre  dans  la  religion  protestante  qu'elle  professait.  Il  soutint  les  inté- 
rêts de  ron  frère  aîné,  le  comte  de  Sommerivc,  et  fut  assassiné  en  i568 
par  quelques  factieux  du  parti  catholique.  (P.  Anselme,  VII,  p.  238.) 

|.  Claude  de  Savoie,  comte  de  Tende,  fils  aine  de  René  légitime  de 
Savoie,  comte  de  Villars,  de  Tende  et  de  Sommcrive,  naquit  le. 27  mars  i5cr. 
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comme  il  m'a  asseuré,  sans  vous  veoir,  j'ay  bien  voulu  vous 
respondre  à  la  lettre  de  créance  que  vous  m'avez  escripte  par 
monsieur  le  viconte  de  Cadenet  *,  vostre  lieutenant,  touchant 
le  mariage  dudict  sieur  de  Cipières  avec  la  fille  de  monsieur  de 
Xormanville*;  sur  quoy,  monsieur,  je  vous  diray  donq  que 
tant  s'en  fault  que  monsieur  Tamyral  mon  frère  ne  moy  y  pré- 
tendions quelque  chose  pour  quelque  autre,  que  nous  serons 
très  aises  de  nous  y  employer  pour  ledict  sieur  de  Cipières  de 
tout  ce  qu'il  nous  sera  possible. 

Cependant,  nous  remettans  sur  luy  à  vous  compter  de  noz 
nouvelles,  je  feray  fin  par  mes  bien  humbles  recommendations 
à  vostre  bonne  grâce,  suppliant  le  Créateur  vous  donner, 
monsieur,  en  parfaicte  santé  heureuse  et  longue  vie. 

De  Chastillon,  ce  xxiv*  jour  de  juillet  1564. 

(man.  propr.)         Vostre  humble  et  melleur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3cr  i,  f«  45. 

Lxr 

.4  ^Monsieur  Vadvocat  du  Roy,  à  Orléans. 
Monsieur  l'advocat,  ayant  entendu  que  de  temps  des  troubles 


fut  pourvu  en  i520,  par  François  1er,  des  charges  de  grand-sénéchal  et 
gouverneur  de  Provence,  et  de  lieutenant-général  et  amiral  des  mers  du 
Levant,  qu'il  conserva  jusqu'à  sa  mort.  Il  rendit  de  grands  services  à 
François  I«-  en  Provence  contre  Charles-Quint.  Il  fut  pris  à  Pavie  en  i525 
et  mourut  le  6  avril  i566.  Mme»  de  Montmorency  et  de  Montpczat  étaient 
ses  sœurs.  (P.  Anselme,  VII,  p.  238.) 

1.  Antoine,  baron  puis  marquis  d'Oraison,  vicomte  de  Cadenet,  un 
des  plus  grands  seigneurs  de  la  Provence.  (La  Chesnaye-Desbols,  XV, 
col.  181.) 

3.  Charles  II  de  Melun,  baron  des  Landes,  seigneur  de  Normanville. 
Le  mariage  dont  il  est  question  ici  ne  put,  parait-il,  se  conclure  ;  car  la 
fille  unique  et  héritière  de  ce  gentilhomme  épousa  le  11  mars  1572  le  comte 
de  la  Suze.  (P.  Anselme,  III,  p.  245.) 

3.  Communication  de  M.  Doinel.  (Voy.  Introduction.) 
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i 

vous  feistes  saisir  et  empescher  dix-huict  mines  de  bled  seigle 
sur  le  prieur  de  mon  abbaye  Sainct-Benoist  et  que  pour  en 
avoir  main-levée  vous  l'avez  renvoyé  à  Mr  le  général  Chazeroy, 
je  vous  ay  bien  voulu  prier,  monsieur  l'advocat,  qu'en  vous 
faisant  par  ledict  prieur,  sur  qui  je  me  repose  de  tous  les  af- 
faires que  j'ay  audict  Sainct-Benoist,  apparoir  du  droit  qu'il  a 
de  prendre  par  chacun  an  ladicte  quantité  de  grain  sur  les  ter- 
rages  de  Lorriz  appartenant  au  Roy,  comme  il  m'asseure  l'avoir 
faict,  vous  veuillez  soit  à  luy  bailler  vous  mesmes  ladicte  main- 
levée, si  cela  dépend  de  vous,  soit  à  en  mander  votre  advis 
audict  sieur  général,  et  l'expédier  le  plus  tost  et  favorablement 
que  vous  pourrez  pour  l'amour  de  moy,  qui  vous  veulx  bien 
asseurer  que  de  la  bonne  expédition  qu'il  y  recevra  de  vous 
vous  ne  trouverez,  en  ce  que  vous  me  vouldriez  employer,  en 
bonne  volonté  de  m'en  ressentir  et  d'avoir  bon  cueur;  que 
cependant  me  recommendant  à  vous,  je  supplieray  vous  don- 
ner, monsieur  l'advocat,  sa  saincte  et  digne  grâce. 
De  Chastillon,  ce  111e  jour  de  juin  i565. 

Votre  bien  bon  amy, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  Bibliothèque  d'Orléans,  manuscrits,  vol.  894  bis. 


LXII 

A  ^Monsieur,  Monsieur  le  mareschal  de   ^fontmorancy, 
Gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy  en  risle-de-Francc. 

Monsieur,  ayans  monsieur  l'amyral  mon  frère  et  moy  prié  le 
sieur  de  Gauseville,  présent  porteur,  de  vous  compter  de  noz 
nouvelles,  je  vous  supplieray  seulement  par  ceste-cy  de  le  vou- 
loir croyre  de  ce  qu'il  vous  en  dira  de  nostre  part,  et  au  de- 
mourant  de  me  despartir  des  vostres  le  plus  souvent  que  vous 
pourrez  et  par  toutes  les  commoditez  que  vous  en  aurez. 
Cependant,  après    m'estre  bien   humblement  recommendé   à 


i  i 

vostre  bonne  grâce,  je  supplieray  Dieu  vous  donner,  Monsieur, 
en  parfaicte  santé  heureuse  et  longue  vie. 

De  Chastillon,  ce  vmc  jour  de  septembre  i565. 

(man.  propr.)  Vostre  humble  et  melleur  cousin, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  3071.  fo  49. 

LXIII 

A  Madame,  Madame  la  duchesse  de  Ferrare. 

Madame,  envoyant  monsieur  l'amiral  mon  frère  et  moy  le 
sieur  de  Sarragosse,  présent  porteur,  à  Chastillon  et  de  là  à 
Paris  devers  monsieur  le  mareschal  de  Montmorency,  nous 
n'avons  voulu  faillir  de  le  charger  par  mesme  moyen  de  vous 
baiser  les  mains  de  nostre  part  et  vous  faire  entendre  l'occa- 
sion de  son  voyage  dont  il  vous  plaira  le  croire  comme  nous- 
mesmes,  qui,  nous  en  remettant  à  sa  suffisance,  ne  vous  en 
ferons  ceste  plus  longue  que  moy  pour  vous  présenter  mes 
très  humbles  recommendations  à  vostre  bonne  grâce  et  sup- 
plier de  vous  donner,  madame,  en  très  perfaicte  santé  très 
heureuse  et  très  longue  vie. 

De  Moulins,  cexxiv*  jour  de  janvier  i566. 

Vostre  très  humble  et  très  obéissant  serviteur, 
(man.  propr. J  Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  /.  français,  325c,  fo  28. 

LXIV 

Au  prieur  de  mon  abbaye  de  Sainct-lïenoist. 

Prieur,  espérant  de  me  trouver  à  Sainct-Benoist  de  demain 
en  huit  jours  pour  là  aller  ordre  à  mes  affaires,  je  seray  bien 
aise  que  cependant  vous  faciez  quelque  provision  de  bois  pour 

1.  Communication  de  M.  Doinel.  (Voy.  Introduction.) 
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ma  chambre  et  cuysine  et  que  vous  faciez  aprester  le  logis 
pour  trois  ou  quatre  jours  que  j'ay  à  estre  là;  et  cependant  je 
priray  Dieu  qu'il  vous  doinct,  Prieur,  sa  saincte  grâce. 
De  Chastillon,  ce  xxvme  jour  de  mars  1567. 

Votre  bon  maistre, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  Bibliothèque  d'Orléans,  manuscrits,  vol.  394  bis. 

LXV 

A   la   T{pyne. 

Madame,  vous  serez  présentement  bien  informée  comme 
toutes  choses  se  sont  icy  passées  entre  les  déléguez  du  Roy  et 
vous,  et  ceulx  qui  ont  esté  députez  de  la  part  de  monsieur  le 
prince  de  Condé  et  de  ceulx  de  sa  compagnie  pour  venir  en- 
tendre et  recevoir  les  commandemens  de  Vos  Magestéz  ainsi 
que  messieurs  le  duc  de  Montmorency  et  de  Morviliers  *  vous 
pourront  faire  entendre  bien  au  long,  lesquelz  j'ay  prié,  Ma- 
dame, de  vous  vouloir  rendre  bon  tesmoignage  et  asseurer 
comme  nous  n'avons  autre  désir  ne  intention  que  de  rendre 
toute  obéissance,  subgection  et  fidèle  servitude  au  Roy  et  à 
vous  particulièrement  et  vous  faire  paroistre  que  nous  nous 
sommes  entièrement  vouez  et  dédiez  toute  nostre  vie  à  faire 
très  humble  service  à  Vostre  Magesté  ;  laquelle  je  suplie  très 
humblement  ne  vouloir  adjouster  foy  aux  deffiances  et  soub- 
sons  que  aucuns  vous  veulent  imprimer  contre  mes  frères  et 
moy  pour  nous  priver  de  nostre  bonne  grâce  et  empescher  le 
bien  de  la  paix,  mais  croire  lesdietz  sieurs  de  ce  qu'ilz  vous 


1.  Cette  lettre  a  été  déjà  imprimée,  mais  sans  indication  de  source, 
dans  le  Cabinet  historique  (ancienne  série),  III,  p.  61. 

2.  Jean  de  Morvilliers,  né  à  Blois  en  1507,  maître  des  requêtes  en  1647, 
fut  envoyé  en  ambassade  à  Venise,  reçut  à  son  retour  (i55a)  I'évêché  d'Or- 
léans dont  il  ne  prit  possession  que  sept  ans  plus  tard,  et  prit  part  aux  né- 
gociations du  traité  de  Cateau-Cambrésis  (1.559).  Cree  chancelier  en  i568,  il 
se  démit  de  cette  charge  en  i5~o  et  mourut  le  23  octobre  1577.  (P-  An- 
selme, VI.  p.  ,\qo.)  Voy.  Gustave  Baguenault  de  Puchesse,  Jean  de  Mor- 
villiers. 
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diront  de  ma  part,  ensemble  vouloir  recevoir  mes  très  humbles 
recommendations  que  je  présente  à  votre  Magesté,  laquelle  je 
suplie  Nostre  Seigneur  conserver,  Madame,  en  très  parfaicte 
santé  avec  accroissement  de  toute  prospérité. 
De  Longjumeau,  ce  1111e  de  mars  i568. 

(man.  propr.)        Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N., f.  français,  66nt  fo  87. 


LXVI 

Au    1{oy. 

Sire,  Vostre  Majesté  ne  trouvera  (s'yl  luy  plaist)  mauvais  si, 
estans  venuz  en  ce  lieu  pour  recevoir  vos  commandemens  et 
adviser  des  moyens  propres  et  convenables  pour  effectuer  une 
bonne  et  seure  pacification  et  oster  les  semences  de  troubles 
et  divisions,  nous  la  suplions  très  humblement  de  vouloir 
commander  à  ung  nommé  Foissy  *  de  ne  mettre  le  feu  dedans 
les  maisons  de  monsieur  d'Esternay  *  et  en  faire  des  brandons 
de  la  paix  (comme  Ton  dict  qu'il  s'en  vante),  après  s'estre  mis 
dedans  les  avoir  pillées  et  saccagées,  et  pour  ung  si  mauvais  et 
barbare  efFect  y  avoir  faict  assembler  fagotz,  pailles,  souffre  et 
pouldre  à  canon  dedans  les  chambres;  n'estant  raisonnable, 
Sire,  que  ledict  Foissy,  au  mespris  de  vos  sauvegardes  et  de 


1.  II  paraît  que.  malgré  cette  réclamation,  les  instincts  pillards  de  ce 
M.  de  Foissy  ne  furent  pas  réprimés.  Car  le  cardinal  de  Chàtillon  les  si- 
gnala encore  au  Roi  le  4  avril.  (Voy.  lettre  LXIX)  et  le  prince  de  Condé  le 
24  avril  (duc  d'Aumale,  Histoire  des  princes  de  Condé,  II,  p.  349.)  Foissy 
envoya  au  roi  Charles  IX,  le  20  août  suivant,  une  justification  que  M.  Bour- 
quelot  a  imprimée  sous  le  numéro  IX  de  l'appendice  aux  Mémoires  de 
Claude  H  a  ton,  par  lui  publiés  dans  la  Collection  des  documents  inèd  ts. 

1.  Antoine  Raguier,  seigneur  d'Esternay;  il  fut  l'un  des  députés  du 
parti  protestant  au  colloque  de  Poissy,  avait  pour  beau-frère  François  de 
Béthune,  baron  de  Rosny,  père  du  grand  Sully,  et  mourut  en  1569.  (Note 
de  M.  Bourquelot.  p.  10  de  son  édition  de  Cl.  Haton.) 
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Monseigneur  vostre  frère  f,  des  deiïenses  qui  cy-devant  luy 
ont  esté  faictes  et  mcsmes  de  la  suspension  d'armes  qu'il  a 
pieu  à  Vostre  Magesté  acorder,  entreprenne  de  faire  ung  tel 
tort  à  ung  gentilhomme  d'honneur  et  si  bien  conneu  comme 
est  ledict  sieur  d'Esternay;  nous  asseurans  aussy  tant  de  vostre 
bonté,  Sire,  que  de  telz  actes  desplaisent  à  Vostre  Magesté, 
nous  sommes  avancez  de  vous  faire  ceste  requête  ;  sur  ce 
suplians  Nostre  Seigneur  vous  vouloir  conserver,  Sire,  en  très 
parfaicte  santé  avec  accroissement  de  toute  grandeur  et  conti- 
nuelle prospérité. 
De  Longjumeau,  ce  xxvc  mars  i568. 

Vos  très  humbles  et  très  obéissans  subgects 
et  serviteurs, 

Le  cardinal  de  Chastillon, 
La  Rochefoucault  \ 
Boucha  vennes  \ 

(Signatures  autographes.) 
[Original],  B.  N.,  /.français,  6611,  fo  76. 


LXVII 

Au    1{oy. 

Sire,  Vostre  Magesté  pourra  entendre  du  sieur  de  Com- 
bault*  présent  porteur  comme  ce  qui  concerne  le  faict  de  la 

1.  Henri,  duc  d'Anjou,  alors  lieutenant-général  du  royaume,  qui  succéda 
en  1574  à  Charles  IX  sur  le  trône  de  France. 

2.  François  III,  comte  de  la  Rochefoucauld  et  de  Roucy,  prince  de 
Marsillac,  se  signala  à  la  défense  de  Metz  (i55i)  et  à  la  bataille  de  Saint- 
Quentin  (i557)  où  il  fut  fait  prisonnier,  combattit  dans  les  rangs  protes- 
tants à  Dreux  (i562),  Saint-Denis  (1567),  la  Roche- Abeille  et  Moncontour 
(1569),  et  fut  l'une  des  victimes  de  la  Saint-Barthélémy.  Il  avait  épousé  en 
secondes  noces  Charlotte  de  Roye,  belle-sœur  du  prince  Louis  de  Condé. 
(P.  Anselme,  IV,  p.  427.) 

3.  Antoine  de  Bayencourt,  sieur  de  Bouchavannes,  picard,  lieutenant 
de  la  compagnie  des  ordonnances  que  commandait  le  prince  de  Condé. 

4.  Gilbert  de  Combault,  plus  tard  gouverneur  et  bailli  de  Montpensier 
et  d'Aiguepcrse.  (La  Chesnaye-Desbois.  VI,  col.  73.) 
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pacification  de  vostre  royaume  a  esté  présentement  conclu  et 
arresté  avec  monsieur  le  duc  de  Montmorency  et  ses  collègues, 
ayans  de  nostre  part  suivy  le  commandement  et  volunté  de 
Vostre  Magesté  qu'ilz  nous  ont  faict  entendre,  comme  ceulx 
qui  n'ont  autre  désir  que  de  veoir  vostre  royaume  délivré  de 
si  lamentables  misères  et  afflictions,  ensemble  de  vous  rendre 
partout  l'obéissance,  fidélité  et  subgection  qui  vous  est  deue, 
et  employer  entièrement  biens  et  vies  pour  vostre  service. 

Au  demeurant,  Sire,  parce  que  ledict  sieur  de  Montmorency 
nous  a  faict  entendre  qu'il  estoit  besoing  d'avoir  quelques  seu- 
retez  pour  tous  ceulx  qui  seront  envoyés  pour  aporter  les  de- 
niers de  vos  receptez  générales  et  pour  ceux  qui  les  conduiront 
à  ce  qu'ils  puissent  estre  amenez  en  toute  seureté,  nous  n'avons 
failly  de  députher  incontinent  en  diligence  vers  monsieur  le 
prince  de  Condé  afin  qu'il  les  envoyé,  et  par  mesme  moyen 
l'avons  adverty  de  pourveoir  à  faire  de  touz  costez  cesser  les 
démolitions  de  temples  et  transportz  et  venditions  de  cloches 
que  aucuns  entreprennent  de  faire,  en  quoy  il  ne  fauldra  incon- 
tinent de  faire  exécuter  l'intention  et  commandement  de  Vostre 
Magesté,  laquelle  nous  suplions  Nostre  Seigneur,  Sire,  vou- 
loir conserver  en  très  parfaicte  santé  avec  accroissement  de 
grandeur  et  continuelle  prospérité. 

De  Longjumeau,  ce  xxvmc  mars  i568. 

Vos  très  humbles  et  très  obéissans  subgectz 
et  serviteurs, 

Le  cardinal  de  Chastillon, 
La  Rochefoucault, 
bouchavennes. 

(Signatures  autographes.) 
[Original],  B.  N.,/.  français,  6bn,  fo  84. 
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LXVIII 

A   la   1{o  y  ne. 

Madame,  nous  avons  receu  la  lettre  qu'il  a  pieu  à  Vostre 
Magesté  nous  escrire,  suivant  laquelle  nous  n'avons  failly  de 
dépescher  deux  courriers  l'ung  après  l'autre  pour  hâter  la 
finale  résolution  que  nous  attendons  du  duc  Jehan-Casimir f  et 
de  ses  colonnelz  afin  que  cela  ne  puisse  plus  longuement  arres- 
ter  l'exécution  de  notre  négotiation,  n'ayans  autre  désir  que  de 
veoir  ce  royaume  délivré  de  si  lamentables  afflictions  et  cala- 
mitez,  et  vostre  volunté  et  intention  au  plus  tost  suivie  et 
exécutée  ;  en  quoy  et  partout  ailleurs  vous  cognoistrez  tous- 
jours,  Madame,  que  nous  procéderons  avec  toute  syncérité  et 
bonne  affection.  Au  reste,  Madame,  vous  pourrez  entendre  par 
le  sieur  de  Combault,  présent  porteur,  comme  nous  avons 
maintenant  arresté  et  conclu  le  faict  de  la  pacification  avec 
Messieurs  les  députez  de  la  part  de  Sa  Magesté,  aians  suivi  sa 
volunté  et  commandement  selon  ce  qu'ils  nous  l'ont  faict  en- 
tendre; de  quoy  nous  sommes  asseurés  que  Vostre  Magesté 
demeura  satisfaicte,  laquelle  nous  suplions  Nostre  Seigneur 
vouloir  conserver,  Madame ,  en  très  parfaicte  santé  avec  tout 
heur  et  continuelle  prospérité. 

De  Longjumeau,  ce  xxve  mars  i568. 

Vos  très  humbles  et  très  obéissans  subgectz 
et  serviteurs, 

Le  cardinal  de  Chastillon, 
La  Rochefoucaut, 
Boucha veknes. 

(Signatures  autographes,) 

[Original],  B.  N.,/.  français,  6611,  fo  80. 


1.  Jean-Casimir  de  Bavière,  fils  de  l'Electeur  palatin  Frédéric  III.  Il  avait 
conduit  en  France  les  auxiliaires  levés  outre-Rhin  par  les  émissaires  du 
prince  de  Condé  à  la  fin  de  1567. 
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LXIX1 

Au    Roy. 

Sire,  pour  mieulx  haster  le  renvoy  du  duc  Casimir  et  de  ses 
troupes,  je  n'ay  failli  suivant  ce  que  j'avois  asseuré  à  monsieur 
de  Montmorency  et  ses  collègues  de  me  rendre  en  ung  jour  et 
demy  de  Longjumeau  en  ceste  ville  où  j'ay  trouvé  monsieur  le 
prince  de  Condé  arrivé  et  ceulx  qui  sont  encores  demeurez  avec 
luy,  lesquelz  ont  receu  un  très  grand  aise  des  bons  propos  et 
asseurances  qu'il  pleut  à  Vostre  Magesté  me  donner  dernière- 
ment aux  Chartreux  *  et  de  la  grande  démonstration  de  la  bonne 
volunté  que  vous  avez  à  Tentretenement  de  la  paix  et  de  voz 
édictz  et  à  la  réunion  des  cueurs  de  vos  subjectz.  Mais  d'aultre 
costé,  je  les  voy  grandement  travaillez  à  cause  de  tant  d'effetz 
qui  se  voyent  au  contraire,  encores  qu'ilz  jugent  bien  qu'ilz 
sont  esloignéz  de  vostre  bonté  et  faictz  contre  vostre  inten- 
tion; et  entre  autres  choses  ils  ont  tenu  ces  jours  nouvelles  de 
plusieurs  se  retirans  de  ceste  compagnie  en  leurs  maisons 
soubz  Tauctorité  de  vostre  édict  et  suyvant  vostre  comman- 
dement, lesquelz,  pensans  estre  en  seureté,  ont  été  assailliz, 
dévalizés  et  massacrez  par  les  chemins  et  mesmes  naguères  en 
Touraine  et  en  Poictou.  Ils  ont  sceu  aussy  comme  Foissy, 
contre  la  défense  que  luy  aviez  faicte  de  bouche  à  sa  personne 
et  Monseigneur  votre  frère  semblablement,  et  contre  la  sus- 
pension d'armes  du  xxiine  du  passé,  en  laquelle  Champaigne  et 
Brie  et  plusieurs  autres  provinces  estoient  comprises,  et  aussy 
au  mespris  de  vostre  édict  de  pacification,  le  troisiesme  jour 


i.  Presque  intégralement  imprimée  par  M.  Delaborde.  (Op.  cit.,  III, 
p.  4,  8  et  9.) 

2.  Odet  de  Coligny  fait  ici  allusion  aux  négociations  infructueuses  qu'il 
avait  entamées  avec  les  plénipotentiaires  catholiques  à  la  fin  de  1&7.  Il 
avait  eu  notamment  une  entrevue  avec  la  Reine-mère  dans  un  couvent  de 
Chartreux,  situé  entre  le  château  de  Vincennes  et  les  barrières  de  Paris. 
Cf.  le  Cardinal  de  Chat  il  Ion,  opuscule  déjà  cité. 
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après  qu'il  avoit  esté  publié,  a  bruslé  deux  des  maisons  de 
monsieur  d'Esterney  nommé  Soligny1  et  Villeneuve- aux  - 
Riches-Hommes*,  et  celles  de  trois  gentilshommes  qui  estoient 
avec  luy  nommez  Trancaut,  d'Aulbry  et  du  Chamoy,  et  oultre 
ne  se  contentant  d'avoir  sept  ou  huit  jours  auparavant  (contre 
la  deffense  qu'il  avoit  aussy  pieu  à  Vostre  Magesté  luy  faire) 
bruslé  une  autre  de  ses  maisons  nommée  La  Mothe,  il  y  veult 
maintenant  rentrer  et  l'assiège  pour  achever  ce  qui  y  pourroit 
rester  à  brusler  et  menasse  d'aller  assaillir  Esterney  *  où  est  sa 
femme  et  ses  enfans  ou  pour  le  moins  d'en  brusler  la  basse 
court;  lesquelz  actes,  tout  ainsi  qu'ilz  ne  doubtent  point  qu'ilz 
ne  soient  desplaisans  à  Vostre  Majesté,  estans  faietz  au  mes- 
pris  de  son  auctorité  et  pour  violer  la  paix  publique,  aussy  ilz 
suplient  très  humblement  Vostre  Magesté  d'en  vouloir  faire 
justice  et  attendent  tous  par  là  de  cognoistre  ce  qu'ilz  en 
peuvent  espérer  à  l'advenir. 

Au  demeurant,  Sire,  il  estoit  bien  requis  pour  le  bien  de  voz 
affaires  et  de  vostre  service  suivant  la  résolution  que  je  pris 
avec  ledict  sieur  de  Montmorency  et  ses  collègues  de  me  haster 
de  venir  par  deçà,  ayant  esté  maintenant  descouvert  que  par 
longueurs  et  artifices  les  reistres  ne  tendoient  qu'à  gaigner 
temps,  ce  qu'ilz  sçavoient  tellement  couvrir  que  sans  ce  voyage, 
il  n'y  eust  eu  ordre  de  les  faire  partir  de  plus  de  quinze  jours. 
Ceulx  qui  vinrent  dernièrement  à  Longjumeau  estoient  dépes- 
chéz  exprèz  pour  aporter  les  originaulx  des  capitulations  et 
les  cédules  du  hcnryguelt  *  et  n'avoient  autre  charge.  Si  est-ce 
qu'ilz  forgèrent  une  instruction  sur  quelques  autres  pointz  qui 
n'estoient  si  nécessaires  pour  prolonger,  dénians  avoir  les- 
dictes  capitulations  et  cédules  et  faisans  entendre  que  ilz  avoient 


i.  Soligny-lcs-Ètangs,  canton  et  arrondissement  de  Nogent-sur- Seine 
(Aube). 

2.  Villeneuve-aux- Riches- Hommes,  canton  et  arrondissement  de  No- 
gent-sur-Seinc  (Aube). 

3.  Estemay,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  d'Èpernay  (Marne). 

4.  Ce  mot,  passé  par  M.  Dclaborde  (loc.  cit.  suprà),  signifie  paye  mili- 
taire en  langue  allemande  (hcer,  armée  ;  geldy  argent). 
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laissé  monsieur  le  prince  empesché  à  vérifier  lesdictes  cédilles, 
lesquelles  au  contraire  il  croyoit  nous  avoir  esté  aportées. 
Aujourdhuy,  monsieur  le  duc  Casimir  lequel  avoit  esté  mandé 
à  Pâté  '  aussytost  que  je  fuz  venu  est  arrivé,  et  avons  commencé 
ceste  après-disnée  avec  le  sieur  de  Verdun*  à  esclarcir  plu- 
sieurs faictz  qui  avanceront  tellement  ledict  renvoy  que  j'espère 
que  ce  sera  bientost  faict,  ayans  bien  délibéré  de  ne  faire  autre 
chose  jusques  à  ce  que  nous  y  ayons  mis  une  bonne  fin. 

Les  gens  de  pied  de  Guyenne,  Daulphiné,  Languedoc  et 
Provence  n'attendent  aultre  chose  que  les  commissions  et  com- 
missaires envoyez  par  Vostre  Magesté  pour  se  retirer  chacun 
en  leurs  maisons. 

Sire,  je  suplie  Nostre  Seigneur  vouloir  conserver  Vostre 
Magesté  en  très  parfaicte  santé  avec  accroissement  de  gran- 
deur et  prospérité  continuelle. 

D'Orléans,  ce  1111e  d'avril  i568. 

(man.  propr.J       Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 
[Original],  B.  N.,  manuscrits,  Cinq-Cents  de  Colbert,  vol.  24,  fo  146. 
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A   la  1{oyne. 

Madame,  Vostre  Magesté  pourra  entendre  par  la  lettre  que 
j'escry  au  Roy  combien  ceste  compagnie  répute  à  grand  heur 
et  honneur  les  propos  et  asseurances  qu'il  pleut  dernièrement 
a  Voz  Magestez  me  tenir  aux  Chartreux  et  la  démonstration  de 
la  bonne  affection  que  vous  avez  à  l'entretenement  de  la  paix, 
à  l'observation  de  l'édict,  et  à  la  réunion  des  voluntez  de  tous 


1.  Pztay,  chef-lieu  de  canton  de  l'arrondissement  d'Orléans  (Loiret). 

2.  Intendant  des  finances  du  Roi.  (Voy.  une  lettre  de  Charles  IX,  B.  N., 
Cinq-Cents  de  Colbert,  24,  fo  145.) 
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les  subjeetz  de  Voz  Majestez,  ensemble  le  besoing  qui  estoit 
pour  le  bien  de  vos  affaires  et  service  que  ceste  négotiation 
des  reistres  se  fist  pardeçà  pour  obvier  aux  retardemens,  lon- 
gueurs et  difficultez  qu'ilz  sçavent  mettre  en  avant  pour  gaigner 
temps,  en  quoy  il  n'y  a  personne  icy  qui  n'ayt  ung  singulier 
désir  de  procéder  syncèrement  selon  l'intention  du  Roy  et  fere 
paroistre  la  fidélité  qu'ils  luy  doivent  et  l'obéissance  qu'ilz  sont 
tenuz  de  luy  rendre  avec  une  bonne  et  droicte  intention.  Au 
reste,  Madame,  il  vous  plaira  faire  dépescher  commissions  et 
commissaires  pour  faire  retirer  les  gens  de  pied  qui  sont  par 
deçà,  en  Guyenne,  Languedoc,  Provence  et  Daulphiné,  lors- 
qu'il depuys  quatre  ou  cinq  jours  n'attendent  plus  autre  chose 
pour  partir.  Madame,  je  suplie  Nostre  Seigneur  vous  vouloir 
conserver  et  tenir  en  sa  très  saincte  protection  et  en  très  par- 
faicte  santé  et  prospérité. 
D'Orléans,  ce  ve  d'avril  i568. 

(man.  propr.)      Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  Cinq-Cents  de  Colbert,  24,  fo  147. 


Lxxr 

Au  *Prieur  de  mon  abbaye  de  Sainct^Benoist. 

Prieur,  je  vous  envoyé  encore  ce  gentilhomme  des  myens 
présent  porteur  pour  ayder  à  vous  conserver.  A  ceste  cause 
vous  ferez  ce  qu'il  vous  dira  et  conseillera  pour  votre  conser- 
vation. Priant  à  tant  le  Créateur  vous  donner,  prieur,  sa  sainte 
et  digne  grâce. 

D'Orléans,  ce  vin6  jour  d'avril  i568. 

Vous  direz  aussi  à  tous  ceulx  de  la  ville  que  je  veulx  et  en- 


l.  Communication  de  M.  Doinel.  (Voy.  Introduction.) 
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tendz  qu'ilz  luy  obéissent  et  à  ceste  fin  leur  monstrerez  ceste 

lettre. 

Vostre  bon  abbé, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  bibliothèque  d'Orléans,  manuscrits,  vol.  394  bis. 


LXXII 
A   Madame  la  duchesse  de  Ferrare. 

Madame,  estant  monsieur  l'amyral  mon  [frère  et  moy  en  ce] 

lieu,  nous  n'avons  voulu  faillir  de  vous  dêpescher 

....  vous  visiter  de  nostre  part  et  vous  supplier,  madame, 
de  n[ous  conserver]  tousjours  en  vostre  bonne  grâce,  ensemble 
de  nous  vouloir  départir  de  voz  bonnes  nouvelles,  attendant 
que  je  m'achemyne  pour  m'en  aller  trouver  Leurs  Majestez  et 
de  là  en  ma  maison,  qui  ne  sera  sans  vous  aller  baiser  les 
mains  en  passant  et  recevoir  voz  commandementz. 

Cependant,  après  avoir  présenté  mes  trèz  humbles  recom- 
mendacions  à  vostre  bonne  grâce,  je  supplieray  Dieu  vous 
donner,  madame,  en  parfaicte  santé  très  heureuse  et  très 
longue  vie. 

De  Chastillon,  ce  xme  jour  d'avril  i568. 

(man.  propr.)       Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  f.  français  >  3i33,  fo  54. 

LXXIII 

A   la   1{oyne. 

Madame,  Vostre  Magesté  pourra  veoir  par  la  lettre  que  j'es- 
cry  présentement  au  Roy  '  que  j'ay  veu  et  sceu  qui  s'est  pass  j 

i.  Nous  n'avons  malheureusement  pu  retrouver  cette  lettre. 
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par  la  négotiation  du  renvoy  des  rcistres  de  monsieur  le  duc 
Casimir  et  de  la  levée  des  deniers  qui  se  doibt  faire  sur  ceulx 
de  la  religion  réformée  pour  leur  payement;  qui  me  gardera  de 
vous  en  faire  redite  ne  vous  en  envoyer  de  plus  longue  lettre, 
si  ce  n'est  pour  vous  suplier  de  vouloir  recevoir  mes  très 
humbles  recommendations  que  je  présente  à  Vostre  Magesté 
après  avoir  suplié  Nostre  Seigneur  de  la  vouloir  conserver, 
Madame,  en  très  parfaicte  santé  avec  accroissement  de  toute 
prospérité. 
De  Bresle,  ce  xvne  aoust  i568. 

(man.  propr.)        Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original),  B.  N.,  /.français,  15547,  fo  272- 


LXXIV 

A  Monsieur,  Monsieur  le  duc  de  Montmorency, 

Pair  et  mareschal  de  France,  gouverneur  et  lieutenant-général  pour  le  Roy 

a  Paris  et  Isle  de  France. 

Monsieur,  voulant  monsieur  de  Joue,  l'un  des  cent  gentilz- 
hommes  de  la  maison  du  Roy,  que  vous  cognoissez,  s'en  re- 
tourner avec  sa  femme  en  sa  maison  qui  est  au  pays  du  Maine 
et  doubtant  d'être  fouillé  et  recherché  à  cause  de  la  garde  que 
Ton  a  mise  aux  passages,  combien  qu'il  ne  porte  armes  ny  rien 
autre  chose  de  suspect,  il  désireroit  bien  avoir  de  vous  ung 
passeport  pour  luy  servir  le  long  du  chemyn  qu'il  aura  à  faire, 
ïlz  mènent  une  littière,  une  charrette,  et  dix  ou  douze  chevaulx 
de  leur  train  ;  qui  me  faict  vous  supplier,  monsieur,  de  luy  faire 
dépescher  ledict  passeport,  et  le  plus  ample  et  favorable  que 
fere  se  pourra  à  ce  qu'il  s'en  puisse  aller  sans  estre  inquiété  ne 
molesté,  et  ce  me  sera  tousjours  autant  d'accroissement  d'obli- 
gations davantage  pour  vous  obéyr  ailleurs  en  ce  qu'il  vous 
plaira  m'employer,  ce  que  je  feray  d'aussi  bon  cœur  que,  après 
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m'estre  bien  humblement  recommendé  à  vostre  bonne  grâce, 
je  supplieray  Dieu  vous  donner,  monsieur,  en  parfaicte  santé 
heureuse  et  longue  vie. 
De  Bresle,  ce  xvme  jour  d'aoust  i568. 

Vostre  humble  et  obéissant  cousin, 

(man.  propr.)  Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N., /.  français,  3071,  fo  43. 


LXXV 

Au   î^or- 

Sire,  ayant  eu  plusieurs  advertissemens  coup  sur  coup  des 
entreprises  qui  estoient  dressées  contre  moy  et  des  aguetz  qui 
se  faisoient  pour  me  surprendre  au  premier  jour  en  ma  maison 
par  ceulx  mesmes  qu'on  avoit  employez  pour  estre  de  la  partie, 
et  cognoissant  que  ceulx  qui  se  sont  de  longue  main  déclarez 
mes  ennemys  et  de  tous  les  miens  avoient  aujourd'huy  le  glaive 
de  la  puissance  en  la  main  pour  exécuter  quand  ils  vouldront 
leur  mauvaise  volunté,  j'ay  esté  contraint  à  mon  grand  regret 
de  quitter  ma  maison  et  ce  royaume  où  il  y  a  longtemps  que 
j'ay  eu  cest  honneur  d'estre  auprès  des  Roys  voz  prédéces- 
seurs afin  de  pouvoir  conserver  ma  vie  et  me  garentir  de  l'in- 
solence et  cruauté  de  mesdictz  ennemvs  et  d'une  si  dure  et 
prochaine  oppression,  supliant  Vostre  Magesté  ne  trouver 
mauvais  si,  suyvant  ce  qui  est  naturel  à  tous  hommes,  j'ay  cer- 
ché  lieu  de  retraicte  le  plus  proche  et  aisé  que  j'ay  peu  pour  la 
conservation  de  ma  persone  et  pour  éviter  le  dangier,  ensemble 
me  faire  ceste  grâce  de  croire  que,  en  quelque  lieu  que  je  sois, 
je  ne  vouldrois  jamais  faillir  à  ung  seul  point  de  l'obéissance, 
fidèle  subgection  et  loyaulté  que  je  vous  doy,  que  ma  retraicte 


1.  Imprimée,  d'après  une  copie  du  temps  conservée  au  Record-office, 
par  M.  le  comte  de  La  Ferrière-Percy  dans  le  Seizième  siècle  el  les  Valois, 
p.  3 16. 
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n*est  point  pour  deffiance  que  j'aye  de  vous  et  de  vostre  gentil 
naturel  enclin  à  toute  vertu  et  droicture  et  désireux  de  la  paix 
et  tranquillité  publique,  mais  seulement  pour  avoir  moyen  de 
vivre  paisiblement  en  ce  temps  si  misérable,  sans  m'empescher 
d'aulcune  chose  sinon  de  servir  à  Dieu  et  de  délivrer  vostre 
royaume  des  calamitez  et  désolations  où  je  prévoy  qu'il  va  en- 
trer au  moyen  de  la  passion  de  ceulx  qui  préfèrent  le  but  de 
leurs  desseings  au  bien  de  voz  affaires  et  au  repos  et  soulage- 
ment public  ;  ayant  ceste  espérance  en  vostre  bonté  accoustu- 
mée,  Sire,  que  vivant  de  ceste  façon  vous  ne  me  vouldrez 
priver  de  vostre  bonne  grâce  ne  souffrir  que  ung  ancien  servi- 
teur des  Roys  voz  prédécesseurs  et  vostre  soit  travaillé  et 
maltraicté  en  ce  qui  lui  appartient  de  si  longtemps  et  est  pro- 
venu de  vostre  libéralité  et  de  vosdictz  prédécesseurs,  parce 
seulement  qu'il  a  fuy  la  misère  des  troubles  et  cerché  sa  seureté 
et  son  repos  en  cest  âge  :  De  quoy  je  suplie  très  humblement 
Vostre  Magesté  et  Nostre  Seigneur  de  vous  faire  la  grâce  de 
bien  cognoistre  ceux  qui  aiment  le  bien  et  conservation  de 
vostre  couronne  et  estât,  ensemble  vous  vouloir  conserver, 
Sire,  en  très  parfaicte  santé  longuement  et  très  heureusement. 
De  Sénarpont1,  ce  vm*  de  septembre  i568. 

(man.  propr.)        Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  Cinq-Cents  de  Colbert,  24,  fo  182. 


LXXVI 


A  la   %pync. 


Madame,  Vostre  Majesté  pourra  entendre,  par  la  lettre  que 
j'escry  au  Roy  présentement  comme  aprèz  avoir  eu  plusieurs 


1.  Sénarpont,  canton  d'Oisemont,  arrondissement  d'Amiens  (Somme). 
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advertissemens  d'une  délibération  qui  estoit  faicte  et  des  aguetz 
qui  estoient  dressez  pour  me  surprendre  par  ceulx  mesmes  qui 
avoient  esté  apostéz  et  employez  pour  estre  de  l'entreprise, 
j'ay  esté  à  mon  très  grand  regret  contraint  de  me  résouldre 
d'habandonner  ma  maison  et  ce  royaume  auquel  j'ay  eu  cest 
honneur  d'avoir  tousjours  esté  auprèz  des  Roys  bien  traicté, 
afin  de  pouvoir  conserver  ma  vie  et  me  garentir  d'injustice  et 
oppression,  ce  qui  ne  provient  point,  Madame,  de  deffiance 
que  j'aye  de  vous  à  qui  j'ay  de  si  grandes  obligations,  qui 
m'avez  faict  ceste  grâce  de  me  faire  de  tout  temps  démonstra- 
tion de  bonne  volunté,  et  dont  je  scay  en  oultre  le  naturel  estre 
enclin  de  soy  mcsme  à  toute  bonté  et  droicture  et  esloigné 
d'injustice  et  cruaulté,  mais  c'est  pour  cognoistre  que  le  moyen 
et  la  force  sont  aujourdhuy  en  la  main  de  ceux  qui  sont  enne- 
mys  jurez  de  moy  et  des  miens  pour  exécuter  contre  nous 
toutes  leurs  mauvaises  voluntéz  quand  bon  leur  semblera  :  Sur 
quoy  il  plaira  à  Vostre  Magesté  consydérer  qu'il  n'est  rien  si 
naturel  à  l'homme  que  de  fuyr  les  dangers  et  garder  sa  vie, 
ensemble  me  faire  cest  honneur  de  croire  que  la  retraicte  que 
je  faiz  maintenant  au  lieu  le  plus  proche  et  aisé  que  je  puis 
n'est  à  autre  intention  que  pour  durant  ce  temps  si  trouble  et 
si  misérable  pouvoir  vivre  en  paix  et  repos  sans  m'empescher 
d'aucune  chose  sinon  de  déplorer  les  calamitéz  et  ruynes  dont 
ce  povre  royaume  est  menass'é,  servir  à  Dieu,  le  prier  conti- 
nuellement pour  la  prospérité  de  Voz  Majestéz  de  les  vouloir 
assister  et  pourveoir  de  bon  et  sain  conseil,  et  attendre  là  qu'il 
luy  ayt  pieu  apaiser  son  ire  et  en  jettant  son  œil  de  pitié  sur 
nous  faire  cesser  cest  orage  prochain  que  la  malice  du  tempz 
et  nos  péchez  ont  esmeu.  Cependant  et  vivant  de  ceste  façon, 
j'ay  telle  confiance,  Madame,  en  vostre  bonté  acoustumée  que 
la  passion  de  mes  ennemys  n'aura  point  tant  de  pouvoir  sur 
vous  que  de  me  fere  perdre  vostre  bonne  grâce,  ne  vous  laisser 
persuader  que  je  face  jamais  ceste  faulte  d'estre  aultre,  en 
quelque  lieu  que  je  sois,  sinon  très  humble,  très  obéissant  et 
très  fidèle  subgect  et  serviteur  de  Voz  Magestéz,  ne  aussy  de 
permettre  qu'il  soit  faict  tort  à  ung  si  ancien  serviteur  comme 
je  suis  en  ce  qui  m'apartient  de  si  long  temps  et  mesmes  es 
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biens  que  j'ay  receu  des  Roys  voz  prédécesseurs  pour  seule- 
ment avoir  fuy  le  trouble  et  la  fureur  des  guerres  civiles  et  avoir 
cerché  la  seureté  de  ma  persone  et  le  repos  en  cest  âge  où  je 
suis  :  De  quoy  je  vous  suplie  très  humblement,  Madame,  et 
Nostre  Seigneur  de  vouloir  conduire  toutes  vos  actions  à  sa 
gloire  et  au  bien  de  ce  royaume  et  vous  conserver,  Madame, 
en  très  parfaicte  santé  et  accroissement  de  toute  prospérité. 
De  Sénarpont,  ce  vme  de  septembre  i568. 

(man.  propr.)         Vostre  très  humble  et  très  obéissant 

subject  et  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  B.  N.,  Cinq-Cents  de  Colberl,  24,  fb  181. 


Signature  autographe  du  cardinal  de  Châtillon. 
(Bibl.  natlc,  ms  français,  661 1,  fa  80.) 


APPENDICE 


I  (lxxvii). 

A  Messieurs  les  *Maire  et  Eschevins  de  Troye  et  aultres 

qu'il  appartiendra*. 

Messieurs,  vous  estes  assez  advertiz  que  le  Roy  est  en  ce 
lieu,  don  ne  faict  son  conte  partir  si  tost1,  pour  lequel  fester 
et  sa  compaignie  aussy  avoye  par  cy  devant  donné  charge  à 
Simon  Legras,  marchant  de  Troye,  me  faire  provision  de 
quelque  quantité  de  bons  vins  et  me  les  amener  en  ce  lieu,  ce 
qu'il  a  faict;  mais,  à  ce  qui  m'a  donné  à  entendre,  vous  luy 
avez  faict  païer  péages  et  passage  de  mesdicts  vins,  qui  est 
chose  contre  noz  privilèges;  et  pource  que  ledit  seigneur  doibt 
icy  faire  long  sesjour,  je  renvoie  ledict  Legras  pour  m'en 
achetter  d'aultres  jusques  à  la  quantité  d'environ  quarante 
pièces,  duquel  vous  prie  n'en  prendre  aulcun  impoz,  mais  le 
laisser  liberement  et  franchement  passer  et  luy  faire  rendre  ce 
qu'avez  de  luy  exigé  sur  quarante-quatre  pièces  qui  m'a  derniè- 
rement amenez*. 

Faict  à  Vauluysant  ce  xxvie  mars  i538  (i53g  n.  s.). 

(man.  propr.)  Vostre  bon  voysin  et  amy, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  Archives  municipales  de  Troyes,  série  AA,  48e  carton, 
10*  liasse. 


1.  Communication  de  M.  Henri  Stein. 

2.  Sur  le  passage  et  le  séjour  de  François  1er  à  Troyes,  voir  une  inté- 
ressante brochure  de  M.  Alb.  Babeau,  Les  rois  de  France  à  Troyes  (Arcis- 
sur-Aube,  1879,  ln-80);  extr.  de  la  Revue  de  Champagne  et  de  Brie  avec 
additions. 

3.  Si  nous  avions  connu  plus  tôt  cette  lettre,  elle  aurait  pris  place 
cotre  la  3«*  et  la  4^0  de  notre  Recueil. 
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II  (lxxviii). 

A  Monsieur,  Monsieur  le  révérendissime  Cardinal  d' Immola*. 

Monsieur,  j'ay  entendu  par  ce  que  m'a  escript  Monsieur  de 
Lanssac  comme  il  vous  a  pieu  faire  dépescher  mon  abbaye  de 
Frémont*  et  la  paine  que  vous  en  avez  prinse  qui  n'a  pas  esté 
petite,  en  quoy  j'ay  bien  congneu  que  vous  m'avez  voullu  tenir 
promesse  dont  je  ne  vous  puis  assez  humblement  remercyer 
estimant  cela  à  telle  obligation  envers  vous  que  jamais  vous  ne 
trouverez  en  ce  monde  personne  qui  soit  moins  ingrat  à  recon- 
gnoistre  tel  bien  et  plaisir  que  moy;  et  sur  ceste  asseurance, 
je  vous  supplye,  Monsieur,  ne  m'espargner  en  chose  quelle 
qu'elle  soit  pour  vous  faire  service,  ne  pouvant  cependant  vivre 

content  et  satisfaict  que  je  ne  vous  aye  faict  congnoistre  le 
désir  que  j'ay  d'avoir  en  vostre  endroict  ma  revanche  pour 
tousjours  de  plus  en  plus  confirmer  et  perpétuer  la  bonne 
amytié  de  nous  deux;  me  recommandant  sur  cela  bien  hum- 
blement à  vostre  bonne  grâce  en  priant  le  Créateur  vous 
donner,  Monsieur,  bonne  vye  et  longue. 
De  Paris  ce  xic  jour  de  febvrier  i553  (i554  n.  s.). 

(m an.  propr.)  Vostre  humble  serviteur, 

Le  cardinal  de  Chastillon. 

[Original],  Bibliothèque  de  la  Société  du  Protestantisme  français,  Au- 
tographes. 


1.  Cette  lettre,  qui  a  figuré  à  la  vente  de  M.  Eugène  Charavay  le 
26  janvier  i835,  a  été  depuis  donnée  par  son  acquéreur  à  la  Société  de 
Vhistoire  du  Protestantisme  français,  dont  le  bibliothécaire,  M.  N.  Weiss, 
nous  Ta  communiquée  avec  le  plus  gracieux  empressement.  Malheureuse- 
ment elle  arrivait  quelques  jours  trop  tard  pour  être  imprimée  dans  le 
corps  de  la  correspondance.  —  Sur  le  cardinal  d'Imola,  voir  précédem- 
ment page  22,  no  2. 

2.  Froidmont,  abbaye  du  diocèse  de  Beauvais  que  Odet  de  Coligny 
posséda  le  premier  en  commendc.  (Gallia  chrisliana,  IX,  col.  833.) 
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LES   SÉJOURS 

DES 

ROIS    DE    FRANCE 

DANS  LE  GAT1NAIS 

(481-1789) 


INTRODUCTION 


La  liste  ci-après  n'est  pas  inédite,  si  Ton  considère  seulement 
que  les  renseignements  qui  la  composent  sont,  pour  la  plupart, 
extraits  de  recueils  imprimés.  Mais  la  réunion  de  ces  rensei- 
gnements, leur  groupement  constitue  un  travail  neuf  et  qui, 
nous  l'espérons,  pourra  rendre  quelques  services  à  nos 
confrères  en  histoire  gâtinaise.  A  ceux  en  effet  qui  habitent 
Paris,  il  épargnera  un  dépouillement  long  et  un  peu  fastidieux; 
à  ceux  qui  n'ont  point  à  leur  disposition  les  grandes  collec- 
tions parisiennes,  il  fournira  des  notes  qu'il  leur  serait  bien 
difficile  de  trouver  ailleurs. 

Nous  ne  nous  arrêterons  pas  à  faire  ressortir  l'intérêt  de  ces 
notes,  si  laconiques  soient-elles.  Pour  les  villages  surtout,  il 
est  incontestable  que  la  visite  ou  le  séjour  d'un  roi  constitue 
an  des  éléments  les  plus  marquants  de  l'histoire  locale  et  qu'il 
n'est  pas  permis  de  négliger  dans  les  monographies  que  ces 
villages  réclament.  L'abbé  Lebeuf  le  dit  d'une  façon  très 
précise  : 

•  Non  seulement  elles  (les  notes  qu'il  vient  de  relever)  feront 
»  plaisir  à  ceux  qui  sont  seigneurs  des  bourgs  et  villages  où 
»  la  cour  de  France  a  fait  quelque  résidence,  en  faisant 
»  connaître  que  tels  et  tels  lieux  sont  anciens  et  ont  été  jugés 
»  dignes  dans  le  temps  de  servir  d'hospice  à  nos  Rois,  mais 
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»  elles  mettront  ceux  qui  nous  succéderont  en  état  de  juger 
»  plus  sûrement  des  découvertes  qui  peuvent  y  être  faites  par 
»  la  suite1.  » 

Nous  avons  classé  nos  renseignements  de  deux  façons  : 
d'abord  par  ordre  alphabétique  de  localités,  en  comprenant 
dans  une  seule  liste  celles  du  Gàtinais  et  celles  du  Hurepoix. 
C'est  ici  que  nous  donnons  les  dates  —  exactes  ou  approxima- 
tives —  des  visites  royales.  Puis,  dans  une  table  chronologique 
des  Rois,  nous  indiquons  pour  chacun  d'eux  les  lieux  de 
séjour  que  nous  avons  pu  relever. 

Rien  n'est  plus  difficile  à  fixer  que  les  limites  des  pays  de 
Hurepoix  et  de  Gàtinais,  celles  du  Hurepoix  surtout  qui  ne  fut 
jamais  une  division  féodale  ou  politique.  M.  A.  Longnon  a 
publié  sur  cette  question  un  intéressant  travail  dans  le  tome  Ier 
des  Mémoires  de  la  Société  de  l'Histoire  de  Paris,  et  nous 
croyons  savoir  que  notre  excellent  collègue  à  la  Société  histo- 
rique du  Gàtinais,  M.  P.  Quesvcrs,  prépare  une  note  à  ce  sujet 
pour  le  tome  III  de  la  nouvelle  édition  de  dom  Morin.  Nous 
n'avons  donc  pas  la  prétention  de  trancher  incidemment  la 
question  que  nous  croyons  d'ailleurs  à  peu  près  insoluble, 
aucun  document  sérieux  ne  pouvant  aider  à  la  résoudre,  —  les 
actes  officiels  eux-mêmes  ne  sont  pas  toujours  d'accord,  —  et 
les  limites  ayant  varié  incessamment  avec  les  époques  et  la 
fantaisie  des  géographes.  Comme,  d'un  autre  côté,  l'intérêt  de 
notre  travail  n'est  pas  là,  nous  nous  sommes  fait  à  nous-même 
une  délimitation  :  nous  acceptons  pour  le  Gàtinais  la  carte  à 
peu  près  certaine  qu'en  a  dressée  le  regretté  Ed.  Michel  pour 
ses  Monuments  religieux,  civils  et  militaires;  quant  au  Hure- 
poix, nous  le  bornons  aux  cantons  d'Arpajon  et  de  Corbeil  (ce 
dernier  pour  la  partie  à  l'ouest  de  la  Seine)  et  à  l'arrondisse- 
ment  tout  entier  d'Etampes.  En  nous  étendant  davantage,  nous 
n'avions  plus  de  raisons  pour  nous  arrêter  et  nous  allions  avec 
M.  Longnon  à  l'ouest,  jusqu'à  Rambouillet,  et  au  nord,  jusqu'à 
Paris  inclusivement,  au  moins  jusqu'aux  quartiers  de  la  rive 
gauche. 

1.  Mémoire  sur  l'usage  cPécrire  sur  des  tablettes  de  cire,  etc. 
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Un  complément  très  intéressant  de  notre  travail  serait  l'étude 
des  palais,  châteaux,  monastères,  maisons  habités  par  les 
Rois.  Cette  étude  nécessiterait  des  recherches  très  étendues 
et  qui,  la  plupart  du  temps,  ne  pourraient  être  fructueusement 
faites  que  sur  place  et  dans  les  archives  locales.  Nous  n'avons 
pas  cru  pouvoir  nous  y  engager.  Cependant  nous  avons  donné 
en  notes,  toutes  les  fois  que  cela  nous  a  été  possible,  des 
indications  sommaires  sur  les  châteaux  ou  résidences  prin- 
cières  qui  ont  pu  «  servir  d'hospice  »  aux  monarques,  emprun- 
tant nos  renseignements  surtout  aux  anciens  historiens  dont 
les  ouvrages  sont  devenus  rares.  C'est  le  môme  désir  de 
signaler  les  ressources  de  collections  peu  communes  qui  nous 
a  fait  mentionner  un  certain  nombre  de  vues  anciennes  des 
villes,  bourgs  ou  châteaux  dont  nous  parlons,  —  à  l'exception 
toutefois  du  palais  de  Fontainebleau. 

Nous  avons  suivi  pour  le  nom  des  localités  l'orthographe  du 
Dictionnaire  des  Postes.  Toutes  nos  dates  sont  ramenées  au 
nouveau  style.  Ce  signe  (  )  indique  que  le  séjour  ou  le  pas- 
sage se  place  à  une  époque  indéterminée  entre  les  deux  dates 
extrêmes.  Enfin  l'astérisque  *  qui  précède  plusieurs  noms  signi- 
fie que  l'attribution  ou  l'identification  est  douteuse. 


On  vient  de  lire  la  Préface  d'une  brochure  que  je  comptais 
faire  imprimer  et  publier  moi-même,  et  pour  la  préparation  de 
laquelle  je  m'étais  surtout  adressé  aux  sources  imprimées.  La 
Société  historique  et  archéologique  du  Gâtinais  m'ayant  fait 
l'honneur,  sur  le  vu  des  premières  pages  tirées,  d'adopter  cette 
publication  \  je  n'ai  pas  cru  pouvoir  la  mieux  remercier  de  sa 
bienveillance  qu'en  travaillant  à  compléter  et  à  améliorer  mon 
œuvre  primitive.  J'ai  donc  entrepris  et  continué,  tandis  que 
l'impression  se  poursuivait,  le  dépouillement  de  nombreuses 
collections  manuscrites.  En  même  temps,  et  pour  me  servir  de 


i.  L'initiative  de  cette  décision  revenant  au  secrétaire  de  notre 
Société,  M.  H.  Stein.  c'est  lui  que  j'ai  le  plaisir  d'en  remercier  ici,  en 
même  temps  que  des  nombreuses  indications  qu'il  m'a  gracieusement 
communiquées. 
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vérification,  je  dressais  —  non  certes  complet,  mais  déjà  très 
approximatif  —  l'itinéraire  général  des  Rois.  Il  est  résulté  de 
ce  double  travail,  d'abord  un  Supplément,  d'une  certaine  im- 
portance pour  les  localités  dont  le  nom  commence  par  une  des 
premières  lettres  de  l'alphabet;  puis  des  Notes  et  Corrections 
sur  lesquelles  j'appelle  toute  l'attention  de  mes  lecteurs,  les 
suppliant  de  reporter,  chacun  sur  son  exemplaire,  les  rectifi- 
cations indiquées1. 

Ne  pouvant,  sous  peine  de  donner  au  volume  des  propor- 
tions exagérées,  justifier  chacune  de  mes  dates,  j'ai  pris  le 
parti  : 

i°  D'indiquer  les  sources  manuscrites,  sauf  celles  dont  on 
trouvera  la  liste  ci-dessous  ; 

2°  D'omettre*  l'indication  des  sources  imprimées  toutes  les 
fois  qu'il  s'agissait  d'un  recueil  de  documents  ou  d'un  ouvrage 
spécial  à  un  ou  plusieurs  règnes  déterminés. 

Donc  les  dates  non  justifiées  sont  empruntées  : 

A  :  aux  recueils  suivants  : 

i°  Gaignières,  Séjours  des  Rois  en  différentes  villes,  B.  N., 
mss.  f.  fr.,  n°  20345. 

Ce  volume  est  un  recueil  factice  de  papiers  de  toutes  formes  et  de 
toutes  dimensions  sur  lesquels  Gaignières  écrivait,  au  hasard  de  ses  tra- 
vaux et  sans  ordre  ni  chronologique  ni  géographique,  les  séjours  des 
rois.  On  y  compterait  peut-être  i5,ooo  indications;  elles  ne  sont  pas  toutes 
très  sûres.  Je  dois  à  ce  recueil  plusieurs  de  mes  erreurs. 

20  D'Aubais,  Itinéraire  des  Rois  de  Louis  VII  à  Louis  XIV. 

Fait  partie  du  tome  1er  des  Pièces  fugitives  pour  servir  à  Phistoire  de 
France,  Paris,  1759.  in-80  Cet  itinéraire,  souvent  pillé,  rarement  cité,  est 
incomplet,  mais  généralement  exact. 


1.  Ces  rectifications  sont  déjà  trop  nombreuses  et  leur  nombre  s'aug- 
mentera sans  doute  encore.  Qu'il  me  soit  permis  pourtant  de  constater 
que  je  donne  ci-après,  notes  non  comprises,  1 1370  dates,  sur  lesquelles 
32  soft  erronées  ou  douteuses. 
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3°  Table  chronologique  des  Diplômes,  etc.,  commencée  par 
Bréquigny,  continuée  par  Pardesssus  et  Laboulaye.  Paris, 
1769-1876,  8  vol.  in-f°. 

40  Ordonnances  des  Rois  de  la  troisième  race,  recueillies 
par  de  Laurière,  Bréquigny,  Pardessus  et  Pastoret.  Paris,  1723- 
1849,  21  vol.  in-f°  et  2  vol.  de  tables. 

5°  Veterutn  Script  or  um  et  monumentorum  historicorum,  etc. , 
amplissima  Collectio,  publiée  par  dom  Martène  et  dom  Du- 
rand. Paris,  1724- 1733,  9  vol.  in-f°. 

6°  Monuments  historiques,  cartons  des  Rois,  publ.  par  J. 
Tardif.  Paris,  1866,  in-40. 

70  Layettes  du  Trésor  des  Chartes,  publ.  par  A.  Teulet. 
Paris,  1863-1875,  3  vol.  in-40. 

8°  Inventaire  des  Titres  de  la  maison  ducale  de  Bourbon, 
par  Huillard-Bréholles  et  M.  Lecoy  de  la  Marche.  Paris,  1867- 
1874,  2  vol.  in-40. 

gp  Index  chronologicus  Chartarum  pertinentium  ad  histo- 
riam  Universitatis  Parisiensis,  par  Ch.  Jourdain.  Paris,  1862, 
in-f°. 

io°  Cartulaire  général  de  V  Yonne  et  Recueil  de  pièces  du 
xm«  siècle  pour  faire  suite  au  Cartulaire,  par  M.  M.  Quantin. 
Auxerre,  1854-1873,  2  vol.  in-40  et  1  vol.  in-8°. 

ii°  Catalogue  des  manuscrits  français  de  la  Bibliothèque 
nationale,  ancien  fonds.  Paris,  1869-1881,  3  vol.  in-40.  (Le 
tome  IV  en  partie  imprimé,  mais  non  publié1.) 

B  :  aux  ouvrages  suivants  : 

i°  C.  Pfister,  Etudes  sur  les  actes  du  roi  Robert.  Paris, 
i885,  in-8°. 

1.  J'ai  dû  consulter,  et  j'ai  dépouillé  en  effet,  bien  d'autres  collections; 


2°  A.  Luchaire,  Tableau  comparé  des  séjours  des  Rois  de 
France  de  987  à  n3y.  (Robert,  Henri  1er,  Philippe  1er, 
Louis  VI.) 

Se  trouve  p.  329  du  tome  II  des  Institutions  monarchiques  sous  les 
premiers  Capétiens,  Paris,  i883,  2  vol.  in-80. 

3°  A.  Luchaire,  Table  chronologique  des  séjours  de 
Louis  VIL 

Dans  l'Introduction  aux  Études  sur  les  actes  de  lx>uis  VII,  Paris,  i885, 
in-folio. 

40  L.  Delisle,  Table  chronologique  des  séjours  de  Philippe- 
Auguste. 

Dans  l'Introduction  au  Catalogue  des  actes  de  Philippe- Auguste,  Paris, 
i856,  in-80. 

5°  Mansiones  et  Itinera.  Louis  IX,  Philippe  III,  Philippe  IV, 
Louis  X,  Philippe  V,  Charles  IV. 

Pages  l-lii.  408-499  du  tome  XXI  du  Recueil  des  historiens  de  France, 
avec  important  supplément  p.  xxxv-xli  du  tome  XXII,  Paris,  i855-i865, 
in-folio. 

6°  A.  Baudouin,  Lettres  inédites  de  Philippe  le  Bel,  Paris, 
1887,  in-8°. 

70  L.  Delisle,  Mandements  et  actes  divers  de  Charles  Vy 
Paris,  1874,  in-40. 

8°  Vallet  de  Viriville,  Itinéraire  de  Charles  VIL 

Conserve  en  mss.  à  la  B.  N.,  sous  les  n<»  5084-6085  des  nouv.  acquisi- 
tions françaises. 

90  Mlle  Dupont,  Itinéraire  de  Louis  XL 

En   la  possession   aujourd'hui  de   l'un   des  éditeurs  des  Lettres  de 

je  ne  les  indique  pas  ici  soit  parce  qu'elles  ne  m'ont  rien  fourni,  soit  parce 
que  je  les  cite  dans  mes  notes.  Je  rappellerai  seulement  :  la  Collection  des 
documents  inédits,  pub.  par  le  ministère;  les  publications  de  la  Société  de 
l'histoire  de  France;  les  Chroniques  cl  Mémoires  sur  Vhistoire  de  France 
(éd.  Guizot,  Buchon,  Michaud  et  Poujoulat,  Petitot). 
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Louis  XI,  M.  J.  Vaesen,  qui  a  bien  voulu  en   extraire  pour  moi  ce  qui 
intéresse  le  Gâtinais. 

io°  P.  Pélicier,  Itinéraire  de  Charles  VIII  (1483-1491). 

A  la  suite  de  V Essai  sur  le  gouvernement  de  la  dame  de  Beaujeu, 
Chartres,  i883,  ia-80. 

ii°  Catalogue  des  actes  de  François  /er,  publ.  par  l'Aca- 
démie des  sciences  morales  et  politiques. 

Le  1er  volume,  Paris,  1887,  in-40,  de  cet  ouvrage,  qui  en  comprendra 
quatre,  vient  de  paraître.  Les  bonnes  feuilles  de  ce  1er  vol.  et  les  épreuves 
des  suivants  m'ont  été  très  obligeamment  communiquées. 

12°  Guadet,  Itinéraire  de  Henri  IV. 

Fait  partie  du  tome  IX  des  Lettres  missives,  Paris,  1876,  in-40. 

i3°  Héroard,  Journal  de  la  vie  active  de  Louis  XIII  (1602- 
1628,  avec  des  lacunes). 

J'ai  eu  le  tort  de  me  borner  d'abord  au  dépouillement  de  l'édition  de 
ce  Journal  donnée  en  2  vol.  in-80  par  E.  Soutié  et  M.  E.  de  Barthélémy. 
J'ai  dû  plus  tard  avoir  recours  au  ms.  original.  B.  N.,  mss.  fr.,  n<»  4022 
à  4027. 

140  La  Gazette  de  France  (3o  mai  i63i-5  mai  1789),  i5g  vo- 
lumes in-fr. 

i5°  Fagon,  Journal  de  la  santé  du  roi  Louis  XIV  (1647- 
171 1),  publ.  par  J.-A.  Le  Roi.  Paris,  1862,  in-8°. 

160  Journal  de  Dangeau,  publié  par  MM.  Soulié,  Dussieux, 
de  Chennevières,  Mantz  et  de  Montaiglon.  Paris,  1854- 1860, 
19  vol.  in-8°. 

Je  termine  en  exprimant  le  vœu  sincère  que  l'utilité  de  mon 
travail  soit  en  raison  de  la  peine  qu'il  m'a  coûtée. 

E.    Thoison. 

Paris,  3i  décembre  1887. 


*ABBEVILLE« 
Charles  VIII.  .     1484  —  x  septembre'. 


ANGERVILLE8 

Louis  XI 1466  —  30  et  3i  août,  Ier  au  4, 

18  Septembre. 
Henri  IV  ...  .     1593  —  17  novembre. 
Louis  XIII  .  .  .     1614  —  7  juillet*. 
Louis  XIV  .  .  .     i685  —  3o  septembre. 

ARPAJON' 

Louis  VI 1108. 

Louis  IX  ...  .     1227  —  x. 

1.  Canton  de  Méréville,  arrondissement  d'ÉTAMPES  (Seine- 
et-Oise). 

2.  M.  J.  Havet  a  publié,  Revue  historique,  1884,  t.  II,  p.  275, 
un  document  où  il  est  question  d'un  séjour  de  Charles  VIII  à 
Abbleville,  vers  l'époque  ci-dessus.  Or,  il  est  certain  que  le 
jeune  roi  passa  l'automne  de  1484  à  Paris  et  dans  le  Gàtinais, 
et  n'alla  pas  en  Picardie.  M.  Havet  propose  de  lire  :  Abbeville 
(Hurepoix). 

3.  Canton  de  Méréville,  arrondissement  d'ÉTAMPES  (Seine- 
et-Oise). 

4.  (Le  roi)  «  à  huit  heures  part  d'Étampes,  arrive  à  dix  heures 
»  un  quart  au  Bardé  (auberge),  à  Angerville,  où  il  a  dîné.  Parti 
9  à  deux  heures  et  demie.  »  (J.  Héroard,  Journal  de  V enfance 
et  de  la  jeunesse  de  Louis  XIII,  t.  II,  p.  144.) 

5.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine- 

1 
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Philippe  IV.  .  . 

Louis  XI  ...  . 

Louis  XII.  .  .  . 

Henri  IV  ...  . 

Louis  XIV.  .  .  . 


i3o5  —  x  mai. 
1465  —  iôjuillet'. 
1467  —  2  août. 
i5i4  —  5  septembre. 
i5ç3  —  i5  novembre. 
1596  —  19  juillet*. 
1669  —  23  septembre. 
1684 —  21  septembre. 


AVON 
(Voir  Fontainebleau) 


BEAULIEU' 


Louis  XIII  .  .  .     1627  —  i5  mai*,  28  juin*. 


et-Oise),  autrefois  Châtres-sous-Montlhéry.  Cette  terre  étant 
échue  au  marquis  cTArpajon,  Louis  XV,  par  lettres  patentes  en 
date,  à  Paris,  d'octobre  1720,  donna  au  bourg  le  nom  du 
marquis. 

1.  Parti  d'Etréchy  avant  le  lever  du  jour,  le  roi  s'arrête  à 
Châtres,  se  renseigne  sur  la  position  de  Tannée  des  princes 
et  part  vers  les  dix  heures  du  matin  pour  Montlhéry,  où  la  ba- 
taille va  s'engager.  (Chronique  de  J.  Maupoint.) 

2.  t  Le  Roy  estoit  allé  au  devant,  (du  légat  jusqu'à  Arpajon) 
»  et  y  avait  mené  le  duc  de  Maïenne,  disant  qu'il  avoit  aussi 
»  grand  besoing  que  lui  d'une  bonne  absolution  »  (L'Estoile). 

3.  Commune  de  Marolles-en-Hurepoix,  canton  d 'Arpajon, 
arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 

4.  •  //  part  de  Paris,  va  à  la  chasse  au  bicorne  à  Beaulieu... 
(J.  Héroard,  Op.  cit.  t.  II,  p.  3io.) 

5.  Nous  prenons  la  date  donnée  par  M.  Constant  dans  son 
édition  des  Mémoires  de  Nicolas  Goulas;  Bassompierre  dit  : 


3  - 


BEAUNE-LA-ROLANDE  ' 


Louis  XI  ...  .     1467  —  18  août*. 


•BEBA  IN  VASTINEYO  ou  REBIA 

IN  VASTINETO8 

Charles  IV.  .  .     i325  —  x  septembre. 


juin  1627;  Héroard  ne  donne  aucune  date  et  A.  Champollion, 
Mémoires  de  Mathieu  Mole,  dit  :  i5  juillet.  Nous  croyons 
qu'il  se  trompe.  Quoi  qu'il  en  soit,  le  roi,  déjà  souffrant,  partit 
de  Paris  pour  se  rendre  en  Poitou,  mais  •  le  lendemain  de  son 
»  partement,  il  tomba  malade,  »  s'arrêta  à  B —  d'où  a  il  se  fit 
porter  à  Villeroy  où  il  demeura  plus  de  deux  mois  »  (Goulas). 
Cest  près  de  deux  mois  et  non  plus. 

1.  Chef-lieu  de  canton, arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret). 

2.  €  Il  y  a  quelque  soixante  ans  qu'il  y  avoit  de  belles  et 
»  grandes  maisons  et  a  faubourg  qui  va  à  Boiscommun,  les- 
»  quelles  maisons  s'appeloient  la  Provamv*7/e,  et  souvent  le  roi 
»  Louis  XI  y  esbergeoit,  allant  de  la  Motte-Egry  à  Boiscom- 
»  mun.  »  (D.  Morin,  Histoire  du  Gastinois,p.  281.)  La  Provain- 
ville  n'est  plus  connue  à  B — . 

3.  Nous  n'avons  pu  identifier  cette  localité  dont  le  nom  se 
lit  sous  deux  formes  dans  le  reg.  LXII  (n°»  336, 341),  Arch.  nat. 
JJ.  62.  Les  éditeurs  du  tome  XXI  des  Historiens  de  France, 
après  avoir  renoncé,  p.  5oo,  à  donner  la  forme  moderne  de  ce 
nom,  proposent  dans  Y  Index  geographicus  :  Selle-sur-le- 
Biedy  canton  de  Courtenay,  arrondissement  de  Montargis 
(Loiret)??? 
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BELLEGARDE 


Philippe  IV.  .  .     i3io  —  x  octobre, 


•BELLESBAT  EN  GATINOIS* 

Louis  XI 1479  —  14,  26,  28  mai. 

—  1480  —  26,  3i  mai*. 


1.  Autrefois  Choisy-aux-Loges,  chef-lieu  de  canton,  arron- 
dissement de  Montargis  (Loiret).  Dom  Morin  a  donné  (p.  i32 
de  son  Histoire  du  Gâtinais),  une  naïve  mais  intéressante 
description  du  château  de  Choisy,  et  Ton  trouve  dans  la  Topo- 
graphie  française  de  Chastillon,  pi.  32,  L'ancien  chastcau  et 
accin  de  Choisi  au  loges  et  comtée  notable  près  la  forest 
d'Orléans, 

2.  Commune  de  Boutigny,  canton  de  La  Ferté-Alais,  arron- 
dissement d'ÉTAMPES  (Seine-et-Oise). 

3.  Nous  avons  plusieurs  séjours  de  Louis  XI  à  B —  en  G — , 
mais  de  quel  Bellébat  est-il  question?  Les  hameaux  de  ce  nom 
sont  nombreux  en  France.  Dans  la  région  qui  nous  occupe, 
nous  trouvons  :  Belébat,  commune  de  Cour  dimanche;  Bellébat, 
commune  de  Paucourt,  et  Bellébat,  commune  de  Boutigny. 
L'orthographe  du  premier  nous  engage  à  l'écarter;  Louis  XI  a 
moins  fréquenté  les  parages  de  Paucourt  que  ceux  de  Milly; 
nous  penchons  donc  pour  le  dernier.  Mais  n'est-il  pas  en  Hu- 
repoix?  Milly,  qui  n'en  est  pas  à  10  kilomètres,  s'est  toujours 
appelé  :  M —  en  Gâtinais.  D'ailleurs,  et  ceci  peut  lever  les 
doutes,  Louis  XI  était  le  même  jour  (26  mai  1480)  à  B —  et  à 
Boutigny. 
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BOESSES' 


Louis  VI.  .  . 
Louis  VIL  . 
Philippe  IV. 


1117. 
n53 
i3o8 


(ieraoùl*  —  3  avril*  1 154). 
9  août. 


BOISCOMMUN 


Louis  VII.  .  .  . 

"74- 

(24  mars—  12  avril  1 175). 

— 

1176  — 

(4  avril  —  24  avril  n  77). 

Philippe  III.  .  . 

1277- 

•  18  juillet. 

— 

1284  — 

18  juillet. 

Philippe  IV.  .  . 

1292  — 

■  25  juin,  x  août. 

— 

1293  — 

i5  septembre. 

— 

i3oo  — 

Ier  et  x  juillet. 

Philippe  V. .  .  . 

i3i7  — 

-  16  avril. 

1 .  Canton  de  Puiseaux,  arrondissement  de  Pithiviers  (Loi- 
ret. «  Il  y  avoit  anciennement  aux  environs  de  B—  un  château 
»  nommé  le  château  de  Craunes,  qui  étoit  bien  bâti  et  très 
»  ample.  C'étoit  une  forteresse  et  maison  royale  achetée  par 
»  Louis-le-Gros...  Cette  maison  a  été  fréquentée  longtemps 
»  par  nos  rois;  elle  existoit  en  son  entier  en  i56o.  On  voit  en- 
»  core  un  terrain  de  cinq  ou  six  arpents  tout  couvert  des  dé- 
»  molitions  et  fondemens  de  ce  palais.  »  (Almanach  historique 
de  Sens  pour  1772,  qui  suit  ici  D.  Morin.) 

2.  Premier  jour  de  Tannée  de  règne  de  Louis  VIL 

3.  Veille  de  Pâques,  dernier  jour  de  Tannée  ordinaire. 

4.  Canton  de  Beaune-la-Rolande,  arrondissement  de  Pithi- 
viers (Loiret).  Lancelot  compte  un  palais  à  B—  dès  le  temps 
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BOIS-LE-ROI' 


Louis  VIL  ...    x\ 


BONNV 

Charles  VI.  .  .     138g  —  21  septembre*. 
Louis  XI  ...  .     1480  —  Ier  mai. 


BOURRON 


Louis  XV  .  .  .  .     1771  —  12  mai. 


de  Louis  VII.  «  Louis  XI  avoit  là  un  château  dont  une  partie 
»  est  encore  debout  et  où  Ton  exerce  la  justice;  se  voit  des 
»  maisons  bâties  à  l'antique,  que  Ton  tient  pour  avoir  été  les 
»  étables  du  roi  qui  alloit  souvent  à  la  chasse  en  la  forêt  d'Or- 
»  léans,  à  Nesploy,  où  il  avoit  aussi  un  château.  »  (D.  M.)  —  V. 
Chastillon,  Topographie  française,  pi.  27. 

1.  Commune  de  Griselles,  canton  de  Ferrières,  arrondisse- 
ment de  Montargis  (Loiret). 

2.  «  Il  y  avoit  anciennement  en  ce  lieu  un  fort  beau  château 
»  dont  on  voyoit  encore  les  vestiges  du  temps  de  dom  Morin. 
»  On  prétend  qu'il  avoit  été  bâti  par  Louis  VII  qui  venoit  y 
»  prendre  les  plaisirs  de  la  chasse.  »  (Almanach  historique  de 
Sens  pour  1781,  d'après  dom  Morin.) 

3.  Canton  de  Briare,  arrondissement  de  Gien  (Loiret). 

4.  Comptes  de  l'hôtel  {Arch.  nat.,  KK.,  3o,  f°  67). 

5.  Canton  de  Nemours,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  C'est  volontairement  que  nous  omettons  de 
parler  d'un  séjour  de  saint  Louis  à  B —  malgré  ce  qui  a  été 
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BOUTIGNY' 

Louis  XI 1480  —  4,  8,  i5,  17,  19,  24,  26, 

28  mai. 


BOUVILLE' 


Philippe  IV.  .  .     i3oi  —  6  décembre. 


BOYNES8 


Louis  XII.  .  .  .     1498— 3  août4. 


imprimé  à  ce  sujet.  Il  est  bien  vrai  que  Ton  trouve  aux  comptes 
de  dépenses  du  roi  un  don  de  20  livres  à  une  pauvre  femme  de 
B — ,  mais  cet  article  de  dépense  ne  se  termine  pas  par  la  men- 
tion :  le  roi  étant  à...;  de  plus  la  liste  des  Mansiones  et  Itinera 
est  muette  à  l'égard  de  B — . 

1.  Canton  de  La  Ferté-Alais,  arrondissement  d'ÉxAMPES 
(Seine-et-Oise). 

2.  Canton  et  arrondissement  d,ÉTAMPEs(Seine-et-Oise).  «  Le 
»  château  est  ancien,  d'une  forme  presque  quarrée,  environné 
»  de  fossés  et  flanqué  de  quatre  tours;  il  fut  bâti  en  1291.  » 
(Almanach  historique  de  Sens  pour  1772.) 

3.  Canton  et  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret). 

4.  D'après  Gaignières  (B.  N.  mss  fr.  n°  20345,  f°  218  v°), 
Louis  XII  était  ce  jour  à  Boyne,  Voyne  ou  Beyne.  Nous  ne 
connaissons  pas  en  France  de  localité  du  nom  de  Voyne; 
Beyne  est  une  commune  du  Jura,  où  jamais  n'alla  Louis  XII  et, 
entre  les  deux  ou  trois  Boyne  ou  Boynes  connus,  il  est  très 
probable  qu'il  faut  choisir  Boynes-en-Gâtinais. 


8 


BRIARE1 


François  Ier.  .  . 
Henri  IV.  .  .  . 


Louis  XIII  .  .  . 


x*  —  4  août. 
1601  —  23  janvier". 
1606  —  17  octobre. 
i63o  —  25  octobre. 
i632  —  20  août. 


BRIÈRES-LES-SCELLES 


Louis  XIV.  .  .  .     i652 — 29  mai*. 


1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Gien  (Loiret).  Par 
une  charte  donnée  à  Moret,  en  1 194,  Philippe -Auguste  fait  re- 
mise à  l'église  de  Sens  d'un  droit  de  gîte  et  d'un  repas  à  B— , 
moyennant  20  livres  parisis  de  rente  à  payer  annuellement  au 
bailli  royal  de  Sens.  Voir  Moret. 

2.  Lettre  datée  :  Briarre,  4  août Nous  n'avons  pu  rétablir 

Tannée. 

3.  «  M'amye,  je  suis  arrivé  en  ce  lieu  de  Briare  à  3  heures  du 
»  matin,  fort  heureusement,  Dieu  mercy.  Je  repars  pour  aller 
»  à  Fontainebleau  dîner,  s'il  plaist  à  Dieu...  »  (Lettre  à  la 
reine). 

4.  Canton  et  arrondissement  d'ETAMPES  (Seine-et-Oise).  Le 
château  de  Brières  n'existe  plus  depuis  longtemps;  les  bâti- 
ments qui  restent  de  cette  habitation  seigneuriale  sont  convertis 
en  grange  (Pinson). 

5.  V.  ci-après  :  Étampes. 


♦BROSSE4  (LA) 


BUNO* 


Louis  XI  ...  .     1480  —  7,  12  mai, 


CELY 


Henri  IV. 
Louis  XIII 


1606  —  24  septembre*. 
161 1  —  4,  28  octobre. 


1.  Dans  la  liste  des  séjours  de  Louis  XI  en  Gâtinais,  qu'il  a 
bien  voulu  nous  communiquer,  M.  J.  Vaesen  comprend  une 
localité  du  nom  de  La  Brosse  (peut-être  canton  de  Malesherbes), 
où  le  roi  aurait  passé  le  2  décembre  1469  et  le  19  décembre  1470. 
Nous  ne  croyons  pas  devoir  admettre  cette  identification,  le 
roi  n'ayant  pas  quitté  la  Touraine  et  plus  particulièrement  les 
environs  d'Amboise,  aux  alentours  de  ces  deux  dates.  Les 
comptes  de  l'hôtel  conservés  pour  1469  à  la  B.  N.,  mss  fr., 
n°  6759,  et  pour  1470,  aux  Arch.  Nat.,  KK,  n°  62,  viennent 
entre  autres  sources,  confirmer  notre  opinion.  Il  s'agirait  donc 
plutôt  de  trouver  ce  lieu  parmi  les  nombreux  La  Brosse  du 
département  d'Indre-et-Loire. 

2.  Canton  de  Millyy  arrondissement  d'ÉTAMPES  (Seine-et- 
Oise).  M.  L.  André  a  parlé  du  château  de  B —  dans  les  Annales 
de  la  Société  historique  du  Gâtinais,  t.  III,  p.  189. 

3.  Canton  et  arrondissement  de  Melun  (Seine-et-Marne).  Au 
commencement  du  xvixe  siècle,  la  terre  et  seigneurie  de  C —  ap- 
partenait à  René  de  Thou,  introducteur  des  ambassadeurs. 

4.  «  A  dix  heures  et  demie  il  (le  jeune  Louis)  dit  qu'il  a 
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—   10  — 


CERNY* 


Henri  IV.  .  .  .     1590  —  4  novembre. 


CHAILLY-EN-BIERRE' 


Philippe  IV.  .  . 
Philippe  V  .  .  . 

i3oi  —  jc  juillet*. 

i3i7  —  jc  octobre. 

François  Ier.  .  . 
Henri  III ...  . 
Henri  IV.  .  .  . 
Louis  XIII  .  .  . 
Louis  XV .... 

i3ig  —  x  mai. 
i537  — 6  et  7  juillet. 
1576  —  3  avril. 
1606  —  23  septembre. 
161 3  —  17  septembre. 

1727  —  x  octobre. 

1728  —  x  septembre. 

CHALETTE* 

Philippe  V  .  .  . 

i320  —  x  novembre. 

»  faim,  je  lui  demande  s'il  vouloit  pas  dîner.  Non,  dit-il,  je 
1  veux  attendre  papa.  Le  roi  arriva  à  onze  heures  et  demie; 
1  dîné  avec  le  roi.  //  va  en  sa  chambre  où  le  roi  se  joue  à  lui. 
»  A  deux  heures  et  demie  parti  de  Cély  en  carrosse  avec  le  roi 
»  qui  le  mène  à  Fleury.  »  (J.  Héroard,  Op.  cit.,  t.  Ier,  p.  216.) 
i.  Canton  de  La  Fertè-Alais,  arrondissement  d'ÉTAMPES 
(Seine-et-Oise). 

2.  Canton  et  arrondissement  de  Melun  (Seine-et-Marne). 

3.  L'abbé  Lebeuf  veut  lire  ici  :  Chilli,  près  Longjumeau;  il 
semble  qu'il  ait  raison  contre  les  éditeurs  du  tome  XXI  des 
Historiens  de  France.  Le  roi  était  le  lendemain  à  Corbeil,  en 
route  pour  Melun,  Nemours,  etc. 

4.  Canton  et  arrondissement  de  Montargis  (Loiret). 


—  II  — 


Charles  IV.  .  .  i322 

—  i327 
Philippe  VI.  .  .  i332 

—  i333 


x  novembre. 
x  et  i&  octobre. 
a;  janvier*. 
x  mai  \ 


CHAMP-DIEU-LEZ-CORBEIL - 


Charles  VI.  .  .     1410  —  24  juillet. 


'CHANGY* 


Charles  III.  . 
Charles  VII  . 


911  —  17  juin*. 
1452  —  18  septembre6. 


1.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  66,  n°  600. 

2.  Idem,  JJ.  66,  n°  n65. 

3.  Lieu-dit  situé  à  Corbeil,  sur  le  coteau  de  la  rive  droite  qui 
domine  la  ville,  un  peu  en  amont  du  pont.  C'est  là  que  le  duc 
de  Parme  avait  installé  ses  canons,  en  i5go,  pour  battre  la 
ville...  Rien  n'indique  qu'il  y  ait  eu  autrefois  des  habitations  en 
ce  lieu.  (Note  de  M.  Dufour.) 

4.  Commune  d'Avon,  canton  et  arrondissement  de  Fontai- 
nebleau (Seine-et-Marne). 

5-6.  Nous  ne  donnons  ces  indications  que  sous  les  plus 
expresses  réserves  et  pour  ne  rien  omettre,  même  des  choses 
douteuses.  On  sait  qu'il  y  a  d'assez  nombreux  Changy.  Les 
Monuments  historiques,  qui  publient  le  diplôme  de  Charles-le- 
Simple,  disent  :  donné  à  Changy,  sans  aucune  attribution. 
Nous  empruntons  la*  seconde  date  à  Gaignières  qui  ne  donne 
ni  sources  ni  renseignements  géographiques.  Nous  ferons  seu- 
lement remarquer  que  nous  ne  trouvons  aucun  autre  passage 
de  Charles  VII  en  Gâtinais  en  1452. 


—   12   — 


CHANTECOQ' 

Philippe  IV.  .  .  1309  —  4  janvier. 

—  i3io  —  x  décembre. 
Philippe  V  .  .  .  i320  —  x  mars. 

—  i32i  —  28  mars. 
Philippe  VI.  .  .  i333  —  11  mai,  x  juin*. 

—  i335 — x  mars". 

—  1341  —  17  juillet. 

—  1349  —  i5  février,  x  mai. 
Jean  II i353 —  18  juillet. 


CHANTELOUP* 

Philippe  V..  .  .     i3i7  —  19  mars,  24,  27Juin,5  au 

7  décembre. 

—  i3i8  —  x  juin,  2  et  3  décembre. 

—  i320  —  16,    18  janvier,    x    no- 

vembre. 
i32i  —  9  mars. 

1.  Canton  de  Courtenay,  arrondissement  de  Montargis 
(Loiret),  t  On  tient  qu'il  y  avoit  autrefois  en  cette  paroisse  un 
»  ancien  château  ou  maison  royale,  dont  on  voit  encore  des 
»  débris  et  des  souterrains.  »  (Almanach  historique  de  Sens 
pour  1773.)  Notre  collègue,  M.  Léon  Dumuys,  a  donné  une 
description  du  château  de  C —  dans  les  Mémoires  de  la  Société 
arch.  de  l'Orléanais,  t.  XVIII,  p.  5i5,  et  M.  l'abbé  Berton,  une 
notice  sur  C— ,  même  volume,  p.  209. 

2.-3.  Trésor  des  Chartes.  JJ.  66,  n°  1249;  —  69,  n°  3o. 

4.  Commune  de  Saint-Germain-lès-Arpajon,  canton  d'Arpa- 
jon,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 


-    33   - 


Philippe  VI.  .  .     i345  —  a; mai*. 
Jean  II i35i  —  10  août 


CHAPELLE-LA-REINE'  (LA) 

Louis  VI  ...  .  x\ 

Louis  VII.  .  .  .  1154  ■*-  (1er août  —  26 mars  1 1 55) . 

—  1160  —  x\ 

Louis  IX  .  .  .  .  i23g  —  8  mai*. 


CHARNV 

Philippe  IV.  .  .     i3o9  —  9,  11  et  12  janvier. 
Philippe  VI.  .  .     i332 — .*  janvier7. 


1.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  68,  n°  112. 

2.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne). 

3.  Une  charte  de  Philippe- Auguste  (1186)  confirme  les  privi- 
lèges accordés  à  La  C—  par  Louis  VII,  lesquels  étaient  les 
mêmes  que  ceux  octroyés  par  Louis  VI  quand  il  résida  «  fecit 
hebergiam  »  à  La  C— . 

4.  E.  Bellier  de  la  Chavignerie,  Chroniques  de  La  Chapelle- 
la-Reine,  parle  d'une  charte  concernant  Blancvillain  donnée 
en  1 160  par  Louis  VII  à  La  C — .  Le  catalogue  de  M.  Luchaire 
ne  confirme  pas  cette  indication. 

5.  Saint  Louis  se  trouva  ce  jour-là  c  Inter  granchiam  do- 
mini  Gaufredi  de  Capella  et  Fontem-Bliaudi.  »  Il  venait  de  La 
C— ,  allant  à  Fontainebleau. 

6.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Joigny  (Yonne). 

7.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  66,  n°  532. 


—  14  — 


Louis  VI  .  . 
Louis  VII .  . 


Philippe  II .  . 


Louis  IX  .  . 
Louis  XI  .  . 
Charles  IX . 
Louis  XIII  . 


CHATEAU-LANDON 


iii3. 

1 141  —  (1er  août — 18  avril  1142); 
1160  —  (1er  août  — 15  avril  1 161); 
1 1 74  —  (24  mars  —  1 2  avril  1 1 75). 
1 1 80  —  (18  septembre  *  —  4  avril  * 

1 181),  ( Ier  novembre*  —  4  avril 

1181). 
1266  —  x  avril. 
1479  —  16,  18  mai,  2  juin. 
i5Ô2  —  17  septembre. 
1622  —  28  décembre. 
i632  —  18  août. 


CHATEAU-RENARD5 

Charles  VII .  .     1429  —  20  septembre. 

1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Lancelot  pense  qu'il  existait  un  t  Palatium  » 
à  C —  L — .  On  en  trouve  à  peine  aujourd'hui  quelques  traces, 
mais  Chastillon  a  gravé  vers  1646  (pi.  35)  une  vue  du  «  Chas- 
teau  Landon  en  Gâtinois.  » 

2.  Les  historiens  ne  sont  pas  d'accord  sur  la  date  de  la 
charte  donnée  à  Chàteau-Landon  et  qui  nous  indique  ce  pre- 
mier séjour.  M.  L.  Delisle  veut  qu'elle  soit  antérieure  à  la  mort 
de  Louis  VII,  et  Aug.  Thierry,  postérieure.  Nous  suivons  cette 
dernière  opinion  sans  prétendre  aucunement  trancher  la  diffi- 
culté. 

3.  Veille  de  Pâques,  dernier  jour  de  Tannée  ordinaire. 

4.  Premier  jour  de  Tannée  de  règne  de  Philippe-Auguste,  qui 
fut  couronné  du  vivant  de  son  père  le  ier  novembre  1179. 

5.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Montargis  (Loi- 


—  j5  — 
François  Ier.  .  .     i53ç  —  x  mai. 

CHATILLON-SUR-LOING* 

Philippe  IV.  .  .  i3o2  —  Ier  janvier. 

Charles  VL  .  .  1389  —  20  septembre. 

Charles  VII  .  .  1437  —  6  août. 

François  Ier.  .  .  i53g  —  9,  11  mai. 


CHEMAULT* 

Charles  IX.  .  . 

x' 

Henri  III.  .  .  . 

X* 

ret).  Tas9in,  Les  Plans  et  Profils  de  toutes  les  principales 
villes  et  lieux  considérables  de  France,  Paris,  i63i-i634, 
donne,  IIe  partie,  pi.  221,  un  plan  de  C—  R — .  Mérian  en  a 
dessiné  une  vue. 

1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Montargis  (Loi- 
ret). —  Voir  Chastillon,  Topographie  française,  pi.  23. 

2.  Canton  de  Beaune-la-Rolande,  arrondissement  de  Pithi- 
viers  (Loiret).  Le  château  de  C—  a  été  bâti  en  1496. 

3.  «  On  dit  que  Charles  IX  est  venu  habiter  ce  château.  » 
(Ch.  de  Langalerie,  Le  château  de  C —  dans  les  Mémoires  de  la 
Société  archéologique  de  r  Orléanais.) 

4.  «  Henri  III  passant  près  du  château  de  C —  s'y  arrêta  et 
»  dina;  il  fut  surpris  de  rencontrer  dans  la  cour  et  les  jardins 
»  plusieurs  hommes  à  qui  il  manquait  une  jambe  ou  un  bras. 
»  —  Sire,  lui  dit  M.  de  Rhodes  (Guillaume  Pot),  j'ai  affecté  le 
»  fonds  et  le  revenu  d'une  somme  de  6,000  livres  à  la  nourri- 
»  ture  et  à  l'entretien  de  quinze  soldats  nés  dans  mes  terres  et 
9  que  leurs  blessures  auroient  mis  hors  d'état  de  servir  Votre 
^  Majesté.  —  Cette  fondation  fit  naitre  au  roi  l'idée  d'une  mai- 
»  son  de  retraite  (rue  de  l'Ourcine,  à  Paris)  pour  de  pauvres 


Henri  IV .  . 


—  16  — 

1599  —  x  mai1. 
1607  —  fin  d'août. 


Philippe  III. 
Philippe  IV. 


CHÉROV 

.     1284  —  12  janvier. 
.     i3o2  —  5  janvier. 


COMMANDERIE  DE 
SAINT-JEAN-EN-L'ISLE,  près  CORBEIL' 


Louis  IX  ...  . 


Philippe  III.  .  . 


1235  —  x  avril, 

1243  —  x  septembre. 

1244  —  x  septembre. 
1248  —  x  juin. 

1279  —  x  septembre. 

1280  —  x  septembre. 
1284 —  10  au  i3  août, 


»  officiers  et  soldats  estropiés  à  la  guerre...  »  Cette  histoire 
racontée  par  Sainte-Foy,  Histoire  de  V Ordre  du  Saint-Esprit, 
a  été  reproduite  dans  YAlmanach  historique  de  Sens  pour  1775 
et  dans  la  Notice  de  M.  de  Langalerie. 

1. 1  Henri  IV  avait  fait  du  château  de  C —  un  rendez-vous  de 
»  chasse,  et  la  présence  de  la  marquise  de  Verneuil  fait  penser 
»  qu'il  y  vint  souvent.  »  (Ch.  de  Langalerie).  —  «  Nous  allâmes 
»  de  là  au  Hallier  et  madame  d'Antragues  à  Chemault  (mai  1599), 
»  où  le  roy  alloit  à  toute  heure.  »  (Mémoires  de  Bassompierre, 

t.  1er,  p.   ?3.) 

2.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Sens  (Yonne). 

3.  Prieuré  de  l'Ordre  de  Saint- Jean-de- Jérusalem  fondé  en 
i2o3  par  Isburge,  femme  de  Philippe-Auguste.  «  Il  y  a  un  grand 
palais  »,  dit  Jean  de  la  Barre.  (Antiquitez  de  CorbeiL) 


-  i7  — 

Philippe  IV.  .  .  i3oi  —  14  et  i5  juillet. 

Philippe  VI.  .  .  i33i  —  x  janvier. 

—  i336  —  x  décembre1. 

—  1348  —  x  janvier*,  5  août*. 

—  1349  —  I2  janvier,  x  décembre. 
Jean  II i35i  —  9  au  11  août*,  20  décem- 
bre5. 

—  i352  —  18  février6. 
Henri  IV  ...  .  1690  —  ier  avril7. 


CORBEIL8 

Louis  VII9  .  .  .     1 157  —  (3i  mars—  19 avril  1 1 58) • 
Philippe  II  .  ...     1184  —  x  mai. 

—  11 97  —  (6  avril  —  28  mars  1198). 

1-2-3-4.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  66,  n°432;  —  70, 
n°  io5;  —  76,  n°  64;  —  77,  n°  211  ;  —  80,  n°8  483,  5g5,  596. 

5.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  25699,  a°  3i. 

6.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  81,  n°  142. 

7.  A.  Dufour.  Le  siège  de  Corbeil  en  1J90  (Annales  de  la 
Société  historique  du  Gâtinais,  t.  III,  p.  2i3). 

8.  Chef -lieu  d'arrondissement  (Seine-et-Oise).  Chastillon 
(pi.  25  de  la  Topographie  française)  a  donné  une  vue  de  C — 
à  la  fin  du  xvie  siècle,  reproduite  en  fac-similé  dans  les  Annales 
de  la  Société  historique  et  archéologique  du  Gâtinais,  t.  III, 
p.  224.  La  tour  de  Corbulo,  dépendant  de  l'ancien  château  de 
C — ,  y  est  désignée  par  la  lettre  A.  Tassin  (IIe  partie,  pi.  217) 
donne  un  plan  de  Corbeil. 

9.  Aug.  Thierry  (Lettres  sur  l'Histoire  de  France,  p.  327) 
parle  d'un  autre  séjour  de  Louis  VII  à  C —  en  1154  ou  n55; 
mais  les  Grandes  Chroniques  disent  Corbie  :  ce  qui  paraît  plus 
vraisemblable. 
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-  i8  - 

Louis  IX  .  .  .  .     1227  — #  juillet. 

—  1232  —  a:  août. 

—  1234  —  x  mars,  x  mai. 

—  1239  —  4  août,  (10-16)  octobre. 

—  1235  —  22  mai*. 

—  1247  —  x  juillet. 

—  1248  —  x  juin. 

—  1256  —  i5  mai,  23  juillet,  4  août. 

—  1257  —  x  mai. 

—  1258  —  x  janvier,  11  et  12  mai. 

—  i25ç  —  12  avril,  jc  juillet. 

—  1260  —  x  mai,  x  septembre. 

—  1265  —  a;  janvier,  x  février. 

—  1266  —  x  avril. 

—  J268  —  x  novembre. 
Philippe  III.  .  .     1273  —  x  et  i3  février. 

—  1283  —  16  et  17, 19  avril. 

—  1284  —  3i  janvier  au  2  février. 
Philippe  IV.  .  .     1286—  14  mai. 

—  i3o3  —  4  février,  18,  20  et  21  oc- 

tobre. 

—  i3o5  —  x  octobre. 

—  i3o7  —  21  et  2  2  janvier,*  octobre. 

—  i3o8  —  x  août. 

—  i3oç  —  5  juin*. 

—  i3io  —  a:  juillet. 

—  i3i  1  —  x  janvier,  x  septembre. 
Philippe  V  .  .  .     i3i8  —  x  et  1 1  juin,  x  octobre. 


1.  Le  Nain  de  Tillemont,  Vie  de  saint  Louis ,  II,  p.  248. 

2.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  26697,  n°  49. 


—  i9   - 

Philippe  V  .  .  .  1819  —  .a;  juin. 

—  i320  —  25  janvier. 
Charles  IV.  .  .  i326  —  19  et  20  avril. 
Philippe  VI.  .  .  i333  —  24  janvier*. 

—  1341  —  28  juin*. 

—  1349  —  i5  janvier. 
Jean  II i352  —  (18-21)  février. 

—  i353  —  29  et  3o  juin,  ier  juillet. 
Charles  V  .  .  .  i3/8  —  8  novembre8. 
Charles  VI.  .  .  i38i  —  3,  24  mars. 

—  i385  —  2,  11  juin*. 

i388  —  x  mars8,  4  et   5  avril8, 
x  mai7. 

—  1389  —  x  juillet8,  x  août9. 

—  1391  —  10  au  12  mars. 

—  1403  —  i5<0,  24*' juillet. 

—  1404  —  8  octobre11. 

—  1408  —  3o  mai. 

—  1409  —  24,  3i  mai,  3o  juin,  3o 

août13. 

1-2-3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  n°  1071  — 
JJ.  72,  n°  200  —  JJ.  n3,  n°  293. 

4.  Comptes  de  V hôtel  de  Marguerite  de  Flandre. 

5-6-7.  *  •••^e  r°y  estant  illec  par  1  jour  au  mois  de  mars..., 
ni  jours  1/2  au  mois  d'avril...,  1  demy  jour  au  mois  de  may...  » 
(Comptes  de  V Hôtel,  B.  N.,  mss.  fr.  n°  6740.) 

8-9.  «  ...par  1  jour  et  demy  au  mois  de  juillet...  11  jours  au 
mois  d'août...  »  (Comptes  de  V  Hôtel,  Arch.  nat.,  KK.  3o.) 

10.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  i58,  n°  36. 

11.  B.  N.,  mss.  Clairambault,  n°  782,  p.  io3. 

12.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à 
Louis  XIII.  B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

i3.  Comptes  de  ï Hôtel,  Arch.  nat.,  KK.  3i. 


—    20   — 


Charles  VI  .  .  . 


Charles  VII  .  . 


Louis  XI  ...  . 


Charles  VIII.  . 


François  Ier.  .  . 


Henri  II 

François  II.  .  . 
Charles  IX.  .  . 

Henri  III ...  . 


410  —  octobre1. 

412  —  8  mai*,  28  septembre. 

4i5  —  18  août*. 

420  —  juillet  à  décembre4. 

437  —  3  novembre. 

438  —  28  mai. 

465  —  i6Bet  17  juillet. 

480  —  x  mai. 

486  —  Ier  février,  Ier  avril. 

488  —  3*,  1 1  décembre. 

519  —  6  au  i3  août. 

534  —  1 1  mars. 

53ç  —  14  et  i5  novembre7. 

549  —  i3  décembre8. 

56o  —  7  septembre. 

563  —  18  novembre. 

564  —  3o  janvier. 
578  —  26  novembre". 


i.  «  Durante  pacis  colloquio,  rege  apud  Corbolium  rési- 
dente... »  (Religieux  de  Saint-Denis,  Chronique  de  Charles  VI, 
t.  IV,  p.  377.)  —  Le  roi  était  encore  à  Paris  le  9  octobre  et  il 
y  était  rentré  le  3  novembre. 

2.  Avec  Jean  sans  Peur.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  t.  LVI,  P»  1. 

3.  Comptes  de  l'Hôtel,  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  6748. 

4.  Le  roi,  durant  ce  temps,  fait  plusieurs  voyages  à  Melun. 

5.  Le  soir  tard,  après  la  bataille  de  Montlhéry. 

6.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  20345,  f°  16  r°. 

7.  t  Je  m'en  vins  coucher  à  Corbeil,  dont  je  suis  cejourd'huy 
party...  »  Lettre  du  roi,  i5  novembre.  D'après  de  la  Barre,  «  le 
roy  avoit  accoustumé  de  loger  chez  Mc  Jean  Berger,  chanoine 
de  S.  Spire.  » 

8.  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25724,  n°  100. 

9.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  23614,  f°  221. 


Henri  IV ...  . 


Louis  XIV.  .  .  . 


Louis  XV.  .   .  . 
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\5go  —  Ier  au  5  avril. 

1601  —  9  août1. 

1607  —  16  février*. 

i652  —  24  au  27  avril,  24  au  28, 

3o  et  3i  mai,  Ier  et  2  juin". 
i658  —  26  octobre. 
1664  —  i3  août. 
1674  —  19  avril. 
i683  —  26  mai. 
1747  —  7  et  8  février. 


COURANCES*. 


François  Ier.  .  . 

1546  —  22  juillet. 

Henri  IV.  .  .  . 

1606  —  26  octobre. 

Louis  XIII  .  .  . 

1623  —  27  au  3i  mai,  ier  et  2  juin. 

— 

i63i  —  icr  juin. 

— 

i633  —  27  mai. 

1.  Guiot,  Fasti  Corbolienses.  B.  N.,  mss.  lat.,  n°  9969,  à 
la  date. 

2.  t  Je  partiray  demain,  Dieu  aidant,  pour  aller  coucher  à 
Corbeil...  »  (Lettre  à  Sully,  de  Fontainebleau,  i5  février.) 

3.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  4184,  f»  314  à  33o. 

4.  Canton  de  Milly,  arrondissement  d'ÉTAMPES  (Seine-et- 
Oisej.  «  Il  y  a  un  château  à  C —  dont  l'architecture  est  an- 
cienne, mais  assez  régulière.  L'aspect  en  est  très  gai,  les  eaux 
qui  l'environnent  sont  remarquables  par  leur  abondance  et  leur 
agréable  distribution...  On  remarque  entre  autres  un  bassin 
dont  l'eau  s'élève  par  neuf  tuyaux  dans  les  airs...  Le  cardinal 
de  Richelieu  se  retirait  quelquefois  dans  le  château  de  C — , 
lorsque  la  cour  était  à  Fontainebleau.  >  (Almanach  historique 
de  Sens,  année  1776.)  —  On  a  :  t  Veue  du  chasteau  de  Cou- 
rance  en  Gastinois.  »  Silvestre  del.  et  fec. 
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Louis  XIII  .  .  .     1634  —  8,  17  mai,  ier  et  2  juin. 
—  i636  r—  9  au  11  juillet. 

COURCELLES-LE-ROI  \ 

Louis  IX 1247  —  x%- 

Charles  VIII .  .     1493  —  i3%  17*,  26"  août,  3  sep- 
tembre*. 

1 .  Canton  de  Beaune-la-Rolandc,  arrondissement  de  Pithi- 
viers  (Loiret),  t  C—  est  un  chasteau  de  retendue  de  la  chas- 
tellenie  de  Boiscommun...  Cette  terre,  domaine  des  rois  et 
un  lieu  de  plaisir  lorsque  les  rois  séjournaient  à  Boiscom- 
mun... etc.  *  (Hubert,  Antiquités  orléanaises,  t.  II,  p.  195, 
mss.  Bibl.  d'Orléans.)  Un  curé  de  Courcelles,  Jean  (Surin?) 
avait  rédigé  une  notice  sur  sa  paroisse,  où  il  avait  soigneuse- 
ment indiqué  les  visites  des  rois  dans  le  pays.  Il  avait  sans 
doute  à  sa  disposition  des  documents  anciens.  Cette  notice  est 
aujourd'hui  à  peu  près  perdue.  On  Ht  sur  un  des  fragments 
conservés  :  «  In  palatio  Curcellae  nonnuli  Francorum  reges,  ut 
venatorio  ludo  delectarentur,  multos  annos  commorati  sunt... 
illis...  Deo  optumo  maxumo  sacellum  dicaverunt...  »  M.  l'abbé 
Bernois,  à  qui  je  dois  les  éléments  de  ces  notes,  a  donné  dans 
les  Annales  de  la  Société  historique  du  Gâtinais  une  étude 
sur  C — le-Roi. 

2.  Expensa  domus  régis  de  termino  ascensionis  anno  Do- 
mini  miicxxxxvii  :  Courcelles  (sic)  pro  piscibus  et  aliis...  vn1 
i2B.  (Mss.  de  de  Gyvès  à  la  Bibl.  d'Orléans.) 

3.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois...  etc.  B.  N.,  mss.  fonds 
des  Catalogues. 

4.  Lettre  sans  date  d'année,  collection  Morrison  à  Londres. 
(Thibaudeau,  Catalogue  ofthe  collection...  etc.,  t.  Ier,  p.  190.) 
Charles  VIII  est  dans  le  Gâtinais  en  août  1493. 

5.  Arch.  nat.,  S.  2i5o,  pièce  non  numérotée. 

6.  c  Io  fui  ieri  a  Corset,  e  parlai  alla  Maesta  del  Re.  »  (Or- 
léans, 4  septembre.  Négociations  avec  la  Toscane9t.  I,  p.  252.) 
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COURCY-AUX-LOGES f 

Philippe  III.  .  .     1277  —  x  juillet. 

—  1284  —  19  au  25  juillet. 
Philippe  IV.  .  .     i3o5  —  19  au  22  juillet. 

—  i3o8  —  7  août,  3i  décembre*. 
Charles  IV.  .  .     1324  —  x  octobre. 

Henri  II i554  —  7  juin. 

COURTENAY8. 

Philippe  IV.  .  .     i3o2  —  4  janvier. 
Charles  VII .  .     1429  —  (i5-2o)  septembre. 

COURVILLAINE*. 

Philippe  V..  .  .     i320  —  a;  novembre. 
Charles  IV.  .  .     i325  —  ;c  janvier. 
Philippe  VI.  .  .     i332  —# juillet*. 

CURÉE6   (LA). 
Louis  XI  ...  .     1480  —  (24  mai-3o  juin). 

1.  Canton  et  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret).  C —  fut 
jusqu'en  1307  une  prévôté  du  domaine  royal. 

2.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  25697,  n°  42- 

3.  Chef-lieu    de    canton,    arrondissement    de    Montargis 
(Loiret). 

4.  Canton   de    Ferrières,  arrondissement    de  Montargis 
(Loiret). 

5.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  66,  n°  1314. 

6.  Commune  de  Mondreville,  canton  de  Château-Landon, 
arrondissement  de  Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 
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DAMMARIE-LES-LYS 

Voir  Lys  (abbaye  du. 


DIANT. 
Philippe  VI.  .  .     1349  —  10  février*. 


DOMATS». 
Charles  IV.  .  .     1824  —  x  juillet,  3  août*, 


Charles  VI.  . 
Charles  IX.  . 


DONZY*. 

1412  —  21  mai',  23  juillet*. 
i566  —  16  avril. 


1.  Canton  de  Lorrez-le-Bocage,  arrondissement  de  Fontai- 
nebleau (Seine-et-Marne),  t  Le  château  de  D— ,  qui  avoit  titre 
»  de  vicomte,  étoit  une  place  fort  ancienne  et  où  les  rois  de 
»  France  ont  souvent  fait  leur  demeure.  »  (Michelin,  Essais 
historiques  sur  Seine-et-Marne.) 

2.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  68,  n°  354.  t  Donné  à 
»  Diens  en  Gastinois.  » 

3.  Canton  de  Chéroy,  arrondissement  de  Sens  (Yonne). 

4.  Archives  nationales,  J.  164*  n°  Si. 

5.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Cosne  (Nièvre). 
6-7.  Le  château  des  barons  de  D —  venait  d'être  reconstruit 

au  moment  où  Charles  VI  accompagné  de  Jean  sans  Peur  tra- 
versa cette  ville;  mais  nous  ignorons  si  le  roi  hébergea  au 
château  ou  au  prieuré  de  Notre-Dame-du-Pré,  à  un  quart  de 
lieue  de  D — .  Justement,  d'après  le  Religieux  de  Saint-Denis. 
Charles  VI  dina  à  Donzy-le-Pré. 
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DORMELLES'. 

Louis  XIII  .  .  .    i633  —  17  au  20  mai. 
—  1642  —  8  octobre". 

ÉGREVILLE'. 
François  Ier.  .  .    x\ 


ESMANS'. 
Louis  VIL  ...     1  i3ç  —  (icr  août  —  6  avril  1 140)*, 


1.  Canton  de  Moret,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Nous  ne  faisons  que  rappeler  la  bataille  de 
D—  livrée  en  600  entre  Clotaire  et  ses  frères. 

2.  Gazette  du  11  octobre  1642. 

3.  Canton  de  Lorrez-le-Bocage>  arrondissement  de  Fontai- 
nebleau (Seine-et-Marne). 

4.  t  Le  château  d'E —  fut  reconstruit  sous  le  règne  de  Fran- 
»  çois  Ier,  qui  y  venoit  voir  alors  la  belle  Anne  de  Pisseleu.  » 
(Almanach  historique  de  Sens,  année  1780.) 

5.  Canton  de  Montereau,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne),  c  Près  Montereau,  à  une  petite  lieue  est  le 
chasteau  d'Aymant  (sic)  appartenant  à  Messieurs  sainct  Ger- 
main de  Paris,  à  présent  à  Monsieur  de  Verneuil.  Ce  Chasteau 
est  bâti  à  l'antique,  environné  de  fossez  pleins  d'eau  à  fonds 
de  cuve...  (dom  Morin). 

6.  M.  Luchaire  dit  (Etudes  sur  les  actes  de  Louis  VII,  table)  : 
«  Apud  Amant,  peut-être  pour  Emant,  forme  latine  de  Esmans.  » 
D  s'agit  en  effet  très  probablement  de  Esmans,  que  dom  Morin 
appelle  Aymant,  mais  la  forme  latine  est  Emancum  ou  Eman- 
eront, et  non  Emant. 

4 
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Louis  VIII  .  .  . 

1225  —  17  janvier4. 

Louis  IX  ...  . 

1255  —  26  août*. 

— 

1260  —  14  mai*. 

— 

1264  —  19  et  20  avril*. 

— 

I2Ô5  —  20  janvier*. 

— 

1269  —  x  mars- 

Philippe  IV.  .  . 

i3o2  —  6  janvier. 

ESSONNES6 

Philippe  III  .  . 

1284  —  Ier  février. 

Philippe  IV    .  . 

i3i2  —  x  janvier. 

Henri  IV.  .  .  . 

1606  ou  1608  —  28  avril7. 

1-2-3-5.  Brussel,  Usage  des  fiefs,  t.  Ier,  p.  547  et  suiv.,  a  un 
chapitre  très  intéressant  sur  les  droits  de  gîte  perçus  en  espèces, 
que  les  rois  pressés  d'argent  allaient  recevoir  eux-mêmes  et 
qui  variaient  avec  les  époques.  Ainsi  Louis  VIII  reçut,  «  le 
vendredi  après  la  Saint-Hilaire,  1224,  »  v.  s.  :  100  1.;  Louis  IX, 
le  26  août  1255,  même  somme;  le  14  mai  1260, 114  1.;  le  20  jan- 
vier 1265,  120  1.  74  s.  8  d.  — Voir  Ferrières. 

4.  Le  Nain  de  Tillemont,  Vie  de  saint  Louis,  t.  IV,  p.  337. 

6.  Canton  et  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise).  — 
Mabillon  (De  re  diplomatie  a,  p.  282),  parle  du  palais  d'E— 
comme  existant  dès  le  commencement  de  la  monarchie  ;  mais 
il  ne  cite  aucun  roi  en  particulier  qui  y  ait  séjourné.  Silvestre  a 
dessiné  :  «  Veûe  perspective  de  la  maison  de  Chantemesle  et 
du  village  d'Essonne.  » 

7.  «  Ma  mye,  je  me  suys  treuvé  sy  foyble  que,  au  lyeu  d'aller 
»  an  poste,  je  m'envoys  an  caroce  dysner  à  Esone.  »  (Lettre  à 
la  reine).  Cette  lettre,  du  28  avril,  n'a  point  de  date  d'année  et 
M.  Guadet  n'a  pas  cru  devoir  lui  en  attribuer  une.  Cependant 
elle  est  évidemment  écrite  lors  d'un  départ  du  roi  de  Fontaine- 
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Louis  XIII  .  .  . 

1611  — 23  mars,  27  juin1. 

» 

i6i3  —  17  septembre*. 

1617  —  7  juin. 

— 

i633  —  Ier  mai. 

— 

1634  —  24  au  28  avril. 

— 

i635  —  12  juillet. 

Louis  XIV  .  .  . 

i653  —  Ier,  12  mai. 

— 

1654  —  5  mai8. 

— 

i655  —  19  septembre,  25  octobre. 

bleau  pour  Paris  ;  or  le  roi  était  à  Fontainebleau  le  28  avril  et  à 
Paris  le  29,  en  1606  et  en  1608.  Pour  1606,  la  présence  du  roi 
à  Fontainebleau  n'est  certaine  que  le  27  avril,  mais  tout  à  fait 
probable  le  28.  Les  autres  années  de  1600  à  1610  ne  remplis- 
sent pas  les  deux  conditions.  Henri  IV  dîna  sans  doute  à  Tau- 
berge  du  Lion,  dont  nous  allons  parler. 

1.  «  Arrivé  à  Essonne  à  huit  heures,  au  Lion,  il  voit  un  pou- 
»  lain  de  deux  mois,  demande  s'il  étoit  à  vendre.  L'hôtesse  lui 
»  dit  qu'oui;  enquis  du  prix  (ce  fut  dix  écus)  il  les  donne.  Quel- 
»  qu'un  lui  dit  que  c'étoit  trop  cher  :  C'est  tout  un,  c'est  tout 
»  un.  Il  veut  aussi  acheter  un  ânon  et  un  jeune  pourceau  :  Nous 
»  mettrons  tout  ensemble...  Pendant  son  dîner,  il  fait  mener 
»  devant  lui  le  poulain...  Il  va  aux  galeries  (?),  y  fait  monter 
■  l'ânon  et  monter  dessus  M.  le  chevalier  de  Vendôme,  fouette 
»  l'ânon  qui  court,  et  quelque  coup  échappe  sur  le  chevalier. 
»  A  trois  heures,  goûté,  monté  en  carrosse...  (Héroard,  Op. 
»  ci/.,  t.  II,  p.  69.) 

2.  c  Passant  par  Essonne  [il]  se  fait  donner  des  petits  pâtés 
»  qu'il  voit  à  l'hôtellerie  du  Lion.  Il  descend  à  pied  la  descente 
»  d'Essonne.  »  (Ibid.,  II,  125.) 

3.  Et,  quand  il  passa  par  Essonne, 

Cette  ingénieuse  personne, 

Le  fameux  monsieur  Esselin, 
Luy  présenta  de  son  bon  vin. 
(Loret,  La  Muze  historique,  lettre  du  samedi  9  mai.) 
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Louis  XIV.  .  .  .  i658  —  19  août,  23  septembre. 

—  1666  —  2  juin. 

—  1684  —  ï5  novembre1. 

—  1687  —  i3  novembre. 


ETAMPES\ 

LOTHAIRE   II.    .    .  978. 

Robert io3os — (avant  le  Ier  mars  io3i), 

Philippe  Ier*.  .  .  1060. 

—  1073. 

—  1082. 

—  io85. 


1.  c  II  dîna  à  Essonne,  mais  ce  ne  fut  pas  dans  son  carrosse, 
»  comme  dans  d'autres  voyages  :  il  dîna  dans  une  chambre 
»  avec  les  dames  qui  suivoient  la  cour.  »  (Journal  de  Dangeau, 
t.  Ier,  p.  70.) 

2.  Chef-lieu  d'arrondissement  (Seine-et-Oise).  Consulter  : 
dom  Fleureau,  les  Antiquités  dî  Étampes,  et  les  travaux  de  notre 
excellent  collègue,  M.  L.  Marquis.  —  Voir  la  pi.  23  de  Chas- 
tillon  :  t  Estample,  ville  grande  et  vague...  »,  du  môme  :  c  Le 
donjon  antique  du  chasteau  Estemple.  »  Tassin,  IIe  partie, 
p.  2i5,  donne  le  profil  d'E—  et  Mérian  (Topographie  de  Wni- 
vers)  a  une  vue  de  la  ville  et  du  château. 

3.  Cette  année  io3o  est  la  seule  où  nous  ayons  pu  constater 
la  présence  de  Robert  à  É— ,  mais  ce  roi  y  fit  certainement 
d'autres  séjours,  puisque  «  Étampes  était  alors  le  siège  du 
royaume,  c'est-à-dire  la  résidence  du  roi  Robert  »  (Lancelot). 
La  reine  Constance  y  avait  fait  bâtir  un  palais  (moine  Helgaud) . 
C'est  aujourd'hui  le  t  château  du  Séjour.  » 

4.  De  Montrond,  Essais  historiques  sur  Étampes,  parle  de 
t  plusieurs  diplômes  du  roi  Henri  Ier  datés  du  palais  d'Étampes,  » 
mais  il  n'en  cite  aucun  et  nous  n'en  avons  pas  trouvé. 
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Philippe  Ier  .  .  .     1086  —  #mars\ 

—  1095  —  x  mars. 
Louis  VI  ...  .     11 10  —  14  septembre. 

—  1 1 11. 

—  1112. 

—  iii3. 

—  1119'. 

—  liai. 

—  1 1 23  —  (29  juillet  —  5  avril  1 1 24). 

—  1  i3i  —  (19  avril  —  29  juillet). 
Louis  VII.  ...     1141  —  (icr  août— 18  avril  1142). 

—  1142  —  (ier  août  —  3  avril  11 43). 

—  1 144  —  (26  mars  —  14  avril  1 145). 

—  1 146  —  (ier  août  —  19  avril  1 147). 

—  1147  —  16  au  18  février.  —  (20 

avril  —  8  juin). 

—  11 52  — (14  octobre  —   18  avril 

1 153). 

—  1154  —  (ieraoût — 26  mars  u55). 

—  n56  —  25  décembre. 

—  1 157  —  (3i  mars  —  19  avril  1 158) 

—  1 158  —  (20  avril  —  1 1  avril  1 15g), 

(ier  août  —  1 1  avril  1 159). 

—  1 162  —  (ieraoût  —  23  mars  1 163). 

—  1 163  —  (24  mars  —  1 1  avril  1 164), 

(1er  août  —  11  avril  1 164). 

—  1 168  —  (1er  août  —  19  avril  1 169). 

—  1 169  —  (20  avril  —  4  avril  1 170), 

(22  août  —  4  avril  1170). 


1.  Montrond,  Op.  cit.,  t.  Ier,  p.  2o5. 

2.  L.  Marquis.  Les  rues  cTÉtampes,  p.  4. 
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Louis  VIL .  .  . 


Philippe  II  .  . 


Louis  IX  .  .  . 


Philippe  III.  .  . 
Charles  VI.  .  . 
Louis  XI  ...  . 


171  —  (28  mars  —  3i  juillet). 

172  —  (16  avril  —  1 1  novembre). 
175  —  (i3  avril  —  2  avril  1176). 
178  —  (9  avril  —  3i  mars  1 179). 
1 83  —  (17  avril  —  3i  octobre). 
190  —  x  mai. 

194  —  x  novembre. 

196  —  x  mars. 

221  —  (11  avril  —  x  juillet). 

246  —  x  avril. 

247  —  2  juillet. 

248  —  x  mai. 

254  —  x  octobre. 

255  —  x  avril,  x  octobre. 

256  —  9  décembre. 

257  —  x  décembre. 
260  —  a;  juillet. 
278  —  x  novembre. 
411  —  6  décembre1. 
461  —  29  septembre. 

466  —  21   et  22,  24  ou  26,  28 
septembre. 

467  —  19,  24  au  26  juillet,  3,  7, 
9  août. 

468  —  x  novembre. 


i .  Juvénal  des  Ursins  est  le  seul  qui  fasse  venir  Charles  VI 
au  siège  d'É — .  Le  Religieux  de  Saint-Denis,  le  Bourgeois  de 
Paris,  et  Monstrelet  ne  parlent  que  du  duc  de  Guyenne  (ou 
d'Aquitaine),  et  dom  Fleureau  dit  expressément  que  le  Roi 
n'y  fut  pas.  Cependant  on  a  une  ordonnance  d'Etampcs,  6  dé- 
cembre. (Blanchard —  Compilation  chronologique,  etc.,  t.  Ier, 
col.  220,  en  bas.) 


—  3i  — 


Charles  VIII.  . 


Louis  XII.  .  . 


François  Ier.  .  . 


Charles  IX .  .  . 


Henri  III ...  . 


Henri  IV  ...  . 


1484  —  23  avril. 

1488  —  2  mars,  1 1  novembre. 

1492  —  26  juillet. 

1498  —  4  mai,  1 1 f  au  19'  août. 

i5o2  —  8  avril. 

i5o3  —  27  mai. 

i5i3  —  26  mai. 

i5i4  —  x  à  201  mars,  28, 3oaoût, 

5  septembre. 
i523  —  18  juin4. 
i52Ô  —  28  octobre. 
i562  —  4,  9,  12,  14,  22  juin,  18 

au  21  septembre. 
1576  —  i3  novembre. 
1587  —  12  septembre. 
1589  —  4  juillet. 
1589  —  5  au  11  novembre. 
1691  —  11  février. 
i5g2  —  i5',  206  au  23  novembre. 


1.  Réception  à  l'auberge  de  la  Fontaine,  rue  S.  Jacques,  par 
le  roi,  des  ambassadeurs  vénitiens.  (L.  Marquis.  Op.  cit. ,  p.  1 14) . 

2.  Le  roi  souscrit  ce  jour  rengagement  solennel  d'épouser 
Anne  de  Bretagne  dans  le  délai  d'un  an. 

3.  «  Questa  mattina  è  partito  di  qui  il  Cristianissimo...  » 
(Etampes,  20 mars,  Négociations  avec  la  Toscane,  t.  II,  p. 608). 

4.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  141,  Ordonnances,  f°  Si. 
5-6.  L.  Delisle,  Itinéraire  des  Rois,  etc.,  B.  N.,mss.  fonds 

des  catalogues.  —  D'après  M.  Guadet,  le  roi  est  le  i5  à  Arpa- 
jon,  ce  qui  est  très  conciliable,  mais  il  est,  d'après  L'Estoile,  le 
20  aux  environs  de  Corbie.  Se  pourrait-il  que  l'Estoile  eût  rai- 
son? il  y  a  en  effet  un  hameau  <£  Etampes  dans  la  commune  de 
Corbie. 
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Louis  XIII  .  .  .     1614  —  6  et  7  juillet. 

—  i63i  —  i3  et  14  mars. 
Louis  XIV  .  .  .     i652  —  29  mai1. 

—  1668  —  25  septembre  \  18  octo- 

bre \ 
Louis  XV.  .  .  .     1745  —  20  au  22  février*. 


ÉTRÉCHY*. 
Louis  XI  ...  .     1461  —  x  septembre. 


1.  Il  n'est  pas  très  exact  de  dire  que  Louis  XIV  vint  à 
Étampes  ce  jour-là;  le  Roi  vint  seulement  visiter  les  travaux 
du  siège;  E— ,  on  le  sait,  était  occupée  par  Tannée  des  Fron- 
deurs. Rectifions  à  ce  propos  une  petite  erreur  de  R.  Hémard. 
Celui-ci  (La  guerre  d1  Etampes  en  16S2)  dit  :  «  Le  Roy,  durant 
»  le  siège,  vint  de  Melun  faire  un  tour  au  camp  et  logea  au 
»  chasteau  de  Brières.  >  M.  Pinson,  qui  a  publié  ce  récit  dans 
les  Annales  de  la  Société  historique  du  Gâtinais  (t.  Ier,  i883, 
p.  219;  t.  II,  1884,  p.  11),  met  en  note  :  «  Le  roi  vint  le  29  mai,  » 
sans  remarquer  que  le  roi  était  alors  à  Corbeil  et  non  à  Melun, 
où  il  n'arriva  que  le  2  ou  le  3  juin.  (Voir  nos  autorités  à  Cor- 
beil et  à  Melun.)  Cette  date  du  29  mai  est  d'ailleurs  exacte; 
nous  lisons  dans  Dubuisson  (Journal  des  guerres  civiles,  t.  II, 
p.  23o)  :  «  Mardi  28,  avis  de  Corbeil  que  le  roi  en  est  parti 
»  avant  jour...  pour  aller  voir  son  armée.  »  Enfin  les  mémoires 
de  Delaporte,  valet  de  chambre  de  Louis  XIV,  disent  expres- 
sément, p.  284,  que  le  Roi  partit  de  Corbeil. 

2-3.  Ces  deux  jours  le  roi  et  la  reine  logent  à  l'hôtel  des 
Tr ois-Rois-Maures.  (L.  Marquis.  Op.  cit.,  p.  n5.) 

4.  On  disposa  pour  le  roi  la  maison  de  M.  Rousse  de  Saint- 
André,  située  rue  Saint-Antoine,  en  face  du  collège  des  Barna- 
bites.  (Montrond,  Op.  cit.,  t.  II,  p.  i38.) 

5.  Canton  et  arrondissement  d'ÉTAMPES  (Seine-et-Oise).  On 
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Louis  XI  ...  .     1465  —  i5  juillet. 
—  1468  —  27  novembre, 

*EVRY\ 
Henri  III.  .  .  .     1579  —  3o janvier. 

FARCHEVILLE'. 
Louis  XIII.  .  .  .     1623  —  23  mai. 


FERRIÈRES'. 


Clovis  Ier ...  .      5o8\ 


l'appelait  autrefois  E—  le-Larron.  Dom  Morin  donne  tout  au 
long  l'explication  de  ce  peu  flatteur  surnom. 

1.  Canton  et  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 
Peut-être  s'agit-il  à'Evry-les-Châteaux  ou  Evry-en-Brie,  dont 
le  château  appartenait  à  René  de  Villequier,  favori  de  Henri  III. 

2.  Commune  de Bouville,  canton  et  arrondissement  d'ETAMPES 
(Seine-et-Oise).  Le  château  de  F —  est  à  10  kilom.  à  Test 
d'Etampes.  Cette  forteresse  résistait  encore  aux  Anglais  en 
janvier  1428.  (Longnon,  L'étendue  de  la  domination  anglaise 
à  V époque  de  Jeanne  d'Arc,  p.  43.) 

3.  Chef- lieu  de  canton,  arrondissement  de  Montargis 
(Loiret).  Dom  Morin  contient  naturellement  un  long  chapitre 
sur  F — .  Nous  y  renvoyons.  Chastillon  a  gravé,  pi.  35,  t  La 
petite  ville  et  notable  abbaye  de  Ferière.  »  On  trouve  dans 
le  Monasticon  Gallicanum  une  vue  cavalière  de  l'abbaye  de 
F—.  Ed.  Michel  Ta  reproduite,  pi.  II,  de  ses  Monuments  du 
Gâtinais. 

4.  Fondation  et  dotation  de  l'église  de  Ferrières,  dédiée  à 
la  Vierge  mère,  de  Bethléem  :  c  Data  in  antro  Bethleemitico.  * 

5 
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Pépin  le  Bref.  .  .  y5\\ 

Charles  le  Chauve.  841  —  10  mai*. 

Louis  le  Bègue.  .  .  87g  —  8  février*. 
Louis    III    et    Car- 

loman 879*. 

Louis  VII 1 138  —  24  mai. 

Louis  IX 1254 — ier  décembre1. 

—  1 258  —  6  décembre  \ 

—  1261  —  3i  août7. 


Bréquigny  note  ce  diplôme  sans  mention  de  doute  sur  son 
authenticité.  (Voir  à  ce  sujet  :  Pardessus, Di/>/owu/a,cAar/a?,  etc., 
t.  Ier,  p.  53.) 

1 .  L'anecdote  si  connue  de  Pépin  combattant  un  lion  aurait 
eu  pour  théâtre  l'abbaye  de  F — .  En  souvenir  de  cet  événe- 
ment, un  des  chapiteaux  de  l'église  abbatiale  représente  un  roi 
perçant  un  lion  de  son  épée.  (Ed.  Michel.  Monuments  du  Gâti- 
nais,  p.  16.) 

2.  On  conserve  aux  Archives  du  Loiret  une  charte  de  Charles 
le  Chauve  datée  du  6  des  Ides  de  mai,  Tan  premier  du  règne; 
elle  n'a  pas  d'indication  de  lieu,  mais  tout  fait  croire  qu'elle  a 
été  donnée  à  F — ,  bien  que  rien  ne  le  prouve  absolument.  (Note 
de  M.  J.  Doinel,  arch.) 

3.  Il  y  a  évidemment  une  erreur  à  propos  de  ce  diplôme 
dans  la  Table  de  Bréquigny.  Si,  comme  il  est  plus  que  pro- 
bable, il  est  de  879  (ind.  xn),  il  est  de  la  deuxième  et  non  de  la 
première  année  du  règne. 

4.  Louis  III  et  Carloman  ont  été  couronnés  à  l'abbaye  de 
Ferrières  par  Ansegise,  archevêque  de  Sens,  en  879.  (Baluze, 
Capitularia  regum  Francorum,  t.  II,  col.  1287.) 

5-6-7.  Voici  les  gîtes  perçus  par  saint  Louis  (voir  Esmans)  :  le 
1er  décembre  1254,  100 1.  «  outre  plusieurs  choses  qui  y  furent 
prises;  »  le  6  décembre  1258,  80  1.  45  s.;  le  3i  août  1261,  80 1. 
i5  s.  8  d.  (Nous  trouvons  cette  dernière  indication  dans  un 
Recueil  de  pièces  mss.  de  de  Gyvès,  Bibl.  d'Orléans.) 
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Louis  IX  .... 

1264  —  fin  d'avril1. 

—                    j 

I2Ô5  —  28  janvier*. 

Philippe  III.  .  . 

1282  —  27  et  28  décembre. 

— 

1283  —  2  janvier. 

— 

[284  —  4  juin. 

Philippe  IV.  .  .     i 

[287  —  x  mai. 

— 

1288  —  x  juin. 

— 

1293  —  rr  avril. 

— 

[296  —  i3  février. 

— 

[3oo  —  #  juillet. 

Philippe  V  .  .  . 

i3i7  —  27  et  28  octobre. 

— 

i3i8  —  x  novembre. 

— 

i3iç  —  x  novembre*. 

Charles  IV.  .  . 

1327  —  12  octobre. 

Philippe  VI.  .  . 

1329  —  x  février*. 

— 

i332  —  i5et  16  janvier. 

— 

1349  —  25  février,  x  mai  \ 

Jean  II 

i353  —  18  juillet. 

Louis  XI 

1470  —  6  avril6. 

François  Ier.  .  . 

i5i5  —  x  mai. 

— 

i537  —  9  septembre  \ 

— 

1543  —  11  janvier. 

— 

1546  —  i5,  20  avril. 

1.  Le  Nain  de  Tillemont.  Vie  de  Saint-Louis,  t.  IV,  p.  337. 

2.  Gîte  perçu  :  124  1.  16  s. 

3.  Livre  des  usagers  de  la  forêt  d'Orléans.  Arch.  nat.,  Q.  5gi , 

f°2  v°. 
4-5.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  65B,  n°  17  —  77,  n°  423. 

6.  Lettre  du  roi,  de  Ferrièrcs,  6  avril  (Négociations  avec  la 
Toscane,  t.  Ier,  p.  i52). 

7.  L.  Delisle.  Itinéraire  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII. 
fi.  N.  mss.  fonds  des  catalogues. 
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Henri  II 


Henri  II 

Louis  XIV  .  .  . 


1548  —  3i  janvier. 

i55o  —  14e,  18*  février,  ier  mars*. 

i554  —  i3  mars. 

i65i  —  2  octobre*. 


FERTÉ-ALAIS'  (LA). 


Louis  VI  .  .  . 

.     1108e. 

Philippe  V  .  . 

.     1317  — 

4  et  x  décembre 

Philippe  VI  .  . 

.     i35o  — 

x  août \ 

Charles  VIII . 

.  t  1492  — 

23  août'. 

Louis  XII.  .  . 

.     1498  — 

10  août. 

Henri  IV.  .  . 

.     i6o5  — 

3i  mai. 

FLEURY  (Abbaye  de). 
Voir  Saint-Benoist-sur-Loire. 


1-2-3.  Chartes  royales.  B.  N.  mss.  fr.  26724,  n°«  i3i,  i33, 137. 

4.  t  Leurs  Majestés  vont  coucher  à  Montargis...  On  dit 
»  néanmoins  que  le  roi  ne  fut  qu'en  l'abbaye  de  Ferrières.  » 
(Dubuisson-Aubenay,  Op.  cit.,  t.  II,  p.  121.) 

5.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  d'ÉTAMPEs  (Seine-et- 
Oise).  Le  château  de  la  F —  A—,  avec  la  châtellenie,  a  été 
vendu  par  Et.  Dumont-Saint-Jean  à  saint  Louis,  en  1259, 
moyennant  3oo  livres  de  rente,  et  revendu  par  Philippe  IV,  en 
avril  1307,  à  Louis,  comte  d'Evreux,  son  frère. 

6.  Voir  sur  la  prise  de  La  F —  A —  par  Louis  VI  :  Notes  sur 
La  Ferté-Alais,  par  M.  A.  Mallet,  dans  les  Mémoires  de  la 
Sociale  des  sciences  morales,  etc.,  de  Seine-et-Oise,  t.  XII 
(1880).  p.  87. 

7.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  78,  n°  262. 

8.  B.  N.  mss.  Bréquigny,  vol.  141.  Ordonnances,  f°  24. 
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FLEURY-EN-BIÈRE1. 

Jean  II i35i  —  .xraoût1. 

Henri  IV.  .  .  .  i5<j3 — (21-25) août8. 

—  i5g9  —  14  octobre*. 

—  1604  —  3i  août. 

—  1606  —  24  septembre. 
Louis  XIII  .  .  .  i633  —  2  mai. 

—  1634  —  9,  24  mai,  icr  juin, 


1.  Canton  et  d'arrondissement  de  Melun  (Seine-et-Marne). 
«  La  maison  de  Fleury  à  une  lieue  et  demye  de  Fontainebleau 
a  été  b  asti  e*  par  un  nommé  Cosme  Clausse qui  fust  secré- 
taire d'État  sous  le  roy  Henri  II.  L'architecte  de  cette  maison 
s'appelait  Clagny...  D.-M.)  Suit  une  longue  description  du  châ- 
teau; on  la  trouvera  complétée,  p.  198,  des  Monuments  du 
Gâtinais,  de  Ed.  Michel.  > 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nationales,  JJ.  80,  n°  622. 

3.  «  Le  roi...  partit  de  Saint-Denis  le  21  d'août...  il  se  rendit 
»  quatre  jours  après  son  départ  à  Melun...  Durant  tont  ce 
»  tems-là,  Schomberg,  deThou,  etc..  eurent  des  conférences 
»  (pour  traiter  de  la  paix),  d'abord  à  Pontoise...  et  après  le 
»  départ  du  roi,  à  Milli  et  à  Fleuri,  château  situé  en  Gâtinois... 
•  Le  roi  assista  de  tems  en  tems  à  ces  conférences.  »  (De 
Thou,  Hist.  universelle,  t.  XII,  p.  48.)  —  UAlman.  historique 
de  Sens  place  ces  conférences  avant  la  conversion  du  roi,  et 
L'Es  toile  seulement  au  mois  d'octobre. 

4.  c  Syl  vous  plesoyt  vandredy  venyr  dysner  à  Fleury,  je 
»  tâcheroys  à  vous  y  fayre  bonne  chère...  »  (Lettre  du  roi  à 
M1,e  d'Entragues,  xm  octobre.)  —  M.  Guadet  donne  cette  lettre 
à  1699;  dans  ce  cas,  le  roi  et  sa  maîtresse  se  seraient  trouvés 
à  F—  le  vendredi  14. 
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FL0TIN\ 
Philippe  VI.  .  .     i33i  —  x  décembre' 


FONTAINEBLEAU*. 

Louis  VIL  ...     1137  —  (ieraoût  —  2  avril  u38). 

—  1 141  —  (rr  août  — 18  avril  1 142). 

—  1 153  —  (19  avril  —  3i  juillet). 

—  1160  —  (ieraoût  —  i5  avril  1161). 

—  1 163  —  (24  mars  —  1 1  avril  1 164). 

—  1 165  —  (4  avril  —  23  avril  1 166). 

—  1 169  —  (20  avril  —  4  avril  1 170), 

(ier  août  —  4  avril  1 170). 

1.  Commune  de  Nibelle,  canton  de  Beaune-la-Rolande,  ar- 
rondissement de  Pithiviers  (Loiret),  t  Flotin,  dit  M.  de  Maulde 
(Notes  sur  le  prieuré  de  Flotin,  p.  3),  remonte  à  une  date  an- 
tique... »  L'origine  du  monastère  se  place  vers  1 169...  Louis  VII 
lui  donne  la  dîme  du  pain  et  du  vin  dépensés  à  Boiscommun 
lorsque  le  roi  et  la  reine,  ensemble  ou  séparément,  y  viennent 
séjourner. 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nationales,  JJ.  66,  n°  607. 
t  Donné  à  Flotain-lez-Nibelle.  » 

3.  Chef- lieu  d'arrondissement  (Seine-et-Marne).  Tout  ce  que 
nous  pourrions  dire  en  quelques  lignes  du  palais  de  F —  serait 
tellement  insuffisant,  qu'il  nous  semble  préférable  de  nous 
abstenir  d'en  parler.  Nous  n'essaierons  pas  non  plus  d'indiquer 
de  gravures  le  représentant,  à  cause  de  la  multitude  de  ces 
gravures.  Signalons  seulement  uue  particularité  :  ni  Chastillon, 
ni  Tassin  ne  s'en  sont  occupés.  —  Nous  n'avons  fait  qu'un 
seul  article  pour  F —  et  Avon  qui  furent  si  longtemps  une 
même  paroisse. 
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Louis  VII ....     1 173  —  (8  avril  —  23  mars  1 174). 

—  1174  —  (24  mars —  12  avril  1175). 

—  1 176  —  (4  avril  —  23  avril  1 177). 

—  1 177  —  (24  avril  —  8  avril  1 1/8) 

—  1178  —  (9  avril  —  3i  mars  1179)1. 

—  1179  —  (ier  avril—  Ier  novembre)*. 
Philippe  II  .  .  .     1180  —  (20  avril  —  3i  octobre). 

—  1181  — (5  avril  —  3i  octobre), 

(ier  novembre  —  27  mars  1 182). 

—  1182  —  (28  mars  —  3i  octobre), 

(28  mars  —  16  avril  n83). 

—  11 83  —  (17  avril  —  3i  octobre), 

(icr  novembre  — 3i  mars  1184). 

—  1 184  —  (1er  avril  —  3i  octobre), 

(icr  novembre  —  20  avril  1 185). 

—  u85  —  (21  avril —  3i   octobre), 

a:  juin. 

—  1 186  —  (i3  avril  —  3i  octobre), 

(1er  novembre  — 28  mars  n  87). 

—  11 87  —  x  mars8,  (29  mars  —  16 


1.  Charte  de  Hugues,  abbé  de  Saint-Germain  de  Paris, 
donnée  à  F —  «  in  presentia  illustris  Francorum  régis  Ludo- 
vici.  »  (Bréquigny,  Table  des  Diplômes.) 

2.  M.  Luchaire  recule  la  possibilité  de  ce  voyage  jusqu'à  la 
fin  de  Tannée  1179,  c'est-à-dire  jusqu'à  Pâques  1180.  On  sait 
pourtant  que  Louis  VII  paralysé  ne  quitta  pas  Paris  la  der- 
nière année  de  sa  vie.  On  croit  même  qu'il  n'assista  pas  au 
sacre  de  son  fils. 

3.  B.  N.  Cabinet  des  Titres,  Pièces  originales,  1916,  Melun, 
1,  folio  40.  Charte  non  citée  par  L.  Delisle  et  provenant  des 
archives  de  Notre-Dame  de  Melun. 
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avril  1188),  (ier  novembre  —  16 
avril  11 88). 
Philippe  II 1 188  —  x  novembre. 

—  1 189  —  (9  avril  —  24  mars  1 190), 

(ier  novembre  —  24  mars  1 190), 
x  octobre,  x  décembre. 

—  1190  —  x  janvier,  x  avril*,  (26 

mars  —  x  juillet). 

—  1 191  —  fin  de  décembre*. 

—  1 192  —  x  février,  (5  avril  —  3 1  oc- 

tobre), (5  avril  —  27  mars  1 193). 

—  1200  —  x  juin. 

—  1201  —  (26  mars  —  3i  octobre). 

—  1202  —  (ier  novembre  —  5  avril 

1203). 

—  i2o3  —  x  août. 

—  1204  —  a:  juillet. 

—  i2o5  —  x  mars. 

—  1206  —  (2  avril  —  3i  octobre). 

—  1207  —  iier  novembre  —  5  avril 

1208). 

—  1208  —  (6  avril  —  3i   octobre), 

(ier  nov.  —  28  mars  1209). 

1.  Confirmation  par  le  Roi  d'une  donation  de  100  s.  p.  sur 
Achères.  —  Cartulaire  de  la  Cour-Dieu,  pièce  162.  Arch.  du 
Loiret.  Cette  charte,  que  ne  mentionne  pas  M.  L.  Jarry  (Histoire 
de  V abbaye  de  la  Cour-Dieu,  Orléans,  1864),  manque  au  Cata- 
logue de  M.  Léopold  Delisle,  ainsi  que  plusieurs  autres  du 
même  cartulaire. 

1.  A  son  retour  de  la  Croisade,  Philippe-Auguste  s'arrêta  à 
F— .  «  Ce  fut,  dit  Rigord,  le  premier  endroit  où  il  rendit  grâce 
>  à  Dieu  avec  quelque  solennité  de   son  retour   dans  son 
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Philippe  II  .  .  .     1209  —  (29  mars — i7avrili2io). 

Louis  VIII  .  .  .     1224  —  x  mai. 

Louis  IX  ...  .     1228  —  x  août1. 

—  1 229  —  x  août. 

—  1233  —  x  avril,  x  septembre. 

—  1234  —  x  mars,     21,    24    mai, 

x  juin*,  x  septembre,  x  nov. 

—  1235  —  x  janvier. 

—  1238  —  a;  juillet. 

—  1239  —  ^mai,  8  août',  21  octobre. 

—  1245  —  x  mars. 

—  1256  —  x  décembre. 

—  1257  —  x  juillet. 

—  1259  —  x  avril,  x  juillet. 

—  1260  —  17  août. 

»  royaume  :  il  y  célébra  les  fêtes  de  Noël  et  s'achemina  ensuite 
»  vers  l'église  du  bienheureux  martyr  saint  Denis.  » 

1.  Du  Boulay  (Hist.  université  Parisiensis,  t.  III,  p.  i3i), 
donne  l'acte  de  confirmation  par  Louis  IX  des  privilèges  ac- 
cordes par  Philippe-Auguste  à  l'Université  de  Paris  :  Actum 
apud  Fontem-Bleaudum  anno  dominice  incarnationis  mccxxviii, 
mense  Augustin  regni  Ludovici  noni  anno  ni.  Ch.  Jourdain 
(Index  chronologicus)  dit  avec  raison  que  la  3me  année  de 
Louis  IX  ne  commence  qu'en  novembre  1228,  ce  qui  reporte  la 
charte  à  août  1229.  Peut-être  vaut-il  mieux  corriger  l'année  de 
règne.  En  effet,  Louis  IX  s'est  bien  occupé  de  l'Université  de 
Paris,  en  août  1228,  à  Fontainebleau,  ainsi  qu'en  témoigne  une 
Ordonnance,  —  qui  n'est  pas  l'acte  en  question,  —  contenue 
au  Recueil  des  privilèges  de  l'Université;  de  plus  du  Boulay 
donne,  t.  IV,  p.  3,  un  troisième  acte  de  Louis  IX  intéressant 
l'Université,  et  daté  cette  fois  de  Fontainebleau,  août  1229. 

2.  Le  Nain  de  Tillemont.  Vie  de  Saint-Louis,  t.  II,  p.  207. 

3.  Le  Roi  passe  à  F —  allant  au-devant  de  la   Couronne 
d'épines. 

6 


Louis  IX  ...  . 


Philippe  III.  .  . 


Philippe  IV.  .  . 
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261  —  3o  août,  8  septembre. 

262  —  x  juillet. 

263  —  x  mai. 

265  —  20  mai. 

266  —  x  mars. 

267  —  x  janvier. 

270  —  x  mars. 

271  \ 

273  —  x  août. 
275  —  x  janvier*. 
280. 

282  —  22  décembre. 

283  —  4,  24  janvier. 

284  —  19  au  21,23  et  24, 27  jan- 
vier, 21  mai. 

286  —  17  mai. 
288  —  21  janvier. 
290  —  x  février. 

296  —  26  février. 

297  —  x  décembre. 

299  —  10  avril',  9%  19*  juin. 

300  —  a;  janvier. 

3oi  —  x  mai,  17  et  18  juillet,  6 

au  1 1  décembre. 
3o2  —  #,  29  et  3i  décembre. 

304  —  x  avril,  x  novembre. 

305  —  x  octobre. 


1.  Cette  date,  ainsi  que  celle  de  1280,  nous  a  été  fournie  par 
Champollion  ;  mais  nous  n'avons  pu  la  vérifier. 

2.  Arch.  nat.  K.  190,  n°  137. 

3-4-5.  B.  N.,  mss.  Clairambaut,  Titres  scellés,  49  —  p.  3719; 
34  —  p.  2565;  3  —  p.  47. 


Philippe  IV.  .  . 


Philippe  V  .  .  . 


Charles  IV.  .  . 


Philippe  VI.  .  . 


-43- 

306  —  a:  et  26  janvier,  x  juin. 

307  —  je  mars,  7  juillet. 

308  —  23  novembre  au  1 2  dé- 
cembre. 

3oç  —  x  juin,  x  juillet,  x  dé- 
cembre. 

3io  —  x  janvier,  x  décembre. 

3i  1  —  x  janvier,  x,  7,  14  et  i5* 
février,  x,  6,  i3,  i5*  décembre. 

3i2  —  i3  et  17  juin,  27  et  28 
décembre. 

3i3  —  x  et  29  juillet,  x  août. 

314  —  x  février,  x  et  21  juin,  28 
et  29  novembre8. 

317  —  x  avril,  24  à  27  octobre. 

3i8  —  25  et  26  novembre. 

319  —  x  novembre. 

325  —  16,  21,  24  et  25  mai. 

327  —  x  octobre. 

329  —  12  février4. 

330  —  x  août8. 

33 1  —  x  octobre,  x  décembre*. 

332  —  a;  janvier7,  5  août8. 

333  —  x  janvier*. 


i.  B.  N.,  mss.  dom  Grenier,  vol.  298,  p.  80. 

2.  B.  N.,  mss.  Colbert,  Chartes,  cart.  V,  p.  80. 

3.  Voir  sur  la  mort  de  Ph.  IV  à  F — ,  le  29  novembre  i3i4, 
un  intéressant  et  savant  travail  de  M.  Funck-Brentano  dans  les 
Annales  de  la  Société  historique  et  archéologique  du  Gâtinais, 
t.  II  (1884),  p.  83. 

4.  Cartulaire  de  Fleury,  p.  217.  Arch.  du  Loiret. 
5-6-7-8-9.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  66,  passim. 
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Philippe  VI.  .  .     i334  —  29  décembre. 

—  i335  —  x  mars1. 

—  i337  —  10  octobre,  x  novembre*. 

—  i338  —  a;  juillet". 

—  1343  —  x  mai*. 

—  1348  —  19  janvier,  4  mars,  11, 

14  août'. 

—  1349  —  3  et  4,  20  janvier,  4  fé- 

vrier6, 5,  7,  21  mars. 
Jean  II i35o  —  à  la  fin  de  Tannée. 

—  i35i  —  26,  28  au  3o  juillet,  Ier 

août7. 

—  i352  —  14  juillet. 

—  i353  —  2  •  et  3  juillet. 
Charles  VI.  .  .     i388  —  8  mars,  x  avril*. 


1-2-3-4-5-6-7-8.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  6g,  11076. 

—  70,  n°  96.  —  72,  n°  38.  —  74,  n°  75.  —  ^jy  n°*  437,  357,  362. 

—  80,  n08  475,  etc.  —  81,  n°  954. 

9.  «  Le  maistre  de  la  maladerie  de  Moret-en-Gastmois,  pour 
»  la  disme  du  pain  et  du  vin  despensé  audit  lieu  de  Moret-en- 
»  Gastinois  et  de  Fontainebliaut,  le  Roy  estant  es  dits  lieux...  » 
(en  mars,  un  demi  jour  à  Fontainebleau  :  «  le  8,  le  Roy  disner  ;  » 
en  avril,  un  demi  jour  que  nous  n'avons  pu  déterminer.) 
(Comptes  de  l'Hôtel,  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  6740.)  Même  indication 
incomplète  en  1389  :  au  mois  d'août,  il  est  tenu  compte  «  au 
maistre  de  la  maladerie  de  Moret  >  de  deux  jours  et  demi  de 
présence  du  Roi,  durant  ce  mois,  tant  à  Moret  qu'à  Fontai- 
nebleau (Comptes  de  V Hôtel.  Arch.  nat.  KK.  3o),  mais  la  dis- 
tinction entre  les  séjours  n'est  pas  faite  et  il  ne  nous  a  pas  été 
possible  de  savoir  ni  quels  jours  du  mois,  ni  en  quel  lieu  exac- 
tement hébergea  le  Roi. 
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Charles  VI.  .  .     1391  —  x  novembre1. 

—  1 3ç2  —  x  janvier*. 

—  i3g3  —  (i4-3o)  décembre*. 

—  1394  —  (24août — 17  septembre)4. 

—  1398  —  (16  juillet  —  17  septem- 

bre)8. 
Charles  VIL  .  .    (1437  —  x  avril)?6 
Charles  V— Louis  XI— Charles  VIII— Louis  XII7. 
François  Ieri  .  .     1517  —  x  décembre. 

—  i5i9  —  14  janvier,  19  et  20  août, 

28  juin*. 

1-2-3-4-5.  Les  Comptes  de  la  vénerie  de  Charles  VI  (Arch. 
nat.  KK.  36;  B.  N.,  mss.  fr.,  n08  7839  à  7846,  11202  à  11204) 
sans  donner  de  dates  précises,  nous  permettent  de  penser 
que  le  Roi  était  à  F —  aux  époques  ci-dessus. 

6.  L'ordonnance  qui  porte  cette  date  concerne  Montpellier, 
et  Y  Art  de  vérifier  les  dates  la  fait  donner  à  Montpellier  même  ; 
mais  Champollion  persiste  à  penser  qu'elle  a  été  rendue  à  F—, 
Cela  est  bien  difficile  :  du  7  mars  au  20  avril,  Charles  VII  est  à 
Montpellier,  et  le  5  mai  à  Pézenas.  Dans  tous  les  cas,  il  est  plus 
que  probable  que  ce  roi  vint  à  F —  dont  il  parle  dans  une  lettre. 

7.  Si  ces  rois  sont  venus  à  F—,  leurs  séjours  n'ont  laissé 
aucunes  traces.  Champollion  et  Vatout  l'avaient  déjà  constaté  : 
«  Charles  VI,  captif  des  Anglais  et  de  sa  famille,  n'y  vint  que 
bien  rarement  pour  distraire  ses  ennuis...  Charles  VIII  n'enri- 
chit que  le  château  d'Amboise  des  travaux  des  artistes  qu'il 
avait  ramenés  de  Naples...  et  Louis  XII  préférait  le  château  de 
Blois  (où  il  était  né)  et  les  bords  de  la  Loire.  »  Pour  Charles  V 
qui  installa  une  librairie  à  F — ,  et  pour  Louis  XI  qui  la  re- 
constitua, le  fait  est  plus  extraordinaire. 

8.  On  sait  quelle  affection  particulière  François  Ier  portait 
à  F — .  —  «  Je  vais  chez  moi,  »  disait-il  en  partant  pour  cette 
résidence  préférée. 

9.  Itinéraire  de  François Ier,  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  vol.  3i5. 
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François  Ier.  .  .     i520  —  i5  au  17  octobre. 

—  i52i  —  a;  novembre. 

—  i522  —  12  et  i3  mars. 

—  i523  —  28  juillet1,  2  au  1 1  août*. 

—  i528  —  x  juin,  2,  5,  7",  12  et  i3, 

i5,  20,  23  et  24*,  28  juillet,  4, 
7,  10,  12  août,  18  septembre", 
i3et  14, 17e,  21,  23, 28  octobre, 
4  et  5,  11,  14  novembre. 

—  1529  —  17  mars7,  8,  io8  juin,  9, 

i3  juillet9,  4",  10  au  17  décem- 
bre. 

—  i53o  —  a:  juillet,  12  au  16"  déc. 

—  i53i  —  a:  juin,  6,  12,  14**  au  18, 

20"  au  22,  24  juillet,  Ier,  5U,  8 
au  10,  i5",  26  au  28  août,  23 
septembre. 

—  i532  —  3o  septembre,  3o  nov*\ 

—  i533  —  21,  23  et  24 t7,  28  avril. 

—  i534  —  9,  i3  et  14,  18",  22,  3i 

août. 


1.  Itinéraire  de  François  7*r,  B.  N.,  mss.  Ciairamb.,  vol.  3i5. 

2.  Départ  de  François  Ier  pour  la  campagne  qui  aboutit  à 
Pavie. 

3-7-12-1.3-14-18.  L.  Delisle.  Itinéraire  des  Rois  de  Charles  VI 
à  Louis  XIII.  B.  N.  mss.  fonds  des  Catalogues. 

4-5-8-10-11-16-17-19.  Itinéraire  de  François  Ier.  B.  N.,  mss. 
Clairambaut,  vol.  3i5. 

6.  L.  Delisle.  Catalogue  des  collections  de  Bastard  d'Es- 
tang,  p.  112,  n°  1016. 

9.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  5499,  f°»  179,  180. 

i5.  B.  N.,  mss.  Fontette,  port,  xxm,  p.  68. 
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François  Ier.  .  .     i536  —  10  novembre*,  5  et  6,  io 

et  ii,  14,  20  et  21  décembre. 

—  i537  —  3,  5,  7  au  10,  i3  au  i5, 

17  au  22,  24,  26,  28  et  29  juin, 
3  juillet,  4  et  5,  7,  20  et  21,  23 
au  29,  3i  août,  Ier  au  4,  6  sept. 

—  i539  —  iert,  4,  6  et  7,  10,  12,  14, 

18  au  20,  23,  26,  28  février, 
ier%  8,  11  mars,  17*,  19,  22,  25, 
2/,  3o  et  3i  "  mai,  17  au  20,  22 
et  23  novembre,  21,  24e  au  3o 
décembre. 

—  1540  —  x  mars,  27,  28',  3i§  mai, 

Ier  et  2,  5,  7,  11  et  12,  14  et 
i5,  17,  19  et  209  juin,  x  sep- 
tembre, 11,  i3  au  i5,  19,  22  au 
28  novembre,  2,  4,  11  au  14, 
16  et  17,  20 l0,  28  au  3i  déc. 

—  1541  —  4,  7",  9  au  i3,  i5,  18", 

26  janvier,  3,  8  février,  1813  au 
24,  2ÔU  au  29  novembre,  Ier  et 
2",  4  au  6", 9"  au  I4u,26au3i 
décembre. 

—  1642  —  5  et  6",  8*°  janvier,  16  fé- 

vrier, 10,  20  mars,  x  mai,  22 
décembre11. 

1-10-12-21.  Itin.  de  François  Ier.  B.  N.,mss.  Clair.,  vol. 3i5. 

2.  Ratification  du  traité  de  Tolède  signé  le  10  janvier. 

3-4-5-7-8-9-1 1-13-14-15-16-17-18-19-20.  L.  Delisle.  Itinéraire 
des  Rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII.  B.  N.,  mss.  fonds  des 
Catalogues. 

6.  Réception  de  Charles  Quint. 
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François  Ier.  .  .     i543  —  3,  10,  251  au  28*  février, 

Ier,  3  et  4",  17*  au  19,  21,  26 
au  28  mars,  Ier  avril,  x  mai,  26, 
28"  novembre,  3  au  5,  8,  1 1  au 
14*,  19  et  20,  26,  29,  3i T  déc. 

—  1544  —  3  au  8",  i3,  17,  19  et  20, 

22,  29  janvier,  5,  7,  10,  14  fé- 
vrier, 22  juin,  4%  6,  i3  au  16, 
19  au  3i  décembre10. 

—  1545  —  Le  mois  de  janvier,  rr  au 

5  février,  3o  mars,  20  avril. 

—  1546  —  28, 3o  et  3i  "  mars,  ier  au 

8",  29  et  3o"  avril,  3,  7,  9,  20 
mai,  28  et  29  juin,  rr,  5"  et  6, 
i5  et  16,  18  juillet,  Ier  août. 

Henri  II 1547  —  8,  i3"  et  14,  19,  26,  28, 

3o"  septembre,  5,  8,  i3  au  i5, 
20",  23 ",  3o  octobre,  2  au  9, 
11,  i5,  17  ",  24*°  novembre,  4, 
8  au  12,  i5,  19  et  20,  25,  27  et 
28,  3i  décembre. 

1-5-6-7-9-11-12-13-14.  Itinéraire  de  François  Ier.  B.  N.,  mss. 
Clairambaut,  vol.  3i5. 

2-3-4-16.  L.  Delisle.  Itinéraire  des  Rois,  etc.  B.  N.,  mss.  fonds 
des  Catalogues. 

8.  Le  4  nous  est  fourni  par  une  lettre  du  Roi  :  B.  N.,  mss. 
Fontette,  port,  xxiii,  p.  io3. 

10.  Le  Roi  est  malade  à  F—  du  milieu  de  décembre  1544  *  la 
fin  de  janvier  1545.  (Négociations  de  la  France  avec  la  Tos- 
cane, t.  III,  p.  141  et  suiv.). 

15-17-18-20.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  25724, passim. 

19.B.  N.Cab.  des  titres.  Pièces  originales,  3.  Aborthic,  pièce3. 
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Henri  II 1548  —  Ier  au  19  janvier,  5,  6,  8 

et  9,  n€  et  12,  i5,  18  au  21,  23 
au  25,  27*  au  29  février,  20  et 
2i%  24,  26  au  3i  mars,  2  et  3* 
avril. 

—  ^49—  19  novembre,   i6\   i8§ 

au  2 1 ,  24  et  25  \  27, 29e,  3i  *  dé- 
cembre. 

—  i55o  —  3'°  au  5,  9  et  10,  i3"  et 

14,  16,  18  au  24",  26  au  28, 
3o"  janvier,  Ier  au  5,  7,  9  au  12 
février,  5  au  12,  i5u,  25  mars. 

—  i55i  —  10  au  i5",  17  au  23",  25 

au  3i"août,  ier  au  5, 7, 9  au  21 
septembre,  27  au  3o  novembre, 
2  au  9  décembre. 

—  i552  —  28  au  3i  janvier,  Ier",  3 

au  6  février. 


1-3-17.  Itinéraire  de  Henri  IL  B.  N.,mss.  Clairamb.,  vol.  489. 

2.  B.  N.,  mss.,  Bourgogne,  vol.  60,  f°  614. 

4.  Delaborde,  Comptes  des  bâtiments  du  Roi,  I,  p.  166. 

S7-9-12-13-14.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25724, 
passim. 

6.  Mémoires-Journaux  du  duc  de  Guise.  (T.  VI  de  la  coll. 
Michaud  et  Poujoulat,  p.  1S2.) 

8.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  18871,  f°  66. 

10.  Mandements  royaux  adressés  à  la  Ch.  des  comptes.  B.  N. , 
mss.  n.  acq.  fr.,  n°  1483. 

11.  Lettre  de  Henri  II,  aux  Archives  de  Bâle.  (Bulletin  des 
Comités  historiques,  i85o,  p.  171.) 

i5-i6.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°5i28,  passim. 

18.  Calendars  of  State  Papers.  —  Foreign,  i552-i554. 
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Henri  II i553  —  iffi,  4'  et  S'^juin,  20', 

23e  nov.,3et  4,  7*  au  12, 14 au 
24, 26  au  28, 3o  et  3i  décembre. 

—  i554  —  Ier  et  2,  6  au  9,  i3,  26' 

janvier,  23*  au  25,  27  et  28  fé- 
vrier, rr4°, 3  au  8,  i5,  17,  içau 
21,  29  au  3i"  mars,  Ier"  au  4, 
6,  10,  22",  28"  avril. 

—  i555  —  i3  au  17,  19,  22  et  23, 

28"  février,  3  au  5",  7  au  9,  11 
au  i5IT,  17  au  19,  21  au  24,  26, 
3o"  mars,  2,  7  au  9,  12,  i5  au 
24  ",  26  au  28,  3o  avril,  ier  et  2, 
6, 12  au  1 5, 17, 20, 22  au  25  mai, 
Ier  au  3,  5  au  7,  9  et  10,  12  et 
i3juin,  10  juillet*0. 

—  i556  —  a3,  29au3i  mai,  2, 6,  i3, 

16, 18  au  20",  22  au  3ojuin,2 
au  4,  6  et  7,  9. 


1-2-3-4-20.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  5(28,  passim. 

5-6-9-12-13-14-18-21-22.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr., 
n°  25725,  passim. 

7.  La  dépense  de  la  Bouche  s'éleva  ce  jour-là  à  272  livres, 
10  s.  6  d.  (Comptes  de  bouche.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25757.). 

8-i5.  Itinéraire  de  Henri  IL  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  n°  489. 

10.  Ul.  Chevalier,  Ordonnances  concernant  le  Dauphiné, 
n°  959. 

n.  Gachard,  Voyages  des  Souverains  des  Pays-Bas,  t.  IV, 
p.  383. 

16-19.  Registres  du  Bureau  de  la  ville  de  Paris.  Arch.  oat., 
H.  1783,  f»  125,  i32. 

17.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  18871,  f°  2o5. 
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Henri  II  ...  . 


François  II . 


Charles  IX. 


juillet,  24  au  26,  291  au  3i  août. 
i558  —  3*  et  4,  8,  10,  12  et  i3, 

i5  au  17*,  19,  21,  26,  28  et 

29*  mars,  i*r,  4,  7,  i3  avril. 
i559  —  2  e,  18e,  21 T  au  24,  26  au 

28*  avril. 

—  28  et  29  octobre. 
i56o  —  199,  20,  22  et  23,  25,  28 

et  29,  3i  juillet,  Ier,  5  et  6,  16, 

18, 2o'°  et  2i,23  au  3i  août,  Ier 

au  3 septembre*1. 
i56i  —  14,  18,  20,  22  et  231*,  25 


i-3.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  25724,  passim. 

2.  Dépense  de  ce  jour  :  223  livres,  9  s.  5  d.  (Comptes  de 
bouche.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  25757.) 

4.  Le  roi  dîne  à  Fresnières,  soupe  et  gîte  à  F —  (Ibid.).  Il  y 
a  un  hameau  de  Fresnières  dans  la  commune  de  Valence,  can- 
ton du  Châtelet,  et  une  ferme  du  même  nom  dans  la  commune 
de  Laval,  canton  de  Montereau.  Tous  les  deux  sont  en  Brie. 

5-6-7-8-10.  Calendars  of  state  Papers.  —  Foreign,  155g, 
passim. 

9.  t  The  French  King  is  at  Fontainebleau,  where  it  is  said 
that  he  will  remain  two  months.  »  (Throckmorton  à  la  reine 
Elisabeth,  Calendars,  etc.,  i56o-6i,  p.  196.) 

1 1 .  M.  de  la  Ferrière  (Archives  des  missions  scientifiques  et 
littéraires ,  2e  série,  t.  V,  p.  345)  dit  que  François  II  donna 
audience  à  l'ambassadeur  d'Angleterre,  le  i5  septembre,  à  F—. 
Nous  n'avons  rien  trouvé  dans  les  lettres  de  Throkmorton  qui 
justifie  cette  assertion.  L'audience  eut  plus  probablement  lieu 
à  Saint-Germain  où  le  roi  signe  une  ordonnance  ce  jour, 
i5  septembre. 

12.  Mémoires  du  prince  de  Condé.  (T.  VI  de  la  coll.  Michaud 
et  Poujoulat,  p.  572.) 
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et  26  février,  Ier  au  9,  11,  i3, 
18 '  et  19,  22,  24  au  3o  mars, 
Ier  et  2,  6  au  11,  14,  16  au  22, 

25  au  28,  3o  avril,  Ier  mai. 
Charles  IX  .  .  .     i5Ô2 —  18, 21,23, 25  au  3i  mars, 

26  au  3o  juin*. 

—  i563  —  ii",  14  novembre*. 

—  1564  —  3i  janvier  au  i3'  mars. 

—  i567  —  i8\  25  au  28  février,  Ier 


1.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  141.  Ordonnances,  f°  144. 

2.  t  Le  jeudi  xxv,  le  Roy  estant  au  bois  de  Vincennes,  eust 
nouvelle  de  ceste  paix,  et  partist  dudit  lieu  pour  aller  à  Fon- 
tainebleau. »  Mémoires  du  prince  de  Condé,  p.  684,  col.  1. 

3.  «  The  King  goes  to  morrow  to  Fontainebleau.  »  Throck- 
marton  à  la  Reine,  10  nov.  —  Calendars,  etc.,  i563,  p.  587. 

4.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  20345,  Gaignières,  f°  192  v°. 

5.  Abel  Jouan  (  Voyage  de  Charles  IX  en  France)  dit  que  le 
roi  partit  de  F —  le  lundi  i3  «  après  disner,  traversa  Moret 
sans  s'arrêter  et  alla  coucher  à  Montereau;  en  tout  5  lieues.  Le 
mardi  14,  dîner  à  Montereau,  coucher  à  Pont-sur- Yonne  ;  6 
lieues...  »  Mais  nous  avons  une  lettre  de  Catherine  de  Médicis 
datée  de  Fontainebleau,  14  mars.  Cette  lettre  doit  être  mal 
datée  ou  antidatée;  car  il  est  certain  que  le  roi  et  sa  mère 
étaient  à  Pont-sur- Yonne  le  14  au  soir,  et  la  cour  eut  fait  diffi- 
cilement dans  la  même  journée  les  onze  lieues  qui  séparent 
F —  de  P.-s.-Y.,  avec  un  arrêt  assez  long  à  Montereau,  (V.  ce 
mot.)  M.  de  la  Ferrière  n'a  pas  signalé  cette  erreur  dans  son 
édition  des  Lettres  de  Catherine  de  Médicis.  Quant  à  des 
lettres-patentes  datées  de  F—  i5  mars  (Reg.  de  la  Ch.  des 
comptes  de  Grenoble),  elles  sont  certainement  mal  datées, 
comme  lieu  ou  comme  jour. 

6.  t  On  the  i8th  ult.  the  King  departed  towards  Fontaine- 
bleau. »  Calendars  ofstate  Papers.  Foreign,  1567. 


Charles  IX .  . 


Henri  III ..  . 
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au  3,  6,  8*,  12,  14,  i6f  au  18, 
20*  au  22,  24*  au  29  mars,  9, 
io"  avril, 
i568  —  18, 20  mars,  4  novembre, 

1571  —  Ier,  3%  7, 12, 17,  20  avril, 
22,  24, 26  et  27, 3o  et  3i  juillet, 
Ier  au  4,  6  et  7  août. 

1572  —  i3  mai. 

1573  —  16  au  18,  21,  23  au  28 
mars,  Ier,  8,  11,  147,  21  et  22, 
24  et  25*,  27  au  3o  avril,  2  au 
5,  8  et  9,  11  au  i3,  i5,  17  au 
19, 22  au  3o  mai,  29  septembre, 
Ier  octobre. 

1578  —  9,  129  et  i3,  17  au  20, 
22  au  27, 3o"  septembre,  Ier,  3, 


1-2-3-4-5.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25726,  passim. 

6.  Nous  trouvons  au  même  jour,  3  avril,  un  acte  à  Fon- 
tainebleau, un  à  Paris,  un  à  Blois.  Le  roi  était  plus  probable- 
ment à  F — qu'à  Paris;  mais  il  n'était  certainement  pas  à  Blois. 

7.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  25726,  passim. 

8.  Lettre  du  roi  datée  de  Fontainebleau,  aux  Archives  de 
Chartres.  (Bulletin  des  Comités  historiques,  i85i,  in  partie, 
p.  116.) 

9.  B.  N-,  mss.  Bréquigny,  vol.  141.  Ordonnances,  f»  2o3, 
207,  210. 

10.  D'après  Fécroue  de  la  dépense  (B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25759), 
Henri  III  dîne,  le  24,  aux  Hautes-Loges,  soupe  et  couche  à 
F—.  Les  Hautes-Loges  sont  un  hameau  de  la  commune  d'An- 
drezel,  canton  de  Mormant,  arrondissement  de  Melun. 


Henri  III. 


Henri  IV  . 
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8\  ii  au  16,20,  24',  3o  octobre, 
i5,  20,  24  novembre. 

1579  —  20  mai- 

i58o  —  x  juillet*,  2, 8  au  12*,  16, 
18,  20'  et  21,  25*  et  26 T,  28  au 
3o*  septembre,  1*  au  4,  9  et 
10,  2Ô#  octobre,  7  novembre. 

i58i  —  16  mai. 

i582  —  2,  4  au  7,  11  et  12",  16, 
1841,  21  au  27, 3i  mai,  Ier  et  2", 
7, 25, 28  au  3o  "juin,  2  et  3, 5  "  et 
6,  8,  10,  17"  et  18",  20  et  21", 
25  et  26,  28  juillet,  ier,  3  au  6, 
9  août. 

1584  —  4,  19  et  20,  29,  3i  juillet, 
21  octobre. 

1593  —  4  au  3o  septembre. 

1594 —  14  février,  6,  11  et  12, 
14  septembre,  11  à  14  octobre. 

1595  —  i3  février,  26  et  27,  3o 
avril,  ier  au  19  mai. 

1596  —  17,  21,  26  août. 


1-4-5-6-7-8-9-1011-12-13-14-17.  L.  Déïi&le.  Itinéraire  des  Rois 
de  Charles  VI  à  Louis  XIIL  B.  N.,  rass.  fonds  des  Catalogues. 

2.  De  Laborde,  op.  cit.,  I,  p.  xxxv. 

3-i6.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  141.  Ordonnances,  f»  2o3, 
207,  210. 

i5.  «  Remonstrance  du  clergé  de  France  faicte  au  Roy  par 
Mr  Tarchevesque  de  Bourges,  assisté  de  MM™  les  évesques  de 
Bazas  et  de  Noyon,  à  Fontainebleau,  le  17e  jour  de  juillet  i582.  » 
B.  N.,  mss  fr.  n°  4805,  f°  594. 
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Henri  IV  ...  .     1597  —  5  au  12,  19*  novembre. 

—  1598  —  9,  ii,  i5",  17  et  18  fé- 

vrier, 3i  août,  i^au  22  septemb. 

—  1599  —  1 1  février,  24  au  27, 3o  et 

3i  mars,  Ier  au  5\  6  au  22,  27, 
29  avril,  8, 12  au  24, 29,  3i  mai, 
2  et  3  juin,  12  et  i3  juillet,  4 
septembre,  4*  au  i5, 23  octobre, 
1 3  au  21  décembre. 

—  1600  —  i3  février,  10,  22  mars, 

2" ,  21,  28  au  3o  avril,  Ier,  3  au 
12,  i5*mai,  5,  14  et  i5, 17,21, 
26  juin. 

—  1601  —  23  et  24  janvier,  6  au  8, 

17 7  février,  14, 16  avril,  le  mois 
de  mai  (moins  le  8),  2,  4  et  5, 
8  et  9  juin,  i3  juillet,  16  au  3o 
septembre,  5  au  27  octobre,  4 
novembre. 


1.  Vente  du  26  février  1887,  avec  cette  mention  :  vers  i5ç?. 
Le  roi  est  à  Monceaux  le  18,  et  à  Paris,  le  22;  et  Marion,  des- 
tinataire, est  déjà,  à  cette  époque,  conseiller  d'État. 

2.  Lafleur  de  Kermaingant,  Mission  de  Jean  de  Thumery  en 
Angleterre,  t.  Ier,  p.  i55. 

3.  Henri  IV  quitte  Fontainebleau  le  lundi  saint,  5  avril,  avec 
GabrieUe  d'Estrées,  et  n'y  rentre  que  le  lendemain  (V.  Melun). 
Il  vient  aussi,  le  9,  jusqu'à  une  poste  de  Paris,  à  la  nouvelle  de 
l'état  de  la  duchesse;  puis,  apprenant  sa  mort,  il  se  décide  à 
retourner  à  Fontainebleau. 

4.  B.  N-,  mss.  fr.,  n°  7126,  tf>  280. 

5-7.  D'Aubais,  Pièces  fugitives  sur  l'Histoire  de  France, 
t.  l«*,  v  partie,  Mélanges,  p.  38  et  3g. 
6.  Archives  mun.  de  Grenoble,  AA.  27. 
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Henri  IV  ...  .     1602  —  28  février,  1er1, 3  au  9,  i3 

mars,  ierau  i7avril,  10  mai*,  i3* 
au  i5,  27  au  3o  juin,  2  et  3,  6 
et  7  juillet,  Ier,  3,  6  et  7,  11  au 
27  novembre,  3  au  14,  16,  20, 
22  décembre. 

—  i6o3*  —  17,26,28*  avril,  le  mois 

de  mai,  Ier  au  4  juin,  9  sep- 
tembre6,8,  12,  i5,  i8T,  20*,  22 
octobre,  3,  6,  8  au  10,  12,  14, 
16,  18  et  19,  21,  23° au  26"  no- 
vembre, 7  décembre. 

—  1604  —  10  au  3o  avril,  ier,  4  et  5, 

ioet  11,  i3,  i5lf,i7et  18,  20,  22 

I.  B.  N.,  Cab.  des  Titres,  Pièces  originales,  1918,  Melun, 
III,  p.  447. 

2-5-6.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  Rois  de  Charles  VI  à 
Louis  XIII.  B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

3.  Arrestation  du  maréchal  de  Biron. 

4.  Il  y  a  dans  les  Mémoires  de  Sully,  t.  Ier,  p.  416,  une  lettre 
du  roi  datée  de  Fontainebleau,  8  mars  [i6o3]  et  une  du  même 
jour  datée  de  Clermont.  Comme  le  roi  était  le  4  à  Châlons,  le 
10  à  Verdun,  etc.,  il  est  probable  que  cette  lettre  de  Fontaine- 
bleau est  mal  datée;  peut-être  faut-il  lire  :  8  mai? 

7.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  142.  Ordonnances,  f*  22. 

8.  Lettres  par  lesquelles  le  roi  prévient  les  personnes 
atteintes  d'écrouelles  qu'il  ne  les  touchera  pas  à  la  Toussaint 
prochaine  à  cause  «  des  maladies  contagieuses  desquelles  pour- 
roient  estre  attainctz  aucuns  mallades.  » 

9-10.  M.  Guadet  ne  trouve  pas  Henri  IV  à  F — après  le  19  no- 
vembre. Cependant  le  23,  M.  de  Neufville  écrit  à  Sully  :  «  Nous 
ne  parlons  encores  de  partir  d'icy...  »  (Fontainebleau);  et  le 
26,  il  lui  écrit  encore  de  F —  :  t  J'ai  leu  au  roy,  ce  matin,  vostre 
lettre  du  24...  » 

II.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  18873,  f°  154  v°. 
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au  3i  mai,  10  juin(?),  le  mois 
d'août,  ier  au  29  septembre,  4 
au  29,  3i  octobre,  3  au  i3,  16, 
19  au  21  novembre. 
Henri  IV  ...  .     i6o5  —  25  au  3i  mars,  2  au  12, 

24  au  3o  avril,  Ier  au  4,  6  au 

29  mai,  i5  juin,  24  août,  5  au 
16,  184,  20*  septembre,  3i  oc- 
tobre, ier  au  8,  24  novembre. 

—  1606  —  6  mars,  27  avril,  8*  au 

3i  mai,  icr  au  7* juin,  ie' \  29 
au  3i  août,  ier  au  19e,  24  au 

30  septembre,  ierau  16  octobre, 
5  au  3o  novembre,  ier,  i3  et 
14  décembre. 

—  1607  —  11  au  14  février,  3o  et 

3i  mars,  le  mois  d'avril,  ier  au 
i57,  19  au  3i  mai,  le  mois  de 

— -         —  •-  ■ 

1-2.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  142.  Ordonnances,  f°*  24,  25. 

3.  De  Villeroy  écrit  à  Sully,  le  8  mai,  de  F —  :  «  Monsieur, 
en  arrivant  en  ce  lieu  cette  après-dînée,  le  roy...  » 

4.  On  a  une  lettre  du  roi,  de  F — ,  9  juin;  il  est  cependant 
certain  qu'il  était  à  Saint-Germain  depuis  la  veille.  Sully  donne 
aussi  deux  lettres  de  Henri  IV,  de  F — ,  12  juin  ;  le  roi  était  à  Paris. 

5.  Ul.  Chevalier,  Ordonnances  concernant  le  Dauphiné, 
n°  1239. 

6.  Henri  IV  dut  quitter  F—  le  20;  il  y  est  encore  le  19,  et  le 
dauphin  Louis  lui  écrit  de  F —  le  21. 

7.  Nous  avons  trois  lettres  de  Henri  IV,  de  F — ,  mardi 
i5  mai,  et  d'un  autre  côté  Villeroy  écrit  de  Conflans,  14  mai  : 
«  Le  roi  est  arrivé  aujourd'hui  à  Paris...  »  Les  mémoires  de 
cette  époque  (Sully,  Jeannin,  etc.)  fourmillent  d'erreurs  de 
dates. 

8* 
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juin1,   Ier  juillet,  19  août,  i5, 
i8f,  21*  au  3i  octobre,  le  mois 
de  novembre. 
Henri  IV  ...  .     1608  —  x  janvier*,  22  au  28,  29 

au  3i  mars,  Ier  au  28,  3o  avril, 
ier  et  2,  10  au  19, 22  au  3i  mai", 
ier  au  12,  23  au  3o  juin,  Ier  au 
3o  juillet,  27  septembre,  16, 
18  au  3i  octobre,  ier  au  19, 
23  novembre. 

—  1609  —  1 1  au  27  avril,  i3  au  3i 

mai,  le  mois  de  juin,  Ier  au  14 
juillet,  23  au  3o  septembre,  Ier 
au  24  octobre. 

—  1610  —  6  au  14  mars. 

Louis  XIII  ...     161 1  —  236  au  3i  mars,  le  mois 

d'avril,  icr  au  11,  3o  et  3i  mai, 
Ier  au  26  juin,  4  au  3i  octobre, 
ier  au  6  novembre. 


1.  «  Pendant  tout  ce  mois,  Sa  Majesté  arrestée  par  ses 
gouttes  à  Fontainebleau,  en  est  tellement  travaillé  et  si  péni- 
blement, qu'il  en  change  de  visage  et  de  naturel.  »  (L/Estoile.) 

2.  Bulletin  de  la  Société  d'archéologie,  etc.,  de  Seine-et- 
Marne,  t.  V,  p.  294. 

3.  Archives  du  Loiret,  A.  i23<j. 

4.  Une  lettre  de  C.  Guidi  (Mém.  de  la  Soc.  de  l'Histoire  de 
Taris,  t.  XII,  p.  269),  du  10  janvier  1608,  parle  d'une  visite  du 
palais  de  F —  faite  par  ce  personnage  en  compagnie  du  roi.  La 
lettre  ne  dit  pas  le  jour  de  cette  visite  qu'il  est  pourtant  diffi- 
cile de  faire  remonter  à  novembre  1607. 

5.  Il  est  probable  que  le  roi  vint  faire  un  tour  à  Paris  le  25. 

6.  «  C'est  la  première  fois  qu'il  y  est  arrivé  roi.  »  (Héroard.) 
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Louis  XIII  .  .  .     1612  —  24au3i  mai,  le  mois  de 

juin,  Ier  et  2  juillet. 

—  i6i3  —  11  au  3i  mai,  Ier  au  10 

juin,  17  au  3o  septembre,  le 
mois  d'octobre,  Ier  au  25  nov. 

—  1616  —  10  au  16  mai. 

—  1617  —  7  au  27  juin. 

—  1619  —  1 5  au  21  novembre. 

—  1620  —  23  au  3i  mars,  2  au  9,  1 5 

au  21  avril. 

—  162 1  —  6  au  28  avril. 

—  1623  —  6  et  7  janvier,  7  au  9, 1 2, 

14,  28 '  avril,  2,  i3  et  14  mai, 
9,  i5,  23*,  25  juin,  4  juillet. 

—  1625  —  5  mai,  3,  14,  17,  20  et 

218,  26,  28  juin,  ier,  3  au  5,  9, 
12,  i5,  18,  20,  22  et  23,  29,  3i 
juillet,  4,  9  au  16,  18,  204, 22  et 
23,  25,  29  août,  2,  5,  8,  12,  16, 
21  et  22,  25  au  28*  septembre, 
icr  au  4  octobre. 

—  1626  —  3,   i3,  18,  21,  29  avril, 

Ier  au  4, 7  au  10, 14, 16,  20  mai, 
Ier  octobre. 

1.  P.  Anselme,  Histoire  généalogique,  etc.,  t.  IV,  p.  427. 

2.  B.  N.,  Cab.  des  Titres,  Pièces  originales,  124,  Aube- 
terre,  p.  i3. 

3.  B.  N.,  Cab.  des  Titres,  Pièces  originales,  192 1,  Mel- 
ville,  p.  10. 

4.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  142.  Ordonnances,  f>  87. 

5.  «  Le  roy  fit  le  jour  de  sa  nativité  quy  est  la  feste  de  saint 
Cosme,  à  Fontainebleau,  auquel  il  y  eut  forces  feux  d'artifices.  » 
'Mémoires  de  Bassompierre,  t.  III,  p.  210.) 
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Louis  XIII  .  .  .     1629  —  3,  7,   i3,   i6\   19  sep- 
tembre, 9,  1 1  et  12,  22  octobre. 

—  i63i  —  x  mars,  i5  et  17,  29  et 

3o  avril,  6,  20,  24,  26,  28  mai, 
7*  au  22  octobre. 

—  i632  —  i3au  18*  août. 

—  i633  —  3  au  16*,  20  au  27  mai, 

2  au  6  juin. 

—  1634  —  29  et  3o  avril,  ier  au  3, 9 

au  i3,  16,  20  au  3i  mai,  3  au 

19  juin. 

—  i635  —  20  juin  au  12  juillet. 

—  i636  —  19  au  3i  mai,  icr  au  14, 

20  au  3o  juin,  Ier  et  2,  4  au  9, 
11  au  x%  juillet. 

—  1637  —  22  au  27  janvier,  3i  mai, 

le  mois  de  juin,  ier  au  6  juillet, 
14  au  19  septembre. 

1.  La  paix  entre  la  France  et  l'Angleterre  est  solennellement 
jurée  par  les  ambassadeurs  des  deux  cours,  en  présence  du  roi. 

2.  «  Le  roy  est  à  Fontainebleau  où  il  arriva  le  septième  du 
courant.  »  (Gazette  du  10  octobre  i63i.) 

3.  Le  roy  part  ce  matin  (18)  pour  aller  coucher  à  Chàteau- 
Landon.  »  (Gazette  du  20  août  i632.) 

4.  Le  14,  jour  de  la  Pentecôte,  réception  des  chevaliers  de 
l'Ordre  du  Saint-Esprit.  Les  cérémonies  durent  trois  jours  : 
«  La  richesse  des  pierreries  fut  telle  que  Fontainebleau  sembloit 
lors  l'abrégé  de  tous  les  joyaux  de  la  France.  »  (Gazette  du 
21  mai  i633.) 

5.  «  Le  roy  qui  prenoit  des  eaux  à  Fontainebleau,  où  il  avoit 
»  demeuré  depuis  le  commencement  du  printemps...  s'en  revint 
»  à  Paris  le  mardy  i5me  de  juillet  (i636).  »  (Mémoires  de  Bas- 
sompierre,  t.  IV,  p.  202.)  La  Gazette  dit  :  le  i3. 


Louis  XIII  . 


Louis  XIV*  . 


—  61  - 

i638  —  i5  au  18  juin. 

1639  —  7   au   14  janvier,  3  au 

8  novembre. 
1642  * —  29  janvier  au  3  février, 

23  juillet  au  5  août,  11  au  1 5 

octobre. 

1644  —  9  septembre  au  25  oc- 
tobre*. 

1645  —  11  septembre  au  23  oc- 
tobre*, 

1646  —  10  juillet  au  7  octobre, 

1647  —  16  septembre  au  19  oc- 
tobre*. 

i65o8— 7  mars,  4  au  18  juillet, 
7*  au  i5  novembre. 


1.  Aucun  voyage  de  Louis  XIII  à  Fontainebleau  en  1640  ni 
en  1641. 

2-3-4.  On  trouve  pendant  ces  trois  périodes  (B.  N.,mss.  fr., 
n08  4170,  (°  226  —  4172,  fa  218  —  4176,  f°*  162  et  i65)  des  let- 
tres, commissions,  mémoires,  instructions  de  Louis  XIV  datés 
de  Paris,  tandis  qu'il  est  certain  que  le  jeune  roi  ne  fît,  pendant 
ces  trois  séjours  à  F — ,  aucun  voyage  à  Paris.  Nous  avons 
déjà  signalé  des  anomalies  de  ce  genre  et  nous  en  trouverons 
d'autres. 

5.  Nous  ne  constatons  aucun  séjour  de  Louis  XIV  à  F — 
d'octobre  1647  au  7  mars  i65o.  Encore  ce  jour  le  roi  ne  fit-il 
que  collationner  à  F — ,  allant  de  Melun  à  Montereau. 

6.  La  cour  un  peu  lasse  et  crotée 
Moitié  nuds  pies,  moitié  botée, 
Lundy,  qu'il  faizoit  assez  beau, 
Arriva  dans  Fontainebleau. 

(Loret.  La  Muse  historique,  lettre  du  samedi  12  novembre.) 
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Louis  XIV.  .  .  .     i65r  —  27  septembre  au  2  oc- 
tobre1. 

—  i653  —  i8"  au  20  mars,  Ier  au 

12  mai. 

—  1654  —  5  au  i3  mai. 

—  i655  —  19  septembre  au  25  oc- 

tobre". 

—  1657  —  23  novembre*. 

—  i658  —  19  au  3i  août,  rr  au  20, 

22  et  23  septembre". 

—  i65g  —  3o  juin  au  28  juillet. 

1.  Le  roi  s'arrête  quelques  jours  seulement  à  Fontainebleau 
où,  —  à  cause  de  la  Fronde,  —  il  ne  paraît  pas  pendant 
Tannée  i652. 

2 .  Sa  Majesté,  ce  mardy  même, 
Partant  en  diligence  extrême 
Fut  giter  à  Fontainebleau, 

Pour  en  ce  lieu  charmant  et  beau, 
Malgré  le  temps  un  peu  revesche, 
Jouyr  du  plaisir  de  la  pesche. 

(Loret.  Op.  cit.,  lettre  du  samedi  22  mars.) 

3.  Le  roi  fut  gravement  malade  pendant  ce  séjour.  (Journal 
de  la  santé  de  Louis  XIV ',  p.  33  et  suiv.) 

4.  Vendredy,  jour  plus  laid  que  beau, 
Ils  furent  à  Fontainebleau 
Visiter  la  reine  Christine... 

(Loret.  Op  cit.,  lettre  du  samedi  24  novembre.) 

5.  Le  mss.  fr.,  n°  4193,  B.  N.,  contient  au  f>  244  un  brevet 
donné  par  Louis  XIV  à  F —  le  21  octobre  i658.  Il  y  a  une 
erreur  de  date  ou  de  lieu,  rien  n'indiquant  que  le  roi  soit  allé 
à  F —  ce  jour-là.  S'il  ne  fit  pas  le  voyage  par  eau,  il  traversa 
cette  ville  le  27  (couché  à  Corbeil  le  26,  et  à  Moret  le  27),  mais 
M  est  peu  probable  qu'il  s'y  soit  arrêté  pour  signer  un  brevet. 
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Louis  XIV.  .  .  .     1660  —  i3*  au  19  juillet. 

—  1661  —  22  avril  au   29  août,  9 

septembre   au   3o    novembre, 
2  au  5  décembre*. 

—  1662  —  29  au  3i  mai. 

—  1664  —  16  mai  au  i3  août8. 

—  1666  —  2  juin  au  18  août. 

—  1671* —  3  au  3i  août. 

1 .  Le  roi  arrive  à  F —  t  sur  les  six  heures  du  soir,  »  amenant 
la  jeune  reine  Marie-Thérèse. 

2.  Pendant  ce  long  séjour  du  22  avril  au  5  décembre,  à  peine 
coupé  par  quelques  jours  d'absence  et  motivé  par  la  grossesse 
de  la  reine,  on  peut  relever  quelques  faits  intéressants  :  le 
19  août,  visite  de  Louis  XIV  à  Vaux  chez  Fouquet,  qui  est 
arrêté  le  5  septembre  à  Nantes;  le  19  septembre,  le  roi  vient  à 
Paris  et  retourne  à  F—  le  soir  même;  le  ier  novembre,  à  midi 
moins  sept  minutes,  naissance  d'un  Dauphin;  à  l'occasion  de 
cette  naissance  toutes  les  cours  furent  admises  à  F —  le  6.  Le 
roi  exigea  «  que  quoiqu'on  eût  accoutumé  en  ces  rencontres 
de  saluer  Monsieur  le  Dauphin  sans  luy  parler...  on  lui  fist  un 
compliment  et  qu'on  l'appelast  Monseigneur.  »  Le  premier 
président  du  Parlement  de  Paris  essaya  d'échapper  au  ridicule 
de  cette  cérémonie,  puis  dut  céder  (B.  de  la  Sorbonne,  Ma- 
nuscrit sans  titre  de  Sainctot,  maître  des  cérémonies  de  la 
Cour,  t.  I«,  p.  64  v°).  Le  18  novembre,  lettre  de  Louis  XIV  à 
l'archevêque  de  Sens  relative  à  l'érection  de  F —  en  paroisse 
distincte  d'Avon  ;  le  27,  le  roi  assiste  à  la  première  messe  dite 
à  Saint-Louis. 

3.  «  Les  mois  de  juillet  et  d'août  1661  et  1664  furent  mar- 
qués par  les  voyages  de  la  Cour  les  plus  importants...  et  la 
présence  de  Molière  et  de  sa  troupe.  »  (Ch.  Constant.  Molière 
à  Fontainebleau.  —  Bull,  de  la  Société  d'archéologie,  etc..  de 
Seine-et-Marne,  t.  VI,  p.  243.) 

4.  Pendant  quelques  années,  Chambord  a  les  préférences; 
le  roi  fait  aussi  plusieurs  voyages  en  Flandre. 
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Louis  XIV.  .  .  .     1674  —  20  avril,  20  au  26  juin. 

—  1675  —  26  août  au  7  septembre. 

—  1677  —  26  août  au3o  septembre, 

—  1678  —  23  août  au  10  octobre. 

—  1679  —  26  août  au  12  octobre*. 

—  1680  —  i3  mai  au  8  juillet. 

—  1681  —  29  juillet  au  3o  septemb. 

—  1682  —  i5    octobre   au   16   no- 

vembre*. 

—  i683  —  3  août  au  9  octobre*. 

—  1684  —  14  oct.  au  i5  novembre. 

—  i685  —  3o  septembre  au  12  no- 

vembre*. 

1.  Le  3i  août,  mariage  de  Mademoiselle   (Marie-Louise 
d'Orléans)  avec  le  roi  d'Espagne,  Charles  IL 

2.  Le  8  novembre,  la  dépense  de  la  maison  s'élève  à  2060  1. 
2  s.  6  d.  (Archives  de  Seine-et-Marne,  A.  85.) 

3.  Le  2  septembre,  le  roi  étant  à  la  chasse  au  cerf,  tombe 
avec  son  cheval  et  se  démet  le  coude.  (Gazette  du  4  septemb.) 

4.  C'est  pendant  ce  séjour  à  F—  que  Louis  XIV  signa  la 
fameuse  Révocation  de  redit  de  Nantes;  mais,  chose  bizarre, 
on  ne  peut  dire  avec  certitude  quel  jour.  Certains  historiens 
disent  :  le  22  octobre,  confondant  la  signature  avec  l'enregis- 
trement de  Tédit;  d'autres,  le  18;  d'autres,  comme  H.  Martin 
et  le  Bulletin  de  la  Société  de  V Histoire  du  Protestantisme 
français,  xxxive  année  (i885),  p.  497,  le  17;  enfin,  M.  Gérin 
dit  le  16;  à  notre  avis  ce  doit  être  la  bonne  date,  puisqu'on 
lit  dans  les  Mémoires  de  Foucault,  p.  i3o  :  «  M.  de  Louvois 
m'a  envoyé  copie  de  cet  édit  le  16  octobre.  »  Ce  qui  n'empêche 
pas  H.  Martin  de  s'appuyer  sur  Foucault  pour  dire  :  le  17.  On 
sait  d'ailleurs  que  l'original  porte  seulement  :  en  octobre.  — 
«  Le  28  octobre,  le  pied  gauche  s'échauffa,  avec  tumeur  et 
rougeur,  et  donna  des  inquiétudes  toute  la  nuit  à  Sa  Majesté... 
Tout  le  lendemain,  à  peine  pouvait-il  marcher  ni  se  soutenir... 
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Louis  XIV.  .  .  . 


686  —  8  octobre  au  i5  novemb. 

687  —  2  octobre  au  i3  novemb. 

688  —  28  sept.au  12  novembre. 

689  —  6  au  22  octobre. 

690  —  5  au  27  octobre. 

691  —  i3  sept,  au  23  octobre. 

692  —  25  sept,  au  25  octobre. 

693  —  18  sept,  au  22  octobre. 

694  —  16  sept,  au  27  octobre. 

695  —  22  sept,  au  26  octobre*. 

696  —  4  au  3i  octobre,  ierau  3\ 
5  au  8  novembre. 

697  —  19  sept,  au  25  octobre. 

698  —  2  octobre  au  i3  nov. 

699  —  3  sept,  au  22  octobre. 

700  —  23  sept,  au  i5  novembre. 

701  —  23sept.au  14  novembre. 

702  —  19  sept,  au  25  octobre. 

703  —  21  sept,  au  25  octobre*. 

704  —  12  sept,  au  23  octobre. 

705  —  23  sept,  au  26  octobre. 


Le  3i,  la  douleur  commença  à  diminuer,  et  le  4  novembre...  il 
n'eut  plus  que  de  la  faiblesse.  »  (Journal  de  la  santé  de 
Louis  XIV,  p.  i65et  166.) 

1.  Pendant  ce  voyage,  nouvelle  et  grave  attaque  de  goutte. 
(/Mi.,  p.  220.) 

2.  Le  Roi  va  jusqu'à  Montargis  au-devant  de  la  princesse  de 
Savoie.  V.  Montargis. 

3.  c  Sa  Majesté  s'est  fort  bien  portée  pendant  le  voyage  et  le 
séjour  de  Fontainebleau.  »  (Journal  de  la  santé  de  Louis  XIV, 
p.  255.) 

9 


Louis  XIV.  .  .  . 


Louis  XV.  .  .  . 
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î7°7i —  *3  sept,  au  25  octobre. 
1708  —  19  juin  au  27  août. 
1711* —  16  juillet  au  i4septemb. 

1712  —  14  juillet  au  i3septemb. 

1713  —  3i  août  au  11  octobre. 

171 4  —  3o  août  au  23  octobre. 

1724  —  23  août8  au  3o  nov.4 

1725  —  21  août  au  28  nov." 

1726  —  27  août  au  25  novemb. 

1727  —  9  sept,  au  25  novembre. 

1728  —  25  au  3i  août,  Ier  au  21, 
23  au  3o  septembre,  le  mois 
d'octobre6,  rrau  18  novembre. 

i73oT —  18  avril  au  5  juin. 

1731  —  4  juin  au  1 1  août. 

1732  --  9  sept,  au  i5  novembre. 

1733  —  3o  sept,  au  24  novembre. 

1734  —  6  oct.  au  3o  novembre. 


1.  Pas  de  voyage  à  F —  en  1706  à  cause  de  la  grossesse  de 
la  duchesse  de  Bourgogne  et  des  mauvaises  nouvelles  d'Italie. 

2.  Pas  de  voyage  à  F —  en  1709  et  1710. 

3.  Une  note  d'un  registre  de  l'état  civil  d'Ury  dit  :  «  Ce  fut 
son  premier  voyage  à  Fontainebleau.  »  Annales  de  la  Société 
historique  et  archéologique  du  Gâtinais,  II  (1884),  p.  56. 

4.  «  Il  y  a  plus  de  six  semaines  que  le  roi  est  à  Fontainebleau, 
où  il  se  plaît  parfaitement.  On  dit  qu'il  veut  rester  jusqu'au 
mois  de  décembre.  »  (Journal  de  Barbier,  t.  I,  p.  214.) 

5.  Le  5  septembre,  mariage  de  Louis  XV  avec  Marie 
Leczinska. 

6.  Le  26  octobre,  le  roi  est  atteint  d'une  petite  vérole  assez 
bénigne. 

7.  Pas  de  voyage  à  F —  en  1729. 
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Louis  XV  ....     1735  —  10  oct.  au  9  novembre. 

—  iffi* —  23  au  3o  septembre,  le 

mois  d'octobre,  Ier  au  6,  8  au 
22  novembre. 

—  1738  —  22  sept,  au  21  novembre. 

—  1739  —  2  oct.  au  24  novembre. 

—  1740  —  23  sept,  au  i5  novembre. 

—  1742* —  6  avril  au  19  mai. 

—  1743  —  i3  sept,  au  23  novembre. 

—  1745* —  2  oct.  au  19  novembre*. 

—  1746  —  7  oct.  au  26  novembre. 

—  1747  —  14  oct.  au  19  novembre. 

—  1748  —  3  oct.  au  17  novembre. 

—  1749  —  2  au  22,  24  au  3i  oc- 

tobre, ier  au  16  novembre. 

—  1750  —  8  oct.  au  16  novembre. 

—  1761  —  12  oct.  au  17  novembre. 

—  1752  —  26  sept,  au  8  novembre*. 


1.  Pas  de  voyage  de  F —  en  1736;  les  préférences  sont  pour 
Petit-Bourg,  Compiègne  et  Rambouillet. 

2.  Pas  de  voyage  de  F —  en  1741. 

3.  Pas  de  voyage  de  F —  en  1744.  Le  roi,  parti  pour  se 
mettre  à  la  tête  de  son  armée,  tombe  grièvement  malade  à 
Metz;  on  sait  l'émotion  que  cette  maladie  causa  en  France. 

4.  Le  26  octobre,  bénédiction  des  quatre  cloches  de  l'église 
deF-. 

5.  «  Il  y  a  eu  des  fêtes  continuelles  et  de  nouveaux  ballets  à 
Fontainebleau,  ce  qui  a  attiré  tant  de  monde,  et  voilà  encore 
de  quoi  faire  crier  beaucoup  le  peuple  qui  meurt  de  faim  durant 
ces  bombances  de  la  cour.  »  (Journal  du  marquis  d'Argenson, 
t.  VII,  p.  33o.)  «  Le  18  octobre  on  exécuta  un  nouvel  opéra 
en  un  acte  (le  Devin  de  village) ,  dont  les  paroles  et  la  musique 
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Louis  XV.  .  .  .     1753  —  12  oct.  au  24  novembre. 

—  1754  —  4  oct.  au  18  novembre*. 

—  1755  —  19  sept,  au  i5  octobre*. 

—  1756  —  5  oct.  au  16  novembre, 

—  1757  —  7  au  29  septembre. 

—  1758  —  10  au  17,  22  au  27  oc- 

tobre, 2  au  9  novembre*. 

—  1760* —  i3  au  23  octobre. 

—  1762* —  5  oct.  au  16  novembre". 

—  1763  —  5  au  i8\  19  au  3i  oc- 

tobre, Ier  au  16  novembre. 


sont  du  sieur  Rousseau,  de  Genève.  »  (Gazette  du  21   oc- 
tobre.) 

1 .  «  Voilà  que  Ton  fait  trouver  au  roi  quelque  agrément  aui 
spectacles  et  aux  ballets  :  on  a  déjà  arrêté  un  état  de 
1 ,3oo,ooo  livres  pour  pareille  dépense  aux  deux  voyages  de 
Fontainebleau  de  1755  et  1756...  On  n'a  jamais  tant  vu  d'étran- 
gers qu'à  ce  voyage-ci.  L'appartement  du  roi  à  Fontainebleau 
est  aujourd'hui   plus  beau  qu'à  Versailles.  »  (Journal,  etc., 

vin,  p.  359.) 

2.  «  Le  roi  est  très  seul  à  Fontainebleau  ;•  il  n'y  a  presque 
personne.  »  (Ibid.y  IX,  p.  99.) 

3.  «  Ce  sont  de  simples  petits  voyages...  la  maison  ne  suit 
pas...  Il  y  aura  trois  voyages  pareils.  •  (Journal  de  Barbier , 
t.  IV,  p.  291.) 

4.  Pas  de  voyage  en  1759. 

5.  Pas  de  voyage  en  1761. 

6.  «  C'est  cette  année  un  grand  voyage  de  six  semaines.  » 
(Ibid.9  p.  443.)  Le  3  novembre,  signature  de  la  paix  entre  la 
France  et  l'Angleterre,  et  entre  l'Angleterre  et  l'Espagne. 

7.  Voici  l'ordre  des  spectacles  de  la  cour  du  6  au  18  octobre  : 
Jeudi  6,  Héraclius,  Zenéide;  samedi  8,  Dardanus,  opéra; 
mardi  11,  Le  Philosophe  marié,  La  nouveauté;  jeudi  i3,  Tan- 
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Louis  XV.  .  .  .  1764  —  4  oct.  au  14  novembre. 

—  1765  —  5  oct.  au  21  décembre*. 

—  1767  —  24  sept,  au  3o  octobre. 

—  1768  —  6  oct.  au  i5  novembre. 

—  1769  —  4  oct.  au  18  novembre. 

—  1770  —  (i2)?oct.au2onovembre. 

—  1771  —  11  au  i3  mai",  7  octobre 

au  19  novembre. 

—  1772  —  6  oct.  au  17  novembre. 

—  1773  —  6  oct.  au  14  novembre*. 
Louis  XVI.  .  .  .  1774  —  10  oct.  au  10  novembre. 

—  1775  —  9  oct.  au  16  novembre. 

—  1776  —  9  oct.  au  16  novembre. 

—  1777  —  9  oct.  au  i5  novembre*. 

—  1778  —  5  et  6  octobre*. 


crède.  Les  moeurs  du  temps;  samedi  i5,  Dardanus;  mardi  18, 
La  Réconciliation  normande,  Les  Vendanges. 

1.  Le  20  décembre,  mort  du  Dauphin  à  F — ;  aussi  pas  de 
voyage  de  F —  en  1766. 

2.  Réception  de  Marie  de  Savoie,  fiancée  au  comte  de  Pro- 
vence (Louis  XVIII);  le  roi  va  au-devant  d'elle  jusqu'à 
Bourron. 

3.  Réception  de  Marie-Thérèse  de  Savoie,  femme  du  comte 
d'Artois  (Charles  X);  même  cérémonial  qu'en  1771. 

4.  Le  voyage  de  F —  coûte  261,479  ^v-  l&  s-  3  d.  (Documents 
inédits  sur  Vhistoire  de  France.  Mélanges^  20  série,  t.  II, 
p.  814.) 

5.  «  Le  roi  accompagné  de  Monsieur  le  comte  d'Artois  est 
parti  (de  Versailles)  le  5  pour  aller  à  Fontainebleau,  y  a  couché 
une  nuit  et  est  revenu  le  lendemain  au  soir  ici.  ^  (Gazette  de 
France  du  9  octobre.)  C'est  le  seul  voyage  à  F —  pour  cette 
année-là. 
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Louis XVI.  .  .  .     17831—  11  oct.  au  24  novembre1. 

—  1785  —  10  oct.  au  17  novembre. 

—  1786  —  10  oct.  au  16  novembre". 

FOREST-LÈS-MILLY\ 


Louis  IX 1234  —  x  février. 

Philippe  V  .  .  .  i320  —  x  mai,  x  novembre, 

Philippe  VI.  .  .  1329  —  x  janvier*. 

—  1343  —  26  septembre*. 

—  i35o  —  21  août7. 


1.  La  cour  reste  à  Versailles  ou  à  Marly  en  1779,  1780, 
1781,  1782. 

2.  Un  accident  particulier  arrivé  à  la  reine  Marie- Antoinette, 
le  ier  novembre,  fut  sans  doute  cause  de  la  prolongation  du 
séjour. 

3.  Le  10  novembre,  signature  du  traité  de  commerce  et  de 
navigation  entre  la  France  et  l'Angleterre. 

4.  Il  n'existe  plus  de  château  ni  de  maison  de  ce  nom  aux 
environs  de  Milly,  mais  seulement  un  bois  voisin  d'un  autre 
bois  dit  :  Le  Parc,  souvenir  probable  de  l'ancien  château,  ou 
mieux  de  l'ancien  prieuré.  Eug.  Grésy  a  lu  à  la  Sorbonne,  en 
1861,  une  note  sur  un  carrelage  émaillé  trouvé  à  5oo  mètres  à 
l'est  de  Milly,  au  milieu  de  substructions  considérables,  que  la 
tradition  dit  être  celles  d'un  palais  habité  par  Philippe  VI  et 
détruit  par  les  Anglais  à  la  fin  du  xive  siècle.  Or  le  Parc  et  la 
Forêt  sont  bien  aussi  à  peu  de  distance  à  l'est  de  Milly.  La 
tradition  ne  se  tromperait  donc  pas,  et  Forest-lès-Milly  serait 
l'ancien  château  Saint-Georges. 

5-6.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  65B,  n°  192  —  75,  n°  28. 

7.  Nous  avons  trouvé  un  mandement  de  Philippe  VI,  en  ce 
lieu  et  à  cette  date,  dans  les  Ordonnances  des  rois;  nous  ne 
pouvons  cependant  manquer  de  faire  remarquer  que  le  roi 
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FOSSART. 


Louis  XIV.  .  .  .     1674  —  21  avril*, 


FROIDEFONTAINE'. 

Louis  VII .  .  .  .     1144  —  (26raars — i4avril  1145); 

(ier  août  —  14  avril  1145)*. 
—  1145  —  (i5  avril  —  3i  juillet). 

Louis  XV  ....     1725  —  4  septembre*. 


mourait  le  lendemain  à  Nogent-le-Roi.  Y  aurait-il  erreur  de 
date? 

1.  Commune  d'Esmans,  canton  de  Monter  eau,  arrondisse- 
ment de  Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

2.  Le  roi  venant  de  Fontainebleau  dîne  à  F —  et  va  coucher 
à  Pont-sur- Yonne.  (Gazette  du  28  avril.) 

3.  Commune  de  la  Grande-Paroisse,  canton  de  Montereau, 
arrondissement  de  Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

4.  La  paix  de  1 144  entre  Louis  VII  et  Thibaud  IV,  comte 
de  Champagne,  fut  signée  «  entre  Montereau  et  Moret  >;  ne 
serait-ce  pas  à  Froidefontaine  où  nous  voyons  le  Roi  à  deux 
reprises  cette  même  année?  Cf.  L.  Auvray.  Notice  sur  le  Car- 
tulaire  de  Notre-Dame  du  Bourgmoyen,  p.  8.  Rome,  1886,  in-8°. 

5.  Louis  XV  va  attendre  Marie  Leczinska,  sa  fiancée,  jusqu'à 
F—.  A  l'endroit  de  leur  rencontre,  on  éleva  une  colonne  et  le 
lieu  s'appelle  depuis  :  la  Colonne.  (Ce  nom  a  été  cause  d'une 
assez  plaisante  méprise  de  B.  Guérard  dans  son  Cartulaire  de 
Notre-Dame.)  Une  curieuse  estampe  ancienne  (B.  N.  Cab.  des 
Estampes.  Topographie  de  la  France,  art.  Moret)  place  par 
erreur  cette  réception  à  Moret. 
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FROMONT. 


Philippe  IV.  .  . 


Charles  IV.  .  . 


Philippe  VI.  .  . 


Louis  XIV  .  .  . 


1293  —  x  septembre*. 
i3i2  —  x  septembre. 
1314  —  x  octobre. 
1324  —  i3  juillet. 
i32Ô  —  x  et  24  avril. 
1327  —  x  octobre. 
1329  —  x  janvier*. 

1345  —  21  janvier*,  6  décembre. 

1346  —  18  mai. 

1347  —  x  novembre*. 
1661  —  20  avril*. 


1.  Commune  de  Ris,  canton  et  arrondissement  de  Corbeil 
(Seine-et-Oise).  Le  château  de  F —  a  été  rebâti  en  i6g5,  pour 
le  chevalier  de  Lorraine,  qui  l'avait  acheté  des  héritiers  de 
Nouveau.  On  a  de  Silvestre  :  «  Veûe  et  perspective  du  chas- 
teau  de  Fremont  »  et  «  Veùe  de  la  cascade.  »  Dans  la  Topo- 
graphie  de  la  France  (B.  N.  Cab.  des  Estampes),  on  a  con- 
fondu Fromont  (Seine-et-Oise)  avec  Fromont,  canton  de  La 
Chapelle-la-Reine  (Seine-et-Marne),  et  c'est  à  cette  dernière 
localité  que  Ton  a  donné  la  gravure  de  Silvestre. 

2.  La  charte  qui  fournit  cette  indication  donne  le  nom  de  la 
localité  sous  une  forme  qui  ne  permet  d'y  reconnaître  F —  que 
d'une  façon  très  incertaine  :  c  Fortis  mons  juxta  Grigniacum?  » 
Les  Historiens  de  France,  t.  XXI,  ignorent  ce  que  peut  être 
ce  Grigniacum. 

3-4-5.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  65B  ,  n°  14  —  JJ. 
68,  n°  i3g  —  JJ.  76,  n°  54. 

6.  Je  ne  sçache  rien  de  nouveau 

De  l'heureux  monsieur  de  Nouveau, 

Sinon  que  le  Roy,  son  Epouze, 

Et  des  Grands  Seigneurs  plus  de  douze, 
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Louis  XIV.  .  .  .     1687  —  2  octobre. 

—  1689  —  6  octobre. 

—  1691  —  ï3  septembre. 

—  1692  —  25  septembre. 

—  1694  —  16  septembre. 

—  1695  —  22  septembre. 

—  1702  —  19  septembre1. 

GALETAS*. 

Philippe  VI.  .  .     i33o  —  3  août. 

—  i333  —  x  mai. 

—  1349  —  ll  ma*- 

(Je  ne  l'aprens  que  cTaujourcfhuy) 
De  Paris  allèrent  chez-lui, 
A  Fromont,  maison  assez  belle... 
(Loret,  La  Muze  historique,  lettre  du  samedi  23  avril.) 

1.  En  allant  à  Fontainebleau,  le  roi  s'arrêtait  volontiers  à  F— 
pour  dîner.  Le  soir  de  chacun  des  jours  ci-dessus,  sauf  en  1661, 
où  il  coucha  à  F — ,  le  roi  couche  à  Fontainebleau. 

2.  Commune  de  Foucherolles,  canton  de  Courtenay,  arron- 
dissement de  Montargis  (Loiret).  Le  registre  66  du  Trésor 
des  chartes  contient  d'assez  nombreux  actes  de  Philippe  VI  et 
du  prince  Jean,  son  fils,  donnés  <  apud  Galatras  prope 
Dominas  »,  à  «  Galatas  ps  de  Dommas  »,  à  c  Galathas-lez- 
Domas  »,  c  in  domo  de  Galatas  >;  enfin,  n°  1398,  une  charte 
du  prince  Jean  est  donnée  à  c  Galathas-en-Gastinois.  »  Tous 
ces  actes  étant  de  la  même  époque,  sinon  de  la  même  date, 
nous  pensons  qu'ils  furent  tous  signés  dans  une  même  localité 
du  Gâtinais,  voisine  de  Domats.  Or,  nous  trouvons  à  3  kilo- 
mètres deDomats,  à  l'extrême  limite  du  département  du  Loiret, 
un  lieu  dit  Galetas.  M.  l'abbé  Lefranc,  curé  de  Domats,  a  pris 
la  peine  de  nous  faire  savoir  qu'il  existe  là  un  petit  château 
«  antique  mais  très  modeste,  »  comprenant  le  logement  de  trois 

10 


Jean  II 
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i353  —  8,  i3%  14  juillet, 


Pépin  le  Bref. 
Louis  IX*.  .  . 
Philippe  IV.  . 
Charles  IV.  . 
Philippe  VI.  . 
Charles  VI.  . 
Charles  VII. . 


GIEN\ 

760*. 

1234  —  x  mars. 
i3i2  —  x  février. 
i325  —  x  janvier. 
i335  —  x  février*. 
1408  —  (8-22)  novembre*. 
1429  —  22  au  29  juin7,  21  au  23 
septembre. 


ménages,  plus  une  grande  pièce  réservée.  Bréquigny,  qui  a 
publié  dans  les  Ordonnances  un  acte  de  Philippe  VI  daté  de 
Galate,  mai  i333,  s'est  bien  certainement  trompé  en  voulant 
lire  :  Halate  ou  Saint-Christophe-en-Halate.  Il  faut  restituer 
cette  ordonnance  à  Galetas -en- Gâtinais. 

1.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nationales,  JJ.  81,  n°  908. 
c  Datum  in  hospicio  de  Gala  tas.  » 

2.  Chef-lieu  d'arrondissement  (Loiret).  Lancelot  compte  un 
palais  à  G —  et  dom  Morin  dit  :  «  Sur  le  haut  de  cette  ville  est 
un  château  ancien.  »  Aujourd'hui  le  château  de  G —  renferme  la 
sous-préfecture,  le  tribunal  et  la  prison. 

3.  Marchant,  La  ville  et  le  comté  de  Gien. 

4.  On  Ut  dans  une  notice  sur  Gien  :  c  Aux  temps  anciens, 
Gien  vit  tour  à  tour  Charlemagne,  Hugues  Capet,  Philippe- 
Auguste,  etc.,  habiter  ses  murs.  »  Charlemagne  y  aurait  con- 
struit le  château.  Malheureusement  cette  notice  ne  donne 
aucune  preuve  et  ne  cite  aucun  document. 

5.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nationales,  JJ.  70,  n°  i63. 

6.  Juvénal  des  Ursins,  Histoire  de  Charles  VI,  p.  449.  Le 
roi  est  encore  à  Melun  le  7,  et  il  est  à  Tours  le  23. 

7.  Avec  Jeanne  d'Arc.  (Vallet  de  Viriville,  Itinéraire  de 
Charles  VIL  B.  N.,  mss.  fr.  n.  acq.,  n°  1484.) 


Charles  VIL  .  . 


Louis  XI  ...  . 


Charles  VIII .  . 


François  Ier.  . 

Henri  IL  .  .  . 

Charles  IX  .  . 

Henri  III  .  .  . 
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1430  —  17  au  24  juillet,  icr  et  4 
août,  22  au  28  octobre. 

1437  —  Ier  au  6  août. 

1458  —  x  mai. 

1480  —  1er  juin. 

1482  —  3o  mai,  2  juin. 

1484  —  3i  octobre,  Ier,  3  au  6,  8 
au  11,  i3  et  14,  17  au  27,  29 
novembre,  Ier  au  7,  9  et  10, 
i3  décembre. 

1489  —  Commencement  de  jan- 
vier1. 

i523  —  11  au  i3  août*. 

i533  —  27  avril. 

1548  —  2  novembre. 

i5Ô2  —  12  au  14  septembre. 

1587  —  18*,  20,  23*  septembre, 
188,  24  au  27  octobre,  fin  no- 
vembre*. 


1.  Godefroy,  Histoire  de  Charles  VIII.  Paris,  1684,  p.  62. 

2.  Itinéraire  de  François  Ier.  B.  N.,  mss.  Clair.,  n°  3i5.  — 
On  lit  au  12  août  i533  :  «  Le  roi  testa  à  Gien.  »  Mais  le  roi 
est  à  Narbonne  le  12  août  i533.  Il  s'agit  évidemment  de  i523. 

3.  Henri  III  couche  à  Lorris  la  nuit  du  17  au  18  septembre 
et  arrive  à  Gien  dans  la  journée  du  18.  Copie  de  lettre,  etc. 
Bibl.  Maz.,  n°  37235,  7e  pièce,  p.  8. 

4.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII. 
B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

5.  Le  roi  dîne  à  G—,  soupe  et  gîte  à  Châtillon-sur-Loire. 
Dépense  du  jour  :  209  écus  48  s.  10  d.  (Comptes  de  bouche. 
B.  N.,  mss.  fr.  n°  25759.) 

6.  Le  Discours  ample  et  très  véritable...  etc.  (par  Cl.  de  la 
C  h  astre).  Bibl.  Maz.,  n°  37235,  Recueil  de  pièces,  11e  pièce, 
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Louis  XIV  ...     i65i  —  3  octobre. 
—  i652  —  5  au  16  avril. 

GONDREVILLE4. 
Philippe  VI.  .  .     1342  —  i3  juillet'. 

GRANDE-PAROISSE*  (LA). 
Childebert  Ier.  .    x*. 

GRES'. 
Philippe  IV.  .  .     i3i2  —  x  mai. 

f°  i3o,  ne  donne  pas  le  jour  précis  de  l'arrivée  du  roi  à  G — . 
Ce  fut  le  29  ou  le  3o  novembre. 

1.  Canton  de  Ferrièrcs,  arrondissement  de  Montargis 
(Loiret). 

2.  Mém.  de  la  Chambre  des  comptes,  B.  fol.  99. 

3.  Canton  de  Montereau,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne). 

4.  La  G —  P —  s'appelait  Celles  lorsque  Childebert  s'y  ar- 
rêta et  vit  son  fils  guéri  par  les  prières  de  saint  Germain;  en 
reconnaissance  il  donna  l'église  du  lieu  au  prélat.  En  effet,  la 
seigneurie  de  la  G—  P —  appartenait  à  l'église  de  Paris.  (Car- 
tulaire  de  Notre-Dame,  éd.  Guérard,  t.  Ier,  p.  276,  et  les  Acta 
Sanctorum,  Boll.  maii,  t.  VI,  p.  177,  n°  14.)  S.  Rouillard, 
Histoire  de  Mclun,  applique  cette  guérison  à  Théodebert,  roi 
de  Metz,  petit-fils  de  Clovis;  mais  Théodebert  était  mort  (547) 
avant  que  saint  Germain  fût  devenu  évoque  de  Paris  (554-555). 

5.  Canton  de  Nemours,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Il  exista  autrefois  à  G—  un  château  royal;  on 
voit  encore  sur  les  bords  du  Loing  les  ruines  d'une  tour  de 
château  fort  nommée  tour  de  Galles.  Cl.  Chastillon  l'a  gravée 
sous  le  titre  de  Vestiges  d'antiquités  à  Gretz  en  Bresse  (sic). 
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GUERCHEVILLÈV 


Philippe  IV.  .  .     i3o7 — #mars. 


GY-LES-NONAINS\ 
Philippe  IV  .  .  .     i3io  —  x  décembre. 


HALLIER'  (LE). 

Henri  IV  ...  .     1599  —  16  juin*. 

—  i6o5  —  22  septembre. 

1.  Canton    de  La   C hapelle-la-  Reine ,   arrondissement   de 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

2.  Canton  de  Château-Renard,  arrondissement  de.MoN- 
targis  (Loiret). 

3.  Commune  de  Nibelle,  canton  de  Beaune-la-Rolande, 
arrondissement  de  Pitiiiviers  (Loiret).  «  En  la  paroisse  de 
Nibelle  est  le  château  du  Hallier  qui  appartient  à  M.  de 
l'Hôpital,  cadet  de  M.  le  maréchal  de  Vitry.  »  (D.  M.)  Le  Hallier, 
entré  dans  la  maison  de  l'Hôpital  en  i537,  y  resta  jusqu'en  1647; 
il  passa  alors  au  surintendant  des  finances,  M.  Particelli,  puis 
à  la  maison  de  Phélippeaux.  Ce  n'est  plus  aujourd'hui  qu'une 
ruine  appartenant  à  la  famille  Le  Pèlerin.  Le  H —  du  xvi«  siècle 
avait  remplacé  un  ancien  donjon.  (J.  Loiseleur,  Mémoire  de  la 
Société  d'agriculture,  sciences,  etc.,  d'Orléans,  t.  XII,  dessins 
de  M.  Pensée.) 

4.  •  Le  roy  eut  au  Hallier  une  grande  prise  avecques  M.  le 
comte  d'Auvergne,  en  présence  de  Sainte-Marie-du-Mont  et  de 
moy,  dans  la  gallerie...  »  (Mémoires  de  Bassompierre,  t.  Ier, 
page  73.) 
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HAYE4  (LA). 
Philippe  VI.  .  .     i336  —  23  octobre". 

LARCHANT'. 

Charles  IV.  .  .  i325  —  x  septembre. 

Louis  XI 1467  —  12  août. 

Charles  VIII.  .  i486  —  3i  octobre*. 

François  Ier.  .  .  i5i9  —  21  août. 

—  1641  — 9  février". 

Henri  II i55i  —  11  décembre*. 

1.  Commune  de  Lorris,  arrondissement  de  Montargis 
(Loiret).  Nous  ne  trouvons  aux  environs  de  Lorris  qu'un  lieu 
dit  :  c  Les  Petites-Haies.  »  Mais  c'est  sans  doute  à  La  Haye, 
près  Lorris,  que  s'applique  un  article  d'un  compte  de  dépenses 
de  1285  :  «  Pro  palliciis  de  novo  factis  circa  domum  de  Hays...  » 
Cette  haye  ou  garenne  de  Lorris  existait  déjà  en  n55,  puis- 
qu'il en  est  question  :  c  haiam  nostram  »  dans  la  charte  de 
coutume  de  cette  ville,  §  23. 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  70,  n°»  76  et  81.  La 
charte  n°  76  :  «  Donné  à  la  Haye  près  Lorris;  »  la  charte  n°  81  : 
«  Datum  apud  Hayas  in  Vastinesio.  » 

3.  Canton  de  La  C hapelle-la- Reine ,  arrondissement  de 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne).  Les  rois  percevaient  à  L — 
un  droit  de  gîte;  en  1285,  le  bailli  de  Sens  porte  à  ce  titre 
dans  son  compte  une  recette  de  xm  livres.  (HisL  de  France, 
t.  XXN,  p  655.)  Nous  ne  connaissons  pas  d'autre  vue  ancienne 
de  L —  que  celle  de  Tassin,  2e  partie,  pi.  223. 

4.  Gaignières,  Séjours  des  rois  en  différentes  villes.  B.  N., 
mss.  fir.,  n°  20345,  fr  172. 

5.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII. 
B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

6.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  5i28,  p.  92. 
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Henri  III.  ..  .     1587  —  l$  septembre1. 

LINAS'. 

Henri  IV  ...  .     158g  —  3  et  4  novembre. 
—  1590  —  3ï  mars*. 

LORREZ-LE-BOCAGE*. 

Louis  VII .  .  .  .     1143  —  (1er août  —  25marsii44)\ 
Philippe  II  .  .  .     1206  —  (2  avril  —  3i  octobre). 
Louis  IX 1 256  —  x  février. 


1.  Arch.  communales  de  Boulogne-sur-Mer,  liasse  11.  — 
Curieux  spécimen  de  ce  que  Ton  appellerait  aujourd'hui  la 
candidature  officielle  :  Henri  III  écrit  de  Saint-Mathurin-de- 
Larchant  à  Me  Gilbert  Monet  qu'il  a  décidé  de  le  «  préposer  à 
la  prochaine  ellection  qui  se  doibt  faire  en  ville  de  Boullongne, 
pour  estre  maieur  d'icelle,  »  et  lui  enjoint  d'accepter  la  dite 
charge.  La  lettre  du  roi  est  lue  en  assemblée  du  corps  de  ville 
pour  faire  «  rellection  des  maieurs  et  eschevins  de  la  ville.  •  — 
Nous  devons  la  communication  de  cette  lettre  à  l'obligeance  de 
M.  Deseille,  archiviste  de  la  ville. 

2.  Canton  d'Arpajon,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine- 
et-Oise). 

3.  B.  N.,  mss.  f.  fr.  n°  15591,  f°  141  r°. 

4.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Voir  la  pi.  35  de  la  Topographie  française 
de  Chastillon  :  <  Le  chasteau  et  accin  de  Laurez  le  Boscaige 
en  Gatinois.  » 

5.  Ce  séjour  de  Louis  VII  à  L—  le  B —  est  omis  par  M.  Lu- 
chaire  (Études  sur  les  actes  de  Louis  VII)  dans  sa  Table 
chronologique  des  séjours,  bien  que  la  charte  qui  l'indique 
figure  à  son  rang  dans  le  corps  de  l'ouvrage. 
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Louis  IX 1262  — x  juin1. 

Philippe  VI.  .  .     1341  — 18  juillet*. 

LORRIS'. 

Louis  VI  ...  .     1112  —  (29Juillet* — 5avrilin3)\ 

—  1 1 23  —  (29  j  uillet  —  5  avril  1 1 24) . 

—  11 24  —  (29  juill.  —  28  mars  11 25). 

—  H25  —  (29Juill.  —  ioavrilii26). 

—  1127*. 

1.  Cartulaire  de  V archevêché  de  Sens,  t.  II,  p.  149.  B.  N., 
mss.  f.  lat.  n°  9896.  c  Apud  Lorretum  in  Gatinasio.  »  Le  Car- 
filtre  de  Fleury,  aux  Archives  du  Loiret,  contient  une  charte 
de  juin  1262  donnée  «  apud  Lorretum  in  Vastinensi,  »  mais 
une  autre  copie  du  même  Cartulaire,  dans  le  même  dépôt,  la 
date  (f°  168)  de  Lorriacum,  c'est-à-dire  :  Lorris.  Est-ce  cette 
charte  qui  a  fait  dire  à  Tillemont  que  Louis  IX  était  à  Lorris 
en  juin  1262? 

2.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  72,  n°  347. 

3.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Montargis  (Loiret). 
L —  était  une  des  huit  ou  neuf  villes  du  Gâtinais  possédant  un 
palais.  De  nombreuses  chartes  royales  portent  :  Actum  Loriaci 
in  palatio  nostro;  et  il  paraît  certain  que  cela  ne  signifie  pas 
seulement  «  au  milieu  de  notre  cour.  »  Du  temps  de  dom  Morin 
on  ne  voyait  plus  que  les  vestiges  de  ce  palais.  Hubert,  His- 
toire du  pays  d'Orléanais,  ms.  bibl.  d'Orléans,  dit  :  c  Ce 
château  a  été  autrefois  quelque  chose  de  considérable...  un 
lieu  fort  agréable  et  commode  pour  la  chasse...  »  Voir  Chas- 
tillon,  pi.  27  :  c  Lauris,  petite  ville  au  païs  de  Gastinois.  » 

4.  Premier  jour  de  l'année  de  règne  de  Louis  VI. 

5.  Veille  de  Pâques,  dernier  jour  de  Tannée  ordinaire. 

6.  D.  Morin  a  donné,  p.  i5o  de  son  livre  sur  la  Chapelle  de 
Bethléem  une  charte  de  Louis  VI  datée  de  Lorris,  an  de  Tin- 
carn.  m.  c.  xxvii,  xxiiii*  année  du  règne.  La  copie  qui  a  sans 
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Louis  VI  ...  . 


Louis  VII .  .  .  . 


Philippe  II  .  .  . 


i3i. 

l32. 

143 
144 
145 
146 
i5i 

l52 

154 
i55 
159 
160 
i63 
167 
168 
172 
i73 

174 
178 

179 

180 

181 


(1er  août 
(1er  août 
(i5  avril 
(ieraoût- 
(8  avril  - 
(14  oct.  - 
(ier  août- 
(27  mars  - 
(12  avril - 
(27  mars  - 
(24  mars 
(9  avril  - 
(3i  mars 
(16  avril 
(8  avril  - 
(24  mars 
(9  avril  - 
(  Ier  avril 
(19  sept. 
(5  avril  - 


-25  mars  1144). 

—  14  avril  11 45). 

—  3i  juillet). 

—  19  avril  1 147). 
x  février  11 52). 

—  18  avril  11 53). 

—  26  mars  11 55). 

—  14 avril  u56). 

—  26  mars  1 160). 

—  x  novembre). 
— 11  avril  1164). 

—  3o  mars  1 168). 

—  I9avriin69). 

—  7  avril  1173). 
-23  mars  1174). 

—  I2avrilii75). 
-3i  mars  11 79). 

—  Ier  novembre). 

—  3i  octobre)1. 

-  3i  octobre). 


doute  servi  à  dom  Morin  est  aujourd'hui  aux  Archives  du  Loiret 
et  contient  la  même  erreur  de  date.  On  peut  conjecturer  que 
l'original  portait  ou  :  xvmie  année  du  règne,  ou  :  an  de  Fin- 
carn.  m.  c.  xxxii.  C'est  cette  dernière  supposition  que  paraît 
avoir  acceptée  M.  Luchaire;  c'est  à  la  première  que  la  Table 
des  Chartes  et  Diplômes  s'est  arrêtée.  Dans  les  deux  cas,  le 
copiste  a  confondu  un  X  avec  un  V. 

1 .  Philippe-Aug.  était  à  L —  entre  le  20  avril  et  le  18  septembre 
1180;  mais  Louis  VII  vivait  encore  et  nous  ne  comptons  Phi- 
lippe-Aug. comme  roi  que  du  jour  de  la  mort  de  son  père. 

11 
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Philippe  II  .  .  . 


Louis  VIII  .  .  . 


Louis  IX  ...  . 


182  —  (28  mars  — 16  avril  11 83) 
i85  —  (Ier nov.  —  12  avril  1186) 

186  —  (i3  avril  —  3i  octobre) 

187  —  (29  mars  —  3i  octobre)* 

189  —  (ier  nov.  —  24  mars  1190) 

190  —  (25  mars  —  Ier  juillet). 

191  —  (x  déc.  —  4  avril  1192). 

193  —  (28  mars  —  Ier  juillet). 

194  —  (io-3o)  avril. 

200  —  x  juin,  (ier  novembre  — 
24  mars  1201). 
202  —  x  janvier. 

214  —  x  avril. 
224  —  x  octobre'. 
226  —  x  février. 
229  —  x  juin. 
232  —  23  février". 

234  —  (3-17)  février,  7,  9,  i34 
mars. 

235  —  x  février. 

23g  —  x  février*,  27  octobre. 


1.  C'est  pendant  ce  séjour  qu'un  incendie  détruisit  une  par- 
tie de  la  ville  et  l'original  de  la  charte  concédée  par  Louis  VI 
aux  hommes  de  L — .  (M.  Prou,  Les  Coutumes  de  Lorris,  p.  10.) 

2.  Cartuîaire  de  Bourges,  î°  38  r°.  —  B.  N.,  mss.  nouv.  acq. 
lat.  n°  1274. 

3.  Bibl.  de  l'École  des  Chartes,  Ve  série,  t.  I,  p.  109  :  Notes 
pour  servir  à  V itinéraire  des  rois  des  xme  et  xiv«  siècles.  —  Ces 

notes  ne  sont  pas  très  sûres;  elles  donnent  à  1233  l'itinéraire 
qui  est  de  1234  au  tome  XXII  des  Historiens  de  France. 

4.  Le  Nain  de  Tillemont,  Vie  de  saint  Louis,  t.  II,  p.  i83. 

5.  Ibid.y  t.  II,  p.  353. 
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Louis  IX. 


Philippe  III 


Philippe  IV. 


243  —  23  et  24  janvier. 
246  —  3o  août. 
254  —  x  août. 
262  —  x  juin4. 

276  —  x  janv.,  x  févr.,  x  août, 
27  décembre. 

283  —  24  et  25  avril. 

284  —  5,  7  janvier,  3o  juillet, 
Ier,  4  août,  3  et  4,  6,  8  nov. 

285  —  2 1  et  22  novembre. 
290  —  x  janvier. 

293  —  x  août1. 
296  —  16  mai. 
298  —  22  mars. 

3oi  —  23  juillet,  16  au  19  dé- 
cembre. 

304  —  Ier  avril. 

305  —  x  octobre. 

307  —  i38,  23,  25  juin. 

308  —  14  et  1 5  décembre. 

309  —  x  décembre*. 

3 10  —  18  novembre. 


1.  Le  Nain  de  Tillemont,  Vie  de  saint  Louis ,  t.  IV,  p.  261. 
Voir  ci-dessus,  Lorrez-le- Bocage,  p.  80,  note  1. 

2.  B.  N.,  mss.  Colbert.  Chartes,  cart.  II,  pièce  3o. 

3.  Arch.  munie,  de  Toulouse,  lay.  83.  —  Nous  empruntons 
cette  indication  à  M.  Baudouin,  Lettres  inédites  de  Philippe  IV; 
mais  il  faut  noter  que  ce  roi  était  à  Châteauneuf-sur-Loire  le  12 
et  le  14,  et  que  la  distance  de  cette  ville  à  L—  est  d'environ 
6  lieues.  Ne  faudrait-il  pas  lire  23  juin,  date  qui  nous  est  fournie 
par  d'autres  documents? 

4.  Chartes  royales.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  25697,  n°  2^- 


Philippe  IV  .  .  . 
Philippe  V  .  .  . 

Charles  IV  .  .  . 


Philippe  VI.  .  . 


Charles  VI.  .  . 
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i3i4  —  28  mai. 

i3i7  —  Ier,  q1  août,  3  au  19  no- 
vembre. 

i322- 7  novembre. 

1324  —  i5*  au  17*  avril,  17  et  18 
août. 

i33i  —  x  novembre4. 

i333  —  x  février*,  x  mars*,  x 
avril*. 

i336  —  x  octobre*,  x  décembre*. 

1349  —  6  juin10. 

i383  —  27avrilu. 

r 388  —  9  avril". 


1.  Gaignières,  Séjours  des  rois  en  différentes  villes.  B.  N., 
mss.  f.  fr.  20345,  f°  46  v°. 

2.  B.  N.,  mss.  Decamps,  vol.  44  bis,  f°  142. 

3.  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  f.  fr.  2S697,  n°  110. 
4-5-6-7.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.  JJ  66,  passim. 
8-9.  Ibid.,  JJ70,  nM75,  95. 

10.  Philippe  était  ce  jour  «  sur  les  champs  entre  Lorris  et 
Montargis.  »  (Gaignières,  Séjours  des  rois,  etc.  B.  N.,  mss. 
f.  fr.  20345,  f°  i52  r°),  et,  comme  on  le  trouve  le  lendemain  à 
Montargis,  il  est  très  permis  d'admettre  qu'il  venait  de  L — ,  où 
il  avait  sans  doute  gité. 

1 1 .  Le  roi  dîne  à  Lorry  (sic),  en  compagnie  du  duc  de  Bour- 
gogne (B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  9  r°). 

12.  c  Le  roy  disner  à  Montargis,  soupper  et  giste  à  Lorris.  » 
(Comptes  de  l'hôtel,  B.  N.,  mss.  f.  fr.  n°  6740,  f°  8  v°).  —  On 
a  une  lettre  de  Charles  VI,  du  6  février  1387,  dans  laquelle 
sont  réglés  certains  détails  de  l'installation  royale  à  L —  c  ...  et 
avec  ce  de  avoir  toutes  fois  que  nous  et  la  royne  sommes  à 
Lorriz  ung  mais  de  trois  pains,  une  quarte  de  vin,  et  d'autres 
viendes  à  ce  appartenans  avecques  le  vin  estans  es  poz  sur 
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Louis  XI 1479  —  M  a°ût\ 

Henri  II i55o  —  24  février. 

Henri  III.  ..  .     1587  —  17  septembre*. 

LYS  (Abbaye  du)*. 

Philippe  IV.  .  .     1291  —  28  avril. 

—  1292  —  4  et  5*  mai. 

—  1299  —  2^  et  27\  29  juin. 

—  i3oo  —  x  septembre. 

—  i3oi  —  16  juillet. 

table  à  Teure  que  l'en  dit  et  appelle  aux  hennaps.  Et...  à  tiltre 
de  ce  le  dit  est  tenuz  de  administrer  et  quérir  es  hostelz  de 
nous  et  de  la  royne,  nous  estans  à  Lorriz,  tout  service  de  po- 
terie de  terre.  »  (Livre  des  usagers,  Arch.  nat.  Q.  5<ji.) 

1.  M.  Charavay,  l'un  des  éditeurs  des  lettres  de  Louis  XI', 
donne  Tannée  avec  un  ?  (Archives  des  missions,  t.^VII,  1881.) 
Comme  le  roi  était  à  Gien  le  12  août  1479,  Tannée  proposée 
par  M.  C...  a  bien  des  chances  d'être  exacte. 

2.  Nous  donnons  à  Gien  la  justification  de  ce  séjour.  —  On 
voit  que  M.  Jarry  (Guillaume  de  Lorris,  Mémoires  de  la  Société 
d'agriculture,  -etc.,  d'Orléans,  t.  XXII,  1881)  se  trompe  en 
disant  qu'après  1324  aucun  roi  ne  passe  à  Lorris.  M.  de 
Maulde  est  du  reste  tombé  dans  la  même  erreur  dans  son  livre  : 
De  la  condition  forestière  de  V  Orléanais. 

3.  Commune  de  Dammarie-les-Lys,  canton  et  arrondissement 
de  Melun  (Seine-et-Marne).  «  A  un  demi-quart  de  lieue  de  la 
ville  de  Melun  est  une  ancienne  abbaye  de  nonains  royalle  et 
magnifique,  laquelle  a  eu  pour  fondateur  la  royne  Blanche, 
mère  de  saint  Louis.  Le  roy  Philippe  VI  et  de  Valois  se  délec- 
toit  fort  en  cette  abbaye  et  y  faisoit  souvent  son  séjour.  »  (D.  M.) 

4.  Archives  de  la  Haute-Garonne,  G.  345,  f°  49  v°. 

5.  B.  N.,  mss.  Clairambaut,  Titres  scellés,  i3,  p.  796  —  48, 
p.  3583.  Le  roi  est  le  même  jour,  27,  à  Melun. 
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Philippe  IV.  . 


Philippe  V  .  . 


Philippe  VI.  . 


Jean  H.  .  .  . 
Charles  VI. 
Charles  IX . 


308  —  23  mars. 

309  —  29  décembre. 
3io  —  25  décembre. 
3i  1  —  x  novembre. 
3i2  —  x  septembre. 

317  —  3o  avril,  ier  et  3  mai. 
3i8  —  11  et  12  octobre. 
3iç  —  18  et  20  septembre,  # no- 
vembre. 
32i  —  x  mars. 

338  —  #  juillet1. 

339  —  x  mai*. 
341  —  x  juin*. 

348  —  3o  décembre. 

349  —  2*,  17,  19  et  20  janvier, 
23  mars,  x  avril". 

35 1  —  4  août*. 
38i  —  12  mai7. 
564  —  3i  janvier. 


1.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.  JJ.  71,  n°  71. 

2.  Ibid.  n°  233.  C'est  sans  doute  aux  premiers  jours  du  mois 
qu'il  faut  rapporter  ce  séjour;  en  effet,  le  roi  était  à  Melun  le 
3o  avril;  du  Lys  il  paraît  être  retourné  à  Melun. 

3.  Ibid.  JJ.  72,  n°  354. 

4.  Cartulaire  du  Lys.  B.  N.,  mss.  lat.  13892,  f°  69. 

5.  Ibid.  JJ.  77,  n°  366. 

6.  Ibid.  JJ.  80,  n06i7- 

7.  Le  roi  dine  au  Lys  après  y  avoir  entendu  la  grand'messe 
pour  la  première  fois  en  ce  lieu  depuis  son  avènement.  (Comptes 
de  V hôtel.  Arch.  nat.  KK.  3o.)  —  C'est  par  erreur  que  le  rédac- 
teur du  compte  dit  :  dimanche  i3  mai. 


Henri  IV  . 
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1590  —  (5-i  1)  avril'. 


MAISON-ROUGE*  (LA). 


Louis  XIII.  .  .  . 


Louis  XIV.  .  .  . 


1641 
1642 
1661 
i685 


ier  mars. 

28  janvier. 
21  avril. 

29  septembre. 


MALESHERBES». 

Charles  VI.  .  .     i383  —  28  avril. 
Louis  XI*.  .  .  .     1474  —  7,  10  août,  14,   18  sep- 
tembre. 
Charles  VIII .  .     1484  —  23  septembre. 


1.  «  De  là  vint  à  Meleun...  s'estant  sa  personne  logée  en 
l'abbaie  de  Sainct-Père...  du  côté  de  la  Brie,  passant  parfois  la 
rivière...  pour  aller  du  costé  de  Gastinois,  estant  logé  en 
l'abbaie  et  monastère  du  Liz...  9  (Histoire  du  siège  de  Paris 
sous  Henri  IV  dans  les  Mémoires  de  la  Société  de  V histoire 
de  Paris,  t.  VII,  p.  192.)  Le  roi  était  encore  le  5  à  Corbeil  et, 
le  11,  il  entrait  à  Melun.  Voir  Melun. 

2.  Commune  de  Saint-Fargeau,  canton  et  arrondissement  de 
Melun  (Seine-et-Marne). 

3.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret). 
Le  château  de  M —  existait  dès  le  XIVe  siècle. 

4.  «  Au  château  de  M —  se  voit  entre  autres  choses  remar- 
quables un  grand  bois  qui  portoit  contre  ;  ce  bois  est  mémo- 
rable à  cause  d'une  biche,  laquelle  fut  chassée  et  prise  par  le 
roy  Louis  onzième  dans  la  garenne  du  vieux  (sic),  à  demi 
lieûe  du  dit  château.  »  (D.  M.) 
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Charles  VIII.  . 


François  Ier.  .  . 

Charles  IX.  .  . 
Henri  IV ...  . 


Louis  XIII  .  .  . 


1485  —  26  et  27  janvier,  23  août. 

1488  —  4  mars1,  i5  novembre. 

1489  —  #  janvier*. 

1493  --  Premiers  jours  d'août8. 
i532  —  28  septembre. 
x     —  22  août4. 
i568  —  6  novembre. 
i5ç3  —  16  janvier. 
1599  —  7,  9  au  11,  i3  juin,  28 
juillet,  x  septembre,  Ier  et  3 
octobre. 
1608  —  22  mai. 
1620  —  9  avril. 

1622  —  29  décembre. 

1623  —  Ier  au  6  janvier,  i3  juin. 
1634  —  3  au  8  mai. 

1637  —  27  janvier. 


1.  Godefroy,  Histoire  de  Charles  VIII,  p.  46,  dit  que  le  Roi 
partit  de  Paris  à  la  fin  de  février,  se  dirigeant  vers  Amboise  par 
Montlhéry,  Milly,  Bois-Malesherbes  et  Orléans.  Nous  savons 
d'ailleurs  qu'il  était  le  2  mars  à  Étampes  et  le  7  à  Amboise. 
Tout  porte  à  croire  qu'il  était  le  4  à  Malesherbes. 

2.  D'après  Godefroy.  Op.  cit.,  p.  62,  après  Noël  1488  Charles 
VIII  va  à  la  chasse  dans  le  Gâtinais  en  poussant  jusqu'à  Gien. 
Nous  le  trouvons  à  Malesherbes  un  jour  indéterminé  de  janvier 
et  le  19  au  plus  tard  il  quitte  Gien.  C'est  donc  dans  la  première 
quinzaine  du  mois  qu'il  faut  placer  ce  séjour. 

3.  c  H  Re  parti  ieri  a  due  leghe  di  qui  (de  Melun),  e  oggi  se 
ne  va  verso  Malesherbes  aile  caccie,  dove  staro  qualche 
giorno...  »  (Lettre  de  F.  délia  Casa,  Melun,  3o  juillet.)  —  Né- 
gociations de  la  France  avec  la  Toscane,  t.  I,  p.  243. 

4.  Lettre  du  roi  à  laquelle  nous  n'avons  pu  attribuer  une 
année  certaine. 
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Louis  XIV  .  .  .     i65o  —  8  juillet4. 

MAREAU-AUX-BOIS'. 

Philippe  IV.  .  .     i3o5  —  19  juillet. 

—  1307  —  19  juin. 
Philippe  VI.  .  .     i336  —  x  novembre", 

—  1343  —  6  août*. 

MELUN'. 


1.  c  Avis  de  Fontainebleau  que  le  roi  en  est  parti  ce  matin  8, 
après  dix  heures,  pour  aller  coucher  à  Malesherbes.  »  (Dubuis- 
son-Aubenay,  Journal  des  guerres  civiles,  t.  I,  p.  288.) 

2.  Canton  et  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret).  L'abbé 
Lebeuf  et  plusieurs  auteurs  placent  cette  localité  dans  le 
Gâtinais;  nous  l'y  conservons  malgré  Expilly  et  d'autres 
géographes.  On  lit  d'ailleurs  dans  une  pièce  du  xive  siècle 
(B.  X.,  mss.  lat.  n°  6049)  :  '  Item  en  Aulenoys  et  en  Gaste- 
noys,  Castiau-Neof-sur-Loyre  et  Mereau-au-Boys.  »  Château- 
neuf-sur-Loire  n'est  certainement  pas  en  Gâtinais  ;  cette  phrase 
indique  donc  que  Mareau-aux-Bois  était  alors  considéré  comme 
faisant  partie  de  ce  pays. 

3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nationales,  JJ.  70,  n°  171. 

4.  Ibid.y  JJ.  74,  n°  i36. 

5.  Chef-lieu  du  département  de  Seine-et-Marne.  On  trouve 
dès  l'origine  de  la  monarchie  un  palais  à  M—  ;  le  château  royal 
s'élevait  à  la  pointe  occidentale  de  l'île  Saint- Etienne.  On  Ta 
appelé  le  c  Versailles  des  Capétiens.  »  Mais,  incendié  par  les 
Ligueurs  en  i5ço,  il  était,  en  i652,  en  si  mauvais  état  que 
Louis  XIV  ne  put  s'y  loger,  —  il  logea  à  l'hôtel  de  la  Vicomte; 
en  1662,  un  nouveau  chapelain,  pour  prendre  possession  de  son 
bénéfice,  dut  célébrer  l'office  à  Fontainebleau;  enfin  du  Cange 
parle  des  ruines  de  ce  château.  Chastillon  a  donné,  pi.  18  : 

12 
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MELUN  (suite). 

Chilpéric*.  .  .  .  582\ 
Clotaire  IL  .  .  6oo\ 
Hugues  Capet  .    991*. 

Robert io3i  —  20  juillet". 

Henri  Ier  ...  .     io33  —  6  janvier,  (22  avril  —  i3 

avril  io34)e. 


t  Meullun,  ville  antique  fortifiée  modernement;  »  et  Tassin, 
ire  partie,  pi.  199,  le  plan  de  Melun.  On  a  aussi  de  Silvestre 
une  vue  de  la  porte  de  Bierre  à  Melun.  Eug.  Grésy  a  dessiné 
une  intéressante  vue  du  château,  d'après  un  sceau  ancien. 

1.  Rouillard,  Histoire  de  Melun,  p.  142,  parle  d'un  séjour  de 
Childéric  à  Melun,  en  471,  d'après  un  ancien  titre  dont  il  n'éta- 
blit pas  la  nature;  mais  ce  séjour  est  plus  que  problématique. 

2.  Battu  aux  environs  de  M — ,  Chilpéric  se  réfugie  dans  la 
ville.  (Rouillard.) 

3.  Après  sa  défaite  à  Dormelles,  Clotaire  se  retire  à  M — . 
(Rouillard.) 

4.  C'est  la  date  donnée  par  Richer,  Histoire  de  mon  temps; 
Ord.  Vital,  Histoire  ecclésiastique,  place  en  999  cette  reprise 
de  M—  sur  Eudes;  il  l'attribue  donc  à  Robert  seul,  tandis  que 
Richer  dit  :  les  rois,  Hugues  Capet  et  son  fils  Robert.  D'ail- 
leurs Ord.  Vital  fait  mourir  Hugues  en  998,  tandis  qu'il  est 
généralement  admis  qu'il  mourut  en  996.  M.  Luchaire,  dans 
son  livre  sur  les  Premiers  Capétiens,  accepte,  pour  la  prise  de 
M — ,  la  date  de  991;  mais  M.  d'Arbois  de  Jubainville  (Biblioth. 
de  VÉcole  des  Chartes,  4e  série,  t.  V,  p.  3g3)  s'efforce  de  dé- 
montrer qu'elle  est  inexacte  et  que  de  plus  elle  ne  résulte  pas 
nécessairement  du  texte  de  Richer. 

5.  Le  roi  Robert  meurt  à  Melun. 

6.  B.  N.  Cabinet  des  Titres,  Pièces  originales  1916,  Me- 
lun I,  f°  14. 
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Renri  Ier  ...  .     io53 —  i5  juillet1. 

—  circa  io58  —  12  juillet*. 

—  1059  —  (20juill.— 25mar8io6o)'. 
Philippe  Ier ..  .     10674. 

—  1071. 

—  io8o\ 

Philippe  Ier  .  .  .     1094 —  (23  mai  — 24  mars  1095)'. 


1.  Notes  Gauthier,  f°  5  —  Arch.  mun.  de  Melun,  II.  2.  La  date 
de  cette  charte,  qui  vient  du  Cartulaire  de  Notre-Dame  de 
Melun,  se  borne  à  :  Actum  Meledunum;  mais  la  copie  porte  en 
tête  :  io53,  ides  de  juillet.  Le  copiste  aura-t-il  jugé  inutile  de 
répéter  cette  date  au  bas  de  la  pièce? 

2.  Charte  en  faveur  de  l'abbaye  de  Saint-Maur-des-Fossés, 
donnée  à  Melun  le  4  des  ides  de  juillet,  vers  io58.  (Arch.  nat. 
K.  19,  n°  5\) 

3.  B.  N.  Cab.  des  Titres,  Pièces  orig.  1916,  f°  16;  charte  de 
Henri  Ier  donnée  à  Melun  et  ainsi  datée  :  m.  lviii,  ind.  xii, 
reg.  xxvmi;  il  faut  certainement  lire  :  1059  au  lieu  de  to58; 
rindiction  et  Tannée  de  règne  le  prouvent. 

4.  B.  N.  Cabinet  des  Titres,  Pièces  originales  1916,  Melun, 
I,  f>  20. 

5.  Nous  avons  deux  chartes  données  à  Melun  en  1080;  Tune, 
B.  N.  Cab.  des  Titres,  Pièces  originales  1916,  porte  :  reg. 
xviii  ;  et  la  même  erreur  se  reproduit  dans  dom  Chazal,  Hist. 
monasl.  Floriac,  t.  II,  p.  763.  Preuves  (mss.  Bibl.  d'Orléans); 
ce  dernier  y  ajoutant  encore  une  erreur  en  marge;  l'autre 
donnée  par  dom  Chazal,  op.  cit.,  p.  764,  porte  cette  fois  :  anno 
Fhilippi  xyiiii;  ce  qui  n'est  point  encore  exact.  Elles  sont 
d'ailleurs  toutes  les  deux  :  anni  incarnati  verbi  m  lxxx.  Notons 
que  Duchalais,  Biblioth.  de  l'Ecole  des  Chartes,  2e  série,  t.  I, 
p.  253,  a  bravement  imprimé  :  «  En  1080,  dix-huitième  année 
du  règne,  »  etc. 

6.  Mabillon,  De  re  diplomatica,  p.  58g,  n°  clxii;  nous  con- 
naissons, B.  N.  Cab.  des  Titres,  Pièces  originales  1916,  une 
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Philippe  Ier  ..  .     uoo  —  (23  mai  —  20  avril  1101). 

—  11061. 

—  1108  —  29  juillet*. 
Louis  VI  ...  .     1108 — 3o  et  3i  juillet". 

—  un*. 

—  1112. 

—  1120  —  (3o  juill. — çavril  1121)". 

—  1 137  —  juin  ou  juillet*. 

Louis  VII  ....     1 13c  —  (ier  août  —  6  avril  1 140). 

—  1 146  —  (icr  août  —  19  avril  1 147). 

copie  tirée  des  archives  de  Saint-Père  de  Melun  et  qui  porte  : 
Millesimo  octogesimo  quarto,  reg.  trigesimo  sexto.  C'est  cette 
mauvaise  copie  sans  doute  qu'a  vue  le  P.  Anselme  et  qui  lui  a 
fait  commettre  une  erreur  à  propos  de  Guillaume  le  Char- 
pentier. 

1.  Polluche,  Notes  sur  l'histoire  ecclésiastique  de  V  Orléa- 
nais, t.  II,  p.  i5o  (mss.  Bibl.  d'Orléans). 

2.  Philippe  Ier  meurt  à  Melun  le  25  juillet,  d'après  Rouillard; 
le  29,  d'après  les  auteurs  de  Y  Art  de  vérifier  les  dates;  le  3o 
(ni  des  kal.  d'août),  d'après  la  Chronique  de  Saint-Pierre-le- 
Vifde  Sens.  Nous  avons  accepté  la  date  des  Bénédictins. 

3.  Suger,  Vita  Ludovici  grossi,  dit  expressément  que  Phi- 
lippe mourut  t  présente  domino  Ludovico,  »  et  que  le  nou- 
veau roi  fit  préparer  un  nombreux  cortège  qu'il  accompagna 
tantôt  à  pied,  tantôt  à  cheval,  pour  conduire  à  Saint-Benoit- 
sur-Loire  les  restes  de  son  père. 

4.  Louis  VI  cite  devant  son  parlement,  à  Melun,  Hugues, 
seigneur  du  Puiset. 

5.  Arch.  mun.  de  Melun,  II,  2.  Notes  Gauthier,  f°  9. 

6.  Suger  raconte,  mais  sans  donner  de  date,  que  le  roi  se 
sentant  malade  se  fit  porter  à  Melun,  puis  que,  se  trouvant 
mieux,  il  se  fit  ramener  à  Paris;  presque  immédiatement  après, 
Suger  parle  de  la  mort  du  roi.  On  peut  donc  conjecturer  que 
le  séjour  à  M—  précéda  de  peu  le  i«r  août  1137. 


Louis  VII .  .  .  . 


Philippe  II  . 


-93- 

i53  —  (ier  août  —  3  avril  1 154) 
154  —  (1er  août  —  26marsu55) 
1 56  —  (1 5  avril  —  3o  mars  1 1 5y) 
167  —  (3i  mars — 19  avril  1 158) 
(ier  août  —  19  avril  11 58). 
161  —  (1er  août  —  7  avril  1 162) l 
i63  —  (24  mars  —  1 1  avril  1 164) 

166  —  (24  avril  —  3i  juillet). 

167  —  (9  avril  —  3i  juillet). 

168  —  (3imars  —  I9avriln69) 

169  —  (20  avril  —  4  avril  1 170) 

170  —  (5  avril  —  Ier  août)1. 

171  —  (28  mars  — 15  avril  1 172) 

172  —  (16  avril—  11  novembre) 
(16  avril  --  7  avril  11 73). 

173  —  (8  avril  —  23  mars  1 174) 

1 74  —  (24  mars  —  1 2  avril  1 1 75) 
176  —  (4  avril  —  25  avril  1 177) 
179  —  (ier  avril— i^novembre)" 
i83\ 

193  —  (ier-27)  mars. 
198  —  x  avril. 


1.  Notes  Gauthier,  f°  11.  Charte  en  faveur  de  l'église  Notre- 
Dame  de  Melun.  Cette  charte  est  omise  par  M.  Luchaire. 

3.  Ce  séjour  est  omis  par  M.  Luchaire  dans  sa  Table  chro- 
nologique; il  est  cependant  indique  par  la  charte  n°  588. 

2.  Voir  Fontainebleau,  p.  3ç,  note  2. 

4.  Eug.  Grésy,  Le  château  royal  de  Melun,  donne  un  sé- 
jour de  Philippe-Auguste  à  M —  en  n83.  Nous  ne  trouvons 
rien  dans  le  Catalogue  de  M.  Delisle  qui  confirme  cette  indi- 
cation; Philippe- Auguste  vint  d'ailleurs  cette  année-là  plusieurs 
fois  à  Fontainebleau. 
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Philippe  II  .  .  .     1210  —  (18  avril  —  3i  octobre), 

x  septembre,  (ier  novembre  — 
2  avril  121 1). 

—  121 1  —  (3  avril  —  3i   octobre), 

(i*  novembre  —  24  mars  121 2). 

—  121 2  —  (25  mars  —  3i  octobre), 

x  juillet,  x  août. 

—  I2i3  —  x  janvier1,  (i4-3o)  avril, 

x  août. 

—  1214  —  x  août,  (ier  novembre  — 

x  mars  I2i5). 

—  I2i5  —  (19  avril  —  3i  octobre), 

x  juin,  a:  juillet. 

—  12 16  —  x  février*,  ( io-3o) avril, x 

juillet,  x  novembre. 

—  1217  —  (icr-25)  mars,  x  juin,  #  no- 

vembre. 

—  12 18  —  x  juin,  x  décembre'. 

—  12 19  —  x  avril,  (7  avril  —  3i  oc- 

1 .  M.  Delisle  date  ainsi  une  charte  intéressant  les  habitants 
de  la  rue  Saint-Sauveur,  à  M—,  sans  dire  sur  quoi  il  fonde  son 
attribution  à  janvier  i2i3  de  cette  charte  qui,  d'après  la  tran- 
scription de  M.  G.  Leroy,  Bulletin  de  la  Société  d'archéologie 
de  Seine-et-Marne,  t.  VII,  p.  79,  est  de  m.cc.xii,  reg.  v.  n. 
xxxiv;  c'est-à-dire  entre  le  ier  novembre  1212  et  le  i3  avril  i2i3. 

2.  Arch.  mun.  de  Melun,  II,  2.  Notes  Gauthier,  f°  14.  Trans- 
action entre  le  chevecier  et  les  chanoines  de  Notre-Dame,  en 
présence  du  Roi  qui  intervient.  M.  Delisle  ne  fait  pas  allusion 
à  cette  pièce. 

3.  Le  Catalogue  de  M.  L.  Delisle  porte  à  cette  date  une 
charte  donnée  à  Melun,  d'après  une  sorte  d'analyse  du  Cartu- 
laire  du  Jard,  B.  N.,  mss.  lat.  n°  5482,  f°  214;  mais  une  copie 
de  la  même  charte,  B.  N.,  Cab.  des  Titres.  Pièces  originales, 


Philippe  II  .  .  . 


Louis  VIH  .  .  . 


Louis  IX 
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tobre),  x  juin,  x  juillet,  x  août, 
x  oct. ,  (7  avril  —  28  mars  1 220). 

1220  —  x  avril,  x  juin,  (x  août 
—  3i  octobre),  x  septembre, 
x  octobre. 

1221  —  x  mai,  x  août1. 

1222  —  x  février,  (3  avril  —  3i 
octobre),  x  j  uillet,  x  (septembre 
ou  octobre?),  x  décembre. 

1223  —  x  juin. 

1223  —  (14  juill.  —  i3avril  1224). 

1224  —  x  mars,  x  octobre",  (14 
juillet  —  29  mars  1225). 

1225  —  x  février,  x  avril,  x  juin*, 
x  novembre. 

1226  —  (1^-18)  avril. 

1228  —  x  mai,  x  juillet,  x  août, 
21  octobre. 

1229  —  x  août,  x  septembre. 
i23o  —  x  avril,  x   septembre4, 

x  décembre. 
1232  —  29  mai*,  17  juillet6,  x  no- 
vembre. 


1916,  Melun,  1,  t>  48  v°,  la  date  de  Corbeil,  d'après  le  Cartu- 
laire  du  Jard,  f»  v  et  vi. 

1.  Xotcs  Gauthier,  f°  52.  Charte  en  faveur  de  la  Maison-Dieu 
de  Saint-Nicolas,  relative  à  l'acquisition  d'une  maison  de  Henri 
le  Teuton  (inconnue  à  M.  Delisle). 

2.  B.  N.,  mss.  Colbert.  Chartes,  cart.  1,  pièce  7. 

3.  Bibliothèque  de  V École  des  Chartes,  4e  série,  t.  V,  p.  271 . 

4.  E.  Grésy,  Le  château  royal  de  Melun,  p.  17. 

5-6.  Bibliothèque  de  l'École  des  Chartes,  5e  série,  t.  I,  p.  1 10. 
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Louis  IX 1233  —  x  février,  x  avril1. 

—  1234  —  x  mars,  x  mai. 

—  1235  —  x  mai,  x  juin*,  29  juil- 

let*, 3o  août4. 

—  1238  —  x  janvier. 

—  1239  —  i5  mai,  14  août",  i5  et 

16  octobre*. 

—  1240  —  x  mars7,  Ier,  25  juillet, 

8  septembre  \ 

—  1242  —  19  février. 

—  1243  —  x  octobre. 

—  1244  —  27  juillet. 

—  1245  —  x  juin-,  8  septembre ,0. 

—  1246  —  x  avril,  26  mai11,  x  août, 

x  septembre. 

—  1247  —  x  juin. 

1-2-3-4.  Le  Nain  de  Tillemont,  Vie  de  saint  Louis,  t.  II, 
passim. 

5.  Saint  Louis  passe  à  M —  accompagnant  la  Couronne 
d'épines  qu'il  conduit  à  Paris. 

6.  Pendant  son  séjour  à  M — ,  saint  Louis  se  fait  saigner  par 
Me  de  Bouconvilliers,  et  il  lui  en  coûte  100  sous,  soit  126  fir.  65. 
(Historiens  de  France,  t.  XXII,  p.  606  J.) 

7.  Grésy,  Le  château  royal  de  Melun,  p.  17,  dit  :  mars  1239; 
mais  il  ne  rapporte  ordinairement  pas  ses  dates  au  nouv.  st.; 
toutefois,  comme  en  1239  Pâques  était  le  27  mars,  il  se  pour- 
rait à  la  rigueur  que  ce  fût  :  mars  i23ç. 

8.  Le  Nain  de  Tillemont,  Op.  cit.,  t.  II,  p.  394. 

9.  Cartulaire  du  Lys,  B.  N.,  mss.  f.  lat.  n°  13892,  f°  34. 

10.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  J.  36o,  n°  4. 

11.  L'an...  1246,  le  jour  de  la  Pentecôte,  le  roi  tint  grand 
cour  de  barons,  de  chevaliers  et  d'autres  gens  au  château  de 
Melun-sur-Seine.  (Guill.  de  Nangis.) 


Louis  IX  ...  . 
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1248  —  x  janvier,  x  juin. 

1254  —  x\ 

1255  —  x  avril",  x  juin,  x  août, 
x  septembre. 

1256  —  x  juillet,  x  novembre. 

1257  —  x  mai,  x  juin*,  i3  sept. 

1258  —  x  octobre. 

1259  —  x  janv.4,  x  mai,  23  juill. 

1260  —  x  décembre. 

1262  —  x  décembre*. 

1263  —  x  avril,  x  mai. 
1270  —  (i6-25)*  mars. 

1273  —  10  août. 

1274  —  x  mai. 

1275  —  i3  juin. 

1276  —  26  juillet. 

1277  —  10  et  11  janvier. 

1282  —  17,  23  et  24  décembre. 

1 283  —  6  janvier. 

1284  —  27î  29  et  3°  janvier,  9, 
12,  14,  16  au  19  mai,  17  juin, 
16  et  17  octobre. 

1287  —  17  et  18  janvier. 


1.  Arch.  mun.  deMelun,  II.  2.  Notes  Gauthier,  f°  28.  Lettres 
de  Louis  IX  mentionnées  sans  indication  de  mois.  Le  Roi  fit 
plusieurs  séjours  dans  le  Gàtinais,  cette  année  là,  à  son  retour 
de  la  croisade. 

2.  Mariage  d'Isabelle,  fille  de  saint  Louis,  avec  Thibaud,  roi 
de  Navarre. 

3.  B.  N.,  mss.  Champagne,  vol.  i5o,  p.  18. 

4.  Le  Nain  de  Tillemont.  Op.  cit.,  t.  IV,  p.  2o3. 

5.  E.  Grésy.  Op.  cit.,  p.  17. 

6.  S.  Louis  était  encore  à  Paris  le  i5  et  il  était  à  Auxerre  le  27. 

i3 
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Philippe  IV.  .  .  1292  —  ier  février*. 

—  1293  —  x  nov.*,  x  décembre. 

—  1299  —  7,  24,  27*  juin. 

—  i3o2  —  25  décembre. 

—  i3o8  —  22,  23,  25*,  28  et  29  mars. 

—  1309  —  x  juin,  22,  28  décembre. 

—  i3i2  —  19  septembre. 

—  i3i3  —  3o  juin\ 

Louis  X i3i5  —  26  décembre. 

Philippe  V  .  .  .  i3i9  —  a- septembre. 

Philippe  VI.  .  .  i332  —  5  mars*,  x  mai',  25*,  28% 

3i'°  juillet. 

1 .  Les  Historiens  de  France  disent  :  un  jour  indéterminé  de 
février;  mais  une  pièce  vendue  en  novembre  i885  par  l'expert 
Charavay  (n°  i32  du  Catalogue)  est  datée  de  Melun,  ier  février. 

2.  E.  Grésy.  Op.  cit.,  p.  17. 

3.  B.  N.,  mss.  Clairamb.  Titres  scellés,  vol.  112,  pièce  8753. 
Voir  Le  Lys. 

4.  Circulaire  de  Philippe  IV  au  Tiers  État,  au  sujet  du  procès 
des  Templiers.  Trésor  des  Chartes,  Layettes.  Arch.  nat.,  J. 
4i5,  n°  19.  In  extenso  dans  :  Notices  et  extraits  des  manuscrits, 
t.  XX',  p.  i£3. 

5.  Bibliothèque  de  l'École  des  Chartes,  5e  série,  t.  I,  p.  112. 

6.  Archives  de  Gand  (Belgique).  Chartes  confisquées,  n°  374 
(Vidimus). 

7.  E.  Grésy.  Op.  cit.,  p.  17. 

8.  Inventaire  des  layettes  du  Trésor  des  Chartes,  t.  VI, 
Mélanges.  Arch.  nat.,  JJ.  586*,  f°  465  v°,  n°  11. 

9.  Nous  n'avons  pas  d'acte  de  ce  jour,  mais  seulement  une 
phrase  de  la  Chronique  anonyme  publiée  au  t.  XI  des  Mémoires 
de  la  Société  de  l'histoire  de  'Paris,  phrase  qui  fixe  au  28  juillet 
le  mariage  de  Jean,  fils  du  roi.  Et  comme  nous  savons  d'ail- 
leurs que  Philippe  VI  était  à  M—  fin  juillet,  nous  pensons  qu'il 
assista  au  mariage  de  son  fils. 

10.  B.  N.,  mss.  nouv.  acq.  lat.  2266,  n°  6. 
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Philippe  VI.  .  .  i333  —  x  janvier*,  fin  juin*. 

—  i336  —  x  décembre*. 

—  133g  —  3o avril,*  mai*,  3ojuin\ 

—  1348  —  27  décembre. 
Jean  II i35o  —  25  juillet0. 

—  i36i  —  2  août7. 

Charles  N\  .  .     1364  —  x  juillet,  3,  69  et  7  août, 

29  novembre,  2  et  3, 6  décemb. 

1.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  66,  n°  1002. 

2.  Ibid.,  JJ.  66,  n°  i3o3.  Cette  charte  ne  donne  que  le  mois; 
mais  d'après  la  Chronique  citée  plus  haut,  Philippe  VI  fit  au 
Jard,  près  M—,  le  29  juin,  le  roi  de  Majorque  nouveau  che- 
valier. 

3-4-6.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.  JJ.  70,  n°  g3  —  JJ. 
71,  n°  260  —  JJ.  78,  n°  109. 
5.  E.  Grésy.  Op.  cit.,  p.  17. 

7.  B.  N.,  mss.  Moreau.  Chartes  et  Diplômes,  vol.  234,  f°  2i3. 
La  copie  est  datée  :  12  août  i36i;  la  note  qui  accompagne 
les  copies  dans  les  reg.  du  fonds  Moreau,  Ch.  et  D.,  porte  : 
2  août.  Nous  pensons  qu'il  faut  lire  :  2  août  i36i.  En  effet 
Jean  II,  qui  était  probablement  à  M —  au  commencement  du 
mois,  n'y  était  plus  le  7  :  c  Et  le  samedi  viie  jour  d'aoust,  les 
dessusdits  messire  Jean  Chandos...,  etc..  allèrent  à  Meleun- 
sur-Sainne,  et,  quant  furent  là  venus  ils  trouvèrent  que  le  roy 
s'en  estoit  partis  en  esloignant  France...  »  Pièces  justificatives 
du  Froissart  de  M.  Kervyn  de  Lettenhove,  t.  XVIII,  p.  442. 

8.  Le  château  de  M —  fut  une  des  résidences  favorites  de 
Charles  V;  l'inventaire  des  meubles  et  objets  précieux,  après 
sa  mort,  n'exigea  pas  moins  de  six  vacations.  (Inventaire  etc., 
pub.  par  J.  Labarthe).  —  c  Aucunes  fois  avenoit  et  assez 
souvent  au  temps  d'été,  que  le  roy  s'alloit  esbattre  en  des  villes 
et  châteaux...  lesquels  moult  richement  avoit  fait  refaire  et 
réparer  de  solennels  édifices,  si  comme  à  Melun,  à  Montargis... 
là  chassoit  aucunes  fois  et  s'esbattoit  pour  la  santé  de  son 
corps.  »  (Ch.  de  Pisan.) 

9.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  140.  Ordonnances,  f°  19. 


-  •  *  * 
.    * 
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Charles  V.  .  .  .     i365  —  x  septembre. 

—  i366  —  23  au  3o  août1,  x  sept. 

—  i367  —  i5,  x  au  3i  juillet,  Ier  au 

8  août\ 

—  i368  —  25  octobre*. 

—  1370  —  26  octobre. 

—  1371  —  10,  12,  i5  et  16, 27*  juil- 

let, 22  novembre. 

—  i3^2  —  27,   29'  juin,  22   sept., 

24,  27e  octobre,  x  novembre7. 

—  1373  —  i5  janvier,  2%  4*  nov. 

—  1374  —  1240,  17,  19,  22,  24"  sep- 

tembre, 3  et  4,  6",  10  et  11, 


1.  t  Le  duc  de  Touraine,  lieutenant  du  roi  en  Bourgogne, 
fut  avec  le  roi  du  20  août  au  3  septembre.  »  (B.  N.,  mss.  Bour- 
gogne, vol.  52,  f°  122  v°.)  Or,  d'après  le  compte  de  Th.  de 
Chapelle,  secrétaire  et  aumônier  du  duc,  Philippe  le  Hardi, 
arriva  à  M —  le  23  août;  le  3o,  il  fut  dudit  Meleun  à  Moret-en- 
Gastinois,  et  le  icr  septembre,  de  Moret  à  Mez-le-Maréchal  où 
il  prit  congé  du  roi  le  3,  et  d'où  il  partit  pour  Sens.  Nous  ad- 
mettons exactement  le  môme  itinéraire  pour  Charles  V. 

2.  Charles  V  part  de  Montereau  avec  Philippe  le  Hardi,  duc 
de  Bourgogne,  le  22  juillet;  il  vient  à  l'abbaye  de  Barbeau,  puis 
à  M—,  où  il  reste  quelque  temps  ;  le  duc  «  s'y  tint  devers  le 
roy  jusqu'au  8  août  suivant.  » 

3.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  140.  Ordonnances,  f°  29. 

4.  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.  JJ.  102,  n°  346.  Le  roi 
quitte  M —  ce  jour. 

5-6-7.  Ibid.,  JJ.  io3,  n°8  i3^,  294,  341. 
8-11-12.  Ibid.yJJ.  104,  n°  368. 

9.  Ibid.,  JJ.  io5,  passim. 

10.  Ibid.,]].  io5.  On  a,  B.  N.,  Cab.  des  Titres,  Pièces  origi- 
nales, 114,  Assire,  pièce  5,  une  charte  datée  du  Bois  de  Vin- 
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i3,  19  et  201,  25,  28*  octobre, 
28  et  3,  8,  10,  144,  16'  au  18, 
206,  22'  novembre,  14,  17, 
2  (  '  décembre. 

1375  —  3  et  4',  6  au  8<0  février. 

1376  —  2  au  4,  7,  i3"  juillet,  1 1 , 
i3  novembre,  10, 12  décembre. 

1377  —  9  au  12,  14  au  16,  19  au 
25,  27  septembre. 

1378  —  10  au  12,  14,  18  au  20 
mars,  x  septembre". 

i38o  —  24,  29  janvier,  x  mai. 
i38o  —  2  au  25  octobre13. 


cennes,  12  septembre.  Il  n'est  pas  impossible  que  le  Roi  ait 
signé  un  acte  le  matin  à  Vincennes  et  un  le  soir  à  Melun. 

1-2-3-4-5-6-7-8-9.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.  JJ.  io5, 
iôb,fassim. 

10.  Le  7  février  nous  est  fourni  par  :  Trésor  des  Chartes, 
Arch.  nat.,  JJ.  107,  n°  27. 

11.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  109,  n°  100.  —  Le  roi 
ce  jour  quitte  M — ,  se  dirigeant  vers  Montargis  et  Orléans. 

12.  Ibid.,]].  1 13,  n°  236;  en  admettant  qu'il  n'y  ait  pas  erreur 
d  année  et  que  ce  ne  soit  pas  «  septembre  1377  »;  le  copiste 
avait  d'abord  écrit  :  septuagesimo  septimo;  puis  il  biffa  ce  der- 
nier mot  et  écrivit  au-dessus  :  octavo.  L'année  de  règne  cor- 
respond bien  à  1378,  mais  d'après  l'itinéraire  de  septembre  1378, 
il  y  a  doute. 

i3.  t  Quand  on  délibéra  de  mener  le  roy  au  sacre,  il  voulut 
aller  par  Melun  voiries  armures  qui  y  estoient...  Et  le  vingt- 
cinquième  jour  d'octobre  partit  le  connestable,  de  Melun...  Et 
le  Roy  après  se  partit...  »  (Juvénal  des  Ursins,  p.  341.)  Il 
semble  d'après  cela  que  le  roi  quitta  M —  après  le  25;  ce  n'est 
pas  ainsi  qu'il  faut  entendre  la  phrase  du  chroniqueur.  Charles  VI 
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Charles  VI.  .  .     i38i  —  4,  6,  9  au  11,  22  au  29 

mars,  24  au  3o  avril,  Ier  au  24', 
26  au  28  mai,  1 3  au  23  nov. 

—  i382  —  19,  29  avril,  2*  au  4,  6a, 

10*,  20  au  24",  26  et  27e,  29 
mai,  11,  14,  20  au  24,  28' juin. 

—  i383  —  29  et  3o  avril,  Ier*  au  7% 

9,  11,  17,  23 l0  et  24  mai,  Ier  au 
4",  6  au  9,  1 1  et  12,  14  déc. 


partit  de  M—  le  25  au  matin  et  alla  coucher  au  Vivier-en-Brie. 
(Comptes  de  V Hôtel,  Arch.  nat.,  KK.  3o.) 

1.  Le  roi,  durant  cette  période  du  24  avril  au  24  mai,  parait 
avoir  fait  quelques  excursions,  notamment  à  Villeneuve-Saint- 
Georges,  le  Lys,  etc.  (Comptes  de  V Hôtel,  Arch.  nat.,  KK.  3o.) 

2.  P.  Anselme  et  de  Courcy,  Histoire  généalogique,  etc., 
t.  IV,  p.  i83. 

3.  L.  Delisle.  Itinéraires  des  Rois  de  Charles  VI  à 
Louis  XIII.  B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

4-5-6-7.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  120,  passim  — 
124,  n°  3i6. 

8.  Le  duc  de  Bourgogne  vient  de  Corbeil  gîter  à  M —  «  de- 
vers le  roy.  »  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  9  v°. 

9.  Le  3  mai,  le  roi  dine  et  soupe  t  au  Jars  »,  gîte  à  M — . 
(Comptes  de  l'Hôtel,  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  n°  6740.) 

10.  Une  ordonnance  est  datée  de  Paris  ce  jour  et  le  roi  était 
à  M — ;  le  fait  est  très  fréquent  sous  Charles  VI,  même  dans 
les  premières  années  du  règne.  Nous  ne  faisons  la  présente 
observation  que  parce  que  le  classique  Recueil  des  Ordonnances 
semble  indiquer  que  le  roi  était  à  Paris. 

11.  Le  ier  décembre,  le  duc  de  Bourgogne  qui  avait  gîté  à 
Corbeil  c  devers  Madame  »,  en  part  dès  le  matin  pour  M—; 
y  demeure  jusqu'au  4  c  devers  le  roy  ».  Le  3,  «  mondit  sei- 
gneur à  M —  vers  le  roy.  »  Le  7,  «  coucher  à  M —  vers  le  roy. 


—  io3  — 

Charles  VI.  .  .     1384  —  3'  et  4*,  7*,  9,  12*,  14, 

16  et  17,  20*  et  21  juin. 

—  i385  —  x  avril5,  i37  et  14',  19', 

22",  27*',  29  mai,  ier,  12  et  i3 
juin,  14",  21  "  octobre,  20  et  21 
novembre. 

—  i386  —  22",  24",  3i  mai. 

—  i388  —  20  au  29 février16, 6  avril. 

—  1389  —  x  février",  22  et  23,  25  et 

26,  29  au  3i  juillet,  ier,  6,  17" 

»  Le  12,  «  coucher  à  M —  vers  le  roy  avec  lequel  il  s'en  fut 
coucher,  le  17,  à  Barbel.  »  Le  20,  «  coucher  à  M —  devers  le 
roy.  »  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°*  10  r°,  19  r°. 

i-3-4-5-i3.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  passim. 

2-6-9- 10- 15.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  126,  passim, 
128,  n°  292  —  i32,  n°  io5  —  i35,  n°  21. 

7.  L.  Delisle.  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII. 
B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

8-1 1.  c  Le  14,  diner  et  coucher  à  M —  vers  le  roy...  le  27, 
gîter  à  M —  vers  le  roy.  »  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53, 
f°  27  r°. 

12.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f>  28  r°. 

14.  Lettre  de  Charles  VI,  de  Melun,  22  mai.  Pièces  justifi- 
catives du  Froissart  de  M.  Kervyn  de  Lettenhove,  t.  XVIII, 
p.  544.  C'est  par  une  évidente  erreur  que  M.  K —  de  L —  date 
cette  lettre  de  1376;  il  faut  très  probablement  la  donner  à  i386. 

16.  «  La  maladeriç  de  Meleun  pour  la  disme  du  pain  et  du 
vin  despensé  à  Meleun,  le  roy  estant  illec  par  x  jours  et  demy 
au  dit  mois  de  feuv...  (Comptes  de  V Hôtel,  B.  N.,  mss.  f.  fr., 
n°  6740.)  Nous  ignorons  s'il  reste  à  chercher  un  jour  ou  un 
demi-jour,  car  il  se  peut  que  la  fraction  se  rapporte  au  jour  de 
l'arrivée  ou  à  celui  du  départ. 

17.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  i36,  n°  i5o. 

18.  On  pense  généralement  que  Charles  VI  assista  aux  noces 
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28*  août,  4, 6  et  7, 9  au  i3*  sept- 
embre. 
Charles  VI.  .  .     i3ço  —  i5  au  25,  3o  novembre*, 

Ier  au  5  décembre*. 

—  1391  —  22  au  25  janvier,  22  fé- 

vrier", 4  mars. 

—  1395  —  3  et  4  mars*. 

—  1408  —  9  à  x  mai7,  2  et  3  juillet, 

de  Louis,  duc  d'Orléans,  son  frère,  avec  Valentine  Visconti, 
célébrées  à  Melun  le  17  août.  —  Notons  à  ce  propos  que 
M.  Lucien  Merlet,  Bibl.  de  l'École  des  Chartes,  3e  série,  t.  III, 
p.  260,  indique  par  erreur,  pour  ces  noces,  la  date  du  17  sep- 
tembre. 

1.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  i38,  n°  197. 

2.  D'après  le  Religieux  de  Saint- Denis,  Charles  VI  partit 
«  environ  la  Saint- Michel  »  pour  Lyon  et  Avignon,  en  passant 
par  Melun,  Montargis,  La  Charité,  etc.  La  Saint-Michel  est  le 
29  septembre,  mais  il  est  certain  que  le  roi  partit  avant  cette 
date;  on  le  trouve  à  Montargis  du  i5  au  19  septembre.  On  a 
prétendu  récemment  (Revue  des  Questions  historiques,  juillet 
1887,  art.  de  M.  de  Circourt)  que,  de  Melun,  le  roi  était  revenu 
à  Corbeil.  Cet  itinéraire  improbable  ne  s'appuie  sur  rien  de 
sérieux. 

3.  Durant  ce  mois  de  novembre,  le  roi  demeura  xn  jours  à 
Melun  (Comptes  de  l'Hôtel,  Arch.  nat.,  KK.  3i).  Nous  avons 
réussi  à  les  déterminer  tous. 

4.  Voir  ci-après  :  Samois.  Nous  trouvons  une  charte  datée  de 
Melun,  5  décembre,  au  f°  64  des  Notes  Gauthier,  Arch.  mun. 
de  Melun,  IL  2. 

5.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  22S  r°. 

6.  Le  duc  de  Bourgogne,  Philippe,  passe  ces  deux  journées: 
«  à  Melun,  chez  le  roi.  »  (Gachard,  Voyages  des  Souverains 
des  Pays-Bas,  t.  Ier.  p.  10.) 

7.  t  Le  jour  même  (9  mai),  mond.  seigneur  l'envoya  (Guill. 


(8-14)  août,  3  au  7  novembre1. 
Charles  VI.  .  .  1409  —  3i  mai,  3o  août.* 

—  1410  —  23  juillet*. 

—  141 1  —  x  août*. 

—  1412  —  9%  i3  et  14  mai6,  26  au 


de  Vienne)  à  Meleun  vers  le  roy  et  la  reine...  et  y  fut  par  cinq 
fois  de  suite.  >  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  67,  f°  190  r°. 

1.  (Les  seigneurs)  «  le  second  jour  de  novembre  1408,  envi- 
ron heure  de  midi,  firent  le  roy  partir...  et  à  Melun  (le)  menè- 
rent. Où  tost  après  vindrent  les  ducs  de  Berry  et  de  Bourbon 
qui  le  roy  menèrent  à  la  cité  de  Tours...  »  (Geste  des  Nobles, 
p.  124.  Juvénal  des  Ursins  dit  que  le  roi  partit  le  3  et  la  reine 
le  5.  —  Le  7,  à  Melun,  le  tailleur  du  roi  rhabille  à  neuf  pour 
son  voyage  à  Tours.  (Comptes  de  V Argenterie,  Arch.  nat., 
KK.  29,  f°  161.) 

2.  Du  ier  juillet  au  3i  décembre  de  cette  année  1409,  le  roi 
passa  quatre  jours  à  M —  (Comptes  de  l'Hôtel,  Arch.  nat., 
KK.  3i).  Nous  n'avons  pu  découvrir  les  trois  autres.  Les 
Ephémérides  de  Vallet  de  Viriville  (B.  N.,  mss.  f.  fr.  nouv. 
acq.,  n°  1482)  n'ont  d'ailleurs  aucun  séjour  de  Charles  VI  à  M — 
pendant  ce  semestre. 

3.  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  n°  23870,  f°  479. 

4.  «  Tout  ce  que  (ses  conseillers)  purent  annoncer  au  Roi, 
en  revenant  auprès  de  lui  à  Melun...  etc.  »  Religieux  de  Saint- 
Denis,  Chronique  de  Charles  VI,  t.  IV,  p.  441. 

5.  t  Le  9  avec  eux  (le  roi  et  M.  de  Guienne)  et  tout  son  estât 
coucher  à  Melun.  >  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  54,  f°  326  v°. 

6.  Charles  VI,  c  en  meilleur  point  qu'il  n'avoit  été  depuis 
longtemps,  »  part  de  M—  à  la  tête  d'une  armée  de  cent  mille 
combattants  et  marche  contre  les  ducs  de  Berri  et  de  Bourbon 
enfermés  dans  Bourges.  Monstrelet  fait  partir  le  roi  le  xxmi;  il 
y  a  un  x  de  trop;  et  Pierre  de  Fenin  (Mémoires,  p.  579)  met 
par  erreur  cette  expédition  en  141 1. 

»4 


—  io6  — 

3i  août,  4\  7,  9,  12,  20,  26  sep- 
tembre, x  octobre*. 
Charles  VI.  .  .     1415  —  18  août*,  2  septembre. 

—  1420  —  18,  20*,  23*  juillet,  i3, 

29*  octobre,  16  novembre. 
Charles  VII  .  .  1437  —  Ier  au  5  novembre7. 
Louis  XI 1465  —  14  et  i5  novembre. 

—  1474  —  4  janvier. 

—  1477  —  12  octobre. 

Charles  VIII .  .  1486  —  27  au  29  janvier,  24  oc- 
tobre", 21,  23,  29  et  3o  nov., 
7  et  8,  10,  14,  17  au  19,  23, 
28  décembre. 

—  i486  —  17   et   i89,    23    janvier, 

20  juin,  23,  26  octobre. 

—  1489  —  i5  janvier. 

—  1492  —  i3  août. 


1.  Comptes  de  l  Écurie,  Arch.  nat.,  KK.  35,  f°  40. 

2.  «  Adonc  assemblèrent  à  Melehun  devers  le  roy,  au  mois 
d'octobre...  »  (Geste  des  Nobles,  p.  [43.) 

3.  «  Le  roy  disner  à  Meleun,  souper  et  giste  à  Corbeil.  » 
(Comptes  de  l'Hôtel,  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  6748.) 

4.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  80,  Pièces  historiques,  t°  180. 
5-8.  E.  Grésy,  Le  château  royal  de  Melun,  p.  18. 

6.  Mieux  «  devant  Melun.  »  B.  N.,  mss.  Moreau,  Chartes  et 
Diplômes,  vol.  247,  f°  192. 

7.  Pendant  ce  séjour, Charles  VII  fit  au  moins  une  excursion 
à  Corbeil,  le  3.  Le  5  nous  est  fourni  par  :  L.  Delisle,  Itinéraires 
des  Rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII;  B.  N.,  mss.  fonds  des 
Catalogues. 

9.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  100,  p.  362. 


—  io7  — 

Charles  VIII.  .     1493  —  2  et  3-,  5-,  7  janvier,  21 

au  29  juillet8. 
Louis  XII.  .  .  .     1498  —  Fin  septembre*,  ier,  4  et 

5,  12,  i5,  18  octobre. 

—  i5oo  —  (24-31)  août",  2, 4,  6  et  7, 

10  et  11,  16  septembre*. 

—  i5o4  —  20,  24,  27  octobre,  3  no- 

vembre. 

—  i5io  —  3  au  9  avril'. 
François  Ier.  .  .     i5i5  —  (25- 3o)  avril*. 


1.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  60,  r°  et  v°,  et  Archives  mu- 
nicipales  de  Grenoble,  AA.  20. 

2.  L.  Delisle.  Itinéraires  des  Rois  de  Charles  VI  à 
Louis  XIIL  B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

3.  c  ...  da  XV  giorni  in  qua,  che  il  Re  parti  da  Melun,  Sua 
Maesta  non  si  e  mai  ferma  in  luogo  alcuno...  »  (Lettre  de  F. 
délia  Casa,  14  août,  Négociations  de  la  France  avec  la  Tos- 
cane, t.  I,  p.  244.)  V.  Malesherbes,  p.  88,  note  3. 

4.  Cartulaire  du  Lys,  f°73.  Arch.  de  Seine-et-Marne,  H,  565. 

5.  Louis  XII  est  encore  à  Puiseaux  le  22,  et  il  s'arrête  à  Milly 
avant  d'arriver  à  Melun. 

6.  La  Chronique  de  Jean  d'Auton,  t.  Ier,  p.  236,  dit  que  le 
roi  rejoignit  la  reine  à  Blois  dans  les  premiers  jours  de  sep- 
tembre ;  il  y  a  là  une  légère  erreur. 

7.  c  Le  roy  est  icy  ung  peu  malade  de  sa  goutte.  Toutcsfois 
il  m'a  dit  que,  en  deans  quatre  jours,  il  espère  estre  guary  et 
partira...  »  (Lettre  de  André  de  Burgo  à  Marguerite  d'Autriche, 
de  Melun,  5  avril,  Négociations  entre  la  France  et  l'Autriche, 
1. 1,  p.  335.)  —  «  Sua  Maesta  e  el  legato  partono  fra  due  ore.  > 
(Lettre  de  Nasi,  Melun,  9  avril,  Négociations  avec  la  Toscane, 
t.  II,  p.  490.) 

8.  La  cour  part  de  Paris  le  24  et  nous  trouvons  le  roi  le  3o  à 
Montereau.  (V.  ce  nom).  Il  n'est  donc  pas  possible  d'admettre 


—  io8  — 

François  Ier.  .  .  i5i9  —  26 juin. 

—  i528  —  x  septembre1. 

—  i53o  —  16  décembre*. 

—  i537  —  3  juin,  8,  i3  au  17  août, 

—  i538  —  27  août*. 

—  153g  —  i5  et  16*  novembre. 

—  1644  —  3°  novembre. 

—  1546  —  20  juin. 
Henri  II 1548  —  9  novembre. 

—  i558  -  x\ 


avec  le  Journal  d'un  Bourgeois  de  Paris,  éd.  Lalanne,  p.  i3, 
que  François  Ier  demeura  environ  quinze  jours  à  Melun.  C'est 
le  lieu  de  rectifier  une  erreur  de  la  Chronique  du  Roi  Fran- 
çois Ier %  erreur  que  l'éditeur,  M.  G.  Guiffrey,  n'a  pas  relevée. 
Ladite  Chronique  ne  fait  partir  le  roi  et  la  cour,  de  Paris,  que 
le  icr  mai. 

1.  L'amiral  Chabot  de  Brion  écrit,  de  Fontainebleau,  le 
16  septembre  :  «  Le  roi  envoie  Robertet  à  Paris  chercher  les 
chancelier  et  ambassadeurs  pour  les  mènera  Melun.  C'est  pour 
adviser  quelque  traité,  etc.  »  Or,  le  roi  est  à  Fontainebleau  le 
16,  le  18  et  le  20  septembre.  Il  dut  venir  à  Melun  conférer  avec 
le  chancelier,  etc.,  le  17  ou  le  19.  Dans  tous  les  cas,  il  est  cer- 
tain qu'il  y  vint. 

2.  Itinéraire  de  François  Ier,  B.  N.,  mss.  Clairambault, 
vol.  3i5. 

3-5.  E.  Grésy.  Le  château  royal  de  Melun,  p.  18.  Grésy 
donne  Tannée  i558  sans  indication  de  jour  ni  même  de  mois. 
Henri  II  fut  à  Fontainebleau  en  mars  et  avril  i558;  est-ce  pen- 
dant ce  temps  qu'il  vint  à  M — ? 

4.  Lettre  signée  «  à  mon  cousin  le  connétable  de  Montmo- 
rency »,  de  Melun,  16  novembre.  Bordier  et  Lalanne,  Diction- 
naire des  Autographes  vendus,  t.  VII,  p.  346  (du  ms.).  Le  roi 
quitte  Melun  de  bonne  heure  pour  aller  à  Fontainebleau. 
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Charles  IX .  .  .     i5Ô2  —  ier  au   5  avril1,   icr"  au 

7  juillet. 
—  i568* —  26*  au  3o  novembre,  rr 

au65, 8aau  i3,  i5  au  177,  20  au 


1.  La  cour  quitte  en  hâte  Fontainebleau  le  3i  mars  et  vient 
à  M — ,  se  rapprochant  de  Paris.  D'après  H.  Martin,  le  roi  et  la 
reine  mère  ne  restent  à  M —  que  le  ier  avril  et  vont  coucher  au 
Bois  de  Vincennes  où  ils  demeurent  jusqu'au  6.  H.  Martin  se 
trompe.  Le  roi  et  la  reine  mère  quittent  M —  seulement  le 
5  avril,  couchent  une  nuit  à  Vincennes  et  entrent  à  Paris  le  6; 
beaucoup  de  documents  contemporains  rétablissent.  H.  Martin, 
suivi  ici  par  M.  le  duc  d'Aumale,  Histoire  des  Princes  de  Condé, 
1. 1,  p.  122,  dit  encore  par  erreur,  sans  doute  d'après  de  Thou, 
que  la  cour  était  à  M—  au  commencement  de  mars  i5Ô2;  la 
cour  était  à  Monceaux  et  quitta  ce  lieu  pour  Fontainebleau  le 
18  mars. 

2.  t  Lemardy  dernier  jour  de  juin,  le  roy  estant  à  Fontaine- 
bleau eust  nouvelles,  à  dix  heures  du  soir,  de  la  rupture  de  (la) 
paix;  et  le  lendemain  matin  partist  dudit  lieu  pour  aller  à  Melun. 
(Mémoires  du  prince  de  Condé,  p.  684,  col.  2.) 

3.  Les  Calendars  of  state  Papers,  Foreign,  i563,  n°  1227, 
donnent  une  lettre  de  Charles  IX  à  Mauvissier,  de  Melun, 
16  septembre  i563;  mais  il  y  a  sans  doute  erreur,  et  il  faut 
lire  :  Meulan,  où  le  roi  et  sa  mère  sont  jusqu'à  la  fin  de  sep- 
tembre. «  The  last  of  september,  the  king  and  his  mother 
departed  from  Meulan  and  came  to  Poissy.  >  (Throckmorton 
à  la  reine,  5  octobre.  Calendars,  etc.,  p.  540.)  La  confusion 
entre  Meulan  et  Melun  dure  d'ailleurs  pendant  tout  le  volume. 

4.  «  The  king  this  morning  (25  novembre)  departed  towards 
Melun  with  great  diligence.  »  (Lettre  de  Norris,  Orléans. 
Calendars,  etc.,  i568,  p.  578.) 

5.  E.  Grésy.  Le  château  royal  de  Melun,  p.  18. 

6.  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  fr.  25727,  n°  192. 

7.  Nous  avons  un  mandement  du  16  dans  :  Mandements 
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22,  24 \  26*  au  28  décembre. 

Charles  IX.  .  .     1571  —  i3,  16 juillet. 

Henri  III  ...  .     i588  —  25  août*. 

Henri  IV  ...  .     i5ço  —  5  au  12  avril*. 

—  1 591  —  9  et  10  février. 

—  1592  —  28  août. 

—  1593  —  25  au  3i    août*,  2  sep- 

tembre, 8  octobre. 

—  1594  —  i3  et  14  février*. 

royaux  adressés  à  la  Chambre  des  comptes.  B.  N.,  mss.,  nouv. 
acq.  fr.,  n°  1484. 

1.  Gachard.  La  Bibliothèque  nationale  à  Paris,  etc.,  t.  II, 
p.  277. 

2.  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  fr.  25727,  n°  195. 

3.  «  Dépense  de  la  table  du  roi  Henri  III,  à  Melun,  26 
août  i588,  pièce  sur  vélin.  »  Nous  n'avons  pas  vu  cette  pièce 
vendue  en  mai  1862;  et  nous  ne  donnons  cette  indication  que 
sous  les  réserves  de  droit.  Les  documents  de  cette  période  sont 
très  rares.  Tout  ce  que  nous  avons  pu  trouver,  c'est  que 
Henri  III  partit  de  Chartres  après  et  vers  le  i5  août  et  arriva  à 
Blois  au  commencement  de  septembre.  (Mémoires  de  Cheverny, 
p.  25o,  col.  2.)  Il  a  donc  à  la  rigueur  eu  le  temps  de  venir  à 
Melun. 

4.  De  Corbeil,  Henri  IV  vient  assiéger  M—,  qui  capitule 
partie  le  8  et  partie,  la  Cité,  le  11;  à  bien  prendre  Henri  IV 
n'est  donc  à  Melun  que  le  11.  On  nous  paraît  avoir  dit  à  tort 
(Mémoires  de  la  Société  de  l'histoire  de  Paris,  t.  VII,  p.  ig3) 
qu'il  y  était  encore  le  i3.  En  effet,  il  va  de  M —  à  Nangis  d'où 
il  envoie  sommer  Montereau;  or,  cette  sommation  est  du  12 
et  la  capitulation  du  vendredi  i3  au  soir. 

5.  Le  27,  arrestation  de  P.  Barrière,  qui  avait  suivi  le  roi  de 
Paris  à  M —  avec  l'intention  de  l'assassiner. 

6.  Le  i3,  le  roi  dîne  à  Rozoy,  soupe  et  gîte  à  M — ;  le  14,  il 
dîne  à  M—,  soupe  et  gîte  à  Fontainebleau.  La  dépense  de  sa 


—   III  — 

Henri  IV.  .  .  .     1596  —  29  août'. 

—  1599  —  5  avril*. 

—  1607  —  ier  juillet. 
Louis  XIII  ...     161 1  — 6  novembre. 

—  i6i3  —  10  juin. 

—  1637  —  19  septembre. 
Louis  XIV  .  .  .     i65o  —  6  mars. 

—  i652  —  22  et  23  avril3,  3  au  25 

juin*. 
Louis  XVI  .  .  .     1780  —  5  novembre8. 


maison,  tant  à  Rozoy  qu'à  M —  et  à  Fontainebleau,  s'élève 
pour  ces  deux  journées  à  370  écus,  8  d.,  ou  environ  1 1 10  livres. 
(G.  Leroy,  Comptes  de  la  maison  de  Henri  IV  à  Melun...  dans 
Bull,  de  la  Société  d'archéol.  de  Seine-et-Marne,  t.  VI,  p.  123.) 

1.  Ratification  par  le  roi  du  traité  d'alliance  avec  l'Angleterre. 

2.  c  Venne  martedi  passato  in  questa  citta  (Paris)  la  du- 
chessa  di  Beofort  da  Fontanableo...  Fu  accompagnata  in  parte 
del  viaggio  tino  a  Melun  dal  re,  nel  quai  luoco  si  fermorno  la 
notte,  et  ritornandosene  in  dietro  la  Maesta  Sua...  »  (Lettre  de 
F.  Contarini  dans  Archives  des  missions  scient,  et  littéraires, 
2' série,  t.  I,  p.  123.)  Il  semble,  d'après  le  document  mis  au  jour 
par  M.  Loiseleur,  que  le  roi  et  Gabrielle  soupèrent  et  cou- 
chèrent à  M —  le  dimanche  soir;  mais  toutes  les  relations  sé- 
rieuses fixent  au  mardi,  3  heures,  l'arrivée  de  Gabrielle  à  Paris; 
il  est  donc  plus  probable  qu'elle  quitta  le  roi  à  M —  non  le  lundi 
matin,  mais  le  mardi,  ainsi  que  l'indiquent  les  récits  ancienne- 
ment connus. 

3.  «  Dès  le  soir  du  dit  22,  il  y  eut  quelque  avis  que  le  roi 
doit  arrivé  à  Melun...  Lettres  du  23  de  Melun  au  matin  comme 
la  cour  en  partoit  pour  aller  à  Corbeil.  »  (Dubuisson-Aubenay, 
Journal  des  guerres  civiles,  t.  II,  p.  208,  209.) 

4.  B.  NM  mss.  f.  fr.,  n°  4184,  f°9  33i  et  seq. 

5.  Ce  ne  fut  probablement  qu'un  passage,  et  nous  ne  le  rele- 


—     112     — 

MÉREVILLE1. 

Henri  Ier  ...  .     1042  —  23  juin*. 
Philippe  VI.  .  .     i338  —  20  février. 

MESNIL-RACO!N\ 
Louis  XIV.  .  .  .     i652  —  28  mai*. 

METZ-LE-MARECHAL'. 
Philippe  IV.  .  .     i3i3  —  jc  juillet. 

vons  qu'à  cause  des  divers  incidents  qui  le  marquèrent  et  dont 
procès-verbal  est  conservé  aux  Arch.  mun.  de  Melun,  AA.  4. 

1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  d'ETAMPES  (Seine-et- 
Oise).  Il  y  a  un  fort  beau  château  à  M — ,  mais  il  ne  date  que  du 
xviie  siècle.  Il  en  a  remplacé  un  beaucoup  plus  ancien  sur  le- 
quel on  peut  consulter  D.  Fleureau,  Les  antiquités  <TÈtampesy 
page  54. 

2.  C'est  la  date  donnée  par  notre  collègue,  M.  J.  Devaux, 
dans  son  Essai  sur  les  premiers  seigneurs  de  Pithiviers 
(Annales  de  la  Soc.  historique  et  archéologique  du  Gâtinais, 
t.  IV,  1886,  p.  295).  Nous  lui  en  laissons  la  responsabilité.  Dom 
Bouquet,  Recueil  des  Historiens  de  France,  place  la  prise  du 
château  de  Méré ville  par  Henri  Ier  en  io3i. 

3.  Commune  de  Villeneuve-sur- Auvers,  canton  de  La  Ferté- 
Alais,  arrondissement  d'ETAMPES  (Seine-et-Oise). 

4.  Voir  Dubuisson-Aubenay,  Journal  des  guerres  civiles, 
t.  II,  p.  23o. 

5.  Commune  de  Dordives,  canton  de  Ferrières,  arrondisse- 
ment de  Montargis  (Loiret).  D'abord  propriété  privée,  «  le 
château  du  M —  devint  par  la  suite  une  maison  royale,  comme 
il  est  prouvé  par  une  charte  de  Philippe  de  Valois  du  mois  de 


-  n3  — 

Louis  X i3i5  —  3o  décembre'. 

Philippe  V  .  .  .  i3i7  —  23  mars,  x  avril. 

—  i32i  —  17  mars,  a:  avril. 
Charles  IV  .  .  .  i325  —  a;  janvier. 
Philippe  VI.  .  .  i332  —  11  août*. 

—  i333  —  a:  janvier*. 

—  1340  —  x  février*. 

—  1341  —  icr  juillet8. 

—  1343  —  (6,  18  mai. 

Jean  II i353  —  #  juillet'. 

Charles  V. .  .  .  i366  —  ier  au  3  septembre  7. 


juillet  i.33o,  par  laquelle  ce  monarque  accorde  à  l'abbaye  de  la 
Joie-lès-Nemours  la  dîme  du  pain  et  du  vin  qui  seroit  con- 
sommé par  chacun  jour  en  sa  maison  du  Mez  pendant  tout  le 
séjour  que  lui  et  ses  successeurs  y  feroient.  »  E.  Michel  a 
donné,  pi.  lviii  des  Monuments  du  Gâtinais,  le  plan  du  châ- 
teau de  M — .  Les  éditeurs  du  tome  XXI  des  Historiens  de 
France  identifient  par  erreur  cette  localité  avec  Maisse  (Seine- 
et-Oise).  Cette  remarque  a  déjà  été  faite  par  M.  H.  Stein  :  Les 
Archives  de  Maisse  (Annales  de  la  Société  historique  et  ar- 
chéologique du  Gâtinais,  t.  II  (1884),  p.  46,  note  1). 

1.  C.  Guigue.  Cartulaire  municipal  de  Lyon.  Lyon,  1876, 
in-40,  p.  5g.  —  On  a  aussi  :  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  fr. 
25697,  n°  &?>  une  charte  de  Louis  X  donnée  au  Metz  en  dé- 
cembre i3i5,  mais  elle  est  sans  date  de  jour. 

2-3-4-5.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  nof  9.S3, 1080 
—  JJ.  71,  n°  35g  —  JJ.  72,  n°  202. 

6.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.'8i,  n°  771. 

7.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  52,  f°  119  v°.  La  présence 
du  roi  au  Metz-Ie-M— ,  le  3, est  certaine;  nous  disons  à  Melun, 
p.  ioot  note  i,ce  qui  semble  justifier  les  deux  autres  jours. 

i5 


—  ii4  - 


MILLY'. 

Philippe  III.  .  . 

1284       i3  au  i5  juillet,  7  et  8 

août. 

Philippe  IV.  .  . 

i3o6  —  x  avril. 

— 

i3o8  —  x  août. 

— 

1309  —  x  août. 

Philippe  V  .  .  . 

i3i7  —  3  décembre. 

— 

i320  —  x  novembre. 

Philippe  VI.  .  . 

1343  —  26  septembre. 

Jean  II  

i352  —  jc  juillet". 

Charles  V.  .  .  . 

1377  —  4  octobre. 

Charles  VI.  .  . 

i383  —  28  avril. 

— 

1384  —  19*  et  20  juin. 

— 

i388  — 8*,  io'mars. 

— 

1389  —  2  août. 

Louis  XI  ...  . 

1474  —  x  août,  i3,  16  octobre. 

*™— ■ 

H79—  M  juin. 

1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  d'ÉTAMPES  (Seine- 
et-Oise).  «  Il  y  a  un  beau  grand  chasteau  accompagné  de  bas- 
tions, et  à  la  sortie  sont  de  spacieux  jardins  artistement  accom- 
modez. »  (D.M.)  D'après  Denecourt,  le  château  de  Milly  appar- 
tint d'abord  au  roi;  en  1286,  il  aurait  été  donné  par  Philippe  IV 
à  la  famille  de  Gra ville.  La  pi.  17  de  la  Topographie  de  Chas- 
tillon  représente  :  «  Milly,  petite  ville  au  pais  de  Gàtinois.  » 

2-5.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  82,  n°  328  — JJ.  182, 
n°  154. 

3.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  19  r°. 

4.  «  Le  roy  disner  à  Fontainebliaut,  soupper  et  giste  à  Milly- 
en-Gastinois.  »  (Comptes  de  l'hôtel,  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  6740.) 


Charles  VIII 
Louis  XII  .  . 
François  Ier . 
Henri  III .  . 
Henri  IV  .  . 
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1488  —  3  mars',  21,  24  novemb. 
i5oo  —  23(?)  août*. 
i539  —  23  décembre8. 
1587  —  *3  septembre*. 
1593  —  (21-25)  août-. 


1.  Godefroy.  Histoire  de  Charles  VIII,  p.  46. 

2.  De  Puiseaux,  où  il  est  encore  le  22,  le  roi  c  va  à  Milly  et  à 
Melun  où  il  séjourne  jusqu'à  la  fin  du  mois  d'août  ».  Chronique 
de  Jean  d'Anton,  éd.  P.-L.  Jacob,  t.  Ier,  p.  236. 

3.  Partis  d'Orléans  le  20  décembre,  François  Ier  et  Charles 
Quint  couchent  à  Pithiviers  le  22,  et  à  Milly  le  23,  se  dirigeant 
vers  Fontainebleau.  (Nous  nous  apercevons  que  nous  avons 
dit  à  Fontainebleau,  p.  47,  que  François  Ier  était  en  ce  lieu 
le  21  décembre.  Nous  avons  répété  là  une  erreur  de  Champol- 
lion-Figeac,  et  nous  prions  nos  lecteurs  de  supprimer  cette 
indication  erronée). 

4.  Copie  de  lettre contenant  au  vray  ce  qui  s9 est  passé,  etc . 

Bib.  Maz.  n°  37235,  Recueil  de  Pièces,  7e  pièce,  p.  8. 

5.  Voir  Fleur y-en-Bierre,  p.  37,  note  3.  C'est  le  seul  passage 
de  Henri  IV  à  M —  dont  nous  ayons  trouvé  la  date,  mais  il  est 
de  tradition  dans  cette  petite  ville  que  Henri  IV  s'y  arrêtait 
ordinairement  soit  lorsqu'il  se  rendait  de  Paris  à  Lyon  ;  soit, 
plus  fréquemment,  lorsqu'il  allait  à  Malesherbes  voir  la  mar- 
quise de  Verneuil.  Il  descendait  à  l'hôtellerie  du  Lion  d'or.  On 
voit  encore  dans  la  maison  occupée  autrefois,  place  des  Halles, 
par  cette  hôtellerie  la  chambre  où  le  roi  avait  coutume  de 
coucher.  On  raconte  aussi  qu'un  jour  le  postillon  qui  le  condui- 
sait versa  son  coche  à  la  descente  d'une  colline,  entre  Mennecy 
et  Milly,  et  que  c'est  depuis  lors  que  l'on  appelle  cet  endroit 
«  le  sot  postillon,  >  mot  dont  Henri  IV  aurait  qualifié  la  mala- 
dresse de  son  conducteur.  (Sougit,  Notice  sur  Milly,  ms.  aux 
archives  de  la  mairie  de  Milly.)  Enfin  on  rapporte  que,  peu 
après  son  avènement  au  trône,  il  fut  reçu  au  château  de  M— 
par  Belni  qui  lors  en  était  seigneur. 
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MONTARGIS*. 


Clovis  Ier 

*'. 

Louis  VII  .... 

n55 

Philippe  II  .  .  . 

1184 

— 

1186 

— 

1189 

— 

1199 

— 

1201 

— 

1205 

— 

1207 

(1 1  mai  —  3  novembre)*. 
(1er  avril  —  3i  octobre). 
(i3  avril  —  3i  octobre). 
x  août. 

x  nov.,  x  décembre. 
(ier  nov.  —  1 3  avril  1202)*. 
(10  avril —  ier avril  1206). 
x    ovembre. 


1.  Chef-lieu  d'arrondissement  (Loiret).  —  M —  posséda, 
depuis  1271  jusque  sous  Louis  XIV,  un  château  d'une  certaine 
importance,  —  malgré  le  dicton.  Androuet  du  Cerceau  en  a 
relevé  et  publié  le  plan  sous  ce  titre  :  «  Le  plan  universel  de 
tous  les  bastimens  estans  dans  l'enclos  du  chasteau.  »  E.  Mi- 
chel a  reproduit,  pi.  lv  des  Monuments  du  Gâtinais,  la  vue  de 
du  Cerceau.  On  a  de  Tassin,  2e  partie,  pi.  219,  un  plan  de  la 
ville  de  M — .  Une  lithographie  de  1825  représente  les  ruines 
du  château  et  le  Magasin  pittoresque  a  donné,  en  i838,  p.  98, 
une  vue  des  derniers  restes. 

2.  C'est  dom  Morin  qui  parle  de  ce  séjour  de  Clovis  à  M — ; 
il  n'est  donc  rien  moins  que  sûr.  Cependant  si  Clovis  est  allé 
à  Ferrières...  mais  y  est-il  allé? 

3.  A.  Chérest,  Histoire  de  Vézelay,  Bull,  de  la  Société  des 
sciences  hist.  et  nat.  de  l'Yonne,  t.  XVI,  p.  413. 

4.  Polluche,  Notes  sur  V histoire  ecclésiastique  de  VOrléanais 
(mss.  Bibl.  d'Orléans),  t.  II,  p.  i3g.  Charte  donnée  à  Montargis, 
Tan  1201,  la  xxnie  année  du  règne.  On  ne  la  trouve  pas  men- 
tionnée dans  le  Catalogue  de  M.  Delisle,  mais  M.  de  Maulde 
l'a  donnée  in  extenso  dans  :  Etude  sur  la  condition  forestière 
de  l'Orléanais,  p.  137. 


—  II 


Philippe  II  .  .  . 


Louis  VIII  .   .  . 


Louis  IX  ...  . 


Philippe  III.  .  . 


210  —  je  janvier. 

214  —  x  septembre. 

2i5  —  x  novembre. 

217  —  (ier  nov.  —  i^avril  1218). 

219  —  je  juillet. 

221  —  (11  avril  —  3i  octobre). 

224  —  x  novembre. 

225  —  x  décembre1. 

234  —  x  février,  x  mars. 
236  —  x  août. 
239  —  x  octobre. 
241  —  14  et  i5  mars. 

243  —  x  janvier. 

244  —  x  mai. 

258  —  x  décembre. 
271  —  x  juillet,  x  septembre, 
23  décembre*. 

276  —  x  janvier,  x  août. 

277  —  8  juillet. 


1.  Cartulaire  des  archevêques  de  Sens,  t.  I,  f°  129.  B.  N., 
mss.  f.  la  t.,  n°  9895. 

2.  «  Mo  tempore  fecit  fieri  palatium  ad  Montem  Argi,  quia 
libenter  ad  venationem  ibat,  precipue  ad  lupos...  »  (Historiens 
de  France,  t.  XXII,  p.  5.)  —  On  lit  dans  un  ouvrage  récent  de 
M.  Aug.  Challamel,  La  France  à  vol  d'oiseau  au  moyen  âge, 
1887,  in- 18,  p.  42  :  (Le  château)  «  de  Montargis,  fondé  par 
Charles  V,  fut  habité  deux  fois  par  Philippe  le  Bel...  »  L'in- 
terversion des  noms  des  rois  ne  justifierait  même  pas  cette 
phrase  singulière,  car  s'il  fut  restauré  par  Charles  V,  on  voit 
que  ce  château  fut  fondé  par  Philippe  III  et  Ton  va  voir  que 
Philippe  IV  et  Charles  V  l'habitèrent  chacun  au  moins  qua- 
torze ou  quinze  fois.  Il  est  vrai  que  le  même  ouvrage  parle  de 
Louis  XI  dauphin  en  1463,  etc.,  etc. 


uO  — 


Philippe  III.  .  . 


Philippe  IV.  .  . 


Philippe  V  .  .  . 


Charles  IV.  .  . 


281  —  i5  février'. 

282  —  3i  décembre. 

283  —  ier  janvier. 

284  —  8  au  i5juin,  10  nov. 

285  —  24  novembre. 
289  —  14  septembre*. 
292  —  x  février*. 

296  —  x  mai. 

297  —  6  décembre. 

299  —  x  février*,  3  juillet. 

300  —  x  décembre. 

3oi  —  1 5  et  16  décembre. 

307  —  26  et  27  juin. 

308  —  14  décembre. 

309  —  x  juin. 

312  —  28  au  3i  janvier. 
314  —  27  mai,  x  juin. 
3i5  —  x  janvier. 

317  —  24  mars,  i8et  19, 21  avril, 
1er8,  3o  et  3i  octobre,  2  no- 
vembre, x  décembre. 

3 18  —  x  novembre. 

32i  —  23  et  24  mars,  x  avril. 
322  —  12  novembre. 


i .  «  Le  samedi  après  l'octave  de  la  Purification  de  Notre- 
Dame...  »  d'une  année  incertaine  selon  plusieurs  historiens,  de 
1280  v.  s.  selon  Laboulaye,  Table  des  diplômes,  t.  VII,  p.  169. 

2.  Archives  municipales  de  Toulouse,  AA.  lay.  83. 

3.  Cartulaire  de  Fleury,  f°  319.  Archives  du  Loiret. 

4.  B.  N.?  mss.  Clairambaut,  Titres  scellés,  28,  pièce  2io5. 

5.  Comptes  de  Vargcnteric,  pub.  par  Douet  d'Arcq,  p.  75. 


Philippe  VI.   . 


Charles  V  .  . 
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i33o  —  x  juillet*. 
i333  —  x  fév.*,  x  mai8,  a;  juin*. 
i336  —  3o  et  3iB  octobre,  x  no- 
vembre*. 
1340  —  57  et  6*  février. 
1343  —  3*  et  4  juin. 
1349  —  x  mai40,  7  et  8  juin. 

1376  —  14  juillet'4,  4  août,  23  dé- 
cembre. 

1377  —  28  au  3o  septembre,  20 
novembre. 

1378  —  26  ",  29  au  3 1  octobre,  ier 
au  3"  novembre. 

1379  —  26,  3o  juillet,  ier,  10,  12, 
18  août,  6,  8"  et  9,  i3  et  14, 
17  septembre,  18  au  21,  23,  25 


1-2-3-4.  Trésor  des   Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  nos  377, 
1075,  1260,  1294. 
5-6.  Ibid.,  JJ.  70,  nM  82,  84. 

7.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  72,  n°  16. 

8.  B.  N.,  mss.  Clairambault,  Mélanges,  281,  p.  i55. 

9.  B.  N.,  mss.  Moreau,  vol.  23o,  f>  214  r°.  —  Vidimus. 

10.  Ibid.,  JJ.  77,  n°  3o8. 

11.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.  JJ.  109,  n°  i36.  A  l'occa- 
sion de  son  entrée  à  M—,  le  roi  délivre  Macé  Légier,  prison- 
nier pour  avoir  tué  en  se  défendant  un  nommé  Guillemot,  de 
Champagne  (près  Juvisy)  ;  il  délivre  aussi  Nicolas  de  Mauchesne 
qui  avait  donné  un  soufflet  à  un  sergent. 

i2-i3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  n3,  nog  288,  3oi. 

14.  Lettre  du  roi,  Montargis,  8  septembre  (Catalogue  d'une 
vente  d'autographes  du  3  décembre  1866).  Charles  V  étant  à 
M —  le  6  et  le  9  septembre  1379,  cette  lettre  est  sans  doute  de 
septembre  1379. 


120   — 


Charles  V  .  . 
Charles  VI .  . 


Charles  VII  . 


Louis  XI 


octobre,  3,6,  n,  [4  et  i5\  18 
au  23,  26  novembre,  i3  au  i5\ 
2i  au  23,  29  décembre. 

i38o  —  3  janvier. 

i382  —  26  septembre1,  3  au  5 
octobre. 

i388  —  9,  3o  avril. 

1389  —  i5  au  19*,  25  septembre. 

1429  —  (i5-2o)  septembre. 

1430  —  ier  au  21  octobre. 
1444  —  24  au  27  juillet. 

1448  —  9  au  3i  octobre,  Ier  au  6, 
27  novembre. 

1456  —  jc  juin. 

1468  —  x  juillet. 

1464  —  26  août. 

1466  —  9,  11  au  14*,  16  et  17,  20 
au  23,  25,  27,  29  et  3o  juin,  ier 
au  3,  5,  8  et  9,  18,  20  au  25,  27, 
3i  juillet,  2,  6  au  10,  12,  14  au 
17,  25  août,  5,  12  et  i3,  16  et 


*7 


septembre. 


1 .  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  1 19,  n°  80.  —  Vidimus. 

2.  Le  1 3  et  le  14  sont  certains;  quant  au  i5,  on  connaît 
(Vente  Charon,  5  février  1844)  une  pièce  (?)  donnée  à  Montargis 
le  i5  décembre,  sans  date  d'année.  Il  est  très  vraisemblable 
que  cette  pièce  est  de  1379. 

3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  121,  n°  189. 

4.  V.  Melun,  p.  104,  note  2. 

5.  Le  12  :  Mémorial  de  la  Chambre  des  comptes  de  Paris, 


coté  M.,  f°  3u. 
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Louis  XI 1479  —  6,  8  au  ir  mai. 

Charles  VIII.  .     1484  —  27  au  3o  septembre,  ier 

au  12,  i5  au  18,  22  au  25  oc- 
tobre, 22  et  23,  27,  29,  3i  dé- 
cembre. 

—  1485  —  4  et  5,  8,  10  au  i3,  18  au 

20, 23  janvier,  10, 3o  novembre. 

Louis  XII.  .  .  .  i5oo  —  Commencement  d'août*. 

François  Itr .  .  .  i5i5  —  8  mai. 

—  i523  —  8  août*. 

—  i539  —  18  mai. 

—  1 545  —  1 1  et  12  février. 

—  1546  —  18  au  20  avril*. 
Henri  II 1648  —  3i  janvier. 

—  i55o  —  I8"1,  21%  27  février. 

—  i552  —  24  et  257  janvier. 

—  i556  —  21  mai. 


1.  Le  u  :  Chartes  et  pièces  diverses,  B.  N.,  mss.  nouv. 
acq.  fr.,  n°  3547,  pièce  49. 

2.  Parti  de  Lyon  le  21  juillet,  le  roi  passe  à  Roanne,  Marci- 
gny-les-Nonnains,  Cosne  et  tire  droit  à  Châtillon,  Montargis, 
Courtempierre,  «  et  là  séjourna  par  l'espace  de  quinze  jours,  pas- 
sant le  temps  à  la  chasse  aux  cerfs.  Le  douzième  jour  du  mois 
d'août,  le  roi  fut  aux  champs  chasser  un  grand  cerf;  il  fait  une 
chute,  se  rompt  une  épaule.  »  Chronique  de  Jean  d'Auton, 
t.  ItT,  p.  236.  Il  est  probable  qu'on  le  transporta  à  Montargis 
d'où  il  partit  pour  Puiseaux  le  18. 

3-4.  Itinéraire  de  François  7er,  B.  N.,  mss.  Clairambault, 
vol.  3i5. 

5-6.  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  f.  fr.  25724,  n0i  134,  i35. 

7.  Itinéraire  de  François  /«  et  de  Henri  IL  B.  N.,  mss. 
Clairambault,  vol.  489. 
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Charles  IX. 
Henri  III .  . 

Henri  IV  .  . 


Louis  XIII.  .  . 


Louis  XIV  .  . 


i5Ô2  —  16  septembre. 

i583  —  iôaoût'. 

1587  —  16  octobre. 

1601  —  23  janvier*. 

1606  —  22,  27,  3o  octobre,  7  no- 
vembre. 

1608  —  28  mars. 

1622  —  28  décembre8. 

i63o  —  x  novembre. 

1639  —  3i  octobre*,  itr  et  2  no- 
vembre. 

1642  —  4  février. 

i65i  —  3  octobre. 

1696  —  3  et  4  novembre". 


1.  A.  Baschet,  Répertoire  des  dépêches  des  ambassadeurs  de 
France  en  Angleterre.  —  Appendice  au  «  3çme  rapport  of 
Deputy  Keeper  of  the  public  records.  » 

2.  «  Je  m'en  vais  manger  un  morceau  (à  Montargis)  et  gai- 
gner  Fontainebleau.  »  (Lettre  à  la  reine.) 

3.  «  Ce  28e  décembre  1622,  à  dix  heures  du  matin,  le  roy... 
est  passé  par...  Montargis...  Les  habitans,  au  nombre  de  huit 
cents,  en  armes,  sont  allés  au  devant  jusqu'au  droict  de  Ville- 
mandeur...  le  sieur  maire  a  présenté  les  clefs  d'argent  avec 
ung  taffetas  blanc  et  les  clefs  des  portes  dans  un  sachet  de 
velours  cramoisy...  Sa  Majesté  est  allée  disnerà  Thostellerye 
de  l'Ange...  et  s'en  alla  Sa  Majesté  coucher  à  Chasteaulandon.  > 
Registres  du  conseil  de  ville  dans  Documents  sur  Montargis, 
publ.  par  de  Girardot,  p.  19. 

4.  Lettre  autographe,  collection  Ed.  Meaume,  n°  232  du 
catalogue  Charavay. 

5.  Le  roi  reçoit  à  M—  Marie- Adélaïde  de  Savoie,  fiancée  au 
duc  de  Bourgogne,  dauphin  de  France.  Voir  sur  cette  récep- 
tion le  Journal  de  Dangeau,  t.  VI,  p.  21,  qui  donne  deux 
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Louis  XVI.  .  .  .     1786  —  i5  septembre1 


COUVENT  DES  DOMINICAINES 

Près  Montargis". 


Philippe  IV.  .  . 


Philippe  V  .  .  . 
Philippe  VI.  .  . 


1293  —  2  mars. 
1296  —  x  mars. 
1299  —  x  juin. 
i3oi  —  20  juillet. 
i3i8  —  x  novembre. 
1341  —  i3  juillet*. 


Louis  VI  . 


*  MONTER  EAU*. 
.     11 35  —  x  octobre8. 


lettres  de  Louis  XIV.  —  Cest  pendant  ce  séjour  de  Louis  XIV 
que  la  démolition  du  donjon  du  château  de  M —  fut  décidée. 
(E.  Michel,  Monuments  du  Gâtinais.) 

1.  Arch.  de  Montargis,  AA.  2. 

2.  Voir  sur  ce  monastère  dom  Morin,  Histoire  du  Gâtinais, 
page  ?3. 

3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  72,  n°  237.  Par  cette 
charte  Philippe  VI  accorde  aux  Dominicaines  10  livres  tournois 
de  rente;  et,  par  la  charte  n°  241  du  même  jour,  certains  droits 
d'usage  dans  les  bois  de  Paucourt,  etc. 

4.  Commune  & Ouzouer-sur --Loire,  arrondissement  de  Gien 
(Loiret). 

5.  t  Quâ  regressus  expeditione  (contre  ThéobaldJ,  apud 
castellum  novum  Montis-Treherii  gravi  diarria  ventris  proflu- 
vio,  sicut  aliquando  consueverat,  graviter  cepit  anxiari.  » 
(Suger,  Vtta  Ludovici  grossi,  éd.  Lecoy  de  la  Marche,  p.  141.) 
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MONTEREAU-FAULT-YONNE4. 

Louis  VII  ....     1145". 

Louis  IX  ...  .     1234  —  3o  mai. 

M.  Lecoy  de  la  Marche  traduit  :  Montis-Treherii,  par  Mon- 
tereau-fault-Yonne  ;  mais  notre  collègue  et  ami,  M.  P.  Ques- 
vcrs,  qui  connaît  à  fond  l'histoire  de  Montereau-fault- Yonne, 
rejette  cette  identification  par  des  raisons  à  la  fois  étymo- 
logiques et  historiques.  D.  Bouquet,  Historiens  de  France, 
t.  XII,  p.  60,  propose  Triguères  (Loiret),  sans  donner  de  cette 
traduction  une  raison  sérieuse  ;  enfin  Félibien  et  les  Grandes 
chroniques  traduisent  par  Montrichard,  ce  qui  est  tout  à  fait 
inadmissible.  Nous  proposons  Montereau  (Loiret)  autant  pour 
signaler  la  difficulté  et  Terreur  de  M.  L.  de  la  Marche  que  pour 
offrir  une  solution  au  problème.  On  remarquera  cependant  que 
cette  localité  pouvait  se  trouver  sur  le  chemin  du  roi  venant  de 
Saint-Brisson  et  allant  à  Paris;  que  de  plus  il  est  question  du 
«  Chàteau-Neuf  de  Montereau  »  dans  une  charte  de  Louis  VI 
donnée  à  Bourges  en  1108.  Il  faut  reconnaître  que  cette  charte 
porte  :  Castellum  novum  Monstreliensis  ;  mais  Montis-Treherii 
n'est-il  pas  une  erreur  de  copiste?  Que  l'on  écrive  ces  deux 
noms  l'un  au  dessous  de  l'autre  et  Ton  verra  que  le  second 
peut  très  bien  n'être  que  le  premier  déformé. 

1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Chastillon  a  donné  jusqu'à  trois  vues  de 
M —  :  pi.  28,  «  La  petite  ville  de  Montereau-faut- Yonne  ;  » 
pi.  38,  «  L'ancien  pont  et  chasteau  de  Monteriau;  »  pi.  100, 
«  L'ancienne  tour  et  donjon  de  Montereau-faut-Yonne.  > 

2.  Ce  séjour  de  Louis  VII  à  M—  ne  résulte  jusqu'à  présent 
d'aucun  document  ni  d'aucun  texte  formel.  On  croit  pourtant 
que  saint  Bernard  vint  trouver  Louis  VII  à  M—  en  1145,  guérit 
devant  lui  une  femme  paralytique  et  commanda  au  roi,  de  la 
part  de  Dieu,  de  se  croiser  de  nouveau  pour  aller  reprendre  la 
ville  d'Edesse.  Cette  tradition  est  d'autant  moins  invraisem- 
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Louis  IX  ...  .  123c  —  i3  août1. 

Philippe  III.  .  .  1284  —  22  octobre. 

Philippe  IV.  .  .  i3o2  —  7  janvier. 

—  i3io  —  x  décembre. 
Philippe  V  .  .  .  i3ig  —  x  novembre. 

—  i320  —  x  et  10  novembre. 

Jean  II i352  —  x  juillet4. 

Charles  V  .  .  .  1367  —  16,  21  juillet*. 

—  1379  —  7  décembre. 

Charles  VI .  .  .     i338  —  5marsA,  i58, 17,  igaoût*. 

Mable  que  nous  constatons  authentiquement  la  présence  de 
Louis  VII,  en  1145,  à  Froidefontaine,  tout  près  de  AI — . 

1.  On  sait  que  saint  Louis  accompagna  jusqu'à  Paris  la 
Couronne  d'épines,  au  devant  de  laquelle  il  était  allé  jusqu'à 
Villeneuve-F  Archevêque,  mais  son  itinéraire  entre  Nemours  et 
Villeneuve  à  l'aller,  Sens  et  Aloret  au  retour  n'a  pas  encore  été 
déterminé.  On  sait  qu'il  passa  à  Villeneuve-h-Guyard,  mais  on 
iirnore  quel  jour.  Voici  l'itinéraire  que  nous  proposons  pour  le 
retour  :  à  Villeneuve  l'Archevêque  le  10  (Saint-Laurent)  ;  à  Sens 
le  11;  le  12,  de  Sens  à  Villeneuve-la-Guyard,  avec  arrêt  à 
Pont-sur- Yonne,  coucher  à  Villeneuve-la-Guyard;  le  i3,  de 
Villeneuve-la-Guyard  à  Aloret,  avec  arrêt  à  Alontereau,  coucher 
à  Moret;  le  14,  de  Moret  à  Alelun,  avec  arrêt  à  Fontainebleau, 
—  le  passage  à  Aloret  le  i3  et  à  Alelun  le  14  est  constaté  par 
des  documents  certains.  On  voit  qu'il  est  impossible  d'ad- 
mettre pour  le  passage  à  AI —  la  date  du  16  août  donnée  par 
Delettre,  Histoire  du  Montais,  t.  Ier,  p.  95.  Saint  Louis  était, 
le  16,  aux  portes  de  Paris. 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  82,  ^414. 

3.  Voir  Pont-sur- Yonne. 

4.  «  Le  roy  disner  et  giste  au  dit  Monstereau...  »  (Comptes 
de  F  hôtel  f  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  n°  6740.) 

5.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  134,  n°65. 

6.  Nous  ne  connaissons  d'actes  que  de  ces  trois  dates,  mais 
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Charles  VI .  .  .     141 2  —  i5  mai1,  25  août*. 

—  1419  —  10,  20'  septembre. 

—  1420  —  i,r  juillet*. 

Charles  VII  .  .     1437  —  3*  au  11,  i5  au  3o  sept., 

Ier  au  4,  10  au  28  octobre. 

le  séjour  de  Charles  VI  à  M —  dut  certainement  être  de  plus 
de  5  jours.  Froissart  dit  :  c  Le  roy  s'en  vint  à  Monstreau- 
fault- Yonne  en  la  marche  de  Brye  et  de  Gastinois,  et  là  tint 
son  hostel,  et  souvent  chassoit  aux  cherfs  et  aux  autres  bestes 
es  forests  de  Brye  et  de  Gastinois,  et  y  prendoit  ses  déduits...  » 
Froissart  raconte  encore  divers  incidents  du  séjour  à  M —  dont 
la  succession  exige  un  temps  assez  long.  Le  Religieux  de  Saint- 
Denis  dit  que  le  roi  quitta  Paris  pour  Montereau  le  8  juillet  et 
qu'il  arriva  à  Châlons  vers  la  fête  de  saint  Leu  et  saint  Gilles 
(ier  septembre).  Il  faut  peut-être  rapprocher  un  peu  la  première 
date;  quant  à  la  seconde,  elle  est  exacte  puisque  Charles  VI 
est  à  Châlons  le  3i  août.  Il  est  donc  plus  que  probable  que  le 
roi  demeura  à  M —  de  la  tin  de  juillet  à  la  fin  d'août;  en  fêtes 
continuelles  d'ailleurs;  ce  qui  explique  la  rareté  des  actes  datés 
de  Montereau  et  de  cette  époque.  M.  de  Circourt,  Revue  des 
Questions  historiques,  1887,  t.  II,  p.  21,  dit  que  Charles  VI 
partit  de  M —  le  29  août;  il  est  très  probablement  dans  le  vrai. 

1.  «  Auquel  lieu  de  Monstereau  le  roy  fu  bléchié  en  la 
gambe  de  la  regetture  (ruade)  d'un  cheval.  »  (Monstrelet, 
Chroniques,  éd.  Douet  d'Arcq,  t.  II,  p.  25g.) 

2.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  56,  f°  1  r°. 

3.  Le  P.  Anselme,  Histoire  généalogique  de  la  maison  de 
France,  t.  VIII,  p.  480. 

4.  Ibid.,  t.  II,  p.  637. 

5.  Il  n'est  peut-être  pas  sans  intérêt  de  relever  une  erreur 
de  M.  de  Beaucourt  dans  son  Histoire  de  Charles  VII,  erreur 
de  détail  d'ailleurs.  Celui-ci  dit,  t.  III,  p.  5o,  que  le  roi  arriva 
devant  Montereau  le  21  septembre.  Or,  il  paraît  certain  que 
Charles  VII  quitta  Sens  le  2  ou  le  3  septembre  et  se  rendit 
directement  à  son  ost  devant  M—  (Bulletin  de  la  Société  ar- 
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Charles  VII  .  .  (1438—  18  octobre)?1. 

Charles  VIII .  .  i486  —  5  mai*. 

François  Ier.  .  .  i5i5  —  3o  avril. 

—  i53g  —  12,  24*  mars. 
Henri  II  ...  .  i55o  —  17  mars*. 
Charles  IX.  .  .  1564  —  i3  et  14  mars*. 

—  i573  —  12  juin*. 

chéoiogique  de  Sens,  t.  XI,  p.  3io);  il  y  était  dans  tous  les 
cas  le  4;  on  a  vendu  à  Paris,  le  29  mai  1886,  un  mandement 
de  Charles  VII  daté  :  devant  Montereau,  4  septembre;  enfin 
M.  de  Beaucourt  dit  lui-même,  p.  98,  que  Thoison  d'or  fut 
envoyé  de  Bourgogne  au  roi  qui  faisait  le  siège  de  Monte- 
reau et  qu'il  se  mit  en  route  le  19  septembre.  Durant  le  siège, 
Charles  VII  résida  quelquefois  à  Bray,  où  nous  le  voyons  no- 
notamment  les  12,  i3  et  14  septembre  et  entre  le  5  et  le  10  oc- 
tobre. Les  dates  que  nous  donnons  ci-dessus  ne  sont  donc 
qu'approximatives  sauf  pour  la  dernière  période. 

1.  Nous  empruntons  cette  indication  à  Vallet  de  Viriville, 
Itinéraire  de  Charles  VII  (B.  N.,  mss.  nouv.  acq.  fr.,  n°  5084 
-—  [pendant  l'impression  de  notre  travail,  la  cote  de  ce  ms.  a 
été  changée]),  qui  la  donne  lui-même  d'après  :  Arch.  nat.  ZZ 
3i58,  f»  xxix  v°  et  xxx  ;  mais  il  est  à  peu  près  certain  qu'il  y  a 
erreur;  en  effet,  en  octobre  1438,  Charles  VII  est  à  Tours,  à 
Amboise  (le  17)  et  à  Blois. 

2.  Arch.  d'Agen,  CC.  44. 

3.  Mandements  royaux  adressés  à  la  Chambre  des  Comptes, 
B.  N.,  mss.  nouv.  acq.  fr.  n°  1483. 

4.  Itinéraire  de  Henri  II,  B.  N.,  mss.  Clairambault,  vol.  489. 

5.  Parti  de  Fontainebleau  le  i3,  le  roi  vient  coucher  à  M—, 
puis  :  «  Le  14  mars  i563  (1564),  le  roi  étant  à  Montereau,  sa 
mère  présente  donne  des  lettres  de  sauvegarde  aux  doyen, 
chantre,  chanoines  et  chapelains  habitués  de  l'église  collégiale 
Notre-Dame  de  Montereau.  »  (Arch.  de  la  Fabrique,  E.   1, 

P.  417-) 

6.  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  141,  Ordonnances,  f°  186. 
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Henri  IV.  .  .  .     1590 —  i5  au  18  avril1. 

Louis  XIV.  .  .  .     i65o  —  7  mars*. 

—  i652  —  21  et  22  avril3. 

—  i683  —  27  mai. 


MONTIGNY-SUR-LOING 

Louis  XIV  .  .  .     i65g  —  19  juillet. 


MONTLHERV. 


Philippe  Ier ..  .     uo5. 


1.  Henri  IV  fit  son  entrée  à  M —  deux  jours  après  la  reddi- 
tion de  la  ville.  Il  y  resta  quelques  jours.  L'auteur  anonyme  de 
YHistoire  du  siège  de  Paris  en  i5ço  se  trompe  en  plaçant  la 
prise  de  M —  avant  celle  de  Melun  (voir  Melun)  ;  mais  il  n  est 
pas  seul  à  commettre  cette  erreur.  Cheverny  dit  aussi  dans  ses 
Mémoires  que  Montereau  fut  pris  avant  Melun  et  Corbeil. 

2.  «  Le  roy  âgé  de  u  ans  1/2,  la  reyne  régente  sa  mère, 
Mr  le  duc  d'Anjou  et  autres  seigneurs  avec  grandes  troupes, 
arrivèrent  à  Montereau  le  7  mars  et  en  repartirent  le  lendemain 
pour  aller  en  Bourgogne...  »  (Manuscrit  conservé  aux  archives 
de  Montereau  et  publié  par  M.  P.  Quesvers  à  la  suite  de  Mon- 
tereau pendant  la  Fronde,  Montereau,  1874,  in- 12,  p.  3g.) 

3.  t  Le  21,  le  roy,  la  reyne  et  Mr  le  duc  d'Anjou  seroient  ar- 
rivez en  cette  ville,  sur  le  soir,  avec  grande  suite...  (A  la 
harangue)  le  roy  fit  réponse  :  Je  suis  assuré  de  vos  fidelitez, 
assurez-vous  de  la  mienne...  et  le  lendemain  auroit  party  pour 
Melun.  »  (lbid.y  p.  43.) 

4.  Canton  de  Morett  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne). 

5.  Canton  SArpajon,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et- 
Oise).  On  connaît  trop,  pour  que  nous  en  parlions  sommaire- 


—  129  — 

Louis  VI  ...  .  1108. 

Louis  VII.  ...  1 144  —  (ier  août  —  14  avril  1 145). 

Philippe  II  .  .  .  1182  —  (1er  nov.  —  16  avril  n83). 

—  1 195  —  x  novembre. 

—  i2o5  —  x  décembre. 
Louis  IX  ...  .  1227  —  x  décembre1. 

—  1257  —  x  mai. 
Philippe  VI.  .  .  i343  —  5  octobre*. 

Jean  II i356  —  .*  février*,  x  novembre. 

Louis  XI 1463  —  19  août. 

—  1465  —  16  juillet*. 
Henri  IV  ...  .  1590  —  29  mars. 

MORET. 

Louis  VI  ...  .     1 134. 

Louis  VII ....     1140  —  (7  avril  —  x  novembre). 

ment,  le  célèbre  château  de  M — .  Il  a  été  le  sujet  de  plusieurs 
travaux,  et  sa  tour,  l'occasion  de  bien  des  dessins.  Nous  ne 
rappellerons  que  celui  de  Chastillon,  pi.  12. 

1.  «  Et  le  saint  roi  me  conta  que  ni  lui  ni  sa  mère,  qui  étaient 
à  Montlhéri,  n'osèrent  revenir  à  Paris  jusques  à  tant  que  les 
habitants  de  Paris  les  vinrent  quérir  en  armes.  »  (Mémoires  de 
Joinville,  g  5o  BC,  éd.  N.  de  Wailly,  p.  26.)  Guillaume  de 
Nangis  dit  que  le  roi  était  à  Chastres  (Arpajon). 

2.  Archives  de  Nîmes,  DD.  1  (2me  partie). 

3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  84,  n°  463. 

4.  Bataille  indécise  de  Montlhéry  contre  les  princes  coalises. 

5.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Les  rois  qui  ont  visité  M —  ont  dû  séjourner 
pour  la  plupart  dans  le  château  dont  on  voit  encore  les  ruines 
aujourd'hui  et  dont  parle  une  charte  de  1176.  Chastillon  a  des- 
siné, pi.  25,  «  La  petite  ville,  chasteau  et  donjon  de  Moret- 

l7 


—  i3o  — 


Louis  VII.  .  .  . 


Philippe  II  .  .  . 


146  —  (rr  août —  içavril  1 147). 
i53  —  (19  avril  —  3  avril  1 154). 
i55  —  (11  mai  —  3  novembre)4. 
i63  —  (24  mars  — 15  avril  1 164). 
166  —  29  et  3o avril,  (3  juillet  — 
8  octobre). 

186  —  (i3  avril  —  3i  octobre^. 
190  —  x  avril. 

192  —  (iernov.  —  27  mars  1 193). 

193  —  (rr  nov.  —  9  avril  1 194). 

194  —  (10  avril  —  3i  octobre). 

195  —  (2  avril  —  3i  octobre). 

196  —  x  mars. 

197  —  (  ier  nov.  —  28  mars  1198). 
200  —  (icr  nov.  — 24  mars  1201). 
2o3  —  x  août*. 

211  —  a:  janvier,  x  novembre. 

212  —  x  août. 


en  Gàtinois.  »  On  a  aussi  de  Silvestre  :  «  Moret,  ville  près 
Fontainebleau.  »  La  Topographie  de  la  France  (B.  N.  Cab. 
des  Estampes)  a  d'assez  nombreuses  vues  modernes  de  M— 
et  notamment  par  F.  de  Pernot  (i83o) 

1 .  «  Le  roi  reçut  ce  message  dans  le  bourg  de  Moret,  et  il 
s'y  arrêta  pour  attendre  le  comte  de  Nevers  qui  ne  tarda  pas 
à  venir  (n55).  »  (Aug.  Thierry,  Histoire  de  la  commune  de 
Vézelay,  dans  Lettres  sur  l'histoire  de  France,  p.  3io.)  D'après 
M.  A.  Chérest  (Bull,  de  la  Société  des  sciences  historiques  et 
nat.  de  l'Yonne,  t.  XVI,  p.  4i3),  cette  entrevue  de  Moret  est 
postérieure  à  celle  de  Montargis  et  antérieure  au  3  novembre; 
or  celle  de  Montargis  serait  elle-même  postérieure  au  1 1  mai. 

2.  Voir  pour  cette  date  et  son  attribution  à  Moret-sur-Loing  : 

r 

R.  Triger,  Etude  historique  sur  Douillet-le-Joly,  Mamers, 
1884,  in-40. 


—  i3i  — 


LOUIS    1A    .    .    .    . 

122g  —  x  juin. 

— 

1239  —  i3  août. 

Philippe  III.  .  . 

1284  —  17  et  18  janvier,  23  oc- 

tobre. 

Philippe  IV.  .  . 

1292  —  x  mai1. 

— 

i3o6  —  26  juin. 

— 

i3io  —  i3  décembre. 

— 

i3i3  —  x  septembre. 

i36i  —  x  décembre*. 

Charles  V. .  .  . 

i366  —  3oet3i  août8. 

Charles  VI.  .  . 

i385  —  24*,  26  mai. 

— 

i388  —  6  mars". 

— 

1389  —  x  août*. 

— 

1412  —  i5  mai. 

Louis  XI 

1474  —  25  septembre. 

François  Ier'.  .  . 

1545  —  18  mai. 

1.  Cartulaire  du  Lys,  B.  N.,  mss.  f.  lat.  n°  13892,  f°  3ç  v°. 

2.  Trésor  des  Chartes ,  Arch.  nat.  JJ.  91,  n°  3o. 

3.  Voir  Melun,  p.  100,  note  1. 

4.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  27  r°. 

5.  «  Le  roy  disner  et  giste  à  Moret-en-Gastinois.  »  (Comptes 
de  V  hôtel,  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  n°  6740.) 

6.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  i36,  n°  107. 

7.  II  existait  près  de  M —  une  maison  restaurée  et  agrandie  à 
l'époque  de  la  Renaissance;  on  l'appelait  <  la  maison  de 
François  Ier.  »  Elle  a  été  transportée  et  reconstruite  pièce  à 
pièce  à  Paris  (Champs-Elysées)  en  1826.  Le  Magasin  pitto- 
resque, 1834,  p.  265,  en  a  donné  une  vue,  et  J.  Quicherat  en 
a  parlé  dans  le  même  recueil  en  1842.  Il  pense  que  c'était  un 
rendez-vous  de  chasse  où  s'arrêtait  le  roi  en  allant  visiter  la 
duchesse  d'Etampes  installée  dans  les  environs. 


—    l32    — 

Henri  II i555  —  12  décembre*. 

François  II .  .  .  i559  —  27  octobre. 

Henri  III  ...  .  x\ 

Henri  IV  ...  .  i5g5  —  24  ou  25  mai*,  3o  sep- 
tembre*. 

Louis  XIV  .  .  .  i658  —  27  octobre*. 

—  1666       4  et  5  juillet6. 

—  1674  —  21  avril. 
Louis  XV  ....  1725  —  4  septembre. 

—  1728  —  2  novembre. 


1 .  A.  Baschet,  Répertoire  des  dépêches  des  ambassadeurs  de 
France  en  Angleterre. 

2.  Dans  plusieurs  mémoires  et  suppliques,  le  maire  et  les 
échevins  de  Moret,  essayant  d'empêcher  la  suppression  de 
l'abbaye  de  Villechasson-Moret,  représentent  t  que  Moret, 
petite  ville  qui  pourrait  le  disputer  d'ancienneté  aux  deux  tiers 
des  villes  du  royaume,  où  Henri  III  et  Henri  IV  ont  fait  leur 
séjour...  » 

3.  «  Au  bout  de  quelques  jours  le  roy  partist  de  Paris...  il 
nous  mena  jusques  à  Moret...  »  (Mémoires  de  Sully,  p.  192.) 

4.  Il  est  bien  certain  que  Henri  IV  dut  faire  de  fréquentes 
visites  à  M —  où  il  avait  un  fils,  mais  celles  dont  nous  avons 
trouvé  la  date  sont  antérieures  à  la  naissance  du  comte  de 
Moret.  Le  roi  venait  sans  doute  de  Fontainebleau  et  y  rentrait 
le  jour  même.  Les  écroues  de  dépenses  pourraient  nous  ren- 
seigner, mais  nous  en  possédons  fort  peu.  —  Voir  Les 
Sablons. 

5.  Le  roi  coucha  au  couvent  des  Bénédictines  de  Moret; 
«  un  artisan  occupe  aujourd'hui  la  chambre  où  Louis  XIV  fut 
reçu...  »  (E.  Sollier,  Notice  sur  l'ancien  couvent  de  Moret, 
Mémoires  lus  à  la  Sorbonne,  1866,  p.  228.) 

6.  Lcltre  en  vers  par  La  Gravette  de  Mayolas  dans  Les 
Continuateurs  de  Loret,  Paris,  i883,  in-8°,  t.  II,  col.  41,  42. 
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MOTTE-D'EGRY  (LA)'. 

Louis  XI  ...  .     1466  —  3i  juillet,  ier,  3,  24,  26, 

28  août,  7,  9  septembre. 

—  1467  —  i3  juillet,  16,  19  et  20, 

22  et  23,  29  août,  9  septembre. 

—  1479  —  3°  avril,  29  mai. 

—  1480  —  11  mai1,  ii*,  24  et  25, 

29  juin,  Ier,  3,  6*,  9,  12  au  14, 
16  et  17,  22  et  23,  27  au  3i 

1.  Aujourd'hui  Egry,  canton  de  Beaune-  la-Rolande,  arron- 
dissement de  Pithiviers  (Loiret),  t  L'ancienneté  du  château  de 
la  M—  E —  est  incontestable...  Jean  Lhuillier,  conseiller  de  la 
Chambre  des  requêtes  du  roi,  jouissait  de  cette  terre  en  i36o... 
(Après  14.37)  elle  retourna  aux  Lhuillier  et  leur  appartint  jus- 
qu'en i5oo.  On  sait  combien  Louis  XI  étoit  attaché  à  cette 
famille,  aussi  séjournoit-il  souvent  à  la  Motte...  Il  court  dans 
le  pays  une  tradition  que  ce  roy  y  venoit  voir  la  fille  du  sei- 
gneur. Cela  ne  pourroit  regarder  que  Louise  Lhuillier...  Il  est 
vrai  que  ce  monarque  l'honora,  ainsi  que  Jean  de  Harlay,  son 
mari,  d'une  bienveillance  particulière...  Tout  cela  n'autorise 
pas  à  croire  qu'il  y  eut  une  liaison  particulière  entre  ce  prince 
et  Louise  Lhuillier;  d'ailleurs  les  Historiens  en  auroient  dit 
quelque  chose...  Une  tradition  plus  sûre,  c'est  que  Louis  XI 
fit  peser  l'eau  d'une  fontaine  voisine  dont  le  même  volume  se 
trouva  plus  léger  que  celui  des  sources  circonvoisines.  Depuis 
ce  temps-là  elle  a  retenu  le  nom  de  c  Fontaine  pesée.  »  On  va 
jusqu'à  dire  que  le  roi  n'en  buvoit  pas  d'autre  pendant  tout  le 
temps  qu'il  restoit  à  Fontainebleau.  »  (Almanach  historique  de 
Sens  pour  1777.)  Nous  rappelons  que  nous  n'avons  trouve 
aucun  séjour  de  Louis  XI  à  Fontainebleau. 

2-3.  Comptes  de  V hôtel,  Arch.  nat.  KK.  63,  f°*  110  et  11 1. 

4.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  5i,  f°  i55  r°. 


—  134  — 

juillet,  2  et  3,  6  et  71, 9  et  iof, 
12  et  i3,  16  août. 

LE  MOULINET'. 


Charles  IV.  .  .     i325  —  arjuin. 


NANCRAY4. 


Louis  XI  ...  .     1474  —  19',  21  septembre. 


1.  Comptes  de  V hôtel,  Arch.  nat.  KK.  63,  f*  no  et  1 11. 

2.  On  trouve  :  B.  N.,  mss.  Bréquigny,  vol.  141,  Ordon- 
nances, III,  f°  5,  une  déclaration  datée  de  la  Motte-d'Egry, 
10  août  1481 .  Bréquigny  donne  comme  justification  :  3mc  vol. 
des  Ordonnances  de  Louis  XI,  coté  G.  fol.  20.  —  Reg.  le 
26  mars  1481,  av.  Pâques  (c'est-à-dire  1482).  Malgré  cela  il  est 
permis  de  douter  que  cette  «  Déclaration  »  soit  bien  de  1481. 
Louis  XI  est  le  9  août  à  Montoire,  et  le  12  à  La  Ferrière  (Indre- 
et-Loire),  tandis  qu'il  est  le  10  août  1480  à  La  Motte-d'Egry. 

3.  Canton  et  arrondissement  de  Gien  (Loiret).  Le  M — fai- 
sait partie  du  domaine  royal,  mais  nous  ignorons  s'il  y  existait 
une  «  maison  au  roy.  »  Cela  pourrait  à  la  rigueur  résulter  d'un 
compte  de  la  Baillie  d'Orléans  pour  1295  :  Expensa  :  «  Pro 
operibus  factis  apud  Molinetum  pro  parte  domini  régis  ex  s.  > 
(Ilist.  de  France,  t.  XXII.)  Ajoutons  que  M.  de  Maulde  (Con- 
dition forestière  de  V Orléanais,  p.  17)  dit  :  En  1 167,  Louis  Vil 
qui  venait  d'acquérir  «  ce  château...  » 

4.  Canton  de  Bcaunc-la-Rolande,  arrondissement  de  Pithi- 
viers  (Loiret). 

5.  Arch.  de  l'Isère,  B.  3276.  —  Nous  croyons  utile  de  si- 
gnaler d'assez  nombreuses  erreurs  de  lecture,  pour  les  noms 
de  lieux  surtout,  dans  le  tome  II  de  YInventaire  sommaire  de 
la  série  B  des  Archives  de  l'Isère.  Ainsi  cette  lettre  du  19  sep- 
tembre 1474  est   datée   de  Nancie  dans  cet  Inventaire;  nous 
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NEMOURS*. 

(Clotaire  III .  .    664)?* 

Philippe  II  .  .  .     121 2  —  x  novembre. 

—  12 17  —  (iernov. —  14  avril  12 18). 

—  1220  —  (x  août  —  3i  octobre). 
Louis  VIII  .  .  .     1225  —  (14JUUI.  —  i8avril  1226). 

trouvons  ailleurs  :  Montereau  pour  Montceaux  (Charles  IX, 
7  octobre  i573)  ;  Amiens  pour  Annet  (Henri  IV,  28  février  \5cp)\ 
Montroux  pour  Montceaux  (le  même,  10  septembre  i5g6); 
Montlhéry  pour  Mouliheme  (Louis  XI,  3o  septembre 
1462),  etc.,  etc.  Le  nom  de  la  présente  localité  est  d'ailleurs 
fréquemment  et  étrangement  dénaturé  :  d'Aubais,  Itinéraire 
des  Rois,  parle  de  Nonaré,  et  le  mss.  n°  23874  du  f.  fr.  à  la 
B.  N.  dit  :  Nevers-en-Gastinois. 

1.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Le  château  de  N— ,  qui  existe  encore,  date 
de  la  tin  du  xne  siècle,  mais  n'appartint  au  roi  que  de  1276  à 
1404.  Nous  en  avons  une  vue  par  Chastillon,  pi.  18,  sous  ce 
titre  «  La  ville  et  antian  chasteau  de  Nemours.  »  On  trouve 
aussi  (Topographie  de  la  France ,  B.  N.  Cab.  des  Estampes) 
une  vue  de  la  ville  et  du  château  de  Nemours,  aquarelle,  1713. 
Enfin  de  nos  jours,  Ch.  Sauvageot  Ta  dessiné  sous  plusieurs 
aspects. 

2.  Pardessus  (Diplomata,  etc.,  t.  II,  p.  134)  donne  un  di- 
plôme de  Clotaire  III  «  actum  Nemauso  »  et  non  Nemausâ  ou 
Ximes,  comme  on  Ta  lu.  Pardessus  remarque  qu'en  664  Clo- 
taire III  est  en  Bourgogne  et  non  en  Provence;  il  propose, 
non  dans  le  corps  de  l'ouvrage,  mais  dans  la  Table  géogra- 
phique, Nevers??  Pourquoi  ne  traduirait-on  pas  Nemauso  par 
Semours  dont  le  nom  latin  est  Nemosum,  Nemausium  ou  Ne- 
mausum,  et  dont  l'existence,  sans  croire  au  roman  de  dom 
Morin,  est  certaine  à  une  époque  reculée? 


—  i36  — 

Louis  IX 1232  —  3i  juillet1. 

—  1 234  —  x  février,  x  mars. 

—  1239  —  8  août*,  (17-23)  octobre. 
Philippe  III.  .  .  1283  —  23  avril. 

—  1284  —  22  et  23,  25  mai,  24  et 

25  octobre,  11  novembre. 

Philippe  IV.  .  .  1289  —  x  (septembre?)*. 

—  i3oi  —  18  juillet,  12  décembre. 

—  i3o8  —  i3  décembre. 

—  i3io  —  x  janvier. 

—  i3u  —  x  janvier. 

Philippe  V  .  .  .  i3i7  —  23  mars,  27, 29*  octobre. 

Philippe  VI.   .  .  1344 — .a;  juillet". 

—  1349  —  26*,  28 'janvier. 
Jean  II i35i  —  16  février. 

—  i353  -  (3-8)  juillet'. 
Charles  V  .  .  .  i366  —  x  septembre. 


1.  Bibliothèque  de  VÉcole  des  Chartes,  5e  série,  t.  Ier,  p.  110. 

2.  Saint  Louis,  qui  passe  à  Fontainebleau  le  8  août,  est  le 
même  jour  à  Nemours  où  très  probablement  il  gite.  Il  en  part 
sans  doute  le  9  au  matin  pour  Sens  par  la  route  de  Chéroy.  11 
n'est  pas  impossible  qu'il  ait  fait  le  trajet  dans  la  même  journée. 
Il  est  le  10  à  Villeneuve-r Archevêque.  Voir  Montereau  pour 
le  retour. 

3.  M.  Marius  Chaumelin  dit,  dans  une  notice  sur  Nemours, 
que  Philippe  IV  était  dans  cette  ville  en  1289;  on  peut  admettre 
cette  indication,  Philippe  IV  étant  à  Ferrières  en  septembre 
1289.  Voir  Ferrières  à  l'Appendice. 

4.  B.  N.,  mss.  Colbert,  Chartes,  cart.  VI,  p.  n3. 

5.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  73,  n°  119. 
6-7.  Ibid.,  JJ.  77,  n08  258  et  324. 

8.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  81,  n°  853. 
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Charles  V.  .  .  . 
Charles  VI .  .  . 


Louis  XI  ...  . 


François  Ier.  .  . 


Henri  II  ...  . 


François  II  .  .  . 
Henri  IV  ...  . 


1376  —  11  juillet1,  8  août*. 

i385  —  i5*,  19  juin. 

i388  —  x  mai*. 

1389  —  x  sept.,  i3  novembre. 

1479  —  5  juin,  8  et  9,    i3,   i5 

juillet. 
i523  —  7  août'. 
1640  —  21  décembre*. 
1544  —  11  janvier. 
1546  —  i3  avril. 
1548  —  3  et  4  février. 
i55o  —  i3  février,  4  mars7. 
i552  —  27  janvier. 
i554  —  8*  et  g9  mars. 
i56o  —  i3août'°. 
1601  —  4  février11. 


1-2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat,  JJ.  109,  n°«  179  et  193. 

3.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  27  r°. 

4.  Les  Dames  de  Nemours  (abbaye  de  La  Joie)  avaient  la 
dîme  du  pain  et  du  vin  consommés  à  la  table  du  roi  à  N— .  En 
mai  i388,  il  leur  est  tenu  compte  de  cette  dîme  pour  un  demy 
jour  de  présence  du  roi.  (Comptes  de  V Hôtel,  B.  N.,  mss.  f.  fr. 
n°  6740.) 

5.  Itinéraire  de  François  Ier,  B.  N.,  mss.  Clairambault, 
vol.  3i5. 

6.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII, 
B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

7.  L'Amateur  d'autographes,  t.  VIII,  p.  22. 

8.  A.  Baschet,  Répertoire  des  dépêches  des  ambassadeurs 
de  France  en  Angleterre. 

9.  Itinéraire  de  Henri  II,  B.  N.,  mss.  Clairambault,  vol.  489. 

10.  Arch.  nat.,  H.  1784,  f°  66. 

11.  «Je  vais  demain  matin  en  poste  à  Nemours  y  trouver  ma 
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—  i38  — 

Henri  IV ...  . 
Louis  XIII.  .  .  . 

Louis  XIV.  .  .  . 

1606  —  19  octobre. 
1634  —  i3  au  16  mai1. 
1642  —  3  février. 
i65i  —  2  octobre*. 

NERONVILLE*. 
Carloman  ....      880  —  3o  novembre*. 


NESPLOV. 
Philippe  IV.  .  .     i3i4  —  a;  juin. 


NEUVILLE  (LA)'. 
Philippe  III.  .  .     1284  —  25  au  27  juillet. 

femme,  qui  y  est  arrivée  et  la  mener  à  Fontainebleau,  où  il  fait 
merveilleusement  beau.  »  (Lettre  du  roi  datée  de  Paris,  3  fé- 
vrier.) 

i.  c  Le  roy  partit  d'icy  (Fontainebleau)  le  i3,  pour  aller  aux 
petites  chasses  à  Nemours  d'où  Sa  Majesté  retourna  le  16.  » 
(Gazette  du  20  mai  1634.) 

2.  La  Gazette  du  7  oct.  raconte  en  détail  cette  entrée  à  N— . 

3.  Commune  de  Château- Landon,  arrondissement  de  Fon- 
tainebleau (Seine-et-Marne). 

4.  On  a  une  charte  de  Carloman  donnée  c  apud  Nerundam- 
Villam  »,  le  11  des  cal.  de  décembre. 

5.  Canton  de  Bellegarde,  arrondissement  de  Montargis 
(Loiret).  Nous  avons  cité  à  Boiscommun  un  extrait  de  Y  Histoire 
du  Gâtinais  de  dom  Morin,  d'où  il  résulte  que  Louis  XI  avait 
un  château  à  N — ;  mais,  ajoute  le  vieil  historien,  «  ce  petit 
château  faute  d'entretenement  est  en  ruine.  »  Nous  n'avons 
découvert  aucun  séjour  de  Louis  XI  à  Nesploy. 

6.  Canton    de    Puiseaux,    arrondissement    de    Pithiviers 


J 


Philippe  IV. 
Charles  IV. 


—  i3g  — 

i3oi  —  26  au  29  juillet. 
i322  —  23  octobre. 


NEUVY-SUR-LOIRE1. 


Philippe  VI.  .  . 

i332  —  #  janvier*. 

François  Ier  .  .  . 

i537  —  12  septembre*. 

NIBELLE*. 

Louis  VII.  .  .  . 

1141  —  (ier  août  —  18  avril  1 142). 

Philippe  IV.  .  . 

1307  —  21  et  22  juin. 

— 

i3o8  —  x  août. 

— 

i3o9  —  x  juin. 

— 

i3io  —  x  octobre. 

Philippe  V  .  .  . 

i3i7  —  14  avril,  18  novembre. 

Charles  IV  .  .  . 

1324  —  x  octobre. 

— 

i325  —  x  juin. 

Philippe  VI.  .  . 

i33i  —  20  octobre". 

(Loiret).  «  Autrefois  il  y  avoit  un  fort  chasteau  duquel  reste 
encore  une  grosse  tour  quarrée  et  une  autre  plus  petite...  A 
l'autre  bout  du  village,  il  y  a  un  chasteau  seigneurial  fort 
ancien,  et  y  a  de  beaux  logemens  qui  sont  demeurez  des  ruines 
des  guerres  civiles...  •  (D.  M.)  Du  premier  château  il  ne  reste 
rien.  Une  ferme  est  construite  au  milieu  des  restes  du  second. 

1.  Canton  et  arrondissement  de  Cosne  (Nièvre). 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  n°  i338. 

3.  Itinéraire  de  François  /er,  B.  N.,  mss.  Clairambault, 
vol.  3i5.  En  marge  :  «  à  Neuvy  où  il  fit  don  du  marquisat  de 
Saluées  à  Gabriel  de  Saluées.  » 

4.  Canton  de  Beaune-la-Rolande,  arrondissement  de  Pithi- 
viers  (Loiret). 

5.  Trésor  des   Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  n°  904. 
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Philippe  VI.  .  .     i336  —  25  octobre1. 


NOGENT-SUR-VERNISSON'. 

Philippe  IV.  .  .  i3o8  —  3i  décembre. 

Charles  IX  .  .  .  i5Ô2  —  14  septembre*. 

Henri  III  ...  .  1587  —  17  octobre4. 

Louis  XIII.  .  .  .  1622  —  27  décembre. 

—  i632  —  1  g  août. 

OLLAINVILLE'. 

Henri  III  ...  .     1576  —  8,  12  et  i3,  16  et  17*,  22, 

24  octobre,  5  au  i3  novembre7. 

1.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  70,  n°  144. 

2.  Canton  de  Chatillon-sur-Loing,  arrondissement  de  Mon- 
ta rgis  (Loiret). 

3.  La  Ferrière.  Lettres  de  Catherine  de  Médicis,  t.  Ier,  p.  399. 

4.  Copie  de  lettre...  contenant  au  vray...,  etc.  B.  Maz., 
n°  37235,  Recueil  de  pièces,  7e  pièce. 

5.  Canton  d'Arpajon,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et- 
Oise).  O —  possédait  très  anciennement  une  «  maison  au  roy,  > 
dit  Lancelot,  nous  ne  savons  sur  quelles  autorités.  Dans  tous 
les  cas,  nous  n'y  voyons  aucun  roi  avant  Henri  III.  «  En  ce 
temps  (1576),  le  roy  acheta  de  Benoist  Milon  la  terre  d'Olin- 
ville,  près  Chastres-sous-Montlhéry,  soixante  mille  livres;  puis 
la  donna  à  sa  femme  et  y  mit  pour  cent  mil  frans  de  nouveaux 
meubles.  »  (L'Estoile.) 

6.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII, 
B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

7.  t  Le  lundi  5  novembre,  le  roi  et  la  reine  sa  femme  de 
Paris  vinrent  coucher  à  Olinville,  où  le  mercredi  M.  le  duc 
(d'Alençon)  vint  en  poste  et  se  firent  de  grandes  caresses...  ils 
partirent  ensemble  le  mardi  i3...  »  (L'Estoile.) 


—  141  — 

Henri  III  ...  .     1577  —  26  octobre <# 

—  1578  —  14*,  i6s,  184  au  20,  22% 

24e  et  25  janvier,  26 juillet,  Ier' et 
2  août,  25  septembre*.  i6et  179, 
21  et  22  octobre,  Ier,  5<0, 7  et  8, 
10,  i5,  17,  19  novembre. 

—  1579  —  23  janvier". 

—  i58o  —  5",  iou  au  1414,  16"  au 

3o"  octobre,  2  et  347, 5, 7",  12", 
14  et  1 5  novembre. 

1.  B.  N.,  ms.  fr.,  n°  23614,  f°  i58. 

2-4.  Ollainville  paraît  avoir  été  le  lieu  de  retraite  de  Henri  III. 
«  Le  roy  tout  le  jour  à  Ollinville  et  son  train  demeure  à  Paris.  » 
(B.  N.,  mss.  fr.  n°  25758,  Comptes  de  bouche,  7.)  «  Le  roy  à 
Ollinville  et  son  train  à  Fontainebleau.  »  (Ibid.,  n°  25759.) 

3.  Archives  hist.  de  la  Gironde,  t.  VIII,  p.  342. 

5.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  à  Louis  XIII, 
B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

6-7.  B.  N.,  ms.  fr.,  n°  23614,  f>9  69,  71. 

8-9.  De   Laborde,   Comptes  des  bâtiments  du  roi,  t.  Ier, 

p.  XXXVIII. 

10-17-19.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois,  etc.,  B.  N.,  mss. 
fonds  des  Catalogues. 

n.  c  Le  vendredy  23  janvier,  le  roy  alla  à  Ollinville  se  bai- 
gner et  purger...  »  On  peut  lire  la  suite  dans  L'Estoile  qui 
donne  toutes  les  explications  nécessaires. 

12.  Comptes  de  bouche,  8.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25759. 

i3.  B.  N.  Cab.  des  Titres,  Pièces  originales,  I,  d'Aban- 
court,  pièce  n°  9. 

14.  «  Du  11  octobre.  Le  roy  à  Ollinville  et  son  train  à  Fon- 
tainebleau :  Panneterie.  Au  boullanger  pour  la  Bouche  du  Roy, 
néant;  il  a  esté  payé  sur  la  despence  d'Ollynuille...  ^  (Arch.  de 
Seine-et-Marne,  A.  82.) 

i5-i8.  B.  N.,  ms.  fr.,  n°  23614,  f°*  129,  142. 

16.  Henri  III  va  sans  doute  à  Fontainebleau  le  17  et  le  26,  et 


Henri  III.  .  .  . 


Louis  XIII  .  .  . 
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i58i  —  22,  26*  mars,  10  juin^ô, 

8  novembre1. 
i583  —  23  avril. 
i586  —  25  juillet,    i5  octobre*, 

26  novembre8. 
1614  —  5  et  6  juillet. 
1627  —  18  au  23  août*. 


OUZOUER-SUR-LOIRE1. 

Philippe  IV  .  .  . 

1296  —  3o  mars. 

— 

i3oi  —  20  décembre. 

— 

i3o8  —  16,  29  décembre. 

— 

i3io  —  x  novembre. 

Philippe  V  .  .  . 

i3i8  —  a:  novembre. 

Charles  IV.  .  . 

i322  —  x  novembre. 

— 

1324  —  x  octobre. 

PAUCOURT". 

Philippe  IV.  .  .     i3oi  —  19  juillet,  i3  et  14  dé- 
cembre. 

rentre  le  soir  de  chacun  de  ces  jours  coucher  à  Ollain ville. 

1-2-3.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois,  etc.  B.  N.,  mss.  fonds 
des  Catalogues. 

4-5.  Comptes  de  bouche,  8.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  25759. 

6.  «  Le  21,  samedi.  On  le  saigne  au  bras  gauche,  six  onces. 
—  Le  23,  lundi.  //  part  d'Ollainville  dans  la  chaise  de  M.  Lian- 
court.  »  (Héroard,  Journal  de  l'enfance  et  de  la  jeunesse  de 
Louis  XIII,  t.  II,  p.  3u.) 

7.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Gien  (Loiret). 

8.  Canton  et  arrondissement  de  Montargis  (Loiret).  «  Là 


Philippe  IV.  . 


Louis  X  .  .  .  . 
Philippe  VI .  . 


Charles  VI.  . 
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3o5  —  x  juillet,  x  octobre. 

307  —  3ojuin. 

308  —  3i  décembre. 

3og  —  ier  au  3  janvier,  x  juin. 
3io — 6  janvier,    21  *,   23  oc- 
tobre, x  décembre. 
3i2  —  x  avril,  x  mai. 
3i3  —  x  janvier,  x  juillet. 
314  —  x  février,  x  juin. 
3i6  —  x  avril. 
336  —  18  novembre*. 
341  —  9,  111  juillet. 
349  —  9,  16  juin. 
392  —  (11  nov.  —  8  décembre)*. 


PETIT-BOURG'. 
Louis  XIV  .  .  .     1666  —  18  août. 


se  voyent  encore  quelques  vestiges  d'un  ancien  château  qui  se 
nommoit  la  Salle,  très  ample  et  fort  antique,  auquel  les  roys 
et  les  princes  prenoient  leurs  délices,  s'exerçans  en  ces  quar- 
tiers-là au  plaisir  de  la  chasse.  »  (D.  Morin.) 

1.  Chartes  royales,  B.  N.,  mss.  f.  fr.  25697,  n°  58. 

2.  Trésor  des  Chartes  (Layettes),  Arch.  nat.,  J.  732. 

3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  72,  n°  23g. 

4.  «  Pour  le  dit  seigneur  en  ses  déduits  de  porchoisons 
faites  es  forestz  de  Poocourt...  27  jours  du  11  novembre  au 
8  octobre  (sic)  ensuivant...  Pour  la  dépense  de  8  valets  qui  ont 
suivi  le  roi...  »  (Comptes  de  la  vénerie.  B.  N.,  mss.  f.  fr., 
n°  7840,  passim).  Il  parait  certain  que  le  roi  en  personne  as- 
sista à  ces  chasses  et  tout  fait  penser  qu'il  gita  au  château  de 
P — ;  mais  il  est  impossible  de  préciser  la  date  ou  les  dates. 

5.  Commune  d'Evry,  canton  et  arrondissement  de  Corbeil 


—  i44  — 

Louis  XIV.  .  .  .     1707  —  12  et  i3  septembre1,  26 

octobre. 

—  1708  —  18  juin,  27  et  28  août. 

—  171 1  —  i5  juillet,  14  et  i5  sep- 

tembre. 

—  1712  —  i3  et  14  juillet,  14  et  i5 

septembre, 

—  17 13  —  3o  août,  1 1  et  12  octobre. 

—  17 14  —  29  août,  24  et  25  octob. 
Louis  XV  ....     1724  —  3o  nov.  et  ier  décembre. 

—  1725  —  28  novembre. 

—  1726  —  25  au  3o  novembre. 


(Seine-et-Oise).  «  Le  château  de  P —  B—  après  avoir  appartenu, 
en  i636,  à  Jean  Galland;  en  1646,  à  Louis  de  La  Rivière,  puis 
à  l'abbé  de  La  Rivière,  passa  dans  la  suite  à  Mme  de  Montespan, 
et  par  succession  à  Louis-Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin, 
duc  d'Antin  son  fils,  qui  le  fit  rebâtir.  Le  roi  Louis  XIV  y 
logeoit  en  allant  à  Fontainebleau  et  en  en  revenant.  Ayant  été 
augmenté  encore  et  embelli  depuis,  le  roi  Louis  XV  et  la  reine 
y  ont  encore  logé  dans  les  voyages  qu'ils  ont  faits  à  Fontai- 
nebleau. Le  duc  d'An  tin  étant  mort,  ce  château  a  passé  au  duc 
son  petit-fils  ;  mais  comme  le  roi  ne  s'y  arrête  plus,  et  qu'il  est 
trop  spacieux  et  trop  magnifique  pour  tout  autre  que  Sa  Ma- 
jesté, il  a  été  démoli  en  1750  et  1751.  »  (Abbé  Lebeuf,  Histoire 
du  diocèse  de  Paris,  t.  XI,  p.  256.)  La  Topographie  de  la 
France  (B.  N.,  cab.  des  Estampes)  contient  les  plan,  coupe, 
élévation  et  détails  du  château  de  P —  B —  «  sur  les  desseins 
(sic)  de  M.  Lassurance,  architecte  du  roy,  »  ainsi  qu'une  vue 
générale  de  cette  splendide  résidence. 

1.  C'est  ce  jour  que  se  place  le  fameux  trait  du  duc  d'Antin  : 
le  roi  ayant  critiqué,  le  12  au  soir,  un  certain  «  plant  de  marron- 
niers »,  le  duc  fit  abattre  et  enlever  dans  la  nuit  tous  les  arbres 
«  condamnés  par  le  roi  ».  Dangeau  mentionne  le  fait. 


Louis  XV .... 


Louis  XVI.  .  .  . 
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1727  —  a5  au  29  novembre. 

1728  —  18  au  20  novembre. 

1729  —  3,  7,  12  au  14,  17  octob. 

1730  —  17  avril. 

1731  —  4  juin,  11  au  14  août,  12 
au  14,  17  et  18  septembre. 

1732  —  1 5  au  18  novembre. 

1733  —  14  et  i5,  17  au  19,  22  au 
24,  3o  septembre,  24  au  26  no- 
vembre. 

1734  —  3o  nov.  au  3  décembre. 

1735  —  26  au  29  juillet,  ier  au  3, 
5  au  8,  11  au  i3,  16  au  18,  20 
au  23  août. 

1736  —  5  au  7,  10  au  12,  14  au 
17,  22  au  25  septembre. 

1774  —  10  octobre. 


Philippe  IV. 
Philippe  VI. 


PIFFONZ1. 

1309  —  5  et  6  janvier, 
1349  —  *  juin*. 


Henri  I" 


PITHIVIERS\ 

1042  —  Fin  juin*. 


1.  Canton  de  Villeneuve-sur-Yonne,  arrondissement  de 
Joignt  (Yonne). 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat,  JJ.  68,  n°422. 

3.  Chef-lieu  d'arrondissement  (Loiret).  —  Nous  pensons  que 
la  ville  de  P —  ne  posséda  jamais  qu'un  château  seigneurial, 
celui  dont  s'empara  Henri  Ier,  et  pas  de  «  maison  au  roy.  » 

4.  Voir  pour  cette  date  le  travail  de  notre  collègue,  M.  De- 

19 
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Philippe  VI.  .  .  i332  —  x  août*. 

Jean  II i35o  —  18  novembre1. 

Louis  XI  ...  .  1469  —  i3  juin. 

—  1479  —  29  avril1,  2I%  23  au  25, 

28  août. 

—  1480  —  28  et  29  avril,  i3  juin. 
François  Ier.  .  .     i539  —  22  décembre'. 

Henri  II i55i  —  12  décembre*. 

Charles  IX.  .  .     i568  —  25  novembre. 

Henri  III ...  .     1587  —  6  et  7,  9%  1 1  *  au  14*  oc- 
tobre . 

vaux,  dans  les  Annales  de  la  Société  du  Gâtinais,  t.  IV,  p.  290. 

1.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  n°  io56. 

2.  Nous  traduisons  par  Pithiviers  une  indication  que  nous 
trouvons  dans  Gaignières  (B.  N.,  ras.  fr.,  n°  20346)  sous  cette 
forme  :  apud  Peveris.  On  sait  que  le  nom  de  cette  ville  n  est 
bien  fixé  que  depuis  le  siècle  dernier;  jusque-là  on  voit  :  Piviers 
(en  latin,  Piveris),  Pluviers,  Puthiviers.  Voir  ci-après,  p.  147, 
note  1. 

3.  Arch.  de  la  Côte-d'Or,  B.  5n5.  L'Inventaire  PeinceJé 
porte  24  (xxiv),  mais  il  faut  lire  :  29  (xxix).  Voici  l'itinéraire  du 
roi  :  20  avril,  à  Tours;  27,  à  Selommes;  29,  à  Pithiviers;  3o,  à 
là  Motte-d'Égry  ;  5  mai,  à  Puiseaux;6,  à  Montargis,  etc. 

4.  Comptes  de  l'hôtel,  Arch.  nat.  KK.  63,  f°  83  v°. 

5.  François  Ier  couche  à  P — ,  en  compagnie  de  Charles- 
Quint,  la  nuit  du  22  au  23  décembre.  Voir  Milly.  C'est  donc 
par  erreur  que  Yltinéraire  de  François  Ier  (B.  N.,  mss.  Clai- 
rambault,  vol.  3i5)  place  ce  séjour  au  24  décembre. 

6.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  6128,  p.  90. 

7-8.  L.  Delisle,  Itinéraires  des  rois  de  Charles  VI  a 
Louis  XIII.  B.  N.,  mss.  fonds  des  Catalogues. 

9.  La  «  Copie  de  lettre...  contenant  au  vray  ce  qui  s'est 
passé,  etc.  »  Paris,  novembre  1587;  Bibl.  Maz.,  n°  37235, 
7e  pièce,  dit  :  «  Sa  Majesté  partit  de  Pluviers  pour  aller  coucher 


Henri  III . 
Louis  XIII 
Louis  XIV 
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1589  —  28  juin*. 

1616  —  9  mai. 

i65o  —  6  novembre1. 

1659  —  28  juillet. 

1660  —  12  juillet. 
1684  —  i3  octobre*. 
i685  —  29  septembre. 


PONT-SUR-YONNE 


Philippe  II  .  .  . 

1202  —  #  janvier. 

Louis  IX  ...  . 

1234  —  25  mai. 

— 

1239  —  12  août*. 

Charles  V.  .  .  . 

1367  —  21  juillet*. 

à  Beaumont-au-Bois...  de  Beaumont  va  à  Montargis.  »  Or, 
Henri  III  est  le  16  à  Montargis.  Il  est  donc  plus  que  probable 
que  le  roi  quitta  Pithiviers  le  14,  coucha  à  Beaumont  la  nuit 
du  14  au  i5,  et  à  Montargis  celle  du  i5  au  16.  Cette  date  du  14 
est  d'ailleurs  indiquée  dans  une  petite  note  anonyme  insérée 
en  1787  dans  le  rarissime  journal  :  Les  Affiches  de  Montargis. 

1.  «  Estant  sur  le  lieu,  le  roy  Henri  III,  sur  la  différence  du 
nom  de  Puthiviers  ou  Pluviers,  dit  qu'il  vouloit  qu'il  fust 
appelle  Pluviers.  »  (D.  Morin,  Histoire  du  Gâtinais,  p.  3.) 

2.  €  Dimanche  6,  M.  le  Tellier...  part  pour  aller  à  Orléans 
et  fut  coucher  à  Pithiviers,  où  il  trouva  la  cour...  »  (Dubuisson- 
Aubenay,  Journal  des  guerres  civiles,  t.  Ier,  p.  337.) 

3.  «  Le  vendredi  i3,  il  coucha  à  Pluviers,  où  il  arriva  fort 
tard.  »  (Journal  de  Dangeau,  t.  Ier,  p.  69.) 

4.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Sens  (Yonne). 
Chas  ti  il  on  a  dessiné  une  vue  de  P—  s. -Y — . 

5.  Voir  Montereau-fadlt- Yonne,  p.  120,  note  1. 

6.  Le  roi,  venant  de  Sens  et  allant  à  Montereau,  dîne  à  P— 
s.-Y—  en  compagnie  et  aux  frais  du  duc  de  Bourgogne,  Philippe 


—  148  — 

Charles  IX  .  .  .     1564  —  14  mars1. 
Louis  XIV  .  .  .     1674  —  21  avril,  25  juin, 


PUISEAUX\ 


Charles  IV,  .  .     i322  —  1 5  et  16  octobre'. 


le  Hardi.  L'équipage  est  de  43  chevaux  et  la  dépense  de  l'hôte 
du  duc,  à  P —  s.-Y —  et  Montereau,  est  de  25  livres,  18  s.  8  d. 
(M.  Quantin,  Bulletin  de  la  Société  des  sciences  historiques  de 
l'Yonne,  i883,  p.  11.) 

1.  Charles  IX  venant  de  Montereau  couche  à  P — s.-Y —  et 
en  part  le  lendemain  matin. 

2.  Chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret). 
Quelques  anciens  auteurs  mentionnent  un  c  palais  »  à  P — ,  ce 
palais  aurait  été  bâti  pour  Louis  VI;  or  nous  ne  trouvons 
aucun  séjour  de  ce  roi  à  P — .  De  plus  un  acte  de  1371  cité  par 
Dumesnil  établit  que  «  le  roi  n'eut  jamais  aucun  domaine  »  en 
ce  lieu.  Ces  deux  affirmations  contraires  sont  difficiles  à  conci- 
lier, à  moins  d'admettre  que  ce  qu'on  lit  dans  les  notes  de 
Lancelot  et  dans  dom  Morin  ne  se  rapporte  à  un  autre  Puteo- 
lum,  Puisiacum  ou  Puiset.  On  peut  d'autant  mieux  supposer 
cette  confusion  que  la  table  géographique  du  tome  XII  des 
Historiens  de  France  n'a  qu'un  seul  article  pour  Puîseaux  et  le 
Puiset  (en  Beauce).  Voir  pour  la  ville  de  P —  la  pi.  17  de  la 
Topographie  française  de  Chastillon. 

3.  B.  N.,  mss.  f.  fr.  25994,  n°  291.  Cette  pièce  n'émane  pas 
de  la  Chancellerie  royale,  mais  il  y  est  dit  que  le  roi  se  trouvait 
à  Puiseaux  le  vendredi  après  la  feste  saint  Denis...  cccxxii. 
Nous  croyons  devoir  préférer  cette  indication  à  celle  (Paris) 
donnée  dans  l'Itinéraire  du  tome  XXI  des  Historiens  de  France, 
d'après  :  Arch.  nat.,  J.  459,  n°  25  bis;  la  présence  du  roi  à 
Puiseaux  étant  certaine  le  16  :  B.  N.,  mss.  f.  fr.  25697,  Chartes 
royales,  n°  98.  (Note  de  M.  Couderc.) 


—  149  — 

Louis  XI  ...  .     1474  —  27,  29,  3i  août,  ierl  et  2, 

4  septembre, 

—  1479  —  5',  l9  ma^  6,  8  et  9,  11, 

i8*juin. 

—  1480  —  2  mai,  19  juin, 
Charles  VIII .  .     1485  —  1 1  novembre. 
Louis  XII.  ...     1499  —  2  juin. 

—  i5oo  —  18,  214  et  22  août. 
François  Ier  ..  .  —  x  \ 

Henri  IV  .  .  .  .     1601  —  (16-18)  avril6. 
Louis  XIII.  .  .  .     1623  —  4  janvier'. 

1.  Archives  de  la  Seine-Inférieure,  G.  3699. 

2.  Sougit.  Notice  ms.  sur  Milly,  Registre  des  délibérations, 
Arch.  munie,  de  Milly. 

3.  Lettres  patentes  transcrites  en  tête  d'un  Compte  de  V hôtel, 
Arch.  nat.  KK.  63. 

4.  Lettres  missives  enregistrées  au  Parlement  de  *Paris. 
Arch.  nat.  XlA  9322,  f>  21. 

5.  «  François  Ier,  rappelant  des  lettres  accordées  par 
Louis  XII  et  Charles  VIII  à  Puiseaux,  dit  :  à  l'entour  de  laquelle 
ville  ilz  prenoient  en  leur  vivant,  ainsi  que  nous  prenons  de 
présent,  plaisir  et  récréation  pour  les  chasses...  »  (R.  de 
Maulde,  Condition  forestière  de  V Orléanais,  p.  481.) 

6.  Environ  le  mois  de  may,  le  roy  et  la  reyne  furent  gagner 
les  pardons  au  jubilé  à  Orléans;  vous  allastes  avec  eux  jusques 
à  Fontaine-bleau,  et  encore  jusques  à  la  moitié  de  la  première 
journée,  qu'eux  allans  coucher  à  Puizeaux...  (Mémoires  de 
Sully,  p.  36i.)  Sully  fait  ici  une  légère  erreur.  En  effet  c'est  en 
avril  que  le  roi  et  la  reine  allèrent  à  Orléans  (encore  peut-on 
dire  qu'avril  est  «  environ  le  mois  de  mai  »  ).  Ils  étaient  à  Fon- 
tainebleau le  16,  et  on  les  trouve  à  Orléans  le  19;  c'est  donc 
le  16  ou  le  17  qu'ils  couchèrent  à  Puiseaux. 

7.  Le  roi  vient,  de  M alesherbes,  voir  la  reine  à  P— ,  et  rentre 
coucher  à  Malesherbes.  Journal  ms.  d'Héroard. 


—  i5o  — 


RAVANNE*. 


Louis  XIII  ...     1611  — 24  mai t 


Henri  IV  .  . 
Louis  XIII. . 

Louis  XIV.  . 


RIS8. 

1608  —  21  mars. 
i6i3  —  16   septembre*,   25  no- 
vembre *. 

1678  —  22  août. 

1679  —  26  août. 

1680  —  i3  mai. 


SABLONS'  (LES). 
Henri  IV  ...  .     1697  —  n  novembre6, 


1.  Commune  d'Ecuelles,  canton  de  Morety  arrondissement 
de  Fontainebleau  (Seine-et-Marne).  R — ,  qui  est  aujourd'hui 
un  moulin,  était  alors  la  maison  de  plaisance  de  M.  de  Loménie. 
Lemaistre,  qui  tient  quelque  temps  le  Journal  d'Héroard,  écrit 
par  erreur  Arvane.  N'est-ce  pas  cette  maison  que  Chastilîon 
a  représentée  pi.  35  :  «  maison  platte  bastie  à  la  moderne  près 
la  petite  ville  de  Moret  en  Gàtinois?  » 

2.  Aujourd'hui  Ris-Orangis,  canton  et  arrondissement  de 
Corbeil  (Seine-et-Oise).  Dans  le  château,  parc  avec  serres 
remarquables  et  magnifique  cèdre  du  Liban  planté  au 
xvne  siècle. 

3-4.  Le  16  septembre,  le  roi  dîne  à  R— ;  le  25  novembre,  il 
y  couche  et  soupe.  Journal  ms,  cTHéroard. 

5.  Commune  de  Veneux-Nadon,  canton  de  Moret,  arrondis- 
sement de  Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

6.  Le  roy  dîne  aux  S — ,  soupe  et  gîte  à  Fontainebleau 
(Ecroue  de  la  dépense). 


-  i5i  - 


SAINT-BENOIT-SUR-LOIRE'. 

Thierri  III ..  .  x*. 

Louis  Ier x*. 

Charles  II  .  .  .  843  —  i3  juin*. 

—  845*. 

847'- 
Carloman.  ...     88  r. 

Charles  III.  .  .    900  —  3o  octobre8. 

1.  Canton  <£Ouzouer-sur-Loire ,  arrondissement  de  Gien 
(Loiret).  Fondé  en  641,  le  monastère  de  Fleury  prit  le  nom  de 
Saint-Benoît,  après  qu'en  655  des  reliques  de  ce  saint  y  eurent 
été  transportées.  <  Les  séjours  assez  fréquents  des  rois  de 
France  à  S.-B —  auraient  pu  devenir  une  cause  de  dissipation 
pour  les  religieux...  Ils  avaient  leur  droit  de  gîte  à  l'abbaye, 
mais  ce  droit  ayant  été  racheté  par  les  religieux  (ce  n'est  pas 
l'avis  -de  Brussel,  Usage  des  fiefs),  ils  devaient  avoir  leur 
maison,  leur  palais.  Une  maison  qui  porte  les  traces  de  l'archi- 
tecture du  xie  siècle  aurait  été,  s'il  faut  en  croire  la  tradition, 
cette  maison  royale.  Deux  autres  lieux  peuvent  être  également 
indiqués  :  une  métairie  nommée  la  Motte-le-Roi,  au  nord  de  la 
ville...  et  une  maison  située  sur  la  grande  place.  »  (Abbé 
Rocher,  Histoire  de  V abbaye  Saint-Benoit,  p.  275.)  Voir  dans 
dom  Germain,  Monasticon  Gallicanum,  pi.  61,  une  Vue  de 
l'abbaye  de  Fleuri,  et  la  pi.  75  des  Monuments  du  Gâtinais 
d'Ed.  Michel. 

2-3-5-6-7-  Abbé  Rocher,  Op.  cit.,  pp.  67,  81,  85,  102. 

4.  P.  Marchegay,  Les  Archives  d'Anjou,  t.  Ier,  p.  238. 
«  Datum  in  monasterio  Sancti  Benedicti.  »  Se  trouve  au  f°  i5i 
du  tome  Ier  des  Chartes  et  Diplômes.  B.  N.,  mss.  Moreau. 

8.  Cartulaire  de  Fleury,  Arch.  du  Loiret,  f°  291.  Voici  la 
date  de  cette  charte  :  «  Erluinus  (sic)  notarius  ad  vicem 
Aschericy  (sic)  epi  sub  notavit.  Datum  tertio  cal.  novembris, 


—    l52    — 
LOTHAIRE    II.    .    .      X\ 

Philippe  Ier ..  .     1071. 

—  1079. 

Louis  VI  ...  .     1108.  —  Commencement  d'août1. 

—  11 09  —  (25  avril  —  3  août). 

—  11 10  —  i5  août*. 

—  1112*. 

—  n3o\ 

Louis  VII.  .  .  .  1167  —  (9  avril  —  3o  mars  1168). 

Louis  VIII  .  .  .  1223  —  23  octobre*. 

Louis  IX 1234  —  17  février. 

—  1248  —  jcjuin7. 

ind.  m,  anno  vu  reg.  D°  Carolo  Rege  Gloriosissimo,  redintegr.  in. 
Actum  monasterio  Sancti  Benedicti...  »  L'année  900  est  la 
seule  qui  convienne  aux  indications  chronologiques  ci-dessus, 
Ernustus  étant  vice-chancelier  et  Anschericus,  évèque  de  Paris 
(886-911),  chancelier;  mais  alors  Charles  le  Simple  ayant  été 
sacré  à  Reims  le  28  janvier  893,  Tannée  de  règne  est  vni  et 
non  vn. 

1.  <  Souvent  Lothaire  alloit  d'Orléans  visiter  ce  lieu  de 
Fleury...  En  ce  heu  Lothaire  y  résida  longtemps...  Et  Théo- 
doret,  roy  de  France,  y  alloit  aussi  souvent.  »  (D.  Morin.)  On 
sait  combien  la  chronologie  de  dom  Morin  est  peu  sûre.  Il 
semble  pourtant  qu'il  s'agit  de  Thierri  III  et  de  Lothaire  II  de 
France. 

2.  Voir  Melun,  p.  92,  note  3. 

3.  Abbé  Rocher,  Op.  cit.,  p.  273. 

4.  Car  Maire  de  Fleury ',  Arch.  du  Loiret,  f°  62. 

5.  Louis  VI  alla  au-devant  du  pape  «  usque  Sanctum-Bene- 
dictum-super-Ligerim.  »  (Suger,  Vita  Ludovici  grossi,  p.  i35). 

6.  «  Gista  qua  dominus  rex  cepit  anno  Domini  mccxxui... 
die  martis  ante  Sanctos  Simon  et  Jude...  apud  S.  Benedic- 
tum...  120  1.  »  (B.  N.,  mss.  f.  lat.  n°  9016,  f°  1.) 

7.  Le  Nain  de  Tillemont,  Vie  de  saint  Louis,  t.  III,  p.  18 1. 


—  i53  - 

1254  —  24  août1. 

— 

1256  —  20  décembre*. 

— 

I2Ô5  —  9  mars*. 

— 

1266  —  5  juillet4. 

Philippe  III.  .  . 

1284  —  Ier  janvier. 

Philippe  IV... 

1285  —  22  novembre. 

— 

1 293  —  x  mars. 

— 

i3oi  —  24  au  3o  décembre. 

— 

i3o3  —  x  mars. 

Charles  VII  .  . 

1429  —  21  juin. 

François  Ier.  .  . 

(1527)?  —  x  juin*. 

SAINTE-GENEVIÈVE-DES-BOIS*. 


Louis  XIII.  .  .  .     1627  —  6  et  7  mai. 


1.  Le  lundi  avant  la  Saint-Georges,  le  roi  perçoit  à  S — B — 
100  1.  de  droit  de  gîte,  (de  Gyvès,  ms.  Bibl.  d'Orléans.)  Les 
Historiens  de  France,  t.  XXI,  p.  398,  citent  un  ms.  qui  porte 
i5o  1.  à  la  même  date. 

2-3-4.  Gftes  perçus  par  saint  Louis  à  S—  B —  :  en  1256, 
96 1.;  en  1265,  99  1.,  17  sous  2  deniers;  en  1266,  92  1.  11  sous. 
(Brussel,  De  l'Usage  des  fiefs,  1. 1,  p.  554.) 

5.  Il  est  à  peu  près  certain  que,  si  François  Ier  est  allé  à 
S — B —  en  juin,  Tannée  1527  indiquée  par  M.  l'abbé  Rocher, 
Histoire  de  V abbaye  Saint-Benoit,  p.  375,  est  inexacte  ;  en  effet 
François  Ier  est  à  Paris  ou  à  Saint-Denis  en  juin  1527.  L'année 
1529  conviendrait  mieux,  le  roi  étant  le  3i  mai  à  Romorantin 
et  le  8  juin  à  Fontainebleau. 

6.  Canton  de  Long  jumeau,  arrondissement  de  Corbeil 
(Seine-et-Oise).  Cette  localité  est  donc  en  dehors  des  limites 
que  nous  nous  sommes  tracées;  mais  d'abord  son  territoire 

20 


Louis  XIII.  .  .  . 


Louis  XIV.  .  .  . 


—  164  — 

1634  —  6  au  i3  octobre,  10  no- 
vembre*. 
i638  —  19,  23  novembre. 


SAMOIS'. 


Philippe  III.  .  . 
Charles  VI .  .  . 
Louis  XI  ...  . 

Louis  XIV.  .  .  . 


1283  —  22  avril. 

1390  —  jc  juillet,  x  août4. 

1474  —  25  septembre,  ier,  3  et  4, 

6  au  9,  11  et  12,  20  octobre. 
1664  —  Ier  août*. 


confine  au  canton  à'Arpajon  qui  nous  appartient;  puis,  en  la 
relevant,  nous  redressons  une  erreur  (voir  la  note  suivante). 

i.  Champollion-Figeac  (table  des  Mémoires  de  Mathieu 
Mole)  veut  qu'il  s'agisse  de  Sainte-G —  des-B—  (Loiret)  ;  mais 
tout  porte  à  croire  que  le  roi  était  non  loin  de  Chilli,  résidence 
du  cardinal  de  Richelieu,  à  Sainte-G—  des-B—  (Seine-et-Oise) 
où  Ton  voit  le  magnifique  parc  d'un  ancien  château. 

2.  «  Il  y  a  dans  le  château  une  grande  chambre  que  Ton 
nomme  la  Chambre  du  Roi,  parce  que  deux  de  nos  rois  y  ont 
logé...  (Louis  XIV)  dans  le  temps  de  ses  voyages  de  Fontai- 
nebleau coucha  plusieurs  fois  dans  le  château  de  Sainte-G— 
des-B—  en  allant  ou  en  revenant.  »  (Abbé  Lebeuf,  Histoire  du 
diocèse  de  Paris,  t.  XII,  p.  55.) 

3.  Canton  et  arrondissement  de  Fontainebleau  (Seine-et- 
Marne)  . 

4.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  104,  f°  190  r°.  —  Il  résulte 
des  c  Comptes  de  la  Vénerie  »  que  Charles  VI  chassa  dans  les 
bois  de  S—  du  Ier  au  4  décembre;  mais  il  parait  établi  par 
d'autres  documents  que  le  roi  avait,  ces  jours-là,  sa  résidence 
à  Melun. 

5.  «  Le  ier  août  le  roi  s'étant  rendu,  sur  les  dix  heures  du 


—  i55  — 


SERMAISE'. 

Louis  IX I25q  —  x  avril*. 

Charles  VI.  .  .     1890  —  26  et  27,  29  novembre". 

THOMERY*. 

Louis  XV  ....     1727  —  14  novembre. 

—  1732  —  22   et  23,  25,  28   sep- 

tembre. 

*TREVERS\ 
Louis  XIV.  .  .  .     1666  —  4  et  5  juillet. 

matin,  en  la  plaine  de  Samois,  y  rangea  en  bataille  toutes  les 
troupes  de  sa  garde,  pour  la  revue  générale...  »  passée  en 
l'honneur  du  cardinal  Chigi,  légat  a  latere. 

1.  Commune  de  Bois-le-Roi,  canton  et  arrondissement  de 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

2.  Peut-être  ce  séjour  s'appliquerait-il  plutôt  à  Sermaises- 
du-Loiret? 

3.  Comptes  de  la  vénerie  de  Charles  VI.  B.  N.,  mss.  fr., 
n°  11202,  f°  vi.  Ces  comptes  ne  disent  pas  d'une  façon  absolue 
que  le  roi  était  à  S —  à  ces  dates,  mais  le  donnent  à  penser. 
Comme  on  sait  d'autre  part,  à  l'aide  des  Comptes  de  l'Hôtel  et 
d'autres  documents,  que  le  roi  quitta  Melun  le  23  et  n'y  rentra 
que  le  3o;  comme  enfin  son  séjour  pendant  ce  temps  n'est 
signalé  dans  aucun  autre  lieu,  il  est  vraisemblable  qu'il  résida 
à  Sermaise. 

4.  Canton  de  Morety  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne). 

5.  Nous  n'avons  pas  trouvé  de  lieu  de  ce  nom  aux  environs 


—  i56  — 


VAL   COQUATRIX  (LE)' 


Philippe  IV.  .  . 

i3o8 

—  11  au  i3  août. 

Philippe  V  .  .  . 

i3i7 

—  x  mai,  22  octobre. 

— 

1820 

—  23  septembre. 

Charles  IV  .  .  . 

l32Ô 

—  18"  et  19  avril. 

Philippe  VI.  .  . 

i333 

—  a;  janvier*. 

— 

i335 

—  x  mars*. 

— 

i339 

—  x  mai1. 

Charles  V  .  .  . 

1376 

—  28  juin. 

— 

1377 

—  26  avril. 

— 

1378 

—  8  mars. 

i35i 

—  i5,  17  juillet*. 

de  Fontainebleau  ;  mais  on  a  vendu,  le  29  juillet  1886,  au  tribunal 
civil  de  Fontainebleau,  sur  la  mise  à  prix  de  33,45o  fr.,  le  châ- 
teau de  Tavers  situé  sur  les  bords  de  la  Seine.  Nous  conjec- 
turons que  Tavers  et  Trevers,  que  Robinet  dit  être  c  au  bord 
de  la  rivière,  »  sont  un  seul  et  même  lieu.  Tavers  dépend  de  La 
Grande-Paroisse,  canton  de  Montereau,  arrondissement  de 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne).  Michelin  dit  que  ce  hameau 
est  presque  aussi  ancien  que  le  chef-lieu. 

1.  «  Maison  féodale  (située  en  la  paroisse  Saint-Germain 
du  vieux  Corbeil)  qui  a  été  rebâtie  par  le  commissaire  Thibeuf. 
En  ce  lieu  il  y  a  une  voûte  sous  une  tour  quarrée,  d'où  il  sort 
une  fontaine,  où  le  vulgaire  dit  que  la  reine  Adèle  (femme  de 
Louis  VII)  venoit  se  baigner  pour  se  purger  de  sa  ladrerie.  » 
(Jean  de  la  Barre,  Les  antiquitez  de  Corbeil.) 

2.  B.  N.,  mss.  Colbert,  Chartes,  cart.  VIII,  pièce  i36. 

3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  n°  1157. 

4.  Ibid.,  JJ.  69,  n°  i3. 

5.  Ibid.y  JJ.  71,  n°  261. 

6.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  80,  n°*  566,  720. 


-  i57  - 


VALLERY*. 

Henri  II  ...  .  i55o  —  19  et  20  mars. 

—  i556  —  2,  4*  septembre. 

François  II  .  .  .  155c  —  25  au  27  octobre*. 

Louis  XIII  .  .  .  1620  —  3i  mars,  Ier  et  2  avril. 

VERT-LE-GRAND*. 
Philippe  VI.  .  .     i332  —  21  février'. 


1.  Canton  de  Chéroy,  arrondissement  de  Sens  (Yonne). 
V—  comptait  deux  châteaux  :  l'un  du  xiii^xiv*  siècle  ;  Androuet 
du  Cerceau  Ta  fait  entrer  dans  ses  Plus  excellent  bastimens  de 
France;  Silvestre  Ta  dessiné  et  Y  Annuaire  de  l'Yonne  en  a 
donné  des  vues  en  1842  et  1849;  l'autre,  commencé  par  Ph. 
Delorme  pour  le  maréchal  de  Saint- André,  est  demeuré 
inachevé. 

2.  B.  N.,  mss.  Clairambault,  vol.  489.  Itinéraire  de  Henri  IL 
—  Il  est  très  probable  que  le  roi  demeura  quelques  jours  à 
Vallery;  il  en  partit  vraisemblablement  le  8  septembre.  Dis- 
pacci  degV  Ambasciatori  Veneziani.  F*  i\  B.  N.,mss.  italiens, 
n°  1718,  f°  284  V0. 

3.  c  Monseigneur,  le  roy  partit  hier  au  matin  de  Vallery 
pour  s'en  aller  disner  à  Moret  et  coucher  à  Fontainebleau.  » 
(Lettre  d'Odet  de  Coligny  au  duc  de  Montmorency,  de  Sens 
28  octobre.  Correspondance  d'Odet  de  Coligny  9  publ.  par 
M.  L.  Marlet,  pour  la  Société  historique  et  archéologique  du 
Câlinais,  p.  47.) 

4.  Canton  d'Arpajon,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et- 
Oise). 

5.  Mém.  de  la  Chambre  des  Comptes,  B.  fol.  i3. 


—  i58  - 


VIEUX  CORBEIL  (LE)'. 

Philippe  IV.  .  .     i3io  —  x  juillet*. 

—  i3ii  —  #  janvier*. 

VIGNAY*. 

Charles  IX'.  .  .     i566  —  x  août. 

—  i567  —  x  août,  x  septembre. 


François  Ier  . 
Henri  IV  .  . 
Louis  XVI.  . 


VILLECERF\ 
—  x. 

1786  —  x  octobre. 


1.  Ayant  compris  dans  notre  liste  le  Val  Coquatrix  qui 
dépendait  du  Vieux-Corbeil,  nous  croyons  devoir  donner  aussi 
les  deux  indications  ci-dessous,  bien  que  le  Vieux-Corbeil  soit 
«  du  côté  de  Brie,  »  comme  dit  dom  Morin. 

2-3.  On  remarquera  peut-être  que  Philippe  IV  était  à  Cor- 
beil  en  juillet  i3io  et  en  janvier  i3u.  Il  ne  semble  pourtant 
pas  qu'il  y  ait  double  emploi.  On  a  dans  le  même  mois  des 
actes  datés  de  Corbeil  et  d'autres  du  Vieux-Corbeil. 

4.  Commune  de  Gironville,  canton  de  Milly,  arrondissement 
d'ETAMPEs  (Seine-et-Oise). 

5.  Charles  IX  fut  sans  doute  reçu  chez  le  chancelier  Michel 
de  l'Hôpital,  propriétaire  du  château  de  Vignay. 

6.  Canton  de  Moret,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne).  Sur  le  territoire  de  V— ,  le  château  Saint- 
Ange,  construit  par  François  Ier  pour  la  duchesse  d'Etampes 
et  réédifié  par  Henri  IV  pour  Gabrielle  d'Estrées,  reçut  sou- 
vent la  visite  de  ces  deux  rois. 


—  i5g  — 


VILLEROY1. 


Henri  IV ...  . 


Louis  XIII.  .  .  . 


1594  —  il  octobre*. 

1597  —  2  novembre'. 

1598  —  8  mai. 

1599  —  8  mai,  25  octobre. 
1601  —  27  octobre. 

161 1  —  4  octobre. 

1619  —  21  et  22  novembre. 

1627  —  29  juin  au  19  août. 

i636  —  17  et  18  mai. 

1637  —  21  janvier,  29  et  3o  mai, 

10  juin. 
1639  —  14  janvier,  8  novembre. 


1.  Commune  de  Mennecy,  canton  et  arrondissement  de 
Corbeil  (Seine-et-Oise).  Ce  V —  est-il  bien  le  clxc  Palatium 
de  la  liste  de  Mabillon?  Comment  n'y  constatons-nous  la  pré- 
sence d'aucun  roi  antérieur  à  Henri  IV?  Quoi  qu'il  en  soit, 
«  Villeroy,  dit  dom  Morin,  est  un  des  plus  beaux  lieux  de  tout 
le  Gastinois...  il  y  a  deux  grands  corps  de  logis,  Tua  appelé  la 
basse-cour  où  sont  les  offices  et  écuries,  puis  le  château  qui 
est  composé  de  belles  salles,  galeries  et  chambres  richement 
garnies,  entre  lesquelles  sont  les  chambres  du  roy  et  de  la 
reyne.  »  Silvestre  en  a  donné  une  vue.  Lors  de  la  démolition 
de  ce  château,  la  principale  cheminée  sculptée  par  Germain 
Pilon  en  a  été  transportée  à  Paris.  Elle  est  aujourd'hui  au 
Louvre. 

2.  c  Incontinent  qu'il  fust  arrivé,  s'en  alla  à  la  letterie  où  il 
trouva  une  bonne  femme  qui  l'appela  :  Sire  monsieur...  * 
(L'Estoile). 

3.  Le  roi  dîne  à  Juvisy,  soupe  et  couche  à  V — .  Dépense  du 
jour  :  258  écus,  5o  s.  1  d.  obole.  (B.  N.,  mss.  Comptes  de 
bouche.) 


—  i6o  — 


Loui9  XIII  .  .  . 

1641  —  22  février. 

Louis  XIV  .  .  . 

1645  —  24  octobre. 

— 

1646  —  cet  10  juillet. 

— 

1654  —  12  mai1. 

— 

1657  —  22  et  24  novembre. 

1661  —  Ier,  5  décembre. 

— 

1681  —  28  juillet. 

— 

1702  —  26  et  27  octobre. 

— 

1703  —  20  et  21  septembre*,  25 

et  26  octobre. 

— 

1705  —  26  et  27  octobre. 

Louis  XV .... 

1739  —  3o  sept,  au  2  octobre. 

VILLOISEÀU'. 


Louis  IX  ...  .     1236  —  x  août4, 


1 .  Mardy,  notre  jeune  et  grand  Roy 
Vint  héberger  à  Vileroy. 

(Loret,  La  Muze  historique,  lettre  du  16  mai.) 

2.  c  Le  roy  se  promena  fort,  hier  au  soir,  dans  les  jardins 
de  Villeroy,  et  ce  matin,  avant  que  d'en  partir,  il  a  travaillé 
avec  les  gens  du  maréchal,  et  il  lui  donne  des  dessins  pour  les 
embellissements  de  sa  maison.  Le  roi  s'y  plaît  et  se  souvient 
avec  plaisir  d'y  avoir  été  souvent  dans  sa  grande  jeunesse.  » 
(Journal  de  Dangeau,  t.  IX,  p.  298.) 

3.  Château  de  la  commune  de  Chevillon,  canton  et  arron- 
dissement de  Montargis  (Loiret). 

4.  t  Actum  apud  Villam-Oiselli,  juxta  Montem-Argi...  »  Ar- 
chives du  Loiret,  G.  fonds  de  Sainte-Croix,  in  extenso  dans  : 
J.  Doinel,  Hugues  le  Boutellier,  Orléans,  1887,  in-8°,  p.  12. 
(Extrait  du  Bull,  de  la  Société  archéol.  de  VOrléanais,  n°  i3o.) 


—   loi  — 


YEVRE-LE-CHATEL'. 


Louis  VI ...  . 

1120. 

Louis  VIL  .  .  . 

IIÔ2  - 

-  (8  avril  —  23  mars  1 163.) 

Philippe  VI.  .  . 

i332  - 

-  x  août*. 

— 

1340  - 

-  x  novembre*. 

— 

1343  - 

-  20  septembre*. 

Charles  VI.  .  . 

i383- 

-  27  avril". 

1.  Canton  et  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret).  C'est 
sans  doute  à  Philippe-Auguste  qu'il  faut  faire  remonter  la 
construction  du  château  dont  nous  ne  voyons  plus  que  les 
ruines,  mais  qui  existait  encore  du  temps  de  dom  Morin. 

2.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  66,  n°  10S1. 

3.  lbid.y  JJ.  71,  n°39o.  «  Actum  apud  Hieure  castrum.  » 

4.  Ibid.y  JJ.  72,  n°  418. 

5.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  53,  f°  9  r°. 
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SUPPLEMENT 


ANGERVILLE. 


Philippe  VI. 

•   .   • 

i32ç  —  x  octobre1. 

Charles  IX. 

•   .   ■ 

i562  —  17  septembre1. 

— 

i563  —  27  avril. 

Louis  XIII  . 

•   •   • 

1626  —  4  juin. 
ARPAJON. 

Charles  VI. 

•   .    • 

i3gi  —  x  octobre8. 

François  Ier. 

... 

i5i8  —  x  novembre*. 

Louis  XIII  . 

... 

i6i5  —  17  août. 

— 

1622  —  21  mars. 

— 

1626  —  2  et  3  juin. 

Louis  XIV  . 

•   «    • 

1668  —  24  septembre,  19  octobre. 

— 

1670  —  6,  24  octobre. 

BASSES-LOGES  (LES)'. 

Louis  XIV  . 

•            •            • 

1661  —  21  octobre*. 

Louis  XV 

1724  —  i5  octobre. 
1734  —  19  octobre. 

1.  Trésor  des  Chartes,  Arc'i.  nat.,  JJ.  66,  no  281. 

2.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  20686,  fo  72.  —  Ce  ms.  porte  un  titre  erroné; 
l'itinéraire  qu'il  contient  est  de  Charles  IX  et  de  i562,  et  non  de  François  II 
et  i56o. 

3.  Trésor  des  Cfiartes,  Arch.  nat.,  JJ.  141,  no  254. 

4.  Brantôme  raconte  que  Trivulcc,  venu  en  France  pour  se  disculper, 
rencontra  la  cour  à  Châtres;  que  François  1er,  en  Papcrcevant,  détourna 
la  tête;  que  le  vieux  maréchal  désespéré  prit  le  lit  et  ne  s'en  releva  pas. 
Or,  Trivulcc  mourut  le  5  décembre  i5i8  à  Châtres;  la  rencontre  doit  donc 
très  probablement  se  placer  en  novembre. 

5.  Commune  d'Avon,  canton  et  arrondissement  de  Fontainebleau 
(Seine-et-Marne). 

6.  Le  roi  reçoit  en  l'église  des  Carmes  des  B— L—  la  bénédiction  du 
Saint  Sacrement  pour  les  couches  de  la  reine. 


—  i63  — 

BEAUMONT. 
Henri  III 1587  —  16  septembre*,  i5  octobre  . 

BELLEGARDE. 
Charles  V  .   .   .   .     1376  —  x  juillet*. 

BOESSES. 
Louis  VII 1175  —  (i3  avril  —  3  avril  1176)". 

BOISCOMMUN. 

Philippe  III.   .   .   .  1271  —  3 1  juillet*. 

Philippe  IV.   .    .   .  1290  —  i5  mai7. 

—  1292  —  3  septembre*. 
Henri  II i55i  —  7  août9. 

BONNY. 

Louis  XIII  ....     1622  —  26  et  27  décembre10. 

—  i632  —  21  août. 

BOURRON. 
Louis  XV 1725  —  16  octobre. 

1.  Cant.  de  Château- Landon,  air*  de  Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

2-3.  Copie  de  lettre...  contenant  au  vray  ce  qui  s'est  passé  à  Yarmèe  du 
Roy  depuis  le  parlement  de  Sa  Majesté,  etc.  (Bibl.  Maz.,  no  37235,  Recueil 
de  pièces,  7e  pièce,  pp.  8,  11.) 

4.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  109,  no  188.  Le  roi  était  à  Soisy 
(Bellegarde)  vers  le  i5. 

5.  A.  Luchaire,  Études  sur  les  actes  de  Louis  VIL  Additions  çt  cor- 
rections. 

6.  Vente  d'autographes  du  3i  mars  1884,  no  146  du  Catalogue. 

7.  Archives  départementales  du  Pas-de-Calais,  A.  35. 

8.  Bibliothèque  de  V École  des  Chartes,  4e  série,  t.  II,  p.  469. 

9.  B.  N.,  mss.  fr.  no  5128,  p.  62. 

10.  Journal  d'Héroard.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  4027,  à  la  date. 


—  164  — 


BRIARE. 


Raoul 927 

Henri  III 1587 

Louis  XIII  ....     1642 


9  septembre1. 

Premiers  jours  de  décembre*. 

5  et  6  février. 


Louis  XIII  .   . 


BUSSIÈRE  (LA)1. 
1622  —  27  décembre*. 


Louis  XIII  .   . 


CÉLY. 
i6i3  —  5  octobre8. 


CHAILLY-EN-BIERE. 


Charles  V  .    .    .   . 

1378  —  24  mars*. 

Charles  VIN .    .   . 

1493  —  28  juillet7. 

François  Ier.  .    .   . 

,537  _  8  juillet". 

Charles  IX.    .    .    . 

i563  —  (14-18)  novembre*. 

Louis  XIII  .... 

161 3  —  4  novembre". 

1726  —  17  septembre. 

1.  W.  Lippcrt,  Kœnig  Rudolf  von  Frankreich,  p.  m  (Leipzig,  G.  Fock, 
1886).  Nous  devons  cette  indication  à  l'obligeance  de  M.  H.  Stein. 

2.  Le  roi  est  le  27  novembre  à  Artenay,  ensuite  près  de  Lortys  (sic), 
puis  à  Gicn  et  le  lendemain  à  Briare.  Discours  ample  et  très  véri- 
table..., etc.  (par  Cl.  de  la  Chastre).  Bibl.  Maz.,  no  37235,  Recueil  de 
pièces,  ne  pièce,  p.  i3o. 

3.  Canton  de  Briare,  arrond'  de  Gien  (Loiret). 

4.  Journal  d'Hèroard.  B.  N.,  mss.  fr.  no  4027,  à  la  date. 
5-IO.  Journal  d'Hèroard.  B.  N.,  mss.  f.  fr.  no  4024,  à  la  date. 

6.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  112,  no  170. 

7.  Notes  Gauthier,  fo  io3.  Arch.  munie,  de  Melun,  II,  2. 

8.  Pièce  originale  d'une  collection  particulière. 

9.  J.  Delaborde,  Gaspard  de  Coligny,  t.  II,  p.  3o3.  Le  rot  et  la  reine 
mère  sont  encore  à  Fontainebleau  le  14  (Condé  est  presque  certainement 
dans  Terreur  en  disant  qu'ils  n'y  passèrent  qu'un  jour);  ils  sont  le  18  à 
Corbeil  ;  l'entrevue  de  C—  avec  Coligny  doit  donc  se  placer  entre  les  deux 
dates. 


—  i65  — 

CHALLEAU1. 

François  Ier.  .    .   .     1646  —  g  avril1,  12  juillet*. 
Henri  II 1547  —  28  octobre*. 

—  1548  —  19  janvier8. 

CHAMPCUEIL*. 
Philippe  VI.    .   .   .     1349  —  x  mars7. 

CHANTECOQ. 

Philippe  VI.  .   .   .     i333  —  3omai\ 

—  1341  —  6  juillet*. 

—  1343  —  x  mai". 

—  1349  —  6",  22lf  février,  8",  19"  mai. 

i.  Commune  de  Dormelles,  canton  de  Moret,  arrondissement  de  Fon- 
tainebleau (Seine-et-Marne).  C —  possédait,  au  xvic  siècle,  un  important 
château  que  Androuet  du  Cerceau  a  gravé  dans  ses  «  Plus  excellons 
bastimens  de  France.  »  Ce  château  a  disparu  au  commencement  du 
xvme  siècle. 

2-3.  B.  N.,  mss.  fr.  no  5127,  fo»  9,  16.  Fo  9  :  «  à  Chaluau;  »  fo  16  :  «  à 
Challuau;  »  c'est  l'ancien  nom  du  château  de  C— .  En  avril,  François  1er 
est  à  Fontainebleau  et  à  C—  le  même  jour  et  peu  de  jours  après  à  Fer- 
rières. 

4.  B.  N.,  ms.  fr.  n°  5127,  fo  i55. 

5.  «  Il  Re  Christianissimo  con  la  Screnissima  Regina  si  levo  da  Fonta- 
nableo  et  se  ando  ad  un  luoco  chiamato  Sialeo,  due  Ieghe  distante  da 
questo  dove  io  mi  attrovo  pcr  aviarsi  poi  a  Montarghi...  »  Dispacci  degV 
ambasciatori,  etc.  Ro  3,  p.  382.  B.  N.,  mss.  ital.  no  17 16.  Cette  dépêche 
est  datée  de  Moret  et  il  est  difficile  de  trouver  à  deux  lieues  de  Moret, 
dans  la  direction  de  Montargis,  une  localité  répondant  mieux  à  Sialeo 
que  Challeau,  où  nous  voyons  d'ailleurs  François  1er  et  Henri  II  lui- 
même. 

6.  Canton  et  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 

7.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  77,  n°  365. 

8.  B.  N.,  mss.  fonds  Moreau.  Bréquigny,  Pièces  historiques,  XII,  fo  23. 

9.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  73,  n°  341. 

10.  Jbid.,  JJ.  74,  no  120. 

11-13-14.  Ibid.,  JJ.  77,  no»  440,  298,  307. 

12.  P.  Varin,  Archives  administratives  de  Reims,  t.  H,  p.  1242. 


—  i66  — 

Jean  II i353  —  17  juillet1. 


CHANTELOUP*. 


Philippe  VI.  .  .  . 


Jean  II 


Charles  VI.  .  .  . 
François  Ier.  .  .  . 


1340 
1343 
1349 
i35o 
i35i 
i352 
i353 
i356 
i388 

l52Ô 

1546 


—  29  octobre1. 

—  10  octobre4. 

—  x  décembre8. 

—  14  novembre8. 

—  27  avril7,  9  août*. 

—  2o'et  21  "février,  6",  11"  juin, 

—  5  octobre. 


M 


x  janvier 
x  mars14. 
3i  octobre18. 


—  21  mars 
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1.  B.  N.,  mss.  Fontanieu,  portef.  81. 

2.  Aujourd'hui  château  de  Saint-Germain-lès-Arpajon.  Edouard  III  y 
célébra'les  fêtes  de  Pâques,  en  i36o,  et  y  séjourna  pendant  la  plus  grande 
partie  du  mois  d'avril,  tandis  que  son  armée  ravageait  les  environs  de 
Paris.  (S.  Luce.)  Le  seigneur  de  Villeroy  était  possesseur  d'une  maison 
voisine  du  Louvre;  mais  cette  propriété  dite  des  Tuileries  avait  été 
échangée  dès  Tannée  i5iç  contre  la  terre  de  Chanteloup,  près  Châtres- 
sous-Montlhéry,  lors  du  projet  de  la  construction  d'une  résidence  royale 
sur  l'emplacement  des  Tuileries.  (F.  Bonnardot.)  On  a  de  Silvestre  : 
«  Veùe  du  chasteau  de  Chantcloust  entre  Linas  et  Chastres.  » 

3-8.  Gaignières,  Séjours  des  rois  en  différentes  villes.  B.  N.,  mss.  fr. 
no  20345,  fo»  i5i,  198  ro. 

4.  Trésor  des  Charles,  Arch.  nat.,  JJ.  72,  no  421. 

5.  Ibid.,  JJ.  78,  no  44. 

6.  Ibid.,  JJ.  80,  no  680. 

7.  Bibliothèque  de  VÉcole  des  Chartes,  t.  XLVII  (1886),  p.  384. 
9-10-11-12.  Trésor  des  Charles,  Arch.  nat.,  JJ.  81,  no»  139,  i55,  412, 490  : 

«  in  domo  nostra.  » 

i3.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  84,  no  451. 

14.  Ibid.,  JJ.  i32,  no  157. 

i5.  Livre  de  raison  de  N.  Versoris.  Mémoires  de  la  Société  de  l'Hist.  de 
Paris,  t.  XII  (i885),  p.  190. 

16.  Itinéraire  de  François  hr.  B.  N.,  mss.  Clairambault,  vol.  3i5. 


—  167 


Charles  IX. 
Henri  III.  . 
Louis  XIII  . 


i568  —  291  et  3o*  octobre,  x  novembre. 
i586  —  24  juillet. 
i6i3  —  8  avril3. 
1614  —  5  juillet4. 


CHANTEMERLE8. 
Philippe  IV.   .   .   .     1299  —  21  avril8. 

CHARNY. 
Philippe  IV.   .   .  .     i3i2  —  x  janvier7. 

CHATEAU-LANDON. 

Philippe  II ...   .     1 183*. 

Philippe  VI.   .   .   .     i335  —  *•  janvier1. 

Charles  IX.   .   .   .     i5Ô2  —  i5  et  16  septembre". 

CHATILLON-SUR-LOING. 
Louis  XII i5oo  —  Fin  juillet". 


1.  Gaignières,  m  s.  cité,  fo  110. 

2.  Inventaire  des  archives  de  Plsère,  B.,  t.  Il,  Introd.  p.  88. 
3-4.  Journal  d'IIéroard.  B.  N.,  mss.  fr.  no  4024,  à  la  date. 

5.  Commune  d'Essonnes,  canton  et  arrond*  de  Corbeil  (Seine-ct-Oise). 

6.  B.  N.,  f.  lat.  no  5j55,  19e  pièce. 

7.  G.  Vignat,  Cartulaire  de  Baugency,  p.  7. 

8.  Inventaire  des  layettes  du  Trésor  des  Chartes,  t.  VI,  Mélanges,  Arch. 
nat.,  JJ.  586%  fo  71,  pièce  no  1.  M.  L.  Dclisle  ne  mentionne  pas  la  charte 
ici  relevée  et  qui  n'est  connue  que  par  un  vidimus  de  i3o8. 

9.  «  Lou  lundi  devant  Noël  (i334)  se  parti  de  Gray  Jean  de  Morey. 
pour  aler  en  France;  trova  que  li  rois  estoit  à  Fontaine  Bliaut,  et  lou 
porsuyvy  jusques  à  Châtel  Landon.  •  Archives  du  Doubs,  B.  79*.  (Com- 
munication de  M.  H.  Stein.)  Nous  trouvons  en  effet  Philippe  VI  à  Fon- 
tainebleau le  29  décembre  1334.  Comme  il  n'est  à  Gien  qu'en  février,  on 
peut  penser  qu'il  ne  quitta  Fontainebleau  qu'en  janvier. 

10.  B.  N.,  mss.  fr.,  n©  20686,  fo  71.  M.  de  la  Fcrrière  (t.  I«-,  p.  400)  date 
de  Châteaudun  une  lettre  écrite  par  Catherine  de  Médicis,  de  Chateau- 
Landon.  (Nous  devons  cette  rectification  à  notre  collègue,  M.  Léon  Marlct.) 

11.  Voir  Montargis,  p.  121,  note  2. 


—  i6B  — 

François  Ier.  ...  i5i5  —  22  mai1. 

—  153g  —  6*  et  71  mai. 
Henri  II 1648  —  3  novembre4. 

—  i556  —  16  au  i9(î)  mai". 

COMMANDERIE  DE  SAINT-JEAN-EN-L'ISLE. 

Louis  IX i23i  —  24  juillet*. 

Philippe  IV.   .   .   .     1291  —  .#  janvier7. 
Charles  VIII.   .   .     1493  —  14  juillet'. 

CORBEIL. 

Louis  IX 1232  —  8  octobre*. 

Philippe  III.   ..  .  1283  —  14  avril". 

Philippe  IV.   .   .  .  i3o5  —  8  juin". 

—  1307  —  20  janvier". 
Charles  VIII  .    .  .  1493  —  14  juillet". 
François  Ier.  .   .  .  i53g  —  3o  et  3i  décembre. 

—  1646  —  17  juin". 

1.  B.  N..  mss.  Clairamb.,  110  782,  p.  265. 

2.  A.  Baschet,  Répertoire  des  dépêches  des  ambassadeurs  de  France  en 
Angleterre,  p.  587. 

3.  B.  N.,  mss.  Clairamb.  I2i5,  fo  77  v©. 

4.  On  a  une  lettre  de  Henri  II,  de  Châtillon.,.  3  novembre.  L'itinéraire  : 
à  Gien,  le  2;  à  Châtillon...  le  3;  à  Nemours,  le  7;  indique  bien  qu'il  s'agit 
de  C— s.-L — . 

5.  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris,  Arch.  nat.,  IL  1783,  p.  193.  — 
Coligny  écrit,  de  Châtillon,  le  16  :  «  Le  roi  restera  ici  trois  ou  quatre  jours...  • 

6.  Bibliothèque  de  VÈcole  des  Chartes,  5«  série,  t.  1er,  p.  110. 

7.  Arch.  communales  de  Laon,  FF.  3. 

8.  B.  N.,  mss.  fr.  no  20345,  fo  154  ro.  -A  S.-Jean-lez-Corbeil.  ■ 

9.  «  Venredi  veille  Saint-Denis.  »  Bibl.  de  VÈcole  des  Chartes.  5e  série, 
t.  1er,  p.  no. 

10.  Ch.-V.  Langlois,  Le  règne  de  Philippe  III  (Paris,  1887),  in-80,  p.  411. 
n.  B.  N.,  mss.  Colbert.  Chartes,  III,  52. 

12.  Archives  départementales  du  Pas-de-Calais,  A.  53. 
i3.  Arch.  mun.  de  Troyes,  AA.  48,  3e  liasse,  no  17. 
14.  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  no  5127,  fo  14. 


—  169  — 

Henri  II i55i  —  24  novembre1. 

—  i553  —  3o  et  3i  mai1. 

Henri  III 1587  —  l2  septembre*. 

COURTEMPIERRE4. 
Louis  XII i5oo  —  Premiers  jours  d'août8. 

DARVAULT6. 
Louis  XIII  ....     1619  —  18  novembre7. 

ÉGREVILLE. 
Philippe  VI.   .   .  .     1348  —  11  janvier*. 

ESSONNES. 

'Thierry  II.   .   .  .    6oo9. 

Louis  XIII  ....     1616  —  16  mai10. 

ÉTAMPES. 
Louis  VII 1160  —  (ier  août  —  i5  avril  1161)". 

1-2.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  5 128,  pp.  77,  189. 

3.  Copie  de  lettre.,.,  etc.  Bibl.  Maz.,  no  37235,  7e  pièce. 

4.  Canton  de  Ferrières,  arrondissement  de  Montargis  (Loiret). 

5.  Voir  Montargis,  p.  121,  note  2. 

6.  Commune  de  Fromonville,  canton  de  Nemours,  arrondissement  de 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne). 

7.  Le  roi  dine  à  D— .  Journal  cPHéroard,  B.  N.,  mss.  fr.,  4026,  à  la 
date. 

8.  Archives  historiques  de  la  Saintonge  et  de  PAunis,  t.  VI,  p.  23 1. 

9.  •  Clotaire,  battu  à  Dormelles,  s'enfuit  à  Melun,  de  là  à  Paris,  puis 
dans  la  forêt  Àrclauna.  Thierry  le  poursuit  et  pénètre  jusqu'au  bourg 
Sciona.  Je  crois  très  volontiers,  en  suivant  l'itinéraire  des  deux  rois,  que 
ce  bourg  est  Essonne,  appelé  dans  la  vie  de  saint  Germain  par  Fortunat 
(cb.  i5)  Exona...  »  A.  Jacobs,  Revue  des  Sociétés  savantes  (1859),  U>  P-  336. 

10.  Louis  XIII  dlnc  à  E— .  Journal  cPHéroard.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  4025, 
à  la  date. 

11.  A.  Luchaire,  Études  sur  les  actes  de  Louis  VIL  Additions  et  cor- 
rections. 

22 
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Louis  VIL  .   .  . 

.     n65  —  (4  avril  —  23  avril  1166)1. 

Louis  IX.   .  .  . 

.     1232  —  16  août*. 

Philippe  VI.   .   . 

.     1329  —  20  octobre3. 

Louis  XI ...   . 

.     1461  —  27*  et  28"  septembre. 

Charles  VIII .   . 

.     1492  —  23  juillet*. 

François  Ier.  .   . 

.     i538  —  6  septembre7. 

Louis  &III  .   .   . 

.     i6i5  —  18  août*. 

— 

1619  —  8  au  10  mai*. 

— 

1622  —  26  et  27  janvier",  2 1  et  22  mars11. 

— - 

1626  —  3  et  4  juin  ". 

FERRIÈRES. 

Philippe  IV.  .   . 


François  Ier.  .   . 


1289  —  16  septembre 
1292  —  3o  avril". 
1546  —  14  avril**. 


FONTAINEBLEAU. 


Louis  IX 1265 

Philippe  IV.   .   .   .     1296 


18  janvier 


x  janvier 


i» 


h 


1.  Cartulaire  du  Jard,  fo  121.  B.  N.,  mss.  lat.,  no  5482.  Cette  charte 
est  omise  par  M.  Luchaire. 

2.  Bibliothèque  de  V École  des  Chartes,  5«  série,  t.  I,  p.  m. 

3.  Arch.  hist.  de  la  Gironde,  t.  VIII,  p.  234. 

4.  Arch.  communales  de  Nîmes,  EE.  4. 

5.  Vaesen  et  Charavay,  Lettres  de  Louis  XI,  t.  II,  p.  i3. 

6.  Lettres  missives  adressées  au  Parlement  de  Paris.  Arch.  nat.  X**932i, 
fo  56.  Cette  lettre  n'a  pas  de  date  d'année;  nous  l'attribuons  à  1492  à 
cause  de  la  présence  du  roi  à  E —  le  26  juillet  1492. 

7.  B.  N.,  mss.  Clair.,  n°  782,  p.  297. 
8-9-  io- 1 1  - 1 2 .  Journal  d'Héroard,  passim. 
i3.  Arch.  comm.  de  Toulouse,  AA.  4,  fo  10. 
14.  Arch.  de  Gand,  Wilteboek,  fo  112. 

i5.  B.  N.,  ms.  fr.,  n°  5127,  fo  11. 

16.  B.  N.,  mss.  f.  lat.,  no  109 18,  fo  24  ro.  Lettre  missive  sans  date  d'an- 
née. E.  Boutaric  la  donne  à  1265  (Revue  des  Questions  historiques,  t.  IU 
(1867),  p.  348).  Saint  Louis  était  à  Esmans  le  20  janvier  1265. 

17.  Cartulaire  du  Lys.  Arch.  de  Seine-et-Marne,  H.  565,  fo  100. 


-  171  - 

Philippe  IV.  .   .   .     1297  —  17  novembre4. 

—  1298  —  12  mai". 

—  i3ii  —  10  décembre*. 

Louis  XII 1504  —  3o  octobre*. 

François  Ier.  .   .   .     i5ig  —  3ojuine. 

—  i522  —  i5  mars*. 

—  i523  —  25  au  27  juillet7. 

—  1528  —  4,  6,  8  au  10,  ii',  14, 18, 21  juil- 

let, ier<\5,8, 11,  i310  et  14  août,  20"  au 
23  septembre,  i5  et  16,  20  octobre, 
Ier,  6,  8  et  9  novembre. 

—  1529" —  i5  mars,  3o  novembre,  5  dé- 

cembre ". 

—  i53o  —  8  décembre. 

—  i53i  —  4,^7,^26"et27t7juillet,3aoûtl,. 

1.  Arch.  dép.  du  Pas-de-Calais,  A.  42. 

2.  Archives  municipales  de  Toulouse,  AA.  3,  p.  288;  ap.  Baudouin, 
Lettres  de  Philippe  IV. 

3.  Arch.  de  Gand,  Chartes  confisquées,  no  228,  orig. 

4.  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris,  t.  1er,  p.  93.  —  Corriger  en 
conséquence  la  note  7  de  notre  page  45. 

5.  Comptes  de  V hôtel,  Arch.  nat.,  KK.  94,  fo  97. 

6.  Catalogue  des  Ordonnances  de  François  /«,  publ.  par  l'Académie 
des  Sciences  morales.  Jusqu'à  nouvel  avis,  toutes  les  indications  non  au- 
trement justifiées  ont  ce  recueil  pour  origine. 

7.  Livre  de  raison  de  N.  Versoris,  dans  Mémoires  de  la  Soc.  de  Phis- 
toire  de  Paris,  t.  XII,  p.  125. 

8.  Archives  de  l'État  à  Gènes,  ap.  E.  Petit,  André  Doria,  Paris,  1887. 
9-10.  Papiers  d'État  du  cardinal  Granvelle,  t.  1er,  p.  421,  422. 

11.  Itinéraire  de  François  fa.  B.  N.,  mss.  Clairambault,  vol.  489. 

12.  Nous  omettons  à  dessein  deux  indications,  dont  l'une  est  plus  que 
douteuse  et  l'autre  certainement  erronée  :  1529,  23  juillet,  Comptes  de  la 
maison  du  roi,  Arch.  nat.,  KK.  99,  fo  2i5.  Le  roi  ce  jour-là  est  à  Coucy; 
x  septembre.  Trésor  des  Chartes,  Arch.  nat.,  JJ.  244,  n°  225.  Le  roi  est  à 
Chantilly  et  à  Paris. 

i3.  Vente  Bertin,  14  décembre  1837,  n°  J72  du  Catalogue. 

14-18.  Arch.  nat,  J.  960,  nos  9,  122. 

i5.  Bulletin  du  Comité  des  travaux  historiques,  1884,  p.  32. 

16.  B.  N  ,  mss.  Clairamb.,  n°  m5,  f»  69. 

17.  B.  N.,  mss.  Fontanieu,  portef.  a3o. 


—  172  — 

François  Ier.  .   .   .     i53a  —  29  septembre \ 

—  i534  —  7  mars*,    19',  21  *,  26',  29*  et 

3o  août*. 

—  i536  -  g6,  i59  et  i6w,  i8",  22'*  et  23", 

26 u  décembre. 

—  i537  —  i6w,  25w,  3on  juin,  i~  juillet", 

19  août1'. 

—  i539  —  3i  janvier",  3",  5",  24"  février, 

5"  et  6",  10",  24  mai",  16",  21*  no- 
vembre. 

—  1540  —  26  mai",  4",  6",  25  juin,  12  no- 

vembre", 3,  24",  27"  décembre. 

—  1641  —  ier,  19  et  20  janvier",  4",  7"  fé- 

vrier, 8  novembre",  3",  i54',  24  et  26" 
décembre. 


I.  «  La  Maesta  christianissima  h  aven  do  fatto  la  sua  solemnita  di  San 
Michiel  a  Fontanableo...  »  Dispacci  degV  Ambasciatori  Veneziani,  Rego 
10,  B.  N.,  mss.  ital.,  no  17 14,  p.  267. 

2-4- 15-20-2 1-22-24-27 -29.  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  no  1215,  f«  69,  72,; 

75,  77. 

3-5-6-7.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  i5632,  fo«  40,  35,  99,  59. 

8-9-10-12-14.  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris»  t.  II,  p.  3n. 

II.  B.  N.,  ms9.  Bourgogne,  vol.  60,  fo  63o  r°. 
13-19.  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  no  21414,  non  folioté. 

16.  Itinéraire  de  François  1er.  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  vol.  489. 

17.  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  no  782,  p.  295. 

18.  Archives  de  la  Gironde,  B.  3o  bis,  f»  335. 

23-25-26.  De  Laborde,  Comptes  des  bâtiments  du  Roi,  t  I,  p.  124, 147, 
t.  II,  p.  242. 

28.  Voir  Melun,  p.  108,  note  4. 

3o.  B.  N.,  mss.  Cab.  des  Titres.  Pièces  originales,  57,  d'Andouins,  p.  2. 

31-33-35-36-37-38-42.  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  I2i5,  f«  78, 79,  80. 

32.  Archives  de  l'Isère,  B.  3293. 

34.  Revue  des  Questions  historiques,  1876,  t.  II,  p.  174. 

39.  Le  roi  arrive  à  F—  ce  jour  venant  de  Dijon,  d'où  il  était  parti 
le  4.  Dispacci  degV  Ambasciatori  Veneziani.  Ro  20,  p.  198.  B.  N.,  mss.  ital., 
n°  I7i5. 

40-41.  Mandements  royaux  adressés  à  la  Chambre  des  comptes,  B.  N., 
mss.  nouv.  acq.  fr.,  no  1483. 


-  i73- 

François  Ier.  .   .  .     1542  —  7',  g*  janvier. 

—  1543  —  19',  21  février4,  5*  et  6e,  3iT 

mars,  ier\  6*,  21  "  décembre. 

—  1544  —  g  janvier11,  3  février". 

—  1545  —  3i  mars". 

—  1546  —  27  mars",  g  avril,  26  et  27,  3o 

juin,  2  au  4,  8,  10,  17,  27,  3i  juillet, 
2  août". 

Henri  II 1547  —  18",  22,  24"  septembre,  6  et  7, 

g,  16"  et  17",  18  et  ig,24",27, 3ifl  oc- 
tobre, 10",  12  au  14,  16,  18"  et  ig1*, 
22,  25,  28,  3o  novembre,  2  et  3,  6*  et 
7*,  i3,  17",  22",  26*  décembre. 


1-8-17.  B.  N.,  mss.  nouv.  acq.  fr.,  no  1483.  Mandements  royaux  adressés 
à  la  Chambre  des  comptes. 

2.  Dispacci  degV  Ambascialori,  etc.  Ro  20,  p.  227.  B.  N.,  mss..ital. 
n©  1715. 

3-12.  U.  Chevalier,  Ordonnances  concernant  le  Dauphiné,  not  828,  860. 

4-6.  B.  N.,  mss  Clairamb.,  m5,  f»  80. 

5.  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  782,  p.  3o3. 

7.  Archives  communales  de  Lyon,  CC.  36i. 

9.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  21414,  non  folioté. 

10.  Documents  inédits  sur  l'histoire  de  France.  —  Mélanges,  t.  III, 
p.  536. 

u.  Inventaire  sommaire  des  archives  de  l'Isère,  B.,  t.  II,  Introduction, 
p.  102. 

i3.  Itinéraire  de  François  /er.  B.  N.,  mss.  Clairamb.,  vol.  489.  —  Cet 
Itinéraire  complète  celui  qui  est  contenu  au  vol.  3i5  de  la  même  collection. 

14.  Cette  date  et  toutes  celles  non  autrement  justifiées  des  années  1546 
et  1547  sont  fournies  par  le  Registre  des  Expéditions  de  G.  Rochelel  :  B.  N., 
mss.  fr.,  no  5127. 

i5.  Laborde,  op.  cit.,  t.  I,  p.  25i. 

16-18-21.  B.  N.,  mss.  f.  fr.,  no  2 141 4,  non  folioté. 

19-26-29.  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris,  t.  III,  p.  98.  101, 
104. 

20.  B.  N.,  mss.  Bourgogne,  vol.  60,  fo  669  ro. 

22.  B.  N.,  mss.  fr.,  n*  2141  \,  non  folioté. 

23-24-25-27-28.  Itinéraire  de  Henri  //,  B.  N.(  mss.  Clairambault,  vol. 
489. 


—  174  - 

Henri  II i556* —  23É,  28*  août,  Ier  et  2  sep- 
tembre \ 

—  i558  —  9§,    20*,   25T,    27*,   3o9   mars, 

2  avril10. 

—  i55ç  —  19",  25"  avril. 
François  II.   .   .   .     i56o  —  26  juillet",  2  août". 
Charles  IX.   .   .   .     1S61  —  5  au  i3  février18,  iow,3i  mars', 

29  avril". 

—  i568  —  14  novembre". 

—  1571—23",  28 "  et  29"  juillet. 

—  1573  —  14  mars",  26   avril**,  3o  sep- 

tembre". 
Henri  III 1578  —  6"  et  7",  10"  septembre. 


1.  Nous  avons  trouvé  :  B.  N.  imp.,  80  F.  1,  une  ordonnance  datée  de 
Fontainebleau,  18  avril  i556.  Cette  date  est  fort  douteuse  :  Henri  II  est 
tout  le  mois  à  Blois  et  à  Amboise.  Nous  omettons  encore  un  séjour  en 
août  i55o,  Arch.  hist.  de  la  Gironde,  t.  XII.  p.  21.  Le  roi  est  à  Saint- 
Germain,  à  Mantes  et  dans  les  environs  de  Paris. 

2-4.  Dispacci  degV  Ambasciatori  Veneziani,  Fa  ia,  B.  N.,  mss.  ital., 
no  1718,  fo»  275,  278. 

3.  G.  Guiffrey,  Lettres  de  Diane  de  Poitiers,  p.  142. 

5-ii-i3.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  2338i,  fo»  24,  29,  52. 

6.  B.  N.,  mss.  fr.»  no  18869,  fo  26. 

7.  B.  N.,  mss.  ital.,  no  1720,  fo  12. 

8-24.  Inventaire  des  archives  de  l'Isère,  B.,  t.  II,  Introd.,  p.  87,  88. 
9.  Archives  communales  de  Poitiers,  E.  i3. 

10-23.  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris,  Arch.  nat.,  H.  1783, 
fo  282;  H.  1784,  fo  92;  H.  1787,  fo  334. 

12.  L'Amateur  d'autographes,  t.  VIII,  p.  41. 
14.  B.  N.,  mss.  nouv.  acq.  fr.,  no  1234,  fo  220. 
i5.  Delaborde,  Gaspard  de  Coligny,  t.  hry  p.  5oo. 
16.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  20686.  f°  79. 
17- 18-19.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  21415,  f«  37  r°,  294  r*. 

20.  P.  Guillaume,  Le  registre  du  bailliage  de  Gap  de  1554  à  /5ç2, 
Gap,  1884.  p.  11. 

21.  Archives  historiques  de  la  Gironde,  t.  XII,  p.  81. 

22.  Archives  communales  de  Nîmes,  DD.  6. 
25.  Collection  de  Lucas  de  Montigny,  n°  242. 
26-27-28.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  23614,  fo»  235,  94,  197. 
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Henri  III i58o  —  71,  22*  septembre,  27  nov.*. 

—  i582  —  84,  3o"  mai,  17  juin*. 

—  1584  —  i6\  18'  juillet. 
Henri  IV 1695  —  3i  mai*. 

—  1604  —  i5  mai10. 

GIEN. 

(Louis  VII  ...  .     1154)"? 
François  Ier.  ..   .     i533  —  28  avril". 
Charles  IX.   .   .   .     i5Ô2  —  10  et  11  septembre 

GRIGNON". 
François  !«....     i53g  —  12  mai". 


1.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  23614,  f°  86. 

2.  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris,  Arch.  nat.,  H.  1788,  f»  259. 

3.  Archives  de  l'Aube,  G.  1284,  f°  45  r°. 
4-5.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  1887 1,  fM  125,  i36. 

6.  Archives  communales  d'Amboise,  CC.  22. 

7.  Mémoires  de  Cheverny,  éd.  Buchon,  p.  242,  col.  2. 

8.  B.  N.,  Cab.  des  Titres.  Pièces  originales,  141,  Aumont,  pièce  21. 
q.  U.  Chevalier.  Ordonnances  concernant  le  Dauphiné,  n°  1182. 

10.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  18873,  f°  154  r°. 

n.  «  Le  roi  Louis  VII...  amena  des  troupes  devant  le  château  de 
Gieo. . .  la  place  fut  emportée  d'assaut. . .  et  le  roi  la  remit  immédiatement 
à  Hervé...  »  Les  Historiens  de  France,  t.  XII,  p.  128,  placent  cet  événe- 
ment vers  11 54;  mais  ils  font  remarquer  en  note  que  L'Evoque  de  la  Rava- 
lière  a  publié,  Mém.  de  P Académie  des  Inscriptions,  t.  XXVI,  p.  680,  un  récit 
du  même  fait,  en  démontrant  qu'il  ne  s'agit  pas  de  Gien,  mais  de  Saint- 
Aignao?? 

12.  B.  N.,  mss.  fr.,  15628,  non  folioté. 

i3.  B.  N.,  mss.  fr.,  20686,  f9  74. 

14.  Commune  de  Vieilles-Maisons,  canton  de  Lorris,  arrondissement  de 
Montargis  (Loiret). 

i5.  Archives  de  la  Gironde,  B.  3i,  f°  37.  Il  y  a  un  autre  Grignon,  canton 
de  Trainou,  arrondissement  d'Orléans,  mais  l'itinéraire  du  roi  :  Châtillon- 
sur-Loing,  Grignon,  Montargis,  Fontainebleau,  indique  bien  qu'il  s'agit  de 
Grignon-en-Gàtinais. 
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LEUVILLE*. 
Henri  II i55o  —  20  août*. 

LINAS. 

Louis  XIII  ....     1619  —  7  mai8. 

—  1622  —  27  janvier4. 

LORRIS. 

Philippe  III.  ..  .     1282  —  11  avril \ 
Philippe  IV.   .  .   .     1296  —  10  mars*. 

MAISON-ROUGE  (LA). 
Louis  XIII  ....     i6i3  —  25  novembre7. 

MALESHERBES. 

Charles  VIII.  .   .  1492  —  14  septembre'. 

Henri  II 1547  —  10  au  12  octobre*. 

Louis  XIII  ....  1620  —  14  avril10. 

—  162 1  —  28  au  3o  avril". 

—  '  1622  —  3o  et  3i  décembre1*. 

1.  Canton  d'Arpajon,  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 

2.  Le  tome  III  des  Registres  du  bureau  de  la  ville  de  Paris  cite, 
p.  238,  des  lettres  patentes  de  Henri  II  données  à  Leuville.  Blanchard 
(Compilation  chronologique)  cite  les  mêmes  lettres,  mais  les  date  de  Saint- 
Germain -en- Laye.  La  mention  du  Registre  nous  parait  mériter  toute  con- 
fiance. 

3.  Journal  d'Héroard.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  4026,  à  la  date. 

4.  Le  roi  soupe  et  couche  à  L — .  Journal  cPHéroard,  B.  N.,  mss.  fr. 
n°  4027,  à  la  date. 

5.  Ch.  V.  Langlois.  Le  règne  de  Philippe  III,  p.  408. 

6.  Varin.  Archives  administratives  de  Reims,  t.  I,  p.  1099. 

7.  Parti  le  matin  de  Fontainebleau,  le  roi  s'arrête  et  dîne  à  la  M — R— . 
Journal  d'Héroard,  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  4024,  à  la  date. 

8.  Vente  d'autographes  du  28  mai  1887,  n°  56  du  Catalogue. 

9.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  S127,  f°  46. 

1011-12.  Journal  d'Héroard.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  4027,  à  la  date. 
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MAROLLES-EN-HUREPOIX\ 
Louis  XIII  ....     1627  —  10  au  12  mai*. 

MELUN\ 

Louis  IX 1248  —  x  février*. 

Charles  V  .   .   .   .  i368  —  5  mars5. 

—  1371  —  14  juillet*. 

—  1372  —  24  juin7. 
Charles  VI.  .  .  .  i383  —  17,  20  décembre*. 

—  1384  —  *3,  i5juin*. 

—  i385  —  i5,  23,  28,  3o  et  3i  mai40. 
Louis  XII 1412  —  24  août",  22  septembre", 

—  1498  —  g  octobre 4*. 

—  i5oo  —  3  septembre". 

—  1504  —  2  novembre". 

—  i5io  —  29  mars". 

Henri  II i55i  —  24  et  25  novembre". 

—  i554  —  17  février". 
Charles  IX.   .   .   .  i568  —  19  décembre". 
Louis  XIII  ....  1612  —  24  mai*0,  3  juillet11. 

—  i6i3  —  11  mai". 

1.  Canton  d'Arpajon.  arrondissement  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 

2.  Journal  cFHéroard.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  4027,  à  la  date. 

3.  Fragonard  a  dessiné  une  jolie  vue  de  M—  en  1785;  M.  G.  Leroy 
donne  un  fac  simile  de  ce  dessin,  p.  415  de  son  Histoire  de  Melun. 

4.  Dom  Vaissette,  Histoire  du  Languedoc,  t.  III,  Preuves,  col.  465. 

5.  Froissart  (éd.  Luce),  t.  VII,  p.  xxv,  note  2. 

6.  B.  N.,  mss.,  n.  acq.  la  t.,  n°  184,  f°  i63. 

7.  Arch.  nat.,  J.  120,  n°  33. 

8.  Ces  deux  dates  indiquées  dans  la  note  11  de  la  page  102  ont  été 
omises  à  l'impression. 

9-10.  E.  Petit,  Itinéraire  des  ducs  de  Bourgogne  (sous  presse). 

11-13-14.  B.  N.,  mss.  Clairamb.  n°  782,  p.  io3,  247,  249. 

12-15.  G.  Leroy,  Histoire  de  Melun  (Melun,  1887),  in-8°,  p.  204,  244. 

10.  Archives  nationales,  P.  23o5,  p.  197. 

17-18.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  5128,  p.  83,  292,  236. 

19*  B.  N.,  mss.  fr.  n°  18875,  f»  x5i  v°. 

20-21-22.  Journal  SHéroard.  B.  N.,  mss.  fr.  n°  4024,  à  la  date. 
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Louis  XIII  .... 

i636  —  18  juin1. 

Louis  XVI  .... 

1776  —  16  novembre 

— 

1782  —  26  mars8. 

MILLY. 


François  Ier.  . 


i52o  —  23  octobre*. 
1646  —  20,  25  juillet*. 


MONTARGIS. 


Philippe  III.  , 

,   .   .     1282  —  x  avril*. 

Philippe  IV.   . 

.   .     1288  —  (i7-3i)  mai'. 

Louis  XI .   .    . 

.   .   .     1466  —  2  juin*. 

Charles  VIII  « 

.    .   .     1485  —  i5  janvier*. 

François  Ier. 

.    .   .     ni5  —  4  mai1*. 

1545  —  7  février". 

— 

1546  —  16  et  17  avril1'. 

Henri  IV,    . 

2  novembre". 

Louis  XIII  . 

.   .    .     1622  —  28  décembre". 

1-2-3.  G.  Leroy,  Histoire  de  Melun,  p.  341,  110,  412. 

4.  Aug.  Thierry,  Monuments  de  Vhisloire  du  tiers  État,  t.  II,  p.  56?. 

5.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  5127,  fo  18. 

6.  Archives  du  Loiret,  G.,  fonds  de  Sainte-Croix,  chap.  Saint-Vrain, 
apud  J.  Doinel,  Annales  de  la  Société  hist.  et  archèol.  du  Câlinais,  X.  V 
(1887),  p.  168. 

7.  Cartulaire  de  Vabbaye  Notre-Dame  des  Vaux-de-Cernay,  t.  II,  p.  74, 
note.  —  Le  roi  est  encore  le  16  à  Orléans. 

8.  B.  N.,  mss.  Clairanib.,  no  782, p.  191.  Il  se  pourrait  que  ce  fut  :  11  juin, 
date  que  nous  avons  donnée  page  120.  Toutefois  Louis  XI  étant  le  3i  mai 
à  Meung-sur-Loire,  pouvait  être  le  2  juin  à  M—. 

9.  B.  N.,  mss.  fr..  no  20498,  fa  114. 

10-11.  B.  N.,  mss.  Clair.,  no  782,  p.  266,  3 10.. 

12.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  5127.  fo  10. 

i3.  B.  N.,  mss.  fr.,  no  26304,  fo  3I1- 

14-15.  B.  N.,  mss.  Fontanieu,  portef.  451,  452. 

16.  Journal  fHéroard.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  4027,  à  la  date. 
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MONTEREAU-FAULT-YONNE. 

Charles  VI.  .   .  .     i388  —  16  août1. 
François  Ier.  .   .   .     i5i5 —  i«rmai\ 

MONTLHÉRY. 

Louis  XI 1461  —  25  septembre*. 

Charles  VIII .   .   .     1488  —  29  février*. 

NEMOURS. 
Henri  II 1548  —  7  novembre1. 

OLLAINVILLE. 
Louis  XIII  ....     1626  —  2  juin*. 

ORGEMONT'. 
Louis  XIII  ....     1627  —  12',  i69  mai. 

PITHIVIERS. 
Louis  XIII  ....     i6i5  —  ig  août10. 

ROUGEMONT  ". 
Louis  XIII  ....     1637  —  29  janvier  ". 

1.  D.  Vaissette,  Histoire  de  Languedoc,  t.  IV,  Preuves,  col.  378. 

2.  B.  N.,  mss.  Clair  :  782,  p.  267. 

3.  B.  N.,  mss.  nouv.  acq.  lat.,  no  184,  fa  161  n>. 

4.  Godefroy,  Histoire  de  Charles  VIII,  p.  46. 

5.  B.  N..  mss.  fr.,  n°  5127,  fo  157. 

6-8-9.  Journal  d'Héroard.  B.  N.,  mss.  fr.,  n°  4027,  à  la  date. 

7.  Commune  de  Cerny,  canton  de  La  Ferté-Alais,  arrondissement 
d'ETAMPES  (Scine-et-Oise). 

10.  Journal  d'Héroard.  B.  N.,  mss.  fr..  no  4025,  à  la  date. 

n.  Commune  d'Achéres,  cant.  d'Outarville,  arrond.de  Pithiviers  (Loiret). 

12.  Du  château  détruit,  il  ne  subsiste  que  quelques  ruines  informes;  sur 
une  plaque  de  cheminée  qui  en  provient,  on  lit  cette  inscription  :  le  29  jan" 
yier  1637,  louis  xni  a  soupe  et  gîte  ici.  Le  roi  s'était  rendu  avec  Riche- 
lieu chez  le  secrétaire  d'Etat  Michel-Charles  de  Bcauclerc,  alors  possesseur 
du  fief  de  Rougemont-  (Communication  de  notre  collègue,  M.  l'abbé  Ber- 
nois.) 


NOTES  ET  CORRECTIONS 


Page    i.  Angerville.  —  Henri  IV  —  i&jS. 
Lisez  :  1592. 

—  2.  Arpajon.  —  Henri  IV  —  i5g3. 

Lisez  :  1692. 

—  2.    d°    Louis  XIV  —  1669  —  23  septembre. 

Lisez  :  16  septembre. 

—  2.  Beaulieu.  —  Louis  XIII  —  1627  —  i5  mai. 

Lisez  :  i5  au  17  mai. 

—  7.  Boynes.  —  Supprimez  le  séjour  de  Louis  XII. 

Il  s'agit  de  Beyne,  cant.  de  Montfort-1'Amaury,  que  Henri  II  donna,  le 
12  février  1554.  à  Diane  de  Poitiers. 

Page  1 1 .  Changy.  —  Supprimez  le  séjour  de  Charles  VIL 

II  s'agit  de  Changy-en-Forez. 

Page  18.  Corbeil.  —  Louis  IX  —  1248  —  x  juin. 

L'abbé  Guiot,  Fasti  Corbolienses  (B.  N.,  mss.  f.  lat.,  no  9969),  dit  au 
12  juin  :  «  Arrivée  de  saint  Louis  à  Corbeil  avant  la  Croisade;  •  et 
au  i3  :  «  La  mère  et  la  femme  de  saint  Louis  se  rendent  à  Corbeil  auprès 
du  roi  qui  déclare  Blanche  régente  du  royaume.  •  Sur  quelles  autorités? 

Page  18.  Corbeil.  —  Philippe  IV  —  i3ii  —  x  septembre. 
Lisez  :  25  septembre. 

Varin,  Archives  administratives  de  Reims,  t.  II,  p.  i33. 

—  23.  Courcy-aux-Loges.  —  Supprimez  le    séjour  de 

Henri  II. 

Il  s'agit  de  Coucy-Château. 

—  26.  Bsmans.  —  Louis  IX  —  1269  —  x  mars. 

Lisez  :  1270  —  (17-23)  mars. 

—  28.  Etampes.  —  A  la  note  2  :  c  C'est  aujourd'hui  le 

château  du  Séjour;  »  lisez  :  C'était  au  moyen  âge 
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le  château  du  Séjour;  c'est  aujourd'hui  le  Palais  de 

Justice. 
Page  29.    d°    Louis  VII  —  1144  (26  mars  —  14  avril  1145). 

Lisez  :  1144  (26  mars-3i  juillet). 
—    3o.    d°    Louis  IX  —  1248  —  x  mai. 

Lisez  :  8  mai. 
Cartuîaire  de  V abbaye  Notre-Dame-des-Vaux  de  Cernay,  ch.  cccclxi. 

Page  3i.  Etampes.  —  François  Ier  —  i523  —  18  juin. 
Supprimez  cette  date. 

On  trouve  à  cette  date  dans  les  fiches  préparées  par  Bréquigny  pour 
ses  Ordonnances,  des  lettres  datées  d'Ètampes;  les  mômes  le  sont  de 
Stains  dans  le  Catalogue  des  actes  de  François  Jer;  deux  mandements 
du  même  jour  sont  datés  de  Paris;  mais  une  lettre  missive  écrite  de 
Stains,  le  20  juin  (Arch.  hist.  du  Poitou,  t.  IV,  p.  286)  tranche  la  difficulté. 

Page  35.  Ferrières.  —  Louis  XI  —  1470  —  6  avril. 
Supprimez  cette  indication. 

L'abbaye  de  Ferrières  où  Louis  XI,  qui  était  à  Thouars  le  3  avril,  se 
trouve  le  6,  n'est  presque  certainement  pas  celle  de  Ferrières-en-Gâtinais, 
mais  une  abbaye  de  Ferrières  au  diocèse  de  Poitiers. 

Page  35.  Ferrières.  —  François  Ier  —  1543  —  11  janvier. 
Supprimez  cette  date. 

Le  roi  est  le  2  janvier  à  La  Rochelle  et  le  21  à  Amboise;  il  ne  peut 
donc  être  dans  le  Gâtinais  le  u.  Il  s'agit  plus  que  probablement  de  la 
localité  où  passa  Louis  XI  en  1470. 

Page  43.  Fontainebleau.  —  Philippe  VI  —  i332  —  x  janvier. 
Lisez  :  6  janvier. 

Cartuîaire  de  Varch.  de  Sens,  t.  III,  f<>  58.  B.  N.,  mss.  f.  lat.,  n°  9807. 
Cette  charte  est  ainsi  datée  :  -  Donné  à  Fontaine-bliaut  le  siziesme  jour 
de  janvier  l'an  de  grâce  mil  trente  et  un.  »  Postérieurement  on  a  traduit, 
en  marge,  par  i3oi.  Elle  est  de  i33i  v.  s.  En  effet,  elle  est  signée  de 
Philippe  de  Melun,  très  jeune  encore  en  1302;  de  plus  le  roi  n'y  prend 
pas  le  titre  de  roi  de  France  et  de  Navarre  ;  enfin  Philippe  VI  est  à  F —  en 
janvier  i332,  tandis  qu'en  janvier  i3o2  Philippe  IV  est  le  5  à  Chéroy,  le 
6  à  Esmans,  et  le  7  à  Montcreau. 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i52i  —  x  nov. 
II  faut  probablement  supprimer  cette  indication. 
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En  novembre  i52i,  le  roi  était  dans  le  nord  de  la  France;  ce  séjour 
ne  pourrait  à  la  rigueur  se  placer  qu'entre  le  20  (à  Amiens)  et  le  26  (à 
Compiègne). 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i5a3  —  2  au 
11  août. 
Lisez  :  2  au  7  août. 

On  trouve  des  actes  datés  de  Fontainebleau  jusqu'au  n,  mais  le  roi 
dut  partir  plus  tôt  puisqu'il  passe  à  Nemours  dès  le  7.  —  La  note  2  de  la 
même  page  ne  dit  pas  exactement  ce  qu'elle  veut  dire,  à  savoir  :  que  le 
roi  ne  revit  Fontainebleau  qu'après  son  retour  de  captivité. 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i528  —  x  juin. 
Lisez  :  4  au  6  juin. 

Catalogue  des  Ordonnances  de  François  /er,  t.  I,  n«  3oo5,  3007.  — 
Mémoires  de  la  Société  de  V histoire  de  Paris,  t.  XII,  p.  207. 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier — 1629 — 9,  i3  juillet. 
Supprimez  ces  deux  dates. 

Le  roi  est  le  9  à  Coucy  et  à  La  Fère  le  i3.  On  trouve  bien,  comme 
nous  l'indiquons  en  note,  p.  46,  deux  lettres  datées  de  Fontainebleau 
parmi  celles  de  1529,  dans  le  mss.  5499  du  f.  fr.  à  la  B.  N.,  mais  ces  deux 
lettres  sont  mal  placées  et  appartiennent  sans  aucun  doute  à  i528. 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i53o  —  x  juillet. 
Indication  à  supprimer. 

La  pièce  no  2  du  reg.  246  du  Trésor  des  Chartes  est  ainsi  datée;  mais, 
en  juillet  i53o,  François  1er  est  à  Bordeaux,  Angoulême,  Cognac,  etc. 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i53i  —  23  sept. 
Supprimez  cette  date. 

Le  23  septembre  i53i,  le  roi  est  à  Chantilly. 

Page  46.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i533  —  28  avril. 
Supprimez  cette  date. 

Un  acte  royal,  Arch.  de  l'Isère,  B.  2909,  cah.  24,  fo  245,  est  daté  de 
Fontainebleau,  28  avril,  mais  le  roi  est  à  Gien  au  moins  depuis  le  27. 

Page  47.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  i536  ~  10  nov. 

Séjour  plus  que  douteux;  François  I«r  est  le  4  novembre  à  Chàtelle- 
rault,  et  le  12  à  Loches. 
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Page  47.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  1540  —  x  mars, 
x  septembre. 
Indications  à  supprimer. 

Le  roi  est  pendant  tout  le  mois  de  mars  à  Noyon  ou  dans  les  environs; 
et  au  mois  de  septembre  en  Normandie. 

Page  47.  Fontainebleau.  —  François  Ier  —  1642  —  x  mai. 
Supprimez  cette  indication. 

Elle  est  fournie  par  le  reg.  :  Arch.  nat.,  X1»  861 3,  fo  460  ro;  mais  le  roi, 
à  cette  époque,  est  dans  le  N.-E. 

Page  49.  Fontainebleau.  —  Henri  II  —  1548  —  Ier  au  19 
janvier. 

L'ambassadeur  vénitien  (Dispacci,  etc.  Ro  3.  B.  N.,  mss.  ital.,  no  17 16, 
p.  382)  dit  que  le  roi,  parti  de  Fontainebleau  le  19  janvier,  y  est  rentré  le 
4  février  au  soir,  ayant  passé  ces  seize  jours  à  chasser  du  côté  de  Mon- 
targis,  tantôt  ici,  tantôt  là,  sans  jamais  coucher  plus  d'une  nuit  dans  le 
même  lieu.  Nous  constatons  en  effet  la  présence  du  roi,  pendant  cette 
période,  à  Challeau,  Ferrières,  Montargis  et  Nemours;  mais  on  a  une 
charte  royale  datée  de  Fontainebleau,  26  janvier  (B.  N.,  mss.  fr.,  no  25724), 
et  Yltinéraire  de  Clairambault  nous  le  montre  en  ce  même  lieu  le  22  et 
le  23  janvier.  Nous  nous  sommes  tenu  à  l'indication  de  l'ambassadeur 
ordinairement  bien  informé,  tandis  que,  d'une  part,  l'itinéraire  de  Clai- 
rambault n'est  pas  toujours  très  sûr,  et  que,  d'autre  part,  une  charte  datée 
d'une  certaine  localité  n'établit  pas  invinciblement  que  le  roi  était  en  ce 
lieu  à  la  date  de  la  charte.  On  a  plus  d'un  exemple  du  contraire. 

Page  5o.  Fontainebleau.  —  Henri  II  —  i554  ~~  2^  avril. 

Un  acte  du  même  jour,  Arch.  de  la  Seine-Inférieure,  G.  3486,  porte 
cette  mention  précise  :  «  le  roi  étant  à  An  net.  »  Il  est  probable  que  la 
charte  de  Fontainebleau,  B.  N.,  mss.  fr.,  no  25724,  est  antidatée. 

Page  5i.  Fontainebleau.  —  Henri  II  —  i55g  —  2  avril. 

Indication  erronée  à  supprimer. 
—    70.      d°    Louis  XVI  —  1786. 

Nous  donnons,  page  69,  note  4,  la  dépense  du  voyage  de  Fontaine- 
bleau en  1777.  Celui  de  1786  fut  bien  autrement  coûteux.  Les  spectacles 
seuls  :  comédie  française,  comédie  italienne,  opéra,  ballet,  exigèrent 
388.681  1.  5  s.  7  d. 

Page  73.  Galetas. 
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Le  nom  de  cette  localité  a  inspiré  à  A.  Monteil  une  bien  jolie  décou- 
verte. Cet  historien  écrit  quelque  part  qu'  «  autrefois  le  conseil  du  roi  se 
réunissait  dans  les  greniers  :  ad  Galatas.  » 

Page  79.  Note  5.  —  L'omission   signalée  est  réparée  par 
M.  Luchaire  dans  ses  Additions  et  corrections. 

—  83.  Lorris.  —  Philippe  III  —  1276  —  #  janvier. 

Lisez  :  3i  janvier. 

C.  Langlois.  Le  règne  de  Philippe  III,  p.  3ç5,  no  54. 

Page  86.  Le  Lys.  —  Philippe  VI  —  1349  —  x  avril. 
Lisez  :  12  avril. 

Le  roi  est  au  Lys  à  Pâques.  Journal  du  Trésor.  Arcb.  nat.,  KK.  6, 
page  44. 

Page  86.  Note  5.  —  lbid.  JJ.  77. 

Lisez  :  Trésor  des  Chartes.  Arch.  nat.,  JJ.  77. 

—  88.  Note  3,  2me  ligne.  —  ...  dove  staro... 

Lisez  :  dove  starà... 

—  92.  Melun.  —  Louis  VI  —  ini. 

M.  G.  Leroy,  p.  110  de  sa  récente  Histoire  de  Melun,  place  en  11 16  la 
citation  devant  le  roi,  à  Melun,  de  Hugues,  seigneur  du  Puiset,  citation 
que  nous  rapportons  à  1111.  D'après  dom  Bouquet,  Recueil  des  historiens 
de  France,  t.  XII,  et  le  dernier  éditeur  de  Suger,  M.  Lecoy  de  la  Marche, 
notre  date  est  la  bonne.  M.  Leroy  a  confondu  le  commencement  de  la 
guerre  contre  le  seigneur  du  Puiset  avec  la  rentrée  en  grâce  de  Hugues, 
qui  est  de  1116  ou  11 17. 

Page  93.  Les  numéros  des  notes  2  et  3  sont  intervertis;  les 
notes  elles-mêmes  sont  bien  placées. 

—  96.  Melun.  —  Louis  IX  —  i23g  —  14  août. 

M.  Leroy,  Histoire  de  Melun,  p.  i36,  dit  à  tort  que  le  roi,  accompa- 
gnant la  couronne  d'épines,  demeura  dix  jours  à  M — .  Dès  le  16  août, 
saint  Louis  était  à  Vincenncs.  M.  Leroy  ajoute  que  «  depuis  Sens,  le  roi 
voyageait  en  bateau...  »  Bien  que  cela  ne  nous  semble  pas  démontré,  il 
se  peut  que  M.  Leroy  ait  raison.  Il  faudrait  alors  modifier  légèrement 
l'itinéraire  que  nous  proposons  page  12 5,  note  1,  en  supprimant  l'arrêt  à 
Fontainebleau. 

Page  98.  Melun.  —  Philippe  IV  —  1293  —  x  novembre. 
Lisez  :  3o  novembre. 

Archives  départ,  du  Pas-de-Calais,  A,  38. 
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Page  99.  Melun.  —  i35o  —  25  juillet. 

Le  nom  du  roi  Jean  a  été  placé  par  erreur  en  face 
de  cette  date  qui  appartient  à  Philippe  VI.  Nous 
n'avons  qu'un  seul  séjour  de  Jean  II  à  M —  :  en 
août  i36i. 
—    99.      d°    Charles  V  —  1364  —  a;  juillet. 
Lisez  :  (29-31)  juillet. 

Le  roi  est  encore  à  Paris  le  28. 

Page  100.  Melun.  —  Charles  V  —  i365  —  x  septembre. 
Lisez  :  (i5-3o)  septembre. 

Le  roi  est,  le  i5,  à  Combs-la- Ville,  venant  de  Paris. 

Page  100.  Notes. 

Au  lieu  de  :  8,  11,  12,  lisez  :  8. 
—      de  9,  lisez  :  9,  11,  12. 
—     106.  Melun.  —  Charles  VIII. —  1485  —  24  octobre. 
Date  erronée,  au  moins  comme  mois. 

Le  23  octobre,  Charles  VIII  est  à  Dun-le-Roy,  et  le  26  à  Bourges.  Si  la 
pièce  transcrite,  vol.  100,  p.  362,  de  la  collection  Bourgogne,  est  bien 
donnée  à  Melun,  elle  est  ou  du  24  novembre  1485,  ou  du  24  octobre  i486. 

Page  107.  Melun.  —  Louis  XII  —  1498 —  Fin  septembre. 
Lisez  :  (27-30)  septembre. 

D.  Lobineau.  Preuves  de  Vhistoire  de  Bretagne,  col.  i557,  —  et  B.  N., 
mss.  fr.,  no  33873,  fo  387. 

Page  108.  Melun.  —  François  Ier  —  i538  —  27  août. 
Date  erronée. 

François  1er  est  le  24  août  à  Chenonceaux,  et  le  28  à  Blois.  Si,  pour 
aUer  de  Saint- Germaio-en- Lave  où  il  est  le  7  septembre,  le  roi  est  passé 
&  Melun,  ce  ne  peut  être  qu'entre  le  3o  août  et  le  5  septembre.  (Nous 
avons  lieu  de  regretter  d'avoir  pris  au  sérieux  le  tableau  des  séjours 
royaux  à  M —  donné  par  Eug.  Grésy.) 

Page  108.  Melun.  —  Note  1. 

Nous  avons  cité,  d'après  la  Correspondance  de  Chabot  de  Brion  pub. 
parla  Revue  des  Questions  historiques,  1876,  t.  II,  p.  174,  une  lettre  fai- 
sant penser  que  le  roi  était  à  Fontainebleau  le  16  septembre  ;  or  on  a  neuf 
actes  différents  datés  de  Paris  ce  jour-là  et  un  daté  de  Saint-Germain-cn- 
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Laye  le  17.  Il  faut  donc  supposer  une  erreur  de  date  dans  la  lettre  de 
l'amiral.  Il  devient  difficile  alors  de  préciser  le  jour  où  le  roi  vint  conférer 
à  Melun  avec  les  ambassadeurs. 

Page  118.  Montargis.  —  i3i5  —  #  janvier. 

Cette  date  appartient  à  Louis  X  dont  le  nom  a  été 
omis,  et  non  à  Philippe  V  dont  le  nom  ne  s'ap- 
plique qu'aux  années  i3i7  et  suiv. 

—  1 19.      d°    Philippe  VI  —  1349  —  x  mai. 

Lisez  :  3i  mai. 

Jour  de  la  Pentecôte.  Journal  du  Trésor.  Arch.  nat.,  KK.  6,  p.  72. 

Page  120.  Montargis.  —  Charles  VI —  i38g  —  25  septembre. 
Supprimez  cette  date  erronée. 

—  122.      d°    Henri  IV  —  1606  —  7  novembre. 

Date  erronée  à  supprimer. 

M.  Guadet  donne  cette  indication  sans  signe  de  doute;  mais  Henri  IV 
rentre  à  Fontainebleau  le  5  novembre. 

Page  126.  Monter  eau- f.- Y.  —  Charles  VII  —  1437  —  3S... 
irisez  !  j  m 

—  127.      d°    Charles  IX  —  1673  —  12  juin. 

Supprimez  cette  date.  —  Bréquigny,  à  qui  nous 
l'avons  empruntée,  a  confondu  Montereau  avec 
M  ont  ce  aux,  où  Charles  IX  est  en  effet  le  12  juin. 

—  i3i.  Moret.  —  François  Ier  -  1545  —  18  mai. 

Date  à  supprimer. 

Le  roi  est  à  Mont,  près  Blois. 

Page  i32.  Note  3,  2me  ligne. 

Au  lieu  de  :  nous  mena  ;  lisez  :  vous  mena. 

—  137.  Nemours.  —  Charles  VI  —  138g  —  i3  novembre. 

Supprimez  cette  date. 

—  148.  Première  ligne  des  notes. 

Au  Heu  de  :  la  dépense  de  l'hôte;  lisez  :  la  dépense 
de  l'hôtel. 

—  i5o.  Ravanne.  —  Louis  XIII  —  161 1  —  24  mai. 

Lisez  :  24  avril. 
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Page  i5i.  Le  renvoi  *  ne  se  rapporte  pas  à  l'ouvrage  de 

l'abbé  Rocher.  Le  séjour  de  Thierri  III  à  Saint- 
Benoît-sur- Loire  est  justifié,  en  même  temps 
que  celui  de  Lothaire  II,  par  la  note  i  de  la 
page  1S2. 

—  159.  Villeroy.  —  Louis  XIII  — 1627  —  29  juin  au  19  août. 

Lisez  :  29  juin  au  18  août. 

L'erreur  vient  de  l'édition  du  Journal  cPHèroard. 

Page  168.  Châtillon-sur-Loing.  —  François  Ier  —  i5i5  — 

22  mai. 
Lisez  :  12  mai. 

—  177.  Melun. 

V Histoire  de  Melun  de  M.  G.  Leroy  donne  plu- 
sieurs séjours  royaux  que  nous  avons  omis  à 
dessein  de  lui  emprunter.  Les  dates  de  ces  séjours 
sont  ou  fort  douteuses  ou  certainement  erronées. 


TABLE  CHRONOLOGIQUE" 


Clovis  Ier 

(481  —  27  novembre  5n) 

Fenières,  33. 
Montargis,  116. 

Childebert  I«r 

(27  nov.  5n  —  23  déc.  558) 

Grande-Paroisse  (La),  76. 
Chilpéric 

(56i  —  septembre  584) 

Melun,  go. 

Clotaire  II 

([!«■  sept.-i8  oct.]  584  —  foct.  629. 
avril  63oJ) 

Melun,  90. 

Thierry  II 

(596  —  6i3) 

Essonnes,  169. 

Clotaire  III 

(656  — juillet?  670) 

Nemours,  i35. 

Thierry  III 

(673  -  691) 

S.-Benoît-sur-Loire,  i5i,  187. 
Pépin  le  Bref 

(mars  752  —  23  septembre  768) 

Fenières,  34. 


Gien,  74. 

Louis  le  Débonnaire 
(28  janvier  814  —  20  juin  840) 

Saint-Benoît-sur-Loire,  1 5 1 . 
Charles  le  Chauve 

(20  juin  840  —  6  octobre  877) 

Ferrières,  34. 
Saint-Benoît-sur-Loire,  1 5 1 . 

Louis  LE  BÈGUE 
(6  octobre  877  —  10  avril  879) 

Ferrières,  34. 

Louis  III 

(10  avril  879  —  3  août  882) 

Ferrières,  34. 

Carloman 

(10  avril  879  —  6  décembre  884) 

Ferrières,  34. 
Néronville,  i38. 
Saint-Benoit-sur-Loire,  i5i. 

Charles  le  Simple 
(28  janvier  893  —  7  octobre  929) 

Changy,  11. 
Saint-Benoit-sur-Loire,  i5i. 

Raoul 

(i3  juillet  923  —  14  janvier  9.36) 

Briare,  164. 


1.  Les  noms  en  italique  sont  ceux  des  localités  dont  l'attribution  ou 
l'identification  est  douteuse. 
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LOTHAIRE  II 

(12  novembre  954  —  2  mars  986) 

Étampes,  28. 
Saint-Benoît-sur-Loire,  i52. 

Hugues  Capet 

(3  juillet  987—24  octobre  996) 
Melun,  90. 

Robert 
(24  octobre  996  —  20  juillet  io3i) 

Étampes,  28. 
Melun,  90. 

Henri  Ier 

(20  juillet  io3i  —  4  août  1060) 

Melun,  90,  91. 
Méré  ville,  112. 
Pithiviers,  145. 

Philippe  Ier 

(4  août  1060  —  29  juillet  1108) 

• 

Etampes,  28,  29. 
Melun,  91,  92. 
Montlhéry,  128. 
Saint-Benoit-sur-Loire,  i52. 

Louis  VI 
(29  juillet  1108—  1er  août  1137) 

Arpajon,  1. 
Boesses,  5. 

Chapelle-la- Reine  (La),  i3. 
Chàteau-Landon,  14. 
Étampes,  29. 
Ferté-Alais  (La),  36. 
Lorris,  80,  81. 
Melun,  92,  184. 
Montereau,  124. 
Montlhéry,  129. 
Moret,  129. 

Saint-Benoît-sur-Loire,  i52. 
Yèvre-le-Châtel,  161. 

Louis  VII 

(1er  août  1137  —  18  septemb.  1180) 

Boesses,  5,  i63. 


Boiscommun,  5. 
Bois-le-Roi,  6. 
Chapelle-la-Reine  (La),  i3. 
Chàteau-Landon,  14. 
Corbeil,  17. 
Esmans,  25. 

Étampes,  29,  169,  170,  181. 
Ferrières,  34. 
Fontainebleau,  38,  3g. 
Froidefontaine,  71. 

Gietty  175. 
Lorrez-le-Bocage,  79. 

Lorris,  81. 
Melun,  92,  93. 
Montargis,  116. 
Montereau-fault- Yonne,  124. 

Montlhéry,  129. 
Moret,  129,  i3o. 
Nibelle,  139. 
Saint-Benoît-sur-Loire,  i52. 

Yèvre-le-Châtel,  161. 
Philippe  II 

(18  septemb.  1180—  14  juillet  im3) 

Château-Landon,  14,  167. 
Corbeil,  17. 
Étampes,  3o. 

Fontainebleau,  3g,  40,  41. 
Lorrez-le-Bocage,  79. 
Lorris,  81,  82. 
Melun,  93,  94,  95. 
Montargis,  116,  117. 
Mondhéry,  129. 
Moret,  i3o. 
Nemours,  i35. 
Pont-sur-Yonne,  147. 

Louis  VIII 

(14  juillet  1223  —  8  novemb.  1226) 

Esmans,  26. 
Fontainebleau,  41. 
Lorris,  82. 
Melun,  gS. 
Montargis,  117. 
Nemours,  i35. 
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Saint-Benoît-sur-Loire,  i52. 
Louis  IX 

(8  novemb.  1226  —  25  août  1270) 

Arpajon,  1. 

Chapelle-la- Reine  (La),  i3. 
Chàteau-Landon,  14. 
Commanderie  de  Saint-Jean- 

en-1'Isle,  16,  168. 
Corbeil,  18,  168,  180. 
Courcelles-le-Roi,  22. 
Esmans,  26,  180. 
Étampes,  3o,  170, 181. 
Ferrières,  34,  35. 
Fontainebleau,  41,  42,  170. 
Forest-lès-Milly,  70. 
Gien,  74. 

Lorrez-le-Bocage,  79,  80. 
Lorris,  82,  83. 
Melun,  95,  96,  97,  177,  184. 
Montargis,  117. 
Mon  tereau-f. -Yonne,  124, 125. 
Montlhéry,  129. 
Moret,  i3i. 
Nemours,  i36. 
Pont-sur- Yonne,  147. 
Saint-Benoît-s.-Loire,  i52,i53. 
Sermaise,  i55. 
Villoiseau,  160. 

Philippe  III 
(25  août  1270  —  5  octobre  12SS) 

Boiscommun,  5,  i63. 

Chéroy,  16. 

Commanderie  de  Saint-Jean- 

en-1'Isle,  16. 
Corbeil,  18,  168. 
Courcy-aux-Loges,  23. 
Essonnes,  26. 
Étampes,  3o. 
Ferrières,  35. 
Fontainebleau,  42. 
Lorris,  83,  176,  184. 
Melun,  97. 
Milly,  114. 


Montargis,  117,  118,  178. 
Montereau-fault- Yonne,  125. 
Moret,  i3i. 
Nemours,  i36. 
Neuville  (La),  i38. 
Saint-Benoît-sur-Loire,  i53. 
Samois,  154. 

Philippe  IV 

(5  octobre  1285  —  29  novemb.  1314) 

Arpajon,  2. 
Bellegarde,  4. 
Boesses,  5. 
Boiscommun,  5,  i63. 
Bou ville,  7. 
Chailly-en-Bière,  10. 
Chantecoq,  12. 
Chantemerle,  167. 
Charny,  i3,  167. 
Châtillon-sur-Loing,  i5. 
Chéroy,  16. 
Commanderie  de  Saint-Jean- 

en-risle,  17,  168. 
Corbeil,  18,  168,  180. 
Courcy-aux-Loges,  23. 
Courtenay,  23. 
Esmans,  26. 
Essonnes,  26. 
Ferrières,  35,  170. 
Fontainebleau,42,43,i70, 171. 
Fromont,  72. 
Gien,  74. 
Grès,  76. 
Guercheville,  77. 
Gy-les-Nonains,  77. 
Lorris,  83,  84,  176. 
Lys  (Le),  85,  86. 
Mareau-aux-Bois,  89. 
Melun,  97, 98, 184. 
Metz-le-Maréchal,  112. 
Milly,  114. 
Montargis,  118,  178. 
Couvent  des  Dominicaines  de 

Montargis,  123. 
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Montereau-fauît-Yonne,  125. 
Moret,  i3i. 
Nemours,  i36. 
Nesploy,  i38. 
Neuville  (La),  13g. 
Nibellc,  139. 

Nogent-sur-Vernisson,  140. 
Ouzouer-sur-Loire,  142. 
Paucourt,  142,  143. 
Piffonz,  145. 

Saint-Benoît-sur-Loire,  i53. 
Val  Coquatrix  (Le),  i56. 
Vieux-Corbeil  (Le),  i58. 

Louis  X 

(29  novemb.  1314  —  8  juin  i3i6) 

Melun,  98. 
Montargis,  118,  186. 
Paucourt,  143. 
Metz-le-Maréchal,  u3. 

Philippe  V 
(8  juin  i3i6  —  3  janvier  1322) 

Boiscommun,  5. 

Chailly-en-Bière,  10. 

Chalette,  10. 

Chantecoq,  12. 

Chanteloup,  12. 

Corbeil,  18,  19. 

Courvillaine,  23. 

Ferrières,  35. 

Ferté-Alais  (La),  36. 

Fontainebleau,  43. 

Lorris,  84. 

Lys  (Abbaye  du),  86. 

Melun,  98. 

Metz-le-Maréchal,  n3. 

Milly,  114. 

Montargis,  118. 

Couvent  des  Dominicaines  de 

Montargis,  123. 
Montereau-fault- Yonne,  125. 
Nemours,  i36. 
Nibelle,  i3g. 
Ouzouer-sur-Loire,  142. 
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Val  Coquatrix  (Le),  i56. 
Charles  IV 

(3  janvier  i322  —  1er  février  i328) 

Beba  in  Vastineyo,  3. 
Chalette,  11. 
Corbeil,  19. 
Courcy-aux-Loges,  23. 
Courvillaine,  23. 
Domats,  24. 
Ferrières,  35. 
Fontainebleau,  43. 
Fromont,  72. 
Gien,  74. 
Larchant,  78. 
Lorris,  84. 

Metz-le-Maréchal,  u3. 
Montargis,  118. 
Moulinet  (Le),  134. 
Neuville  (La),  i3g. 
Nibelle,  13g. 
Ouzouer-sur-Loire,  142. 
Puiseaux,  148. 
Val  Coquatrix  (Le),  i56. 

Philippe  VI 
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CARTULAIRE 


DE 


NOTRE-DAME  D'ÉTAMPES 


INTRODUCTION 


I 

L'église  collégiale  de  Notre-Dame  cTÉtampes  avait,  au  mo- 
ment où  éclata  la  Révolution,  comme  toutes  les  églises  quelque 
peu  importantes,  un  chartrier  renfermant  de  nombreux  et 
précieux  documents.  Saisies  au  nom  de  la  Nation,  toutes  ces 
richesses  historiques  furent  déposées  au  district  d'Étampes 
d'abord,  puis  bientôt  après  envoyées  au  chef-lieu  du  dépar- 
tement, à  Versailles. 

Mais  en  1804  ou  i8o5,  peut-être  sur  une  demande  des  curés, 
placés  à  la  tète  des  paroisses  reconstituées,  ou  plutôt  sur  un 
ordre  émanant  du  pouvoir  central,  l'administration  départe- 
mentale se  dessaisit  des  documents  reçus  en  dépôt,  et  les 
rendit  aux  fabriques.  H  existe  aux  archives  de  Seine-et-Oise 
des  reçus  en  bonne  forme,  et  signés  par  les  marguilliers  de 
chacune    des   quatre  paroisses4  de  la  ville    d'Étampes,  qui 


1.  La  ville  d'Étampes  compte  en  effet  quatre  paroisses  depuis  la  réor- 
ganisation du  culte,  en  1802  :  Notre-Dame;  Saint-Basile;  Saint-Gilles,  et 
Saint-Martin.  —  Avant  la  Révolution,  il  y  avait  à  Étampes  une  cinquième 
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constatent  cette  restitution.  Cette  mesure  qui  ne  profita  guère 
aux  églises,  je  crois,  fut  un  malheur  pour  la  science;  car  un 
grand  nombre  de  ces  titres  ont  péri;  à  part  Notre-Dame  et 
Saint-Basile,  qui  ont  conservé  quelques  pièces  de  leur  ancien 
trésor  historique,  on  chercherait  vainement  ailleurs  un  docu- 
ment remontant  au  delà  de  1802. 

C'est  une  des  épaves  échappées  à  ce  grand  naufrage  que, 
grâce  à  la  bienveillance  de  M.  Tarchiprêtre  d'Étampes1,  je  puis 
offrir  aujourd'hui  au  public,  sous  le  nom  de  Cartulaire  de 
Notre-Dame  cTÉtampes. 


II 


Qu'est-ce  que  le  Cartulaire? 

Le  Cartulaire  de  Notre-Dame  d'Étampes  est  un  registre  en 
papier  couvert  en  parchemin,  de  format  in-quarto.  Il  compte 
189  feuillets,  dont  66  seulement1  sont  écrits  au  recto  et  au 
verso  (sauf  le  dernier  qui  n'a  que  le  recto),  soit  un  total  de 
i3i  pages.  Chaque  page  mesure  28  centimètres  de  hauteur  sur 
20  de  largeur,  et  compte  d'ordinaire  37  lignes  d'une  écriture 
régulière  et  très  serrée,  assurément  tracée  par  la  même  main. 

Le  Cartulaire  est  composé  de  114  pièces  qui  s'échelonnent 


église  paroissiale  :  celle  de  Saint- Pierre,  et  de  plus  l'église  collégiale  de 
Sainte-Croix,  sur  la  paroisse  Saint-Basile.  Ces  deux  églises  ont  été  dé- 
truites durant  la  Révolution.  —  Une  autre  église  paroissiale  s'élevait  aui 
portes  de  la  ville;  elle  portait  le  nom  de  Saint-Germain -lez- Etampes.  à 
l'en  droit  où  est  actuellement  le  cimetière  de  Morigny.  Cette  église,  sur 
laquelle  il  n'existe  que  peu  ou  point  de  documents,  parait  avoir  été  il  y  a 
un  siècle  dans  un  état  de  complet  délabrement;  et  le  temps  ou  les 
hommes  en  la  renversant  ne  firent  que  hâter  une  ruine  déjà  commencée. 
Aujourd'hui  il  n'en  reste  pas  une  pierre,  et  le  nom  même  de  la  paroisse 
Saint-Germain  est  inconnu  de  la  plupart  des  habitants. 

1.  M.  l'abbé  Lheureux,  curé-doyen  de  Notre-Dame  et  archiprétre 
d'Etampes  depuis  1881. 

2.  Le  premier  feuillet  est  complètement  rongé  dans  la  partie  supé- 
rieure ;  de  telle  sorte  que  la  première  et  la  deuxième  charte  sont  en  partie 
détruites;  mais  une  main  moderne  a  rétabli  les  lignes  qui  manquaient,  à 
l'aide  du  texte  de  Fleureau,  comme  nous  l'apprend  une  note  placée  au 
haut  de  la  première  page. 
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de  Tan  1046  à  1495,  pendant  une  durée  d'environ  460  ans.  11  fut 
paraphé  à  la  fin  du  xvne  siècle  par  un  notaire  d'Étampes, 
nommé  Le  Vassor>  que  le  chapitre  de  Notre-Dame  avait  requis 
à  cet  effet. 

Pour  être  complet  dans  la  description  en  quelque  sorte 
matérielle  de  ce  registre,  je  dois  dire  que  : 

4  pièces  appartiennent  au  xie  siècle, 
20  —  au  xii°    — 

38  —  au  xiiie  — 

33  —  au  xive   — 

i5  —  au  xve    — 

Quatre  ne  portent  aucune  date;  mais  elles  appartiennent 
certainement  à  la  même  période,  car  ces  pages  ne  peuvent 
avoir  été  écrites  après  les  dernières  années  du  xve  siècle. 

Deux  de  ces  pièces  ne  sont  que  des  doubles,  car  le  n°  XLI 
n'est  que  la  reproduction  du  titre  n°  XXX,  et  la  lettre  papale 
n°  XL  s'est  déjà  présentée  au  n°  VIII. 

Enfin  au  xvmc  siècle,  ou  du  moins  après  le  24  avril  1692, 
date  du  paraphe  fait  par  le  notaire  Charles  Le  Vassor,  un  long 
arrêt  du  Parlement  de  Paris,  daté  du  3o  janvier  1572,  a  été 
ajouté  sur  notre  manuscrit.  Cet  arrêt  qui  ne  prend  pas  moins 
de  53  pages  du  registre,  forme  comme  une  sorte  d'appendice 
au  Cartulaire.  Ne  pouvant  songer  à  le  reproduire  tout  entier, 
j'en  ai  fait  un  résumé  succinct,  dans  lequel  j'ai  soigneusement 
conservé  tous  les  noms  des  habitants  d'Étampes,  rencontrés  à 
travers  les  pages  de  ce  long  document  judiciaire. 

III 

A  quelle  date  le  Cartulaire  a-t-il  été  écrit  et  quel  en  est 
l'auteur? 

Ce  manuscrit  remonte  certainement  à  la  fin  du  xve  siècle.  En 
effet,  aux  preuves  intrinsèques,  vient  se  joindre  un  fait  consigné 
dans  le  Cartulaire  lui-même,  et  qui  permet  de  serrer  d'un  peu 
plus  près  la  date  de  sa  composition. 

Au  commencement  du  xvi«  siècle,  une  discussion  s'éleva  entre 
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l'archevêque  de  Sens1,  Etienne  de  Poncher,  ou  son  successeur, 
et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Étampes,  relativement  au  droit 
de  présentation,  que  les  chanoines  exerçaient  sur  les  deux 
cures  de  Notre-Dame  et  de  Saint-Basile.  Cette  prétention  de 
l'archevêque  n'était  point  nouvelle,  puisqu'elle  avait  déjà  été 
soulevée  plus  de  trois  siècles  auparavant  par  un  de  ses  prédé- 
cesseurs, et  qu'elle  avait  été  réglée  à  l'amiable  en  faveur  des 
chanoines,  en  n85,  par  l'archevêque  Guy  de  Noyers*.  Pour 
écarter  les  nouvelles  réclamations  du  métropolitain,  les  cha- 
noines d'Etampes  en  appelèrent  à  leur  Cartulaire,  et  mirent 
sous  les  yeux  des  commissaires  délégués  par  l'archevêché  la 
copie  de  l'acte  de  u85  qui  établissait  leur  droit.  Le  texte  de 
notre  manuscrit  fut  probablement  contesté  par  les  envoyés  de 
l'archevêque,  car  deux  notaires  d'Étampes,  Saincton  Dodier  et 
Jehan  Maroublier,  furent  commis  pour  déchiffrer  l'original  qui 
existait  alors  encore  dans  le  chartrier  de  la  collégiale. 

Ils  trouvèrent  cet  acte  «  escript  en  parchemin,  scellé  en 
double  guette  de  cire  blanche,  auquel  est  l'impression  par 
figure  d'un  archcvesque.  »  Nos  deux  tabellions  virent  égale- 
ment, autour  du  sceau,  l'exergue  commençant  par  ces  mots  : 
Sigillum  Guido...;  mais  ils  déclarèrent  «  que  Von  ne  peull 
bonnement  le  lire  ne  cognoistre.  »  Néanmoins  ils  firent  une 
collation  de  la  copie  avec  l'original,  et,  le  5  novembre  i52Ô,  ils 
en  dressèrent  le  procès-verbal  qui  se  lit  au  bas  du  35e  feuillet 
de  notre  manuscrit. 

Ainsi,  dès  cette  époque,  le  Cartulaire  existait  depuis  assez 
longtemps  déjà  pour  que  les  chanoines  pussent  invoquer  son 
autorité  dans  le  maintien  de  leurs  droits  et  de  leurs  intérêts.  Il 
n'y  a  donc  pas  exagération  à  en  fixer  l'origine  à  trente  ans 
environ  avant  la  date  de  i52Ô,  fournie  par  le  procès-verbal  des 
deux  tabellions  Dodier  et  Maroublier. 

Je  pourrais  encore  ajouter  cette  preuve,  qui  ne  manque  pas 
d'une  certaine  valeur  :  c'est  que  tout  à  fait  au  début  du  xvi*  siècle, 


i.  On  ne   doit  pas  perdre  de  vue  qu'avant  la  Révolution,  la  ville 
d'Etampes  dépendait  de  l'archevêché  de  Sens. 
2.  Voir  la  charte  LXVI. 
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en  i5i2,  le  curé  de  l'église  Saint-Basile  d'Étampes,  Jean 
Pocaire,  fit  transcrire  également  les  titres  de  son  église  en 
forme  de  Cartulaire,  par  Daniel  Pavye,  son  vicaire.  Cette  copie 
est  présentement  entre  mes  mains,  et  il  suffit  de  placer  l'un 
auprès  de  l'autre  les  deux  manuscrits,  pour  être  convaincu  que 
celui  de  Notre-Dame  est  le  plus  ancien. 

Le  Cartulaire,  ai-je  dit,  a  été  écrit  tout  entier  par  la  même 
main.  C'est  assurément  l'œuvre  de  l'un  des  chanoines  qui 
vivaient  dans  le  cloître  de  Notre-Dame  vers  la  fin  du  xve  siècle. 
Mais  tous  les  efforts  que  j'ai  faits  pour  découvrir  son  nom  ont 
été  inutiles. 

Parmi  les  documents  manuscrits,  conservés  à  la  mairie 
d'Étampes,  il  n'est  pas  un  mot  qui  puisse  nous  éclairer;  et,  si 
les  deux  notaires  experts  constatent  bien  l'existence  du  Cartu- 
laire, ils  ne  disent  pas  un  mot  de  son  auteur. 

Mais  s'il  est  impossible  de  pénétrer  le  mystère  qui  entoure  le 
nom  du  scribe,  il  n'en  est  pas  de  même  du  but  qu'il  s'est  pro- 
posé  en  rédigeant  ce  Cartulaire.  Le  chanoine  d'Etampes  qui 
a  copié  les  titres  de  la  collégiale,  dans  le  manuscrit  que  je 
publie,  a  voulu  tout  simplement  faire  un  recueil  facile  à 
consulter  dans  les  discussions  d'intérêts,  de  prérogatives,  de 
droits  honorifiques  qui  revenaient  fréquemment.  Le  nom  même 
de  Répertoire,  donné  par  le  chapitre  à  ce  recueil,  suffit  ample- 
ment pour  justifier  et  prouver  cette  assertion. 


IV 


Aussi  les  premières  pièces  portent-elles  invariablement  ces 
mots,  écrits  par  l'auteur  du  Cartulaire  lui-même  :  Contre  le 
chapitre  de  Sainte-Croix  :  Contra  capitulum  Sanctc  Crucis; 
contra  predictum  capitulum. 

Nous  voyons  ensuite  le  long  démêlé  des  chanoines  avec 
leurs  chapelains,  qui  cherchaient  à  jouir  des  mêmes  droits  et 
prérogatives  que  les  chanoines.  Cette  discussion  plusieurs  fois 
séculaire  nous  a  valu  la  transcription  des  titres  de  fondation 
de  différentes  chapelles;  ainsi  que  ceux  de  certaines  rentes  ;  elle 
nous  a  valu  également  le  texte  des  accords,  des  règlements, 
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des  sentences,  qu'on  remettait  impitoyablement  sous  les  yeux 
des  chapelains,  ou  vicaires,  lorsqu'ils  devenaient  trop  entre- 
prenants et  cherchaient  à  se  soustraire  à  la  tutelle  des  cha- 
noines. 

Les  droits,  prérogatives  et  privilèges,  accordés  aux  diffé- 
rentes époques,  tenaient  une  large  place  dans  la  vie  des 
anciennes  communautés  ecclésiastiques.  Pour  les  chanoines  de 
Notre-Dame,  il  fallait  défendre  ces  droits  contre  les  oublis  et 
les  prétentions  des  archevêques  de  Sens,  ou  de  leurs  repré- 
sentants, les  archidiacres.  C'est  l'objet  d'un  grand  nombre  de 
pièces  de  notre  manuscrit. 

Viennent  ensuite  les  contestations  d'intérêts  avec  l'abbesse 
de  Villiers,  près  la  Ferté-Alais,  le  chapitre  de  Saint-Gatien 
de  Tours,  le  prieur  de  Saint-Samson  d'Orléans,  l'abbaye  de 
Morigny  et  divers  particuliers;  puis  l'établissement  des  droits 
du  chapitre  sur  les  deux  chapelles  qui  se  trouvaient  sur  la 
paroisse  :  celle  de  Saint-Jacques  de  Bedégon  ou  du  cimetière, 
et  celle  de  Saint-Laurent  du  château  d'Étampes.  Tout  cela 
était  pour  les  chanoines  l'occasion  de  produire  les  titres  justi- 
fiant les  droits  que  leur  avait  concédés  la  piété  des  comtes 
d'Étampes  et  de  plusieurs  seigneurs  des  environs. 

Si  je  joins  à  cette  énumération  déjà  longue  le  texte  de  deux 
ou  trois  règlements  d'ordre  intérieur  pour  la  communauté 
ecclésiastique  qui  vivait  à  Notre-Dame,  plus  quelques  pièces 
concernant  Saint-Basile  et  l'Hôtel-Dieu,  j'aurai  exposé  briève- 
ment les  divisions  que  l'on  pourrait  établir  entre  les  différentes 
pièces  du  Cartulàire. 

Je  crois  inutile  d'ajouter  que  ce  recueil  n'est  point  la  copie 
complète  des  titres  qui  se  trouvaient  à  Notre-Dame  d'Étampes. 
Le  chartrier  du  chapitre  était  beaucoup  plus  considérable;  et 
nous  ne  saurions  trop  déplorer  aujourd'hui  la  dispersion  et 
probablement  la  destruction,  au  moins  partielle,  de  tant  de 
richesses  historiques.  Le  Cartulàire  que  nous  possédons  n'a 
été  fait  que  dans  un  but,  je  le  répète  :  faciliter  la  défense  des 
prérogatives,  possessions,  droits  de  toute  sorte  attaqués  ou 
qui  pouvaient  l'être. 
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J'ai  dit  que  les  premières  pièces  du  Cartulaire  étaient  des- 
tinées à  soutenir  les  droits  de  l'église  Notre-Dame  contre  le 
chapitre  de  Sainte-Croix. 

La  collégiale  de  Sainte-Croix  d'Étampes  avait  été  bâtie  vers 
n83  par  Philippe-Auguste,  ou  avec  son  concours,  sur  la 
synagogue  des  Juifs,  que  le  monarque  avait  chassés  de  son 
royaume.  Comme  à  Notre-Dame,  il  y  avait  à  Sainte-Croix  un 
collège  de  chanoines,  qui  chantaient  l'office  et  s'adonnaient  à 
la  prière;  mais  quoique  plus  nombreux  que  leurs  confrères, 
ils  n'avaient  pas  comme  eux  de  paroisse  à  desservir.  Ce  cha- 
pitre compta,  jusqu'à  sa  suppression,  17  prébendes.  L'église 
à  trois  nefs  était  une  des  plus  remarquables  de  la  ville  d'Étampes  ; 
elle  offrait  un  spécimen  parfait  de  cette  belle  architecture  du 
xn«  siècle,  et  montrait  un  chevet  couronné  par  une  triple  abside. 
La  Révolution  Ta  renversée,  et  sur  ses  ruines  se  trouve  aujour- 
d'hui un  dépôt  de  bois  et  de  charbon. 

Les  deux  églises  étaient  situées  tout  près  Tune  de  l'autre,  et 
les  chanoines  de  Sainte-Croix  eurent  souvent  à  lutter  contre 
leurs  envahissants  confrères  qui,  ne  se  contentant  pas  toujours 
de  la  première  place,  voulaient  encore  la  place  tout  entière. 

Au  cours  du  xvne  siècle,  la  querelle  s'étant  envenimée  à 
l'occasion  d'une  question  de  préséance  dans  je  ne  sais  plus 
quelle  cérémonie  religieuse,  on  fut  amené  à  discuter  l'authen- 
ticité de  certaines  pièces  du  Cartulaire1. 


VI 


Le  chapitre  de  Notre-Dame,  voulant  imposer  sa  supériorité 
pour  établir  ses  droits,  produisit  son  Cartulaire.  Le  litige  fut 
porté  devant  le  bailli  d'Étampes  qui  condamna  les  chanoines 
de  Sainte-Croix.  Ceux-ci  en  appelèrent  et  profitèrent  de  la 


1.  J'ai  fait  des  réserves  pour  Tune  de  ces  pièces.  —  V.  la  charte  IV  et 
la  note  qui  se  trouve  au  bas  de  la  page  3. 
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circonstance  pour  publier  un  mémoire,  dans  lequel  ils  refusaient 
toute  espèce  d'autorité  au  Cartulaire  et  notamment  aux  deux 
lettres  de  Philippe-Auguste,  datées  de  Saint-Jean  d'Acre,  ains 
qu'à  la  bulle  du  pape  Clément  III,  datée  du  palais  de  Latran  la 
quatrième  année  de  son  pontificat'. 

Le  chapitre  de  Notre-Dame  alléguait  qu'il  avait  été  jugé 
supérieur  à  celui  de  Sainte-Croix  «  par  une  sentence  arbitrale 
de  1191*,  suivie  de  lettres  patentes  et  de  bulles  qui  l'ont  con- 
firmée, lesquelles  marquent  que  le  chapitre  de  Sainte-Croix, 
ayant  été  supprimé,  ne  fut  rétably  qu'à  condition  de  demeurer 
soumis  à  celuy  de  Notre-Dame.  » 

Voici  la  réponse  que  faisaient  les  chanoines  de  Sainte-Croix; 
elle  mérite  d'être  donnée  toute  entière  : 

Cette  prétendue  sentence  arbitrale  n'est  point  rapportée,  et  les  pré- 
tendues lettres-patentes  et  bulles  confîrmatives  ne  le  sont  que  par  copie 
non  signée8,  dans  un  prétendu  Cartulaire,  que  le  seul  titre  rend  extrême- 
ment suspect4,  paraissant  fait  pour  usurper  la  supériorité  dont  il  s'agit,  et 
d'ailleurs  d'une  écriture  peu  ancienne*.  L'auteur  du  savant  traité  De  re 
diplomatica*,  quoy  qu'il  se  déclare  le  deffenseur  des  Cartulaires,  assure 


1.  Voyez  chartes  I,  IV  et  V. 

2.  C'est  1 190  qu'il  fallait  dire,  puisque  la  commission  donnée  à  Maurice 
de  Sully  est  de  1190  au  mois  d'avril,  et  que  cette  sentence  fut  rendue 
presque  immédiatement. 

3.  Les  chanoines  de  Sainte-Croix  étaient-ils  bien  sûrs  que  le  chapitre 
de  Notre-Dame  n'avait  pas  dans  son  trésor  les  originaux  ou  les  authen- 
tiques de  quelques-unes  au  moins  de  ces  pièces?  Pour  moi  j'en  doute;  ou 
mieux  la  charte  no  II  datée  de  Fontainebleau  était  authentique  et  signée, 
cela  n'est  pas  douteux. 

4.  Le  Cartulaire  n'avait  aucun  titre.  Celui  auquel  les  chanoines  de 
Sainte-Croix  faisaient  allusion  était  celui  de  la  première  pièce.  II  était 
ainsi  conçu  :  Quomodo  clerici  Sancte  Crucis  habent  corrigi  per  capitulum 
Béate  Marie.  On  conçoit  aisément  qu'un  pareil  titre  ne  fut  guère  agréable 
aux  membres  du  chapitre  de  Sainte-Croix;  toutefois  cela  n'est  pas  suffisant 
pour  nier  l'authenticité  de  la  lettre  royale  qui  lui  fait  suite.  Ajoutons  à 
cela  que  Fleureau  qui  cite  cette  charte  n'élève  pas  le  moindre  doute  à  son 
sujet.  Elle  n'a  pas  été  contestée  davantage  par  le  moderne  éditeur  des 
mandements  de  Philippe-Auguste,  M.  Léopold  Delisle. 

5.  Les  chanoines  de  Sainte-Croix  ignoraient  assurément  la  collation  et 
le  procès- verbal  faits  en  1526,  et  dont  j'ai  parlé  plus  haut,  et  n'avaient 
d'ailleurs  jamais  vu  le  Cartulaire  très  probablement. 

6.  Mabillon. 
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• 

que  cela  suffit  pour  qu'ils  ne  fassent  aucune  foy;  et  convient  que  dans  les 
meilleurs  il  y  a  souvent  des  titres  faux  :  Falsum  promiscue  cum  verts  ac 
legitimis  confundebant ;  Ton  ne  peut  après  cela  y  avoir  un  fort  grand 
égard. 

Dans  l'espèce  particulière,  il  y  a  des  preuves  sensibles  de  la  fausseté 
dont  il  s'agit  :  \o  Pour  qu'elles  fussent  véritables,  il  faudrait  que  Philippe- 
Auguste,  qui  avait  fondé  le  chapitre  de  Sainte-Croix  en  n83,  l'eut  sup- 
primé sans  connaissance  de  cause  en  1 189,  et  qu'en  1190  leur  ayant  donné 
des  commissaires,  ils  (les  commissaires)  aient  rendu  cette  sentence  arbi- 
trale, et  qu'elle  ait  été  portée  en  même  temps  en  Syrie  et  à  Rome  :  c'est 
de  quoy  ne  parlent  ny  Rigord  qui  a  écrit  les  particularitéz  de  la  vie  de  ce 
prince,  ny  aucun  auteur  contemporain  ; 

20  II  est  contre  le  bon  sens  de  croire  qu'il  (Philippe-Auguste)  eut 
nommé  comme  on  le  suppose,  pour  juger  ce  différend,  ceux  qu'on  dit 
avoir  été  les  ennemis  déclarez  du  chapitre  de  Sainte-Croix,  et  qui  le  luy 
avaient  fait  supprimer;  outre  qu'il  n'est  pas  croyable  que  Maurice  de 
Sully,  évesque  de  Paris,  l'un  des  plus  savants  hommes  de  son  siècle,  ait 
rendu  cette  sentence  absolument  injuste,  et  précisément  contraire  à  l'au- 
torité épiscopale. 

Enfin  il  est  impossible  sans  miracle  d'accorder  ces  prétendues  lettres- 
patentes  avec  la  bulle  de  Clément  III, qu'on  prétend  les  avoir  confirmées; 
ces  lettres  paraissant  avoir  esté  données  à  Acre,  en  Syrie,  en  1 191,  et 
cette  bulle  estant  dattée  du  23  janvier  de  cette  même  année  1 191  ',  puisque 
Clément  III  est  mort  le  10  avril  ensuivant,  au  lieu  que  le  Roy  n'arriva  en 
Syrie  qu'à  la  fin  du  même  mois  d'avril*,  en  sorte  qu'il  faudrait  que  le  pape 
les  eut  confirmées  avant  qu'elles  eussent  été  données;  d'ailleurs  elles 
portent  que  la  charge  de  grand  séneschal  était  vacante,  ce  qui  n'estoit 
pas  vraye  en  janvier  1 191  ;  Thibault,  comte  de  Blois,  qui  la  possédoit 
n'ayant  esté  tué  qu'à  la  fin  du  siège  d'Acre,  commencé  au  mois  d'avril, 


1.  Il  y  a  quelque  confusion  dans  tout  cela.  La  bulle,  à  laquelle  il  est 
fait  allusion,  se  trouve  dans  le  Cartulaire  sous  le  no  VII.  Elle  est  datée  de 
Latran  le  10  des  calendes  de  février  (23  janvier),  année  1190  (a.  s.)*  1191 
(n.  s.).  Pour  que  cette  bulle  soit  fausse,  il  faut  en  même  temps  que  celle 
de  Célestin  III  et  celle  d'Innocent  III  qui  l'ont  confirmée  soient  fausses 
aussi.  C'est  ce  que  les  chanoines  de  Sainte-Croix  eussent  été  bien  en  peine 
de  prouver,  ce  me  semble.  D'ailleurs  Fleurcau  si  bien  au  courant  de  toute 
cette  discussion,  rapporte  tout  au  long  la  sentence  arbitrale,  objet  du 
présent  litige,  et  n'émet  pas  le  moindre  doute  sur  les  confirmations  papales 
dont  elle  fut  l'objet;  il  cite  même  comme  des  authentiques  indiscutables 
les  lettres  confirmatives  des  papes  Célestin  et  Innocent.  (Cf.  Fleureau, 
pp.  387,  388,  390  et  suiv.) 

2.  Les  chanoines  de  Sainte-Croix  sont  ici  en  défaut,  et  malgré  le  doute 
que  j'ai  moi-même  émis  sur  cette  lettre  du  Roi  (v.  note,  p.  3),  il  n'en  est 
pas  moins  vrai  qu'elle  est  bien  datée. 
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lequel  dura  cinq  mots  entiers  :  ces  acronysmes  (sic)  sont  des  preuves 
invincibles  de  la  fausseté. 

L'on  a  cru  les  pouvoir  éluder  dans  les  dernières  écritures,  en  faisant 
une  histoire  toute  nouvelle  et  contraire  à  ce  que  Ton  avait  écrit  dans  les 
précédentes  :  Ton  y  a  changé  la  date  de  la  prétendue  sentence  arbitrale, 
qu'on  dit  estre  de  1190,  et  Ton  a  prétendu  tantost  que  la  bulle  confirma- 
tive  avoit  précédé  les  lettres-patentes,  et  d'autres  fois  qu'elle  n'avoit  esté 
que  de  Clément  IV  au  lieu  de  Clément  III.  Ces  changements  ne  rendent 
pas  la  cause  des  demandeurs  plus  favorables,  puisqu'il  n'est  pas  permis 
de  varier  ainsi  en  justice  :  —  10  Cette  nouvelle  datte  ne  s'accorde  ny  avec 
le  prétendu  Cartulaire,  ny  avec  ce  qu'en  dit  l'auteur  des  Aniiquitèz  d'Es- 
tampes*;—  20  II  n'est  pas  naturel  qu'on  n'eust  (qu'on  eut)  envoyé  con- 
firmer à  Rome  cette  prétendue  sentence,  qu'on  dit  avoir  esté  rendue  de 
l'ordre  du  Roy,  sans  qu'il  en  eust  eu  auparavant  connaissance;  et  enfin  il 
n'est  pas  possible  que  cette  bulle  ait  esté  de  Clément  IV,  lequel  n'a  esté 
pape  qu'en  1245%  puisqu'il  en  est  fait  mention  dans  celle  qu'on  dit  estre 
d'Innocent  III  de  1209*. 

Comme  on  le  voit,  c'était  parler  bien  peu  respectueusement 
de  notre  Cartulaire.  Après  l'avoir  rejeté  en  bloc,  les  chanoines 
de  Sainte -Croix  font  une  guerre  acharnée  à  ses  quatorze  pre- 
mières chartes,  dont  quelques-unes  au  moins  ne  me  paraissent 
pas  attaquables*.  Et  quand  même  il  serait  prouvé  que  quelques- 


1.  Dom  Basile  Fleureau,  religieux  Barnabite,  étampais  d'origine.  Il 
écrivit  les  Antiquités  de  sa  ville  natale.  Son  livre  publié,  après  sa  mort, 
est  une  des  sources  les  plus  précieuses  pour  l'histoire  locale.  Fleureau 
peut  même  être  regardé  comme  le  père  de  l'histoire  d'Etampes  ;  car  tous 
ceux  qui  sont  venus  après  lui  n'ont  cessé  de  lui  faire  de  nombreux  em- 
prunts. J'ai  moi-même  invoqué  souvent  son  témoignage.  —  Antiquitèz  de 
la  ville  et  du  duché  d'Estampes.  A  Paris,  chez  J.-B.  Coignard,  in-40,  i683. 

2.  C'est  1265  qu'il  fallait  dire. 

3.  Factum  pour  les  doyen,  chantre,  chanoines  de  l'église  roïale  de 
Sainte-Croix  d'Estampes,  appellans,  défendeurs  et  demandeurs.  —  Contre 
les  chantre  et  chanoines  de  l'église  roïale  de  Notre-Dame  de  la  même 
ville  intimez,  demandeurs  et  deffendeurs. 

Cette  brochure  est  conservée  à  la  bibliothèque  communale  de  la  ville 
d'Etampes,  mais  la  date  et  le  nom  de  l'éditeur  ont  été  détruits  s'ils  ont 
jamais  existé. 

4.  Je  n'ai  point  trouvé  la  réponse  du  chapitre  de  Notre-Dame  à  cette 
diatribe  dont  je  ne  cite  qu'un  extrait,  mais  je  suis  convaincu  que  cette 
réponse  existe,  et  qu'elle  n'est  peut-être  pas  introuvable  dans  le  fonds 
encore  inexploré  de  ce  qui  reste  des  archives  de  Notre-Dame,  au  presbi- 
tère  de  Parchiprêtre  d'Etampes. 
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uns  des  documents  qui  y  sont  contenus  sont  apocryphes,  il 
n'en  demeure  pas  moins  incontestable  que  l'immense  majorité 
de  ces  documents  sont  d'une  authenticité  qui  défie  toutes  les 
attaques  de  la  critique. 

Je  ne  m'arrêterai  pas  davantage  à  discuter  les  raisons  et  les 
allégations  du  chapitre  de  Sainte-Croix.  Je  veux  seulement  faire 
remarquer  qu'il  se  pourrait  que  le  doute  élevé  sur  l'authenticité 
de  quelques-uns  des  documents  contenus  dans  le  Cartulaire 
fiit  le  motif  vrai,  la  principale  raison,  pour  lesquels  on  cachait 
avec  tant  de  soin  le  nom  de  son  auteur.  On  évitait  de  la  sorte 
l'inconvénient  toujours  grave  de  faire  attacher  à  ce  nom  l'épi- 
thète  déshonorante  de  faussaire. 

De  plus,  ce  fut  ce  pamphlet  de  leurs  confrères  qui  décida,  je 
crois,  les  chanoines  de  Notre-Dame  à  faire  parapher  leur 
manuscrit  ou  leur  Répertoire,  comme  ils  l'appelaient,  pour  lui 
donner  une  sorte  d'autorité  et  de  consécration  légales.  De  là, 
l'acte  du  24  avril  1692,  par  lequel  le  notaire  Charles  Le  Vassor 
fit  comme  un  inventaire  ou  une  reconnaissance  du  Cartulaire, 
en  en  cotant  et  paraphant  toutes  les  pages. 


VII 


Tout  près  de  la  collégiale  de  Notre-Dame  d'Étampes  s'élève 
l'église  Saint-Basile1.  Fondée  en  même  temps  que  Notre- 
Dame*,  dans  le  but  de  pouvoir  exercer  tranquillement  les 
fonctions  curiales  :  baptêmes,  mariages,  sépultures,  sans  trou- 
bler l'office  canonial  qui  se  faisait  chaque  jour  dans  la  collé- 
giale, Saint-Basile  ne  fut  d'abord  qu'une  sorte  de  succursale 
de  Notre-Dame,  quelque  chose  de  semblable  à  ce  que  nous 
appelons  une  chapelle  de  secours,  dont  les  chanoines  avaient 
la  libre  disposition  et  l'entier  gouvernement.  L'histoire  de  ces 
deux  églises  est  intimement  liée,  et  on  ne  peut  guère  traiter  de 
l'une  sans  parler  en  même  temps  de  l'autre. 


1.  La  distance  entre  les  deux  églises  n'atteint  pas  200  mètres. 

2.  Son  existence  est  constatée  dès  l'an  iojô  dans  la  charte  du  roi 
Henri  1er.  —  V.  charte  XXVIII. 

** 
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A  l'origine,  le  chapitre  avait  peut-être  simplement  délégué  à 
Saint-Basile  l'un  de  ses  membres  pour  exercer  la  charge  pasto- 
rale sur  tous  les  habitants  qui  vivaient  à  l'ombre  du  château 
d'Etampes.  Mais  les  corps  sociaux,  comme  les  individus, 
aiment  à  vivre  de  leur  vie  propre,  et  un  siècle  ne  s'était  pas 
encore  écoulé  depuis  la  double  fondation  de  Notre-Dame  et 
de  Saint-Basile,  que  celle-ci  avait  déjà  conquis  une  sorte  d'in- 
dépendance1, si  bien  que  l'archevêque  de  Sens  croyait  pouvoir 
nommer  à  cette  cure,  comme  aux  autres  cures  libres  de  son 
diocèse.  Le  chapitre  de  Notre-Dame  réclama,  et  on  fit  une 
transaction*.  Moins  d'un  siècle  après  ce  premier  différend 
réglé,  en  12261,  la  séparation  totale  et  complète  fut  consommée. 
On  donna  à  chacune  des  deux  églises  un  territoire  propre,  qui 
devint  sa  paroisse,  et  par  conséquent  une  organisation  séparée 
et  définitive.  Saint-Basile  avait  conquis  son  autonomie  et  son 
indépendance. 

Malgré  cette  séparation,  faite  à  la  requête  du  chapitre  de 
Notre-Dame,  assure  le  Cartulaire,  les  chanoines  n'en  conti- 
nuèrent pas  moins  à  afficher  des  prétentions  parfois  exorbi- 
tantes sur  la  cure  de  Saint-Basile.  A  travers  les  âges,  ils  ne 
cessent  de  se  dire  les  curés  primitifs  de  cette  église  ;  et  à  les 
entendre,  le  prêtre  placé  à  la  tête  de  cette  paroisse  n'est  autre 
chose  que  leur  vicaire.  Et  jusqu'en  plein  xvme  siècle,  j'ai  sur- 
pris l'un  des  membres  du  chapitre,  qui  venait  de  donner  la 
sépulture  à  l'abbé  Jouan,  décédé  curé  de  Saint-Basile,  dressant 
un  acte  de  décès  larmoyant,  dans  lequel  il  a  soin  de  glisser 
tout  doucement  que  ce  curé,  auquel  il  vient  de  rendre  les 
derniers  honneurs,  n'était  que  le  vicaire  perpétuel  du  vénérable 
chapitre  de  Notre-Dame*. 

Comme  bien  on  pense,  ces  insoutenables  prétentions  ame- 
nèrent de  nombreux  débats  dans  le  courant  de  sept  siècles;  et 
j'imagine  que  la  fondation  de  Saint-Basile,  demandée  au  roi 


1.  Cette  constatation  peut  se  faire  dès  1119.  —  Voyez  charte  XVI. 

2.  En  1127.  —  V.  charte  XXV. 

3.  V.  charte  XXI. 

4.  Archives  municipales  d'Etampes.  Registres  paroissiaux  de  Saint- 
Basile. 
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Robert,  par  le  chapitre  de  Notre-Dame,  dit-on,  ne  dut  point 
être  sans  repentance.  Cependant  les  curés  de  Saint-Basile  se 
contentaient  la  plupart  du  temps  de  sourire  des  droits  imagi- 
naires que  voulaient  s'arroger  leurs  voisins.  Ils  leur  laissaient 
même  assez  volontiers  le  nom  de  curés  primitifs,  pourvu  toute- 
fois que  ceux-ci  ne  tentassent  pas  de  convertir  en  acte  ce  titre 
un  peu  naïf. 

Ce  fut  ce  qui  arriva  au  sujet  de  la  fête  de  Saint-Laurent,  que 
le  chapitre  de  Notre-Dame  venait  célébrer  à  Saint-Basile  de- 
puis 1415.  Tout  alla  bien  d'abord,  mais  ensuite  les  chanoines 
élevèrent  la  prétention  de  tout  régler  par  eux-mêmes  indépen- 
damment de  la  volonté  du  curé  ;  et,  qui  plus  est,  de  percevoir 
et  de  garder  pour  eux  les  oblations  que  les  fidèles  faisaient 
dans  cette  circonstance.  De  là  un  long  procès  qui  n'a  laissé 
que  peu  de  traces  dans  le  Cartulaire,  et  dont  Fleureau  a  noté 
la  continuation  au  cours  du  xvne  siècle'. 

Je  m'étonnais  du  silence  relatif  gardé  sur  ce  débat  et  sur 
plusieurs  autres,  par  notre  manuscrit,  dont  le  but,  comme  je 
l'ai  dit,  était  d'enregistrer  les  controverses  du  chapitre,  lors- 
qu'un mot  de  l'historien  d'Étampes  est  venu  me  révéler  l'exis- 
tence d'un  autre  registre  dans  le  chartrier  de  Notre-Dame. 

«  J'ai  leu,  dit  Fleureau1,  dans  un  vieil  registre  de  Notre- 
Dame,  que  cette  année-là  (1415)  ceux  du  chapitre  convinrent 
avec  Pierre  Ridet,  curé  de  Saint-Basile,  de  célébrer  à  l'avenir 
dans  cette  église  le  service  de  ce  saint  martyr8  (saint  Laurent).  » 

Il  y  avait  donc  à  Notre-Dame  d'autres  registres,  peut-être 
une  sorte  de  coutumier,  et  comme  malgré  tout  Saint-Basile 
était  toujours  regardé  comme  de  la  famille,  il  y  avait  sa  place 
marquée.  Hélas!  ce  vieil  registre,  que  Fleureau  feuilleta  et  qui 
pour  nous  serait  si  précieux,  a  disparu  avec  bien  d'autres 
richesses  historiques. 

VIII 
Mais  ce  sur  quoi  le  Cartulaire  contient  les  plus  précieux 

1.  Cf.  Fleureau,  p.  407. 
2-3.  Cf.  Fleureau,  p.  4c». 
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renseignements,  c'est  sur  l'histoire  de  ce  beau  chapitre  royal 
de  Notre-Dame  et  sur  sa  magnifique  basilique,  debout  encore 
après  tantôt  neuf  siècles,  et  dont  le  passé  n'est  point  tout  à  fait 
sans  gloire. 

Fondée  en  1022  •  par  Robert  le  Pieux,  roi  de  France,  l'église 
Notre-Dame  reçut  un  collège  de  douze  chanoines,  à  la  tète 
desquels  était  placé  un  abbé,  comme  chef  de  la  communauté. 
On  adjoignit  aux  chanoines,  peut-être  dès  l'origine,  dans  tous 
les  cas  peu  de  temps  après  la  fondation,  des  vicaires  ou  cha- 
pelains, dont  le  nombre  varia  aux  différentes  époques  et 
s'éleva  jusqu'à  dix-sept,  durant  les  âges  de  foi  et  de  ferveur 
religieuse*. 

Ce  nom  d'abbé,  attribué  au  chef  d'une  communauté  d'ecclé- 
siastiques, a  fait  croire  à  quelques-uns  que  le  pieux  fondateur 
de  Notre-Dame  avait  d'abord  donné  cette  église  à  des  Régu- 
liers, et  qu'elle  était  au  commencement  une  sorte  de  monastère. 
Rien  dans  le  Cartulaire  n'appuie  cette  opinion,  qui  ne  me 
semble  pas  soutenable,  bien  qu'il  soit  possible  que  les  premiers 
chanoines  établis  dans  la  collégiale  fussent  des  religieux  rendus 
à  la  vie  de  clercs  séculiers;  le  fait,  pour  être  rare,  n'est  pas 


1.  Avant  la  fondation  faite  par  le  roi  Robert,  les  chrétiens  de  cette 
partie  de  la  ville  d'Etampes  avaient  déjà  une  église  à  l'endroit  même  où 
le  pieux  roi  fit  élever  Notre-Dame.  Fleureau  a  constaté  l'existence  de  cet 
ancien  temple;  il  a  môme  nommé  le  saint  sous  le  vocable  duquel  était 
érigé  cet  ancien  sanctuaire.  Mais  il  se  trompe,  lorsqu'il  dit  que  ce  premier 
monument  a  été  totalement  détruit.  L'église  Notre-Dame  le  recouvre  tout 
entier,  mais  il  existe  encore,  en  partie  du  moins;  et  ce  que  nous  nommons 
aujourd'hui  la  crypte  de  Notre-Dame  n'est  autre  chose  que  l'abside  de 
cette  première  église.  Il  suffit  de  descendre  dans  la  crypte  pour  se  rendre 
compte  que  cet  édicule  était  autrefois  en  plein  air;  les  fenêtres  qui  l'ajou- 
raient existent  encore,  avec  leurs  baies  largement  évasées  en  dedans, 
comme  dans  tous  les  anciens  monuments.  C'est  par  les  alluvions  succes- 
sives et  les  terrassements  sans  cesse  renouvelés,  que  cet  édifice  se  trouve 
si  profondément  enseveli  et  placé  au-dessous  du  niveau  actuel  de  tout  ce 
qui  l'entoure. 

2.  Au  xive  et  au  xve  siècle,  il  y  eut  même  des  vicaires  des  chapelains, 
ce  qui  constitua  une  troisième  catégorie  d'ecclésiastiques  à  Notre-Dame. 
Les  nombreuses  fondations  de  chapelles  faites  par  saint  Louis,  par  les 
comtes  d'Etampes  et  même  par  des  particuliers,  avaient  nécessité  /cette 
augmentation  du  nombre  des  prêtres  dans  la  collégiale. 
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sans  exemple  dans  les  temps  anciens.  Le  nom  d'abbé  disparut 
d'ailleurs  avec  le  temps,  et  dès  le  commencement  du  xm°  siècle, 
le  supérieur  des  chanoines  était  le  chantre,  élu  librement  par 
ses  confrères,  usage  qui  se  perpétua  jusqu'à  la  Révolution. 
A  partir  de  Tan  1210,  le  titre  d'abbé  de  Notre-Dame,  supprimé 
de  fait  parmi  les  membres  du  chapitre,  paraît  avoir  été  retenu 
par  quelques-uns  de  nos  rois,  successeurs  du  pieux  fondateur. 
Mais  ce  titre  ne  me  semble  avoir  été  pour  le  monarque  qu'un 
simple  moyen  de  battre  monnaie  en  percevant  certains  droits 
fiscaux,  qui  furent  abandonnés  peu  à  peu  par  saint  Louis  et 
ses  successeurs. 

Outre  les  chanoines1,  il  y  avait  à  Notre-Dame  des  chapelains 
qui  possédait  chacun  un  véritable  bénéfice.  La  nomination  de 
ces  chapelains  appartenait  au  chapitre,  mais  celui-ci  ne  pouvait 
dépouiller  le  prêtre  pourvu  d'une  chapellenie,  sinon  pour  le 
punir  d'une  faute  bien  constatée  ;  il  ne  pouvait  pas  même  faire 
passer  le  chapelain  d'une  chapelle  à  une  autre*. 

En  i23i,  intervint  entre  les  chanoines  et  les  chapelains  un 
sage  règlement  qui  mettait  en  commun  tous  les  biens  de  l'église 
Notre-Dame  et  en  réglait  la  distribution  entre  chacun  des 
bénéficiera 8.  C'est  ce  qu'on  nomma  la  formation  de  la  com- 
munauté. 

Cet  accord  et  cette  communauté  des  biens  servirent  de  base 
aux  chapelains  pour  réclamer  dans  la  suite  la  complète  égalité 
de  traitement,  de  droits  et  d'honneurs  entre  eux  et  les  cha- 
noines, leurs  supérieurs.  Déboutés  de  cette  prétention,  nous 
les  voyons  sans  cesse  revenir  à  la  charge;  et  bien  que  leur 
nombre  et  leur  importance  aient  de  beaucoup  diminué  dans  le 
courant  du  xvine  siècle,  ils  maintinrent,  malgré  les  accords,  les 


1.  Le  nombre  des  chanoines  de  Notre-Dame  varia  à  différentes 
époques.  Il  fut  d'abord  de  douze,  non  compris  le  supérieur,  ou  l'abbé. 
Au  xn*  siècle,  il  fut  de  onze  par  suite  de  la  suppression  d'une  prébende. 
En  i52Q,  on  en  supprima  une  autre  en  faveur  des  enfants  de  chœur.  Mais 
pendant  le  xvne  siècle,  il  y  eut  de  nouveau  douze  chanoines,  comme  il  est 
facile  de  le  voir  dans  le  Factum  fait  par  les  chanoines  de  Sainte-Croix  et 
que  j'ai  cité  plus  haut. 

2.  V.  charte  XV. 

3.  V.  charte  XXX. 
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règlements,  les  jugements  et  les  sentences,  une  partie  de  leurs 
réclamations,  jusqu'à  la  Révolution  française  qui  mit  tout  le 
monde  d'accord. 

Dans  les  ombres  du  xivc  siècle,  on  voit  se  dégager  du  milieu 
des  bénéficiers  de  Notre-Dame  un  personnage,  dont  le  rôle 
tout  modeste  d'abord  ne  cessera  de  grandir,  et  finira  par 
absorber  presque  toute  l'autorité,  tous  les  droits,  tous  les 
honneurs  :  ce  personnage,  c'est  le  curé.  A  l'origine  son  rôle 
est  si  effacé,  qu'il  est  à  peine  visible.  Sa  fonction  jugée  toute 
matérielle  est  dévolue  à  l'un  des  membres  du  chapitre,  le 
chanoine  chevecier  d'ordinaire'.  Tout  en  étant  le  curé  de  la 
paroisse,  il  est  obligé  de  faire  diacre  ou  sous-diacre  aux  offices 
solennels  du  chapitre.  Pour  ses  offices  paroissiaux,  il  a  un 
modeste  autel  dans  un  des  coins  de  la  collégiale;  ses  confrères 
le  citent  à  leur  barre,  l'admonestent,  le  réprimandent  et  le 
condamnent  quelquefois".  Mais  le  curé,  qui  par  la  nature  de 
ses  fonctions  est  sans  cesse  en  rapport  avec  les  paroissiens, 
obtient  peu  à  peu  pour  eux  des  concessions,  qui  lui  profitent 
à  lui-même. 

A  la  suite  ou  durant  la  guerre  de  Cent  Ans,  on  lui  permet  de 
quitter  son  autel  latéral',  et  de  se  servir  de  l'autel  principal 
pour  les  fonctions  curiales.  Cette  concession,  qui  ne  fut 
d'abord  que  temporaire,  devint  perpétuelle  par  les  soins  et 
l'habileté  des  curés,  qui  se  succédèrent  et  poursuivirent  tou- 
jours le  même  but.  Le  changement  des  mœurs  aidant,  l'impor- 
tance des  curés  grandit  tant  et  si  bien  qu'ils  devinrent  peu  à 
peu  les  plus  puissants,  sinon  les  premiers  personnages  du 
chapitre  de  Notre-Dame  ;  et  lorsque  l'ancien  ordre  de  choses 


i .  Celui  qui  avait  le  soin  du  matériel  du  chœur  :  livres  de  chant,  lumi- 
naire, etc. 

2.  V.  charte  XXIV. 

3.  Durant  un  certain  temps,  la  place  concédée  au  curé  pour  y  remplir 
les  fonctions  curiales  fut  encombrée.  Il  n'est  pas  impossible  que  l'église 
Notre-Dame,  qui  extérieurement  ressemble  à  une  forteresse  crénelée, 
n'ait  vu  Tune  de  ses  nefs  convertie  en  ambulance,  comme  le  veut  une 
tradition,  et  n'ait  servi  elle-même  de  lieu  de  refuge  aux  paroissiens  apeurés, 
dans  Pun  des  sièges  que  la  ville  eut  à  soutenir,  pendant  la  douloureuse 
époque  de  la  domination  anglaise. 
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s'écroula,  la  dignité  de  chantre  naguère  si  enviée  n'était  plus 
que  régale  de  celle  de  curé  de  la  paroisse. 


IX 


Les  titres  du  Cartulaire  relatifs  à  l'abbaye  de  Morigny,  située 
aux  portes  d'Etampes,  Rapprennent  que  bien  peu  de  choses 
touchant  l'histoire  de  cette  célèbre  communauté  de  Bénédictins, 
dont  la  fondation  fut  presque  contemporaine  de  celle  de  l'église 
Notre-Dame. 

Je  trouve  l'abbé  de  Morigny  assistant  à  la  nomination  du 
chantre  ou  supérieur  du  chapitre  chaque  fois  qu'il  y  a  lieu  à 
élection.  Ce  n'est  pas  en  vertu  d'un  droit  qu'il  a  sur  les  cha- 
noines, il  est  là  à  titre  d'hôte  et  d'ami  ;  et  la  dignité  dont  il  est 
revêtu  rehausse  la  cérémonie  à  laquelle  il  préside  d'ordinaire. 

Quand  les  intérêts  temporels  de  l'abbaye  et  ceux  du  chapitre 
sont  en  contact  et  peuvent  donner  lieu  à  un  litige,  —  ce  qui 
arrivait  souvent,  —  l'affaire  se  termine  toujours  par  un  accord, 
t  C'est  pour  eschever  (éviter)  rigueur  de  procéz  et  pour  paix 
et  amour  nourir  entr'eux,  »  dit  un  des  documents  du  Cartulaire 
et  qui  porte  la  date  de  i3g7'. 

Des  difficultés  survenues  au  sujet  du  droit  de  sépulture  et 
auquel  Fleureau  fait  allusion,  il  n'est  pas  resté  trace  dans  le 
Cartulaire  :  et  contrairement  à  ce  qui  se  passait  pour  Sainte- 
Croix,  l'entente  la  plus  cordiale  et  la  plus  religieuse  me  parait 
avoir  régné  entre  les  deux  familles  sacerdotales  de  Notre-Dame 
et  de  Morigny,  dont  j'ai  eu  à  suivre  l'histoire". 


Ce  n'est  point  uniquement  pour  ces  données  sur  l'histoire 
ecclésiastique  d'Étampes  et  des  environs,  pas  plus  que  pour 
apprendre  la  vie  du  clergé  de  nos  contrées  au  moyen  âge,  que 


i.  V.  charte  LXXXVI. 

2.  V.  chartes  LXXXIV  et  suiv. 
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j'ai  lu  le  Cartulaire.  Ce  double  point  de  vue  avait  son  charme 
et  son  intérêt,  mais  j'y  ai  cherché  autre  chose. 

Ce  n'est  pas  davantage  pour  les  résultats  qu'on  en  peut  tirer 
au  sujet  de  notre  histoire  nationale,  que  j'ai  consenti  à  sa 
publication;  car  la  lecture  du  Cartulaire  n'offre  rien  qui  puisse 
modifier  l'histoire  générale  de  notre  pays,  bien  qu'il  renferme 
vingt-quatre  lettres  royales,  neuf  bulles  papales,  dix-sept 
lettres  épiscopales,  dix  lettres  des  comtes  d'Étampes,  et  plu- 
sieurs autres  émanants  de  personnages  historiques.  Tous  ces 
documents  sont  intéressants  et  quelques-uns  mêmes  inédits, 
mais  ce  que  j'ai  aimé  surtout  à  rencontrer  dans  notre  Cartulaire, 
ce  sont  les  détails  d'histoire  locale,  complètement  inconnus, 
ou  totalement  oubliés.  Que  de  noms  de  lieuxdits  défigurés  ou 
totalement  disparus  y  sont  rappelés!  Combien  de  villages,  de 
hameaux  du  Gàtinais  et  de  la  Beauce  seront  étonnés  de  voir 
leur  existence  remonter  à  cinq  ou  six  siècles  !  Et  dans  ces  ha- 
meaux, que  de  modifications  le  temps  n'a-t-il  p#s  apportées  avec 
lui!  Qui  se  douterait,  par  exemple,  que  cette  ferme  isolée  et 
triste  de  Chandoux,  perdue  là-bas  dans  la  plaine  de  Beauce, 
existait  déjà  en  1046?  Qu'elle  avait  même  une  certaine  impor- 
tance, puisqu'il  s'y  trouvait  une  mairie  et  un  maire,  c'est-à-dire 
un  régisseur  ou  un  administrateur1? 

Et  ce  petit  pays  de  Brières-les-Scellés,  dont  le  souvenir 
m'est  resté  si  cher,  lui  si  inconnu  aujourd'hui,  si  oublié  entre 
ses  collines  et  au  fond  de  sa  vallée,  ne  sera-t-il  pas  étonné  et 
heureux  à  la  fois  d'apprendre  que  plusieurs  de  ses  habitants, 
ses  bourgeois,  pour  parler  comme  notre  manuscrit,  faisaient 
jadis  figure  auprès  de  ceux  d'Étampes,  jouissaient  des  mêmes 
droits  et  des  mêmes  privilèges  devant  les  rois,  les  comtes  et 
autres  grands  seigneurs,  maîtres  d'Étampes. 

A  côté  des  noms  de  pays,  ne  puis-je  pas  signaler  les  noms 
de  familles  disparues,  dont  plusieurs  étaient  contemporaines 
des  Croisades,  et  y  avaient  quelques-uns  de  leurs  membres? 
Les  Gravclle,  les  Richarville,  les  Paviot,  les  Outarville,  les  des 
Mazis,  et  tant  d'autres,  dont  les  noms  ne  se  trouvent  point  dans 

1.  V.  chartes  n«  XCV  et  XCVI. 


i 
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les  grands  recueils  spéciaux  du  xvne  siècle,  et  à  plus  forte 
raison  dans  ceux  du  nôtre. 

En  me  plaçant  à  un  autre  point  de  vue,  n'ai-je  pas  le  droit  de 
signaler  aux  érudits  et  aux  savants  de  notre  époque,  si  avides 
de  connaître  tout  ce  qui  touche  à  l'instruction ,  des  titres 
comme  la  pièce  n°  LX,  laquelle  relate  la  nomination  d'un  maître 
d'école,  dans  le  cloîlre  de  Notre-Dame,  en  plein  xive  siècle? 
Que  diront  en  face  de  ce  document  ceux  qui  s'imaginent  que 
ce  sont  nos  contemporains  qui  ont  vu  naître  Fécole  populaire? 


XI 


Enfin,  ce  qui  m'a  plus  touché  que  tout  le  reste  dans  les 
pages  du  Cartulaire,  c'est  de  voir  dans  le  lointain  des  âges 
l'union  de  la  population  d'Etampes  avec  son  clergé,  la  place 
que  le  peuple  donnait  alors  à  la  religion  dans  ses  préoccupa- 
tions quotidiennes.  Car,  ce  ne  furent  pas  seulement  des  rois, 
comme  saint  Louis,  ni  des  princes  comme  ce  Louis  d'Évreux, 
comte  d'Etampes,  lequel  dota  si  magnifiquement  Notre-Dame, 
qui  firent  des  fondations  pieuses  dans  la  collégiale.  J'y  trouve 
également,  au  nombre  des  fondateurs  et  des  bienfaiteurs,  les 
noms  de  Jean  Bourginel,  de  Regnault  Lebrun,  des  frères  Huë, 
de   Guillaume  Célérier,  qui  tous   appartenaient  à  la  classe 
moyenne,  pour  ne  pas  dire  populaire,  et  qui  donnaient  partie 
de  leurs  biens  temporels  à  l'église,  afin  de  sauver  leur  âme  et 
d'acheter  le  ciel  !  Ah!  c'est  qu'on  n'avait  pas  encore  appris  aux 
petits  et  aux  humbles  à  se  passer  de  Dieu  ;  à  croire  que  tout 
finit  ici-bas;  on  ne  leur  avait  pas  encore  dit  que  le  prêtre  était 
leur  ennemi,  l'église  leur  spoliatrice;  on  n'avait  pas  encore 
soufflé  au  cœur  du  peuple  la  haine,  le  mépris,  l'indifférence, 
l'irréligion,  l'impiété  ! . . . 

XII 

La  lecture  de  notre  Cartulaire  m'avait  donné  l'idée  de  le 
mettre  au  jour,  mais  comment  faire  cette  publication  qui,  à 
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cause  de  l'importance  du  manuscrit,  allait  demander  beaucoup 
de  temps  et  beaucoup  d'argent?  Or,  il  n'y  avait  point  à  sy 
tromper,  le  Cartulaire,  si  intéressant  qu'il  soit  pour  nous,  n'est 
cependant  point  une  œuvre  totalement  inédite.  Fleureau,  dans 
ses  Antiquitéz  d'Étampes,  en  a  publié  un  grand  nombre  de 
pièces  :  42  sur  114.  Il  est  vrai  que  l'ouvrage  de  Fleureau  est  à 
peu  près  introuvable;  il  fait  l'ornement  de  quelques  biblio- 
thèques privilégiées  ;  et  lorsque  par  hasard  il  en  apparaît  un 
exemplaire  dans  quelque  vente  publique,  les  prix  exorbitants 
qu'il  atteint  l'empêchent  d'être  à  la  portée  de  toutes  les  bourses, 
et  par  conséquent  de  tous  les  lecteurs.  Et  de  tous  les  efforts 
tentés  dans  ces  derniers  temps  pour  en  donner  une  nouvelle 
édition,  aucun  n'a  encore,  que  je  sache,  été  jusqu'ici  couronné 
de  succès.  De  plus  je  ne  puis  me  départir  de  cette  pensée  :  c'est 
que  Fleureau  n'a  jamais  vu,  ou  du  moins  jamais  lu  le  Cartulaire. 
Les  chanoines  de  Notre-Dame  ne  communiquaient  pas  facile- 
ment leur  Répertoire;  et  les  différences  qui  existent  entre  le 
texte  de  Fleureau  et  celui  de  notre  manuscrit,  la  diversité  des 
dates  entre  les  pièces  des  deux  textes,  tout  cela  me  confirme 
de  plus  en  plus  dans  mon  opinion. 

Il  n'y  a  pas  que  Fleureau  qui  ait  eu  connaissance  des  docu- 
ments contenus  dans  le  Cartulaire.  Il  a  été  signalé  à  plus  d'un 
chercheur1.  Des  mains  indiscrètes  l'ont  annoté,  ont  essayé 
des  titres  pour  chaque  pièce,  écrit  sur  les  marges;  l'une  d'elles 
a  même  essayé  de  rédiger  une  table. 

M.  Maxime  de  Montrond  l'a  consulté  pour  son  ouvrage  sur 
Étampes.  —  Une  légende,  dont  je  ne  garantis  pas  l'authen- 
ticité, dit  que  notre  Cartulaire  fut  aussi  communiqué,  il  y  a 
quelque  trente  ans,  à  un  professeur  pour  le  publier.  On  ajoute 
que  ce  manuscrit  voyagea  dans  le  midi  avec  son  futur  éditeur, 
et  qu'après  avoir  visité  Carcassonne  ou  quelque  ville  voisine, 
il  rentra,  non  sans  peine,  au  presbytère  de  Notre-Dame,  qu'il 
aurait  bien  dû  ne  pas  quitter. 

Au  milieu  de  tous  ces  emprunts  faits  au  Cartulaire  et  de  ces 


1.  Je  l'ai  moi-même  communiqué  à  M.  A.  Luchaire  qui  Ta  utilisé  pour 
son  Catalogue  des  actes  de  Louis  VIL 
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diverses  tentatives  de  publications,  il  fallait  se  décider  et 
adopter  un  mode  de  publication,  qui  ne  prît  pas  trop  de  temps 
et  qui  ne  grevât  pas  trop  le  budget  de  la  Société  historique  et 
archéologique  du  Gâtinais  qui  s'était  chargée  de  publier  notre 
Car  tul  aire. 

Voici  le  parti  auquel  on  s'arrêta  :  Donner  dans  un  titre  succinct 
toutes  les  pièces  publiées  par  Fleureau,  en  renvoyant  à  la  page 
de  son  ouvrage  pour  le  texte  même  de  la  charte.  Conserver 
toujours  Tordre  des  pièces  observé  par  le  Cartulaire  et  indiquer, 
dans  des  notes,  les  différences  entre  les  deux  textes  lorsqu'il 
s'en  présente.  Publier  intégralement  tous  les  documents  qui  ne 
se  trouvent  pas  dans  le  vieil  historien  d'Étampes. 


XIII 


Même  pour  cette  publication  restreinte,  j'étais  bien  novice. 
Aussi,  là  encore,  ai-je  été  bien  heureux  de  rencontrer  le  bien- 
veillant concours  de  M.  Stein,  notre  secrétaire.  Il  a  libéralement 
mis  à  ma  disposition  sa  science  des  vieilles  écritures  et  sa  vaste 
érudition.  Souvent  il  a  corrigé  des  erreurs  que  je  n'eusse  point 
su  éviter.  Quelques-unes  des  notes  qui  citent  des  publications 
modernes  ont  été  rédigées  par  lui  ;  c'est  justice  de  le  dire,  et 
j'ai  plaisir  à  le  reconnaître,  en  le  priant  d'en  accepter  mes 
sincères  remerciements. 

Pour  les  notes  historiques,  j'ai  souvent  eu  recours  aux 
divers  historiens  d'Étampes,  à  Fleureau  principalement.  Mais 
j'ai  trouvé  aussi  de  précieux  renseignements  dans  les  Rues 
d'Étampes,  de  notre  confrère,  M.  Léon  Marquis.  Même  lors- 
qu'il m'est  arrivé  de  dire,  dans  mes  notes,  que  les  noms  de  tel 
ou  tel  officier  de  la  justice,  comme  les  baillis  ou  prévôts,  ne 
se  trouvent  pas  dans  Marquis,  c'est  dans  la  Rapsodie  citée  par 
lui  à  la  fin  de  son  ouvrage  qu'il  faut  lire;  car  plusieurs  de  ces 
personnages  ont  trouvé  place  dans  une  liste  dressée  par 
l'auteur  lui-même  et  qui  se  trouve  à  la  page  5i  de  son  volume. 

Tel  est  le  résumé  que  j'ai  cru  devoir  faire  pour  initier  le 
lecteur  aux  matières  contenues  dans  le  Cartulaire.  Puisse  cette 
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publication,  que  j'aurais  voulue  plus  complète  et  plus  parfaite, 
contribuer  à  faire  mieux  connaître  notre  pays,  son  histoire, 
son  passé;  et  si  j'atteins  ce  but,  je  me  tiendrai  comme  large- 
ment indemnisé  de  mes  efforts. 


Bures,  le  19  mars  1888. 


CHARTULARIUM 


ECCLESIE 


BEATE  MARIE  STAMPENSIS 


i. 


Sentence  de  Philippe  II,  roi  de  France,  prononcée  contre  les 
chanoines  et  le  chapitre  de  Sainte-Croix  d'Étampes. 

Saint-Jean-d'Acre,  ngi. 

[Publiée  par  D.  Pleureau.  p.  389.] 


IL 


Donation*  faite  par  Philippe  II,  roi  de  France,  au  chapitre 
de  Notre-Dame  d'Ètampes,  de  l'église  Sainte-Croix  avec 
tous  ses  biens,  privilèges  et  revenus. 

Fontainebleau,  1189. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  384.] 


1.  Cette  donation  fut  révoquée  quelques  jours  plus  tard.  —  Cf.  Fleu- 
reau, p.  385  et  suivantes. 

I 
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III. 

Commission  donnée  par  Philippe  II  à  Maurice,  évéque  de 
Paris,  au  doyen,  au  chantre,  au  chancelier  de  la  même 
église,  et  à  Vabbé  de  Sainte-Geneviève,  à  Veffet  de  régler 
le  différend  soulevé  entre  le  chapitre  de  Notre-Dame  et 
celui  de  Sainte-Croix  d'Étampes. 

Avril  1190. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  386.] 


IV. 


Mandement  de  Philippe  11  au  bailli  et  au  prévôt  d'Ètampes 
de  faire  exécuter  la  sentence  des  commissaires  royaux 
contre  le  chapitre  de  Sainte-Croix  d'Étampes. 

Saint-Jean-d'Acre,  1191. 

Philippus  Dei  gratia  Francorum  rex  amicis  et  fidelibus  suis 
Ballivis  et  Preposito  Stampensibus  salutem  et  dilectionem. 

In  Ballivia  vestra  ideo  vos  constituimus  ut  jura  ecclesiarum 
et  principura  intemerata  servaretis.  Hic  autem  ex  quorumdam 
relatione  cognovimus,  unde  plurimum  sumus  admirati,  quod 
canonicos  ecclesie  nostre  Béate  Marie  Stampensis  in  peti- 
tionibus  suis  minus  juste  exauditis;  immo  tam  vos  quam 
prepositum  duros  et  eorum  juri  contrarios  invenerunt.  Quum 
igitur  juri  eorum  et  justitie  sancte  debemus,  mandamus  vobis 
et  districte  precipimus,  sicut  cara  habetis  corpora  vestra, 
quatenus  id  quod  judices  ex  mandato  nostro  statuerint  super 
causam  que  vertebatur  inter  canonicos  predicte  ecclesie  et 
clericos  Sancte  Crucis  firmiter  et  absque  ulla  retractatione  sive 
contradictione  aliqua,  quotiens  a  canonicis  Béate  Marie  vel 
ab  aliquo  eorum  requisiti  fueritis,  observari  faciatis.  Si  autem, 
quod  non  credimus,  aliter  ab  aliquo  vestrum  presumptum 
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fuerit,  de  mandatis  nostris  transgressorem  gravi  animadver- 
sione  vindicabimus. 

Actum  apud  Acon,  anno  Incarnati  Verbi  mclxxxxi,  mense 
junio. 

Sigillata  sigillo  magno  regali  cere  albe  \ 


V. 

Bulle  du  pape  Célestin  III,  portant  confirmation  de  la  sen- 
tence des  commissaires  royaux  contre  le  chapitre  de 
Sainte-Croix  et  en  faveur  du  chapitre  de  Notre-Dame 
tFÉtampes. 

Rome,  palais  de  Latran,  1191. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  390.] 


VI. 

'Bulle  du  même  pape  Célestin  III \  portant  défense  de  bâtir 
aucune  église  ou  oratoire  dans  les  limites  des  paroisses 
Notre-Dame  et  Saint-Basile  d'Étampes*,  sans  la  permis - 


1.  Cette  pièce  est  restée  inconnue  à  M.  Léopold  Delisle  (Catalogue 
des  mandements  de  Philippe- Auguste,  Paris,  i85ç,  in-80);  mais  doit-elle 
trouver  place  parmi  les  documents  émanés  de  l'autorité  royale?  Nous  se- 
rions assez  disposé,  quant  à  nous,  à  la  considérer  comme  pièce  fausse,  et 
sans  vouloir  nous  prononcer  catégoriquement  à  ce  sujet,  nous  essaierons 
d'exposer  les  raisons  qui  nous  portent  à  en  suspecter  l'authenticité.  —  Ce 
document  est,  il  est  vrai,  bien  daté  :  Philippe- Auguste  était  à  Saint- Jean- 
d'Acre  (Syrie),  en  juin  1 191  ;  mais  le  faussaire  avait  sous  les  yeux  une  pièce 
analogue  (voir  no  I),  et  il  n'a  fait  que  copier  purement  et  simplement  l'in- 
dication du  lieu  et  de  la  date  qu'elle  portait.  —  Par  contre,  le  style  en 
divers  endroits  (unde plurimum  sumus  admirati,  sicut  cara  habetis  corpora 
vestra)  est  rempli  d'expressions  tout  a  fait  inusitées  à  la  chancellerie  royale 
et  paraissant  empruntées  plutôt  par  un  clerc  inhabile  à  des  actes  de  l'au- 
torité ecclésiastique.  —  La  mention  indubitable  de  plusieurs  baillis  à 
Étampes,  sous  le  règne  de  Philippe- Auguste,  peut  en  outre  faire  supposer 
que  la  rédaction  de  l'acte  est  bien  postérieure  à  cette  époque. 

2.  Il  est  à  remarquer  que  Saint-Basile  n'existait  pas  encore  à  cette 
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sion  du  chapitre  de  Notre-Dame,  ou  celle  de  l'archevêque 
de  Sens. 

Rome,  palais  de  Latran,  1191. 

Quomodo  nullus  potest  edificare  ecclesiam  vel  oratorium 
sine  licentia  capituli  Béate  Marie  de  Stampis  infra  limites 
parochie  Béate  Marie  et  Sancti  Basilii. 

Celestinus  episcopus  servus  servorum  Dei,  dilecto  filio 
Oddoni  démentis,  Abbati  Sancte  Marie  Stampensis,  notario 
karissimi  in  Christo  filii  nostri  illustris  Francorum  régis,  salu- 
tem  et  apostolicam  benedictionem. 

Pie  postulatio  voluntatis  eiïectu  débet  prosequente  com- 
pleri,  ut  ecclesiasticarum  personarum  devotio  laudabiliter 
enitescat,  et  militas  postdata  vires  indubitanter  assumât.  Ea 
propter  precibus  tuis  inducti,  auctoritate  presentalium  dis- 
trictiùs  inhibemus,  ne  quis  infra  metas  parochie  Béate  Marie 
Stampensis  et  ecclesie  Beati  Basilii  sine  abbatis  et  capituli 
ejusdem  loci  et  diecesani  episcopi  beneplacito  vel  assensu, 
oratorium  vel  ecclesiam  de  novo  edificare  présumât,  salvisprivi- 
legiis  romane  ecclesie.  Nulli  ergo  omnium  hominum  liceathanc 
paginam  nostre  inhibitionis  infringere,  vel  ei  ausu  temerario 
contraire.  Si  quis  autem  hoc  attentare  presumpserit,  indigna- 
tionem  Omnipotentis  Dei  et  Beatorum  Pétri  et  Pauli  Aposto- 
lorum  ejus  se  noverit  incursurum. 

Datum  Laterani  vu  idus  novembris,  Pontificatus  nostri  anno 
primo. 

Sigiilata  plumbi. 

VIL 

Bulle  du  pape  Clément  III,  portant  confirmation  de  la  sen- 
tence des  commissaires  royaux  contre  le  chapitre  de  Sainte- 
Croix  d'Étampes. 

Rome,  palais  de  Latran,  1190. 


époque  comme  paroisse  spéciale,  puisqu'elle  ne  fut  séparée  de  celle  Je 
Notre-Dame  qu'en  1226. 
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Clemens  episcopus  servus  servorum  Dei,  dilectis  filiis  Abbati 
et  canonicis  Sancte  Marie  [de  Stampis,  salutem  et  apostolicam 
benedictionem. 

Quotiens  postulatur  a  nobis,  quod  religioni  et  honestati 
convenire  dinoscitur,  animo  nos  decet  libenti  concedere,  et 
juxta  petentium  voluntatem  consentaneam  rationi,  effectu  pro- 
sequente  complere.  Ea  propter,  dilecti  in  Domino  filii,  vestris 
justis  et  honestis  precibus  annuentes,  sententiam  quam  venera- 
bilis  frater  noster  M.  episcopus,  dilecti  filii  abbas  Sancte 
Genovefe,  decanus,  cantor,  et  cancellarius  parisienses  pro 
vobis  contra  ecclesiam  Sancte  Crucis,  super  jure  subjectionis 
canonice  protulerunt,  sicut  rationabiliter  lata  est  nec  légitima 
appellatione  suspensa,  devotioni  vestre  auctoritate  apostolica 
confirmamus,  et  presentis  scripti  patrocinio  communimus. 
Nulli  ergo  hominum  liceat  hanc  paginam  nostre  confirma- 
tionis  infringere  vel  ei  ausu  temerario  contraire.  Si  quis  autem 
hoc  attentare  presumpserit  indignationis  Omnipotentis  Dei  et 
Beatorum  Pétri  et  Pauli  Apostolorum  ejus  se  noverit  incur- 
surum. 

Datum  Laterani  x  kalendas  februarii,  Pontificatus  nostri  anno 
quarto. 

Sigillata  in  plumbo. 

VIII. 

Bulle  du  pape  Grégoire  IX,  portant  confirmation  d'un  arbi- 
trage conclu  entre  l'archidiacre  d'Étampes  et  le  chapitre 
de  Véglise  Notre-Dame  d'Étampes,  relatif  aux  droits  que 
V archidiacre  prétendait  exercer  sur  les  chanoines  et  le 
clergé  de  Notre-Dame. 

Rome,  palais  de  Latran,  i23ç. 
[Publ.  par  D.  Fleure  au,  p.  336.] 

IX. 
Bulle  du  pape  Innocent  HIy  confirmant  derechef  la  sentence 
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des  commissaires  royaux  dans  le  différend  gui  existait 
toujours  entre  le  chapitre  de  Notre-Dame  et  celui  de 
Véglise  Sainte-Croix  d'Ètampes. 

Rome,  palais  de  Latran,  1209. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  390.] 

X. 

Bref  du  pape  Alexandre  IV  relatif  à  un  nouveau  différend 
survenu  entre  les  chapitres  de  Notre-Dame  et  de  Sainte- 
Croix,  les  premiers  prétendant  que  les  chanoines  de  Sainte- 
Croix  étaient  tenus,  à  certains  jours,  de  venir  en  proces- 
sion dans  Véglise  de  Notre-Dame. 

Viterbe,  octobre  1257. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  391.] 


XL 

Guillaume,  archevêque  de  Reims,  cardinal  du  titre  de  Sainte- 
Sabine,  et  régent  du  royaume  pendant  l'absence  de  Phi- 
lippe-Auguste, donne  ordre  aux  commissaires  royaux  de 
terminer  au  plus  tôt  le  différend  existant  entre  les  deux 
chapitres  de  Notre-Dame  et  de  Sainte-Croix  de  la  vUle 

d'Étampes. 

Année  1190*. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  387.] 


XII. 

Pierre  de  Corbeil,  archevêque  de  Sens,  porte  à  la  connais- 
sance publique  F  accord  intervenu  entre  les  deux  chapitres 


1.  Cette  pièce  ne  porte  pas  de  date,  mais  elle  est  assurément  de  la  fin 
de  l'année  n 90. 
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de  Notre-Dame  et  de  Sainte-Croix  d'Étampes,  et  que  sera 
tenu  d'observer  le  chapitre  de  Sainte-Croix  relativement 
aux  cérémonies  religieuses,  au  droit  paroissial,  à  Vaumô- 
nerie  des  Bretons,  aux  censives  et  à  la  prébende  accordée 
au  chantre  de  Notre-Dame. 

[Sens],  mars  121 1. 

Universis  populi  fidelibus  presentem  paginam  inspecturis, 
Petms  Dei  gratia  Senoneosis  archiepiscopus  in  Domino 
salutem4 


XIII. 

Hugues,  doyen  de  Véglise  Sainte-Croix  d'Étampes,  publie 
Vaccord  fait  entre  les  deux  chapitres  de  Notre-Dame  et  de 
Sainte-Croix. 

[Étampes],  mars  1210,  v.  s. 

Universis  populi  fidelibus  presentem  paginam  inspecturis, 
Hugo,  decanus  ecclesie  Sancte  Crucis  Stampensis,  totumque 
ejusdem  ecclesie  capitulum,  in  Domino  salutem. 

Noverit  universitas  vestra,  quod  cum  inter  ecclesiam  nos- 
tram  et  ecclesiam  Béate  Marie  Stampensis  controversia  verte- 
retur  super  articulis  inferius  annotatis,  Dominus  Senonensis  et 
magister  Galterius  Cornutus,  parisiensis  canonicus,  arbitri  ex 
compromisso  sumpti,  eamdem  controversiam  terminaverunt  de 
assensu  partium  in  hune  modum. 

In  ecclesia  Sancte  Crucis  non  propulsabitur  ad  aliquam 
missam  matutinalem.  NuUum  parochianorum  vel  parochianarum 
Béate  Marie  récipient  illi  qui  sunt  vel  erunt  de  ecclesia  Sancte 
Crucis  ad  aliquid  quod  ad  jus  pertineat  parochiale.  Nec  panem 


1.  Le  reste  de  cette  pièce  est  en  tout  identique  au  texte  de  la  pièce 
suivante. 
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benedictum  facient;  nec  sermonem  facient  nisi  pro  festis 
annuntiandis  ad  populum;  nec  excommunicationem  facient  su- 
per parochianos  Béate  Marie  vel  Sancti  Basilii,  nisi  precepto 
majorum  suorum.  Visitationes  infirmorum  non  facient;  nec  pro 
defunctis  officium  celebrabunt  dum  corpus  in  domo  fuerit, 
nisi  capicerius  Béate  Marie  vel  sacerdos  Sancti  Basilii  pré- 
sentes fuerint,  vel  prius  celebraverint. 

Domus  Sancti  Anthonii  que  vocatur  elemosyna  Britonensis, 
et  jus  parochiale  ville  nove  remanebit  libère  et  quiète  ecclesie 
Sancte  Marie. 

Censivas  ecclesie  Béate  Marie  que  sunt  infra  corpus  ecclesie 
Sancte  Crucis  restituent  canonici  Sancte  Crucis  canonicis  Béate 
Marie  in  terra  equipollenti.  Alias  vero  censivas  tenebunt  sicut 
antea  tenuerunt,  sed  de  novo  alias  ad  ecclesiam  Béate  Marie 
pertinentes,  nisi  de  consensu  ejusdem  ecclesie,  eis  acquirere 
non  licebit. 

Guillelmus  cantor  Béate  Marie  unam  prebendam  congruam 
habebit  in  ecclesia  Sancte  Crucis,  quandiu  vixerit,  ubicumque 
fuerit,  etiam  si  cantoriam  suam  dimiserit,  ita  tamen  habebit  per- 
sonaliter,  quod  ad  successorem  suumnonpervenietullomodo. 

Nos  igitur  compositionem  hujusmodi  factam  sigilli  nostri 
munimine  fecimus  roborari. 

Datum  anno  Domini  mccx,  mense  martio. 


XIV. 


Même  accord  et  même  règlement  publiés  par  Guillaume1, 
chantre  de  l'église  Notre-Dame  d'Étampes. 

[Étampes],  mars  1210,  v.  s. 
Universis  populi  fidelibus  presentem  paginam  inspectons, 


1.  «  Il  y  a  bien  de  la  probabilité,  dit  Fleureau,  que  le  premier  chantre 
qui  a  eu  l'honneur  d'être  chef  de  Péglise  et  du  chapitre  de  Notre-Dame, 
après  que  nos  Roys  se  sont  reservez  la  dignité  d'abbé,  c'a  été  un  nommé 
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Guillelmus  cantor  ecclesie  Béate  Marie  Stampensis  totumque 
ejusdem  ecclesie  capitulum  in  Domino  salutem. 


XV. 

Règlement  fait  par  Eudes,  abbé  de  Notre-Dame  d'Étampes, 
au  sujet  de  la  translation  des  chapelains  de  cette  église 
d'un  autel  à  l'autre*. 

Etampes,  1193. 
fPubl.  par  D.  Fleureau,  p.  3o3.] 

XVI. 

Bulle  du  pape  Calixte  II  portant  confirmation  aux  églises  de 
Notre-Dame  et  de  Saint-Basile  d' Etampes  du  droit  de  sé- 
pulture qui  leur  était  disputé  par  quelques-uns  de  leurs 
paroissiens. 

Sens,  4  décembre  11 19. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  491 f.] 

XVII. 

Lettre  du  chantre  et  du  chapitre  de  l'église  Notre-Dame 
d1  Etampes  relative  à  l'abbaye  de  Villiers*,  près  La  Ferté- 

Alais. 

[Etampes],  décembre  i23g. 


Guillaume,  dont  il  est  parlé  dans  l'accord  fait  l'an  12 10.  •  (D.  Fleureau, 
pag.  35i.) 

1.  Cet  acte  est  le  premier  en  date  de  tous  ceux  qui  ont  trait  au  dés- 
accord plusieurs  fois  séculaire,  qui  s'éternisa  entre  les  chanoines  et  les 
chapelains  de  l'église  Notre-Dame  d'Etampes.  Odon  ou  Eudes,  qui  est  ici 
qualifié  d'abbé  de  Notre-Dame,  était  en  même  temps  archidiacre  de 
l'église  de  Paris.  —  (Cf.  Fleureau,  p.  3o2.) 

2.  Cf.  Ul.  Robert  :  Étude  sur  les  actes  de  Calixte  II  (1874),  n°  78. 

3.  L'abbaye  de  Villiers,  dont  il  est  ici  question,  était  une  communauté 
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Omnibus  présentes  litteras  inspectons,  Cantor  et  capitulum 
Béate  Marie  Stampensis,  salutem  in  Domino. 

Noverint  tam  présentes  quam  futuri  quod  nos  volumus  et 
concedimus,  ut  abbatia  monialium  de  Villaribus  Cisterciensis 
ordinis  sita  juxta  Feritatem  Aies  teneat  et  possideat  in  futurum 
quamdam  petiam  vinee  site  in  territorio  quod  vulgariter 
Sainvillier'  appellatur,  quam  eisdem  monialibus  executores 
defluncti  Gilberti  Bloiont,  ut  dicitur,  in  elemosynam  contule- 
runt;  ita  quod  non  possint  dicte  Moniales  compelli  dictam 
vineam  extra  manus  suas  ponere  vel  alienari  nisi  velint,  salvis 
tribus  denariis  censualibus  nobis  in  festo  Beati  Remigii  annua- 
tim  reddendis  et  justitia  nostra  et  omni  jure  alieno.  Ne  vero 
alicujus  fomes  litigii  posset  super  predictis  denuo  suboriri, 
publicam  cartam  in  testimonium  et  perpetuam  firmitatem  dictis 
monialibus  tradidimus,  sigilli  nostri  munimine  roboratam. 

Actum  anno  Domini  mccxxxix,  mense  decembri. 


XVIII. 

Règlement  fait  en  commun  par  les  membres  du  chapitre  de 
Notre-Dame  d'É  lampes,  touchant  le  serment,  les  gros,  les 
fruits,  les  droits  perçus  pour  l'apposition  du  sceau. 

Étampes,  u  juin  i3o6. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  3io.] 


XIX. 


Concession  faite  par  Louis  IX,  roi  de  France,  aux  chanoines 
de  Notre-Dame  df Étampes,  des  oblations  qu'il  avait  cou- 


de femmes  suivant  la  règle  de  saint  Benoit.  —  Le  nom  du  chantre  de 
Notre-Dame  d'Etampes  qui  a  écrit  cette  lettre  n'a  pu  être  retrouvé  dans 
la  liste  incomplète  des  chantres  de  Notre-Dame,  donnée  par  Fleureau, 
p.  35 1  et  suivantes. 

i.  Lieu  dit  situé  au  faubourg  Saint-Pierre,  à  Etampes. 
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tume  de  percevoir  la  veille  et  le  jour  de  V Assomption  de  la 
sainte  Vierge. 

Étampes,  décembre  1257. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  309.] 


XX. 


Ordre  donné  par  V archevêque  de  Sens,  aux  chapelains  de 
Notre-Dame  d'Étampes,  de  ne  pas  molester  les  chanoines 
de  la  même  église  dans  leurs  droits  et  privilèges. 

S.  1.  n.  d. 

P...[etrus]  Dei  gratia  Senonensis  archiepiscopus  Capellanis 
Béate  Marie  qui  curam  parochialem  non  habent  ex  me, 
salutem. 

Carissimus  noster  et  amicus  Stephanus  cancellarius  et 
quidam  Béate  Marie  canonici  cum  eo  venientes  ad  nos,  gra- 
viter de  vobis  conquesti  sunt,  quod  confessiones  et  oblationes 
et  communiones  in  Pascha  recipitis  et  datis,  quod  proprie  ad 
parochiales  sacerdotes  et  canonicos  pertinet;  denique  facitis 
quoddam  aliud  novum  et  omni  reprehensione  dignum;  quod 
istis  cantantibus  missam  vos  quidem  e  contrario  missas  ves- 
tras,  dum  ipsi  cantant,  celebrare  non  pertimescitis;  inde  etiam 
in  ecclesiam  maximum  oritur  scandalum.  Interdicimus  igitur 
vobis  et  sub  periculo  ordinis  vestri  omnino  prohibamus  ne,  de 
hiis  omnibus  que  supra  tetigimus,  ulterius  intromîttere  vel 
facere  presumatis;  quare  de  tantillo  jure  quod  habent  paro- 
chiales sacerdotes  et  canonici  eos  minuere  nec  volumus  nec 
debemus,  et  si  vos  creditis  vobis  aliquid  justitie  sufFragare 
monstrate  et  ostendite  nobis  tempore  et  loco  convenienti'. 


1 .  Je  n'ose  pas  assigner  de  date  à  cette  pièce,  car  je  trouve  dans  la 
liste  des  archevêques  de  Sens  trois  ou  quatre  prélats  du  nom  de  Pierre 
qui  ont  pu  faire  cette  ordonnance,  il  y  a  d'abord  : 

10  Pierre  de  Corbeil,  1200-1231  ;  30  Pierre  de  Charny,  1267-1274;  3o  Pierre 
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XXI. 


Division  des  paroisses  de  Notre-Dame  et  de  Saint-Basile 
d Et ampes,  faite  par  V ordre  de  Gautier  III Cornut,  arche- 
vêque de  Sens,  et  acceptée  par  le  clergé  des  deux  églises. 


Sens,  12261. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  404.] 


XXII. 

Charte  de  Louis  VII  accordant  un  droit  de  foire1  au  chapitre 

de  Notre-Dame. 

Étampes,  1160". 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  349.] 


d'Anisy,  1274;  40  Pierre  Roger,  i3o9-i33o,  transféré  à  Rouen  et  élu  pape 
sous  le  nom  de  Clément  VI  en  1339. 

1.  Après  la  date,  on  lit  dans  le  Cartulaire  ces  quelques  mots  qui  ne  se 
trouvent  pas  dans  Fleureau  :  «  Etiam  est  querita  divisio  facta  per  chapi- 
tulum  predicte  ecclesie,  et  sigillata  sigillo  ejusdem  de  assensu  partium.  > 

2.  Cette  foire  se  tenait  le  samedi  d'après  la  fête  de  PAssomption,  et  ne 
durait  qu'un  jour.—  Comme  ce  droit  était  inséparablement  uni  à  l'abbaye, 
quand  le  titre  d'abbé  fut  supprimé,  le  droit  de  foire  demeura  au  Roi. 
(Cf.  Fleureau,  p.  349.) 

3.  11  y  a  une  difficulté  relativement  à  la  date  de  cette  charte.  Fleureau, 
qui  avait  sans  doute  l'original  sous  les  yeux,  dit  que  cette  pièce  est  de  1171 
et  de  la  34e  année  du  règne  du  roi  Louis  VII.  Notre  manuscrit  porte  la 
date  de  1160,  c'est-à-dire  la  24e  année  du  règne  du  même  roi  Louis  VII. 
Je  n'ose  décider  lequel  a  raison,  ou  de  Fleureau  dont  l'autorité  est 
grande,  ou  du  manuscrit  que  j'ai  sous  les  yeux.  Ces  deux  dates  d'ailleurs 
sont  possibles,  car  Louis  VII  régna  de  1137  à  1180.  M.  A.  Luchaire  (Études 
sur  les  actes  de  Louis  VU,  p.  241),  en  mentionnant  cette  pièce  sous  le 
no  438,  se  fonde  sur  deux  raisons  assez  plausibles  pour  admettre  la 
date  1160. 
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XXIII. 

Sentence  rendue  par  F  abbé  de  Saint-Germain-des-Prés,  l'abbé 
de  Sainte-Geneviève,  le  prieur  de  Saint-Germain  de  Paris, 
et  le  chevecier  de  Notre-Dame  d'Etampes,  contre  les  cha- 
pelains de  V église  Notre-Dame. 

S.  1.  n.  d. 

J.  Sancti  Germani  de  pratis,  et  J.  Sancte  Genovefe  abbates, 
et  A.  prior  Sancti  Germani  parisiensis,  G.  capicerio  Béate 
Marie  de  Stampis,  salutem. 

Causam  que  vertebatur  inter  Cantorem  et  capitulum  Béate 
Marie  Stampensis  ex  una  parte,  et  capellanos  ejusdem  eccle- 
sie,  ex  alia,  super  quibusdam  institutoribus,  Dominus  Papa 
nobis  commisit,  sine  debito  terminandam. 

Constituas  in  presentia  nostra  partibus,  propositum  fuit 
pro  capitulo  Stampensi  quod  capellani  ejusdem  ecclesie 
quoddam  juramentum  de  quadam  societate  inter  se  fecerant, 
quod  evidenter  erat  contra  aliud  juramentum  quod  ipsi  fecerant 
singuli  in  institutionibus  capituli  memorate  ecclesie;  et  ita 
secundum  juramentum  in  gravamen  et  prejudicium  ecclesiastici 
officii  redundabat.  Unde  Cantor  et  prefatum  capitulum  pete- 
bant  illud  secundum  juramentum  de  supradicta  societate  de- 
nuntiari,  non  tenere.  E  contrario  vero  quidam  capellanorum  de 
quibus  facta  est  mentio,  pro  parte  ipsorum  veniens,  nobis 
scriptum  quoddam  exhibuit,  in  quo  omnia  que  ipsi  inter  se  de 
prenotata  societate  minuerant,  erant  contenta,  ex  parte  ipsorum 
capellanorum  asserens  quod  ipsi  super  hoc  nolebant  litigare; 
sed  secundum  ea  que  fecerant,  parati  erant  consilio  et  volun- 
tati  nostre  de  voter  et  humiliter  assentire. 

Nos  vero  de  prudentium  virorum  consilio  pronuntiavimus 
juramentum  de  obligatione  societatis  quam  inter  se  fecerant 
capellani  tanquam  illicitum  non  tenere  ;  sed  ipsos  primum  ju- 
ramentum quod  a  singulis  institutionibus  capituli  prestitum 
est,  observare  debere,  Unde  vobis  auctoritate  Domini  Pape 
districte  precipiendo  mandamus,  quatinus  sicut  ipsam  senten- 
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tiam  vobis  scriptam  declaravimus,  ita  et  eam  omnibus  supra- 
dictds  capellanis,  exponatis  eisdem,  auctoritate  nobis  commissa 
firmius  injungentes  quatinus  eam  inviolabiliter  studeant  obser- 
vare,  et  pro  illicito  juramento  culpas  suas  satagant  emendare. 
Reddite  litteras  \ 


XXIV. 

Accord  fait  entre  le  chapitre  de  V  église  Notre-Dame  cFEtampes 
et  Pierre  Delas*,  curé  de  la  même  église,  au  sujet  de  la 
suppression  de  plusieurs  charges  que  celui-ci  négligeait 
d'acquitter,  bien  qu'il  y  fût  tenu  en  vertu  de  son  bénéfice. 
Cet  accord  fut  conclu  par  les  soins  de  Jean  Le  Vassor, 
doyen  de  la  chrétienté  d'Etampes,  spécialement  délégué  à 
cet  effet  par  l'archevêque  de  Sens,  Louis  de  Melun. 

Étampes,  20  décembre  1434. 

Littera  ad  tempus  super  diminutionem  anniversariorum  de- 
bitorum  per  curatum  et  super  pénis,  quas  incurrit  obmittendo 
aliquid  eorum  ad  que  tenetur  in  choro. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  Johannes  Le  Vas- 
sor  presbiter,  decanus  christianitatis  Stampensis,  Senonensis 
diocesis,  commissarius  in  hac  parte,  a  reverendissimo  in 
Christo  pâtre  ac  Domino  nostro  domino  Ludovico,  misera- 


1.  Cette  querelle  interminable  entre  les  chanoines  et  les  chapelains  de 
Notre-Dame  d'Etampes  dura  plusieurs  siècles,  et  la  sentence  rapportée 
dans  cette  charte  ne  termina  rien  du  tout  malgré  le  bon  vouloir  des  com- 
missaires délégués  à  cet  effet. 

Nous  n'osons  assigner  de  date  à  cette  pièce,  le  manuscrit  que  nous 
avons  ne  donnant  que  des  initiales  pour  les  noms  des  abbés  de  Saint- 
Germain- des- Prés,  de  Sainte-Geneviève,  le  prieur  de  Saint-Germain  de 
Paris,  et  le  chcvecier  de  Notre-Dame  d'Etampes. 

2.  Il  est  à  remarquer  que  ce  Pierre  Delas,  chanoine  chevecier  et  curé 
de  la  paroisse  Notre-Dame,  était  originaire  d'Étampes,  qu'il  avait  été 
élevé  par  les  soins  du  chapitre,  et  que  ce  fut  pour  cette  raison  qu'on  se 
montra  si  bienveiUant  à  son  égard. 
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tione  divina  archiepiscopo,  specialiter  deputatus,  salutem  in 
Domino. 

Notum  facimus  quod  hodie  coram  nobis  comparons  perso- 
naliter  dominus  Petrus  Delas  capicerius,  curatus  in  ecclesiâ 
collegiata  Béate  Marie  de  Stampis  suosuique  beneficii  prefati 
et  officii  nominibus;  confessua  est  libère  ac  sponte,  quodipse 
pro  bono  ac  utilitate  suorum  beneficii  et  officii  prefatorum 
requisierat,  consenserat,  fecerat  et  concordaverat  maxima 
deliberatione  et  consilio  peritorum  prehabitis  pro  ut  et  fa- 
ciebat,  consensiebat  et  concordabat  nominibus  antedictis  ex 
una  parte;  unacum  venerabilibus  et  discretis  vins,  cantore  et 
capitulo  dicte  ecclesie  collegiate  suis  'sueque  dicte  ecclesie 
nominibus  ex  alia  parte,  incertos  tractatus  eaque  sequntur 
veraciter  consentientes;  dictus  videns  et  confitens  capicerius 
ipse  nominibus  antedictis,  quod  litem  ex  debito  sui  beneficii  et 
secundum  fundationem  et  cartas  ecclesie  memorate,  ipse 
suique  predecessores  et  successores  fuerint,  et  sunt  astricti 
inter  cetera,  in  eadem  ecclesiâ,  ad  cartam  dicti  beneficii  débita. 

Obitus  seu  anniversaria  mortuorum  in  eadem  ecclesiâ  débita, 
suis  celebrare  sumptibus,  et  pariter  diaconi  officium  exercere, 
et  ita  septimam  debere  lectionem  in  matutinis  ecclesie  ejusdem 
quociens  officium  postulat.  Super  quibus,  ut  dictus  capicerius 
asserebat,  ex  dictis  obitibus  seu  anniversariis,  a  multis  annis, 
solum  tria  anniversaria,  per  singulas   hebdomabas,  fuerant 
cellebrata  dicti  capiceriatis  officii  sumptibus.  Et  ita  usus  ha- 
buerat  quod  tria  solum  anniversaria,  in  qualibet  septimana, 
solita  erant  duntaxat  ejusdem  officii  capiceriatis  sumptibus 
cellebrari,  sine  tamen  diminutione  dicti  diaconatus  officii,  et 
ceterorum  ad  que  tenetur  ipse  capicerius  curatus.  Verumpta- 
men,  pro  ut  ipse  dicebat,  propter  diminutionem  reddituum 
dicti  officii  ipse  non  sufficiebat  complere  intègre  servitium,  seu 
onus  dictorum  anniversariorum.  Et  quum  ipsa  anniversaria 
obmiserat  cellebrare,  dicti  cantor  et  capitulum,  suas  in  eadem 
ecclesiâ  distributiones  a  multis  diebus  fecerant  arrestari  cum 
ceteris  ejusdem  sui  beneficii  redditibus,  et  suis  expensis  debi- 
tum,  per  eum,  servitium  fecerant  cellebrari.  Quocirca  sue  sa- 
lua providere  curans,  sue  etiam  substentationi  et  suorum  fruc- 
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tuum  expeditioni  coram  cantore  et  capitulo  memoratis,  suum 
capitulum  tenentibus  nuper  comparuerat,  ubi  suam  paupertatem 
exposuerat,  et  onus  presens  humiliter  supplicans  quatenus, 
habita  consideratione,  circa  premissa,  preserûm  ad  onus  ipsum 
et  ad  tempora  guerrarum,  propter  quod  beneficii  desolatio 
instat,  cum  aliis  quibusdam  rationibus  per  eum  deductis,  ipsi 
cantor  et  capitulum,  et  ipsius  servitii  onus  moderari  dignaren- 
tur;  dicens  preterea  dictus  capicerius  quam,  hiis  auditis,  dicti 
cantor  et  capitulum,  maxima  deliberatione  prehabita,  attentis 
turbationibus  modernorum  temporum  et  diminutione  ipsorum 
reddituum  in  favorem  dicti  capicerii,  qui  a  puerilibus  annis  bonis 
ipsius  ecclesie  educatus  est,  de  ipsa  villa  Stampensi  eiortus, 
cum  ceteris  causis  et  rationibus  eos  ad  hoc  inducentibus  volue- 
runt  et  decreverunt  capitulariter,  ac  unanimiter  concordaverunt 
in  hujusmodi  moderationem,  secundum  modum  sequentem,  ita 
videlicet  :  Quod  pro  illis  tribus  obitibus  seu  anniversariis  qui 
singulis  sepdmanis  dictus  capicerius  cellebrari  consueverat,  ut 
prefertur  ipse,  amodo  et  usque  ad  festum  Beati  Barnabe  Apos- 
toli,  quod  in  anno  Domini  millesimo  quadringentesimo  tricesimo 
sexto,  Deo  duce,  succedet,  in  singulis  duabus  sepdmanis, 
solum  quinque  anniversaria  seu  obitus,  suis  sumptibus,  solito 
more,  per  aliquem  ex  choro  dicte  ecclesie,  et  non  alium,  cel- 
lebrare  faciet,  vel  in  propria,  cellebrabit  per  se  in  choro  eccle- 
sie prefate. 

Ita  quod  duo  anniversaria  in  una  septimana  et  tria  in  altéra 
sic  tenebitur  cellebrare  continue  et  sine  deffectu  qualicumque, 
dicto  tempore  durante,  et  sine  prejudicio  tamen  jurium  ipsius 
ecclesie,  et  eorum  ad  que,  ex  sui  officii  debito  in  ceteris 
tenetur  et  usque  ad  dictum  terminum  précise.  Ita  quod,  ad- 
veniente  dicto  termino,  ipse  ad  omnia  anniversaria  sicut  pro- 
prius  astringetur  et  remanebit  afFectus,  hoc  etiam  adjecto, 
quod  ad  debitum  dicti  diaconi  seu  diaconatus  officium,  et  ad 
ipsam  septimam  lectionem  ipse,  quotiescumque  opus  fuerit, 
secundum  morem  ipsius  ecclesie  tenetur  et  remanebit  astrictus, 
et  ea  adimplere  promisit,  conceditis  etiam  pénis  que  sequntur. 

Sed  quia  quotiescumque  dictus  capicerius  in  cellebratione 
misse  dicti  anniversarii  defectum  faciet,  tenebitur  dicto  capi- 
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tulo  solvere  per  qualibet  una  octo  solidos  parisienses,  et 
quotiescumque  defectum  faciet  in  diaconatus  officio  duos 
solidos  persolvet;  etiam  pro  quolibet  defectu  in  dictam  lec- 
tionem  psalere  obmittentem  duodecim  denarios  parisienses 
solvere  tenebitur.  Proviso  insuper  quod  dictus  capicerius 
residentiam  personalem  faciet  in  ecclesia  memorata,  et  debitum 
sui  officii  deserviet  in  propria  persona,  et  etiam  sine  diminu- 
tione  aut  prejudicio  ceterorum  ad  que  ipse  capicerius  cu- 
ratus  tenetur  in  ecclesia  eadem,  ex  fundatione,  usu,  et  more 
ejusdem  ecclesie,  et  alibi  ex  debito  suorum  officii  et  beneficii, 
et  absque  prejudicio  jurium  ecclesie  ejusdem. 

Quam  concordiam,  tractatum  et  moderationem  super  de- 
scriptam  cum  suis  omnibus  clausulis  et  contenus,  prefatus 
capicerius  nominibus  antedictis,  fide  et  juramento  corporaliter 
in  manus  nostras  prestitis,  promisit  solemniter  adimplere  et 
eadem  gratificavit,  concordavit,  et  in  ea  expresse  consentiens 
inviolabiliter  observare,  cum  omnibus  suis  pertinentiis,  de- 
pendentibus  et  sequentibus;  sub  obligatione  et  ypothequa  om- 
nium sui  ejusdem  beneficii  fructuum,  jurium,  et  emolumentorum 
majorum  et  minorum,nec  non  omnium  bonorum  suorum  et  sui 
beneficii  prefati  mobilium  et  immobilium  quorumcumque  pre- 
sentium  et  futurorum,  que  dicto  capitulo  submisit  et  juridi- 
cialiter  eorumdem  cohercitionique  ac  juridictioni  antedictis 
Reverendissimi  in  Christo  Patris  Domini  Senonensis  archie- 
piscopi,  suorumque  successorum,  ac  suorum  officiorum  spiri- 
tualium  et  temporalium  quorumcumque. 

Renuntians  dictus  capicerius  omni  exceptioni  doli,  fraudis, 
deceptionis  et  lesionis,  et  universis  et  singulis  rationibus, 
exceptionibus  juris  et  facti  ac  omnibus  quibuscumque,  que 
contra  litteras  présentes  et  contenta  in  eisdem  dici,  obici,  et 
opponi  possent.  In  quorum  omnium  et  singulorum  testimonium, 
sigillum  dicti  decanatus  litteris  presentibus  duximus  appo- 
nendum. 

Datum,  die  lune,  in  vigilia  festi  Beati  Thome  Apostoli, 
vicesima  decembris  anno  Domini  millesimo  quadringentesimo 
tricesimo  quarto. 
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XXV. 

Concordat  passé  entre  Henri  Sanglier,  archevêque  de  Sens, 
et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes,  au  sujet  de  la 
présentation  à  la  cure  de  Saint-Basile  de  la  même  ville.  Ce 
concordat  fut  conclu  par  les  soins  du  cardinal  Mathieu, 
évêque  d'Albano  et  légat  en  France,  assisté  des  évéques  de 
Chartres  et  de  Meaux. 

[Saint-Denis,  11274.] 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  201.] 

XXVI. 

Dispense  accordée  par  Daimbert,  archevêque  de  Sens,  aux 
chapelains  de  l'église  Notre-Dame  d'Etampes,  d'aller, 
chaque  année,  assister  au  synode  qui  se  tenait  à  la  métro- 
pole. 

Sens,  septembre  1104. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  338. J 

XXVII. 

Don  des  oblations  faites  à  V Hôtel-Dieu  d'Etampes,  au  maître 
des  Frères  du  dit  Hôtel-Dieu.  Cette  donation  fut  faite  par 
le  chapitre  de  Notre-Dame,  à  la  demande  du  chanoine 
chevecier  qui  avait  jusque-là  droit  à  ces  dites  oblations. 

1225. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  413.] 


1.  C'est  Fleureau  qui  indique  la  date  de  cette  charte,  et  les  raisons 
qu'il  donne  en  faveur  de  cette  année  1127  me  paraissent  irrécusables.  Il 
dit  aussi  que  ce  concordat  fut  conclu  dans  l'abbaye  de  Saint- Dents,  où  se 
tenait  une  assemblée  considérable  de  prélats.  (Cf.  Fleureau,  p.  401  et  4»0 
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XXVIII 

Prérogatives  accordées  par  le  roi  Henri  Ier  à  Vabbé  et  au 

chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes1. 

Compiègne,  1046. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  292.] 

XXIX. 

Permission  accordée  par  Etienne  Bequart,  archevêque  de 
Sens y  au  chantre  et  au  chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes 
de  nommer  aux  chapellenies  vacantes  en  leur  église,  et  ce 
nonobstant  une  ordonnance  que  les  chanoines  avaient  faite, 
et  qu'il  avait  lui-même  confirmée, 

i3o6. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  340.] 

XXX. 

Ordonnance  faite  par  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes 
touchant  les  biens  qui  doivent  être  distribués  aux  chanoines 
et  aux  chapelains  en  raison  de  leur  qualité  et  de  leur  as- 
sistance aux  offices  du  chœur. 

Étampes,  i23i. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  3o5.] 


1.  Oo  lit  dans  le  Cartulaire,  en  tête  de  cette  charte,  deux  notes  qui  ne 
se  trouvent  pas  dans  Fleureau  :  10  Copie  faicte  à  l'original  :  Comment  il 
appert  que  la  justice  laye  (laïque)  ne  peulent  mettre  la  main  à  ung  cha- 
noine d'Estampes,  ne  prendre  riens  es  maisons  ou  ilz  demeurent  sur  pêne 
de  cent  livres  d'amende. 

20  Donné  pour  copie  soubz  le  scel  de  la  prévosté  d'Estampes,  l'an  de 
grâce  mil  ecc  soixante  et  quatre,  le  lundi  xvne  jour  du  mois  de  juing. 

Par  contre  Fleureau  ajoute  à  la  fin  de  cette  charte  une  indication  omise 
par  le  Cartulaire  :  «  Ego  Baldovinus  cancellarius  relegendo  subscripsi.  » 
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XXXI. 

Charte  de  Jean  de  Nanton,  archevêque  de  Sens,  par  laquelle 
il  reconnaît  et  confirme  au  chapitre  de  Notre-Dame 
d'Etampes  le  droit  de  présentation  à  la  cure  de  Saint- 
Basile  de  la  même  ville.  Cette  charte  fut  donnée  lors  de  la 
nomination  du  successeur  de  Jean  Hue,  mort  curé  de 
Saint-Basile  en  1430. 

Montargis,  2  décembre  1430. 

Quomodo  ecclesia  Sancti  Basilii  est  ad  presentationem 
Béate  Marie  Stampensis  ut  patet  per  colla tionem  Domioi 
archiepiscopi  Senonensis. 

Johannes  miseratione  divina  archiepiscopus  Senonensis, 
dilecto  nobis  in  Christo  Johanni  de  Sancto  Remigio,  presbi- 
tero  diocesis  nostre  Senonensis,  salutem  in  Domino. 

Ecclesiam  parochialem  Sancti  Basilii  de  Stampis,  nostre 
Senonensis  diocesis,  cujus  presentatio,  dum  vacat,  ad  dis- 
cretos  viros  cantorem  et  capitulum  ecclesie  Béate  Marie 
collegiate  de  Stampis,  dicte  diocesis,  nullo  viro  ad  nos  di- 
noscuntur  pertinere;  liberam  ad  presens  et  vacantem  per 
obitum  defuncti  magistri  Johannis  Hue  quondam  presbyteri, 
nuper  et  ultimi  dicte  parochialis  ecclesie  curati,  et  possessoris 
ejusdem;  vobis  per  dictos  cantorem  et  capitulum,  nobis  lite- 
ratorie  presentato,  pietatis  intuitu,  tanquam  bene  merito 
conferimus  et  donamus,  ac  de  illa  cum  suis  juribus  et  pertinen- 
tiis  universis  vobis  provideri  cum  investientibus  vos  presen- 
tialiter.  De  eadem  parochiali  ecclesia  cum  dictis  suis  juribus  et 
pertinentiis  universis,  per  presentium  traditionem  et  conces- 
sionem  litterarum  ;  curamque  ac  regimen  animarum  et  adminis- 
trationem  ipsius  parochialis  ecclesie  vobis  committimus,  per 
présentes.  Recepto  juramento  per  nos  a  vobis,  de  canonica 
obedientia  nobis,  successoribusque  nostris,  vicariisque,  offi- 
cialibus,  et  decanis  fideliter  exhibenda,  ac  de  mandatis  nostris 
et  ipsorum  débite  exequendis;  de  residendo  personaliter  in 
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dicta  parochiali  ecclesia,  nisi  super  hoc  vobiscum  fuerit  cano- 
nice  dispensatum;  de  comparendo  in  synodis  et  convocatio- 
nibus  decanorum,  ac  de  juribus  archiepiscopalibus  solvendis  : 
nec  non  de  non  alienando  bona  dicte  ecclesie,  et  potius  alie- 
nata  pro  posse  recuperando,  et  alio  solito  juramento  man- 
dantes tenore  eorumdem,  dilecto  nostro  discreto  viro  decano 
nostro  Christianitatis  Stampensis,  seu  ejus  locura  tenenti, 
quatenus  vos,  per  procuratorem  vestrum,  nomine  vestri  et  pro 
vobis,  in  corporalem  et  realem  possessionem  dicte  parochialis 
ecclesie  Sancti  Basilii,  juriumque,  pertinentiarum  ejusdem 
universorum,  auctoritate  nostra  ponat  et  inducat,  ut  est  moris 
solemnitatibus  adhibitis  in  talibus  consuetis  cum  saltemjure 
salvo. 

Datum  in  Monte  Argi,  nostre  diocesis  Senonensis  sub  sigillo 
camere  nostre,  die  sabbati  post  festum  Beati  Andrée  Apostoli, 
anno  Domini  mccccxxx. 


XXXII. 

Guillaume  de  Melun,  archevêque  de  Sens,  confère  la  cure  de 
Notre-Dame  d'Étampes1,  avec  tous  ses  droits  et  privilèges, 
à  un  prêtre  nommé  Jean  Thomas.  Celui-ci  succédait  à 
Raoul  Trichet  qui  avait  résigné  ce  bénéfice  pour  accepter 
une  autre  charge. 

Nolon1,  21  mai  1371. 

Copia  collationis  ecclesie  parochialis  Béate  Marie  de  Stampis 
ad  presentationem  capituli  ejusdem  ecclesie  pertinents . 


1.  Il  y  avait  dans  l'église  Notre-Dame  d'Étampes,  comme  dans  beau- 
coup d'autres  collégiales,  un  autel  spécialement  affecté  au  service  parois- 
sial. C'est  cet  autel  qui  porte  dans  cette  charte  et  dans  plusieurs  autres  le 
nom  d'église  paroissiale  :  ecclesia  parochialis. 

1.  Nolon,  aujourd'hui  hameau  de  la  commune  de  Cuy,  canton  de 
Pont  (Yonne),  était  un  château  de  plaisance  des  archevêques  de  Sens  déjà 
au  xnie  siècle.  —  Cf.  Cartulaire  de  l'archevêché  de  Sens,  Bibl.  nationale, 
mss.  latin,  no  9896,  fa  12. 
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Guillermus  de  Meleduno,  miseratione  divina  archiepiscopus 
Senonensis,  dilecto  nostro  Domino  Johanni  Thome  presbitero, 
salutem. 

Ecclcsiam  parochialem  Béate  Marie  de  Stampis,  nostre  dio- 
cesis,  ad  presentationem  dilecto rum  in  Christo  filiorum  cantons 
et  capituli  dicte  ccclesie,  et  collationem  nostram  spectantem 
liberam  et  vaccantem  ad  presens,  per  acceptationem  alterius 
beneficii,  per  dominum  Radulphum  Triche ti,  presbytemm, 
ultimum  rectorem  dicte  ccclesie  parochiaJis,  in  eadem  ecclesia 
acceptantem.  Vobis  cum  suis  juribus  et  pertinentiis  universis 
conferimus,  intuitu  pietatis,  vos  investientes  de  ipsis,  per 
concessionem  presentium  litterarum,  curamque  ac  regimen 
animarum  ipsius  vobis  committimus  per  présentes.  Prestito 
juramento  a  vobis  de  canonica  obedientia,  et  de  resideodo 
pcrsonaliter  in  eadem,  nisi  dispensationem  canonicam  super 
hoc  obtinueritis  ;  de  qua  dispensatione  infra  unum  mensem  a 
data  ipsa  conputanda  teneatis  nobis  facere  promptam  fidem  et 
altero  solito  super  hoc  juramento. 

Mandantes  decano  nostro  christianitatis  loci  quatenus  vos 
vcl  procuratorem  vestrum  in  corporalem  possessionem  dicte 
ccclesie,  juriumque,  ac  pertinentium  ipsius  inducat,  ut  moris 
est;  vobisque  vel  dicto  procuratori  vestro  de  ipsis  fructibus  et 
redditibus  universis  faciat  intègre  responderi. 

Datum  in  Castro  nostro  de  Noollonno,  die  vicesima  prima 
maii  anno  Domini  mccc  septuagesimo  primo. 


XXXIII. 

Mandement  aux  chapelains  de  Véglise  Notre-Dame  cTÉtampes 
pour  leur  rappeler  l 'obéissance  aux  règlements  faits  par 
le  chapitre.  Réponse  des  chapelains  qui  affirment  avoir 
toujours  obéi  fidèlement  aux  statuts. 

Étampes,  2  août  1343. 

Instrumentum  monitionis  ut  capellani  teneant  statuta  facta 
per  capitulum,  et  responsio  eorum  qui  tenuerunt  et  tenebunt. 
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In  Dei  nomine,  amen.  Per  hoc  presens  publicum  instru- 
mentum  cunctis  pateat  evidenter,  quod  anno  a  Nativitate 
Domini  mccc  quadragesimo  tertio,  mense  augusti,  secunda 
die  dicti  mensis,  videlicet  die  sabbati  post  festum  Beati  Pétri 
ad  Vincula,  indictione  undecima,  pontificatus  sanctissimi  in 
Christo  patris  ac  domini  domini  démentis  divina  providentia 
Pape  sexti,  anno  secundo. 

Apud  Stampas,  in  ecclesia  Béate  Marie  dicti  loci,  videlicet  in 
loco  quo  cantor  et  capitulum  ecclesie  predicte,  capitulare 
consueverunt,  circiter  horam  magne  misse  ecclesie  supradicte, 
in  mei  publici  notarii  et  testium  subscriptorum  presentia,  per- 
sonaliter  constituti  vencrabiles  et  discreti  viri,  domini  Yvardus 
Delimariis  cantor,  et  Johannes  de  Rodolis  canonicus  ecclesie 
Béate  Marie  Stampensis  predicte  pro  se  ex  una  parte;  —  et 
domini  Guillelmus  Salomonis,  Bernardus  de  Fontanis;  Johan- 
nes de  Villerello,  Guillelmus  Roboli,  capicerius,  Sancius  de 
Richerellis,  Johannes  Farperii,  Johannes  de  Consanciis,  ec- 
clesie supradicte  perpetui  capellani  pro  se  ex  altéra  parte. 

Prefati  cantor  et  canonicus  capitulantes  et  capitulum  suum, 
pro  ut  moris  est,  hora  dicta,  tenentes,  dicentes  et  asserentes 
se,  prima  vice,  secunda  vice,  predictos  capellanos  débite  mo- 
nuisse  quatenus  ipsi  capellani,  sub  pénis  canonicis,  statuta  et 
consuetudines  ecclesie  predicte  tenerent,  et  observarent  pro  ut 
facere  tenebantur.  Iterato  eosdem  capellanos  monuerunt  qua- 
tenus ipsi  capellani  sub  pena  canonica,  predicte  consuetudines 
et  statuta  predicte  ecclesie,  pro  ut  tenere  et  observare  jura- 
verunt,  teneant,  faciant,  compleant  penitus  et  observent  : 
alioquin  contra  ipsos  capellanos  procedetur,  pro  ut  de  jure 
fuit  procedendum. 

Qua  siquidem  monitionem  sic  factam,  supradicti  capellani 
responderunt  quod  dictas  consuetudines  et  statuta  ab  omni 
tempore  preterito,  omnino  tenuerant  et  observaverant  easque 
vel  ea  de  cetero  et  in  posterum  tenebunt  et  débite  ut  tenentur, 
observabunt. 

De  quibus  omnibus  et  singulis  petierunt  a  me  publico  notario 
sibi  fieri  instrumentum. 

Acta  fuerunt  hec  anno  indictione,  pontificatu,  mense,  die, 
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loco,  hora  predictis;  presentibus  dominis  Johanne  Custurarii, 
Hugone  curato  ecclesie  Sancti  Basilii  Stampensis;  providis  et 
discretis  vins  magistro  Reginaldo  de  Barra,  Johanne  deMessis, 
Simone  Harcherii,  Raimundo  Roboli,  et  Matheo  Grenée,  tes- 
tibus  ad  hoc  vocatis  specialiter  et  rogatis. 


XXXIV. 

Fondation  de  deux  chapellenies  en  Yèglise  de  Saint-Jacques 
de  Bédégon*.  Cette  fondation  fut  faite  par  le  roi  Philippe- 
Auguste  qui  assigna  douze  livres  dix  sols  parisis  de  rente 
annuelle  à  chaque  chapelain,  payables  par  moitié  dans 
Voctave  de  Pâques  et  à  la  Saint-Remi*. 

Paris,  février  1 192,  n.  s. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  406. 


XXXV. 

Fondation  de  la  chapelle  Saint-Pierre  en  Féglise  Notre- 
Dame  d'Ètampes,  faite  par  le  roi  Louis  IX,  pour  le  repos 
de  rame  de  la  reine  Blanche,  sa  mère.  Le  chapelain  qui 
jouissait  de  ce  bénéfice  était  tenu  de  dire  chaque  jour  h 
messe  des  Morts,  excepté  aux  fêtes  solennelles. 

Orléans,  octobre  1255. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  342.] 


1.  L'église,  ou  mieux  la  chapelle  de  saint  Jacques  de  Bédégon,  était 
située  dans  le  grand  cimetière.  Tout  près  de  cette  chapelle  il  y  avait  une 
hôtellerie  ou  hospice  qui  servait  aux  pèlerins  se  rendant  à  Saint-Jacques- 
dc-Compostelle. 

2.  Cf.  Léopold  Delisle  :  Catalogue  des  actes  de  Philippe-Auguste 
(Paris,  i856),  n©  36o. 
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XXXVI. 

Fondation  de  deux  chapellenies  en  la  chapelle  de  VHôtel-Dieu 
d'Étampes,  faite  par  Jean  Hourginel,  natif  d'Étampes. 
Ratification  de  cette  fondation  et  règlement  pour  percevoir 
les  revenus  dus  aux  deux  chapelains,  donné  par  Margue- 
rite de  Provence  (vidimus  de  Philippe  III  le  Hardi,  son 
fils,  du  même  jour). 

Saint-Germain-en-Laye,  3i  mai  1274. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  419.] 

XXXVII. 

Fondation  de  la  chapelle  de  Saint-Denis  en  V église  Notre- 
Dame  d'Étampes,  par  Louis  IX,  roi  de  France. 

Orléans,  octobre  I2551. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  341.] 

XXXVIII. 

Fondation  des  chapellenies  de  Saint-Paul  et  de  Saint-Denis* 
en  t église  Notre-Dame  d'Étampes,  par  Louis  Ier,  comte 


1.  Notre  manuscrit  porte  bien  expressément  la  date  de  1255.  Mais 
Fleureau,  qu'il  est  bon  d'écouter  en  ces  matières,  dit  textuellement  aux 
pages  340  et  341  que  cette  fondation  eut  lieu  un  an  avant  celle  de  la  cha- 
pellerie de  l'autel  Saint-Pierre  (voyez  charte  xxxv),  c'est-à-dire  au  mois 
d'octobre  1254.  Notre  manuscrit  ajoute  aussi  au  texte  donné  par  Fleureau 
cette  mention  :  Data  vacante  cancellaria. 

2.  Il  importe  de  ne  pas  confondre  cette  fondation  d'une  chapcllcnic  de 
Saint-Denis  faite  par  Louis  1er,  seigneur  d'Etampes,  avec  celle  qu'avait 
déjà  fondée  en  l'honneur  du  même  saint  le  roi  saint  Louis,  comme  il  est 
dit  dans  la  charte  précédente. 
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tTEvreux1,  seigneur  d'Étampes,  pour  F  accomplissement 

d'un  article  du  testament  de  Marguerite   d1  Artois,  sa 

femme. 

Paris,  mars  i3i3,  n.  s. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  344.] 


XXXIX. 

Amortissement  fait  par  Philippe  Ier,  roi  de  France,  de  h 
place  où  était  bâtie  la  chapelle  de  Saint-Jacques  de  Bé- 
dégon*, au  grand  cimetière  d'Étampes. 

S.  1.  n.  d.  (xie  siècle). 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  405.] 


XL. 


Ordonnance  du  roi  Philippe-Auguste,  qui  soumet  les  deux 
chapelains  de  Saint-Jacques  de  Bédégon  à  V autorité  du 
chapitre  de  Notre-Dame,  et  donne  aux  chanoines  rinstitu- 
tion  de  ces  deux  chapellenies. 

Paris,  1193-1194'. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  407.] 


1.  Ce  Louis  1er  était  fils  de  Philippe  III  le  Hardi  et  de  Marguerite  de 
Brabant,  seconde  femme  dudit  roi.  Il  fut  mis  en  possession  de  la  sei- 
gneurie d'Etampes  par  Philippe  le  Bel,  son  frère,  en  l'année  1307. 

2.  Le  nom  de  cette  chapelle  lui  vient  du  hameau  de  Bédégon,  où  elle 
est  située  et  dont  il  ne  reste  plus  aujourd'hui  que  quelques  masures  au- 
dessous  de  ladite  chapelle.  On  a  tort  à  Étampes  de  l'appeler  BezegonJ, 
nom  erroné  que  plusieurs  historiens  de  la  ville  ont  donné  comme  vrai. 

3.  Cette  charte  a  été  donnée  entre  le  1er  novembre  1193  et  le  9 
avril  1194.  —  Cf.  Léopold  Delisle,  Catalogue  des  actes  de  Philippe- 
Auguste  (Paris,  i856),  n©  408. 
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XLI. 


Etablissement  de  la  communauté  entre  les  chanoines,  le  cha- 
pitre et  les  chapelains  de  Notre-Dame  d'Étampes*. 

Étampes,  juin  i23i. 

fPubl.  par  D.  Fleureau,  p.  3o5.] 

XLII. 

Accord  conclu  par  arbitrage  entre  l'archidiacre  d1  Étampes  et 
le  chapitre  de  Notre-Dame  de  la  même  ville,  au  sujet  de 
leur  juridiction  respective. 

[Étampes],  28  juin  1229. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  335.] 

XLIII. 

Bulle  du  pape  Grégoire  IX,  qui  confirme  V accord  conclu  entre 
V archidiacre  et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d' Etampes,  au 
sujet  de  leur  juridiction*. 

Rome,  palais  de  Latran,  icr  juin  1239. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  336.] 

XLIV. 

Assignation  donnée  à  V archidiacre  d'Étampes  et  au  chapitre 
de  Notre-Dame  de  la  même  ville,  au  sujet  de  leur  procès. 

[Étampes],  29  novembre  1228. 


1.  Cette  pièce  est  la  reproduction  exacte  de  la  charte  xxx. 

2.  C'est  la  reproduction  textuelle  de  la  charte  no  vin.  L'accord  dont  il 
est  question  ici  est  relaté  dans  la  pièce  précédente,  no  XLII. 
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Memoriale  diei  assignations  super  processu  inter  archidia- 
conum  et  capitulum  Stampense. 

Dies  dominica  proxima  post  festum  Beati  Nicolai  est  assi- 
gnata  archidiaconi  Stampensi  ex  una  parte,  et  capitulo  Béate 
Marie  Stampensis  et  capellanis  ejusdem  ecclesie,  videlicet 
Galerano,  Johanni  de  Pruvino,  et  Martino  et  Guillelmo  Parvo, 
et  Philippo  matriculario  ejusdem  ecclesie  ex  altéra,  ad  delibe- 
randum  super  petitione  dicti  archidiaconi  et  autentico  Domini 
Pape,  eis  traditis,  inscriptis  et  sigillatis;  et  die  predicta  debent 
dicti  capellani  et  matricularius  certificare  judices,  quod  ratum 
habent  quidquid  factum|fuit  pro  eis,  in  vigilia  Beati  Andrée  per 
magistrum  Guillelmum  de  Foresta  coram  nobis. 

Datum  anno  Domini  m0  cc°  vicesimo  octavo,  in  vigilia  Beati 
Andrée  apostoli. 


XLV 


Assentiment  donné  par  le  chapitre  de  Sens  à  toutes  les  mesures 
prises  par  V archidiacre  Pierre  envers  le  chapitre  de  Notre- 
Dame  d'Étampes. 

Sens,  3o  décembre  1228. 

Littera  quomodo  capitulum  Senonense  consentit  illud  quod 
factum  est  ab  archidiacono  erga  capitulum  Béate  Marie  Stam- 
pensis. 


A.,  decanus  totumque  Senonensis  ecclesie  capitulum,  omni- 
bus présentes  litteras  inspecturis,  in  Domino  salutem. 

Noverint  universi  quod  quidquid  dilectus  et  concanonicus 
noster  Petrus,  Stampensis  archidiaconus,  sive  litigando,  sive 
componendo,  sive  compromittendo,  fecerit  in  omnibus  causis 
ad  jus  archidiaconatus  sui  pertinentibus  quas  habet  circa  capi- 
tulum Béate  Marie  Stampensis,  et  circa  alios  ejusdem  ecclesie, 
sive  canonici,  sive  capellani,  sive  clerici  fuerint,  coram  priore 
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Sancti  Victoris,  et  magistris  Ardengo1,  et  R.  Barbrulée,  sive 
eorum  subdelegatis,  ratum  habemus  et  firmum;  in  cujus  rei 
testimonium,  présentes  litteras  sigillo  fecimus  roborari. 

Actum  anno  Domini  m°  cc°  xxviii°,  sabbato  post  Nativitatem 
Domini. 

XLVI. 

Lettre  de  Varchidiacre  Pierre,  touchant  l'arbitrage  conclu 
entre  lui  et  le  chapitre  de  Notre-Dame  cTÉtampes,  par 
laquelle  il  promet  d'obéir  aux  décisions  de  V arbitre  dé- 
signé. 

[1228]. 

Littera  archidiaconi  super  arbitrio  facto  inter  ipsum  et  capi- 
tulum  Béate  Marie  Stampensis,  per  quas  promittit  gratum 
habere  quod  factum  erit  per  arbitrum  delegatum. 

Omnibus  présentes  litteras  inspecturis,  P[etrus]  Stampensis 
archidiaconus  in  Domino  salutem.  Noverint  universi  quod 
super  omnibus  querelis  quas  habebam,  auctoritate  apostolica, 
coram  magistro  Ardeingo  et  conjudicibus  suis,  contra  capi- 
tulum  Béate  Marie  Stampensis,  et  cîrca  capellanos  et  clericos 
generaliter,  et  specialiter  circa  Galeranum,  Johannem  de  Pru- 
vino,  Guillelmum  Parvum,  Martinum  Parvum,  capellanos,  et 
Philippum  matricularium  ejusdem  ecclesie,  et  etiam  circa  can- 
torem  ipsius  ecclesie,  compromisi  in  venerabiles  viros  dominum 
Gregorium,  canonicum  parisiensem,  ex  parte  supradictorum 
nominatum,  et  magistrum  Odorisium,  socium  domini  Nicolai 
nepotis  Domini  Pape,  ex  parte  mea  nominatum,  et  magistrum 
Ardeingum  de  communi  consensu  electum. 

Tali  modo  quod  nominati  Gregorius  et  Odorisius,  quando 
magister  Ardeingus  ad  hoc  indulgere  non  potuerit,  vel  voluerit, 
summatim  et  de  piano,  bona  fide  procèdent  et  récipient  pro- 


1.  Alias  Ardungo. 
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bationes  quas  viderint  recipiendas,  sive  per  testes,  sive  per 
instrumenta,  et  utentur  proccssu  habito,  coram  venerabili  pâtre 
G.[alterio],  Dei  gratia  archiepiscopo  Senonensi,  sicuû  in 
authentico  Domini  Pape  continetur,  et  faciant  declarationes 
fieri  ubi  viderint  faciendas,  et  discordias  illas  mediante  justitia, 
vel  per  pacem,  si  videbitur  expedire  vel  pro  voluntate  hanc 
et  has  statuendo  terminabunt.  Si  autem  concordare  nequiverint 
per  jus  vel  pro  voluntate  statuendo  illius  stabiliter  sententie 
vel  statuto  cum  quo  magister  Ardeingus  communiter  ellectus 
concordabit. 

Si  vero  dictum  Gregorium  rnori  vel  a  regno  recedere  conti- 
gerit  vel  onus  istud  in  se  non  susceperit,  prenominati  adver- 
sarii  mei,infra  viginti  dies  post,  alium  bonum  virum  loco  ipsius 
subrogabunt,  et  sic  deinceps  usque  ad  consummationem 
negotii. 

Si  autem  magistrum  Odorisium  rnori  vel  a  regno  recedere 
contigerit,  vel  onus  istud  in  %e  non  susceperit,  ego,  infra 
viginti  dies  post,  alium  bonum  virum  loco  ipsius  subrogabo, 
et  sic  deinceps  usque  ad  consummationem  negotii. 

Similiter,  si  magistrum  Ardeingum  a  regno  recedere,  vd 
infirmai!  ita  quod  de  morte  timeat  contigerit,  ipse  alium  bonum 
virum  loco  sui  ipsius  subrogabit;  hoc  retento  quod  si,  ante 
negotii  decisionem,  per  Dei  gratiam  convaluit  fungetur  officio 
suo,  sicuti  superius  expressum  est,  et  exprimetur  inferius,  etei 
cedet  ab  eodem  subrogatus,  et  sic  deinceps  usque  ad  consum- 
mationem negotii. 

Consensum  est  etiam  quod  diebus  assignatis,  ad  proceden- 
dum  in  negotio,  coram  arbitris,  unus  illorum,  si  alios  abesse 
contigerit,  procedet  in  negotio  bona  fide  usque  ad  diffinitivam 
sententiam  que,  sine  duobus  ad  minus,  nisi  de  consensu  par- 
ti um,  proferri  non  poterit.  Prêter  hec  consensum  est  a  partibus, 
quod  arbitri  de  dampnis  et  expensis  factis  et  faciendis,  occa- 
sione  hujus  litis,  secundum  formam  superius  expressam, 
cognoscere  poterunt  et  indicare  vel  taxare,  et  omnia  supra- 
dicta,  et  etiam  inferius  inserenda,  promissa  sunt,  sub  pena 
centum  libris  ab  illa  parte  que  formam  compromissions  ser- 
vare  noluerit,  vel  ab  arbitrio  résilient,  alteri  parti  persolvendis. 
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Item  magister  Ardeingus  de  consensu  partium  potestatem 
habet  declarandi,  interpretandi,  mutandi,  addendi,  diminuandi 
in  hoc  scripto  sicut  viderit  expedire,  et  etiam  in  ipso  arbitrio 
jam  prolato  et  scripto  de  consensu  partium  retinet  eamdem 
potestatem. 

Item  post  arbitrium  prolatum  tenentur  partes,  infra  decem 
dies,  ipsum  arbitrium  approbare  et  habere  ratum  per  litteras 
patentes,  sigillatas  sigillo  capituli  et  sigillo  meo,  ad  quod 
faciendum  poterit  nos  compellere  per  censuram  ecclesiasticam, 
dictus  Ardeingus,  ex  juridictione  soli  conservata  et  prorogata 
ab  ipsis  partibus,  super  hoc  rato  nihilominus  manente  arbitrio, 
et  hoc  actum  est  inter  partes,  quod  a  sententia  lata  ratione  talis 
executionis  seu  observationis  arbitrii  neuter  partium  poterit 
appellare. 

Actum  anno  Domini  m°cc°xx°  octavo,  die  martis  post  domi- 
nicam  qua  cantatur  Reminiscere,  que  continuata  sunt  a  die 
lune  precedenti. 

XLVII. 

VidimuSy  par  le  doyen  de  la  chrétienté  d'Étampes,  des  lettres 
du  chapitre  de  Sens  consentant  à  l'accord  conclu  entre 
F  archidiacre  et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Étampes1. 

14  novembre  1346. 

Vidimus  factum  per  decanum  Stampensem  de  litteris  decani 
et  capituli  Senonensis  quomodo  consenserint  concordantiam 
factam  per  archidiaconum  et  capitulum  Stampenses. 

Omnibus  hec  visuris,  decanus  christianitatis  Stampensis, 
salutem  in  Domino.  Notum  facimus  nos  vidisse,  legisse,  et 
tenuisse  quasdam  litteras  sanas,  et  intégras,  non  cancellatas, 
non  abolitas  nec  in  aliqua  sui  parte  vitiatas,  sigillo  venerabilium 


1.  Ces  lettres  d'assentiment  sont  précédemment  publiées  (no  XLV), 
elles  ont  été  données  le  3o  décembre  1228. 


—  32- 

et  discretorum  virorum  decani  et  capituli  ecclesie  Senonensis 
sigillatas,  formam  que  sequitur  continentes. 

A.,  decanus,  totumque  Senonensis  ecclesie  capitulum,  omni 
bus  présentes  litteras  inspecturis,  in  Domino  salutem.  Noverint 
universi  quod  quidquid  dilectus  et  concanonicus  noster  Petrus 
Stampensis  archidiaconus,  sive  compromittendo  fecerit,  in  om- 
nibus causis  ad  jus  archidiaconatus  sui  pertinentibus,  quas  ha- 
bet,  contra  capitulum  Béate  Marie  Stampensis,  et  contra  alios 
ejusdem  ecclesie  sive  canonici,  sive  capellani,  sive  clerici 
fuerint,  coram  priore  Sancti  Victoris  et  magistris  Ardeingo  et 
R.  Barbrullée,  sive  eorum  subdelegatis,  ratum  habemus  et  fir- 
mum;  in  cujus  rei  testimonium  présentes  litteras  sigillo  nostro 
fecimus  roborari.  Actum  anno  Domini  m°cc°xx°  octavo,  sab- 
bato  post  Nativitatem  Domini. 

Datum  hujusmodi  visionis,  anno  Domini  m°ccc°xl°  sexto1, 
die  Martis  post  festum  Beati  Martini  hiemalis. 


XLVIII. 

Vidimus,  par  Philippe,  doyen  de  la  chrétienté  d'Étampes,  et 
Guillaume,  chantre  de  Sainte-Croix,  des  lettres  des  cha- 
noines de  Paris  désignés  comme  arbitres  pour  rétablir 
l'accord  entre  V archidiacre  et  le  chapitre,  et  du  règlement 
de  juridiction  établi  par  eux  au  civil  et  au  criminel*. 

28  juin  1280. 

Vidimus,f actum  per  Decanum  stampensem,  de  litteris  concor- 
dantie  facte  inter  archidiaconum  et  capitulum  Stampenses. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  Philippus  decanus 
christianitatis  Stampensis,  et  GuiUelmus  cantor  ecclesie  Sancte 
Crucis  de  Stampis,  salutem  in  Domino. 


1.  Cette  date,  clairement  indiquée  sur  l'original  de  notre  Cartulaire, 
doit  être  fausse. 

2.  Les  lettres  des  chanoines  de  Paris  et  le  règlement  sont  de  1229. 


-  33  - 

Notum  fecimus  quod  dos  litteras  inferius  annotatas  vidimus 
in  hec  verba. 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  sancti.  Ego  magister 
Ardungus,  Domini  Pape  subdiaconus,  Gregorius,  Gualterius 
thesaurarius,  Noviomus,  canonici  parisienses,  arbitri  electi  a 
capitulo  Béate  Marie  Stampensis,  et  specialiter  a  Guillelmo 
cantore,  et  a  Johanne  de  Pruvino,  Gualerano,  Martino,  Guil- 
lelmo Parvo,  capellanis,  et  Philippo  matriculario,  et  generaliter 
ab  omnibus  capellanis  et  clericis  ejusdem  ecclesie  ex  una  parte, 
et  a  Petro  archidiacono  Stampensi  ex  altéra  super  juridic- 
tione  archidiaconali,  et  super  procuratione,  quam  idem  archi- 
diaconus  se  debere  habere1  in  canonicos  et  vicarios  et  ceteros 
clericos  ejusdem  ecclesie.  Communicato  prudentum  consilio, 
ita  duximus  ordinandum  :  quod  dictus  archidiaconus  pro  pro- 
curatione, et  successores  sui,  in  vita  sua,  viginti  solidos  pari- 
sienses semel  tantum  percipient  a  dicta  ecclesia,  nec  amplius 
poterunt  petere  pro  procuratione.  Juridictionem  habebit  archi- 
diaconus talem  scilicet,  quod  in  civilibus  causis,  et  in  crimina- 
libus,  si  civiliter  agatur,  liberi  erunt  canonici  a  juridictione 
archidiaconi.  Si  autem  agatur  criminaliter,  archidiaconus  super 
hoc  habebit  directe  juridictionem  in  dictos  canonicos. 

Quantum  vero  ad  vicarios  seu  clericos  qui  non  sunt  canonici 
dicte  ecclesie,  ita  ordinavimus  :  quod  si  de  crimine  vel  crimi- 
naliter agatur,  ad  archidiaconum  directe  juridictio  pertinebit. 
In  civilibus  sive  cum  de  crimine  civiliter  agetur,  nisi  capitulum 
dicte  ecclesie  infra  très  menses  causam  illam  terminaverit,  ad 
archidiaconum  jurisdictio  devolvatur.  Residuum  autem  juris  ar- 
chidiaconi, archidiacono  reservamus,  damnis  et  expensis  omni- 
bus ex  utraque  parte  factis  hinc  inde  compensatis. 

Si  vero  super  hiis  aliqua  obscuritas  vel  dubitatio  emerserit, 
licebit  magistro  Ardungo  cum  duobus  coarbitris,  vel  etiam 
cum  eorum  altero,  vel  etiam  soli  usque  ad  annum  interpretari, 
vel  etiam  declarare;  cessantibus  causis  omnibus  quas  idem 
archidiaconus  super  quibusdam  injuriis  spiritualibus  contra 
Guillelmum    cantorem,  Johannem    de    Pruvino,  Galeranum, 


i.  Sibi  deberi,  et  habere.  (Fleureauy  p.  336.) 
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Martinum,  Guillelmum  Parvum,  capellanos,  et  Philippum,  ma- 
tricularium  ecclesie  supradicte,  proponebat. 

Actum  anno  Domini  m0  cc°  xx°  nono,  in  vigilia  apostolorum 
Pétri  et  Pauli. 

Quod  autem  in  predictis  litteris  vidimus  contineri,  verbo  ad 
verbum  transcribi  et  sigillis  nostris  fecimus  sigillari. 

Datum  hujus  transcripti,  anno  Domini  m°cc°  octuagesimo1, 
in  vigillia  apostolorum  Pétri  et  Pauli. 

Item  est  alium  visum  (vidimus)  et  approbationem  factam  per 
venerabiles  et  discretos  viros  L.  miseratione  divina  Maurinia- 
censem  ministrum  humillimum,  et  decanum  Sancte  Crucis 
Stampensis  de  concordantia  facta  inter  dictum  archidiaconum 
et  predictum  capitulum  Béate  Marie  ejusdem  Stampensis'. 

Item  est  ratificatio  facta  per  dictum  archidiaconum,  quomodo 
habet  ratum  quod  factum  est  per  arbitros  et  subdelegatos  a 
predictis  archidiacono  et  capitulo,  et  de  suo  sigillo  sigillata  et 
approbata  et  secundum  formam  et  tenorem  superius  in  sen- 
tentia  declaratam. 

XLIX. 

Guillaume*,  chantre  de  Notre-Dame  cTÉtampes,  en  union  avec 
le  chapitre  de  la  même  église,  fait  défense  à  tous  les  clercs 
et  sujets  de  cette  église  d'obéir  en  quoi  que  ce  soit  aux 
ordres  de  l'archidiacre,  et  de  tenir  compte  de  Vexcommu- 
nicalion  que  pourrait  lancer  ledit  archidiacre. 

Étampes,  août  1224. 


1.  On  trouve  quelquefois  dans  les  textes  du  moyen  âge  cette  forme 
fautive  pour  octogesimo. 

2.  Nous  ignorons  la  date  de  ce  vidimus.  La  liste  qui  a  été  dressée  des 
abbés  de  Morigny  pour  les  années  1 230-1400  ne  comporte  aucun  nom  com- 
mençant par  la  lettre  L. 

3.  Ce  Guillaume,  que  nous  avons  déjà  rencontré  plus  d'une  fois,  est 
probablement  le  premier  qui  ait  été  chef  de  l'église  Notre-Dame  en  qua- 
lité de  chantre,  c'est-à-dire  qu'il  fut  le  successeur  immédiat  des  abbés. 
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Deffensio  facta  per  capitulum  Béate  Marie  Stampensis  ad 
suos  clericos  et  alios  subjectos  ne  sint  obedientes  ad  archi- 
diaconum. 

Guillelmus  cantor  et  capitulum  Béate  Marie  Stampensis, 
universis  présentes  litteras  inspecturis,  salutem  in  Domino. 

Noverit  universitas  vestra,  nos  in  generali  capitulo  universis 
ecclesie  nostre  clericis,  tam  presbiteris  quam  aliis,  dédisse  in 
mandatis,  quod  si  archidiaconus  Stampensis  eos  citaret  coram 
eo  comparèrent,  et  ecclesie  nostre  privilegium  alegantes  et  con- 
suetudines  coram  eo,  non  responderent.  Si  vero  archidiaconus 
propter  hoc  suspensionis,  sive  interdicti  vel  excommunicationis 
in  ipsos  vel  in  eorum  aliquem  pervulgaret,  eam  tanquam  a  non 
suo  judice  latam,  pro  nulla  penitus  reputarent,  excommunica- 
tum  vel  suspensum  ab  archidiacono  ad  divina  nihilominus 
admittentes. 

Propterea  precepimus  predictis  clericis  et  presbiteris,  quod 
si  aliquis  ipsorum  cum  excommunicatis  vel  suspensis  ab  archi- 
diacono memorato  communicare  recusaret,  in  ecclesia  nostra 
non  admitteretur  quousque  de  stando  juri  coram  nobis  suffi- 
cientem  daret  cautionem,et  juramentum  faceret  quod  de  cetero 
mandatis  archidiaconi  non  obtemperaret  donec  per  superiorem 
esset  decisum.  Ne  vero  capellani  vel  alii  clerici  ecclesie  nostre 
ex  mandatorum  nostrorum  adimplectione  aliquod  damnum  per- 
ciperent,  teneremur  eos  cum  expensis  nostris,  in  omnibus  eau- 
sis  contra  archidiaconum  deffensare.  Quod  ut  ratum  et  stabile 
permaneret  présentes  litteras  sigilli  nostri  munimine  fecimus 
roborari. 

Actum  anno  Domini  m°  ducentesimo  vicesimo  quarto,  mense 
augusto. 

L. 

L'archidiacre  d'Étampes,  à  Voccasion  d'une  visite  faite  sur 
son  ordre  dans  les  églises  Notre-Dame  et  Saint-Basile  par 
Jean  Nauden,  doyen  du  Gâtinais,  déclare  qu'il  ne  veut 
rien  innover  et  qu'il  ne  s'occupera  nullement  de  ce  qui 
concerne  V église  paroissiale  de  Notre-Dame^  qu'il  importe 
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de  distinguer  de  la  collégiale  elle-même,  puisque  les  offices 
paroissiaux  se  faisaient  à  Vun  des  autels  de  la  collégiale. 

Étampes,  19  avril  1450. 

Instrumentum  quomodo  archidiaconus  Stampensis  visitavit 
ecclesiam  Béate  Marie  Stampensis  et  ecclesiam  Sancti  Basilii, 
et  declaravit  predictus  archidiaconus,  quod  sua  intentio  non 
erat  aliquid  innovare  nec  attemptare  de  novo  contra  predictas 
ecclesias  tam  de  procuratione  quam  aliter. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  nos,  Thomas  La- 
plote  in  legibus  licentiatus,  et  archidiaconus  Stampensis  in 
ecclesia  Senonensi,  notum  facimus  universis  presentibus  et 
futuris,  quod  cum  nos,  die  certa  et  competenti,  videlicet  die 
dominica  de  misericordia,  décima  nona  mensis  aprilis,  anno 
Domini  millesimo  quadringentesimo  quinquagesimo,  direxis- 
semus  venerabilibus  et  discretis  vins,  canton  et  capitulo  ec- 
clesie  Béate  Marie  de  Stampis,  mandatum  nostrum,  sub  hac 
verborum  forma  : 

Thomas  Laplote,  in  legibus  licenciatus,  archidiaconus  Stam- 
pensis in  ecclesia  Senonensi,  discretis  viris,  canton  et  capitulo 
ecclesie  collegiate  Béate  Marie  de  Stampis,  salutem  in  Domino. 
Vobis,  tenore  presentium,  intimamus  quod  nos,  die  lune  post 
diem  dominicain  de  misericordia  Domini  proxime  venturam,  ad 
vos  et  ecclesiam  vestram,  prout  decet,  causa  visitationis  se- 
cundum  formam  juris  ibidem  exercende,  Domino  favente, 
intendimus  personaliter  declinare  :  Quare  vobis  mandamus 
quatinus  vos  et  ecclesiam  vestram,  ut  moris  est,  ad  dictam 
visitationem  per  nos  faciendam,  et  procurationem  in  pecunia 
numerata,  ratione  hujusmodi  visitationis  nobis  debitam,  dicta 
die  preparetis. 

Datum  die  dominica,  vigesima  nona  mensis  aprilis,  anno 
Domini  millesimo  quadringentesimo  quinquagesimo.  Sicsigna- 
tum  Hemard. 

Dicta  die  lune,  post  decantationem  magne  misse,  dictis  dis- 
cretis viris  in  suo  capitulo  existentibus  et  congregatis,  ibidem 
exposuimus  quomodo  jam  predictus  domnus  Johannes  Nauden, 
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decanus  christianitatis  Vastinensis,  quem  ad  id  faciendum  nos- 
trum  vicarium,  virtute  indultu  apostolico  constitueramus,  visi- 
ta verat  inter  ceteras  ecclesias  nostri  prefati  archidiaconatus, 
ecclesias  parochiales  dicte  ecclesie  Nostre  Domine  et  Saticti 
Basilii  Stampensis.  Occasione  cujus  visitationis  dicti  discreti  viri 
Cepaut  unam  querimoniam  in  casu  novitatis  et  saisine,  quodque 
adhuc  lis  pendebat  indecisa  in  Castello  parisiensi,  et  quod  nostre 
intentionis  non  erat  aliquid  facere  seu  attemptare  in  prejudicium 
dicti  casus  novitatis,  prout  nec  fecimus,  sed  solum  ipsam 
ecclesiam  collegiatam  visitavimus,  nihil  faciendo  seu  visitando 
in  hiis  que  tangebant  seu  concernebant  ipsam  ecclesiam  paro- 
chialem  Nostre  Domine.  In  cujus  rei  testimonium,  sigillum 
nostrum  una  cum  signo  nostro  manuali,  litteris  presentibus 
duximus  apponendum. 

Datum  et  actum  in  predicto  capitulo,  dictis  die,  luna  et  anno 
ut  supra. 

Etiam  sunt  plures  quittancie  facte  per  archidiaconos,  ratione 
jocundi  adventus,  de  viginti  solidis,  tam  de  Thoma  Laplote 
archidlacono,  tam  de  Egidio  de  Calvo,  de  Guido  Comtet,  de 
Petro  de  Mossa,  de  Therico  de  Braya,  quam  de  pluribus  aliis 
archidiaconis. 

LI. 

Donation  par  Louis  II  d'Evreux,  comte  d'Etampes*,  de  plu- 
sieurs cens,  rentes,  héritages,  fiefs,  arrière-fiefs,  etc.,  sis 
aux  environs  d'Etampes,  ainsi  que  des  droits  de  justice  et 
mesurage  y  attenant,  à  la  collégiale  de  Notre-Dame 
d'Etampes  et  à  tous  les  bénéficiers  de  cette  église. 

Étampes,  août  1373. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  324.] 


1.  Louis  d'Evreux  était  fils  de  Charles  d'Evreux,  premier  comte 
d'Etampes,  et  de  Marie  de  la  Ccrda,  comtesse  de  Biscaye,  petite  fille 
d'AJphonse  X.  Louis  II  d'Evreux  eut  la  jouissance  du  comté  d'Etampes 
depuis  la  mort  de  son  père  (i3S6)  jusqu'à  1400.  Cet  acte  de  munificence 
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lu. 

Fondation  de  la  messe  du  Comte,  vulgairement  dite  Messe  au 
Comte,  par  Louis  II  d'Evreux,  comte  d'Étampes1. 

Paris,  juillet  1878. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  320-323.] 

LUI. 

Louis  d'Evrcux,  comte  d'Etampes,  fonde  la  messe  au  Comte*. 
Il  règle  son  anniversaire  et  indique  minutieusement  les 
lieux  d'où  Ton  tirera  les  sommes  et  revenus  nécessaires  i 
r acquittement  de  ses  pieuses  fondations. 

Paris,  juin  i368. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  3i 5-320.] 


LIV. 


Amortissement  consenti  par  Charles  VI >  roi  de  France,  de 
tous  les  biens  que  Louis  d'Evreux,  comte  d'Ètampes,  j 


lui  fut  suggéré  par  la  considération  des  pertes  subies  par  l'église  Notre- 
Dame  pendant  les  dernières  guerres. 

1.  Cette  charte  n'est  que  la  confirmation  de  la  suivante  qui  fut  donnée 
dix  ans  auparavant.  Elle  se  trouvé  placée,  on  ne  sait  pourquoi,  avant  la 
charte  de  i368  qu'elle  devrait  suivre.  —  Les  règlements  établis  pour  l'an- 
niversaire du  comte  diffèrent  un  peu  de  ceux  qui  avaient  été  promulgués 
en  i368.  Les  lieux  où  il  prend  les  revenus  pour  ces  nouvelles  libéralités 
sont  parfaitement  indiqués  dans  la  charte;  il  est  en  particulier  fait  mention 
de  dix  livres  à  prendre  au  marché  Saint-Gilles  d'Etampes. 

2.  Le  souvenir  de  cette  Hfesse  au  Comte,  qui  se  chantait  chaque  matin 
dans  l'église^  Notre-Dame,  n'a  pas  totalement  péri  dans  la  mémoire  des 
habitants  d'Etampes,  et  il  y  a  peu  d'années  des  vieillards  se  rappelaient 
encore  avoir  assisté  à  cette  messe,  laquelle  se  célébrait  de  très  grand 
matin. 
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donnés  à  l'église  et  au  collège  de  Notre-Dame.  Dénombre- 
ment  de  tous  ces  biens. 

Paris,  4  février  1393  et  novembre  1394. 

[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  326-33i.] 

LV.* 

Amortissement  consenti  par  Louis  d'Evreux,  comte  d'Étampes, 
de  tous  les  biens  que  Jean  de  Nacelles  ou  Nasselles\  son 
écuyery  avait  donnés  à  V église  de  Notre-Dame*. 

Dourdan,  mai  1375. 

Littera  amortizationis  facta  per  predictum  Dominum  comitem 
Stampensem,  de  dicta  missa  matutinali. 

Loys,  comte  d'Estampes,  seigneur  de  Lunel.  Scavoir  faisons 
à  tous  présens  et  advenir,  Nous  avoir  veu  les  lettres  de  nos 
amés  les  chantre  et  chappitre  de  notre  esglise  de  Notre-Dame 
d'Estampes,  scellés  du  scel  du  dit  chappitre  contenant  l'affaire 
qui  s'ensuyt. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  le  chantre  et 
chappitre  de  Tesglise  de  Notre-Dame  d'Estampes,  salut  en 
Notre  Seigneur. 

Saichent  tuit  que,  très  noble  et  puissant  prince  nostre  très 
redoubté  seigneur,  monseigneur  le  comte  d'Estampes,  seigneur 
de  Lunel,  nous  eust  transporté,  baillé  et  delessé  pour  nous  et 
nos  successeurs,  dès  Tan  mil  ecc  soixante  et  huit,  plusieurs  et 
certains  hébergemens,  cens,  rentes,  héritages,  et  revenues  et 
possessions  immeubles,  assis  et  deuz  en  plusieurs  lieux  et 
villes  en  la  chastellenie  d'Estampes. 

Entre  les  aultres  choses,  un  hébergement,  si  comme  il  se 


1.  Suivant  l'orthographe  adoptée  par  Fleureau. 

2.  Cette  nouvelle  faveur  du  comte  d'Etampes  était  encore  faite  en  vue 
d'augmenter  les  revenus  des  bénéficiers  qui  assistaient  à  la  messe  au 
Comte. 
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comporte  et  poursuit,  assis  à  Dommarville  '  avecque  deux  ar- 
pens  que  vigne,  que  vergier. 

Item  dix-huit  mines  de  terre  tenues  du  prieur  de  Sainct- 
Martin  d'Estampes-les- Vielles  à  champars. 

Item  vingt  et  huit  mines  de  terre  au  terrouer  de  la  Heuse, 
tenant  aux  héritages  du  dit  prieur  de  Sainct-Martin. 

Item  un  setier  de  terre  séant  à  la  Haye-Boinviile  *,  tenant  à 
Jehan  de  Boinville. 

Item  neuf  mines  de  terre,  séans  à  la  Fosse-Boucher,  tenant  à 
Jehan  de  Nacelles1. 

Item  six  mines  de  terre,  séans  derrière  le  boys,  au  dit  Jehan 
de  Nacelles. 

Item  seize  mines  de  terre,  séans  vers  Chastillon4,  tenant  au 
dit  prieur  de  Sainct-Martin. 

Item  six  mines  de  terre,  séans  à  la  voye  de  Méréville1,  tenant 
à  Philippot  le  Boucher. 

Item  une  mine  de  terre,  séans  à  la  Croix,  tenant  à  Symon  de 
Blésonville. 

Item  environ  xxii  livres  de  menus  cens  paies  à  la  Sainct- 
Remy  de  plusieurs  personnes  et  pour  plusieurs  héritages  du 
dit  lieu. 

Item  environ  trois  muytz  et  troyz  setiers  d'avene  de  rente 
paies  (au)  landemain  de  la  Sainct-Remy  chacun  an  de  plusieurs 
personnes  et  de  plusieurs  héritages  du  dit  lieu,  lequel  héber- 
gement, appartenances  et  deppendances  là  devant  déclarés, 
nostre  dit  seigneur  avoyt  acquis  naguères  de  Philippot  d'Au- 
neux,  qui  les  tenait  en  fief  de  nostre  dit  seigneur.  Cest  trans- 


i.  Dotnmerville,  canton  de  Janville,  arrondissement  de  Chartres  (Eure- 
et-Loir). 

2.  Boinville,  hameau  de  la  commune  de  Chalo-Saint-Mars,  canton 
d'Etampes  (Seine-et-Oise). 

3.  Sur  Jean  de  Nacelles,  seigneur  de  Dommerville,  et  d'autres  membres 
de  la  même  famille,  voir  le  registre  A.  1 168,  aux  Archives  départementales 
du  Loiret. 

4.  Châtillon-le~Roi,  canton  d'Outarville,  arrondissement  de  Pithiviers 
(Loiret). 

5.  Méréville,  chef-lieu  de  canton  (Seine-et-Oise). 
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port,  bail  et  délessement  à  nous  faict  pour  là  fondation  de  la 
première  messe,  qui  depuis  a  esté  et  dorénavant  sera  chantée 
et  cellebrée  par  nous  et  nos  successeurs  à  toujours,  perpé- 
tuellement, par  chacun  an,  en  la  dite  esglise,  par  la  manière  et 
pour  les  affections  et  causes  plus  à  plain  spécifiées  et  décla- 
rées es  lettres  patentes  de  nostre  dit  seigneur,  scellées  en  laz 
de  soye  et  cyre  vert,  à  nous  baillées  pour  tesmoignage  et 
assiette  de  la  fondation  de  la  dite  messe,  et  par  lesquelles  il 
appert  que  nostre  dit  seigneur  nous  avoyt  baillé  et  délessé  les 
dits  hébergemens,  cens,  rentes,  revenues,  héritages  et  posses- 
sions à  tenir  franchement  et  admortiz.  Et  depuis  cest  trans- 
port, bail  et  délaissement  à  nous  ainssy  faict,  nous  avons  eu 
conseil  et  advis  ensemble  par  manière  (de)  délibération  en 
notre  chappitre,  et  par  très  grand  intervalle  de  temps  que  prou- 
fitable  chose  estoyt  et  seroyt,  pour  augmentation  et  évident 
proufit  de  la  dite  fondation  de  faire  eschange  et  transport  du 
dit  hébergement,  rentes  et  revenues  appartenant  à  y  celuy  assis 
à  Dommarville,  la  devant  déclarés  pour  et  à  rencontre  des  cens, 
rentes  et  revenues  cy  après  spécifiées  et  déclarées  et  mesme- 
ment  que  notre  dit  seigneur  le  avoyt  agréable,  si  comme  par 
ces  lettres  nous  est  apparu,  desquelles  la  teneur  s'ensuyt  : 

Loys,  comte  d'Estampes,  seigneur  de  Lunel,  à  tous  ceux 
qui  ces  lettres  verront  salut.  Comme  japieça  pour  la  fondacion 
et  dottacion  d'une  messe  cotidianne  que  nous  avons  fondée 
perpétuellement,  en  notre  esglise  de  Notre-Dame  d'Estampes, 
nous  ayons  baillé,  transporté  et  admorti  aux  chantre  et  chap- 
pitre de  la  dite  esglise  plusieurs  manoirs,  terres,  revenues  et 
possessions,  que  nous  avions  de  notre  conquest  et  aultrement, 
assis  en  plusieurs  lieux  en  notre  chastellenie  d'Estampes;  et 
entre  les  aultres  choses  :  ung  manoir,  terres,  rentes  et  posses- 
sions que  nous  avions  en  la  ville  de  Dommarville  et  environ, 
en  notre  dite  chastellenie,  sy  comme  en  nos  lettres  scellées  en 
laz  de  soye  et  cyre  vert,  sur  ce  faictes  est  à  plain  contenu, 
lesquclx  pour  le  faict  des  guerres  du  royaume  de  France,  et 
des  gens  d'armes  que  longuement  ont  été  et  encore  sont  sur 
le  pais,  sont  tournées  en  non-valloir.  Et  combien  que  par 
l'amortissement  que  faict  en  avons,  les  dits  chantre  et  chappitre 
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ne  les  puissent  mettre  ne  transporter  hors  de  leurs  mains, 
toutesfuyes  pour  le  cler  et  évident  proffit  de  notre  dite  esglise, 
et  à  l'augmentation  et  accroissement  de  notre  dite  fondation, 
ils  ont  entention  et  vollonté  de  eschanger  les  dits  manoir, 
terres,  rentes  et  possessions  de  Dommarville,  avecque  Jehan 
de  Nacelles  nostre  escuier,  qui  pour  ce  leur  veult  bailler  cer- 
taines rentes  en  deniers  et  aultres  deues  et  assises  en  plusieurs 
lieux  en  notre  ville  et  chastellenie  d'Estampes;  maiz  que  sur  ce 
ayent  licence  de  nous,  et  que  nous  admortissions  ce  qui,  en 
lieu  des  diz  manoir,  terres,  rentes  et  possessions  de  Dommar- 
ville, leur  sera  baillé. 

Scavoir  faisons  que  nous  qui  désirons  le  proufit  de  notre 
dite  esglise  et  laccroissement  de  notre  dite  fondation,  avons 
ottroyé  et  ottroyons  auxdits  chantre  et  chappitre  de  grâce  es- 
pécial,  par  ces  présentes,  que  les  dits  manoir,  terres,  rentes  et 
possessions  de  Dommarville,  ils  puissent  eschanger  avec  le  dit 
Jehan,  en  la  manière  que  dit  est;  lequel  eschange  par  euli 
faict,  nous  confirmerons,  et  ce  qui  en  lieu  des  terres,  rentes  et 
possessions  de  Dommarville  leur  sera  baillé  amortizons,  se 
mestier  est,  toultes  foix  que  nous  en  serons  requis,  parmy  ce 
que  les  dites  choses  de  Dommarville  reviendront  non  admor- 
tiez  et  tenues  de  nous  en  fief.  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  présentes  à  tous  nos  justiciers  et  officiers  présens  et  ad- 
venir et  à  chacun  d'eux,  que  les  dits  chantre  et  chappitre  facent, 
souffrent  et  lessent  joyr  et  user  paisiblement  de  notre  présente 
grâce,  et  contre  icelle  ne  les  empêchent  en  aucune  manière.  En 
tesmoing  de  ce  nous  avons  faict  mettre  à  ces  lettres  notre  scel. 
Donné  à  Dourdan  le  neufhiesme  jour  d'aoust  l'an  de  grâce 
mil  ecc  lx  et  quatorze. 

Par  lesquelles  lettres  dessus  transcriptes  il  luy  plaist  que 
icclluy  hébergement  et  appartenances  assis  à  Dommarville,  si 
nous  veyons  le  dit  eschange  estre  prouffitable,  retourne  en  son 
premier  estât  de  fief,  et  à  nous  admortir  les  choses  cy  après 
déclarées,  en  passant  le  dit  eschange,  et  par  la  forme  et  ma- 
nière que  le  dit  hébergement  et  appartenances  assis  au  dit  lieu 
de  Dommarville  estoyt  par  luy  admorti.  Pour  nous  de  notre 
certaine  science  et  d'un  commun  accort  et  consentement,  et 
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pour  révident  proufit  de  notre  dite  esglise  et  de  la  dite  fon- 
dation, reconnaissons  et  confessons  de  nos  pures  et  franches 
vollontez  avoir  baillé  et  eschangé  et  par  nom  de  vray  eschange 
et  permutation,  baillé  et  délaissé  et  transporté,  et  dès  main- 
tenant eschangeons  et  permutons  à  tousjours  perpétuellement 
sans  intencion  de  jamès  rappeler,  à  Jehan  de  Nacelles  pour 
luy,  pour  ses  hoirs,  et  pour  ceulx  qui  de  luy  auront  cause  pour 
le  temps  avenir,  le  dit  hébergement,  appartenances  et  appen- 
dances  assis  à  Dommarville  toult  en  la  forme  et  manière  que 
déclaré  est  là  dessus,  avecque  toult  le  droit,  action,  signeurie, 
saisine,  sous  proprietté  et  possession  que  nous  en  avions  et 
pouvions  avoir,  vollans  et  consentans  que  le  dit  Jehan  en 
deveigne  homme  féodal  de  notre  dit  seigneur,  et  en  joysse 
dorénavant  à  son  singulier  proufit. 

C'est  à  savoir  cest  eschange  et  permutation  faictz  pour  et 
à  rencontre  des  cens  et  rentes  que  le  dit  Jehan  a  eu  naguères 
par  acquisition  faicte  de  discrète  et  honneste  personne,  messire 
Pierre  Torel,prestre,  chanoine  de  Chartres,  lesquelx  furent  par 
avant  à  Jehan  de  Challou,  assiz  et  deus  es  villes  et  terrouers 
d'Estampes  et  de  Morigny  ',  receuz  par  an  à  plusieurs  festes. 

Item  les  deux  parts  de  tel  droict  comme  le  dit  Jehan  a  acquis 
du  dit  messire  Pierre,  et  que  le  dit  messire  Pierre  avait  au 
temps  qu'il  les  possédait,  par  acquisicion  faicte  de  Jehan 
Eritan  ;  en  et  sur  cent  sols  de  cens  qui  se  prennent  et  livrent 
par  an  en  commun  avecque  aultres  signeurs  sur  les  habitans  de 
la  ville  de  Champmoteux1,  avecque  xxn  deniers  parisis,  que 
nous  prendrons  sur  l'autre  tiers  d'iceulx  cent  sols  outre  les 
deux  parts  devant  déclarées,  le  dit  cens  receu  par  an  le  jour  de 
la  feste  aux  Mors. 

Item  du  cens  et  revenue  diceluy  que  le  dit  Jehan  a  acquis 
naguères  par  achat  faict  de  Philippe  des  Prèz  dit  Doillart,  es- 
cuier,  signeur  de  Messes8,  et  de  damoiselle  Perrenelle  sa  femme, 
prins  et  receu  par  an  à  la  Sainct-Remy  d'Estampes,  en  la  mai- 


i.  Morigny,  canton  d'Étanipcs. 

2.  Champmotteux,  canton  de  Milly. 

3.  Afaisse,  canton  de  Milly. 
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son  de  l'abbesse  de  Villiers,  appelé  le  cens  commun,  ou  qu'il 
partissent  la  dite  abbesse  et  chappitre  de  Saincte-Croix  d'Es- 
tampes, lesquels  eulx  cens  et  rentes  avons  baillées  par  le  dit 
eschange,  notre  dit  signeur  nous  a  afranchy  et  admortiz, 
comme  il  appert  plus  à  plain  par  les  lettres  de  notre  dit  sei- 
gneur, que  nous  avons  devers  nous,  dont  le  dit  Jehan  en  a  eu 
copie.  Promettans  en  bonne  foy  et  par  serment  que  jamais,  à 
nul  jour,  ou  temps  advenir,  nous,  ne  nos  successeurs  ne  yrons, 
ne  ferons  aller  à  rencontre  des  eschange,  accors  et  conve- 
nance dessus  déclarées.  Aincoys  les  tiendrons  et  aurons  fermes, 
cstables  et  agréables  à  tousjours,  et  au  dit  Jehan,  et  à  ses 
hoirs,  ou  ayans  cause,  ferons  et  porterons  garentie  des  dits 
cens,  rentes  et  héritages  et  aultres  possessions  que  nous 
(avons)  baillez  au  dit  Jehan,  envers  tous  et  contre  tous  que 
aucun  empêchement  y  vouldroyent  mettre,  et  oultre  y  ferons 
mettre  l'auctorité  de  Révèrent  Père  en  Dieu,  monseigneur  l'ar- 
chevêque de  Sens,  aux  veux  du  dit  Jehan  toutes  foix  que  par 
luy  en  serons  requis.  Et  rendrons  et  paierons  tous  cens,  mises, 
dommages,  intércstz  et  despenses  que  le  dit  Jehan,  ses  hoirs, 
ou  ceulx  qui  auront  sa  cause  auroyent  euz  faictz  et  soutenuz 
par  deffaulte  de  garentie  non  faicte,  et  des  choses  devant  dé- 
clarcez  non  tenuez,  et  non  acompliez  en  la  manière  que  dessus 
est  deuse,  et  à  toult  ce  que  dit  est,  fermement  tenir  et  loyau- 
ment  acomplir. 

Nous  obligeons,  nous,  nos  successeurs,  et  les  biens  de 
notre  dite  esglise,  meubles  et  immeubles  présens  et  advenir  ou 
qui  soyent  sceuz  ne  trouvez,  et  renoncans  à  toultes  choses 
quelconque,  qui  tant  de  faict  comme  de  droict  aider  et  valloir 
nous  pourroyent  à  aller  contre  ces  lettres,  et  au  dit  Jehan  de 
Nacelles,  à  ses  hoirs,  ou  ceulx  ayans  sa  cause  nuyre.  En  tes- 
moing  de  laquelle  chose  nous  avons  scellé  ces  lettres  de  notre 
scel  duquel  nous  usons.  Ce  fut  fait  Tan  de  Notre  Seigneur  mil 
ccc  lx  et  quinze,  le  vendredi  xnne  jour  de  mai. 

Lesquelles  lettres  dessus  transcriptes  et  toultes  les  choses 
contenues  en  icelles  et  chascune  nous  avons  diligemment  veues 
et  visitées,  et  ycellcs  avons  agréables,  louons,  rattifions  et 
approuvons,  et  par  la  teneur  de  ces  présentes,  de  certaine 
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science  et  grâce  espécial  confermons  ;  et  ampliant  notre  dicte 
grâce,  nous  qui  désirons  l'accroissement  et  proufit  de  notre 
dite  fondation,  avons  admorti  et  admortissons  les  cens  et 
rentes  dessus  déclarées,  baillées  et  délaissées,  aux  diz  chantre 
et  chappitre  par  le  dit  Jehan  de  Nacelles  en  faisant  l'eschange, 
dont  mancion  est  faicte  cy  dessus,  parmy  ce  que  les  héberge- 
ment, terres,  cens,  rentes  et  revenuez  baillées  par  les  dits 
chantre  et  chappitre  au  dit  Jehan  de  Nacelles  retournent,  de- 
viengnent,  et  demourent  tenuz  de  nous  en  fié,  par  la  forme  et 
manière  que  les  en  ont  tenuz  Philippot  d'Auneux  et  ses  prédé- 
cesseurs, et  qu'il  les  tenait  de  nous  au  temps  et  jour  que  le  dit 
Philippot  les  nous  transporta  par  achat;  et  nous  en  a  faict 
hommage  le  dit  Jehan  de  Nacelles,  auquel  hommage  nous  le 
avons  receu  et  le  en  avons  mis  et  mettons  en  foy  par  ces  pré- 
sentes. Et  par  ce  l'avons  quitté  et  quittons  de  la  foy  qu'il  nous 
debvait  pour  raison  des  dits  cens  et  rentes  par  luy  baillées  aux 
dits  chantre  et  chappitre,  lesquelx  nous  voulions  et  nous  plaist 
par  le  dit  eschange,  que  iceulx  chantre  et  chappitre  et  leurs 
successeurs  tiengnent,  lievrent,  et  reçoivent  et  esploitent  à 
tousjours  perpétuellement  comme  admortiz,  sans  ce  que  les 
dits  chantre  et  chappitre  soyent  tenuz  de  paier  aucune  finance 
à  nous,  ou  à  nos  successeurs,  comtes  d'Estampes,  ne  qu'ils 
puissent  estre  contrains  à  les  mettre  hors  de  leurs  mains  pour 
quelque  cause  que  ce  soyt,  à  présent  ne  au  temps  advenir. 

Et  d'abondant,  gratis  avons  admorti  et  admortissons  le 
surplus  du  tiers  des  cents  solz  dont  mencion  est  faicte  es  let- 
tres dessus  transcriptes,  et  avons  ottroyé  et  ottroyons  au  dit 
Nacelles  que  ycelluy  surplus  puisse  transporter  à  notre  dite 
esglise  en  quelque  manière  que  luy  plaira,  et  non  ailleurs,  sans 
ce  que  les  dits  chantre  et  chappitre  le  puissent  mettre  hors  de 
leurs  mains,  ne  soyent  contrains  à  paier  aucune  finance,  mais 
les  tiengnent  et  possèdent  en  la  manière  que  dit  est  des  autres 
cens  et  rentes  dessus  devisées;  laquelle  finance,  se  aucune  en 
estoyt  deue,  nous  avons  donné  et  quitté,  donnons  et  quittons 
au  dit  de  Nacelles  de  grâce  espécial. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amés  et  féaux  gens  de  nos 
comptes  ;  à  nos  bailly,  recepveur,  et  procureur  d'Estampes  et 
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à  tous  nos  aultres  justiciers  et  officiers  présents  et  advenir  et 
à  chascun  d'eulx,  si  comme  à  luy  appartiendra,  que  les  dits 
chantre  et  chappitre  et  leurs  successeurs  facent,  seuffrent  et 
laissent  joyr  et  user  paisiblement  des  cens  et  rentes  dont  est 
faicte  mencion  selon  la  teneur  de  ces  présentes;  et  contre 
ycelles  ne  les  contraignent  ne  seuffrent  estre  empeschez  doré- 
navant en  aucune  manière. 

Et  pour  ce  que  ce  soyt  chose  ferme  et  estable  à  tousjours, 
nous  avons  faict  mettre  à  ces  lettres  notre  scel.  Sauf  en  aultres 
choses  notre  droict  et  en  tous  Tautruy. 

Donné  à  Do.urdan  le  xune  jour  de  may,  Tan  de  grâce  mil 
ccc  lx  et  quinze. 

LVI. 

Autre  amortissement  consenti  par  le  même  comte  d'Etampcs 
du  cens  qui  lui  était  dû  sur  les  biens  cédés  par  Pierre 
Durant  et  Ferry  Hue,  tous  deux  bourgeois  d'EtampeSy 
à  Véglise  Notre-Dame,  à  la  charge  de  quelques  services 
religieux. 

Étampes,  25  septembre  1384. 

Littera  amortizationis  facta  de  censu  quem  dederunt  def- 
functi  Petrus  Durant  et  Ferrycus  Hue  ecclesie  Béate  Marie  de 
Stampis. 

Louys,  comte  d'Estampes  et  de  Gien,  scavoir  faisons  à  tous 
présens  et  advenir,  que  comme  Pierre  Durant  et  Ferry  Hue, 
bourgeois  de  notre  ville  d'Estampes,  pour  le  remède  et  salut 
des  âmes  deux,  de  leurs  femmes,  leurs  pères  et  mères  et  leurs 
enffans,  ayant  donné  et  ausmoné,  cédé,  delessé  et  transporté  â 


1.  Le  comte  d'Etampes,  qui  se  montra  si  libéral  en  faveur  de  1WS 
Notre-Dame,  s'était  marié  en  i357  avec  la  veuve  d'un  gentilhomme  tue 
la  bataille  de  Poitiers.  Il  n'eut  point  d'enfants  de  son  mariage;  c'est  pou 
quoi  il  disposa  de  tous  ses  biens  avant  de  mourir,  tant  en  faveur 
clergé  qu'en  faveur  de  la  famille  royale  à  laquelle  il  était  allié. 
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tousjours  mèz;  à  nos  chiers  et  bien  aymez  les  chantre,  chap- 
pitre,  chanoines,  chappelains  et  aultres  bénéficiers  de  notre 
dite  esglise  collégial  de  Notre-Dame  d'Estampes,  pour  eux  et 
leurs  successeurs,  cent  quinze  solz  parisis  de  menu  cens,  por- 
tant lots  et  ventes  avecque  toulz  les  droictz,  proffitz,  revenuz 
et  aultres  quelconques  émolumens  et  appartenans  et  appen- 
dens  aux  ditz  menus  cens,  que  les  ditz  Pierre  et  Ferry  avoyent, 
tenoyent  et  possédoient  en  fief  et  hommage  de  nous,  en  notre 
dite  ville  d'Estampes. 

C'est  assavoir  cent  solz  de  et  sur  plusieurs  maisons,  masures, 
jardins,  vergiers,  places  vuides  et  aultres  tenemens,  receuz  lors 
de  la  feste  Sainct-Denis,  en  une  rue  de  notre  ville,  appelée  la 
Rue-Neufve,  en  la  paroisse  Sainct-Basille.  —  Et  quinze  solz 
sur  plusieurs  héritages,  maisons,  masures,  vergiers  et  aultres 
tenemens,  assis  en  notre  ville  d'Estampes-les-Vielles,  en  la  pa- 
roisse Sainct-Martin,  receuz  aussy  en  la  dite  paroisse  le  dit 
jour  de  Sainct-Denis.  Parmy  ce  que  les  ditz  chantre,  chappitre, 
chanoines,  chappelains  et  aultres  bénéficiers  de  notre  dicte 
esglise  et  leurs  successeurs  sont  et  seront  perpétuellement 
tenuz  de  dire,  chanter,  cellébrer  deuement  et  sollempnellement 
chacun  an  deux  messes  en  la  manière  que  ensuyt.  C'est  assa- 
voir le  mardi  après  la  feste  de  Sainct-Denis  chacun  an  perpé- 
tuellement, une  messe  du  sainct  Esprit  pour  le  salut  et  remède 
du  dit  Pierre  Durant  et  des  siens.  Et  le  huitième  jour  après  en- 
suivant une  aultre  messe  aussy  du  sainct  Esprit  pour  le  salut 
de  Fâme  du  dit  Ferry  et  des  siens.  Lesquelles  messes  du  sainct 
Esprit  seront  après  le  trespas  des  ditz  Pierre  et  Ferry  ou  de 
leurs  femmes,  dittes,  chantéez  et  cellebrées  de  Requiem  per- 
pétuellement à  telz  jours  comme  ils  auront  esté  trespassés 
avecque  les  vigillez  précédans  acoustumées  à  faire  en  tel  cas. 
Si  comme  par  les  ditz  chantre,  chappitre,  chanoines,  et  les  ditz 
Pierre  et  Ferry  nous  a  esté  exposé  en  nous  suppliant  humble- 
ment que  les  ditz  cent  et  quinze  solz  de  menuz  cens  portans 
lotz  et  ventes  leur  veillons  admortir.  Nous  eu  regart  et  consi- 
dération aux  choses  dittes,  voullans  et  désirans  de  notre  cueur 
le  divin  service  estre  acreu  et  augmenté  en  notre  temps,  et 
nous  estre  participans  et  acompagnéz  aux  dittes  messes  et 
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aultres  services  qui  sont  et  seront  faictz  dorénavant  en  notre 
esglise.  Les  ditz  cent  et  quinze  solz  de  menuz  cens  portans 
lotz  et  ventes  avec  toulx  les  proufitz  et  émolumens  apparte- 
nais aux  ditz  cens,  comme  dit  est,  en  regard  de  pitié,  de  notre 
certaine  science  et  grâce  espécial  avons  admortiz  et  admortis- 
sons  par  ces  présentes  ;  et  ottroyons  aux  ditz  chantre,  chap- 
pitre,  chanoines,  chappelains  et  aultres  bénéficiera  de  notre 
dite  esglise  que  eulx  et  leurs  successeurs  puissent  dorénavant 
paisiblement  et  perpétuellement  tenir,  posséder,  avoir,  cuillir 
et  percevoir  les  ditz  cent  et  quinze  solz  de  menuz  cens  en  la 
manière  que  dessus,  comme  chose  adm ortie,  sans  ce  que  eulx 
ou  leurs  successeurs  soyent  ou  puissent  estre  ores  ou  temps 
advenir  par  nous,  nos  successeurs  ou  ayans  cause  de  nous,  nos 
officiers  ou  aultres  contrains  à  délesser,  aliéner,  ou  mettre 
hors,  comment  que  ce  soyt,  de  leurs  mains,  yceulx  cent  quinze 
solz  de  menuz  cens,  et  sans  que  eulx  ou  leurs  successeurs 
soyent  tenuz  d'en  paier  à  nous  ou  nos  successeurs  aucune 
finance.  Laquelle  finance,  nous,  pour  Dieu  et  en  aumosne,  et 
de  habundant  grâce  leurs  avons  donné  et  quitté,  donnons  et 
quittons  à  tousjours  mèz  par  ces  présentes. 

Si  donnons  en  mandemant  à  notre  bailli  d'Estampes,  recep- 
vcur  et  à  tous  nos  aultres  justiciers  et  officiers  présens  et 
advenir,  et  de  nos  successeurs,  ou  leurs  lieutenans  que  les  ditz 
chantre,  chappitre,  chanoines,  chappelains  et  aultres  bénéficiez 
de  notre  dicte  esglise,  qui  à  présent  sont,  et  pour  le  temps 
advenir  seront,  laissent,  facent  et  seuffrent  user  et  joyr  plaine- 
ment  et  perpétuellement  de  notre  présente  grâce,  don  et  oc- 
troy,  selon  la  forme  et  teneur  de  ces  lettres,  sans  les  travailler, 
molester  ou  empêcher,  ne  faire  ou  souffrir  estre  orez  ou  au 
temps  advenir  travaillez,  molestez  ou  empeschéz  en  aucune 
manière  au  contraire.  Et  pour  ce  que  ce  soyt  ferme  chose  et 
estable  à  tousjours,  nous  avons  faict  scellez  ces  présentes,  de 
notre  propre  scel  en  laz  de  soye  et  cyre  vert,  sauf  en  aultres 
choses  notre  droict,  et  en  toultes  aultres  l'autruy. 

Donné  en  notre  chastel  d'Estampes,  le  vingt  cinequiesme 
jour  du  moys  de  septembre  en  Tan  de  grâce  mil  ecc  quatre 
vingtz  et  quatre. 


I 
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LVII. 


Arrangement  conclu  entre  le  chapitre  métropolitain  de  l 'église 
de  Tours  et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Étampcs,  au 
sujet  de  droits  et  de  redevances  à  prendre  sur  une  grange 
située  à  Blandy. 

Tours,  23  juin  1479. 

Sententia  et  appunctuamentum  facta  inter  decanum  et  capi- 
tulum  turonenses,  quomodo  debent,  quolibet  anno,  capitulo 
Béate  Marie  Stampensis  sexaginta  et  quatuor  solidos  pari- 
sienses  super  granchiam  de  Blandiaco. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis  et  audituris,  decanus 
et  capitulum  sancte  metropolis  ecclesie  turonensis,  Sancte 
Sedi  apostolice  immédiate  subjecte,  salutem  in  Domino  et 
presentibus  fidem  indubiam  adhibere. 

Cum  lis  seu  questio  moveretur  seu  moveri  speraretur  inter 
venerabiles  et  discretos  viros,  cantorem  et  canonicos  et  béné- 
ficiâtes ecclesie  collegiate  Béate  Marie  de  Stampis,  Senonensis 
diocesis,  actores  ex  una  parte;  et  nos  ac  ccclesiam  nostram 
reos  seu  defFensores  ex  alia;  super  quibusdam  denariis,  per 
dictos  actores,  super  grangiam  nostram  de  Blandiaco,  pre- 
sens  et  inferius  specificatis.  Tandem  pro  bono  pacis  et  concor- 
dic  inter  nos  et  actores  prefatos,  concordatum,  transactum  et 
apunctuatum  est  modo  et  forma  contentis  seu  redactis  in  quadam 
cedula,  super  transactione  et  apunctuamento  hujusmodi,  cujus 
ténor  sequitur  et  talis  est  : 

Comme  certain  débat  ou  procès  feust  naguères  meu  ou  espéré 
amouvoir  entres  les  chantres,  chanoines  et  bénéficiez  de  Fes- 
glise  collégial  Noire-Dame  d'Estampes,  de  fondacion  royal, 
d'une  part;  et  les  doyen  et  chappiire  de  Tesglise  de  Tours 
deffendeurs  d'aultre  part;  sur  ce  que  iceulx  demandeurs  disoient 
et  proposoient,  que  à  eulx,  à  cause  de  leur  fondation  et  aug- 
mentation de  la  dicte  esglise  de  Noire-Dame  d'Estampes, 
compétent  et  appartiennent  plusieurs  droiclz,  fiefz,  censives, 
champars,  dismes,  rentes,  revenues,  et  aultres  possessions;  et 
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en  especial  leur  competoient  et  appartiennent,  à  cause  de  la  fon- 
dation d'une  messe  à  note,  en  l'honneur  de  la  Vierge  Marie, 
cellebrée  chacun  jour  de  l'an,  au  cueur  d'icelle  esglise,  inconti- 
nant  après  matines,  nommée  la  Messe  du  Comte,  quarante  solz 
parisis,  sept  oyez,  quatorze  coichiez,  ensemble  deux  muytz 
de  blé  à  la  mesure  de  Blandi1,  en  la  comté  d'Estampes;  toultce 
de  rente  annuelle  et  perpétuelle,  admortie  et  donné  à  tousjours 
par  feux  messire  Loys  d'Esvreux,  jadis  comte  d'Estampes, 
fondeur  de  la  dite  Messe.  Lesquelx  xl  solz  parisis,  sept  oyez, 
xiiii  coichiez  et  deux  muytz  de  blé,  iceluy  comte  prenoit  et 
avoit  droict  de  prendre  en  la  granche  et  revenues  du  dit  lieu 
de  Blandi,  en  icelle  comté  d'Estampes,  appartenant  ausdits 
signeurs  doyen  et  chappitre  d'icelle  esglise  cathédral  de  Tours. 
Les  ditz  chappitre  de  Tours  disoyent  et  soustenaient  au  con- 
traire :  cest  assavoir  en  tant  que  touche  les  dits  deux  muytz  de 
blé,  que  de  ce  ilz  ne  scavoient  riens,  et  n'en  avoyent  aucune 
chose  paie,  ne  en  cuidoyent  auchune  chose  devoir  ausditz  de- 
mandeurs. Mays  en  tant  que  touche  la  dite  rente  des  xl  solz 
parisis,  sept  oyez,  et  quatorze  coichiez,  confessèrent  estre  deue 
par  eulx  et  leur  dit  chappitre  sur  les  dites  granche  et  revenues 
du  dit  Blandi;  et  ne  voulloyent  pas  denier  la  possession  des 
dits  demandeurs  au  regart  d'icelle  rente  de  xl  solz  parisis,  sept 
oyez,  et  xiiii  coichiez;  finablement  les  dites  parties  pour  éviter 
plet  et  procèz  et  nourir  paix  et  amour,  elles  les  fretz,  missions 
qu'il  eust  convenu  faire  à  l'occasion  du  dit  procès;  et  aussy 
que  les  ditz  deflfendeurs  sont  hault  justiciers  et  signeurs  de  la 
dite  terre,  revenues  et  granche  de  Blandi,  auquel  lieu  ils  ont 
grandement  fraie,  et  plusieurs  réparations  somptueuses  leur  a 
convenu  faire  en  la  dite  granche;  et  aussy  que  la  terre  de 
Blandi  est  fort  diminuée  et  aultres  causes  et  considérations 
raisonnables  à  ce  les  mouvans,  par  le  conseil  et  délibération  de 
plusieurs  notables  personnes,  amis  et  bienveillens  des  dites 
deux  esglises,  les  dites  parties  ont  pacifié,  transigé  et  accordé 
en  la  forme  et  manière  que  s'ensuyt.  C'est  assavoir  que  les  dits 
doyen  et  chappitre  d'icelle  esglise  cathédral  de  Tours  et  leurs 


i.  Blandy,  canton  de  Méréville  (Seine-et-Oise). 
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successeurs  rendront  et  paieront  doresnavant  à  tousjours, 
chacun  an,  pour  et  au  lieu  de  la  dite  rente,  audiz  chantre,  cha- 
noines et  bénéficiez  d'icelle  esglise  Notre-Dame  d'Estampes, 
et  à  leurs  successeurs,  pour  toultes  choses,  au  terme  Sainct- 
André,  qui  est  le  dernier  jour  de  novembre,  la  somme  de 
soixante  et  quatre  solz  parisis  de  rente  annuelle,  perpétuelle, 
admortie  et  non  rachetable,  à  prendre,  lever,  avoir  et  recevoir 
en  et  sur  icelle  granche,  cens,  rentes  et  revenuez  et  signeurie 
de  Blandi,  dont  le  premier  terme  de  paiement  sera  et  commen- 
cera au  jour  et  feste  Sainct- André  prochaine  venant,  et  ainssy 
de  an  en  an  et  de  terme  en  terme. 

Quodquidem  apunctuamentum  transactionemve  seu  concor- 
datum,  ratum  et  gratum  habemus  teneri  et  observari,  ac  robur 
perpétue  firmitatis  obtinere  volumus,  et  promittimus  pro  nobis 
et  successoribus  nostris  terramque  et  totum  dominium  nostrum 
de  Blandiaco  predictum,  cum  fructibus  et  proventibus  ejusdem 
ad  hoc  affici  et  obligari;  illudque  obligamus  et  ypothecamus 
pcr  présentes  nostras  litteras,  quas  propter  hoc,  dictis  cantori 
et  canonicis  et  beneficiatis  ecclesie  de  Stampis  dedimus  et 
concessimus,  in  hujus  rei  testimonium  sigilli  nostri  munimine 
roboratas. 

Datum  Turonis  in  capitulo  nostro  generali,  die  vicesima 
tertia  mensis  junii,  anno  Domini  millesimo  quadringentesimo 
septuagesimo  nono. 

LVIII. 

Accord  consenti  entre  le  chapitre  de  Notre-Dame  dÉtampes 
et  le  prieur  de  Saint-Samson  d'Orléans,  touchant  les  dîmes 
de  Nangeville. 

[Orléans],  u  juin  1495. 

Ratification  de  cet  accord  par  les  religieux  de  Saint-Samson. 

(20  juin  1495).- 

Apunctuamentum  factum  inter  cappitulum  Béate  Marie  Stam- 
pensis  et  priorem  Sancti  Sansonis  Aurelianensis  de  decimis 
de  Nangevilla. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  frère  Guillaume 
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Se  vin,  presbtre,  prieur  du  prieuré  conventuel  monsieur  Sainct- 
Sanxon  d'Orléans,  salut;  scavoir  faisons  :  Que  nous  et  frères 
Raoul  Besnard,  Loys  Malapart,  prieur  du  prieuré  de  Prunesac, 
Jehan  Foucault,  prieur  du  prieuré  de  Framer,  membres  dep- 
pendens  dudit  prieuré  Sainct-Sanxon1,  Pierre  Gauguin,  Jacques 
Chanqueau,  Cantian  Lebeuf,  Francoys  Gaudion,  Estienne 
Coignet,  Jehan  Piget  et  Francoys  Rogier,  toulx  prebtres  reli- 
gieux du  dit  prieuré  Sainct-Sanxon,  cappitulans  et  tenans 
chappitre  général  en  notre  chappitre  au  son  de  la  campane\  au 
lieu  et  heure  et  manière  acoustuméz,  cognoissons  et  confes- 
sons que  pour  le  cler  et  évident  proufit  et  utilité  de  nous  et  de 
notre  dite  esglise  et  prieuré,  nous  avons  eu  pour  agréable, 
rattiffié,  confermé  et  approuvé  ;  et  par  ces  présentes  ratifiions, 
confermons  et  approuvons  certaine  transaction,  pacification, 
accord  et  appoinctement  naguères  faietz  et  passez  entre  le  dit 
prieur  d'une  part;  et  les  chantre,  chanoines  et  chappitre  de 
Notre-Dame  d'Estampes,  et  monseigneur  le  comte  dudit  Es- 
tampes1 adjoinct  avec  eulx  d'autre  part.  Pour  raison  des  dismes 
de  certaines  pièces  de  terre,  assises  entre  les  villages  de  Nan- 
geville*  et  Oynville  en  Beausse5,  et  duquel  accord  et  appoinc- 
tement la  teneur  s'ensuyt  : 

Pour  obvier  aux  procèz,  questions  et  débats  qui  estoyent 
pendens  par  devant  messieurs  des  requestes  du  pallays  à  Paris, 
entre  les  religieux  prieur  et  couvent  de  Sainct-Sanxon  d'Orléans 
d'une  part  ;  et  les  chantre,  chanoines  et  chappitre  de  Notre-Dame 
d'Estampes,  et  monseigneur  le  comte  du  dit  d'Estampes  ad- 
joinct avecque  eulx  d'aultre  part. 

Pour  raison  et  à  cause  des  dismes  de  certaines  pièces  de 


i.  Prunesac,  lieu  sis  en  la  commune  de  Villegenon,  canton  de  VaUIy- 
sur-Sauldre  (Cher).  —  Framée,  commune  de  Brinon-sur-Sauldre,  canton 
d'Argent  (Cher).  Cf.  C.  de  Vassal,  Recherches  sur  le  collège  royal  if  Or- 
léans (Orléans,  Herluison,  1861),  p.  i3. 

2.  Campana,  cloche. 

3.  Il  s'agit  de  Jean  de  Foix,  créé  comte  d'Etampes  en  1478  par  Louis  XI, 
mort  à  Etampes  (i5oo)  et  enseveli  dans  l'église  Notre-Dame. 

4.  Nangeville,  canton  de  Malesherbes  (Loiret). 

5.  0  in  vil  le,  hameau  de  la  commune  de  Mainvilliers,  canton  de  Males- 
herbes, arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret). 
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terre  assises  entre  les  villages  de  Nangeville  et  de  Oynville  en 
Beausse,  que  chacune,  des  parties  disoyt  à  luy  appartenir,  et 
nourrir  paix  et  amour  entre  eulx,  les  dites  parties  comparans. 
C'est  assavoir  les  dits  religieux  prieur  et  couvent  de  Sainct- 
Sanxon  par  frère  Guillaume  Sevin,  prieur  du  dit  prieuré,  et 
soy  faisant  fort  des  dits  religieux  et  couvent  diceluy;  et  les 
dits  chantre  et  chanoines  d'Estampes  et  le  dit  monseigneur  le 
comte,  par  maistres  Jehan  Aubert,  chanoine,  et  Anthoine  De- 
farges,  chappelain  et  boursier  de  la  dite  esglise,  eulx  disans  et 
portans  fors  des  chantre  et  chanoines  dicelle  esglise,  et  du  dit 
monseigneur  le  comte,  ont  transigé,  pacifié  et  accordé  en- 
semble en  la  manière  qui  s'ensuyt  :  C'est  assavoir  que  ausdits 

i 

chantre  et  chanoines  d'Estampes,  leurs  successeurs  et  ayans 
[cause]  seront  et  appartiendront  doresenavant  toultes  les 
dismes  de  grains,  qui  viendront  et  croistront  es  terres  qui  sont 
situez  et  assizes  oultre  les  dits  villages  de  Nangeville  et  d'Oyn- 
ville  du  costé  et  devers  le  dit  village  de  Nangeville  depuis  les 
bournes  qui  seront  mises  et  plantez  à  droicte  ligne  et  esquierre 
Tune  de  l'autre,  à  commancer  à  une  haulte  bourne  qui  sera 
mise  et  plantée  au-dessus  du  chemin  par  lequel  l'on  va  de  Buno 
à  Maintvillier1  au  dedans  de  la  paroisse  du  dit  Nangeville;  la- 
quelle bourne  se  rendra  à  droicte  ligne  à  une  bourne  qui  est 
de  présent  et  dès  longtemps  à  assize,  et  faict  la  séparation  de 
certaines  picsscs  de  terre  appartenant  à  Estiennc  de  Blezcs,  au 
dit  prieur  de  Sainct-Sanxon,  à  monseigneur  Loys,  signeur  de 
Graville  et  à  l'escarbout  de  Vieleux  (sic).  Et  de  la  dite  bourne 
en  fendant  à  droicte  ligne  jusques  au  chemin  par  lequel  l'on  va 
du  dit  Nangeville  à  Oynville  excepté  toutefuoyes,  une  pièce  de 
terre  contenant  neuf  arpens  ou  environ  assis  entre  le  dit  che- 
min et  la  dite  bourne  dessus  déclarée,  appartenant  au  dit  prieur 
de  Sainct-Sanxon,  et  aux  religieux  abbé  et  couvent  de  Sainct- 
Bcnoist,  comme  Ton  dit;  et  sur  lesquelx  les  dits  religieux  et 
prieur  prenent  le  champart  par  moitié  et  encores  le  dit  prieur 
et  le  curé  d'Orvau*  les  dismes  aussy  par  moitié;  et  du- dit  che- 


i.  Mainvilliers,  canton  de  Malesherbcs  (Loiret). 
2.  Orveau,  canton  de  Milly  (Seine-et-Oise). 
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min  allant  de  Nangeville  à  Oynville  à  commancer  à  une  bourne 
qui  est  assise  sur  le  bourt  (bord)  d'ycelluy  chemin  au  coing  des 
terres  du  dit  Sainct-Benoist  et  des  terres  d'Oynville  et  de  la 
dite  bourne,  de  bourne  en  bourne,  à  plusieurs  bournes  qui  de 
présent  et  dès  longtemps  à  sont  plantées  et  assizes  au  long  des 
dites  terres  d'Oynville  et  des  terres  d'Orvau  jusques  au  chemin 
par  lequel  on  va  du  dit  village  de  Nangeville  à  Bellesauve1. 

Etausdits  religieux,  prieur  et  couvent  de  Sainct-Sanxon,  leurs 
successeurs  et  ayans  cause  seront  et  appartiendront  toultes  les 
dismes  des  grains  qui  viendront  et  croistront  es  terres  estans 
entre  les  dites  bournes  dont  dessus  est  faicte  mencion  et  le  dit 
village  d'Oynville,  sans  ce  que  doresnavant  les  ungs  puissent 
prendre  ne  lever  dismes  sur  les  aultres,  ne  y  prendre  aucun 
droict.  Et  sans  préjudice  toutefuoyes  ausdits  religieux,  prieur 
et  couvent,  leurs  successeurs  et  ayans  cause  des  droietz  de 
champart  et  censive  qu'ils  dient  avoir  droict  de  prendre  et 
percevoir  par  chacun  an  sur  plusieurs  pièces  de  terre  estans  du 
cousté  et  devers  le  finage  ou  les  dits  chantre  et  chappitre 
prendront  les  dismes,  comme  estans  de  la  paroisse  de  Nange- 
ville. Et  aussy  sans  préjudice  des  droicts  des  signeurs  de  fiet 
ausquelx  compettent  et  appartiennent  plusieurs  des  dites  terres. 
Et  réservé  aussy  ausdits  religieux,  prieur  et  couvent  de  Sainct- 
Sanxon  la  disme  de  cinq  arpens  de  terre  assizes  au  terrouer  de 
Chastelle*  pour  raison  du  champart,  duquel  ilz  en  sont  de  pré- 
sent en  procès  à  rencontre  du  dit  monseigneur  dé  Graville1 
ausdites  requestes  du  Palays,  disans  qu'ilz  leur  appartient 
d'ancienne  fondation,  et  est  admorti.  Sans  préjudice  toultefoyes 
ausdits  chantre  et  chappitre  de  Notre-Dame  d'Estampes  que 
au  cas  que  les  ditz  religieux,  prieur  et  couvent  estoyent  ou 
fussent  évincez  du  dit  champart  à  rencontre  du  dit  signeur  de 
Graville,  et  que  icelluy  de  Graville  le  gaignast,  par  Fyssue  du  dit 


i.  Bellesauve,  hameau  de  la  commune  d'Orveau. 

2.  Lieu  dit  qui  semble  disparu. 

3.  Il  s'agit  de  Louis  Malet,  amiral  de  Graville,  sur  qui  M.  Michel  Perret 
doit  prochainement  publier  une  élude  complète.  (Voir  Position  des  thèses 
de  l'École  nationale  des  Chartes,  i885,  pp.  147-153.) 
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procez  ou  aultrement,  de  pouvoir  par  eulx  et  leurs  successeurs 
prendre  et  lever  dismes  sur  les  dits  cinq  arpens,  comme  estans 
en  la  paroisse  du  dit  Nange ville. 

Àusquelles  choses  dessus  dites,  tenir  et  entretenir  et  acom- 
plir  chacune  des  dites  parties  dessus  nommées  se  sont  obligez 
et  obligent  et  ont  promis  le  faire  passer,  louer  et  ratiffier  cha- 
cun d'eulx  soulz  les  féaulx  seaulx  de  leur  esglise.  C'est  assavoir 
les  dits  Aubert  et  Defarges  ausdits  chanoines  et  chappitre 
d'Estampes  ;  et  le  dit  Sevin  ausdits  religieux  et  couvent  du  dit 
prieuré  de  Sainct-Sanxon  d'Orléans  dedans  quinze  jours  pro- 
chainement venant.  Et  faire  planter  et  assoir  les  dites  bournes 
dedans  la  Sainct-Remy  aussy  prochainement  venant,  selon  et 
aussy  que  dist  est  cy  dessus,  par  mesureurs  et  arpenteurs  jurés 
de  terres,  à  communs  dépens  :  chacune  desquelles  bournes  sera 
marchée  (marquée)  de  deux  coustéz,  l'un  d'iceulx  à  la  marque 
ou  armes  des  dits  religieux,  prieur  et  couvent;  et  l'autre  cousté 
à  la  marque  ou  armes  des  dits  chantre,  chanoines  et  chappitre 
d'Estampes. 

Et  estoyent  présens  à  faire  et  accorder  toult  ce  que  dit  est 
nobles  hommes  :  Jehan  Désert;  Lubin;  Charles  d'Arbouville, 
signeur  de  Buno1;  Guillaume  d'Otarville1;  Jehan  d'Otarville; 
Charles  de  Chantalone;  Chariot  le  Maire;  Mathurin  le  Maire, 
toulx  escuiers;  Colin  d'Anomville,  dit  Larcher;  Gilbert  De- 
leton;  Thomas  Mahot;  Jehan  Tiercellin;  Gillet  Carrillon; 
Jehan  Bénard;  Jehan  Letexier;  Adam  Gervaise;  Jehan  Mahon- 
deau;  Pierre  Légier;  Estienne  Pochot,  et  plusieurs  aultres. 

Faict  le  jeudi  unziesme  jour  de  juing,  l'an  mil  cccc  quatre 
vingtz  et  quinze. 

Ainsy  signé  :  J.  Aubert;  Defarges;  Bouland,  pour  présent. 

Si  promettons  loyaument  et  en  bonne  foy  que  contre  les 
transactions,  accord,  pacification,  appoinctement  et  choses 
dessus  dites,  ne  contre  aucunes  dicelles  nous  ne  voudrons 


i.  Sur  Buno  (Scinc-ct-Oisc)  et  ses  seigneurs,  voir  le  mémoire  de 
M.  Louis  André,  dans  les  Annales  de  la  Société  du  Gâtinais,  tome  III  (i885), 
pp.  181-195. 

2.  Outar  ville,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Pithiviers  (Loiret). 
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aller,  ne  venir  ferons  en  auchune  manière.  Encoys  les  avons  et 
aurons  tousjours  agréables  et  tiendrons  fermes  et  estables, 
sans  auchune  infraction.  Et  quand  ad  ce  et  à  paier  tous  cousu, 
intérestz,  mises  et  despens  que  sur  ce  faictz  et  soustenuz  seront 
par  défault  d'entretenement  et  acomplissement  des  choses 
dessus  dites  ou  d'aucune  d'icelles  ;  au  simple  serment  du  por- 
teur de  ces  lettres  sans  aultre  preuve  faire.  Nous  avons  obligé 
et  obligeons  et  soubzmis  et  soubzmettons  à  la  juridiction  et 
contrainte  de  toultes  courtz  et  juridictions  les  biens  et  temporel 
de  nous,  et  de  notre  dicte  esglisc,  prieuré  et  couvent,  meubles 
et  immeubles,  présens  et  advenir  ou  qu'ilz  soyent.  Et  renon- 
çons à  toultes  grâces  et  privilléges  quelconques  qui,  tant  de 
faict  que  de  droict,  aider,  servir  et  valloir  nous  pourroyt  contre 
ces  présentes.  Ausquelles,  en  tesmoing  de  ce,  nous  advonsmis 
et  aposc  noz  seaulx,  dont  nous  usons  et  avons  acoustumé  user 
pour  les  besongnes  et  affaires  de  notre  dite  esglise,  prieuré  et 
couvent. 

Ce  fut  faict  le  samedi  vingthiesme  jour  de  juing,  Tan  mil  cccc 
quatre  vingtz  et  quinze. 

LIX. 

Charte  de  Henri  Ier,  roi  de  France,  qui  règle  les  prérogatives 
du  chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes. 

Compiègne,  1046. 
[Publ.  par  D.  Fleure  au,  p.  292.]  * 

LX. 

Nomination  de  Jean  Thomas,  prêtre,  comme  maître  des  écoks 
de  V église  Notre-Dame  SÈtampes,  faite  par  Inrà  de 
Lunaires,  chantre  de  cette  église. 

Étampes,  10  octobre  1367*. 


1.  Cette  charte  n'est  que  le  double  de  la  pièce  no  XXVIII. 

2.  Parlant  incidemment  de  cette  pièce,  Fauteur  des  Antiquités  SEtmpes 
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Presentatio  scolarura  facta  pcr  cantorem  ecclesie  Béate  Marie 
Stampensis  ad  domnos  predicte  ecclesie  collatores. 

Ivardus  de  Lunariis,  cantor  et  canonicus  ecclesie  Béate  Marie 
de  Stampis,  Senonensis  diocesis,  dilecto  nostro  domino 
Johanni  Thomas  presbytero,  salutem  et  dilectionem. 

Quum  jamdiu  est,  vobis  tradiderimus  regimen  et  guberna- 
tionem  scollarum  grammaticarum  Béate  Marie  predicte  cum 
emolumentis  earumdem  ;  iterato  vobis  confirmamus  ad  guber- 
nandum,  ut  prius,  cum  honere  et  honore  ;  requirens  dilectos 
meos  fratres  canonicos  dicte  ecclesie,  quatenus  vos  de  îpsis 
faciant  et  permittent  gaudere  pacifice  et  quiette  de  cetero. 

In  cujus  rei  testimonium  sigillum  cantorie  mee  cum  contra- 
sigillo  presentibus  litteris  duxi  apponendum. 

Datum  die  dominica  post  festum  Sanctorum  Dionisii,  Rus- 
tici  et  Eleuterii.  Anno  Domini  m0  ccc°  lxvii0. 

LXI. 

Louis  Ier  d'Évreux,  seigneur  d'Étampes,  assigne  sur  la  pré- 
volé  cTElampes  trente  sous  tournois  de  rente,  légués  au 
chapitre  de  Notre-Dame  par  Marguerite  d'Artois,  son 
épouse,  pour  la  célébration  de  son  anniversaire. 

Paris,  août  i3n. 

fPubl.  par  D.  Fleureau,  p.  398.] 

LXII. 

Philippe  IV,  roi  de  France,  amortit  les  trente  sous  tournois 
légués  par  Marguerite  d'Artois,  comtesse  d'Étampes,  au 
chapitre  de  Notre-Dame  pour  la  célébration  de  son  anni- 
versaire. 

Saint-Ouen,  août  i3n. 


dit  qu'elle  est  de  i35~  et  qu'elle  fut  donnée  le  dimanche  avant  la  fctc  de 
saint  Denis.  La  mention  expresse  du  Cartulaire  semble  donner  tort  à  dom 
Fleureau. 
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Confirmatio  et  admortizatio  de  xxx  solidis  turonensibus, 
facte  per  regem  Francie,  pro  anniversario  predicto,  Margarite 
comitisse  Stampensi. 

Philippus,  Dei  gratia  Francorum  rex,  notum  facimus  uni- 
versis  tam  presentibus  quam  futuris,  nos  infrascriptas  litteras 
vidisse  de  verbo  ad  verbum  formam  que  sequitur,  conti- 
nentes : 

Nos,   Ludovicus  régis  Francie  filius,  cornes  Ebroicensis, 

notum  facimus (C'est  la  pièce  précédente  reproduite  mot 

à  mot  jusqu'à  la  date) 

Nos  autem  predictam  donationem,  concessionem  et  assigna- 
tionem  et  omnia  supradicta  rata  et  firma  habentes,  ea  volumus 
et  auctoritate  regia  approbamus  ;  volentes  et  concedentes  ec- 
clesie  predicte,  de  gratia  speciali,  ut  ipsa  ecclesia  de  cetero, 
redditum  supradictum  super  dicta  prepositura  capiat,  percipiat 
et  habcat  perpetuo  sine  coactionc  vendendi  aut  extra  manum 
suam  ponendi,  aut  nobis  seu  successoribus  nostris  exindeali- 
quam  financiam  faciendi. 

Quod  ut  firmum  et  stabile  perpetuo  perseveret,  presentibus 
nostrum  fecimus  apponi  sigillum,  salvo  in  aliis  jure  nostro,  et 
in  omnibus  quolibet  alieno. 

Actum  apud  Sanctum  Audoenum1  prope  Sanctum  Dionisium 
in  Francia.  Anno  Domini  m°  ccc°  undecimo,  mense  augusti. 

LXIII. 

Exécution  du  testament  de  Charles  cTÉvreux,  premier  comte 
d'Etampes.  Assignation  de  dix  livres  tournois  sur  la  pré- 
vôté d'Étampcs  pour  la  célébration  annuelle  de  quatre 
services  solennels  fondés  par  ce  testament. 

Cette  charte  contient  en  vidimus  :  i°  Une  lettre  de  Jeanne 
d'Evrcux,  reine  de  France,  sn'iir  du  comte  Charles,  et  son 
exécutrice  testamentaire  (24  janvier  i33j);  20  Une  lettre  de 


1.  Saint-Oucn,  canton  de  Saint-Denis  (Seine). 
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Philippe  de  Melun,  évêque  de  Châlons-sur-Mame^  confir- 
mative  de  la  précédente  (même  date). 

Étampes,  10  février  i?>2q. 

Assignatio  vin  librarum  parisiensium  pro  quatuor  anniver- 
sariis  domini  Caroli,  comitis  Stamparum,  super  prepositura, 
terminis  Omnium  Sanctorum  et  Ascensionis  Domini. 

A  tous  ceulx  qui  verront  ces  lettres,  Denis  de  Charroles,  clerc 
et  conseiller  du  roy  notre  sire;  Regnault  de  Sarguz,  chan- 
cellier  de  Baïeux,  clerc  et  conseiller  monseigneur  d'Alençon; 
et  Robert  de  Charny,  réformateurs,  députés  en  toulte  la  terre 
et  comté  d'Estampes,  salut. 

Nous  avons  receu  unes  lettres  scelléez  du  scel  de  madame  la 
royne  Jehanne,  executerresse  du  testament  ou  dernière  volonté 
de  monseigneur  Charles  d'Evreux,  son  frère,  jadix  comte 
d'Estampes,  qui  Dieu  absolle;  et  aussi  scellez  des  secaulx  des 
aultres  exécuteurs  du  dit  testament,  contenant  la  forme  qui 
s'ensuyt  : 

Jehanne,  par  la  grâce  de  Dieu,  royne  de  France  et  de  Na- 
varre, executerresse  avec  les  personnes  cy  dessus  nomméez 
du  testament  et  dernière  volenté  de  notre  très  cher  frère,  le 
comte  d'Estampes  que  Dieu  absolle  :  A  notre  amé  et  féal  clerc 
et  conseiller,  maistre  Denis  de  Chairolles,  Regnault  de  Sarguz, 
chancellier  de  Baïeux,  et  Robert  de  Charny,  salut  et  dilection. 

Comme  notre  diz  cher  frère  ait  fait  certains  léz  en  son  dit 
testament,  tant  en  rentes  comme  en  deniers,  et  nous  soiens 
très  désirans  de  cueur  selon  ce  que  tenue  y  sommes,  que  sa 
dite  exécution  soit  entérinée  et  acomplie,  vous  mandons  et 
commettons  que  toulx  les  ditz  lèz,  tant  de  rentes  comme  de  de- 
niers, desquelx  il  vous  apperra  par  le  transcript  du  dit  testa- 
ment, scellé  du  scel  du  Chastellet  de  Paris,  lequel  nous  vous 
avons  faict  bailler  avecque  ces  présentes  lettres,  vous  entéri- 
niez et  faictes  entérinez  réalement  et  deset  et  donnez  vos  let- 
tres ouvertes  aux  esglises,  paroisses  et  hostels-Dieu  de  l'assi- 
gnation que  vous  leur  ferez  des  rentes  et  deniers  que  lessiez 
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leur  sont  par  le  dit  testament;  lesquelles  nous  ratifierons 
après,  avec  les  diz  aultres  exécuteurs,  quant  requise  en 
serons. 

Et  aussy  est  notre  entente  que  avant  toulte  euvre  vous 
prenès  lettres  ouvertes  et  obligatoires  soubz  seaulx  autten- 
tiques  des  dites  esglises,  paroches,  et  hotels-Dieu  que  bien 
1  calment  et  sollempnelement  ilz  feront  eulz  et  leurs  successeurs 
les  services  et  offices  pour  lesquelx  les  dites  rentes  et  deniers 
leurs  sont  lessés.  Et  ensemble  que  tout  vous  mandons  et  com- 
mettons que  en  toultes  les  villes  et  lieux  notables  des  terres 
que  tenoit  et  gouvernoit  notre  très-cher  frère  en  son  vivant, 
vous  faictes  criez  publiquement  et  sollemnelement  que  se 
aucuns  se  veult  dolloir  d'aucuns  forfaiz  ou  griefz  à  eux  faiz 
par  notre  dit  frère,  que  ils  viennent  par  devant  vous;  sur  les- 
quelx griefz  et  forfaiz  nous  voulions  que  les  oyez  sommière- 
ment  et  de  plain,  ostées  toultes  fintes,  bares  et  cavillations.  Et 
de  ce  que  vous  trouvères  sommcrement  et  de  plain,  en  la  ma- 
nière que  dit  est,  nostre  dit  frère  estre  tenu  aux  complaignans, 
faictes  leur  ou  faictes  faire  sattisfaction  en  deniers  comptons, 
tantost  et  sans  delay  en  prenant  lettre  de  quittance  d'eulx  et  de 
ce  que  paie  par  vous  leur  sera  pour  la  cause  dessus  dite.  Et  de 
ce  faire  vous  donnons  plain  pouvoir  et  auctorité,  par  la  teneur 
de  ces  présentes  lettres  en  tant  comme  il  nous  appartient  et 
peult  appartenir. 

Donné  soubz  notre  scel  le  xxime  jour  de  janvier,  Tan  de 
grâce  mil  ecc  xxxvi. 

Et  nous  Philippe,  évesque  de  Challons,  tant  en  notre  nom 
que  au  nom  de  madame  Marguerite,  comtesse  de  Bouloigne, 
exécuterresse  avecque  les  aultres  du  dit  testament,  qui, 
quant  ad  ce  que  toulte  la  dite  exécution,  nous  a  commis  son 
pouvoir;  et  Marie,  comtesse  dWlençon  et  d'Estampes,  com- 
paigne  jadix  de  mon  très  cher  seigneur  le  comte  dessus  dit,  et 
Pierre  des  Essarz,  toulx  exécuteurs  du  dit  testament,  avecque 
notre  dite  dame,  la  royne,  désirans  la  dite  exécution  estre  mise 
affïn  deuc,  sans  loncg  delay,  louons,  approuvons  et  aggreons 
ce  qui  par  notre  dite  dame  la  Royne  est  faict  et  ordonné  des 
choses  dessus  dites.  Vous  commettons  samblablement  et  don- 
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nons  pouvoir  de  fère  icelles  et  acomplir  en  la  manière  que 
dessus  est  dit  et  devisé. 

Et  avecque  le  scel  de  notre  dite  dame  avons  mis  les  nostres 
en  ces  présentes  lettres,  Tan  et  le  jour  dessus  dits. 

Et  aussy  avons  veu  le  testament  du  dit  monseigneur  le 
comte,  duquel  entre  les  aultres  choses,  nous  avons  veu  estre 
contenu  une  clause,  laquelle  s'ensuyt  : 

Item,  à  l'esglise  de  Notre-Dame  de  ma  ville  d'Estampes  dix 
livres  tournois  de  rente  perpétuel,  à  prendre  chacun  an  perpé- 
tuellement sur  les  rentes  et  revenuez  de  ma  prévosté  d'Es- 
tampes; et  vueil  qu'ilz  soyent  tenuz  faire  mon  anniversaire 
sollempnelement  en  l'esglise,  chacun  an,  par  quatre  foix,  et 
que  les  dictes  dix  livres  soient  distribuez  à  ceulx  qui  présens 
seront  à  faire  mon  dit  anniversaire. 

Par  la  vertu  desquelles  lettres  de  ma  dite  dame  la  Royne  et 
des  aultres  exécuteurs  dessus  dictz,  nous  avons  assigné  à  la 
dite  esglise  les  dessus  dites  dix  livres  tournois  de  rente  à 
prendre  et  percevoir,  chacun  an,  sur  les  rentes  et  revenues  de 
la  prévosté  d'Estampes,  à  deux  termes.  C'est  assavoir  :  cent 
solz  tournois  au  terme  de  la  Toussains,  et  cent  solz  tournois 
au  terme  de  l'Ascencion.  Et  d'icelle  rente  les  avons  mis  en 
possession  corporelle,  réaiment  et  de  faict,  et  avons  com- 
mandé au  receveur  présent,  par  la  vertu  des  dites  lettres, 
et  par  ce  mesme  pouvoir  donnons  en  commandement  aux 
recepveurs  qui  pour  le  temps  seront,  ou  à  ceulx  à  qui  il 
appartiendra,  que  il,  des  émolumens  de  la  dicte  prévosté,  la 
dicte  rente  paient  à  la  dicte  esglise  aux  termes  dessus  devises, 
sans  delay  et  sans  aultre  mandement  attendre.  Et  la  dite  somme 
leur  sera  alouée  en  leurs  comptes. 

En  tesmoing  de  ce  nous  avons  scellé  ces  lettres  de  nos 
seaux. 

Donné  à  Estampes,  le  dixième  jour  de  febvrier,  Tan  de  grâce 
mil  ccc  trente  six*. 


i.  Cette  pièce  appelle  plusieurs  observations  :  i°  Le  copiste  du  Cartu- 
laire  a  mis  dans  son  titre  huit  livres  parisis,  au  lieu  de  dix  livres  tournois 
énoncées  dans  le  testament  du  comte  ;  ces  deux  chiffres  expriment  absolu- 
ment la  même  valeur,  car  la  livre  tournois  était  plus  faible  d'un  cinquième 
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LXIV. 


Confirmation  des  précédentes  lettres  par  la  reine  de  France, 
Jeanne,  femme  de  Philippe  de  Valois  et  sœur  du  comte 

r 

cTEtampes,  avec  approbation  de  Vévêque  de  Châlons  et  de 
la  comtesse  d'Alençon,  veuve  du  comte  Charles. 

Château-Thierry,  n  juin  1337. 

Confirmatio  litterarum  suprascriptarum  facta  per  dominam 
reginam  Francie  et  alios  executores  predicti  domini  Comitis. 

Jehanne,  par  la  grâce  de  Dieu,  royne  de  France  et  de  Na- 
varre. A  toulx  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  salut. 
Sachent  tuit  que  nous  l'assignation  faicte  par  nos  amés  Denis 
de  Charrolles,  Regnault  de  Sargux  et  Robert  de  Charny,  à  ce 
par  nous  députez  à  l'esglisc  de  Notre-Dame  d'Estampes,  de 
dix  livres  de  terre  ou  rente  ;  laquelle  rente  notre  très  cher  frère 
le  comte  d'Estampes,  que  Dieu  absolle,  a  laissé  en  son  testa- 
ment, à  la  dite  esglise,  pour  certains  anniversaires  faire,  chacun 
an,  en  ycelle  esglise;  aussy,  comme  il  est  plus  plainement 
contenu  en  unes  lettres,  parmy  lesquelles  ces  présentes  sont 
annexées,  rattifions,  louons  et  approuvons.  En  tesmoing  de 
laquelle  chose  nous  avons  mys  notre  scel  à  ces  présentes 
lettres. 

Donné  à  Chasteau-Thierry1,  le  xie  jour  de  juing,  Tan  de  grâce 
mil  ecc  trente  et  sept. 

Et  nous  Philippe,  évesque  de  Challons,  et  Marie,  comtesse 
d'Alençon  et  d'Estampes,  compaigne  jadix  de  notre  très  cher 


que  la  livre  parisis.  20  Nous  venons  de  voir  que  la  délivrance  du  legs  faite 
par  la  reine  de  France  et  par  l'évoque  de  Châlons  porte  la  date  de  i3* 
(1.337  n.  s.).  Fleureau  dit  que  le  testament  de  Charles  d'Evreux  est  date 
du  11  juin  1.337.  II  y  a  là  une  contradiction  formelle  entre  la  date  donnée 
par  Fleureau  et  celle  qui  est  mentionnée  dans  le  Cartulairc.  Mais  comme 
ailleurs  Fleureau  fait  mourir  ce  comte  le  24  août  i336,  il  y  a  certainement 
erreur  au  sujet  de  la  date  de  son  testament. 

1.  Château-Thierry y  chef-lieu  d'arrondissement  (Aisne). 
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seigneur  le  comte  dessus  dit,  exécuteurs  du  dit  testament 
avecque  notre  dite  dame,  rattifions,  louons,  et  approvons 
toultes  les  choses  dessus  dictes  ;  avons  mis  nos  seaulx  en  ces 
présentes  lettres  avecque  le  scel  de  notre  dame  la  Royne. 


LXV. 

Mandement  de  Jean,  duc  de  Berry  et  comte  d'Étampes,  à  son 
receveur,  pour  lui  ordonner  de  paier  au  chapitre  de  Notre- 
Dame  les  huit  livres  parisis  qu'il  devait  pour  la  fondation 
des  anniversaires  de  Charles  d'Évreux. 

Poissy,  3i  juillet  1400. 

Mandatum  factum  receptori  Stampensi,  ut  solvat  cappitulo 
de  dictis  vin  libris  turonensium'. 

Jehan  fiz  de  roy  de  France,  duc  de  Berry  et  d'Auvergne, 
comte  de  Poitou,  d'Estampes,  de  Boulongne  et  d'Auvergne1.  A 
notre  recepveur  d'Estampes,  qui  est  à  présent,  ou  sera  pour  le 
temps  advenir,  salut.  Nous  voulions  et  vous  mandons  que 
chacun  an  vous  paiez  et  délivrez  ou  faictes  paier  et  délivrer  au 
chantre  et  chappitre  de  Notre-Dame  d'Estampes  et  aux  chap- 
pelains  fondés  par  nos  prédécesseurs,  contes  d'Estampes,  en 
la  dite  esglise  de  Notre-Dame,  toult  ce  qu'il  vous  apperra  par 
lettres  ou  aultres  loyaux  enseignemens,  nous,  leur  estre  tenuz 
et  que  nos  dits  prédécesseurs,  contes  d'Estampes,  ont  acous- 
tumé  à  eux  paier.  Car  par  rapportant  ces  présentes  ou  vidimus 
dicelles  soubz  autentique  pour  une  foix  seullement,  certiffication 
et  quittance  souffisante,  toult  ce  que  aurez  paie  pour  la  cause 
et  en  la  manière  dessus  dite  sera  aloué  en  vos  comptes  et  ra- 
batu  de  votre  recepte  par  nos  améz  et  féaulx  gens  de  nos 


1.  Ce  libellé  est  inexact.  D'après  les  pièces  précédentes  qui  se  rap- 
portent au  même  sujet,  il  faudrait  lire  ici  :  VIII  libris  parisiensium  vel 
décent  libris  turonensium. 

2.  Sur  Jean,  duc  de  Berry  et  comte  de  Poitiers,  voir  VHistoire  litté- 
raire du  Poitou,  de  Dreux-Duradier,  tome  I  (1842),  pp.  191-194. 
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comptes  à  Bourges,  sans  aucun  contredit,  non  obstant  ordon- 
nances, mandemens  ou  deffences  de  ce  contraires. 

Donné  à  Pyssy1  le  pénultième  jour  de  juillet,  Tan  de  grâce 
mil  cccc. 

LXVI. 

Concordat  passé  entre  Guy  des  Noyers,  archevêque  de  Sens, 
et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Ètampes,  au  sujet  de  h 
vacance  des  cures  de  Notre-Dame  et  de  Saint-Basile. 

Moret,  u85. 

fPubl.  par  D.  Fleureau,  p.  4o3V) 

LXVII. 

Liste  des  obligations  qui  incombent  au  chanoine  chevecier  de 
V église  Notre-Dame  d'Etampes,  à  cause  de  son  bénéfice  de 
curé  de  la  dite  église.  Reconnaissance  de  toutes  ces  obli- 
gations par  messire  Jean  Olivier,  curé  et  chevecier  de 
Notre-Dame. 

Étampes,  2  novembre  1439. 

Littera  de  juribus  debitis  per  capicerium  Béate  Marie  ad 
matricularium  et  thesaurarium,  et  de  diacono  et  aliis  juribus  in 
choro  debitis  per  eumdem. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Jehan  Leloncg, 
commis  à  la  garde  de  la  prévosté  d'Estampes,  salut.  Comme 
plait  et  procès  fust  meu  ou  espère  à  mouvoir  entre  vénérables 


1.  Poissy,  chef-lieu  de  canton,  arrondissement  de  Versailles  (Seine-et- 
Oise). 

2.  Le  texte  de  Fleureau  nomme  l'archevêque  de  Sens  Gilo,  c'est  Guijo 
qu'il  faut  lire.  —  De  même  Fleureau  donne  à  cette  pièce  la  date  de  iw 
tandis  que  le  Cartulairc  dit  expressément  n85.  Nous  croyons  que  c  es 
cette  dernière  date  qui  est  la  véritable. 
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et  discrètes  personnes  les  chantre  et  chappitre  de  l'esglise  col- 
légial Notre-Dame  d'Estampes,  d'une  part;  et  discrette  per- 
sonne messire  Jehan  Olivier,  presbtre,  curé  et  chevecier  de 
la  dite  esglise  d'aultre  part,  sur  ce  que  les  dits  chantre  et 
ehappitre  proposoient  ou  avoient  entention  de  dire  et  proposer 
contre  le  dit  curé,  qui  leur  était  tenu  payer  par  chacun  an,  à 
cause  de  sa  cure  et  chévecerie,  la  somme  de  vingt  livres  parisis 
à  deux  termes;  c'est  assavoir  :  à  la  feste  de  la  Nativité  Notre 
Seigneur,  et  sainct  Jehan  Baptiste  par  moittié. 

Item  qu'il  est  tenu  chanter  et  cellébrer  en  la  dite  esglise  troys 
anniversaires  chacune  sepmaine  de  Fan  quant  ilz  luy  adviennent; 
c'est  assavoir  :  le  lundi,  le  mercredi  et  le  samedi. 

Item  toultes  et  quantes  foiz  qu'il  y  a  messe  sollempnelle  à 
diacre  et  soubz  diacre  en  la  dite  esglise  ou  ailleurs  que  le  dit 
chappitre  face,  le  dit  curé  et  chevecier  est  tenu  faire  le  diacre 
et  dire  l'évangile. 

Item,  toultes  et  quantes  foiz  qu'il  y  a  feste  de  neuf  leçons  ou 
service  des  trespassésen  la  dite  esglise,  le  curé  et  chevecier  est 
tenu  dire  la  septiesme  lecçon  et  le  septiesme  verset. 

Item,  est  tenu  livrer  et  bailler  toult  l'encens  qu'il  fault  à  la 
dite  esglise  à  toustes  les  festes  de  Tan,  excepté  aux  festes  de 
l'Assumption  Notre-Dame,  de  Toussains,  et  de  la  Nativité 
Notre  Seigneur,  es  quelles  festes  les  dits  chantre  et  chappitre 
prennent  toultes  les  oblations. 

Item,  doit  et  est  tenu  à  toutes  les  festes  de  Tan  donner  à 
disner  au  trésorier  et  marglier  de  la  dite  esglise. 

Item,  aus  festes  de  la  Nativité  Notre  Seigneur  et  de  l'As- 
sumption Notre  Dame,  est  tenu  de  chanter  et  cellébrer  la  pre- 
mière messe. 

Item,  est  tenu  de  faire  continuelle  résidence  en  sa  dite  cure 
et  es  mettez1  d'icelle,  se  par  privillége  ou  dispensation  de  son 
prélat  ne  luy  est  sur  ce  dispence.  Et  les  choses  dessus  dites 
et  chacune  d'iceUes  est  tenu  faire  et  payer,  et  de  ce  est  suget  et 
justiciable  des  dits  chantre  et  chappitre,  et  le  peult  contraindre 
et  compeller  ad  ce  par  leur  censure  ecclésiastique  toultes  et 


i.  Meiœ,  limites. 
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quantes  foix  qu'il  deffaudra  à  faire  et  acomplir  les  choses  dessus 
dites  et  chacune  d'iceUes. 

Scavoir  faisons  que  le  jourd'hui  est  venu  par  devant  nous  en 
sa  personne  le  dit  messire  Jehan  Olivier,  curé  et  chevecier  de 
la  dite  esglise,  lequel  de  sa  bonne  vollonté,  sans  contrainte, 
bien  pourveu,  conseillé  et  advisé  sur  ce,  si  comme  il  disoyt, 
recongnut  et  confessa  les  choses  dessus  dites  et  chacune 
d'icelles  estre  vrayez  et  à  icelles  et  chacune  d'icelles  faire  et 
acomplir,  comme  dit  est,  estre  tenu  et  obligé,  et  obligoyt  par 
ses  présentes,  promettant  par  la  foy  et  serment  de  son  corps 
pour  ce  baillez  corporellement  en  notre  main,  avoir  agréable  et 
tenir  ferme  et  estable  à  tousjours  sans  jamès  contrevenir  les 
choses  dessus  dites,  icelles  et  chacune  d'icelles  faire  et  acom- 
plir bien  et  deument  aussy  comme  dit  est,  soubz  l'obligation 
des  biens  de  la  dite  cure  qu'il  en  a  soubzmis  pour  ce  du  toult 
en  la  juridiction  de  la  dite  prévosté  d'Estampes  et  de  toultes 
aultres  qui  seront  veus  et  trouvez  pour  vendre  et  despendre  à 
tel  seur  telle  vente,  et  de  paier  toulx  coustz,  fretz  et  despens 
qu'ilz  seront  faitz  et  soubztenuz  pour  deffault  de  ce  que  dit 
est,  non  tenu  et  non  acompli,  desquelx  il  veult  le  porteur  de 
ces  lettres  estre  creu  par  son  simple  serment,  sans  aultre 
preuve  faire,  et  renoncer  ad  ce  faict  exprécément  le  dit  curé  et 
chevecier  par  sa  dite  foy  et  serment  à  toultes  choses  générale- 
ment à  ces  lettres  contraires. 

Donné  en  tesmoing  de  ce,  soubz  notre  scel,  et  à  greigneur 
confirmation  y  a  esté  mis  le  grant  scel  de  la  dite  prévosté 
d'Estampes  par  honorable  homme  et  sage  Gilles  Boiceau, 
garde  d'iceluy. 

Ce  fut  faict  et  passé  le  lundi  deuxiesme  jour  du  moys  de  no- 
vembre, l'an  de  grâce  mil  cccc  xxxix. 

LXVIII. 

r 

Jean  des  Mazis,  chantre  de  Véglise  Notre-Dame  cFEtampes, 
reconnaît  V  obligation  de  donner  à  dîner  aux  chapelains 
de  la  dite  église  à  certains  jours  de  fête. 

[Étampes],  18  mai  1440. 
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Littera  quomodo  cantor  ecclesie  Béate  [Marie]  de  Stampis 
tenetur  solvendi  pastum  ad  vicarios  predicte  ecclesie  in  ali- 
quibus  diebus  festivis. 

A  toulx  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Jehan  Plumet, 
prévost  d'Estampes,  salut.  Savoir  faisons  que  par  devant 
Odinet  Félix,  clerc  tabellion  juré  de  Tescripture  d'iceluy  lieu, 
auquel  nous  adjoutons  plainière  foy  en  cestuy  cas  et  en  grei- 
gneur  vint  et  fut  présent  en  sa  personne  vénérable  et  discrette 
personne  maistre  Jehan  des  Mazis,  prebtre,  licencié  en  loys 
et  chantre  de  l'esglise  collégial  Notre-Dame  d'Estampes,  lequel 
de  sa  bonne  volonté,  ad  ce  faire  non  contraint,  recongnut  et 
confessa  par  devant  ledit  juré  estre  tenu  et  redevable  par  cha- 
cun an  de  donner  à  disner  bien  et  convenablement  à  tous  les 
vicaires  de  ladite  esglise  Notre-Dame  d'Estampes  à  tousjours 
et  perpétuellement  pour  et  à  cause  de  la  chantrerie  dicelle 
esglise  Notre-Dame,  aux  festes  cy  après  déclarées.  C'est  assa- 
voir :  au  jour  et  feste  de  Résurrection  Notre  Seigneur;  au 
jour  et  feste  de  Pentecoste;  au  jour  et  feste  de  Assumption 
Notre-Dame^nommée  miaoust;  au  jour  et  feste  de  la  Dédicasse 
d'icelle  esglise  Notre-Dame  ;  au  jour  et  feste  de  Toussains  et 
au  jour  et  feste  de  la  Nativité  Notre  Seigneur,  sans  auchun 
préjudice  des  aultres  droictz,  en  quoy  ledit  chantre  est  et  peult 
estre  tenu  à  la  dite  esglise  Notre-Dame,  à  cause  de  la  chantrerie 
d'icelle. 

Si  comme  toultes  ces  choses  et  chacune  d'icelle  le  dit  chantre 
de  Notre-Dame  d'Estampes  disoyt  estre  vrayez,  et  dont  il  se 
tint  pour  bien  contant  et  agréé,  sans  fraude,  si  comme  il  con- 
fessa par  devant  le  dit  juré,  en  la  main  duquel  il  promist  par  la 
foy  de  son  corps,  pour  ce  baillée  corporellement  en  la  main 
du  dit  juré,  que  jamais  à  nul  jour  pour  le  temps  advenir,  contre 
ceste  présente  promesse  et  accord  par  luy  ainssy  faitz  en  la 
présence  du  dit  juré,  comme  dit  est,  il  ne  yra,  ne  veudra  aller, 
ne  venir  fera,  par  luy,  ne  par  aultres,  pour  raison  ou  cause 
quelle  qu'elle  soyt  ou  puisse  estre.  Aincoys  les  aura,  tiendra, 
et  gardera  fermez  et  establez  et  agréables  à  tousjours  sans 
courompre  en  auchune  manière.  Et  quant  à  toult  ce  que  dessus 
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est  dit,  donner  et  enterigner  et  loyalement  acomplir  le  dit 
chantre  de  la  dite  esglise  Notre-Dame  en  a  obligé  et  soubzmis 
à  la  juridiction  de  la  prévosté  d'Estampes  et  à  toultes  aultres 
les  biens  temporels  de  la  dite  chantrerie  de  la  dite  esglise 
Notre-Dame  d'Estampes;  renonçant  en  ce  faict  le  dit  chantre 
par  sa  dite  foy  à  toulte  exception  de  déception,  fraude,  malice 
et  généralement  à  toultes  aultres  choses  quelconques  que  Ton 
pourrait  dire  et  aléguer  contre  la  teneur  de  ces  présentes.  En 
tesmoing  de  ce,  nous  Gilles  Boysseau,  lieutenant  de  monsieur 
le  baillif  d'Estampes,  et  garde  du  scel  de  la  prévosté  du  dit  lieu, 
avons  mis  à  ces  lettres  le  dit  scel  à  la  relation  du  dit  juré. 

Donné  Tan  de  grâce  mil  cccc  et  quarante,  le  mercredi  dix 
huitiesme  jour  du  moys  de  may. 


LXIX. 

Charte  de  Philippe  Ier,  roi  de  France,  qui  confirme  les  privi- 
lèges accordés  par  les  rois  Robert  et  Henri  Ier  au  chapitre 
de  Notre-Dame. 

Étampes1,  1082;  et  la  23œe  année  de  son  règne. 
[Publ.  par  D.  Fleureau,  p.  294*.] 


1.  Il  est  à  remarquer  que  c'est  une  des  premières  et  rares  pièces 
royales,  dans  lesquelles  on  dit  Etampes-les-Nouvelles  :  Actum...  Stompis 
novis. 

2.  Le  P.  Fleureau  a  publié  cette  charte,  il  est  vrai;  mais  son  teite 
présente  de  notables  différences  avec  celui  de  notre  manuscrit.  Il  est 
important  de  signaler  celles  qui  se  présentent  dans  la  dernière  catégorie 
des  témoins;  elles  renferment  des  renseignements  précieux  pour  l'histoire, 
et  nous  les  indiquons  en  les  soulignant  :  «  Interfuit  etiam  et  hoc  laudavit 
»  et  conces&it  tune  temporis  ipsius  ecclesie  abbas,  —  Hugo  Bardulfus.  — 

•  Albertus  de  Pitveris,  filius  Tescelini.  —  Teudo  de  Stampis.  —  Àlbertus 

•  Anseli  filius.  —  Bernodalius.  —  Stephanus  cantor.  —  Girardus  canoni- 

•  corum  prepositu8.  —  Giraldus  canonicus.  —  Tetbaudus  de  Aqua.  — 
»  Robcrtus  de  Alveris.  —  Petrus  prepositus  de  Parisius  et  ciscircam.  — 
»  Brilanus  frater  ejus.  — Simon  canonicus.  —  Otbertus  canonicus.  —  Droco 
»  canonicus.  —  Seguinus  Tropidormit  filius.  —  Petrus  Airardi  filius  et 
»  Hugo  frater  ejus.  —  Airicus  cocus.  —  et  Odardus  Framerici  filius.  — 
»  Martinus  canonicus.  —  Hilduinus  canonicus.  —  Fulco  canonicus.  — 
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LXX. 

Serment  que  prêtent  les  chapelains  de  Notre-Dame  d'Étampes 
de  respecter  les  droits  de  cette  église  et  d'en  garder  les 
coutumes. 

[Étampes],  19  octobre  i332. 

Littera  quomodo  capellani  et  diaconus  de  ecclesia  Béate 
Marie  Stampensis  juraverunt  coram  decano  Christianitatis 
Stampensis  se  observare  juramentum  assuetum  et  constituta 
et  consuetudines  approbatas  et  observatas  ab  ipsis. 

Omnibus  tam  instantibus  quam  futuris  présentes  litteras 
inspecturis ,  decanus  Christianitatis  Stampensis ,  Senonen- 
sis  diocesis,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  co- 
ram nobis  personaliter  constitua  Domini  Jacobus  Chair am, 
Johannes  de  Cousances,  Nicolaus  de  Chemino,  presbiteri,  et 
Johannes  Ferpeni,  cappellani  perpetui  in  ecclesia  Béate  Marie 
Stampensis,  ac  Johannes  de  Chesneyo  in  dicta  ecclesia  dia- 
conus juraverunt  coram  nobis,  et  in  verbo  sacerdotis  asserunt 
quoniam  ipsi  et  quilibet  aliorum  cappellanorum  ab  antiquo 
et  adhuc  in  dicta  ecclesia  instituti  et  recepti,  antequam  in 
cappelaniis  ipsius  ecclesie  admittentur,  juraverunt  et  jurant 
manu  ipsorum  et  cujuslibet  super  figuram  corporis  Domini 
nostri  Jesu  Christi  apposita,  tenere,  facere,  et  inviolabiliter 
observare  quedam  constituta  seu  quasdam  consuetudines  ap- 
probatas et  observatas  ab  ipsis,  ut  dicebant,  eisdem  expositas 
a  nobis  et  perlectas.  Quas  consuetudines  et  constitutions  in 
missali  libro  ejusdem  ecclesie  vidimus  contineri  et  de  verbo  ad 
verbum  fideliter  prout  in  eodem  libro  continetur,  transcribi 
fecimus,  in  hune  modum  qui  sequitur. 

Hec  est  forma  juramenti  sacerdotum  et  clericorum  beneficia- 


•  Godfridus  sacerdos.  —  Albertus  Desvourio  Aurelianensis  prepoaitus.  — 
»  Roberti  Anselli  filius.  —  Frogerius  Catalaunensis.  —  Robertus  et  Ber- 
»  nardus  capellani.  » 
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torum  in  ecclesia  Béate  Marie  Stampensis.  Primo  debent  jurare 
jura  ecclesie  seu  altaris  sui  pro  posse  observare  fideliter  et 
deffendere  apud  omnes,  consuetudines  ecclesie,  observare  et 
privilégia,  et  pensiones  débitas  capitulo  solvere,  obedientiam 
et  reverantiam  debitam  cantori  et  capitulo  presentare.  Item 
quod  nulli  revelabitis  sécréta  ecclesie  nostre  quoquo  modo. 
Item  continue  sequi  ordines  usque  ad  finem  debitum,  et  resi- 
dere  similiter  in  ecclesia  personaliter,  et  beneficio  nostro  de- 
serviri  et  ecclesie  nostre,  nisi  super  istis  tribus  ultimis  articulis 
licentiam  obtinueritis  a  capitulo  generali  ecclesie  supradicte. 

In  cujus  rei  testimonium  sigillum  nostrum  presentibus 
duximus  apponendum  litteris.  Datum  die  lune  post  festum 
beati  Luce  Evangeliste,  anno  Domini  m0cccoxxxu°. 


LXXI. 

Lettres  d'Etienne  Bequart,  archevêque  de  Sens,  vidimant  et 
confirmant  le  règlement  fait  par  le  chapitre  de  Notre- 
Dame  d'É  lampes  tant  pour  la  collation  et  la  présentation 
des  bénéfices  appartenant  à  ce  chapitre,  que  pour  Fékction 
du  chantre. 

S.  1.,  18  juin  i3oo. 

[Vidimus  par  Pofficial  de  Paris,  du  même  jour.] 

Vidimus  litterarum  confirmationis  de  ordinatione  facta  per 
capitulum  Béate  Marie  Stampensis  super  collationem  et  pre- 
sentationem  beneficiorum  sibi  pertinentium  ;  et  quali  modo,  et 
de  modo,  et  de  tempore,  et  de  hora  presentationis  ;  et  de  elec- 
tione  cantoris. 

Universis  présentes ^litteras  inspecturis,  officialis  Curie  pari- 
siensis  salutem  in  Domino.  Noveritis  nos  anno  Domini  m°ccc°, 
die  sabbati  ante  Nativitatem  Beati  Johannis  Baptiste,  vidisse 
litteras  infrascriptas.  Universis  présentes  litteras  inspecturis, 
Stephanus,  miseratione  divina  Senonensis  archiepiscopus,  salu- 
tem in  Domino  sempiternam.  Quod  ex  parte  dilectorum  in 
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Christo  filiorum  cantons  et  capituli  ecclesie  Béate  Marie  de 
Stampis  nostre  diocesis  Senonensis,  litteras  eorum  sigillo  sigil- 
latas  recepimus,  vidimus  et  legimus  formam  que  sequitur  conti- 
nentes. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  cantor  et  capitulum 
ecclesie  Béate  Marie  de  Stampis  Senonensis  diocesis,  salutem 
in  Filio  Virginis  gloriose.  Noverit  quod  nos  anno  Domini 
m°  ccc°,  die  sabbati,  in  festo  Beati  Barnabe  Apostoli,  tractantes 
de  negociis  nostris  et  ecclesie  nostre  predicte,  in  nostro  capitulo 
generali,  inter  que  consideravimus  quod  quum  multe  expense 
et  vexationes  fièrent  a  nobis  inquirendo,  convocando  concano- 
nicos  nostros  in  multis  et  diversis  longinquis  se  et  remotis 
partibus  personalem  moram  trahantes,  juxta  consuetudinem  in 
prefata  ecclesia  nostra  hactenus  observatam,  propter  quam 
lites  et  scandala  inter  nos  et  alibi  sepius  movebantur.  Idcirco 
nos  attendentes  utilitatem  nostram  successorumque  nostromm, 
commodumque  et  pacem  ecclesie  nostre  supradicte,  diligenti 
super  hoc  habita  deliberatione,  consideratisque  predictis  et 
causis  pluribus  nos  juste  et  rationabiliter  moventibus,  de  con- 
sensu  omnium  nostrorum  volumus,  et  in  hiis  scriptis  ex  nunc 
in  perpetuum  duximus  statuendum,  tactis  a  nobis  et  singulis 
sacrosanctis  evangeliis,  videlicet  :  quod  quotiescumque  con- 
tinget  de  cetero  vaccare  beneficium  seu  bénéficia  quodcumque 
seu  quecumque,  ad  nostram  communem  collationem  seu  pre- 
sentationem,  tam  de  jure  quam  de  consuetudine  spectantia, 
quoquomodo  conferantur,  per  singulos  canonicos  nostros, 
per  spatium  unius  mensis  perfecti,  canonico  cuilibet  atributi, 
secundum  antiquitatem  et  posterioritatem  canonicorum  in  pre- 
benda;  ita  tamen  quod  incipiet  et  finiet  dictus  mensis  vide- 
licet, hora  prima  psalmiata  in  prefata  ecclesia  nostra,  pro 
ut  moris  est,  quolibet  die  dominico,  singulariter  accedente 
cujus  nomine  proprio  canonici  edomadarii,  ut  ita  dicatur  ad 
bénéficia  conferenda  post  capitulum  prime  in  ecclesia  nostra 
publiée  nuncupetur,  nec  non  et  per  singulos  dies  dominicos 
mensis  ejus  et  termini  supradicti.  Ita  tamen  etiam  quod  pre- 
dictus  ebdomadarius  teneatur  presentare  capitulo  nostro,  die 
sabbati  quolibet  consueto,  personam  ydoneam  et  sufficientem 
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fama,  scientia  sufficienter  et  moribus  approbatam,  videlicet 
infra  spatium  unius  mensis  a  tempore  vaccationis  computati; 
vel  alia  ad  subsequentem  ebdomadarium  spectet  collatio  et 
presentatio  predicti  beneficii  ex  tune,  et  sic  usque  ad  terminum 
a  jure  statutum,  per  canonicos  continue  computando  vel  pro- 
cedendo,  super  quibus  conditionibus  predicti  canonici  nostri 
tune  temporis  capitulum  facientes  habebunt  inquirere,  et  eundi 
presentatum  per  ipsos  aut  majorem  partem  eorum  potestatem 
admittendi. 

Quo  admisso,  juxta  premissa,  eumdem  ad  predictum  bene- 
ficium  tune  plenius  admittendi  et  in  possessione  pacifica  pre- 
dicti beneficii  ipsum  admissum  inducendi,  itaque  etiam  conser- 
vandi,  omni  appellatione  remotaacimpedimentis  quibuscumque; 
quod  si  forte  taie  contingat  vaccare  beneficium,  quod  et  pre- 
sentatione  indigeat  ad  prelatum  ipsum,  ut  predictum  est, 
admissum  presentabit  predictum  nostrum  cappitulum,  proutde 
jure  dumfieri  et  consuetudine  adhibitis  super  premissis  modo, 
forma  et  sollempnitate  que  debent  et  consueverunt  in  talibus 
adhiberi. 

Pênes  nos  autem  reservantes  solummodo  electionem  cantons 
nostri  seu  cantorie  dignitatis,  ad  quam  faciendam  omnes  cano- 
nicos volumus  convocari,  citra  tamen  montes  in  regno  Francie, 
et  non  adjacentibus  terris  regni  solummodo  et  non  alias  exis- 
tentes,  hoc  adjecto  specialiter  in  premissis,  quod  bénéficia 
decem  librarum  turonensium  in  grossis  fructibus  minime  valeant 
nullorum  per  aliquem  alicui  seu  aliquibus  conferatur  virtute 
predicti  statuti.  Sed  dum  vaccaverint,reservantur  eorum  fructus 
per  manum  nostram  donec  predicta  bénéficia  devenerint  ad 
pretaxatam  summam  in  grossis  fructibus  annuatim.  Ita  tamen 
quod  deserviatur  intérim  predicto  beneficio  de  dictis  fructibus 
reservatis  secundum  consuetudinem  nostre  predicte  ecclesie. 
Ut  autem  presens  statutum  valeat  in  futurum,  de  consensu 
omnium  nostrorum,  interveniente  juramento  predicto,  sigilli 
nostri  munimine  fecimus  roborari.  Datum  anno  et  die  supra- 
dictis. 

Et  quare  ex  parte  ipsorum  cantoris  et  capituli,  tam  per 
ostentionem  litterarum  predictarum  quam  per  supplicationem 
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aliquorum  de  canonicis  dicte  ecclesie  fuerimus  requisiti  ut  in 
predicto  statuto,  nostrum  pro  robore  vellemus  prebere  assen- 
sum  et  illud  auctoritate  nostra  ordinare,  confirmare. 

Nos  qui  ecclesiarum  nostre  diocesis,  personarum  pacem  et 
tranquilitatem  diligimus,  perpendentes  in  premisso  statuto 
utilitatem  fore  et  commodum  dicte  ecclesie  Béate  Marie  de 
Stampis  nec  non  et  cantons  et  capituli  predictorum  in  prefato 
statuto,  quantum  in  nobis  est,  nostrum  prebemus  assensum  ac 
illud  nostra  auctoritate  ordinaria,  salvo  jure  cujuslibet  confir- 
mamus.  In  cujus  rei  testimonium,  sigillum  nostrum  presentibus 
litteris  duximus  apponendum. 

Datum  anno  Domini  m°ccc°,  die  sabbati  ante  Nativitatis 
Beati  Johannis  Baptiste.  Transcriptum  autem  hujusmodi  litte- 
rarum  fecimus  fieri  sub  sigillo  curie  Parisiensis,  cujuslibet  jure 
salvo.  Datum  anno  et  die  supradictis. 

LXXII. 

Accord  entre  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Étampes  et  le  che- 
vecier  de  cette  église  au  sujet  des  pensions  et  des  anniver- 
saires dus  par  ce  dernier  tant  au  chapitre  qu'au  trésorier 
et  au  pitancier. 

[Étampes],  juillet  1340. 

Littera  concordationis  facte  inter  capitulum  Béate  Marie 
Stampensis  et  capicerium  ejusdem  ecclesie  de  pensione  et  de 
anniversariis  debitis  per  eumdem  ad  predictum  capitulum  ac 
etiam  ad  thesaurarium  et  matricularium  de  pas  tu  debitum. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  cantor  et  capitulum 
ecclesie  Béate  Marie  de  Stampis,  Senonensis  diocesis,  salutem 
in  Domino  sempiternam.  Noverint  universi  quod,  anno  a  Nati- 
vitate  Domini  m°ccc°  quadragesimo,  indictione  vin*,  mensis 
julii,  die  xvm*,  videlicet  die  martis  ante  festum  Béate  Marie 
Magdalene,  Pontificatus  sanctissimi  Patris  nostri  ac  Domini 
Benedicti,  divina  Providentia  Pape,  anno  sexto,  nos  in  nostro 
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capitulo  una  cum  domino  Guillelmo  Rebelli  nunc  curato  seu 
capicerio  ecclesie  nostre  supradicte,  et  tabellione  publico  sob- 
scripto,  ac  testibus  infra  scriptis,  presens  Dei  et  Béate  Marie 
Matris  ejus,  in  cujus  honore  predicta  ecclesia  est  fundata,  in- 
vocato  auxilio,  pacis  stabilitatem  et  ipsius  ecclesie  nostre 
transquilitatem  inter  nos  et  subditos  nostros  ac  capiceriom 
antedictum  ;  cupientes,  omnimode,  integraliter,  perpetuo  refor- 
mare,  a  cujus  pacis  tramite  ille  malignus  temptator  callidus  nos 
dictumque  capicerium  per  longi  temporis  spatium  de viavit.  Sed 
Deus  et  Dominus  noster  Jésus  Christus,  qui  pax  est  et  eterna 
salus,  in  se  credentium  nolens  nos  et  ecclesiam  nostram  predic- 
tam  a  lupinis  faticibus  (sic)  defraudari,  dignum  duxit  statuendum, 
ac  etiam  pro  bono  pacis  et  concordie  ordinande;  et  in  nomine 
ejusdem  Dei  et  Domini  nostri  statuimus  et  perpetuo  ordinamus, 
et  ipsius  capicerii  causa,  quod  capicerie  sue  predicte  nomine, 
yoluntate  et  assensu,  ac  tenore  presentium  teneri  volumus  in 
perpetuum,  et  causentibus  (sic)  modo  et  forma  melioribus,  qui 
bus  melius  et  salubrius  fieri  poterit  et  debebit  utilitate  ecclesie 
nostre  predicte,  pensata  deliberatione  que  super  hiis  prehabita 
diligenti. 

Et  primo,  modica  facultate  tenuitateque  et  parvitate  emolu- 
mentorum,  reddituum,  exitiorum  et  proventuum  beneficii  diaco- 
natus  in  nostra  prefata  ecclesia  existentium,  et  ad  ipsum  bene- 
ficium  pertinentium  et  spectantium,  consideratis  et  attentis  per 
que  vite  unius  hominis  sustentatio  non  valet  aliquatenus  minis- 
trari;  ut  quicumque  fuerit  capicerius  de  cetero  seu  curatus 
ecclesie  supradicte,  cum  dicta  capiceria  seu  cura,  beneficium  pre- 
dicti  diaconatus  obtinebit  in  perpetuum,  cum  omnibus  juribus 
exitibus,  redditibus,  fructibus  et  emolumentibus  ad  id  bene- 
ficium  provenientibus.  Et  que  ratione  et  occasione  beneficii 
supradictt  in  dicta  ecclesia  nostra  consueverunt  ab  antiquo 
quovis  modo  percipi  et  levari,  cum  omni  honore  dicti  beneficii 
habebit  seu  etiam  obtinebit,  tamen  duntaxat  exceptis  distri- 
bunionibus  quotidianis  que  dignoscebantur,  tempore  retroacto, 
ad  id  beneficium  pertinere.  Quod  autem  beneficium  diaconatus 
antedicti  causa  dicta  cura  seu  capiceria,  ut  premittitur,  ratione 
premissorum  ex  nunc  et  in  perpetuum  volumus,  et  tenore 
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presentium  continuiri  concedimus  et  etiam  annexari.  Quum  id 
ad  nos  secundum  jura,  privilégia,  consuetudines  astiquas 
notatas  et  approbatas  ecclesie  nostre  predicte  pertinere,  nullo 
interveniente  medio,  dignoscatur,  .dictus  vero  capicerius  ejusve 
successores  in  ecclesia  nostra  predicta  et  extra  coditianis 
diebus  officium  ipsius  diaconatus,  per  se,  seu  alium  ydoneum  de 
choro  ipsius  ecclesie,  prout  moris  est,  deserviri  faciant  et 
maxime  tenebuntur  adimplere. 

Et  est  actum  et  etiam  inter  nos  concordatum  quod  dictus 
capicerius,  tam  pro  se  quam  successorum  suorum  nomine,  et 
ejus  cappellanus  ad  statum  ex  parte  nostra  restituentur  pris- 
tinum  in  ecclesia  prelibata,  videlicet  quod  ipse  capicerius  ejusve 
cappellanus, ac  ipsius  capicerii  successores,  qui  erunt  pro  tem- 
pore  ex  nunc  et  in  perpetuum,  omnes  oblationes,  obventiones 
et  emolumenta  et  alia  in  choro  provenientia  ad  majus  altare  et 
aliud  rétro  percipient  et  habebunt  cum  omnibus  distributionibus 
quotidianis,in  nostra  dicta  ecclesia  consuetis,  pacifiée  et  quiette  ; 
tamen  fidei  super  hoc  prestito  juramento,  ut  est  moris,  exceptis 
tamen  quibusdam  festis  sollempnibus  a  nobis  et  predecesso- 
ribus  nostris  ab  antiquo  tempore  reservatis,  prout  est  et  fuit 
in  dicta  ecclesia  consuetum. 

Dictus  vero  capicerius  ipsiusque  successores  nobis,  cantori, 
et  capitulo  supradictis  nostrisque  successoribus  cum  juramenti 
sollempnitate  de  cetero  tenebuntur,  in  licitis  et  honestis,  reve- 
rentiam  et  obedientiam  debitam  cum  honore,  jura,  libertates  et 
privilégia  ipsius  ecclesie  nostre;  consuetudinesque  capicerie 
supradicte  secundum  suam  possibilitatem  fideliter  observare  et 
residentiam  facere,  nisi  dispensetur  cum  eodem.  Missas  vero 
anniversariorum,  que  in  dicta  nostra  ecclesia  sunt  annuatim, 
idem  capicerius  ejusve  successores,  seu  alter  nomine  ipsorum 
et  pro  ipsis  celebrare  tenebuntur,  quotiescumque  necessarium 
fuerit,  seu  etiam  opportunum  ;  et  thus  in  choro  et  processioni- 
bus,liberare  suis  sumptibus  et  expensis ;  nulli  vero  tenebiturper 
suum  sacramentum  idem  capicerius  ejusve  successores  nostri 
sécréta  capituli  revelare  ;  sed  tenebitur  idem  capicerius  et  ipsius 
successores  tesaurario  et  matriculario  ecclesie  nostre  predicte 
solvere  et  reddere  comestiones  assuetas  ac  revestaria  anti- 
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quitus  consueta.  Insuper  tenebitur  nobis  et  nostris  successo- 
ribus  eupradictis  idem  capicerius  ejusve  successores  capicerii 
nostre  ecclesie  prelibate,  qui  pro  tempore  erunt,  quolibet  anno 
in  perpetuum  reddere  et  solvere  viginti  libras  parisienses,  pro 
ut  successores  sui,  quondam  capicerii  ejusdem  ecclesie  nostre 
ab  olim  solvere  consueverunt,  pro  pensione  assignata  anti- 
quitus,  de  fundatione  prebendarum  ipsius  ecclesie  nostre 
approbata,  jurata,  consueta,  légitime  prescripta  et  a  tanto 
tempore  observata,  de  quo  memoria  hominum  in  contrarium 
non  existit,  ad  quatuor  terminos  inferius  annotatos,  videlicet  : 
centum  solidos  parisienses  ad  quolibet  festum  Assumptionis 
Béate  Marie  Virginis;  ad  festum  omnium  Sanctorum,  centum 
solidos  parisienses;  ad  festum  Nativitatis  tDomini,  centum 
solidos  parisienses;  et  ad  festum  Resurrectionis  dominice, 
centum  solidos  parisienses.  Non  obstante  quod  capicerius 
ejusve  successores  tenuitatem  seu  diminutionem  beneficiorum 
predictorum  diaconatus  et  capicerie  possint  aut  valleant  in 
posterum  allegare.  Nos  vero  et  ipse  capicerius  qui  supra 
nomine,  voluimus  et  concordavimus  et  adhuc  concordamus 
quod  de  expensis  factis  in  lite,  que  inter  nos  et  ipsum  capice- 
rium  orta  extitit  seu  mota,  Matheus  dictus  Grence,  magister 
fabrice  ecclesie  nostre  predicte  et  burgensis  de  Stampis,  ac  de 
omnibus  aliis  actionibus  quibuscumque  inter  nos  et  ipsum 
capicerium  ratione  qua  supra  exortis,  ordinet  et  disponat  pro 
ut  sibi  melius  visum  fuerit  expedire  secundum  quam  in  quo- 
dam  compromisso  super  hoc  confecto  plenius  continetur. 

Promisimus  etiam  et  adhuc  promittimus  tenore  presenrium 
nos  et  ipse  capicerius,  tam  suo  quam  successorum  suorum 
nomine,  vocari  subscripto  stipulanti  vite  et  nomine  quorum 
interest  et  interesse  poterit  in  fùturum  et  sub  fidei  prestito 
juramento  premissa  omnia  et  singula,  pro  ut  superius  sunt 
expressa  per  nos  et  successores  nostros  ac  per  ipsum  capice- 
rium ejusve  successores  in  perpetuum  teneri  et  inviolabiliter 
observari;  renunciantes  nos,  ipse  capicerius,  nominibus  quibus 
supra,  omnibus  exepcionibus,  barris,  cavilationibus,  ac  om- 
nibus aliis  generaliter  quibuscumque,  per  quos  deffectus  pre- 
sentium  posse  aliqualiter  impediri  vel  differri.  Nos  et  ipse 
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capicerius,  nominibus  quibus  supra,  quantum  ad  hoc  curie 
Senonensis,  supponentes,  tenore  presentium  Reverendo  in 
Christo  Patri  ac  Domino  domino  Senonensi  divina  misera- 
tione  archiepiscopo,  humiliter  supplicantes  ac  dévote,  ut  ipse 
intuitu  pietatis  pro  bono  pacis  et  concordie  supradictorum 
premissa  omnia  et  singula,  sua  dignetur  benignitate  laudare, 
approbare,  ratifficare  ac  etiam  per  decretum  sive  suas  litteras 
hiis  presentibus  annexandas,  sigillique  sui  munimine  roborandas 
laudabiliter  juxta  nomines  confirmare.  In  quorum  omnium  testi- 
monium  et  munimine  ad  evidentiam  pleniorem  présentes  litteras 
sigilli  nostri  fecimus  appensione  communiri  una  cum  signo  et 
subscriptione  Dionisi  Gloteti,  clerici  publici  imperiali  aucto- 
ritate  notarii,  qui  una  cum  testibus  infra  scriptis  presens 
interfuit  omnibus  et  singulis  supradictis. 

Datum  et  actum  in  capitulo  nostro  supradicto  post  exitum 
magne  misse  ecclesie  nostre  supradicte,  anno,  mense,  die, 
îndictione,  et  pontificatu  quibus  supra.  Presentibus  domino 
Martino  Garnerii,  beneficiato  in  ecclesia  nostra  supradicta; 
domino  Hemonte,  capellano  predicti  domini  Guillelmi  *  cappi- 
cerii,  presbyteris;  Johanne  Renardi;  Raymondo  Rebelli,  cle- 
ricis;  Johanne  Morelli;  Stephano  Scamviator;  Nolleto  de 
Blecellis;  et  Johanne  de  Con  s  tandis,  ac  pluribus  aliis  testibus 
ad  premissa  vocatis  specialiter  et  rogatis. 

Et  ego  Dionisius  Gloteti  de  Quieriis  in  Bria  *,  clericus  pari- 
siensis  diocesis,  publicus  auctoritate  imperiali  notarius,  quia 
premissis  omnibus  et  singulis  supradictis  dum  agerentur,  et 
inter  predictos  venerabiles  viros  et  discretos  cantorem  et 
capitulum  Béate  Marie  de  Stampis  antedictis  ex  una  parte,  et 
capicerius  supradictus  ex  altéra,  in  dicto  capitulo  concorda- 
rentur  una  cum  testibus  supradictis,  presens  interfui,  presens 
publicum  instrumentum  inde  confectum  manu  propria  scripsi 
et  in  hanc  publicam  formam  reddegi,  meoque  sigillo  solito 
8ignavi,  rogatus  in  testimonium  premissorum. 


i.  Guillelmus  Rebelli,  nommé  au  commencement  de  la  charte. 

2.  Quiers,  canton  Mormant,  arrondissement  Melun  (Seine-et-Marne). 
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LXXIII. 

Accord  fait  par  Guillaume  de  Melun,  archevêque  de  Sens, 
au  sujet  du  litige  pendant  entre  son  prédécesseur,  Philippe 
de  Marigny,  et  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'Étampes, 
touchant  la  procuration1  et  la  visite  de  cette  église. 

Paris,  octobre  1317. 

[Vidimus  par  l'official  de  Paris,  du  6  juillet  i3i8.] 

Vidimus  litterarum  concordationis  inter  dominum  archiepis- 
copum  Senonensem  et  capitulum  Béate  Marie  Stampensis 
super  procurationem  et  visitationem  ejusdem  ecclesie. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  officialis  curie  pari- 
eiensi8,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  nos,  anno 
Domini  m°ccc°  decimo  octavo,  die  jovis  post  estivale  festum 
Beati  Martini,  vidimus  quasdam  litteras  infra  scriptas,  vero 
sigillo  Reverendi  in  Christo  Patris  ac  Domini  domini  Guillelmi 
miseratione  divina  archiepiscopi  Senonensis  sigillatas,  ut  prima 
facie  apparebat  formam,  de  verbo  ad  verbum  que  sequitur 
continentes. 

<  Universis  présentes  litteras  inspecturis,  Guillelmus  misera- 
»  tione  divina  archiepiscopus  Senonensis,  salutem  in  Domino. 
»  Quum  inter  bone  memorie  Philippum*  quondam  archiepis- 
»  copum  Senonensem,  predecessorem  nostrum,  ex  una  parte; 
»  et  dilectos  filios  cantorem  et  capitulum  Béate  Marie  de 

>  Stampis  ex  alia,  orta  esset  materia  questionis,  pro  eo  quod 
»  idem  predecessor  noster,  tam  de  jure  communi  quam  de  usu 
»  aliorum  predecessorum  nostrorum,  ad  se  pro  jure  Senonensis 

>  ecclesie,  jus  visitandi  ecclesiam  ipsam  de  Stampis,  errata 


1.  On  donnait  ce  nom  au  repas  que  le  chapitre  devait  à  l'archevêque 
lorsqu'il  faisait  la  visite  d'une  église. 

a.  Philippe  de  Marigny;  archevêque  de  Sens  de  i3oç  à  i3i6 
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corrigendi,  tam  in  personas  singulares  ipsius  ecclesie  quam 
in  ipsum  collegium;  nec  non  ratione  ipsius  visitationis  pro- 
curationem  integram  percipiendi,  sicut  in  aliis  non  exemptis 
ecclesiis  dîocesis  Senonensis,  assereret  pertinere;  dictis 
cantore  et  capitulo  exemptionem  in  predictis,  asserentibus 
dicentibusque  se  non  teneri  archiepiscopo  Senonensi  nisi  in 
uno  pastu  in  suo  novo  vel  jocundo  adventu;  propter  quod 
idem  predecessor  noster  aliquos  processus  contra  ipsos  fe- 
cerat,  nonnullas  etiam  sententias  tulerat  in  eosdem,  a  quibus 
iidem  asserebant  se  ad  sedem  apostolicam  appellasse  ;  tamen 
voluerunt  et  consenserunt,  prout  per  eorum  litteras  potest 
plenius  apparere,  de  consensu  et  voluntate  illustris  principis 
domini  Ludovici,  régis  Francorum  filii,  comitis  Ebroicencis 
et  Stampensis,  ad  quem  ratione  dicti  comitatus  Stampensis  jus 
patronatus  et  collatio  prebendarum  ipsius  ecclesie  noscitur 
pertinere,  quod  nos  de  predictis  videlicet  tam  de  jure  Seno- 
nensis ecclesie  quam  suo  in  hac  parte  de  piano  pro  ut  nobis 
expedire  videretur,  informatione  recepta;  amotis  prius  per 
nos  sententiis  supradictis,  pronuntiaremus,  declararemus  et 
ordinaremus  de  controversia  prelibata,  pro  ut  nobis  equum 
videretur  et  consonum  rationi;  promittentes  de  bona  fîde 
quod  per  nos  de  predictis  ordinatum  existeret  inviolabiHter 
perpetuo  servaturos. 

»  Nos  itaque  auditis  et  diligenter  examinatis  omnibus  que 
pro  parte  ipsorum  fuerunt  proposita  coram  nobis,  nec  non 
et  juribus  Senonensis  ecclesie  et  usu  predecessorum  nos- 
trorum  facultatibusque  ipsius  Stampensis  ecclesie;  juris 
rigorem  mansuetudine  tempérantes,  maxime  ad  preces  prefati 
Principis,  qui  ad  ecclesiam  ipsam  et  ejus  salubre  regimen 
8ingulari  zelo  devotionis  affîcitur,  de  premissis  sic  duximus 
ordinandum,  declarandum,  statuendum  ac  deffiniendum, 
videlicet  quod  prefata  Stampensis  ecclesia  et  persone  ipsius, 
quod  ad  jus  visitationis  et  correctionis  subdite  sunt  et  erunt 
archiepiscopo  Senonensi  sicut  alie  persone  ecclesiastice  et 
ecclesie  Senonensis  diocesis,  nulla  penitus  exemptione  gau- 
dentes.  De  procuratione  autem  taliter  providemus  quod 
predicta  Stampensis  ecclesia  archiepiscopo  Senonensi,  in 
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sua  novitate  seu  jocundo  adventu,  primitus  ipsam  ecclesiam 
visitandi  integram  procurationem  exsolvet.  Pro  visitationibus 
vero  annorum  sequentium  centum  solidos  parvorum  turo- 
nensium  procurationis  causa  tantummodo  solvere  tenebun- 
tur.  In  ceteris  autem  omnibus  sicut  alie  ecclesie  collegiate 
Senonensis  diocesis  non  exempte  per  Senonensem  archie- 
piscopum,  qui  pro  tempore  fuerit,  per  omnia  tractabuntur. 
»  Hanc  autem  ordinationem,  diffinitionem  seu  declarationem 
dummodo  dilectorum  filiorum  decani  et  capituli  Senonensis 
consensus  accesserit;  per  nos  et  successores  nostros  ratam 
haberi  et  inviolabiliter  observari  volumus  in  futurum,  quan- 
diu  dicti  cantor  et  capitulum  quiète  et  pacifiée  obedient  in 
predictis.  Sin  autem,  perverso  ducti  consilio,  in  alicujus 
rebellionis  superbiam  adversus  Senonensem  archiepiscopum, 
se  quoad  premissa  in  futurum  érigèrent,  ipsos  sicut  et 
alios  quoad  visitationem  et  procurationem  integram  eximere 
decrevimus  abstringendos.  In  cujus  rei  testimonium  sigilli 
nostri  présentes  litteras  fecimus  appensione  muniri.  Datum 
et  actum  Parisiis  vin*  die  mensis  octobris.  Anno  Domini 
m°  trecentesimo  decimo  septimo.  » 
Transcriptum  autem  hujus  monumenti  litterarum  fieri  fecimus 

sub  sigiilo  curie  parisiensis;  cujuslibet  jure  salvo.  Datum  anno 

et  die  jovis  predictis. 

LXXIV. 

Littera  procurationis  et  visitationis  Domini  archiepiscopi 
Senonensis  super  capitulum  ecclesie  Béate  Marie  Stampensis, 
et  sententialata'. 

LXXV. 

Confirmation  de  raccord  susdit  par  les  doyen  et  chapitre  de 
Sens,  dont  le  visa  avait  été  réservé  par  r archevêque. 

[Sens],  22  décembre  1317. 

1.  Cette  pièce  n'est  autre  chose  que  l'accord  publié  intégralement  en 
vidimus  sous  le  numéro  précédent.  Inutile  donc  de  la  réimprimer. 
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Confirmatio  facta  per  decanum  et  capitulum  Senonenses 
super  procurationem  et  visitationem  Domini  archiepiscopi. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  decanus  et  capitulum 
ccclesie  Senonensis,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  nos 
vidisse,  tenuisse  et  legisse  litteras  Reverendi  in  Christo  Patris 
ac  Domini  domini Guillelmi,  Dei  gratia  Senonensis  archiepiscopi, 
non  cancellatas,  non  abolitas,  nec  in  aliqua  sui  parte  viciatas, 
sed  vero  sigillo  suo  sigillatas  formam  que  sequitur  conti- 
nentes. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis.  Guillelmus  misera- 
tione  divina1 

Nos  autem  predicti  decanus  et  capitulum  omnia  et  singula 
que  in  dictis  litteris  continentur,  volumus,  ratifficamus,  appro* 
bamus  et  quantum  in  nobis  est  confirmamus,  eisque  omnibus 
et  singuhs  assensum  nostrum  impertimus  presentibus  litteris, 
in  signum  et  testimonium  predictorum  sigillum  nostrum  apponj 
facientes.  Datum  et  actum  in  nostro  capitulo  generali,  die  jovis 
ante  festum  Nativitatis  Domini,  anno  ejusdem  m°  trecentesimo 
decimo  septimo. 

LXXVI. 

Permission  donnée  par  le  chapitre  dû  Notre-Dame  d'Étampes 
au  chevecier  de  cette  église  de  célébrer  V office  paroissial 
dans  le  chœur  des  chanoines,  à  certains  jours  de  fête,  et 
après  qu'il  en  aura  fait  la  demande. 

Étampes,  juin  1440. 

Licentia  data  capicerio  seu  curato  Béate  Marie  Stampensis 
per  capitulum  predicte  ecclesie  ut  possit  celebrare  in  choro  in 
aliquibus  festivitatibus  diebus  et  ad  sui  requisitam. 

Singulis  présentes  litteras  inspecturis,  nos  Johannes  Olivier, 


1.  Môme  avertissement  que  ci- dessus. 
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presbiter  curatus  seu  capicerius  ecclesie  collegiate  Béate  Marie 
de  Stampis,  Senonensis  diocesis,  salutem  in  Domino.  Quum 
ccteris  temporibus  elapsis  hue  usque  altare  in  quo  nos  et  pre- 
decessores  nos  tri  capicerii  dicte  ecclesie  consuevimus  celle- 
brare  divinum  servitium,  neenon   comraoda  seu  pertinentia 
nostre  cure  sit  situatum  juxta  locum  in  quo  est  principalis 
ymago  gloriose  Virginis  Marie  predicte  ecclesie.  Qui  locus  prin- 
cipaliter  et  hiis  temporibus  tam  grande  est  impeditus,  ut  paro- 
chiani  cure  nostre  prefate  nequirent  commode  seu  alialio  modo 
specialiter  tamen  diebus  dominicis  et  illis  quibus  decet  singulos 
Dei  cultores  et  sancte  Matris  ecclesie  fîlios  egregie  unicam 
missam  nostram  pacifice  et  cum  devocione  audire,  seu  corpus 
Christi  recipere,  et  alia  quam  plurima  val  de  necessaria  adim- 
plere;   obtantibus   guerris   christianissimum  regnum  Francie 
deflorentibus,  quibus  pater  alpha  '  et  omnium  que  earum  fuit 
principium,  permissione  sit  finis  factione.  Et  quia  summe  est 
necessarium  tum  primo  propter  salutem  et  devotionem  populi 
ipsius  ecclesie,  tum  secundo  ut  magis  cum  devotione  et  sol- 
lempnitate   cellebretur  divinum  servitium,  gratiose  supplica- 
vimus  et  postulavimus  promissionem  super  hoc  dominis  nostris 
canton  et  aliis  sedentibus  pro  capitulo  in  dicta  ecclesia,  qua- 
tenus  visis  occupationibus  seu  impedimentis  ex  una  parte,  et 
necessitatibus  seu  congruentiis  ex  altéra,  nobis  aliquantulum, 
hiis    vigentibus   guerris,  concedere    dignarentur,  locum  seu 
altare  in  suo  choro,  ubi  ad  honorem  Dei  et  devotionem  populi, 
ea  que  cure  nostre  sunt  necessaria  adimplere.  Huic  supplica- 
tioni  tanquam  juste,  bénigne  acquieverunt  tali  pacto,  ut  hora 
débita  possimus  cellebrare  et  omnia  alia  cure  nostre  necessaria 
adimplere  in  locis,  diebus  et  festis  nunc  declarandum,  videlicet  : 
ad  magnum  altare  chori  in  festis  sequentibus,  scilicet  :  in  qua- 
tuor solemnitatibus  Christi  Nativitatis,  Circumcisionis,  Appa- 
ritionis  et  Resurrectionis;  in  quatuor  solemnitatibus  gloriose 
Virginis  Marie;  in  Nativitate  Beati  Johannis  Baptiste;  in  dedi- 
catione  ecclesie  ;  in  festo  Omnium  Sanctorum  ;  Beati  Stephani 

i.  Ce  qui  signifie  :  Dieu  qui  est  V origine  et  le  principe  de  tout  ce  qui 
est. 
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tempore  Nativitatis  Christi;  die  martis  instantis  post  Pasca1;  in 
festo  Ascencionis  ;  in  festo  Pentecostis;  in  festo  Sancti 
Sacramenti;  in  sollempnitate  sanctorum  corporum  Cantii, 
Cantiani  et  Cancianille;  Béate  Anne  et  sororum  gloriose  Vir- 
ginis  Marie*,  et  in  sponsalibus.  Isto  adito  specialiter  quam  eis 
promisimus  et  promittimus  per  présentes,  quod  in  futurum  hec 
gratia  presens  non  verteretur  quovismodo  in  detrimentum  seu 
prejudicium  suarum  libertatum,  jurium,  possessionum  et  fran- 
chisiarum.  Sed  quotienscumque  fuerit  eis  libitum,  instantes 
et  sine  mora  poterunt  revocare  eam  gratiam  et  annullare.  De 
quarum  rerum  promissione  fide  nostra  média  petierunt  a 
nobis  litteras  patentes  sigillatas  sigillo  cure  nostre  predicte, 
nec  non  signeto  nostro  manuali  signum,  servitium  ipsum  si 
opus  sit  temporibus  futuris.  Quibus  de  causis,nos  sigillavimus 
bas  présentes  sigillo  cure  nostre  predicte  et  signavimus  nostro 
signeto  manuali.  Datum  secunda  die  mensis  junii,  anno  Domini 
m°  quadringentesimo  quadragesimo. 


LXXVII. 

Acte  pris  par  le  chapitre  de  Notre-Dame  contre  V archevêque 
de  Sens  (Tristan  de  Salazar)  pour  maintenir  son  droit  de 
célébration  et  d'offrande,  le  25  juillet,  dans  la  chapelle  de 
Saint-Jacques  de  Bédégon. 

[Étampes],  25  juillet  1484. 

Instrumentum  pro  capitulo  Béate  Marie  Stampensis  contra 
archiepiscopum  Senonensem  pro  cellebratione  et  servitio  in 
cappella  Beati  Jacobi  de  Bedegon  in  die  predicti  festivitatis 
apostoli. 


1.  Le  mardi  de  Pâques,  à  cause  de  la  fête  des  Corps  saints,  très  solen- 
neUc  de  tout  temps  à  Notre-Dame  d'Etampes. 

2.  Cette  fête,  tombée  en  désuétude  dans  toute  Péglise  catholique,  por- 
tait le  nom  de  fête  des  Trois-Maries,  et  ne  fut  en  usage  que  dans  quelques 
églises. 
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A  tous  ceulx  là  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Jehan  Lau- 
rens\  escuier,  prévost  d'Estampes,  salut;  scavoir  faisons  que 
Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  quatre  vingts  et  quatre,  le  vint- 
cinquiesme  jour  de  juillet,  en  la  présence  de  Oudin  [de]  Mon- 
nerville,  clerc  tabellion  juré  de  la  ville  et  comté  d'Estampes,  et 
de  honorable  homme  et  sage  Pierre  de  Gilles,  procureur  fiscal 
de  Monseigneur  le  comte  d'Estampes,  et  de  nobles  hommes 
Loys  Prunelle,  et  Estienne  Bonnet,  et  Jehan  de  Beaumont, 
escuiers;  André  Duverger*,  Ambroise  Serveau,  sergens 
de  la  comté  d'Estampes;  Collin  Dalier,  Symon  Banouart1, 
Anthoine  Mart,  Martin  Tourneville,  Robin  Saudronet,  Jehan 
Banoart,  Jehan  Martin,  Georget  Laurens  et  plusieurs  aultres 
tesmoings  pour  ce  présens  et  appeliez  :  Vénérables  et  dis- 
crètes personnes,  maistres  Symon  Baudequin1,  presbtre, 
chantre  de  Tesglise  Notre-Dame  d'Estampes,  et  Nicole  Boytel 
aussy  prebtre  chanoine  dicelle  esglise  se  sont  transportés  au 
lieu  de  la  chappelle  de  sainct  Jacques,  près  le  cymetière  hors 
de  la  ville  d'Estampes,  estoyent  délibérés  venir  à  la  dite  chap- 
pelle pour  y  chanter  les  vespres  de  la  vigille  sainct  Jacques 
jourdhui,  comme  leur  appartient,  ainssy  qu'ilz  disoient;  ce 
qu'ilz  ne  peurent  faire,  obstant  certaines  deffences  sur  pêne 
d'excommuniement  faictes  par  messire  Loys  Boysquemin,  doyen 
de  la  chrétienté  d'Estampes,  à  eulx  faictes,  pour  Monseigneur 
Tarcevesque  de  Sens.  Duquel  lieu  le  dit  jourdhuy,  en  la  pré- 
sence d'icelluy  tabellion,  ont  pour  iceulx  chantre  et  Boystel  esté 
prins  et  receues  les  offertes  et  oblations,  tant  chandelles  que 
deniers,  le  dit  jourdhuy  offers  à  l'uys  de  la  dite  chapelle; 
obstant  que  le  dit  huys  estoit  cloz  et  fermé;  disans  et  décla- 
rans  par  eulx  pour  le  chappitre  de  la  dite  esglise,  que  se  en 
la  dite  chappelle  ilz  pouvoient  y  entrer,  vollentiers  feroient  et 
pareillement  eussent  faict  le  dit  jour  d'hyer,  le  dit  service, 


i.  J.  Laurens  était  seigneur  du  Fresne  et  de  Pierre-Broux. 

2.  Duvcrger,  famille  existant  encore  à  Etampes. 

3.  Banouart,  famille  qui  a  encore  des  représentants  à  Etampes. 

4.  Voir  la  note  que  Fleureau  consacre  à  ce  Symon  Baudequin  dans  sa 
liste  des  chantres  de  Notre-Dame,  page  352. 
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comme  ilz  dient  leur  appartenir,  faire.  Dont  et  desquelles 
choses  et  chacunes  d'icelles  les  dits  Baudequin  chantre  et 
Boystel  chanoine,  pour  lesdits  de  chappitre  requirent  et  de- 
mandèrent lettre  au  dit  tabellion  avoir,  qui  leur  ottroyast  ces 
présentes  pour  leur  valloir  et  servir  en  temps  et  en  lieu,  ce  que 
de  raison.  Et  lesquelles,  en  tesmoingde  ce,  nous  Ferry  Aleaume, 
garde  du  scel  de  la  dite  prévosté,  avons  mis  le  dit  scel  à  la 
relation  du  dit  juré.  Donné  Tan  et  jour  dessus  premiers  ditz. 


LXXVIII. 

Vente  faite  par  Guillaume  de  Bolinville  de  ix  livres  moins 
ii  solz  parisis  de  cens  et  droitures,  assises  au  terroir  de 
Champigny,  à  Étampes-les -Vieilles  et  ailleurs,  moyennant 
la  somme  de  240  livres  parisis ,  provenant  des  revenus  des 
fondations  faites  à  V église  Notre-Dame. 

[Etampes],  février  1245. 

Littera  venditionis  facta  per  Henricum  de  Bouvilla1  de  novem 
libris  parisiensibus  tam  in  censu  quam  in  aliis  droicturis  si- 
tuatis  in  Stampis  veteribus  et  in  terra  Champiniacy*,  in  cordu- 
bernaria  Stamparum  et  alibi. 

Omnibus  présentes  litteras  inspecturis,  Stephanus,  decanus 
christianitatis  Stampensis,  salutem  in  Domino.  Noverint  uni- 


1.  II  est  à  noter  que  ce  titre  latin  composé  par  l'auteur  du  Cartulaire 
contient  trois  erreurs.  —  10  Le  chevalier  qu'il  nomme  de  Bouviila  (Bou- 
villc)  n'est  pas  appelé  une  seule  fois  de  ce  nom  dans  le  document  :  il  est 
nommé  une  fois  Bolin villa,  et  toutes  les  autres  fois  Bolunvilla.  L'auteur  du 
Cartulaire  aurait-il  par  hasard  eu  la  certitude  que  notre  Bouville  s'expri  • 
mait,  en  I2j5,  par  Bolinvilla  ou  Bolunvilla?  J'en  doute.  —  20  Ce  ne  fut  pas 
Henri  qui  fit  cette  vente,  mais  bien  Guillaume,  (ils  d'Henri,  comme  il  est 
facile  de  s'en  convaincre  en  lisant  la  pièce  aux  premières  lignes  et  aux 
dernières.  —  3°  Il  ne  s'agit  pas  de  ix  livres  exactement,  mais  bien  de 
ix  livres  moins  deux  solz. 

2.  Champigny,  ancienne  paroisse  réunie  à  la  commune  de  Morigny, 
canton  d'Etampes. 
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versi  quod  in  nostra  presentia  constitutus  Guillelmus,  filius 
Henrici  de  Bolinvilla  (Bou villa)  militis,  recognovitse  vendidisse 
cantori  et  capitulo  Béate  Marie  Stampensis,  pro  ducentis  et 
quadraginta  libris  parisiensibus  sibi  persolutis,  de  denariis 
anniversariorum  dicte  ecclesie,  novem  libras  annui  redditus 
duobus  solidis  minus,  tam  census  quam  droicturarum  quam 
roagii,  sitas  apud  Stampas  veteres,  apud  Campiniacum  et  in 
cordubernaria  Stampensi,  fiducians  in  manu  nostra  quod 
dictas  rcs  venditas,  dictis  cantori  et  capitulo  contra  omnes 
quotienscumque  opus  fuerit,  garantizabit  et  quod  in  dictis 
rébus  venditis,  jure  proprietatis  Domini  et  quolibet  jure 
alio,  per  se  vel  per  alium,  nihil  de  cetero  reclamabit.  Hanc 
autem  venditionem  voluerunt,  laudaverunt  et  concesserunt 
Ferricus  de  Tretenvilla1  miles,  dominus  censive,  et  Ansellus 
de  Fravilla*  miles,  dominus  feodi  dicte  censive,  fiduciaires  in 
manu  nostra,  quod  in  dictis  rébus  venditis  nihil  de  cetero  re- 
clamabunt.  Sed  dictas  res  venditas  contra  omnes  jui  reclama- 
bunt,  aliquod  in  dictis  rébus  venditis,  ratione  dominii,  feodi, 
hereditatis,  dotis  seu  aliquo  jure  alio  usque  ad  Dominum 
regem  garantirabunt  fide  ab  eisdem  in  manu  nostra  prestita 
corporali.  Margarita  vero  uxor  dicti  Guillelmi  de  Bolunvilla, 
Eremburgis  uxor  Ferrici  de  Tretenvilla,  militis,  domini  dicte 
censive,  et  Richardis  uxor  Anselli  de  Fravilla,  militis,  domini 
feodi  dicte  censive  istam  venditionem  voluerunt,  laudaverunt  et 
concesserunt  spontanée,  non  coacte,  fiduciantes  in  manu  nostra 
quod  contra  dictam  venditionem  de  cetero  non  venient,  nec  in 
dictis  rébus  venditis,  ratione  dotis,  vel  aliquo  jure  alio,  aliquid 
de  cetero  reclamabunt.  Hujus  autem  venditionis  tenende,  fide- 
liter  observande  et  quotienscumque  opus  fuerit  dictis  cantori 
et  capitulo  contra  omnes  garantizande,  Ferricus  de  Tretenvilla, 
Ansellus  de  Fravilla,  Henricus  de  Bolunvilla,  Guillelmus  de 
Fravilla,  Jaquelinus  de  Baudrevillari  ",  Petrus  de  Rosiguno  et 


i.  Tretinville,  hameau  de  Guigneville,  canton  de  Pithiviers  (Loiret). 

2.  Fraville,  hameau  de  Chain tre aux,  canton  de  Châteaulandon  (Seine- 
et-Marne). 

3.  Beaudreville,  hameau  d'Erceville.  canton  d'Outarville  (Loiret). 
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Philippus  de  la  Barte,  milites;  Guillelmus  de  Bardiers,  Phi- 
lippus  de  Bardiers,  Guillelmus  de  Bolunvilla,  Guinardus  de 
Blazetor,  et  Stephanus  filius  dicti  Ferrici  de  Tretenvilla,  domi- 
celli,  erga  dictos  cantorem  et  capitulum,  se  per  fidem  suam 
plegios  obligarunt  in  hune  modum  :  Quod  si  aliquis  vel  aliqua 
in  dietîs  rébus  venditis,  jure  dominii,  proprietatis,  dotis,  vel 
quolibet  jure  alio,  aliquid  reclamaverit,  dicti  plegii  ad  petitionem 
cantons  et  capituli  predictorum  apud  Stampas,  corporalem 
tenebunt  pensionem,  donec  dicti  cantor  et  capitulum  in  pacifica 
possessione  rerum  venditarum  remaneant,  et  dampna  et  depre- 
dita  modo  habita  eisdem  canton  et  capitulo  fuerint  plenaria 
resarcita.  Et  quantum  ad  hec  Guillelmus  filius  Henri  ci  de  Bo- 
lunvilla principalis  venditor  et  uxor  ejus,  Ferricus  de  Treten- 
villa et  uxor  ejus,  Ancellus  de  Fravilla  et  uxor  ejus,  supradicti 
et  predicti  plegii  juridictioni  nostre,  ubicumque  se  transférant, 
se  supposuerunt.  In  cujusrei  memoriam  présentes  litteras  sigilli 
nostri  munimine  fecimus  sigillari.  Datum  anno  DominiM°cc° 
quadragesimo  quarto,  mense  februarii. 


LXXIX. 

Clause  du  testament  fait  par  Régnauîd  Lebrun,  au  mois  de 
septembre  i3ii,  en  faveur  de  Véglise  de  Notre-Dame 
d'Étampes.  Le  testateur  lègue  plusieurs  cens,  assis  en 
divers  lieux,  notamment  sur  des  vignes  à  Hazèle,  à  la 
charge  de  faire  acquitter  cinq  messes  chaque  semaine  à 
une  chapelle  qu'il  fonde  dans  Véglise  Notre-Dame  et  à  la- 
quelle il  attache  un  chapelain. 

[Étampes],  8  novembre  1317. 

Clausula  testamenti  deffuncti  Reginaldi  Lebrun  de  censu 
dato  per  ipsum  ad  capitulum  Béate  Marie  Stampensis. 

Clausula  ista  continetur  in  testamento  defuncti  Reginaldi 
Bruni  sub  sigillo  decani  christianitatis  Stampensis  transcripta 
in  hec  verba.  Ceterum  idem  testator  legaverit  certas  summas 
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pecunie  annui  et  perpetui  census  infra  scriptas  ad  opus  et 
fundationem  unius  perpétue  cappellanie  in  ecclesia  Béate  Marie 
Stampensis  instituende  modo  quo  inferius.  Expressum  est 
fundende  videlicet  :  Septuaginta  et  octo  solides  censoales, 
quos  habet  super  vineis  de  Hazele  amortizatos.  Quinque  so- 
lidos  et  très  denarios  censuales  super  quinque  quarteriis  vinee 
in  eodem  loco  de  Hazele,  que  ipsemet  possidet  et  debetur 
hujus  census  annuatim  in  festo  Sancti  Remigii  et  sunt  amor- 
tizati.  Item  quinque  solidos  parisienses  [in]  vinea  dicta  Mo- 
nache  amortizatos.  Item  octo  solidos  super  vinea  sua  de  Spina 
rotonda  amortizatos.  Item  quinquaginta  et  novem  solidos  et 
octo  denarios  censuales  amortizatos  super  terris,  vineis  et 
rébus  aliis  apud  Bedegon  existentibus.  Item  sexdecim  solidos 
super  vinea  de  campo  Teobaldi*  censuales  amortizatos.  Item 
quatuor  decim  solidos  censuales  amortizatos  super  domo 
Richardi  la  Touffe  et  ejus  uxoris,  et  debetur  hujusmodi  census 
secundus  annuatim  in  festo  sancti  Dyonisii.  Ad  cujusmodi 
cappellaniam  perpetuam  instituetur  capellanus  in  prefata  eccle- 
sia perpetuus,  ad  ipsam  deserviens  missam  cellebrandro  per 
singulas  ebdomadas  per  quinque  dies.  Quem  cappeilanum 
ibidem  instituere  tenebitur  uxor  ejusdem  testatoris  statim  post 
biennium  a  tempore  mortis  ejusdem.  Percipiet  autem  dictus 
cappellanus  redditus  predictos  per  manum  predicte  uxoris  sue 
quandiu  ipsa  vivet;  et  postea  per  manum  provisorum  fabrice 
ecclesie  Béate  Marie  Stampensis  predicte ,  videlicet  :  pro  qua- 
libet  missa  quam  cellebrabit  de  predictis  quinque  missis  per 
ebdomadam,  sex  denarios  parisienses,  et  qualibet  die  pro 
matutinis  duos  denarios. 

Predicta  quidem  uxor  ipsius  testatoris  quo  ad  vixerit,  et  post 
ejus  mortem,  predicti  provisores,  nomine  fabrice  ecclesie 
Béate  Marie  Stampensis  omnia  emolumenta,  venta,  saisinas, 
emendas,  laudas,  et  omnia  commoda  et  dominium  atque  justi- 
tiam    habebunt.  Itaque   nihil  aliud  quin    pretaxatas  summas 


i.  Les  écarts  nommés  Hazele,  le  Champ- Thibault,  etc.  sont  assez 
voisins  d'Etampes,  mais  ne  se  retrouvent  déjà  plus  dans  les  terriers  du 
xviic  siècle. 
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censuales,  cappellanus  habebit.  Dicta  autem  uxor  hec  omnia, 
nomine  suo  habebit,  et  post  modum  provisores,  nomine 
fabrice,  ut  premissum  est.  Omni  enim  die  qua  capellanus  in 
predictis  officiis,  sive  in  missa  cellebranda  defFecerit,  sive  ad 
matutinas  non  interfuerit,  débita  sibi  solutio,  videlicet  pro 
unaquaque  missa  sex  denarii  et  pro  matutinis  duo  denarii  ad 
opus  fabrice  predicte  aplicabitur,  sive  tempore  quo  vivet  dicta 
uxor,  sive  tempore  subsequenti.  Sed  si  contingat  dictam 
uxorcm  vel  post  modum  provisores  predictos,  cappellanum 
prcdictum  super  suis  redditibus  et  salutionibus,  modis  quibus 
supra  sibi  faciendis  molestare,  satisfacere,  sibi  nolle  vel  aliquo 
defraudare  velle,  aut  gravare  justitiam,  dominium,  commoda  et 
emolumenta  predicta,  redditum  predictarum  amittant,  ad  prc- 
dictum cappellanum  pleno  jure  perpetuo  devolvenda.  Et  idem 
sic,  si  provisores  onus  distribuendi  redditus  predictos  modis 
quibus  supradictis  capellano  subire  récusent.  Acta  sunt  hec, 
vocata  et  présente,  consentiente  et  ratum  habente  dicta  uxore 
dicti  testatoris.  Data  vero  dicti  testatoris  sic  est.  Datum  anno 
Domini  m°  ccc°  xi°,  die  dominica  post  festum  Beati  Mathei  apos- 
toli.  Collatio  hujusmodi  scriba1  per  Johannem  Curci,  locum 
tenentem  decani  christianitatis  Stampensis,  anno  Domini  m°ccc° 
dccimo  septimo,  die  martis  ante  hiemale  festum  Beati  Martini. 
Nos  quoque  decanus  Stampensis  dictum  testamentum  vidimus, 
palpavimus,  et  legimus  clausulam  hujusmodi  in  hiis  scriptis 
duximus,  salvo  jure  cujuslibet,  redigendam,  anno  et  die  ultimo 
dictis. 

LXXX. 

Vente  faite  par  le  chapitre  de  Notre-Dame  d'une  masure  et 
de  plusieurs  terres  situées  à  Guibeville,  moyennant  xn  sous 
parisis  de  rente  annuelle,  que  l'acquéreur,  nommé  Macy 
Leboulier,  devra  payer  chaque  année  audit  chapitre. 

[Etampes],  8  octobre  1401. 

Littera  de  duodecim  solidis  parisiensibus  annui  redditus  in 

1.  C'est  scripta  qu'il  fallait  dire. 
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villa  de   Guibevilla1  juxta  Montemhericum*  super  quamdam 
domum  et  terrarum  partem. 

A  tous  ceux  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Jehan  Belot1, 
prévost  d'Estampes,  salut.  Saichent  tuit  que,  devant  Jehan 
Apondry,  clerc  tabellion  juré  de  l'escripture  d'icelluy  lieu  au- 
quel nous  adjouttons  plainièrc  foy  en  cestuy  cas  et  en  grei- 
gneur,  vint  et  fut  présent  en  sa  propre  personne  Macy 
Leboulier4,  demourant  à  Guibeville  en  la  chastellenie  de  Mont- 
lehery,  si  comme  il  disoyt;  lequel  de  son  bon  gré  et  bonne, 
franche,  et  libérale  vollenté,  sans  force,  contrainte  ne  induction 
aucune,  recongnut  et  confessa  par  devant  le  dit  juré  avoir 
prins  à  rente  annuelle  et  perpétuelle  à  tousjours  mes,  perpé- 
tuellement et  héréditablement  pour  luy,  pour  ses  hoirs  et  pour 
ceulx  qui  auront  cause  de  luy,  au  temps  advenir,  de  vénérables 
et  discrètes  personnes  les  chantre  et  chappitre  de  l'esglise 
collégial  Notre-Dame  d'Estampes,  les  héritages  qui  ensuivent. 
C'est  assavoir  une  masure  avec  environ  demy  arpent  de  terre 
devant"  icelle  masure  tout  entretenant,  avecque  ses  apparte- 
nances, ainsy  comme  le  toult  se  poursuyt  et  comporte,  séant 
au  dit  lieu  de  Guibeville,  tenant  d'une  part  au  dit  preneur,  et 
d'aultre  part  à  Jehannot  Burgevin.  Item  demi  arpent  de  terre 
labourable  séant  au  dit  lieu,  au  lieu  dit  entre  deux  rues,  tenant 
d'une  part  au  dit  Jehannot  Burgevin,  et  d'aultre  part  aux  reli- 
gieuses du  Lis*.  Item  une  aultre  pièce  de  terre  contenant 
environ  quartier  et  demy  séant  au  dit  lieu,  tenant  d'une  part  à 
Thévenin  Leboulier  et  d'aultre  part  aux  dites  religieuses  du  Lis. 
Item  cinq  quartiers  de  terre  ou  environ  séans  au  dit  lieu,  tenant 


i.  Guibeville,  canton  d'Arpajon,  an*  de  Corbeil  (Seine- et-Oise). 

2.  Montlhéry,  canton  d'Arpajon,  an*  de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 

3.  Ce  prévôt  ne  se  trouve  pas  dans  la  liste  de  la  Rapsodie  publiée  par 
M.  L.  Marquis  (Les  Rues  cTÉtampes,  p.  425). 

4.  On  le  nommera  Boulier  dans  la  pièce  suivante. 

5.  Dans  la  pièce  suivante,  on  dira  que  la  terre  se  trouvait  derrière  la 
maison. 

6.  Notre-Dame  du  Lis  était  une  communauté  de  religieuses  près  Melun 
(Seine-et-Marne), 
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d'une  part  aux  héritiers  feux  Clément  Marchant,  et  d'aultre  part 
à  Symon  Regnault.  Tous  iceulx  héritages  mouvans  du  propre 
héritage  amorti  de  la  dite  esglise,  si  comme  iceulx  bailleurs 
disoyent,  à  joyr  et  posséder  par  le  dit  preneur,  ses  hoirs  et 
ayans  cause  pour  le  temps  advenir,  d'iceulx  héritages  et  pos- 
sessions faire  d'iceulx  les  fruictz,  proflfitz,  revenus  et  émolu- 
mens  siens  et  à  son  singulier  profit.  C'est  assavoir  ceste  prinse 
et  arrentement  faiz  pour  et  parmy  le  pris  et  somme  de  douze 
solz  parisis  de  rente  annuelle  et  perpétuelle,  que  le  dit  preneur, 
ses  hoirs  et  ayans  cause  pour  le  temps  advenir,  en  seront 
doresnavant  tenus  de  rendre  et  paier  par  chacun  an  perpétuel- 
lement et  à  tousjours  aus  dits  chantre  et  chappitre,  ou  au 
porteur  de  ces  lettres  pour  eulx,  au  terme  et  feste  de  Sainct 
Martin  d'iver,  dont  le  premier  terme  et  paiement  sera  et  com- 
mancera  à  la  Sainct  Martin  d'iver  prochaine  venant,  et  ainsy 
d'an  en  an,  au  dit  terme  à  tousjours  mes,  perpétuellement,  si 
comme  le  dit  preneur  disoyt,  et  dont  il  se  tint  pour  bien 
comptant  et  agréé  sans  fraude,  si  comme  il  le  confessa  par 
devant  le  dit  juré.  Et  pour  ce  promist  le  dit  preneur  par  la  foy 
et  serment  de  son  corps  pour  ce  baillée  corporellement  en  la 
main  du  dit  juré,  et  jura  aux  sainctes  Évangiles  de  Dieu,  que 
jamais,  à  nul  jour,  pour  le  temps  advenir,  contre  ceste  pré- 
sente prinse  et  arrantemant,  par  luy  ainssy  faitz  comme  dit  est, 
il  ne  yra  aller,  ne  venir  fera,  par  luy  ne  par  aultres  par  quelle- 
conques  manière  ou  voye  que  ce  soyt  ou  puisse  estre.  Ancoys 
icelle  aura,  tiendra  et  gardera  ferme  et  estable  et  agréable  à 
tousjours  mes,  sans  corrompre  en  auchune  manière.  Et  icelle 
somme  de  douze  solz  parisis  de  rente  annuelle  et  perpétuelle 
pour  la  cause  dessus  dite,  rendra  et  paiera  chacun  an  au  dit 
terme  de  Sainct  Martin  à  tousjours  mais,  comme  dit  est,  sur 
pêne  d'amende,  de  gaigement  passé  aus  dits  chantre  et  chap- 
pitre ou  au  porteur  de  ces  lettres  pour  eulx.  Et  avecque  ce 
rendra  et  paiera  tous  coustz,  mises,  dommagez,  intérestz  et 
despens,  que  par  deffault  de  paiement  et  d'entretenir  les  choses 
dessus  dites  pourroient  estre  faitz,  souffers  et  soubtenuz,  des- 
quelx  il  veult  le  porteur  de  ces  lettres  estre  creu  par  son 
simple  serment  sans  aultre  preuve  faire.  Et  quant  à  toult  ce 
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que  dessus  est  dit,  fermement  et  loyalement  tenir,  paier,  entre- 
tenir et  acomplir,  le  dit  preneur  en  a  obligé  et  sobzmitz  à  la 
juridition  de  la  prévosté  d'Estampes  et  à  toultes  aultres  luy  et 
ses  biens,  ses  hoirs,  et  les  biens  de  ses  hoirs,  meubles  et  im- 
meubles, présens  et  advenir,  ou  qu'ilz  soyent  veuz  et  trouvez, 
à  vendre  et  à  despendre  à  tel  feur,  telle  vente  :  renonçant  en 
ce  fait  le  dit  preneur  par  sa  dite  foy  et  serment  à  toultes  aides 
de  droict  escript  et  non  escript,  à  toute  exception  de  décep- 
tion, et  à  toultes  autres  choses  quelconques  que  tant  de  faict 
comme  de  droict  canon  et  civil,  de  loy  et  de  coustumes  ou 
aultrement  pourroient  estre  ditez  ou  aléguées  contre  la  teneur 
de  ces  présentes  lettres. 

En  tesmoing  de  ce,  nous  Jehan  Boucher,  garde  du  scel  de  la 
dite  prévosté,  avons  mis  à  ses  lettres  le  dit  scel,  à  la  relation 
du  dit  juré.  Donné  Tan  de  grâce  mil  quatre  cens  et  ung,  le 
samedy  vnie  jour  du  moys  d'octobre. 


LXXXI. 

Vente  des  héritages  ci-dessus  désignés,  faite  par  le  même 
chapitre  à  Etienne  Gaultier,  de  Marottes  en  Hurepoix.  - 
Modifications  apportées  aux  conditions  de  ta  vente  précé- 
dente. 

[Étampes],  19  août  1478. 

Alia  littera  de  predicto  hereditagio  de  capitulo  facta  pw 
Stephanum  Gaultier  a  predicto  capitulo. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Pierre  Pru- 
nelle1, prévost  d'Estampes  soubz  la  main  du  Roy  nostre  sire, 
salut  :  Savoir  faisons  que  par  devant  Oudinet  Lemort,  clen. 
substitut  jure  et  commis  pour  et  en  l'absence  de  Hervy  de  » 
Coste,  tabellion  d'iceluy  lieu,  vint  et  fut  présent  en  sa  personne 

1.  Prévôt  d'Étampes  qui  ne  se  trouve  pas  nou  plus  dans  la  liste  publia- 
dans  le  livre  de  M.  L.  Marquis. 
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Estienne  Gaultier,  laboureur  demourant  à  Maroles1  près  Gui- 
beville  en  la  chastellenie  de  Montlehery,  si  comme  il  disoit  ; 
lequel  de  sa  bonne  volonté  sans  aucune  contrainte  recongnut 
et  confessa  avoir  prins,  accepté  et  retenu  à  touzjours  pour  luy 
et  ceulx  qui  de  luy  auront  cause,  au  temps  advenir,  a  droit 
tiltre  de  chef  cens  portant  lotz,  ventes,  saisines  et  amendes 
quant  le  cas  y  échet  selon  la  censive  du  pays  ;  de  vénérables  et 
discrètes  personnes  Messigneurs  les  chantre  et  chappitre  Notre- 
Dame  d'Estampes,  bailleurs  au  dit  tiltre  pour  eulx  et  leurs 
successeurs,  chantre  et  chappitre  au  temps  advenir.  C'est 
assavoir  :  unes  masures  et  appartenances  dicelles,  avec  demy 
arpent  de  terre  derrière*  et  tenant  à  icelles  masures,  assises 
et  situées  au  dit  lieu  de  Guibeville,  tenant  d'une  part  aux  héri- 
tiers feu  Macy  Boulier,  que  tient  Jehan  Délivrée  et  d'aultre  part 
aux  héritiers  Jehannot  Bourgevin  et  de  présent  Jehan  Triche- 
reau,  aboutissant  d'un  bout  à  la  rue  par  laquelle  on  va  de  la 
chappelle  de  Chastres'  au  dit  lieu  de  Chastres.  Item  demi  ar- 
pent de  terre  assis  au  dit  lieu  de  Guibeville,  au  lieu  dit  entre 
deux  rues  tenant  d'une  part  aux  religieuses  du  Lys,  et  d'aultre 
part  à  Jehan  Délivrée  aboutissant  d'un  bout  à  la  dite  rue  alant 
de  la  dite  chappelle  au  dit  lieu  de  Chastres  et  d'aultre  bout  aus 
dites  masures.  Item  une  aultre  pièce  de  terre  contenant  quar- 
tier et  demy  séant  au  dit  lieu,  tenant  d'une  part  aus  dites  reli- 
gieuses du  Lis  et  d'aultre  au  dit  Jehan  Délivrée,  aboutissant 
d'un  bout  au  dit  chemin  de  la  dite  chappelle,  et  d'aultre  aus 
dites  masures.  Item  une  aultre  pièce  de  terre  contenant  cinq 
quartiers  ou  environ  assis  au  dit  lieu,  tenant  d'une  part  aus 
dites  religieuses,  et  d'aultre  aus  dites  masures,  aboutissant 
d'un  bout  au  dit  chemin  de  la  chappelle,  et  d'aultre  aus  dites 
masures,  mouvans  iceux  héritages  du  propre  de  la  dite  esglise, 
amortis;  pour  d'iceulx  héritages  joyr  et  posséder  par  le  dit 
preneur  et  ses  ayans  cause,  à  tousjours  plainement  et  paisible- 


i.  Marolles  en  Hurepoix,  commune    du   canton   d'Arpajon,  arrondis- 
sement de  Corbeil  (Seine-et-Oise). 

2.  Voir  la  note  de  la  pièce  supérieure,  page  90. 

3.  C'est  Guibeville  que  le  copiste  a  voulu  écrire. 
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ment,  sans  auchun  contredit.  Et  les  profitz  et  émolumens  qui 
viendront  doresnavant,  prendre  et  apliquer  à  luy  comme  de 
son  propre.  Ceste  présente  prinse  et  retenue  ainssy  feicte, 
comme  dit  est,  pour  et  moyennant  la  somme  de  douze  solz 
parisis  de  chief  cens  portant  lotz,  ventes,  saisines  et  amendes 
comme  dit  est;  que  pour  le  dit  preneur  a  promis  et  sera  tenu 
et  ses  ayans  cause  doresnavant,  par  chacun  an,  à  tousjours 
rendre  et  paier  aus  dits  chantre  et  chappitre  bailleurs  et  leurs 
successeurs,  le  jour  Sainct  Martin  d'iver,  dont  le  premier 
terme  et  premier  paiement  sera  et  commancera  au  dit  jour 
Sainct  Martin  d'iver  prochain  venant  en  deux  ans.  Auquel 
premier  paiement  le  dit  preneur  ou  ses  ayans  cause  ne  paieront, 
ne  seront  tenuz  paier  pour  le  dit  cens  que  la  somme  de  six 
solz  parisis;  et  delà  en  avant  jusquez  à  six  ans.  Pareillement 
icelluy  preneur  ne  paiera  ne  ne  sera  tenu  paier  chacun  an  que 
six  soulz  parisis  ;  et  les  dites  six  années  finies  et  acomplies,  il 
sera  tenu  et  ses  héritiers  à  tousjours  rendre  et  paier  par 
chacun  an  toulte  la  dite  somme  de  douze  solz  parisis  dessus 
dits.  Et  aultre  a  promis  et  sera  tenu  le  dit  preneur  de  bastir 
ou  faire  bastir  sur  le  dit  héritage  une  maison  à  demourer  selon 
sa  faculté,  dedans  ung  an  prochain  venant,  et  tellement  tenir, 
soubtenir  et  maintenir  les  dits  héritages  que  le  dit  cens  y  soyt 
et  puisse  dorénavant  estre  prins  et  perceu  chacun  an,  sans 
auchun  déchet  ou  diminution,  par  les  dits  chantre  et  chappitre, 
et  leurs  successeurs  en  la  dite  esglise,  si  comme  toult  ce  le  dit 
preneur  disoyt,  et  dont  il  c'est  tenu  pour  bien  comptant  par 
devant  le  dit  juré  sans  fraude;  promettant  le  dit  preneur  parles 
foy  et  serment  de  son  corps  pour  ce  donné  en  la  main  du  dit 
juré,  que  jamays  à  nul  jour,  au  temps  advenir,  contre  ceste 
présente  prinse,  ne  contre  auchune  des  choses  dessus  déclarées 
il  ne  yra  aller,  ne  venir  fera  par  luy  ne  par  aultres  en  aucune 
manière,  sur  pêne  de  rendre  et  paier  touz  coustz,  fraitz,  mises, 
intérestz,  dommages  et  despens  que  Ton  aurait  euz,  faitz  et 
souffers  par  deffault  de  l'entérinement  du  contenu  cy  dessus, 
non  faict,  entériné  et  acomply,  dont  il  voult  le  porteur  de  ces 
présentes  estre  creu  par  son  simple  serment,  sans  aultre  preuve 
faire.  Et  quant  ad  ce  que  dit  est,  ferme  tenir,  entériner  et  avoir 
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agréable  à  tousjours  sans  enffraindre,  il  en  a  obligé  et  soubmiz 
à  la  juridiction  et  contrainte  de  la  dite  prévosté  d'Estampes 
tous  et  chacuns  ses  biens  et  de  ses  hoirs,  meublez  et  immeu- 
blez, présens  et  advenir,  à  estre  prins,  venduz  et  exploittéz  par- 
toult  où  ilz  seront  trouvés.  En  renonçant  à  toultez  choses 
généralement  quelconques  à  ces  lettres  contraires,  et  mesme- 
ment  au  droit  disant  général  renonciation  non  valloir. 

En  tesmoing  de  ce,  nous,  Estienne  Lepiat,  licencié  en  loix, 
garde  du  scel  de  la  dite  prévosté,  avons  mis  à  ces  lettres  le  dit 
scel,  à  la  relation  du  dit  juré.  Donné  Tan  mil  cccc  soixante  dix 
huit,  le  mercredi  xixe  jour  du  moys  d'aoust. 

LXXXII. 

Vente  d'une  maison  située  dans  la  basse-cour  de  Notre-Dame, 
faite  par  le  chapitre  à  Pierrot  des  Haies,  moyennant  la 
somme  de  xu  sous  parisis  de  rente  annuelle  payable  en  deux 
termes. 

[Étampes],  3o  septembre  i383. 

Littera  de  duodecim  solidis  parisiensibus  contra  Perrotum 
des  Haiez,  de  domo*  sua  in  bassa  curia  Béate  Marie  Stam- 
pensis  sita. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Michel  Fou- 
drier*,  prévost  d'Estampes,  salut.  Saichent  tuit  que  par  devant 
Gervaise  du  Tertre,  clerc  tabellion  juré  de  Tescripture  d'iceluy 
lieu,  auquel  nous  adjouttons  plainière  foy  en  cestuy  cas  et  en 
greigneur,  vint  en  sa  propre  personne  Pierrot  des  Haies,  de 
mourant  à  Estampes  paroisse  Notre-Dame,  si  comme  il  disoyt; 
lequel  de  sa  bonne  vollonté,  sans  contraincte,  congnut  et 
confessa  devant  le  dit  juré,  luy  avoir  prins  et  détenu  à  crois  de 
cens  ou  rente  annuelle  et  perpétuelle  à  la  vie  de  luy  et  d'un  de 


i.  Voyez  la  pièce  no  LXXXIY,  où  il  est  question  de  cette  maison. 
3.  Prévôt  d'Etampes  qui  ne  ne  se  trouve  pas  non  plus  dans  la  liste 
ci-dessus  mentionnée. 
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ses  héritiers,  lequel  qu'il  vouldra  esluyre  en  son  testament  et 
dernière  volenté,  de  chantre  et  chappitre  Notre-Dame  d'Es- 
tampes, une  plasse  assise  en  la  basse  court  de  Notre-Dame 
d'Estampes,  qui  jadis  fut  feu  Pierrot  Le  Noble,  tenant  d'une 
part  à  Collette  la  Dantonne,  et  d'aultre  part  à  la  loige  du  por- 
tier de  la  dite  basse  court,  tenue  des  religieux  de  Morigny 
à  douze  deniers  de  cens  paiéz  par  an  le  jour  de  Sainct  Remy. 
C'est  assavoir,  ccste  prinse  faicte  pour  ce  pris  et  la  somme  de 
douze  solz  parisis  de  crois  de  cens  ou  rente  annuelle  et  perpé- 
tuelle que  le  dit  preneur,  et  son  dit  hoir  en  rendront  et  paieront 
chacun  an  à  deux  paiemens  égamment  aux  diz  chantre  et  chap- 
pitre; c'est  assavoir  à  Noël  et  à  la  Sainct  Jehan;  [le]  premier 
paiement  commencent  à  Noël  prochain  venant,  et  ainssy  chacun 
an  aux  diz  termes  la  vie  du  dit  preneur  et  de  son  dit  hoir 
durant,  si  comme  toult  ce  le  dit  preneur  disoit,  et  de  la  dite 
prinse  se  tint  pour  bien  comptant  et  agréé  sans  aucune  fraude. 
Et  promist  icelluy  preneur  par  la  foy  de  son  corps  baillée  cor- 
porellement  en  la  main  du  dit  juré,  que  jamais,  à  nul  jour, 
pour  le  temps  advenir,  contre  ceste  prinse  faicte  par  la  manière 
que  dessus  est  dit,  il  ne  veudra  aller,  ne  venir  fera  par  luy,  ne 
par  aultres,  pour  nulle  raison  que  ce  soit  ou  puisse  estre. 
Ancoys  la  dite  somme  de  douze  solz  parisis  de  croys  cens  ou 
rente  annuelle  et  perpétuelle  rendra  et  paiera  aus  diz  chantre 
et  chappitre,  ou  au  porteur  ses  lettres  pour  eulx,  sans  mitre 
procuration  monstrer,  aux  termes  et  par  la  manière  que  dessus 
est   dit  et  devisé,  sur  pêne  d'amende,  de   gaigement  passé, 
avecquez  touz  coutz,  mises,  dommages,  despens  et  interestz 
que  le  porteur  de  ces  lettres  disoyt,  par  son  simple  serment, 
sans  aultre  preuve  fère,  qui  faictz  et  soubztenuz  seroient  en 
pourchassant  la  dite  rente  par  deffault  de  paiement.  Et  quanta 
toult  ce  que  dessus  est  dit,  tenir  et  loyalement  acomplir  le  dit 
preneur  en  a  obligé  et  soubmis  à  la  juridiction  et  prévoste 
d'Estampes,  et  à  toultes  aultres,  luy  ses  hoirs,  tous  ces  biens 
et  les  biens  de  ses  hoirs,  meublez  et  non  meublez,  présens  et 
advenir,  où  qu'ilz  soyent  veuz  et  trouvez,  à  vendre  et  à  des- 
pendre à  tel  feur  telle  vente;  renonçant  en  ce  faict  par  sa  dicte 
foy  à  toultes  aidez  de  droict,  de  fet,  de  canon,  de  Ioy  et  de 
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coustume,  à  touz  privillégez  donnez  et  à  donner,  à  tous  droitz 
escriptz  et  non  escriptz,  à  toulte  exeption,  déception,  et  à 
toultez  aultrez  chosez  qui  pourroient  estre  dictes  contre  ces 
lettres. 

En  tesmoing  de  ce,  nous,  Jehan  Boucher,  garde  du  scel  de  la 
dite  prévosté, avons  mis  à  ces  lettres  le  dit  scel,  à  la  relation  du 
dit  juré.  Donné  Tan  de  grâce  mil  troys  cens  quatre  vingtz  et 
trois,  le  mardi  pénultième  jour  du  moys  de  septembre. 

LXXXIII. 

Legs  de  vingt-quatre  sous  parisis  de  rente  ce  usuelle,  fait  par 
Jaquelin  Celerier  et  par  Gille,  son  épouse,  pour  la  fonda- 
tion d'un  anniversaire  à  célébrer  après  leur  mort.  —  Con- 
ditions pour  entrer  en  possession  de  cette  rente. 

[S.  1.],  juillet  1226. 

Littera  quomodo  communitas  ecclesie  Béate  Marie  capit 
xxiiii  solidos  parisienses  in  censiva  de  Sancto  Villari,  pro 
anniversario  Jaquelini  Celerarii  et  ejus  uxoris,  in  censiva  magne 
burse  de  predicto  loco. 

Omnibus  présentes  litteras  inspecturis,  Robertus1,  divina 
miseratione  Moriniacensis  dictus  abbas,  eternam  in  Domino 
salutem.  Quum  a  via  veritatis  et  rationis  transmite  per  longi 
spatium  temporis  temporalia  de  facili  videanlur  declinare,  nisi 
sub  voce  testium  vel  testimonio  litterarum  confirmentur,  de- 
bent  ergo  vel  testimonio  vel  litterarum  memorie  commendari. 
Noverint  igitur  tam  présentes  quam  futuri  quod  Jaquelinus 


1.  Robert  II  de  Dourdan,  xme  abbé  de  Morigny  selon  la  liste  dressée 
par  D.  Fleureau.  —  Malheureusement  la  date  ne  concorde  pas  avec  celle 
donnée  par  D.  Fleureau  (p.  524-526)  qui  fait  signer  un  contrat  en  avril  1227 
à  Thibault,  prédécesseur  dudit  abbé  Robert.  Qui  faut-il  croire?  Il  est  bien 
regrettable  que  M.  Menault,  dans  son  Histoire  de  Vabbaye  de  Morigny 
(Paris,  Aubry,  1867),  n'ait  nullement  cherché  à  élucider  ces  questions  de 
chronologie  véritablement  importantes  pour  établir  une  liste  définitive  et 
sérieuse  des  abbés. 
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Celerarius,  burgensis  Stampensis,  et  Gilla  uxor  ejus,  in  nostra 
presentia  constitua,  concesserunt,  ob  anime  sue  remedium, 
ecclesie  Béate  Marie  Stampensis  xxiinor  solidos  censuales 
annui  redditus,  in  territorio  de  Sancto  Villari,  in  censiva  Béate 
Marie  Stampensis,  pro  anniversario  suo  annuatim  faciendo, 
post  decessum  eorum,  libère  et  quiette  possidendos.  Si  autem 
dictum  Jaquelinum  contigerit  ante  uxorem  suam  decessisse, 
unam  medietatem  predicti  census  predicta  ecclesia  pacifice 
possidebit;  alia  vero  medietas  census  predicte  Gille  uiori 
Jaquelini,  quandiu  vixerit,  remanebit.  Si  vero  Gilla  uxor  Jaque- 
Uni  decesserit,  priusquam  Jaquelinus  ipse,  predictam  censivam 
totam  tenebit  intègre,  in  vita  sua  pacifice  possidendam.  Et  sic 
post  decessum  eorumdem  Jaquelini  et  Gille  uxoris  sue,  totalis 
predicta  censiva  ad  ecclesiam  Béate  Marie  libère  et  pacifice 
revertetur  :  istam  siquidem  concessionem  factam  coram  nobis, 
ad  petitionem  Guillelmi  cantoris  et  clericorum  Béate  Marie 
superius  memorate  et  predictorum  Jaquelini  et  Gille  uxoris 
sue,  sigilli  nostri  testimonio  fecimus  communiri.  Actum  anno 
Domini  m°cc°xx°  sexto,  mense  julio. 

LXXXIV. 

Accord  fait  entre  l'abbé  de  Morigny  et  les  chantre,  chapitre 
et  bénéficiers  de  V église  Notre-Dame,  pour  les  champarts 
de  Bonvilliers  et  différents  droits  énumérés  dans  cette 
charte.  — Le  chapitre  de  Notre-Dame  paya  quarante-quatre 
livres  tournois  au  monastère  pour  se  racheter  de  tous  ces 
droits  de  censive  et  autres. 

[Morigny],  29  mars  1443. 

Littera  concordationis  facte  inter  abbatem  et  conventum  de 
Morigniaco  et  capitulum  Béate  Marie  Stampensis,  de  campi- 
parte  terrarum  de  Bonvillario  ;  quomodo  sunt  exempte  a  pre- 
dicto  abbate'. 


1.  Cet  accord  est  le  résumé  d'un  long  débat  dont  nous  allons  voir 
toutes  les  pièces  dans  les  chartes  suivantes. 
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A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  nous,  Symon1, 
humble  abbé  de  Tesglise  de  la  Sainte  Trinité  de  Morigny-lez- 
Estampes,  au  diocèse  de  Sens,  de  Tordre  de  Sainct-Benoist, 
et  toult  le  couvent  d'iceluy  lieu,  salut  en  nostre  Seigneur. 

Comme  dès  loncg  temps  Tesglise  et  monastère  du  dit  lieu  de 
Morigny  avaient  esté  en  grant  ruyne  et  désolacion,  et  aussy 
comme  en  voye  de  destruction  totalle,  pour  occasion  des 
guerres  et  divisions,  qui  pour  loncg  temps  ont  esté  et  encores 
sont  en  ce  royaulme,  pourquoy  nous  ayt  esté  et  soyt  nécessité 
aucune  finance  faire,  tant  pour  icelle  nostre  esglise  et  monas- 
tère reddifier  et  mettre  sus  aucunement  selon  la  possibilité  de 
nous,  comme  pour  la  continuation  du  divin  service,  et  pour 
ce  :  premièrement,  en  conseil  et  meure  desliberacion  ensamble 
en  nostre  chappitre,  d'un  commun  accort  et  consentement, 
avons  assemblé  avecque  vénérables  et  discrettes  personnes 
les  chantre*  et  chappitre  et  bénéficiez  de  Tesglise  collégial 
Notre-Dame -d'Estampes,  avecquez  lesquelx  nous  avons  tant 
procédé  que  entre  eulx  et  nous  a  esté  trouvé  l'accord  et  com- 
posicion  qui  ensuyt.  Cest  assavoir,  pour  ce  que  dès  loncg 
temps  ancian  iceulx  avoyent,  tenoient  et  possédoient,  et  en- 
cores ont,  tiennent  et  possèdent  au  lieu  de  Bonvillier  ung 
hostel  et  appartenances  avecque  plusieurs  et  grant  quantité  de 
terres  au  territoire  du  dit  lieu,  assises  et  situez  en  plusieurs 
pièces,  lesquelles  ou  partie  d'icelles  sont  de  temps  ancian 
chargées  et  redevables  envers  nous,  aucunes  de  douze  gerbes 
une,  et  aucunes  de  douze  gerbes  deux,  pour  droit  de  champart  : 
premièrement  une  pièce  contenant  sept  quartiers  ou  environ 
assis  au  chantier  de  Toucheronde,  tenant  d'une  part  à  Estienne 
Valleton,  et  d'aultre  part  aux  héritiers  feu  Guy  Blanchart.  Item 
une  pièce  contenant  troys  quartiers  ou  environ,  assise  au  Val 
des  Maisons,  tenant  à  Jehan  Delaporte.  Item  une  pièce  conte- 
nant douze  arpens  ou  environ,  assise  entre  les  deux  chemins 


i .  Symon  Le  Gros,  xxxie  abbé  de  Morigny  suivant  la  liste  dressée  par 
Fleureau.  —  Cf.  FI.,  p.  545. 

2.  A  cette  époque,  Jean  des  Mazis  occupait  la  dignité  de  chantre  de 
Notre-Dame  :  c'est  lui  qui  dut  conclure  cet  accord. 
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par  où  l'en  va  d'Estampes  à  Bonviilier,  tenant  à  iceulx  chemins 
d'une  part  et  d'aultre.  Item  une  aultre  pièce  contenant  cinq 
quartiers  ou  environ,  assise  en  la  vallée  des  Ourmes-aux- 
Tournans,  tenant  aux  héritiers  du  dit  Guy  Blanchart  d'une 
part,  et  à  Guillaume  Chevallier  d'aultre  part.  Item  une  pièce 
contenant  sept  quartiers,  assis  à  la  pointe  de  la  Croix,  tenant 
aux  chemins  par  où  l'en  va  d'Estampes  à  Bouvillc  et  à  Bon- 
viilier, ferant  d'ung  des  boutz  aux  terres  du  couvent  du  dit  lieu 
de  Morigny.  Item  une  aultre  pièce  contenant  troys  arpens  et 
demy  de  terre  ou  environ,  assis  au  hault  de  Bonviilier,  tenant 
aux  héritiers  feu  Guyot  Delorme  d'une  part,  et  à  Macy  De- 
lorme  d'aultre  part.  Item  ung  arpent  assis  au  dit  lieu,  tenant 
aux  héritiers  feu  Guyot  Panneau  d'une  part,  et  aux  héritiers 
feu  Guyot  Delorme  d'aultre  part.  Item  six  arpens  de  terre  assis 
au  chantier  de  Longue-Haute,  tenant  à  Jehan  Lemasson  d'une 
part,  et  à  Estienne  Valleton  d'aultre  part.  Item  une  pièce 
contenant  deux  arpens,  assis  au  chantier  du  Masnis,  tenant  aux 
terres  d'iceluy  couvent  d'une  part,  et  à  Gillet  Ligier  d'aultre 
part.  Item  six  arpens  assis  aux  AJleuz,  tenant  aux  héritiers  feu 
Saudreville  d'une  part,  et  au  chemin  Poteraz  d'aultre  part, 
avecque  unze  solz  neuf  deniers  de  chef  cens,  chacun  an,  comme 
par  les  papiers  censives  et  enseignemens  de  nous  et  des  dits 
chantre  et  chappitre  peult  apparoir. 

Et  pour  icelles  terres  dessus  déclarées,  ainssy  redevablez 
tant  de  champart  comme  de  censive,  chacun  an  par  compo- 
sicion  japiecà  faicte  entre  eulx  et  nous,  tenir  en  leurs  mains 
par  notre  souffrance  paisiblement,  à  l'ocasion  de  ce  que  icelles 
terres  sont  en  la  haulte  justice,  basse  et  moienne  de  notre  dite 
esglise  de  Morigny,  estoyent  et  sont  tenuz  iceulx  chantre, 
chappitre  et  bénéficiez  de  nous  paier,  par  chacun  an,  la  somme 
de  vingt  solz  parisis  de  rente,  comme  il  appert  plus  à  plain 
par  lettres  sur  ce  faictes  et  passées  le  samedi  cinqhiesme  jour 
du  moys  de  may,  l'an  de  grâce  mil  troys  cens  quatre  vingtz  et 
dix-sept,  par  devant  Jehan  Davy',  bailly  d'Estampes  et  Ville- 


i.  Voir  ci-dessous,  page  104* 
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neufve,  tabellion  ou  clerc  juré  pour  le  dit  temps.  Et  avecquez 
ce  aucunes  d'icelles  terres  appartenant  au  dit  hostel  de  Bon- 
villier.  C'est  assavoir,  dix  arpens  en  plusieurs  pièces  :  la  pre- 
mière contenant  deux  arpens  et  demy  qui  furent  à  Laubier, 
séans  à  la  mardelle.  Item  cinq  quartiers  séans  à  la  croix,  avec- 
quez ung  arpent  au  dit  lieu  qui  fut  (à)  feu  Hébert.  Item  troys 
arpens  en  Toucheronde.  Item  arpent  et  demy  séant  en  Vau- 
creuse,  avecquez  troys  quartiers,  séans  à  la  planche  Jaquelline, 
redevables,  chacun  an,  de  dix  solz  parisis  de  chef  cens,  envers 
les  seigneurs  de  Viliemartin,  à  cause  de  Tostel  du  dit  lieu.  Les- 
quelles terres  estoient  et  sont  tenues  et  redevables  de  douze 
gerbes  une,  envers  nous,  chacun  an,  à  cause  d'un  manoir  et 
appartenances  assises  au  dit  lieu  de  Bonvillier,  qui  fut  à  Mes- 
seigneurs  de  Bouville  çt  de  Farcheville,  et  lequel  naguères 
noble  homme  messire  Charles  de  Chastillon,  chevalier,  seigneur 
en  partie  de  Farcheville,  et  d'iceulx  signeurs  héritiers  a  donné 
et  délessé  pour  certaines  causes  à  icelle  nostre  esglise  et  mo- 
nastère, comme  appert  plus  à  plain  par  lettres  sur  ce  faictes, 
lequel  champart  de  douze  gerbes  une  ce  souloyt  rendre  et 
paier  en  Tostel  et  manoir  dessus  dits. 

Pareillement  estoient  et  sont  tenuz  iceulx  chantre,  chappitre 
et  bénéficiez  de  nous  paier  chacun  an  douze  deniers  de  cens 
pour  et  à  cause  d'une  plasse  assise  en  la  basse  court  de  la  dite 
esglise  Notre-Dame,  qui  jadix  fut  feu  Pierre  Le  Noble,  tenant 
d'une  part  à  Collette  la  Dantonne,  et  d'aultre  part  à  la  loige  du 
portier  de  la  dite  basse  court.  Finablement  pour  les  causes 
dessus  dites,  et  pour  le  cler  et  évident  profit  de  notre  dite 
esglise,  nous  à  iceux  chantre,  chappitre  et  bénéficiez  et  à  leurs 
successeurs  en  la  dite  esglise,  toultes  les  charges  dessus  dé- 
clarées et  chascune  d'icelles,  par  notre  accord  et  appoinctement 
final,  avons  les  dites  choses  transportées,  quittées,  remises, 
délaissées  dès  maintenant,  et  par  ces  présentes  transportons, 
quittons,  remettons  et  délaissons  à  tousjours  mais,  perpétuel- 
lement, sans  ce  que  jamays  iceulx  chantre,  chappitre  et  béné- 
ficiez ou  leurs  successeurs  soyent  tenuz  de  nous  paier,  ne  à 
nos  successeurs  abbéz  et  couvent,  pour  les  charges,  champart 
et  censives  dessus  dites,  auchune  chose.  Mais  voulions,  con- 
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sentons  et  accordons  que  ilz  et  leurs  successeurs  aient,  tien- 
nent, et  possèdent  les  dites  choses  et  chascune  d'icelles  en  leurs 
mains,  plainement  et  paisiblement,  toult  ainssy  et  par  la  forme 
et  manière  que  nous-mesmes  les  tenions  et  en  joissions,  et 
comme  nous  avions  acoustumé  de  les  tenir,  prandre,  lever  et 
percevoir,  et  les  mettons  quant  ad  ce  en  notre  propre  lieu, 
totalement  et  à  tousjours,  pour  les  tenir  et  disposer  à  leur 
vollenté  et  plaisir;  soyt  que  ilz  les  tiennent  en  leur  main  ou 
que  les  transportent  ailleurs  en  quelconque  manière,  à  quelle- 
conque  esglise  ou  communauté  que  ce  soyt.  Et  oultre  plus 
par  ce  présent  accord  et  appoinctement  voulions  et  consen- 
tons que  les  dits  chantre,  chappitre  et  bénéficiez  et  leurs 
successeurs  doresnavant  tiennent  en  leur  main  Tostel  couvert 
de  mille,  court,  cave  et  appartenance,  assis  au  dit  lieu  de 
Morigny,  en  la  haulte  justice  d'icelluy  lieu,  lequel  fut  Perrin 
Saillart,  et  dernièrement  Ferry  Hue',  lequel  icelluy  Ferry  a 
donné  aus  dits  chantre,  chappitre,  et  bénéficiez  naguèrez  pour 
la  fondation  de  son  anniversaire  avecque  quartier  et  demy  de 
terre  appartenant  au  dit  hostel,  assis  en  sa  varenne  soubz 
Brandart  et  que  d'icelluy  hostel  [et]  quartier  et  demy  de  terre 
facent  leur  bon  plaisir  et  vollenté  et  en  disposent  à  eulx  ou  à 
aultre  comme  bon  leur  semblera,  réservé  avons  la  censive  que 
doibt  le  dit  hostel,  chacun  an,  le  droit  de  ventes  et  saisines 
quant  le  cas  y  eschera. 

Ce  présent  accord  et  appoinctement  faict  ainssy  que  dessus 
est  dit  et  déclaré  entre  nous  et  iceulx  chantre,  chappitre  et 
bénéficiez  moiennant  et  parmy  ce  que  iceulx  nous  ont  baillé  et 
paie  pour  une  foix  la  somme  de  quarante  quatre  livres  tournois 
laquelle  nous  avons  receue  et  nous  en  tenons  contans  et  en 
quittons  les  dits  chantre,  chappitre  et  bénéficiez  et  tous  aultres. 
Et  moiennant  ce,  iceulx  chantre,  chappitre  et  bénéficiez  et 
leurs  successeurs  et  aians  cause  peuvent  et  pourront  tenir  les 
choses  dessus  dites,  et  chascune  d'icelles  en  la  manière  dessus 
déclarée  plainement,  paisiblement,  deschargés  des  dites  charges 


i.  Voir  ci-dessus,  page  46. 
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envers  nous,  sauf  toutefoys  et  réservé  à  nous  les  droictz  de  la 
dite  haulte  justice,  basse  et  moienne  d'icelle  nostre  esglise;  et 
pour  les  choses  dessus  dites  fermement  tenir  et  loyaument 
acomplir  de  poinct  en  poinct;  nous  avons  obligé  et  ypotéqué 
et  soubmitz,  et  par  ces  présentes  obligons,  ypothéquons  et 
soubzmettons  nous,  nostre  dite  esglise  et  les  biens  d'icelle 
quelconques;  et  promettons  en  bonne  foy,  jamays  pour  le 
temps  advenir,  par  voye,  condition  ou  manière  quelconques 
ne  venir  ou  faire  venir  au  contraire  de  ses  choses  dessus  dites; 
et  renonçons  par  notre  ditte  foy  à  toutes  choses  que  on  pour- 
rait dire,  proposer  et  aléguer  contre  la  teneur  de  ces  présentes 
lettres. 

En  tesmoing  desquelles  choses,  nous  avons  scellé  ces  pré- 
sentes de  nos  seaulx,  desquelz  nous  usons  en  nostre  dite  esglise 
et  monastère.  L'an  de  Nostre  Seigneur  mil  cccc  quarante  deux, 
le  vendredi  vint  neufiesme  jour  du  moys  de  mars. 

LXXXV. 

Confirmation  de  V accord  précédent  par  Louis  de  Melun, 

archevêque  de  Sens. 

Sens,  22  mai  1447. 

Confirmacio  predictarum  litterarum  facta  per  dominum  ar- 
chiepiscopum  Senonensem. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis.  Ludovicus  misera- 
tione  divina  Senonensis  archiepiscopus,  salutem  in  Domino. 
Notum  facimus  quod  nos,  visis  et  diligenter  inspectis  et  at- 
tentis  litteris  et  earum  tenore,  quibus  nostre  présentes  sunt 
annexe  ;  habita  etiam  informatione  légitima,  tam  per  juramentum 
contrahentium  vel  suorum  procuratorum  quam  alias  débite, 
quod  contenta  in  eisdem  litteris  cedunt  et  subveniunt  ad  cano- 
nicam  et  evidentem  utilitatem  ambarum  ecclesiarum  nostre 
Senonensis  diocesis  in  eisdem  nominatarum.  Justis  partium 
eorumdem  precibus  inclinati,  ac  dictarum  ecclesiarum  indemp- 
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nitatibus  providere  volentes,  ex  nostra  certa  scientia,  proha- 
bita tamen  deliberatione  matura,  cum  pariter  transactiones, 
pacta,  cessiones,  transportus  et  concordata  cetera  omnia  et 
singula,  in  dictis  litteris  presentibus  annexis  contenta,  volumus, 
laudamus,  consentimus  et  approbamus,  atque  nostrum  ordi- 
natum  a:  judiciale  et  pastorale  decretum  interponimus  per 
présentes  ad  perpétuait!  firmitatem. 

In  quorum  omnium  testimonium,  sigillum  camere  nostre 
Senonensis  presentibus  nostris  litteris  jussimus  apponendum. 
Datum  Scnonis,  die  vicesima  secunda  mensis  maii,  anno  Do- 
mini  millesimo  quadringentesimo  quadragesimo  septimo. 


LXXXVI. 

Accord  fait  en  présence  de  Jean  Davy,  bailli  d'Étampes,  entre 
les  délégués  de  l'abbaye  de  Morigny  et  les  délégués  du 
chapitre  de  Notre-Dame,  au  sujet  du  champart  et  des  rede- 
vances de  Bonvilliers1. 

Étampes,  5  mai  1397. 

Littera  concordationis  facte  inter  capitulum  Béate  Marie 
Stampensis  et  abbatem  et  conventum  Mauriniaci  de  campipartis 
et  aliis  juribus  de  Bonvillaris\ 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront,  Jehan  Davi', 
bailly  d'Estampes,  salut-  Comme  certain  plait  et  procèz  feust 
japieça  meu  et  encommancé  par  devant  nous,  entre  les  religieux 


1.  Cette  pièce  contient  :  10  rénumération  des  terres,  au  sujet  des- 
quelles il  y  avait  litige;  —  20  la  procuration  donnée  par  l'abbaye  de 
Morigny  à  des  commissaires  chargés  de  conclure  cet  accord  (avril  1396); 
—  3o  la  procuration  donnée  par  le  chapitre  de  Notre-Dame  aux  commis- 
saires chargés  de  le  représenter  (septembre  i395);  —  40  l'accord  prononcé 
par  le  bailli. 

2.  Bonvilliers,  hameau  dépendaut  de  la  commune  de  Morigny-Cham- 
pigny,  arrondissement  d'Etampes. 

3.  Ce  bailli  n'est  pas  nommé  dans  la  liste  des  baillis  publiée  à  la  fin  du 
volume  de  M.  Marquis. 


—  io5  — 

abbé  et  couvent  de  Morigny  demandeurs  d'une  part,  et  le  pro- 
cureur de  Monseigneur  le  comte  d'Estampes  comme  garand  de 
vénérables  et  discrettes  personnes  les  chantre  et  chappitre  de 
Tesglise  de  Notre-Dame  d'Estampes  deffendeurs  d'aultre  part; 
pour  raison  de  certains  droietz  de  champart  que  les  dits  reli- 
gieux contendoyent  à  avoir  sur  plusieurs  héritages  assis  au 
terrouer  de  Bonvillier,  dont  la  déclaration  s'ensuyt' 

Auquel  procès  tant  eust  et  ayt  esté  procédé  que  les  dites 
parties  eussent  esté  appoinctéz  en  faiz  contraires,  et  enqueste 
faicte  sur  ce  rapportée  et  mise  en  court,  affin  de  juger.  Néant- 
moins  les  dites  parties  comparans  aujourd'huy  par  devant 
nous  ;  c'est  assavoir  le  dit  abbé  en  personne  et  icelluy  mesmes, 
et  le  couvent  du  dit  lieu  par  Loys  Allart  leur  procureur,  suffi- 
samment fondé  par  lettres  de  procuration  dont  la  teneur 
ensuyt  : 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  frater  Guillelmus*, 
permissione  divina  humilis  abbas  monasterii  Sancte  Trinitatis 
de  Morigniaco,  ordinis  Sancti  Benedicti,  totusque  ejusdem 
loci  conventus,  salutem  in  Domino  sempiternam.  Notum  fa- 
cimus  quod  nos  et  monasterii  nostri  predicti  nominibus, 
facimus,  constituimus  ac  etiam  ordinamus  procuratores  nostros 
générales  ac  etiam  nuncios  spéciales,  magistrum  Johannem 
Fourquant,  Egidium  Boisminart,  Ludovicum  Allart,  Johannem 
Bellot,  et  Johannem  Raguier  et  eorum  quilibet  in  solidum,  ita 
quod  non  sit  melior  conditio  occupantis;  sed  quod  per  unum 
ipsomm  inceptum  fuerit,  per  alterum  eorumdem  mediari,  ter- 
minai! et  finiri,  in  omnibus  et  singulis  causis  nostris,  motis  et 
movendis  tam  agendo  quam  defFendendo,  et  tam  pro  nobis 
quam  contra  nos,  et  coram  quibuscumque  judicibus  secularibus 
et  ecclesiasticis,  et  quibuscumque  nominibus  censeantur,  ac 


i.  l/énumération  qui  suit  étant  la  reproduction  exacte  de  Pénumé- 
ration  contenue  et  publiée  déjà  dans  la  charte  no  LXXX1V,  on  a  jugé 
inutile  de  l'imprimer  ici  à  nouveau. 

2.  Guillaume  III,  abbé  de  i375  à  1.398.  Voir  la  notice  que  lui  consacre 
Fleureau,  pp.  540  et  suiv. 


—  io6  — 

quamvis,  et  auctoritate  vel  potestate  fungantur,  sive  sit  inpar- 
lamento  vel  extra,  dantes  eisdem  procuratoribus  nostris,  et 
eorum  cuilibet  in  solidum,  plenam  et  liberam  potestatera  pro 
nobis,  nominibus  quibus  supra,  in  judicio  et  extra,  componendi 
litem  seu  lites,  contestandi  de  calumpnia  et  de  veritate  dicenda, 
in  animas  nostras  jurandi,  atque  subeundi  quodlibet  alterius 
generis  juramentum  quod  postulat  juris  ordo,  ponendi,  propo- 
nendi,  positionibus  et  articulis  partis  adverse  respondendi, 
libellum  seu  libellos  dandi,  replicandi,  dupplicandi,  trippli- 
candi,  testes,  litteras,  acta  instrumenta  et  alia  probationum 
gênera  producendi,  et  in  dictam  testium  partis  adverse  produc- 
torem  dicendi,  objiciendi,  et  rcpugnandi,  compromittendi,  pa- 
cificandi,  transsigendi  et  accordandi  sententiam  seu  sententias 
pro  nobis,  quibus  supra  nominibus  reportandi,  ac  etiam  contra 
nos  diffinitivas,  vel  interlocutores  audiendi  et  ab  eis  et  alio 
quocumque  gravamine  nobis  inferendo  provocandi  et  appel- 
landi,  apellos  petendi,  appellationem  seu  appellationes  prose- 
quendi,  substituendi  unum  vel  plures  procuratores,  talem  ut 
supra  potestatem  habentes,  substitutum  vel  substitutos  revo- 
candi,  si  opus  fuerit,  quociens  eis  placuerit,  et  generaliter 
omnia  alia  faciendi,  que  nos  nominibus  quibus  supra  faceremus 
et  facere  possemus,  si  présentes  et  personaliter  interessemus, 
etiam  si  mandatum  exhigerent  spéciale;  relevantes  dictos 
procuratores  nostros  et  eorum  quemlibet  ab  omni  onere  satis- 
dandi,  promittcntes  etiam  nos,  quibus  supra  nominibus,  ratura 
atque  firmum  habere  et  tenere  quidquid  predictos  procuratores 
nostros  et  eorum  substitutos  in  premissis  et  quolibet  premis- 
sorum  deppendendum  et  conveniendum  ex  eisdem  actum, 
dictum,  gestumve  fuerit,  quomodolibet  procuratum,  judicio 
sisti,  judicatumque  solvi  cum  omnibus  suis  clausulis,  sub 
omni  juris  renunciatione  ad  hec  necessaria,  pariter  et  cantella. 
In  cujus  rei  testimonium,  presentibus  litteris  si  sigilla  nostra 
duximus  apponenda.  Actum  in  dicto  monasterio  nostro,  die 
vin*  mensis  aprilis,  anno  Domini  m°ccc°  nonagesimo  sexto. 
—  D'une  part. 

Et  les  dits  procureur  et  chantre  en  personnes  et  le  chappitre 
de  la  dite  esglise  Notre-Dame  d'Estampes,  par  messire  Es- 
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tienne  Regnart,  prebtre,  leur  procureur,  fondé  des  lettres  de 
procuration  données  soubz  le  scel  de  la  dite  esglise,  dont  la 
teneur  ensuit  : 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  cantor  et  capitulum 
ecclesie  collegiate  Béate  Marie  de  Stampis,  Senonensis  dio- 
cesis,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  nos  nostro 
nomine  et  ecclesie  nostre  predicte,  dilectos  et  fidèles  nostros 
discretos  viros  dominos  :  Reginaldum  de  Solavilla,  Sauxetum 
Àde,  Johannem  Grimileti,  Jametum  de  Sancto  Petro,  Stepha- 
num  Renardi,  presbiteros,  canonicos  nostros  :  Johannem 
Taupin,  Robertum  Paticerii,  Nicolaum  Braugier,  cappellanos 
nostros  :  Stephanum  Propositi,Egidium  Boisminard,  Henricum 
Nauberti,  Ludovicum  Allardi  et  Petrum  Lebeuf,  exhibitores 
presentium  nostros  fecimus,  constituimus  et  ordinavimus,  ac 
etiam  ordinamus  per  présentes  procuratores  nostros  générales 
ac  nuncios  specialiter,  omnes  insimul  et  eorum  quemlibet  per 
se  et  in  solidum,ita  quod  non  sit  melior  conditio  occupantis,sed 
quod  unus  eorum  inceperit,  alter  persequi  valeat  et  finiri  cum 
effectu  in  omnibus  et  singulis  causis  et  negotiis  nostris,  motis 
et  movendis,  tam  pro  nobis  et  ecclesia  nostra  predicta,  quam 
contra  nos  et  ecclesiam  nostram  predictam,  quam  quascumque 
personas  ecclesiasticas  et  seculares,  et  coram  quibuscumque 
judicibus  ecclesiasticis  et  secularibus,  quacumque  auctoritate 
fungantibus  seu  quocumque  nomine  censeantur,  dantes  et 
concedentes  predictis  procuratoribus  nostris,  et  eorum  cuilibet 
per  se  et  in  solidum  plenam  et  liberam  potestatem,  ac  manda- 
tum  spéciale  agendi  pro  nobis  et  ecclesia  nostra,  nosque  et 
ecclesiam  nostram  predictam  deffendendi,  conveniendi,  recon- 
veniendi,  exipiendi,  ponendi,  proponendi,  provocandi,  repli- 
candi,  duplicandi,  triplicandi,  litem  seu  lites  contestandi,  ne- 
gandi,  et  cognoscendi,  jurandi  in  animas  nostras  tam  de 
calumpnia  quam  de  veritate  dicenda,  ac  cujuslibet  generisjura- 
mentum  facere  quod  postulat  ordo  juris  exipiendi,  petendi  et 
recipiendi,  si  que  nobis  fuerunt  ad  judicium,  seu  taxas  ponendi, 
positionibus  respondendi,  testes,  litteras  et  instrumenta  in 
modum  probationis  producendi  in  testes  et  dictam  testium 
dicendi  jus,  interlocutivam  et  diffinitivam  sententiam  audiendi, 
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appellandi,  provocandi  pro  nobis  provocationes  et  appella- 
tiones  nostras  prosequendi,  innovendi  et  insumandi  apellos 
petendi  et  eos  obtinendi,  cautiones,  et  processus  rattificandi, 
transigendi,  concordandi,  pacificandi,  compromittendi,  com- 
promissum  seu  compromissa  fidet  et  pena  valendi  hospites  et 
judiciabiles  nostros  requirendi,  petendi,  exigendi  et  habendi  a 
quibuscumque  judicibus,  et  de  illis  bonum  et  brève  judicium 
conquerantibus  faciendi  eosque,  si  opus  fuerit,  adjournandi,  et 
eis  diem  seu  dies  coram  nobis  seu  locumtenentem  nostrum 
assignandi  ;  et  omnia  alia  et  singula  faciendi  que  nos  faceremus 
et  facere  possemus,  si  semper  présentes  ad  premissa  omnia 
et  ea  tangentia  interessemus;  promittentes  sub  ypotequa  et 
obligatione  omnium  rerum  et  bonorum  nostrorum  et  dicte 
ecclesie  nostre,  nos  ratum  et  gratum  habere,  et  plenius  habi- 
turum  quidquid  predictos  procuratores  nostros  et  eorum 
quemlibet  per  se  et  in  solidum  actum,  dictum,  gestum,  factumve 
fuerit  seu  etiam  procuratum  et  pro  eis,  si  necesse  fuerit,  judi- 
catum  solvi  et  judicio  sisti  et  his  omnibus  quorum  interest 
tenore  prcsentium,  intimamus. 

In  cujus  rei  testimonium  sigillum  nostrum  litteris  presentibus 
duximus  apponendum.  Datum  die  sabbati  post  Nativitatem 
Béate  Marie  Virginis,  anno  Domini  milJesimo  tricentesimo 
nonagesimo  quinto.  —  D'autre  part. 

Pour  eschever  rigueur  de  procez,  et  pour  paix  et  amour 
nourir  entr'eux,  ont  esté  et  sont  les  dites  parties  demourées  à 
accord  ensemble  en  la  manière  qui  s'ensuit.  C'est  assavoir  : 

Que  pour  les  dits  droictz  de  champart  que  iceulx  religieux 
contendoient  à  avoir  sur  les  héritages  dessus  nommez  et  dé- 
clarez, iceulx  chantre  et  chappitre  de  la  dite  esglise  Notre- 
Dame  d'Estampes,  à  cause  desdits  héritages  seront  temiz  de 
paier  doresnavant  par  chacun  an  ausdits  religieux  la  somme  de 
vingt  solz  parisis,  au  terme  de  la  feste  Saint  Remy,  avecque  la 
censive  que  iceulx  héritages  peuvent  devoir.  Et  pour  les  aultres 
droictz  que  iceulx  religieux  demandoyent  pour  l'amortissement 
d'iceux  héritages  qui  sont  assis  en  leur  justice  et  pour  toultez 
aultres  choses  qu'ilz  leurs  pourroyent  demander,  à  cause 
d'iceulx  héritages  pour  les  tenir  comme  par  main  morte,  yceulx 
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chantre  et  chappitre  seront  tenuz  de  paier  aus  dits  religieux  la 
somme  de  dix  livres  parisis  pour  une  foiz  seullement  :  et  de- 
meurent et  demouront  à  tousjours  mètz  les  dits  héritages 
deschargés  de  toulz  droitz  de  champart  envers  les  dits  reli- 
gieux; et  les  ditz  chantre  et  chappitre,  quittez  de  toulz  les 
arrérages  de  champart  qui  pourroient  et  peuvent  devoir  aus 
dits  religieux,  à  cause  des  héritages  dessus  déclarez,  de  tout  le 
temps  passé  jusques  aujourd'huy,  moiennant  ce  que  du  consen- 
tement du  procureur  de  mon  dit  seigneur  le  comte,  et  par  la 
deslibéracion  de  son  conseil,  les  dits  religieux,  abbé  et  couvent 
de  Morigny  seront  et  demouront  quittez  envers  mon  dit  sei- 
gneur le  comte  de  la  somme  de  quatre  muytz  de  froument, 
lesquelx  le  dit  procureur  disoyt  dès  long  temps  avoir  esté 
prestéz  aus  dits  religieux,  des  grains  et  garnisons  de  mon  sei- 
gneur; et  pour  laquelle  somme  de  grain  le  dit  procureur  de 
mon  seigneur  disoyt  en  son  dit  procéz  que  les  dits  religieux 
avoient  adnullé  et  mis  au  néant  toult  le  droit  de  champart, 
qu'ilz  demandoyent  et  contendoyent  avoir  sur  les  héritages 
dessus  dits.  Et  partant  se  déportoient  et  déportent  de  toult 
leur  dit  procéz.  Conscentent  les  dites  parties  estre  par  nous 
condempnées  à  tenir,  entretenir  et  acomplir  leur  dit  accort.  Et 
pour  ce,  nous,  de  leur  accort  et  consentement,  icelles  partiez 
avons  condempnées  et  condempnons  à  iceluy  accort  tenir, 
entretenir  et  accomplir  selon  ce  qu'il  est  dit  et  déclaré  dessus. 
Et  en  iceluy  avons  mis  et  mettons  l'auctorité  et  consentement 
de  justice,  et  partant  avons  deslié  de  cour  et  de  procéz  les  dites 
parties  sans  despens  avoir  d'une  partie  ne  d'aultre.  Duquel 
accort  les  dites  parties  nous  ont  requis  ces  présentes  lettres; 
lesquelles  nous  leur  avons  ottroiées  pour  leur  valloir  ce  que  de 
raison  deuvra. 

En  tesmoing  de  ce,  nous  avons  mis  à  ces  présentes  lettres 
notre  scel.  Ce  fut  faict  es  assises  par  nous  tenues  à  Estampes, 
le  samedi  cinquiesme  jour  du  moys  de  may,  Tan  de  grâce  mil 
ccc  un"  et  dix  sept,  vie  jour  des  dites  assises. 


—    I  IO   — 


LXXXVII. 

Consentement  donné  par  Jean  III,  abbé  de  Morigny,  à  rac- 
cord précédent  conclu  par  les  soins  de  son  prédécesseur. 

Alorigny,  25  novembre  1398. 

Assensus  Domini  abbatis  de  predictis  litteris  suo  sigillo 
sigillatis. 

Universis  présentes  litteras  inspectons,  frater  Johannes, 
permissione  divina  humilis  abbas  monasterii  Sancte  Trinitaris 
de  Morigniaco,  Scnonensis  diocesis,  ordinis  Sancti  Benedicti, 
totusque  ejusdem  loci  conventus,  salutem  in  Domino  sempi- 
ternam.  Notum  facimus  quod  omnium  nostrorum  intervenien- 
tium  assensu,  utilitate  monasterii  nostri,previsa  ac  deliberatione 
habita  inter  nos,  junctoque  proborum  virorum  consilio,  omnia 
et  singula,  in  litteris  quibus  hec  nostre  présentes  littere  sunt 
annexe,  contenta  ipsa  rata  et  grata  habentes  laudamus,  raiifi- 
camus  et  tenore  presentium  confirmamus;  promittentes  bona 
fide  sub  omnium  nostrorum  et  predicte  nostre  ecclesiebonorum, 
in  contrarium  non  venire  quomodolibet  in  futurum  ;  et  ut  in 
perpetuum  stabile  permancat,  sigillorum  nostrorum  fecimus 
appensione  muniri. 

Datum  in  capitulo  nostro  generali,  die  lune  in  crastino  festi 
Sancte  Trinitatis'  hyemalis,  vicesima  quinta  mensis  novembris, 
anno  Domini  m°ccc°  nonagesimo  octavo. 

LXXXVIII. 

Quittance  donnée  par  Guillaume  III,  abbé  de  Morigny,  des 
dix  livres  parisis  que  le  chapitre  de  Notre-Dame  avait  été 


1.  Cette  fête  de  la  Trinité  d'hiver  était  sans  doute  particulière  à 
l'abbaye  de  Morigny,  car  nulle  part  il  n'en  est  question  dans  la  liturgie 
catholique.  Elle  devait  se  célébrer,  pensons-nous,  le  dernier  dimanche 
après  la  Pentecôte. 
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condamné  à  verser,  en  vertu  de  l'accord  précédemment 
conclu  en  présence  de  Jean  Davy. 

[Morigny],  18  juin  1397. 

Quitancia  de  decem  libris  supradictis  in  littera  concor- 
dationis. 

Noverint  universi  quod  nos,  frater  Guillelmus,  permissione 
divina  humilis  abbas  monasterii  Sancte  Trinitatis  de  Mori- 
gniaco,  habuimus  et  recepimus  a  venerabilibus  et  discretis 
viris  cantore  et  capitulo  Béate  Marie  Stampensis  summam 
librarum  parisiensium,  in  quibus  nobis  tenebantur  pro  et  ra- 
tione  cujusdam  composicionis  inter  nos  et  ipsos  facte,  super 
quodam  processu  inter  nos  et  procuratorem  domini  comitis 
Stampensis,  ipsorum  garantizatorem  pendentem  occasione 
campiparti  terrarum  suarum  de  Bonovillari,  de  qua  quidem 
summa  predictos  cantorem  et  capitulum  quittamus  per  pré- 
sentes. In  cujus  rei  testimônium,  sigillum  nostrum  litteris 
presentibus  duximus  apponendum.  Actum  anno  Domini  m°  ccc° 
nonagesimo  septimo,  die  lune  xvm*  mensis  junii. 

LXXXIX. 

Accord  fait  entre  Simon  le  Gras,  abbé  de  Morigny,  et  le 
chapitre  de  Notre-Dame  d'Étampes,  au  sujet  de  quatre 
arpens  de  terre  situés  au  chantier  du  Bordeau1. 

Morigny,  juin  1468. 

Littera  concordationis  facta  inter  predictum  capitulum  et 
predictos  abbatem  et  monasterium. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes   lettres  verront,  Simon*, 


1.  Lieu  dit  inconnu. 

2.  Simon  le  Gras,  3i«  abbé  de  Morigny.  Voir  la  notice  que  lui  consacre 
Fleureau,  p.  544. 
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humble  abbé  du  monastère  de  la  Sainte  Trinité  de  Morigny- 
leez-Estampes,  et  tout  le  couvent  d'iceluy  lieu,  salut  en  Notre 
Seigneur.  Comme  plaict  et  procèz  fust  meu  entre  nous  dune 
part,  et  les  chantre,  doyen  et  chappitres  des  esglises  collégial 
Notre-Dame  et  Sainte-Croix  d'Estampes  d'aultre  part,  à  cause 
de  quatre  arpens  de  terre  arable  ou  environ  assis  au  chantier 
dit  le    Bordeau,  qui  furent  Jehan  Gaalle    et    depuis  Jehan 
Christian  et  Jehan  Denis,  que  tient  à  présent  Pierre  de  Beau- 
voir, demourant  en  la  paroisse  Saint  Basile  d'Estampes,  à  luy 
baillées  naguères  par  damoiselle  Agnès  de  la  Barre,  fille  feu 
messire  Esticnne  Valleton,  chevalier,  tenans  d'une  part  aux 
héritiers  feu  Roullin  Paviot,  et  d'aultre  aux  héritiers  feu  Gillet 
Soreau,  et  d'un  bout  aux  terres   que  tint  anciennement  feu 
Gillet  Bartier,  que  tient  de  présent  le  dit  Pierre  de  Beauvoir; 
lesquelx  quatre  arpens  de  terre  nous  disions  et  mainteneons  à 
nous  competter  et  appartenir  par  deffault  de  hoir  détenteur  ou 
propriétaire  et  mouvans  à  nous. à  chief  cens.  Et  les  dits 
chantre,  doyen  et  chappitres  soustenans  et  disans  le  contraire. 
Scavoir  faisons  que  pour  éviter  toult  procès  et  aussy  les 
despens  et  coustemens  qui  pourroient  ensuir;  à  cause  de  ce 
et  pour  nourir  paiz  ensemble  par  l'advis,  déliberacion  et  conseil 
de  notables  gens  ;  et  aussy  d'un  commun  accort  faict  après 
entre  nous  assemblez  pour  ceste  cause,  nous  avons  accordé 
et  appoincté  avecque  les  dits  chantre,  doyen  et  chappitres  en 
la  manière  qui  ensuyt.  C'est  assavoir  que  nous  leur  avons 
transporté  et  délessé,  dès  maintenant  à  tousjours  et  à  leurs 
successeurs,  quatre  arpens  de  terre  labourable  ou  environ  assis 
au  dit  lieu  et  chantier  du  Bordeau,  qui  anciennement  furent  et 
tindrent  les  héritiers  feu  Jehan  Christian,  tenans  d'une  part 
aux  dits  héritiers,  et  d'aultre  aux  terres  à  Tabesse  de  Villiers 
et  à  Colin  Troignet,  aboutissans  par  ung  bout  sur  les  dits 
héritiers  et  de  l'autre  bout  à  une  pièce  de  terre  qui  est  de  lau- 
mosne  de  Buval1;  à  nous  advenus  et  eschuz  par  deffault  de 
hoir  détempteur  ou  propriétaire  et  mouvans  à  nous  à  chief 
cens.  Pour  et  à  rencontre  des  dits  quatre  arpens  cy  dessus 


i.  Buval  (?) 
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premiers  nommez,  que  iceulx  chantre,  doyen  et  chappitres 
nous  ont  pour  ce  transportez,  quittez  et  délesséz  comme  il 
appert  par  lettres  sur  ce  faictes  soubz  leurs  seaulx,  lequel 
transport,  permutacion  ou  eschange  ainssy  par  nous  faict  aus 
dits  chantre,  doyen  et  chappitres.  De  ce  que  dit  est,  nous  pro- 
mettons tenir  et  avoir  agréable  à  tousjours  sans  venir  ou  faire 
venir  au  contraire  en  aucune  manière.  En  tesmoing  de  ce  nous 
avons  mis  ad  ces  présentes  nos  seaulx,  Tan  de  grâce  mil  cccc 
soixante  et  huit,  le  xe  jour  de  juing. 

XC. 
Reconnaissance  donnée  par  le   même  abbé   au   chapitre  de 

r 

Notre-Dame  d'Etampes,  touchant  un  égoût  à  Bonvillier. 

Morigny,  3  mars  14191. 

Littera  de  distilantia  aquarum  facta  inter  predictas  partes  de 
domibus  de  Bonovillari,  pertinentes  ad  predictum  abbatem 
tamdiu  quandiu  voluerit  predictum  capitulum. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes  lettres  verront.  Nous  Simon, 
humble  abbé  du  monastère  de  la  Sainte-Trinité  de  Morigny,  et 
totilt  le  couvent  d'iceluy  lieu,  salut  en  Notre  Seigneur.  Comme 
japieça  nous  avons  faict  construire  et  édifier  certaines  ber- 
geries en  notre  mestarrie  et  granche  de  Bonvillier  sur  et  contre 
les  murs  séans  entre  notre  dicte  mestayrie  et  la  granche  et 
mestairie  et  closture  des  jardins  appartenant  aux  chantre  et 
chappitre  de  Tesglisc  collégial  Notre  Dame  d'Estampes;  des- 
quelles bergeries  certain   esgoud  distille  et  chiet  es  jardins 


1.  Cette  date  est  assurément  erronée,  car  l'abbé  Simon  ne  fut  élu  abbé 
de  Morigny  qu'en  1433,  et  par  conséquent  il  ne  put  signer  comme  tel  en 
1 J19.  Oq  ne  saurait  dire  d'ailleurs  qu'il  s'agit  d'un  autre  Simon,  car  c'est 
Je  premier  abbé  qui  porte  le  nom  de  Simon  dans  la  liste  dressée  par 
Fleureau.  Cette  reconnaissance  constate  un  des  bons  procédés  qui  furent 
échanges  entre  Notre-Dame  et  Morigny  pendant  que  Simon  Le  Gros 
tenait  la  crosse  abbatiale.  Je  propose  la  date  de  1449,  qui  me  parait 
être  la  vraie,  parce  que  les  arrangements  entre  l'abbé  Simon  et  le  cha- 
pitre de  Notre-Dame  commencèrent  vers  cette  époque. 

8 
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dessus  dits  de  chappitre;  ce  que  iceulx  nous  ont  souffert  le 
temps  passé  sans  ce  que  nous  aions  droit  d'avoir  le  dit  esgoud. 
Toutefuoyes  iceulx  de  chappitre  ont  voullu  de  leur  gracieux 
volloir  le  temps  passé  souffrir  icelluy.  Néantmoins  nous  ne 
voulions  tendre  à  aucune  fin  de  possession  et  saisine  d'avoir 
ozés  ne  pour  le  temps  advenir  auchun  esgoud  en  leur  dit  héri- 
tage. Mais  ce  qui  a  esté  faict  le  temps  passé,  mettons  au 
néant;  et  icelluy  esgoud,  iceulx  de  chappitre  ne  sont  en  riens 
tenuz  de  recepid,  fors  tant  seulement  qui  leur  plaira,  sera. 

Donné  en  tesmoing  de  ce  soubz  nos  seaulx,  l'an  mil  1111e  et 
dix  huit,  le  m«  jour  de  mars. 

XCJ. 

Convocation  du  chapitre  pour  V élection  d'un  chantre*. 

[Etampes],  11  juin  i3g5. 

Citatio  capituli  ad  canonicos  congregandos  in  electione 
cantoris  ejusdem  ecclesie  Béate  Marie. 

Capitulum  ecclesie  Béate  Marie  de  Stampis,  Senonensis 
diocesis,  venerabilibus  et  discretis  viris  dominis  Canciano  de 
Saudrevilla,  Rcginaldo  de  Solavilla,  Johanni  Grimileti,  Sauxeto 
Ade,  Guillelmo  du  Marchés,  Johanni  Desnoicrs,  Jacobo  de 
Sancto  Petro,  Andrée  Creté,  presbiteris;  Johanni  de  Rovre,  et 
Johanni  Anglici,  clericis,  ecterisque  predietc  ecclesie  canonicis; 
neenon  universis  et  singulis,  quos  presens  tangit  negocium  et 
tangere  potest  in  futurum,  salutem  in  Domino  sempiternam. 

Cum  cantoria  dicte  nostre  ecclesie  cujus  electio,  nominacio, 
provisio  et  institutio  ad  nos  immédiate  tam  de  jure  quam  de 
consuetudine  spectare  et  pertincre  dignoscatur  ab  antiquo: 
inde  est  quod  vobis  tenore  presentium  certifficamus,  signiti- 

1.  Le  cartulaire  ne  nous  fait  point  connaître  le  résultat  de  cette  élec- 
tion, mais  il  est  probable  qu'elle  aboutit  à  la  nomination  de  Jean  de  Seule- 
ville,  que  Fleurcau  donne  comme  ayant  occupé  cette  charge  en  1 400.  — 
Toutefois  cette  pièce  a  dû  échapper  à  la  sagacité  de  l'historien  d'Etarapes, 
autrement  il  n'eût  pas  dit  que  Jean  de  Seuleville  était  chantre  longtemps 
avant  1100,  puisqu'il  y  eut  une  élection  en  juin  i3ç5. 


—  u5  — 

camus  et  mandamus  quatenus  hac  instanti  die  sabbati  post 
estivale  festum  Beati  Martini,  hora  capituli  ipsius  ecclesie,  cam- 
pana  prius  pulsata,  ut  moris  est,  in  eadem  ecclesia,  diebusque 
super  hiis  continuais,  et  si  necesse  fueriteontinuandis;  de  com- 
muni  omnium  nostrorum  [consensu],  Spiritus  Sancti  gratia  pre- 
mitus  invocata  incapitulo  ipsius  ecclesie;  de  electione  persone 
ydonee  in  cantorem  ejusdem  ecclesie  providere  intendimus  et 
tractare;  et  ob  hoc  vos  omnes  et  singulos  tenore  presentium 
ad  dictas  diem  et  horam  canonice  una  vice  pro  omnibus  pe- 
remptis  convocamus;  vobisque  et  vestrorum  cuilibet  dictam 
diem  terminum  prefixum  prefigimus  ac  etiam  assignamus,  si 
vestra  creditis  interesse.  Intimantes  vobis  et  vestrorum  cuilibet 
quod  dictis  die  et  hora,  sive  veneritis,  sive  non,  nos  ad  elec- 
tionem,  provisionem  et  institutionem  faciendam  de  persona 
ydonea,  in  cantorem  dicte  ecclesie,  Deo  dante,  procedemus, 
ut  jus  erit,  adhibitis  solempnitatibus  in  talibus  assuetis,  vestra 
et  vestrorum  cujuslibet  abscentia  non  obstante;  et  in  signum 
receptionis  presentium,  quilibet  vestrorum  sigillum  suum  in 
cauda  vacua,  presentibus  hiis  apponendum  non  différât,  sub 
debito  prestiti  juramenti.  In  cujus  rei  testimonium  sigillum 
nostrum,  quo  in  talibus  utimur,  presentibus  duximus  appo- 
nendum. Datum  in  capitulo  nostro  generali,  die  veneris,  in 
festo  Beati  Barnabe  Apostoli,  anno  Domini  m°ccc°  nonagesimo 
quinto. 

XCII. 

Mode  d'élection  du  chantre  par  le  chapitre. 

S.  1.  n.  d.1 

De  modo  eligendi  cantorem  in  predicta  ecclesia  per  cano- 
nicos  congregatos. 

C'est  la  forme  de  l'élection  du  chantre.  Primo,  le  chappitre 


i.  Fleureau  a  analysé  cette  pièce  dans  son  ouvrage.  Il  dit  que  ce  mode 
d'élection  est  en  usage  depuis  environ  l'an  1210;  mais  le  document  que 
nous  mettons  sous  les  yeux  de  nos  lecteurs  n'est  pas  antérieur  au 
xiv«  siècle. 
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sonne  les  cloches,  comme  est  acoustumé  à  la  journée  de  la 
convocacion;  se  Ton  pueut  avoir  tabellion  et  tesmoingz  qui  y 
soyent,  et  puys  soyt  levé  la  convocation  ;  et  ce  faict  le  plus 
aisné  chanoine  doibt  soir  au  lieu  du  chantre,  et  du  consente- 
ment de  tous  estre  establi  à  nommer  telle  personne  qui  luy 
plaira;  et  ce  faict  dira  par  la  voye  du  Sainct  Esprit  :  In  nomine 
Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sancti.  Amen.  Je  nomme  telle  per- 
sonne à  chantre,  se  tous  en  sont  à  acord;  si   soit  levées  et 
chanté  :  Te  Deum  laudamus  et  sonné.  Et  ce  faict  doibt  estre 
monstre  au  peuple,  qui  sera  hors  du   chappitre,  en  disant  : 
Nous  avons  telle  personne  esleue  à  chantre  de  Fesglise  de 
séans.  S'il  est  nul  qu'il  veille  dire  ou  proposer  chose  par  quoy 
il  ne  le  doibve  estre,  s'il  le  die,  en  présent;  car  après  ne  seroyt 
pas  receuz.  Et  ce  faict  soyt  remené  en  chappitre  et  soit  instal- 
lez comme  chantre,  et  ly  soyt  baillé  le  baston  pastoral,  et  qui! 
jure  les  estatuz  ordonnez  pour  le  chappitre;  et  de  toult ce, 
faictes  lettres   au   tabcllionnagc.  Et   ce   par  adventure  nous 
estoyt  pas  d'accord  par  la  voye  du  Sainct  Esprist,  si  soyt  faict 
par  scrutin  et  qui  aura  plus  grant  partie  des  vois  des  cha- 
noines, si  soyt  chantre;  et  chacun  chanoine  pourra  dire: Je 
me  consens  à  telle  personne;  et  se  telle  voye  ne  pueut  estre 
tenue,  si  soyent  deux  chanoines  esleuz  par  manière  de  com- 
promis, lesquelx   aurait  povoir   des  aultres  chanoines  pour 
eslire  telle  personne  que  il  leur  plaira.  Et  le  chantre  procréé, 
faictes  luy  comme  il  est  dessus  contenu. 

XCIII. 

Gilles  de  Ruparfont,  chevalier,  donne  en  gage  au  chapitre 
de  Notre-Dame  d'Étampes  la  moitié  de  la  dîme  dEstouyqui 
mouvait  du  fief  de  Notre-Dame.  Cette  obligation  est  attestée 
par  Ferry  Pâté,  chevalier. 

S.  1.,  juin  1284. 

De  décima  de  Estoviaco1  qualiter  Gillo  de  Rivo  profundo 
pignore  obligavit  capitulo  Béate  Marie  de  Stampis. 

1.  Estouy,  canton  et  arrondissement  de  Pithiviers  (Loirel). 
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Omnibus  présentes  litteras  inspecturis,  Ferricus  Pasté1, 
milles,  salutem  in  Domino.  Novcritis  quod  Gillo  de  Rivo  pro- 
fundo,  miles,  medietatem  décime  sue,  quam  habet  apud  Sto- 
viacum  quem  de  nostro  movet  feodo  ecclesie  Béate  Marie 
Stampensis  pro  sexaginta  decem  libris  parisiensibus  pignori 
obligavit.  Nos  autem,  ad  petitionem  dicti  domini,  illam  obliga- 
tionem  volumus  etlaudavimus,et  tenebunteamdemobligationem 
dicte  décime  supradicte  ecclesie  quotienscumque  opus  fuerit 
garantizare.  In  cujus  autem  laudacionis  facte  testimonium  et 
garentizie  portande,  présentes  litteras  sigilli  nostri  munimine 
predicte  ecclesie  sigillamus.  Datum  anno  Domini  m°cc°xxx° 
quarto,  mense  junio. 

XCIV. 

Agnès y  femme  de   Gilles  de  Ruparfont,  ratifie  V obligation 
précédente  devant  Guillaume,  doyen  du  Gâtinais. 

S.  1.,  4  juin  1234. 

Ratificatio  facta  per  Agnetam,  uxorem  dicti  Gillonis  de  Rivo 
profundo,  passata  per  decanum  Vastiniensem. 

Vins  venerabilibus  et  discretis  sacerdoti  et  capitulo  ecclesie 
Bcate  Marie  Stampensis  totoque  ejusdem  ecclesie  capitulo, 
Guillelmus  decanus  Vastiniensis,  salutem.  Discretioni  vestre 
signiticamus  quod  Agnes  uxor  Gilonis  de  Ruprafunt,  militis, 
coram  nobis  laudavit,  voluit  et  concessit  pignorationem  quam 
fecit  vobis  dictus  Gilo  de  medietate  totius  décime  sue  quam 
habebant  in  parochia  de  Atoui  pro  sexaginta  videlicet  et  decem 
libris  parisiensibus  fiducianta  et  dicta  Agnes  in  manu  nostra 
spontanea,  non  coacta,  ejusque  conventione  qua  quidquid 
quod  contra  eamdem  impignorationem  per  se  vel  per  aliud 


1.  Ferry  Pâté,  seigneur  de  Challcrange.  apparaît  comme  écuyer  des  1226 
et  devient  maréchal  de  France  en  1237.  (Voir  P.  Anselme,  tome  VI,  p.  622.) 
Il  fut  employé  par  Louis  IX  comme  négociateur  en  plusieurs  circonstances. 
Son  sceau  est  aux  Archives  nationales,  appendu  à  une  pièce  cotée  S.  61 25, 
no  62. 
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aliquo  jure  de  cetero  non  veniret.  Datum  die  dominica,  infra 
octavam  Ascensionis  Domini,  anno  m°  cc°  xxx°  quarto,  mense 
junio. 

XCV. 

Accord'  fait  entre  le  chapitre  de  Notre-Dame  cTEtampes  et 
Guillaume,  fils  de  Richard  de  Chandoux,  sur  certains 
droits  que  le  chapitre  avait  sur  le  territoire  de  Chandoux. 

S.  1.,  janvier  1233. 

Concordatio  factainter  capitulum  Béate  Marie  et  Guillelmum, 
filiura  Richardi  de  Chiendoux1. 

Nos  Amalricus", cornes  Montis  fortts,  Francie  constabularius, 
notum  facimus  universis  quod,  quum  diu  *  contentio  durasset 
inter  capitulum  Béate  Marie  Stampensis  ex  una  parte,  et  Guil- 
lelmum de  Chiendoux  ex  altéra,  tandem  mediante  dilecto  et 
fideli  nostro  Petro  de  Sauvarchiis,  sicut  coram  nobis  fuit 
per  os  dicti  Guillelmi  et  aliorum  coram  cantore  dicte  ecclesie, 
recordant,  et  concessum  in  hanc  amicabilem  formam  pacis 
convencrunt,  quod  predictus  Guillelmus  quitavit  dicto  capitulo 
totam  terram,  hebergagium  et  mairriam  cum  omnibus  pertincn- 
tiis  que  omnia  pater  ejus  Richardus,  dum  viveret,  posside- 
bat,  fide  ab  eodem  Guillelmo  coram  nobis  prestita  in  manu 
Guillelmi  Pulcri8  dicte  ecclesie  cantoris,ctin  predictis  omnibus 
vel  in  aliquibus  rébus  aliis  in  dicto  territorio  de  Chandoux 


i.  Cet  accord  fut  conclu  sous  la  garantie  de  Amaury,  comte  de  Mont- 
fort,  qui  exerçait  alors  la  charge  de  connétable  de  France  depuis  i:3i. 

2.  Chandoux,  hameau  dépendant  de  la  commune  d'Etampes.  Cette 
terre  de  Chandoux  appartient  aujourd'hui  à  la  famille  Duverger. 

3.  Amaury,  fils  de  Simon  de  Montfort,  né  en  1192,  mort  en  iiji.  fut 
roramc  Connétable  de  France  en  i23i.Lc  présent  document  peut  s'ajouter 
au  Catalogue  des  actes  de  Simon  et  cTAmauri  de  Montfort,  par  M.  Air,. 
Molinier  (Bibliothèque  de  V École  des  chartes,  tome  XXXIV,  itr;3,pp.  A\> 
fui). 

.|.  Cette  discussion  durait  depuis  au  moins  trente-deux  ans;  voir  la 
pièce  suivante. 

5.  Guillaume  le  Bel,  dont  parle  dom  Fleureau,  p.  35i. 
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constitutis,  nihil  de  cetero  reclamabit,  nec  deinde  capitulum  per 
se  vel  per  alium,  nec  ipsius  capituli  hospites  et  hommes  pre- 
sumet  de  cetero  molestare.  Tenetur  insuper  prenominatus 
Guillelmus  per  fidem  suam  inducere  quoscumque  de  presen- 
tibus  suis  et  amicis  poterit  ut  quitacionera  faciant  prenotatam. 
Si  vero  aliquis  contra  sepedictum  capitulum  super  aliquibus 
rébus  ad  dictum  territorium  pertinentem  de  cetero  venire, 
aliqua  occasione  presumpserit,  dictus  Guillelmus  omni  contra 
venienti  nullum  per  fidem  suam  prestabit  auxilium  vel  assensum. 
Preterea,  si  dictus  Guillelmus  in  observatione  alicujus  predic- 
torum  defecerit,  nos  ipsum  vel  res  ipsius,  quas  in  nostra  terra 
possemus,  invenire  caperemus,  et  teneremus  donec  dictum 
capitulum  esset  super  hoc  plenarie  satisfactum.  Id  ut  ratum  sit 
et  perpetuum  teneat  munimem,  nos,  ad  petitionem  dictorum 
cantoris  et  Guillelmi,  sigilli  nostri  munimine  duximus  présentes 
litteras  roborari. 

Actum  anno  Domini  m°  cc°  tricesimo  secundo,  mense 
januarii. 

XCVI. 

Philippe- Auguste,  roi  de  France,  confirme  V accord  conclu 
entre  Richard  de  Chandoux  et  les  chanoines  de  Notre- 
Dame  d'Étampes.  Approbation  de  cet  accord  par  tous  les 
membres  de  la  famille  de  Richard. 

Ànet1,  octobre*  1200. 

Carta  de  confirmatione  facta  per  regem  inter  capitulum  pre- 
dicte  ecclcsie  et  predictum  Guillelmum  de  Chandoux  super 
mairriam*. 


1.  Anct,  chef-lieu  de  canton  d'Eure-et-Loir,  arrondissement  de  Dreux. 

1.  Cette  date  de  mois  nous  est  fournie  par  l'itinéraire  dressé  par 
M.  Léopold  Delisle.  Cette  pièce  manque  toutefois  à  son  remarquable 
recueil. 

3.  Ce  titre  latin  con lient  une  erreur  de  nom.  L'accord  que  confirma 
le  roi  Philippe-Auguste  ne  fut  pas  conclu  avec  Guillaume,  mais  bien  avec 
Richard,  père  de  Guillaume;  et  il  précède  de  trente-deux  ans  l'accord 
contenu    dans  la  pièce  précédente.  D'ailleurs  Philippe-Auguste  ne  put 
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In  nomine  Sancte  et  individue  Trinitatis,  Amen.  Philippus, 
Dei  gratia  Francorum  rex.  Noverint  universi  présentes pariter  et 
futuri  quod  contentio  erat  inter  canonicos  Béate  Marie  Stam- 
pensis  ex  una  parte,  et  Richardum  de  Chiendoux  ex  alia,  super 
mairriam  de  Chiendoux,  quam  dicebat  se  jure  hereditario 
possidere,  et  de  corveis  et  de  terra  corveiarum,  quas  dicebat 
se  jure  hereditario  similiter  possidere.  Predicti  vero  canooici 
super  hoc  cum  jamdicto  Richardo  et  uxore  sua  et  heredibus 
suis  pacem  fecerunt  hoc  modo  :  quod  Richardus  et  uxor  sua 
et  heredes  sui  mairriam  illam  in  perpetuum  abjuraveruiit,  ita 
quod  ipsi  deinceps  nihil  jure  hereditario  clamabunt  in  mairria 
illa  nec  in  corveis  nec  in  terra  corveiarum.  Canonici  autem 
Béate  Marie  propter  bonum  hujus  pacis  accomodaverunt  pre- 
dicto  Richardo  mairriam  illam  in  vita  sua  tenendam  ab  eo,  ita 
quod  post  ejus  decessum,  vel  intraverit  religionem,  mairria  illa 
pacifice  et  quiette  ad  predictos  canonicos  intègre  revertetur; 
ita  quod  nullus  heredum  predicti  Richardi  in  mairria  aliquid 
clamarc  poterit,  sed  canonici  de  mairria  predicta  suam  omnino 
poterunt  facere  voluntatem. 

In  mairria  autem  illa  sunt  bornagia,  et  li  deslreit,  et  investi- 
ture, et  summoniciones  hominum  de  Chiendoux,  quando  aliquis 
canonicorum  Béate  Marie  Stampensis  id  perceperit.  Corveie 
autem  et  terra  corveiarum  predictis  canonicis  Béate  Marie 
rémanent.  Hanc  pacem  concessit  idem  Richardus  se  firmiter 
servaturum,  et  similiter  Aalès  uxor  ejus,  et  Michael1  ejusdem 
Richardi,  et  Basilia  filia  Richardi,  et  Guillermus  filius  Richardi 
et  Aales,  et  Amelina  et  Alienor  filie  Richardi  et  Aales.  Quodut 
perpetuum  robur  obtineat,  ad  petitionem  utriusque  partis  pre- 
sentem  paginam  sigilli  nostri  auctoritate  et  regii  nominis 
caractère  inferius  annotato  precepimus  confirmari.  Actum 
Aneti,  anno  ab  Incarnatione  Domini  m°  ducentesimo,  regni 
nostri  anno  xx°  secundo,  astantibus  in  palatio  nostro  quorum 
nomina  supposita  sunt  et  signa,  dapifero  nullo.  Signum  Gui- 


confirmer  en  i23a  raccord  conclu  avec  Guillaume,  puisque  ce  roi  mourut 
en  1223. 

i.  C'est  filius  qu'il  faut  sous-entendre. 
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donis  buticularii.  Signum  Mathei  camerarii.  Signura  Droconis 
constabularii. 
Data  vacante  cancellaria. 

XCVII. 

Guillaume  Menier,  châtelain  cTÉtampes  et  bailli  du  Roi, 

notifie  r arrangement  susdit. 

[Étampes],  121 1. 

Quitancia  facta  a  ballivo  Stampensi  de  predictis  litteris. 

Ego  Willelmus  [Meniarius] \  castellanus  Stampensis,  et  a*... 
ballivus  Domini  régis.  Notum  fieri  volumus  universis  presentibus 
et  futuris  quod  contentio,  que  inter  Willelmum,  cantorem  Bcate 
Marie  Stampensis  ex  una  parte,  et  Richardum  de  Caniculo  et 
Aallès  uxor  ejus  et  filios  et  iîlias  eorum  ex  altéra,  vertebatur 
coram  nobis,  sospita  est  in  hune  modum.  Dictus  Richardus  et 
uxor  ejus  et  filii  eorum  et  filie  bona  fide  concesserunt  et  quita- 
verunt  dicto  cantori  domum  et  granehiam  et  terras  suas  et 
quidquid  idem  cantor  habet  in  Caniculo  et  in  territorio  Caniculi. 

Actum  anno  Domini  m°  cc°  xi°. 

XCVIII. 

Louis  VI,  dit  le  Gros,  roi  de  France,  accorde  au  chapitre  de 
Notre-Dame  V autorisation  d'aller,  avec  un  âne,  quérir  le 


1.  Guillaume  Menier  était  en  môme  temps  seigneur  cTÉtampes  et  bailli 
du  Roi. 

2.  Dans  l'impossibilité  de  découvrir  le  sens  de  cette  abréviation  indi- 
quée telle  que  dans  le  manuscrit,  nous  nous  sommes  adressé  aux  chartes 
originales  de  Guillaume  Menier  que  l'on  a  bien  voulu  nous  signaler.  Contre 
notre  attente,  ces  chartes  ne  nous  ont  rien  appris,  car  toutes  lui  donnent 
Tune  ou  l'autre  de  ces  deux  qualités  (châtelain,  bailli),  et  non  l'une  et  l'autre. 
Cf.  Cartulaire  de  Philippe-Auguste,  par  M.  Léopold  Delisle,  passim,  et 
aux  Archives  nationales,  le  carton  L.  990. 
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grain  dans  toute  la  châtellenie  d'Étampes,  pour  le  moudre 
à  leur  moulin. 

Étampes,  iii3. 

fPubl.  par  D.  Fleureau,  p.  348.] 

XCIX. 

Louis,  comte  d'Étampes,  rappelle  la  concession  ci-dessus  et  la 
confirme  de  nouveau  après  deux  cent  cinquante  ans. 

Paris,  2  juin  i368. 

Littera  comitis  Stampensis  data  de  asino  predicto  in  tota 
terra  comitatus  ejusdem  Stampensis  loci. 

Loys,  comte  d'Estampes,  seigneur  de  Lunel,  à  tous  ceuli 
qui  ces  lettres  verront,  salut.  Sachent  tuit  que  nous  avons  veu 
les  lettres  de  notre  très  doubté  seigneur  Loys,filz  de  Philippe, 
jadis  roy  de  France,  dont  Dieu  ait  l'âme  par  sa  saincte  grâce, 
contenant  la  forme  qui  s'ensuyt  : 

In  nomine  Sancte  et  individue  Trinitatis.  Régie  dignitatis  et 
officii  est  que  sunt  ad  honorcm . . .  ( C'est  la  pièce  précédente 
reproduite  sans  aucune  modification  jusqu'à  la  date) 

Lesquelles,  en  tant  comme  il  nous  touche  ou  pueut  nous 
toucher,  louons,  approuvons,  ratiffions  et  confermons  toult  le 
contenu  d'icellcs.  Et  en  empliant  nostre  dite  grâce,  nous  avons 
donne  et  octroyé,  donnons  et  octroyons  au  dit  collège  de  nostre 
dite  csglisc  pour  le  salut  et  rcmedde  des  âmes  de  nos  prédé- 
cesseurs, de  nostre  très  cher  signeur  et  père  dont  Dieux  ait 
l'âme  et  de  nous,  qu'ilz  aient  chassé  et  puissent  quérir  la 
moulte  pour  leur  dit  moulin  à  un  asne,  par  toult  notre  dite  ville 
et  chastcllenie  d'Estampes,  de  notre  certaine  science  et  grâce 
espéciale,  par  la  teneur  de  ces  présentes.  Si  donnons  en  man- 
dement à  noz  bailly  et  rcccpvcur  présens  et  advenir,  et  à  tous 
nos  aultres  officiers,  que  de  notre  présente  grâce,  concession 
et  ottroy  les  lessent  et  seuffrent  joyr  et  user  et  leurs  fermiers 
et  musniers  pour  eulx,  sans  aucun  empeschement  ou  contredit 
auchun.  Et  avecque  ce  voulions,  discernons  et  nous  plaist  que 
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ce  vous  ou  aucun  de  vous  avez  mis  auchun  empeschement  en 
la  dite  queste  pour  aucune  cause  ou  prins  faist  ou  arrêté,  du 
leur  ou  de  leurs  fermiers,  si  les  leur  rendes  ou  mettes  à  plaine 
délivrance,  et  nous  les  leur  délivrons  et  mettons  au  nient  tous 
procès  par  ces  présentes  de  nostre  dite  grâce.  Et  pour  ce  que 
ce  soyt  ferme  chose  à  tousjours,  nous  avons  faict  mettre  notre 
scel  en  ces  présentes,  sauf  en  aultres  choses  notre  droict  et  en 
toultes  l'autruy.  Donné  à  Paris  le  11e  jour  de  juing,  Tan  de  grâce 
mil  ccc  lx  et  huit. 

C. 

Bulle  du  pape  Innocent  III %  qui  défend  aux  chapelains  non 
prêtres  d'exercer  des  fonctions  dans  l'église  Notre-Dame 
d'Etampes  avant  d'avoir  été  promus  à  la  prêtrise. 

Ferentino,  romai  i2o3\ 

Bulla  quomodo  nullus  cappellanus,  subdiaconus,  diaconus 
non  poterit  ministrare  in  ecclesia  Béate  Marie,  nisi  habeat 
omnes  ordines. 

Innocentius  episcopus,  servus  servorum  Dei,.  dilectis  filiis, 
cappellanis  et  clericis  ecclesie  Sancte  Marie  de  Stampis,  salu- 
tem  et  apostolicam  benedictionem. 

Sacrosancta  romana  ecclesia  humilies  et  devotos  filios  ex 
assuete  pietatis  officio  propensius  diligcre  consuevit;  et  ne 
pravorum  hominum  molestiis  agitentur,  cos  tanquam  pia  mater 
solita  est  suc  protectionis  munimine  confovere.  Eapropter, 
dilecti  in  Domino  filii,  vestris  justis  postulacionibus  grato  con- 
currentes assensu,  personas  vestras  cum  omnibus  bonis  vestris 


i.  Cette  date  est  certaine.  Il  suffit  de  se  reporter  à  Potthast,  Regesta 
pontificum  romanorum,  tome  I,  p.  166.  Cependant,  d'après  la  liste  formée 
par  ce  savant,  Innocent  III  serait  à  Palcstrina  les  7,  cet  11  mai,  et  ne  se- 
rait arrivé  à  Ferentino  qu'entre  le  11  et  le  14.  Faut-il  admettre  que  le  pape 
s'est  déjà  rendu  le  10  à  Ferentino?  Ou  faut-il  admettre  que  notre  document 
est  mal  daté,  et  qu'il  faut  lire  -  110  ou  1110,  au  lieu  de  vio  idus  maii  ».  Nous 
signalons  cette  pièce  encore  inédite  à  l'attention  des  nouveaux  éditeurs  des 
Regesta  pontificum  romanorum. 
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tam  ecclesiasticis  quam  mundanis  que  inpresentiarum  rationa- 
biliter  possidctis  aut  in  futurum  justis  modis,  prestante  Do- 
mino, poteritis  adipisci,  sub  Beati  Pétri  et  nostra  protectione 
suscipimus;  spccialiter  autem  omnes  consuetudines  quas  ec- 
clesia  vestra  ab  antiqua  habere  consueverat,  scilicet  ut  nulli 
cappellano  diacono  vel  subdiacono  in  ecclesia  predicta  minis- 
trare  liceat,  nisi  orancs  ordines  in  eadem  ecclesia  de  gradu  in 
gradum  canonice  fuerit  consecutus,  auctoritate  apostolica 
confirmamus,  et  prescntis  scripti  patrocinio  communimus. 
Nulli  crgo  omnino  hominum  liceat  hanc  paginam  nostre  pro- 
tectionis  et  confirmationis  infringere,  vel  ei  ausu  temerario 
contraire.  Si  quis  autem  hoc  attemptarepresumpserit,indigna- 
tionem  omnipotentis  Dei  et  Beatorum  Pétri  et  Pauli  aposto- 
lorum  ejus  se  noverit  incursurum.  Datum  Ferentini,  yi°  Idus 
maii,  pontificatus  nostri  anno  sexto. 

CI. 

Privilège  accordé  par  L  ouis  Ier,  comte  d'Évreux  et  seigneur 

d'Etampes,  aux   habitants  d'Etampes  et  de  Brièrcs-ks- 

Scellés  de  chasser  le  lièvre  et  le  lapin  dans  la  garenne  de 

Villeneuve. 

Paris,  24  mars  i3io. 

Littera  de  juribus  ville  Stampensis  quantum  ad  fugam  cuni- 
culorum  et  leporum. 

Loys,  filz  de  roy  de  France,  comte  d'Esvreux,  à  tous  ceulx 
qui  verront  ces  présentes  lettres,  salut  en  Nostre  Seigneur. 
Comme  nos  bourgoys  d'Estampes,  de  Bruières-les-Scellées'  et 
de  Villenellfve,  juxte  Estampes,  nous  eussent  par  plusieurs 
foix  requis  que  nostre  garenne  de  lièvres  et  de  connis  estant  es 


1.  Rrières  Ics-Scellés,  commune  du  canton  d'Etampes  (Seine-et-Oise). 

2.  Ce  lieu  a  complètement  disparu  aujourd'hui.  La  ferme  qui  s'y  trou- 
vait tombait  en  ruines  au  commencement  du  siècle;  mais  le  nom  fo 
Villeneuve  a  été  conservé  à  ce  lieu  entièrement  couvert  de  bois,  qui  se 
trouve  entre  Morigny  et  Etampes. 


—    125   — 

villes  dessus  dites  et  es  lieux  appartenans  à  icelles,  vousissions 
abatre  et  mettre  à  nient,  pour  plusieurs  dommages  et  griefz  que 
ilz  soutiennent  et  ont  soustenu  au  temps  passé,  des  bestez  de 
la  dite  garenne,  si  comme  ilz  disoycnt,  et  pour  ce  nous  eussent 
requis  que  du  leur  vousissions  prendre  souffisamment  en  re- 
compensation des  proufitz  qui  d'icelle  garenne  nous  venoyent 
ou  de  ci  en  avant  nous  povaient  venir.  Nous,  considérans  et 
regardans  les  griefz  et  les  dommages  que  les  dits  bourgoys 
avoyent  et  povoient  avoir  pour  la  dite  garenne,  voulanz  in- 
cliner à  leur  amiable  requeste,  espargner  aux  dommages  et 
faire  leur  grâce,  recongnoissons  avoir  vendu,  quitté,  cessé  et 
ottroyé  perpétuellement  à  tousjours  aus  dits  bourgoys,  à  leurs 
héritiers  et  à  tous  ceulx  qui  auront  cause  de  eulx,  toulte  nostre 
garenne  d'Estampes  et  de  Bruières  et  de  Villeneufve  et  de 
toulx  les  lieux  appartenans  à  icelles  villes,  sans  riens  excepter 
et  sans  riens  retenir  qui  à  garenne  appartiengne,  pour  le  pris 
de  deux  mille  livres  de  tournois,  ja  paiéz  à  nous  ou  à  nostre 
commandement  en  bonne  pécune  nombrée;  des  quieux  nous 
nous  tenons  entièrement  pour  bien  paiéz  et  en  quittons  les 
ditz  bourgoys  et  toux  ceulx  qui  ont  et  auront  cause  de  eulx;  et 
octroions  que  jamays  garenne  ne  ferons  ne  nous,  ne  nos  hoirs, 
ne  ne  ferons  fère  par  nous  ne  par  aultres  es  dictes  villes  et  es 
terres  et  vignes,  ne  es  lieux  appartenans  à  icelles  villes  : 
aincoys  anientissons  la  dite  garenne  du  toult  en  toult  à  tous- 
jours  mes,  et  promettons  en  bonne  foy  pour  nous  et  pour  nos 
héritiers  que  contre  la  vente  et  ottroy  dessus  ditz  ne  vendrons 
ne  venir  ne  ferons,  par  nous  ne  par  aultres,  au  temps  advenir. 
En  tesmoing  et  en  confirmacion  de  ce,  nous  avons  faict 
mettre  notre  scel  en  ces  présentes.  Donné  à  Paris,  Tan  de 
grâce  mil  ecc  et  neuf,  le  mardi  veille  Notre  Dame  en  mars. 


CIL 


Louis  VII,  dit  le  Jeune,  roi  de  France,  accorde  des  privilèges 
à  la  ville  d'Étampes,  pour  mettre  les  habitants  à  l'abri  des 
vexations  exercées  par  les  officiers  royaux. 
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Paris,  1179'. 

fPubl.  par  D.  Flcureau,  p.  ni.] 

CIIL 

Privilèges  accordés  par  le  même  roi  aux  habitants  dEtampes 

dès  le  commencement  de  son  règne. 

Paris,  11 37*. 
fPubl.  par  D.  Flcurcau,  p.  io3.] 

CIV. 

Jeanne,  veuve  de  Guillaume  de  Tignonville,  chevalier,  d'ac- 
cord avec  son  fils,  vendent  au  chapitre  de  Notre-Dimc 
leur  dîme  de  Tignonville  au  prix  de  lxv  livres  parisis*.  Ce 
contrat  est  passé  en  présence  du  doyen  d'Étampes. 

[Etampes],  janvier  T23o. 

De  décima  de  Tignonvilla*. 

Omnibus  présentes  litteras  inspecturis,  Guillelmus,  decanus 
Stampensis,  salutem  in  Domino.  Nosse  vos  volumus  quod 
domina  Johanna,  relicta  deffuncti  Guillermi  de  Teignonvilla, 
quondam  militis,  et  Guillermus  filius  ejus,  in  nostra  presentia 
constitua,  nomine  pignoris  ohligarunt  ecclesie  Béate  Marie 
Stampensis  totam  quartam  partem  décime  sue  de  Teignonvilla 
pro  sœxaginta  et  quinque  libris  parisiensium  reddendis  de 
martio  in  martium,  quotienscumque  dictis  domine  Johanne  et 


1.  Cet  acte  intéressant  est  analysé  en  détail  par  Fleureau,  et  dans 
V Histoire  de  la  civilisation  en  France,  t.  IV,  pp.  341-344,  Guizot  s'est  lon- 
guement étendu  sur  ce  sujet. 

2.  Cet  acte  est  postérieur  au  i*r  août  d'après  M.  A.  Luchawe  (Ob' 
logue  des  Actes  de  Louis  VII,  p.  100). 

3.  Il  est  à  noter  que  Jeanne  et  son  fils  ne  firent  que  ratifier  cette  vente 
conclue  plusieurs  années  auparavant  par  le  mari  de  Jeanne. 

4.  Tignonville,  canton  de  Malesherbcs,  arrt  de  Pithiviers  (Loiret). 
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Guillermo  ecclesie  placuerit  memorate.  Hanc  autem  obliga- 
tionera  Petrus  de  Richervilla ',  miles,  de  cujus  feodo  dicta  movet 
décima,  tenetur  fide  prestita  prenominate  ecclesie  garentire 
quotienscumque  super  hoc  fuerit  requisitus.  Insuper  obliga- 
tionis  istius  tenende  et  fideliter  observande  plegii  sunt  per 
fidem  suam  quisque  in  solidum  :  Goffridus  de  Magnilio  Gi- 
raudi  *,  miles  ;  Monacus  de  Miliaco;  Stephanus  li  Bos,  armiger; 
Robertus  de  Teignonvilla  major,  tali  modo  quod  si  antedicta 
ecclesia  antedictam  summam  pecunie  voluerit  rehabere,  vet 
super  dictam  obligationem  molestaretur  in  aliquo  vel  vexaretur, 
prenominati  plegii  apud  Stampas,  infra  quatuor  portas,  corpo- 
ralem  tenebunt  prisionem,  donec  predicte  ecclesie  in  solidum 
fuerit  satisfactum.  Et  ut  ratum  et  stabile  permaneat,  présentes 
litteras  sigilli  nostri  munimine  duximus  confirmandas.  Actum 
anno  Domini  m°cc°xx°  nono,  mense  januario. 

CV. 

Gautier  Cornut,  archevêque  de  Sens,  ratifie  la  vente  de  la 
dîme,  dont  il  est  question  dans  la  pièce  précédente. 

Sens,  avril  1226. 

De  predicta  décima  de  Teignonvilla. 

Gualterius,  Dei  gratia  Senonensis  archiepiscopus,  universis 
présentes  litteras  inspecturis,  salutem  in  Domino.  Universitati 
vestre  notum  facimus  quod  in  nostra  presentia  constitutus 
Guillermus  de  Teignonvilla,  miles,  quartam  partem  décime  sue 
de  Teignonvilla  capellanis  et  clericis  ecclesie  Béate  Marie 
Stampensis,  fide  média,  pro  sex  viginti  libris  parisiensibus  obli- 
gavit  ad  voluntatem  partis,  que  primo  petierit  redimendam. 
Johanna  vero,  uxor  ejusdem  Guillelmi,  eamdem  obligationem 
fide  voluit  et  concessit,  coram  dilecto  filio  abbate  Moriniacensi, 
quem  ad  hoc  audiendum  duximus  dcstinandum,  ac  Petrus  de 

1.  Richarville,  canton  de  Dourdan,  an**  de  Rambouillet  (Seine-et-Oisc). 

2.  Le  Mesnil-Girault,  hameau  de  la  commune  de  Boissy-la-Rivière,  can- 
ton de  Méré ville,  art*  d'Etampcs  (Seine- et- Oise). 
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Richervilla,  miles,  de  cujus  feodo  eadem  décima  movere  dicitur, 
dictam  obligationem  voluit  et  laudavit,  fidc  data,  in  manu  ejus- 
dcm  abbatis  cujus  super  hoc  mandatum  dedimus,  quod  sepe 
dictam  dccimam  clericis  garantiet  supradictis.  Hujus  etiam 
obligations  tenende  et  fideliter  conservande,  sicut  nobis 
constitit  per  litteras  dicti  abbatis,  plegii  sunt  Herbertus  de 
Pueseleo,  Helyas  de  Corcellis1,  Gauffridus  de  Mansione  Gi- 
raudi,  milites,  ac  Petrus  de  Roussignaco  \  domicellus,  qui  plegii 
fiduciaverunt  in  manu  ejusdem  abbatis  ad  tcnendum  prisionem 
corporalem  apud  Stampas,  infra  octo  dies  post  citauonem 
ecclesie  Stampensis,  si  ipsam  vel  clericos  memoratos  super 
eamdem  obligationem  molestari  contigeret  aut  vexari,  quousque 
eidem  ecclesie  tam  supra  depreditis  quam  cxpensis  esset  ple- 
narie  satisfactum.  In  cujus  rei  memoriam  et  testimonium,  pré- 
sentes litteras  annotari  fecimus,  et  sigilli  nostri  munimine 
roborari. 
Actum  anno  gratic  m°cc°  vicesimo  quinto,  mense  aprili'. 

CVI. 

Guillaume  de  Tignonvillc  ratifie  la  vente  précédente  faite 
par  son  père  et  sa  mère.  Cette  ratification  a  lieu  en  présence 
du  même  Gautier  Cornuty  archevêque  de  Sens. 

Sens,  7  mai  1236. 

Littera  de  predicta  décima. 

Gualterius,  Dci  gratia  Scnonensis  archiepiscopus,  omnibus 
présentes  litteras  inspecturis  in  Domino  salutem.  Notum  faci- 
mus  quod  in  nostra  presentia  constitutus  Guillermus  de  Ti- 
gnonvillc, miles,  recognovit  quod  pater  et  mater  ipsius  et 
ipsemet  pignori  obligarant  cantori  et  capitulo  Béate  Marie 
Stampensis  medietatem  totius  décime  eorum  de  Tignonville 

• 

i.  Puisclet,  canton  de  Milly,  arr1  d'Etampes  (Seine-et-Oise). 

2.  Roussigny,  hameau  de  la  commune  de  Limours,  arr*«  de  Rambouillet 
(Seine-et-Oise). 

3.  Pâques  tombait  le  3o  mars  en  1225. 
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pro  novies  viginti  libris  et  centum  solidis  parisiensium  '  ad 
voluntatem  partis,  que  primo  petierit  redimendam;  et  ne  in 
futurum  fraudarentur  dicti  cantor  et  capitulum  super  pcrcep- 
tionem  décime  meniorate,  fiduciaverunt  in  manu  nostra  Guil- 
lcrmus  prenotatus,  et  Guillermus  de  Gravella,  qui  matrem 
alterius  Guillermi  duxerat  in  uxorem;  quod  promittent  per 
servientem  dictorum  cantons  et  capituli  et  per  servientem 
corumdem  militum  super  hoc  dictis  partibus  annuatim  juratos 
decimam  predictam  colligi  cum  terragio,  et  adduci  per  qua- 
drigas  illorum,  qui  terragium  dictorum  militum  adducent  in 
villa  de  Tignonville  et  dividi  fideliter  per  predictos  servientes, 
et  eadem  décima  reponetur  in  domo  qua  mandant  eorumdem 
cantoris  et  capituli  elegerit  reponendam  sub  eorum  fide  ;  iidem 
milites  promittentes  quod  predicta  observabunt  fideliter  et 
facient  observari,  et  quod  omnia  dampna  dictis  canton  et  capi- 
tulo  restituent  que  incurrerent,  si  defficerent  in  predictis  vel 
in  aliquo  eorumdem.  Hec  autem  omnia  facta  sunt  et  concessa, 
salvis  omnibus  pactionibus,  ûdejussionibus,  et  omnibus  aliis 
contentis  in  litteris  nostris  et  in  litteris  Guillelmi  quondam 
decani  nostri  christianitatis  Stampensis.  Nos  autem,  predictas 
conventiones  gratas  et  ratas  habentes,  ad  petitionem  partium 
présentes  litteras  fecimus  annotari  et  sigilli  nostri  munimine 
roborari. 

Actum  Senonis,  anno  gratie  m°cc°xxx°  sexto,  in  vigilia  As- 
sencionis  Domini. 

CVII. 

Amortissement  de  la  dîme  ci-dessus  faite  par  Milet 

de  Tignonville. 

[Étampes],  17  mai  1287. 

Littera  amortizationis  predicte  décime. 

A  tous  ceulx  qui  ces  présentes,  Jaque  Beauboucher  et  Ytier 


1.  Il  est  à  remarquer  qu'il  y  a  une  notable  différence  entre  le  prix 
donné  ici  et  celui  qui  est  indiqué  dan 9  les  deux  pièces  précédentes. 
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Bouvier1,  prévostz  d'Estampes,  et  Guillaume  le  Ferron,  garde 
du  scel  de  la  dite  prévosté,  salut  en  Nostre  Seigneur.  Sachent 
tuit  que  en  notre  présence  en  droit  establi  Milet  de  Teignon- 
ville,  escuier,  recongnut  et  aferma  que  Monsigneur  Pierre  de 
Richerville,  chevalier  au  temps  que  il  vivoyt,  avoit  amorti  la 
moitié  de  la  disme  qui  fut  feu  Guillaume  de  Tignonville,  escuier, 
laquelle  est  séant  au  terrouer  de  Tygnonville,  si  comme  il 
disoyt,  au  chantre  et  au  chappitre  de  Tesglise  Nostre  Dame 
d'Estampes;  laquelle  estoyt  du  fief  Monseigneur  Pierre  de 
Richerville,  et  en  estoyt  premier  sires  au  temps  qu'il  vivoit. 
Lequel  amortissement  dessus  dit  le  dit  Milet  escuier  voult, 
octroya,  agréa,  sans  jamès  aller  encontre  au  temps  advenir,  ne 
sans  mettre,  ne  fère  mettre  nul  empeschement,  par  raison  nulle 
quelle  qu'elle  soyt  au  temps  advenir;  et  [pour]  que  ce  soyt 
ferme  chose  et  estable,  nous  avons  scellées  ces  lettres  pré- 
sentes à  la  requeste  du  dit  Milet.  Ce  fut  faict  Tan  de  grâce  mil 
deux  cens  quatrevingtz  et  sept,  le  samedi  d'après  TAscencion 
Nostre  Seigneur. 

CVIII. 

Quittance  d'amortissement  de  la  dîme  précédente,  donnée  pw 
Agnès,  femme  de  Pierre  de  Richarville. 

S.  1.,  mars  1286. 

Quitancia  amortizationis  predicte  décime. 

A  tous  ceulx  qui  verront  ces  présentes  lettres,  je,  Agnès, 
famé  monseigneur  Pierre  de  Richerville,  chevalier,  salut  en 
Nostre  Seigneur.  Je  faiz  assavoir  à  tous  que  de  mon  bon  gré  et 
de  ma  bonne  voulante,  sans  perforcement,  je  vueil  et  octroy, 
ay  et  auray  à  tousjours  ferme  et  estable  la  quictance  et  l'amor- 
tissement que  nostre  cher  signeur  devant  dit  feist  au  chantre  et 
chappitre  de  l'esghse  Nostre-Dame  d'Estampes  de  dismerie  que 
ly  chantres  et  li  chappitres  dessus  dit  prennent  chascun  an  au 
terrouer  de  Teignonville,  et  promet  léalment,  en  bonne  foy, 

1.  Ces  prévôts  d'Étampes  ne  se  trouvent  pas  dans  la  liste  de  ces  offi- 
ciers publiée  par  M.  Marquis. 
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comme  gentil  femme,  que  jamés,  au  temps  advenir,  contre 
Toctroy  dessus  dit  ne  viendré  par  moy  ne  par  aultre,  ne  jamés 
en  la  dite  dismerie  empeschement  ne  mettrey,  ne  riens  ny  recla- 
meré,  ne  ne  feré  reclamer  par  aultre  pour  droict  de  héritage 
par  raison  de  conquest,  de  douaire,  de  don  fet  pour  nopces 
de  seigneurie  ne  par  aultre  raison  nulle,  quelle  qu'elle  soyt. 
Mays  je  quitte  du  toult  en  toult  à  tousjours  au  chantre  et  au 
chappitre  dessus  ditz  toult  le  droict  que  je  avoye  ou  pouroye 
avoir  par  quelleque  raison  que  ce  fust  en  la  dite  dismerie,  se 
auchun  droict  y  avoye  ou  pouroye  avoir.  En  tesmoing  de  la 
quelle  chose  je  ay  mys  en  ceste  lettre  mon  scel  de  Tassentement 
de  mon  seigneur  dit. 

Ce  fut  faict  Fan  de  grâce  mil  ce  quatre-vintz  et  cinq,  au  moys 
de  mars. 

CIX. 

Milet  de  Tignonvilie  confirme  les  accords  précédents  touchant 

la  dîme  susdite. 

[Étampes],  n  mai  1287. 

Littera  de  predicta  décima. 

A  tous  ceulx  qui  verront  ces  présentes  lettres,  Jaques  Beau- 
boucher  et  Ytier  Bonier,  prévoz  d'Estampes,  et  Guillaume  Le 
Ferron,  garde  du  scel  de  la  prévosté  d'Estampes,  salut  en 
Nostre  Seigneur.  Saichent  tuit  que  comme  contraetz  furent 
entre  les  chantre  et  chappitre  de  l'esglise  Nostre-Dame  d'Es- 
tampes d'une  partie  ;  et  Milest  de  Teignonville,  escuier,  d'aultre 
partie,  sus  une  disme  laquelle  fut  feu  Guillaume  de  Teignon- 
ville, jadix  chevalier,  sciant  à  Teignonville  et  au  terrouer 
d'environ,  de  laquelle  disme  les  devant  ditz  chantre  et  chappitre 
avoyent  tenu  la  moitié  paisiblement  par  le  passé  de  cinquante 
et  cinq  ans,  et  de  plus  comme  leur  propre,  si  comme  ilz  disoyent 
à  la  parfin;  le  devant  dit  Milest  use  de  bon  conseil  par  devant 
nous  au  droict  establi,  congnut  les  devant  dittes  choses  estre 
vrayes,  et  congnut  qu'il  n'avoyt  nul  droict  en  la  moitié  de  la 
dite  disme,  ne  en  la  prôprietté,  ne  en  la  sésine  d'icelle  moittié, 
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et  renonça  ad  ce  que  luy,  ne  hoir  qu'il  ayt  au  temps  qui  est 
advenir,  puisse  jamés  réclamer  nul  droict,  ne  auchun  en  la 
moictié  de  la  dite  disme,  soyt  de  saisine  ou  de  propriété; 
lequel  droict,  se  povoit  en  y  avoyr,  le  dit  Milest  quitta  et  donna 
pour  le  salut  de  son  âme  aus  devans  dits  chantre  et  chappitre 
à  tousjours  mes,  et  promist  et  gaiga  le  dit  Milest  par  devant 
nous  que  jamès  au  temps  advenir,  en  la  dite  moitié  de  disme 
riens  ne  réclamera  ne  par  aultres  réclamer  ne  fera,  sort 
par  raison  d'éritage  ou  d'eschoete  ou  de  conquest  ou  par 
aultre  raison  quelle  qu'elle  soyt.  Aincoys  la  quitta  aus  dits 
chantre  et  chappitre  à  tousjours  sans  jamès  rappeler,  et  obfca 
le  dit  Milest,  soy  et  ses  biens,  et  ses  héritiers,  et  les  biens  de 
ses  hoirs  présens  et  advenir  à  tenir  toultez  les  choses  dessus 
dites  aux  ditz  chantre  et  chappitre,  et  a  souzmis  quant  ad  ce 
le  dit  Milest  à  la  juridiction  de  la  prévosté  d'Estampes,  soy  et 
ses  hoirs  et  les  biens  de  ses  hoirs,  et  toulz  leurs  biens  devant 
ditz  ou  qu'ilz  soient,  à  prendre  et  à  justicier  par  lez  prévostz 
d'Estampes,  se  il  ou  auchun  de  ses  hoirs  aloyent  à  rencontre 
des  choses  dessus  dites;  et  à  renuncé  en  ce  faict  à  toultes 
exceptions  de  droit,  de  fait  et  de  canon,  à  toulte  fraude,  malice 
et  decepeion  et  à  toultez  aultrez  excepeions  qui  pourroient 
aider  au  dit  Milest  et  à  ses  hoirs  et  nuyrc  aus  ditz  chantre  et 
chappitre.  En  tesmoing  de  laquelle  chose,  nous,  à  la  requeste 
du  dit  Milest,  avons  scellé  ces  lettres  présentes,  sauf  le  droict 
le  Roy,  la  Royne,  du  scel  de  la  prévosté  d'Estampes.  L'an  de 
grâce  mil  deux  cens  quatre-vingtz  et  sept,  le  dimanche  devant 
l'Ascenssion  Nostre  Seigneur,  au  moys  de  may. 

CX. 

Amortissement  de  la  dîme  susdite  par  les  seigneurs  de 

Richarville. 

[Étampes],  1285. 

Littera  amortizationis  predicte  décime. 

A  touz  ceulx  qui  verront  ces  présentes  lettres,  Jaques  Beau- 
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boucher  et  Ytier  Bonnier,  prévostz  d'Estampes,  et  Guillaume 
Le  Ferron,  garde  du  seel  d'icelle  prévosté,  salut  en  Nostre 
Seigneur.  Saichent  tuit  que  par  devant  nous  en  droict  vindrent 
messires  Pierres  de  Richerville,  chevalier,  et  Geuffroy  de 
Richerville,  escuier,  frères;  congnurent  que  la  disme  qui  fut 
feu  Guillaume  de  Tcignonville,  jadix  chevalier,  séant  à  Tei- 
gnonville  et  ou  terrouer  d'environ,  mouvoit  de  eulx  en  fié, 
comme  de  premiers  seigneurs,  et  y  avoyent  assigné  les  devant 
ditz  frères,  comme  premiers  signeurs,  sy  comme  ilz  disoyent, 
et  Tavoyent  empéchiée  au  chantre  et  au  chappitre  de  l'esglise 
Nostre-Dame  d'Estampes  :  lesquelx  chantre  et  chappitre 
avoyent  joy  et  esploitié  paisiblement  de  la  dite  disme  par 
l'espace  de  cinquante  et  cinq  ans  et  plus;  en  la  parfin  les  de- 
vant ditz  deux  frères,  usez  de  bon  conseil,  se  pareurent  quilz 
avoyent  faict  grief  aux  devant  ditz  chantre  et  chappitre,  pour 
ce  que  avant  que  cil  deulx  frères  dessus  ditz  assenasent  à  la 
dite  disme,  li  chantres  et  chappitres  dessus  ditz  avoyent  joy 
paisiblement  par  si  loncg  temps,  comme  il  est  dit  devant,  de  la 
dite  disme  et  esploitié.  Icil  deux  frères  dessus  ditz  vouldrent  et 
octroièrent  que  les  dessus  ditz  chantre  et  chappitre  tiegnent 
dorésenavant  paisiblement  comme  leur,  toulte  amortie  d'iceulx 
deux  frères,  comme  de  premiers  seigneurs,  la  devant  dicte 
disme,  laquelle  les  deux  frères  dessus  ditz  promisdrent  par 
devant  nous  en  droict  à  garantir,  amortie  d'euz  comme  de  pre- 
miers signeurs  au  chantre  et  chappitre  dessus  ditz,  et  à  ceulx 
qui  auront  cause  d'eulz  toultez  foiz  que  mestier  sera  en  juge- 
ment et  hors  jugement  contre  toulz  ceulz  qui  se  feroyent  pre- 
miers signeurs  de  la  dite  disme;  et  espécialemcnt  contre  les 
hoirs  d'iceulx  deulz  frères,  et  vers  ceulx  qui  auront  cause  d'eulz. 
Et  ly  devant  dit  messire  Pierres,  espécialement  vers  Milct  de 
Tcignonville,  escuier,  et  contre  celuy  Milet  et  contre  ses 
hoirs. 

Toultez  ces  choses  dessus  dites  congnurent  les  deux  frères 
dessus  dits  estre  vrayes  et  les  vouldrent  et  les  octroyèrent  et 
accordèrent  par  devant  nous,  en  droict,  de  leur  bonne  vol- 
lenté,  sans  force,  et  les  promisdrent  et  gagèrent  à  tenir,  garder, 
garantir  et  acomplir  en  la  manière  dessus  dite,  sans  jamés 
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venir  encontre  par  eulx  ne  par  aultre.  Et  quant  ad  ces  devant 
dictes  choses  ainssy  entériner,  li  deulz  frères  dessus  ditz  ont 
obligé  au  chantre  et  au  chappitre  dessus  ditz,  et  à  ceulx  qui 
auront  cause  d'eux;  et  ont  soubzmis  quant  ad  ce  à  la  juridicion 
de  la  prévosté  d'Estampes  eulz  et  leurs  hoirs,  et  touz  leurs 
biens  meubles  et  immeublez,  présens  et  advenir,  ou  qu'ilz  soyent 
veuz  ou  trouvez,  renonçant  en  ce  faict  à  toulz  privilèges  de 
croiz,  prinse,  et  à  toulte  excepeion  de  fraude  et  de  decevance, 
à  toulte  aide  de  droict,  et  de  droict  et  de  faict;  à  condition 
sans  cause,  à  toultez  voiez,  raisons  et  allégacions  qui  pour- 
roient  estre  ditez  ou  obicées  contre  ces  présentes  lettres  : 
lesquelles  nous,  à  la  requeste  des  deuz  frères  dessus  diz, 
scellasmes  du  scel  de  la  prévosté  d'Estampes.  L'an  de  grâce 
mil  deux  cens  quatre  vingtz  et  cinq. 

CXI. 

Jehan  de  Boutervilliers  et  Agnès  de  Richarville,  sa  femme, 
font  un  nouvel  accord  avec  le  chapitre  de  Notre-Dzme 
d'Etampes  au  sujet  de  la  dîme  de  Tignonville. 

[Étampes],  28  février  1026. 

Littera  de  decimis  predictis. 

A  tous  ceulx  qui  verront  ces  présentes  lettres,  Nicolas  Le 
Camus,  prévost  d'Estampes,  et  Jehan  Le  Teinturier,  garde  du 
scel  d'icelle  prévosté,  salut.  Saichent  tuit  que  par  devant  nous 
en  droict  jugement  vindrent  en  leurs  propres  personnes  mon- 
seigneur Jehan  de  Boutervilliers1,  chevalier,  d  une  part,  et  ma- 
dame Agnès  de  Richerville,  sa  femme,  d'aultre  part,  lesquek 
plaidoyent  et  avoyent  plaidié  lonc  temps  au  chantre  et  chap- 
pitre Nostre-Dame  d'Estampes  pour  cause  des  dismes  de 
Teignonville;  lesquelles  dismes  les   dits  chevalier  et  dame 

• 

disoient  qu'ellez  mou  voient  de  eulz  en  lié,  comme  premiers 
1.  Boulcrvillier,  commune  du  canton  d'Etampes  (Sene-et-Oise). 
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signeurs,  et  les  dits  chantre  et  chappitre  disoient  au  contraire 
que  ilz  les  tenoient  toultes  amorties  de  Monseigneur  Pierre  de 
Richerville  et  de  Geuffroy,  son  frère,  desquelx  la  dite  dame 
Agnès  est  héritier  et  héritière;  et  disoient  encore  que  Madame 
Agnès,  mère  de  la  dite  Madame  Agnès  dessus  dite,  avoit  quitté 
aus  dit  chantre  et  chappitre  les  dismes  dessus  dites,  et  avoit 
eu  le  dit  amortissement  agréable;  desquelx  amortissemens  et 
quittances  il  apparut  souffisamment  aus  dits  monseigneur 
Jehan  et  Madame  Agnès,  sa  femme,  par  bonnes  lettres  scellées 
du  scel  de  la  prévosté  d'Estampes,  et  du  scel  de  Madame 
Agnès,  mère  de  la  dite  Madame  Agnès  dessus  dite,  si  comme 
ils  disoient.  Et  pour  ce  qu'il  apparut  aus  dits  monseigneur 
Jehan  et  Madame  Agnès,  sa  femme,  les  dits  amortissemens  et 
quittances  estre  justement  et  léalment  faitz,  ilz  se  délessérent 
et  délessent  de  la  poursuite  que  ilz  faisoient  aus  dits  chantre  et 
chappitre  des  dismes  dessus  dites  toult  à  plain,  et  renuncèrent 
à  toult  le  procès  que  ilz  avoyent  faict  pour  celle  cause.  Et  ont 
et  auront,  c'est  assavoir,  le  dit  chevalier  en  sa  personne  et  la 
dite  Madame  Agnès,  sa  femme,  de  l'auctorité  du  dit  monsei- 
gneur Jehan,  son  signeur,  à  luy  donnée  par  devant  nous,  les 
dits  amortissemens  et  quittances  faictz  par  leurs  devanciers, 
dont  ilz  ont  cause,  comme  dessus  est  dit,  fermes  et  agréables 
sans  jamés  venir  encontre.  Et  promisdrent  et  gaigèrent  les 
dessus  ditz  monseigneur  Jehan  et  Madame  Agnès,  sa  femme 
dessus  dite,  chacun  pour  le  toult  sans  division  que  jamés  au 
temps  advenir,  contre  les  choses  dessus  dites,  ilz  ne  vendront 
ne  venir  ne  feront,  par  eulx  ne  par  aultre,  par  raison  nulle  ou 
cause  quelle  qu'elle  soyt.  Aincoys  les  tiendront  fermement, 
garderont  et  acompliront  des  orez  en  avant  envers  toulz  et 
contre  toulz,  en  toulx  lieux  et  par  tous  lieux,  en  jugement  et 
hors  jugement,  aux  us  et  aux  coustumez  du  pays,  et  rendront 
et  paieront  toulz  les  coustz,  mises,  dommages,  despars,  des- 
pens  qui  seront  faictz  et  soubztenuz  par  deffault  des  choses 
dessus  dites  non  acompliez;  sur  lesquelx  le  porteur  de  ces 
lettres  sera  creu  par  son  simple  serment,  sans  aultre  preuve 
faire.  Et  quant  à  faire  tenir,  garder,  entériner  et  acomplir  les 
choses  dessus  dites  en  la  manière  que  dessus  est  dit,  les  dits 
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Monseigneur  Jehan  et  Madame  Agnès  sa  femme,  de  l'auctorité 
dessus  dite,  en  obligèrent  chacun  pour  le  toult  sans  division, 
et  sousmidrent  à  la  juridiction  de  la  prévosté  d'Estampes,  euli 
et  leurs  hoirs,  et  tous  leurs  biens  et  les  biens  de  leurs  hoirs, 
meublez  et  non  meublez,  présens  et  advenir,  ou  que  ilz  soyent 
veuz  et  trouvez  à  vendre  et  à  despendre,  à  tel  sur  telle  vente, 
sans  abandonnement  et  sans  quarantène  attendre  pour  les  choses 
dessus  dites  acomplir,se  deffault  y  avoyt  en  toult  ou  en  partie, 
en  la  manière  que  dessus  est  dit,  renunçant  quant  ad  ce  à 
toultez  grâces,  à  toulx  privilèges  donnez  et  à  donner,  à  toulx 
us  et  coustumez,  establissemens  de  pays  et  de  lieu,  au  béné- 
fice de  division,  à  toult  droit  escript  et  non  escript,  ou  privi- 
lège de  croiz  prinse  et  à  prendre,  et  à  toultes  aultres  alléga- 
tions, cavillacions,  baraz  *  et  deffenses  de  faict  et  de  droict  que 
pourroient  estre  dictez  ny  alleguéez  contre  la  teneur  de  ces 
présentes  lettres,  et  au  droict  qui  dit  général  renonciation  non 
valloir.  En  tesmoing  de  laquelle  chose,  nous,  à  la  requeste  des 
ditz  monseigneur  Jehan  et  Madame  Agnès  sa  femme,  avons 
mis  en  ces  lettres  le  seel  de  la  dite  prévosté.  L'an  de  grâce 
mil  ecc  vint  et  cinq,  le  jeudi  après  les  Brandons*. 

CXII. 

Louis  IX,  roi  de  France,  augmente  les  honoraires  du  chape- 
lain qui  dessert  la  chapelle  du  château  d'Etampes. 

Dourdan*,  avril  1255. 

Littera  augmentationis  et  fundationis  jurium  cappelle  Beati 
Laurentii  de  Castro  Stampensi. 

Ludovfcus,  Dei  gratia  Francorum  rex.  Notum  facimus  uni- 
versis  tam  presentibus  quam  futuris,  quod  quum  cappelknus 


i.  Ce  mot  signifie  fraudes, 

2.  Les  Brandons  désignaient  au  moyen  âge  le  premier  dimanche  du  ca- 
rême. 

3.  Dourdan,  canton  de  l'arrondissement  de  Rambouillet  (Seine-et-Oise). 
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qui  cappellam  castri  Stampensis  deservit  in  prepositura  nostra 
Stampeusis  perciperit  annuatim  in  festo  Omnium  Sanctorum 
sexaginta  solidos  parisienses  pro  roba,  et  quadraginta  solidos 
pro  luminari,  et  viginti  octo  sextaria  bladi  in  granchia  nostra 
Stampensi,  nos,  attendentes  predicto  capellano,  de  victu  minus 
sufficienter  ex  hiis  esse  provisum,  in  augmentationem  ejusdem 
victus,  damus  eidem  cappellano,  quicumque  pro  tempore  in 
capella  predicta  descrvierit  quatuor  libras  parisienses  annuî 
redditus,  in  festo  Ascensionis  dominice,  percipiendas  annuatim 
in  prepositura  predicta;  volentes  et  precipientes  ut  quicumque 
pro  tempore  preposituram  nostram  Stampensem  tenuerit,  dicto 
cappellano  jamdictas  quatuor  libras  parisienses  una  cum  alio 
rcdditu,centum  solidorum  parisiensium,  in  dictis  tcrminis,  sine 
difficultate  persolvat.  Quod  ut  ratum  permaneat  in  futurum, 
présentes  litteras  sigilli  nostri  fecimus  impressione  muniri. 

Actum  Dordano,anno  DominiM0  ducentesimo  quinquagesimo 
quinto,  mense  aprili. 

CXIII. 

Vidimus,  par  Vofficialité  de  Paris ,  de  la  charte  de  fondation 
de  la  chapelle  Saint-Laurent  au  château  d'Etampcs. 

Paris,  17  février  1275. 

Vidimus  de  la  chartre  de  la  fondation  de  la  chappcllc  Sainct 
Laurens',  fondée  au  chastel  d'Estampes. 

Universis  présentes  litteras  inspecturis,  officialis  curie  pari- 
siensis,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  nos,  anno 
Domini  m°  ducentesimo  septuagesimo  quarto,  die  sabbati  post 
Cineres,  litteras  inferius  annotatas  vidimus  in  hec  verba  : 

In  nomine  Sancte  et  Individuc  Trinitatis.  Ego  Ludovicus, 
Dei  gratia  Francorum  rex,  notum  fieri  volo  cunctis  fidelibus 
tam  futuris  quam  et  instantibus,  quod  canonicis  Béate  Marie 

1.  Comme  on  le  voit  par  cette  charte,  la  chapelle  du  château  d'Etampcs 
fut  fondée  en  1124  par  le  roi  de  France,  Louis  VI,  dit  le  Gros. 
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Stampensis  ecclesie  et  presentibus  et  futuris  domus  nostre 
cappellariam,  jure  perpetuo  habendam  et  optinendam  et  dona- 
mus  et  concedimus;  ita  quod  in  quatuor  uniuscujusque  ebdo- 
made  diebus  :  die  videlicet  dominica,  et  die  lune,  et  die  mer- 
curii,  et  die  veneris,  in  cappella  domus  nostre  pro  animabus 
predecessorum  nostrorum  et  peccatorum  nostrorum  remissione 
missam  cantori  faciant,  et  Deo  et  nobis  serviant.  Et  sacerdos 
quiib  icantabit  diebus  Mis  quibus  nos,  vel  uxor  nostra,  velfilius 
noster,  ibi  erimus  de  domo  nostra  liberationem  habebit,  et  in 
dispositione  canonicorum  erit,  ut  quem  voluerint  sacerdotem 
ibi  cantare  faciant.  Nec  presbiter  aliquis  nisi  per  eas  ibi  una- 
quaque  cantabit  ;  quod  enim  ne  valeat  oblivione  deleri  scripto 
commandavimus  et  ne  possit  a  posteris  infirmari  sigilli  nostri 
auctoritate  et  nominis  nostri  caractère  subterfirmamus.  Actum 
Parisius  publiée,  anno  Incarnationis  Verbi  m°  c°  xx°  quarto, 
regni  nostri  decimo  septimo.  Astantibus  in  palatio  nostro 
quorum  nomina  subtitulata  sunt  et  signa.  —  Signum  Stephani 
Dapiferii.  —  S.  Gilberti  Buticularii.  —  S.  Hugonis  Constabu- 
larii.  —  S.  Alberici  Camerarii.  —  Data  per  manus  Stephani 
cancellarii.  Transcriptis  autem  hujusmodi  fecimus  sub  sigillo 
curie  parisiensis;  salvo  jure  cujuslibet1.  Datum  anno  et  die 
supradictis.  Allanus.  Collatio  facta  est. 

CXIV. 

Sentence  de  Vofficialitè  de  Sens  en  faveur  du  chantre  et  Jes 
chanoines  de  Notre-Dame,  qui  consacre  leur  droit  de  nom- 

i.  Fleurcau  a  donné  la  charte  de  fondation  à  la  page  346  de  son  ou- 
vrage. Il  ne  veut  pas  que  cette  chapelle  Saint-Laurent  fût  dans  le  château 
d'Etampes,  mais  dans  le  palais  du  Séjour,  cjui  sert  aujourd'hui  de  tribunal 
et  de  caserne  de  gendarmerie  à  la  ville  d'Etampes.  Cf.  FI.,  p%  3 46  et  347. 
—  «En  entrant  dans  la  cour  de  la  caserne  de  gendarmerie  à  Étampes, on 
voit  encore  les  restes  d'une  ancienne  chapelle.  »  Cette  opinion  de  Fleu- 
reau  me  parait  insouteuable,  si  on  lit  la  charte  précédente  du  roi  saint 
Louis,  qui  dit  formellement  que  la  chapelle  dont  il  augmente  le  revenu 
était  située  dans  le  château  d'Etampes  :  Capella  castri  Stampensis.  Celte 
opinion  de  FIcureau  était  d'ailleurs  contraire  à  la  prétention  des  chanoines 
de  Notre-Dame,  et  aux  droits  qu'ils  exerçaient  sur  la  nomination  du  cha- 
pelain. 
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mer  le  chapelain  de  la  chapelle  Saint-Laurent  du  château 
d'Êtampes. 

S.  1.  n.  d.  (vers  1395). 

Sententia  quomodo  cantor  et  capitulum  Béate  Marie  habent 
jus  conferendi  capellam  Beati  Laurentii  de  Castro  Stampensi. 

In  nomine  Domini  amen.  Universis  présentes  litteras  seu 
presens  publicum  instrumentum  inspecturis  officialis  Seno- 
nensis,  salutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  in  quadam 
causa  beneficiali  de  et  super  capellania  perpétua  Beati  Lau- 
rentii in  Castro  Stampensi,  Scnonensis  diocesis  situata,  et  fun- 
data,  olim  mota  coram  venerabili  et  discreto  viro  officiali 
Aurelianensi,  judice  et  exequatore  cujusdam  gratie  apostolice, 
discreto  viro  Petro  Hue1,  clerico  bachalario  in  legibus  Aure- 
lianum  studenti,  dudum  facte,  de  beneficio  ecclesiastico  cum 
cura  vel  sine  cura  spectante  communiter  vel  divisim  ad  colla- 
tionem,  provisionem,  presentationem  seu  quamvis  aliam  dis- 
positionem  venerabilium  virorum  cantons  et  capituli  ecclesie 
collegiate  Béate  Marie  de  Stampis,  Senonensis  diocesis  :  inter 
dictum  Petrum  Hue,  actorem  ex  una  parte,  contra  dominum 
Johannem  Chaumereau  presbiterum  dicte  cappellanie,  deten- 
torem  reum  ex  parte  altéra. 

Pro  parte  dicti  cantoris  pridem  fuit  propositum  quod,  quan- 
quam  idem  actor  dictam  cappellaniam  Sancti  Laurentii  in  Castro 
Stampensi  tune  vaccantem  per  obitum  domini  Guillelmi  Gar- 
nier,  vigorem  gratie  apostolice  sibi  facte  acceptasset,  infra 
tempus  debitum  sibique  collata  fuisset  débite  et  provisum 
esset  de  eadem,  nihilominus  dictus  reus  dictum  actorem  in 
adipiscenda  pacifica  possessione  ejusdem  cappellanie  pertur- 
baverat  ac  etiam  impediebat,  quominus  dictus  actor  posses- 
sione dicte  cappellanie  potiri  non  poterat;  exhibuitque  dictus 
actor  litteras  apostolicas  super  dicta  gratia  facta  confectas, 


i.  Voir  ce  que  dit  Fleureau  de  ce  Pierre  Huê  et  de  sa  famille,  p.  354 
de  son  ouvrage.  Pierre  Huô  occupa  la  dignité  de  chantre  de  Notre-Dame 
jusque  vers  1420. 
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processus  inde  secutos  ac  etiam  litteras  acceptationis  et  colla- 
tionis  de  dicta  cappellania  eidem  actori  factas. 

Deinde  fuerunt  pro  parte  dicti  rei  contra  dictum  actorem  et 
exihibita  per  eumdem  quedam  rationes  proposite  ac  in  scriptis 
tradite  sub  hac  forma  : 

Hec  sunt  rationes  quas  proposuit  coram  vobis  domino 
officiali  judice  unico,  a  Sancta  Sede  apostolica  deputato, 
doniinus  Johannes  Chaumereau,  presbiter  cappellanus  perpétue 
cappcllanie  Sancti  Laurentii  site  in  Castro  Stampensi,  Seno- 
nensis  diocesis,  reus  contra  Petrum  Hue,  Aurelianensem  sco- 
larem,  et  gratiam  sibi  factam,  ut  dicitur  in  rotulo  venerabilis 
et  fructiferi  studii  Aurelianensis,  ad  collationem  cantons  et 
capituli  ecclesic  collegiate  Béate  Marie  de  Stampis  dicte  Seno- 
nensis  diocesis,  adfinem  quod  per  vos,  et  sententiam,  judicium 
seu  pronunciationem  ditatur  et  pronuncietur,  dictum  Petrum 
Hué  nullum  jus  habere  in  eadem;  ymo  quod  indebite  et  injuste 
et  contra  rationem  dictum  Johannem  Chaumereau  impedivit, 
impedit  et  cothidie  impedire  nititur  in  sua  canonica  posses- 
sione;  et  ob  hoc  per  vos  condempnetur,  pronuncietur  et  com- 
pcllatur  ad  desistendum  ac  cessandum  ab  omni  impedimento 
tam  super  proprietate  quam  super  possessione  cappellanie 
predicte  et  omnium  singularium  pertinentium  suarum,  et  ad 
expensas  dicti  rei,  et  ad  omnem  finem  debitum  et  canonicum 
per  vos  ficri  causis  et  rationibus  que  sequntur. 

Et  primo  ita  est  quod  dicta  cappellania  Sancti  Laurentii  non 
potest  cadere  in  gratia  ipsius  actoris,  quia  Dominus  cornes  de 
Stampis  de  novo  fundavit  eam,  et  sibi  jus  patronatus,  quandiu 
vitam  duxerit  in  humanis  (reservavit),  modo  dictus  dominus 
cornes  adhuc  vivit,  quare  et  ita. 

Item  rationc  nequit  cadere  ipsa  cappella  in  gratia  ipsius,  quifl 
fundator  ipsius  voluit  et  ordinavit  quod  quicumque  obtineret 
ipsam,  quod  promoveretur  infra  annum,  a  tempore  posses- 
sions pacifiée  habite,  modo  dictus  actor  tempore  gratie  sibi 
facte  non  habebat  etatem  legitimam,  posito  sine  prejudicio, 
quod  cadere  posset  in  gratia  ipsius,  quod  non  facit,  quare 
et  ita. 

Item  dictus   impetrans    ipsam    cappellaniam   infra  tempes 


—  i4i  — 

debitum  et  limitatum  non  acceptavit,  posito  quod  caderet  in 
gratia  ipsius,  quod  non  facit,  quare  et  ita. 

Item  ad  dictum  dominum  pertinct  provisio,  collatio,institucio 
ac  omnimoda  dispositio  prebendarum  dicte  ecclesic  collegiate 
Béate  Marie  de  Stampis,  nec  aliquis  alius  potcst  disponere  seu 
ordinare  de  ipsis,  mortuo  aliquo  canonico  prebendato,  nisi 
ipse  vel  alius  de  speciali  ejus  mandato,  sed  sic  est,  quod 
capella  predicta  Sancti  Laurentii  vacavit  per  mortem  deffuncti 
dotnini  Guillelmi  Garnier  presbiteri,  quondam  cappellani 
ipsius,  qui  ab  anno  citra  viam  universe  carnis  ingrcssus  est, 
quo  mortuo,  dictus  dominus  cornes  eam  contulit  dicto  reo,  vel 
nomine  ipsius,  super  hoc  spéciale  mandatum  habens,  nec  im- 
merito;  quia  si  potest  conferre  prebendas,  quod  est  majus, 
ergo  quod  minus  est,  quare  et  ita. 

Item  quod  ad  predictam  cappellaniam  sic  vaccantem  fuit 
canonice  institutus  ac  intronizatus  in  ipsam,  adhibitis  sollemp- 
nitatibus  in  talibus  fieri  assuetis,  reali  et  corporali  possessione 
ipsius  habita. 

Item  Benedictus  summus  Pontifex  modernus*  unam  consti- 
tutionem  ab  anno  citra  fecit,  in  qua  continetur,  quod  si  aliquis 
habeat  gratiam  expectativam  ad  collationem  aliquorum  prela- 
torum,  et  continguat  vaccare  aliquod  beneficium  ecclesiasticum 
cum  cura  vel  sine  cura,  quod  Ordinarius  potest  ordinare  et 
disponere  ad  sue  libitum  voluntatis  de  ipsis,  nisi  impetrans 
insinuaverit  suum  processum  Ordinario  infra  mensem  compu- 
tandam,  a  tempore  vaccationis  notitie  beneficii.  Sed  sic  est 
quod  dictus  actor  acceptavit  cappellaniam  predictam,  ut  dici- 
tur,  infra  tempus  minime  ordinatum  a  jure,  et  posito  quod 
fecerit  infra  ipsius  ordinatum  a  jure,  quod  negatur,  tamen  hoc 
fecit  sine  suis  bullis  et  sine  processu  insinuato  Ordinario,  quod 
non  potuit  facere,  quare  et  ita. 

Item  quod  premissa  omnia  et  singula  vera  sunt,  notoria  et 
manifesta,  eaque  concessus  est  dictus  actor  fore  vera,  présente 
dicto  reo  et  alio. 

Coram  bonis  hiis  igitur  et  aliis  rationibus  quatenus  suppléât 

i.  Il  s'agit  de  l'antipape  Pierre  de  Lune,  qui  prit  le  nom  de  Benoit  XIII, 
et  qui  fut  élu  par  les  cardinaux  d'Avignon  en  1394. 


discretio  judicantis,  dicit  dictus  reus  eaque  presens  et  ad  finem 
scu  fines  quos  presens  et  alius  ad  omnem  finem  debitura  et  ca- 
nonicum,  petens  has  rationes  admitti  et  super  hiis  interloqui 
jus  et  justitiam  sibi  fieri,  reddi  et  canonice  provideri,  offerens 
se  légitime  probaturus  de  premissis  ea  solum  que  facti  sunt 
et  in  facto  consistunt,  officium  vestrum  implorans  in  Mis  in 
quibus  de  jure  fucrit  implorandum. 

Postea  vero  fuerunt  pro  parte  dicti  actoris  quedam  rationes 
seu  replicationes  contra  dictum  reum  in  scriptis  tradite  per 
hune  modum  : 

Hec  sunt  rationes  et  facta  quas  et  que  dicit  et  in  jure  pro- 
ponit   coram  vobis   domino   officiali  Aurelianensi  judice  et 
executore  unico,  a  Sede  apostolica  deputato,  gratie  apostoliee 
per  dominum  nostrum  Benedictum   Papam  modernum  facte 
Petro  Hue  clerico,  Aurelianum  studenti,  de  beneficio  ecclesias- 
tico  cum  cura  vel  sine  cura,  etiam  si  canonicatus  et  prebenda 
vel  officium  ecclesie  Béate  Marie  de  Stampis  foret  ad  collatio- 
nem,  provisionem,  presentationem  seu  quamvis  aliam  disposi- 
tionem  cantoris   et  capituli   singulorumque  canonicorum  et 
personarum  ecclesie  predicte  communiter  vel  divisim  pertinen- 
tem,  siquidem  tempore  sue  gratie   dicte  vaccabat  vel  quam 
primum  vaccaret,  quod  dictus  Petrus  per  se  vel  per  procura- 
torem  suum  ad  hoc  légitime  constitutum  infra  unius  mensis 
spatium,  postquam  sibi  vel  eidem  procuratori  vacatio  illius 
innotesceret,  duceret  acceptandum  et  ita  ut  in  litteris  aposto- 
licis  super  hoc  confectis,  idem  Petrus  actor  contra  dominum 
Johannem   Chaumereau  ad   finem    per  vos  pronuncietur  et 
declaretur  cappellaniam  Sancti  Laurentii  in  castro  de  Stampis, 
Senonensis  diocesis,  in   honore   dicti  Sancti  fundatam,  cum 
omnibus  juribus  et  pertinentibus  ejusdem  ad  dictum  Petrum 
actorem  an  te  dictum,  spectare  et  pertinere  et  quod  per  vos 
inducatur  et  induci  decernatur  in  perpetuis,  realem  et  corpo- 
ralem  possessionem,  et  inde  amoveatur  dictus  reus  et  expel- 
latur  tanquam  illicitus  detentor  sibique  in  perpetuum  impo- 
natur   super  hoc   silentium,  non   obstantibus  quibuscumque 
rationibus  ex  parte  ipsius  rei;  propositisque  per  vos  aliqua- 
tenus  non  admittantur  nec  admitti  debent,  nec  ipsi  reo  valere, 
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et  a  prepositis  repellatur.  Idem  reus,  salvis  expensis,  ipsius 
actoris  in  quibus  dictus  reus  condempnetur,  et  alius  ad  omnem 
finem  debitum  et  canonicum  quem  petit  dictus  actor,  per  vos 
sibi  fieri  causis  et  rationibus  que  sequatur. 

Et  primo  dicit  dictus  actor  quod  dictus  Benedictus  summus 
Pontifex  et  Papa  modernus  ipsi  actori  fecit,  dédit  et  concessit 
gratiam  expectativam  de  beneficio  ecclesiastico  cum  cura  ve 
sine  cura  ad  collationem  dictorum  cantons  et  cappituli  singu- 
lorumque  canonicorum  ecclesie  predicte  in  rotulo  universitatis 
studii  Aurelianensis  sub  data  x°  kalendas  novembris,  pontifi- 
catus  sui  anno  primo,  quod  duceret  acceptandum  ut  supra- 
dictum  est,  dum  tamen  fructus,  redditus  et  proventus,  si  cum 
cura,  quadraginta  librarum,  vel  si  sine  cura,  triginta  librarum 
[turonensium]  parvorum  secundum  taxaxionem  décime,  valo- 
rem annuum  non  exedant. 

Item  quod  vobis  dicto  domino  officiali  executionem  dicte 
gratie  commisit,  voluitque  quod  post  acceptationem  hujusmodi 
beneficii  cum  omnibus  juribus  et  pertinentibus  suis,  illud  auc- 
toritate  apostolica  donationi  vestre  reservaretis,  inhibendo 
dictis  canton  et  capitulo  singulisque  canonicis,  ne  de  hujus- 
modi beneficio  intérim,  etiam  ante  acceptationem  eamdem, 
disponere  quoquo  modo  présumèrent  cum  pluribus  aliis  clau- 
sulis,  ut  in  litteris  apostolicis  plenius  continetur,  quas  cum 
processibus  inde  secutis  ad  suam  intentionem  fundandam  pro- 
ducit,  et  coram  vobis  in  judicio  deducit. 

Item  quod  dictus  actor,  tempore  gratie  erat  unus  studens  in 
dicto  studio  in  facultate  iegum,  et  in  quarto  anno  audiendi  leges 
hujusmodi. 

Item  quod  dicta  cappella  Sancti  Laurentii,  in  dicto  Castro  in 
honore  dicti  Sancti  fundata,  ultimo  vaccante  per  mortem  domini 
Guillelmi  Garnier  cappellani  ejusdem. 

Item  quod  dictus  dominus  Guillelmus,  tempore  quo  vivebat, 
et  a  tempore  sue  institutionis  in  eadem  usque  ad  extremum 
vite  sue  exitum,  fuit  verus  cappellanus  dicte  cappelle,  et  in 
bona  ipsius  vera  et  pacifica  possessione,  omniumque  jurium  et 
pertinentium  ejusdem. 

Item  quod  dictus    Guillelmus    decessit  ab   humanis  post 


—  144  — 

sextam  diem  mcnsis  aprilis  et  ante  sextam  diem  maii,  pontifi- 
catus  dicti  domini  nostri  Pape  anno  primo,  anno  Domini  My 
trecentesimo  nonagesimo  quinto. 

Item  quod  dictus  actor,  mortuo  dicto  Guillelmo  Garnier, 
dictam  cappellam  vaccantem  per  ipsius  domini  Guillelmi  mor- 
tem  acceptavit,  cum  omnibus  ipsius  cappelle  juribus  et  perti- 
nentibus,  et  hoc  die  sexta  mensis  maii  anni  predicti. 

Item  quod  dicta  cappella  spectat  ad  collationem,  et  pertinet 
ad  presentationem,  provisionem,  seu  quemlibet  aliam  disposi- 
tionem  dictorum  cantoris  et  capituli  singulorumque  canoni- 
corum  communiter  vel  divisim  ;  nec  expedit  taxam  predictam 
videlicet  triginta  librarum  turonensium  parvorum,  ymo  nec 
viginti,  secundum  taxationem  décime;  fueruntque  in  posses- 
sione  vel  quasi  juris  conferendi  dictam  cappellam  cum  omnibus 
juribus  et  pertinentibus  ejusdem,  quotienscumque  vacavit,  seu 
vaccare  quoquo  modo  contingit,  etiam  a  tanto  tempore  quod 
de  contrario  hominum  memoria  non  existit;  salva  tamen  dispo- 
sitione  apostolica  et  sic  attends  predictis  cadit  et  comprehen- 
ditur  sub  gratia  dicti  actoris,  et  ob  hoc  sibi  fecit  per  vos 
executorem  dicte  gratie,  de  dicta  cappella  cum  omnibus  juribus 
et  pertinentibus  provideri,  et  sic  in  ea  jus  habet,  et  ad  ipsum 
actorem  spectat  et  pertinet  vigorem  gratie  apostolice  sibi  facte, 
et  non  ad  dictum  reum;  nec  obstant  rationes  dicti  rei.  Primo 
non  obstat  quando  dicitur  quod  dominus  cornes. 

Paraphé  le  présent  registre  appelle  le  Répertoire  du  chapitre 
de  Téglise  Notre-Dame  d'Étampes,  tiré  de  leur  trésor  littéral 
en  nostre  présence;  contenant  soixante-six  feuillets  écrits, 
commençant  par  ces  mots  :  Quomodo  clerici  Sancte  Crucis 
habent  corrigi  per  capitulum  Béate  Marie,  et  finissant  par 
eux  :  dicitur  quod  dominus  cornes.  Dans  lequel  présent  réper- 
toire, page  35  verso,  on  a  trouvé  une  collation  faite  par  Dodier, 
le  Maroublier,  notaires,  de  l'acte  cy  après.  Le  tout  fait  à  la  ré- 
quisition des  sieurs  du  chapitre,  par  Charles  Le  Vassor,  notaire 
royal  et  principal  tabellion  des  ville  et  duché  d'Estampes.  On 
a  signé  le  vingt-quatre  avril  mil  six  cent  quatre-vingt-douze. 

Le   Vassor. 


APPENDICE 


Résumé  de  l'arrêt  du  Parlement,  en  date  du  23  janvier  i5j2, 
terminant  les  difficultés  qui  existaient  entre  les  chanoines 
et  les  chapelains  de  l'église  Notre-Dame  d'Etampes. 

[Des  sentences  du  bailli  cTÉtampes',  en  date  des  20,  27  et 
3i  août,  et  7  septembre  i554,  ayant  tranché  en  faveur  des 
chapelains  certaines  difficultés  qu'ils  avaient  avec  les  chanoines, 
ces  derniers,  qui  déjà  avaient  à  se  plaindre  d'autres  sentences 
rendues  par  d'autres  juridictions,  notamment  par  TOfficialitc 
de  Sens,  interjetèrent  appel  le  23  janvier  i555*. 

Les  chanoines  exposent  que  l'église  Notre-Dame  d'Etampes, 
fondée  par  le  roi  Robert  en  1022,  comprenait  alors  onze 
bénéfices  :  un  chantre,  supérieur  de  la  communauté,  et  des 
chanoines".  En  i23i*,  les  revenus  de  l'église  s'étant  considé- 


1.  Le  bailli  cTEtampes  devait  être  à  cette  époque  Nicolas  de  Hcrbclot, 
sieur  de  Ferrières,  qui  fut  à  la  fois  bailli  et  gouverneur  d'Etampes.  —  Le 
lieutenant  du  bailli  était  alors  Jean  Casscgrain,  d'une  famille  dont  plu- 
sieurs membres  exercèrent  des  fonctions  publiques  à  Etampes.  Les  Casse- 
grain  se  montrèrent  presque  toujours  favorables  aux  chapelains  contre  les 
chanoines  dans  la  longue  querelle  qui  divisa  le  clergé  de  Notre-Dame. 

2.  Les  mandataires  des  chanoines  étaient  messire  Toussaint  Marchant, 
dont  la  qualité  n'est  pas  indiquée,  et  messire  Lubin  Chausson,  chanoine. 

Quant  aux  chapelains  qui  étaient  assistés  par  Anseaulmc  Corbillon, 
Jehan  Paris  et  Jehan  Pichon,  sergents  royaux,  ils  devaient  être  au  nombre 
de  dix-sept,  mais  dix  seulement  sont  nommés  :  Pierre  des  Monts  ;  —  Pierre 
Reclardy; —  Symon  Charbonnier;  —  Nicolas  Vannier;  —  Lyphard  Le- 
gendre;  —  Symon  le  Jeune;  —  Laurent  Boitron;  —  Jacques  Blaize;  — 
Jehan  Paris  ;  —  et  Joseph  Guichard,  chapelains  de  la  dite  église. 

3.  Cet  exposé  n'est  pas  tout  à  fait  exact,  car  au  commencement  le  su- 
périeur de  la  communauté  établie  à  Notre-Dame  fut  un  abbé,  qui  jouissait 
d'un  certain  nombre  de  prérogatives  enregistrées  par  Flcureau,  p.  291. 
Plus  tard,  les  rois  se  réservèrent  cette  dignité  qui  passa  ensuite  aux 
comtes  d'Etampes. 

4.  Une  note  dit  i33s,  ce  qui  parait  plus  en  harmonie  avec  le  texte  du 

10 
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rablemcnt  accrus  par  les  libéralités  de  plusieurs  rois  et  aultres 
bons  et  dévots  personnages,  on  créa  dix-sept  titres  nouveaux', 
un  pour  le  diacre,  un  pour  le  sous-diacre  et  quinze  pour  des 
chapelains.  Cet  état  de  choses  subsista  jusque  sous  le  règne 
de  François  Ier,  qui  supprima  Tune  des  prébendes  de  chanoine 
pour  en  affecter  le  revenu  à  l'entretien  des  enfants  de  chœur 
de  l'église1. 

A  cette  époque,  ajoutent  les  chanoines,  les  affaires  de  h 
dicte  église,  tant  pour  le  regard  du  temporel  que  du  spirituel 
du  dict  chapitre,  sont  traitées,  sans  ouyr  ne  appeller  les  dicts 
chappcllains;  faire  baulx  à  ferme  de  tout  le  revenu  de  h 
dicte  église,  instituer  les  juges  et  aultres  officiers  de  la  jus- 
lice,  greffiers,  sergens  et  bedeau Ix;  instituer  ou  destituer 
telles  personnes  que  bon  leur  sembloit,  pour  distribuer  les 
mercaux*  en  plomb  dedans  le  chœur  de  la  dicte  église  aux 
bénéficiers  et  habitués  en  icellc;  de  pouvoir  contraindre  les 
diclz  chappcllains  et  chacun  d'eux  d'assister  à  touttes  les 
heures  canonialles  qu'ils  dient  par  chacun  jour  en  la  dicte 
église  sans  prendre  par  les  diclz  chappcllains  aultres  attribu- 
tions que  celles  qui  sont  ordinaires. 

Enfin,  les  chanoines  prétendaient  avoir  droit  de  conférer  les 
chapelles,  de  régler  les  distributions,  etc.,  etc. 

Au   mois  de  juin  i554*,  les  chapelains  ayant   contesté  les 


mémoire.  Mais  j'incline  à  croire  que  la  vraie  date  est  bien  I23i.  Fleurcau 
parait  même  vouloir  faire  remonter  la  création  des  chapelains  à  udc  date 
antérieure,  et  il  a  raison. 

1.  Cette  allégation  des  chanoines  était  fausse;  il  y  avait  dans  leur 
Cartulairc  lui-même  plusieurs  documents  qui  prouvaient  sa  fausseté. 

2.  Fleurcau  dit  que  cette  suppression  eut  lieu  en  1529.  —  V.  FI.,  p.3oi. 

3.  Sorte  de  jetons  de  présence  qui  se  distribuaient  à  la  fin  de  l'office. 
Comme  on  le  voit,  à  Étampcs,  ces  jetons  étaient  en  plomb. 

4.  Ce  n'était  point  la  première  fois  que  les  chapelains  et  les  chanoines 
de  Notre-Dame  étaient  en  désaccord,  puisque  en  i3<)6  l'archevêque  de 
Sens  était  intervenu  entre  eux  par  une  sentence  qui  tendait  à  ramener 
l'union  dans  la  communauté;  et  qu'en  1.J74  le  prévôt  de  Paris  avait  rendu 
à  son  tour  une  sentence  en  faveur  des  chanoines.  Fleurcau  parle  même 
de  différends  survenus  entre  eux  au  temps  du  roi  Philippe-Auguste,  c'est- 
à-dire  bien  avant  la  date  que  les  chanoines  assignaient  à  la  fondation  des 
chapelains. 


—  147  — 

droits  des  chanoines,  obtinrent  contre  eux,  du  bailli  d'Etampes, 
plusieurs  sentences  en  vertu  desquelles  ils  firent  saisir  les 
biens  de  leurs  adversaires  '. 

Après  cet  exposé,  les  chanoines  discutent  point  par  point  les 
prétentions  des  chapelains,  prétentions  qui  ne  tendaient  rien 
moins  qu'à  mettre  ces  derniers  sur  un  pied  d'égalité  complète 
et  totale  avec  les  exposants.  Les  chapelains,  en  effet,  négli- 
geaient d'assister  au  chœur;  ils  prétendaient  avoir,  dans  les 
distributions,  des  parts  égales  à  celles  du  chantre  et  des  cha- 
noines, et  avoir,  au  chapitre,  voix  délibérative  dans  les  élec- 
tions, ainsi  que  dans  les  autres  affaires  concernant  la  commu- 
nauté et  le  domaine  temporel  de  l'église  Notre-Dame.  En  outre, 
ils  rappellent  :  i°  qu'une  fondation  faite,  en  1477,  par  Mc  Jehan 
Isaac\  doyen  en  la  faculté  de  théologie  de  Paris,  grand  doyen 
de  Sens,  natif  d'Etampes;  20  qu'un  concordat  fait,  en  i3o6,  par 
l'archevêque  de  Sens8,  un  arrêt  du  Parlement  de  1474*,  et 
plusieurs  sentences  du  prévôt  de  Paris  avaient  déjà  essayé  de 
rétablir  la  paix  entre  les  chanoines  et  les  chapelains;  3°  qu'en- 
fin, le  titre  d'abbé  n'était  pas  tout  à  fait  éteint,  puisque  Jean  de 
Foix,  comte  d'Etampes,  avait  été,  en  janvier  1507,  abbé  de 
Notre-Dame8. 

La  Cour,  résumant  les  dires  des  parties,  mentionne  une  fon- 


1.  Au  milieu  des  prétentions  exagérées,  affichées  par  les  chapelains,  il 
y  a  un  fait  important  à  noter  :  c'est  qu'au  xvic  siècle,  il  y  avait  dans 
l'église  de  Notre-Dame,  outre  les  chanoines  et  les  chapelains,  des  vicaires. 
Et  comme  il  n'y  avait  pas  de  bénéfices  créés  pour  ceux-ci,  les  chapelains 
demandaient  à  ce  que  les  vicaires  fussent  payés  par  les  chanoines.  — 
L'arrêt  du  Parlement  est  le  seul  document  où  l'existence  de  cette  troisième 
catégorie  d'ecclésiastiques  soit  bien  et  dûment  constatée,  ainsi  que  la 
situation  qui  leur  était  faite. 

2.  Celui-ci  fonda  en  effet  un  salut  à  Notre-Dame  d'Etampes. 

3.  Cet  archevêque  était  Etienne  Bcquart  (1 292-1 309).  Le  texte  de  ce 
concordat  n'a  point  été  inséré  dans  le  Cartulaire,  et  sa  valeur  fut  contes- 
tée par  les  juges. 

4.  Cet  arrêt  était  signé  par  un  conseiller  du  nom  de  Belle/agc,  et 
l'autorité  de  cet  arrêt  fut  écartée  par  les  juges. 

5.  Mais  on  voit  par  l'explication  qu'ils  donnent  que  le  titre  d'abbé  était 
appliqué  au  collateur  des  prébendes;  et  de  plus  qu'après  Jean  de  Foix,  la 
collation  des  prébendes  fut  réservée  au  chapitre  lui-même. 
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dation  faite  par  un  habitant  d'Étampes,  Plume,  établit  que  le 
chapelain  qui  faisait  fonction  de  diacre  était  en  même  temps 
curé  de  la  paroisse1,  et  rappelant  enfin  une  sentence  rendue 
en  1487  contre  les  chapelains,  déboute  ces  derniers  de  leur 
prétention  d'être  les  égaux  des  chanoines  de  Notre-Dame,  et 
les  condamne  aux  dépens*]. 


1.  C'est  ce  personnage  qui,  après  avoir  passé  inaperçu  pendant  de 
longues  années,  vit  sa  situation  grandir  peu  à  peu  jusqu'à  la  On  du 
xvnc  siècle  et  finit  par  devenir,  pendant  le  xvmc  siècle,  presque  l'égal  du 
chantre  avec  qui  il  fut  souvent  en  lutte. 

2.  Une  partie  de  cet  arrêt  a  été  publiée  par  Fleureau. 
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Bardicrs  (Guillaume  et  Philippe  de), 

chevaliers,  87. 
Bardulfus  (Hugo),  68. 
Barra  (Reginaldus  de),  24. 
Barre  (Agnès  de  la),  fille  d'Etienne 

Valleton,  112. 
Barte  {Philippus  de  la),  87. 
Bartier  (Gillet),  112. 
Basilia,  fille  de  Richard  de  Cban- 

doux,  120. 
Baudcquin  (Simon),  prêtre,  84. 
Baudouin,   chancelier  d'Henri   1er, 

roi  de  France,  19. 
Baudrevillari  (Jaquelinus  de),  che- 
valier, 86. 
Beauboucher  (Jaques),  prévôt  d'E- 

tampes,  129,  i3i,  i33. 
Bcaudreville ,   hameau    d'Erceville 

(Loiret),  86. 
Beaumont  (Jean  de),  écuyer,  84. 
Beauvoir  (Pierre  de),  112. 
Bédégon    (Chapelle   Saint-Jacques 

de),  24,  26,  88. 
Bel  (Guillaume  Le),  118. 
Bellefagc,  147. 
Bellesauve,  hameau  d'Orveau(Seine- 

et-Oise),  54. 
Bellot  (Jean),  io5. 
Belot  (Jean),  prévôt  d'Etampes,  90. 
Bénard  (Jean),  55. 
Benoît  (l'antipape),  141- 143. 
Bcquart  (Etienne),  archevêque  de 

Sens,  19,  70,  147. 
Bernardus,  chapelain,  69. 
Bernardus  de  Fontanis,  23. 
Bernodalius,  68 
Bcsnard  (Raoul),  52. 
Beval,  lieu  dit'.  Voy.  Buval. 
Bezegond.  Voy.  Bédégon. 


Blaize  (Jacques),  145. 

Blanchart  (Guy),  99, 100. 

Blanche  de  Castille,mère  de  Louis  IX 
roi  de  France,  24. 

Blandy,  lieu  près  Méréville  (Seine- 
et-Oise),  49-51. 

Blazetor  (Guinardus  de),  86. 

Blecellis  (Sollètus  de),  77. 

Blésonville  (Simon  de),  40. 

Blezcs  (Etienne  de).  53. 

Bloiont  (feu  Gilbert),  10. 

Boiceau  (Gilles).  Voy.  Boisseau. 

Boin ville,  hameau  de  Chalo-Saint- 
Mars  (Scine-et-Oise),  40. 

Boinville  (Jean  de),  40. 

Boisminart  (Gilles),  io5,  107. 

Boisseau  (Gilles),  lieutenant  du  bailli 
d'Etampes,  66,  68. 

Boistron  (Laurent),  145. 

Bolunvilla  (Guillelmus  de),  cheva- 
lier, 85-87. 

Bolunvilla  [Henricus  de),  chevalier, 
père  du  précédent,  85-87. 

Bonnet  (Etienne),  écuyer,  84. 

Bonnier  (Ytier),  prévôt  d'Etampes, 
i3o-i33. 

Bonvilliers,  hameau  de  Morigny 
(Seine-et-Oise),  98, 101, 104,  m, 
u3. 

Bordeau  (Chantier  du),  lieu  dit  près 
d'Etampes,  m,  112. 

Boucher  (Jean),  garde  du  sceau  de 
la  prévôté  d'Etampes,  92, 9;. 

Boucher  (Pbilippot  Le),  40. 

Bouland,  55. 

Boulier.  Voy.  Leboulier. 

Boulogne  (Marguerite,  comtesse  àc\ 
60. 

Bourgevin  (Jehannot),  90,  93. 

Bourginel  (Jean),  bienfaiteur  d'E- 
tampes, 25. 

Bouterviiliers  (Jean  de),  chevalier, 
134,  i35. 

Bouvier.  Voy.  Bonnier  (Ytier). 

Bouville  (Henri  de).  Voy.  Bolunvilli. 

Bouville,  lieu  (Seine-et-Oise),  100, 
101. 

Boysquemin  (Louis),  doyen  de  la 
chrétienté  d'Etampes,  84. 

Boytel  (Nicole),  prêtre,  84,  #• 


1.  Nous  avons  trouvé  cette  autre  forme  de  ce  lieu  dit  dans  un  docu- 
ment de  juin  1404  (Archives  nationales,  J.  159,  no  12),  mais  la  véritable 
forme  est  Buval,  qu'on  retrouve  encore  aujourd'hui  sur  le  cadastre  delà 
commune  d'Etampes. 
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Brabant  (Marguerite  de),  26. 

Brandons  (les),  i36. 

Braugier  (Nicolas),  chapelain  d'E- 

tarapes,  107. 
Braya  (Thericus  de),  37. 
Brières-les-Scellés,   lieu    (Seine-et- 

Oisc),  124-125. 
Brilanus,  frère  de  Petrus,  prévôt 

de  Paris,  68. 
Bulles  de  papes,  3-6,  9,  27,  123. 
Buno,  lieu  (Seine-ct-Oise),  53,  55. 
Burgevin.  Voy.  Bourgevin. 
Buval,  commune  d'Etampes,  112. 


Calixte  II,  pape,  9. 
Calvo  (EgiJîus  de),  37. 
Camus    ^'Nicolas  Le),  prévôt  d'E- 
tampes, i3^. 
Caniculus.  Voy.  Chandoux. 
Cantian  Lebeuf,  prêtre,  52. 
Carrillon  (Gillet),  55. 
Casscgrain,  145. 
Cèlera rius  (Jaquelinus),  bourgeois 

d'Etampes,  97-98. 
Célestin  III,  pape,  3. 
Ccpaut,  37. 
Cerda  (Marie  de  la),  comtesse  de 

Biscaye,  mère  de  Louis  d'Evrcux, 

3ï. 
Chair atn  (Jacobus),  prêtre,  69. 
Challo  (Jean  de),  43. 
Chàlons-sur-Marne  (Philippe,  évê- 

que  de),  60. 
Champigny,  paroisse  de   Morigny 

(Seine-et-Oisc),  85-86. 
Champmottcux,  lieu  (Seine-ct-Oise), 

43. 
Chancelier  de  Bayeux,  5g. 

—  de  Parchevêché  de  Sens,  11. 

—  du  royaume  de  France,  19. 
Chandoux,   ferme,   commune   d'E- 
tampes, 118-120. 

Chandoux  (Aales,  Alienor  et  Ame 
lina  de),  filles  de  Richard,  120-121 

—  (Aales  de),  femme  de  Richard 
120-121. 

—  (Basilia  de),  fille  de  Richard,  120 

—  (Guillermus  de),  fils  de  Richard 
118-121. 

—  (Michael  de),  fils  de  Richard,  120 
Chanoines.  Voy.  Notre-Dame  d'E 

tampes. 


Chanqueau  (Jacques),  prêtre,  52. 

Chantaloue  (Charles  de),  écuyer,  55. 

Chantre.  Voy.  Notre  -  Dame  d'E- 
tampes. 

Chapelains.  Voy.  Notre-Dame  d'E- 
tampes. 

Chapelle  de  PHÔtel-Dieu  d'Etampes, 

25. 

—  de  Saint-Denis,  25. 

—  de  Saint -Jacques  de  Bédégon, 
24,  26,  88. 

—  de  Saint-Laurent  au  Château,  26. 

—  de  Saint-Pierre,  24. 

Chapelleries,  19,  24,  26. 

Chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes. 

Voy.  Notre-Dame  d'Etampes. 
Chapitre  de  Sainte-Croix  d'Etampes, 

1-4,  6-7,  44,  II2-II3. 

—  de  Sens,  28,  3i,  32,  80,  81. 
Charbonnier  (Simon),  145. 
Charles  VI,  roi  de  France,  38. 
Charles  d'Arbouville,  seigneur  de 

Buno,  55. 
Charles  de  Chantaloue,  écuyer,  55. 
Charles  d'Evreux,  comte  d'Etampes, 

37,  58,  59,  62,  63. 
Chariot  le  Maire,  55. 
Charny  (Robert  de),  59,  62. 
Charrolles  (Denis  de),  conseiller  de 

Philippe  VI,  roi  de  France,  59,62. 

Chastelle  (terroir  de),  54. 

Chastillon  (Charles  de),  seigneur  de 
Parchevi.'Ie,  101. 

Chastres..  auj.  Arpajon  (Scine-et- 
Oise),  93. 

Château-Thierry  (Aisne),  charte  da- 
tée de  ce  lieu,  62. 

Châtillon-Ie-Roi  (Loiret),  lieu,  40. 

Chaumcreau  (Jean),  prêtre,  139, 140, 
142. 

Chausson  (Lubin),  145. 

Chemino  (Nicolaus  de),  prêtre.  69. 

Chesneyo  (Johannes  de),  diacre,  69. 

Chevallier  (Guillaume),  100. 

Chevecier.  Voy.  Notre-Dame  d'E- 
tampes. 

Chiendoux.  Voy.  Chandoux. 
Christian  (Jean),  112. 
Cimetière  d'Etampes,  26. 
Clément  III,  pape,  xm,  xiv,  4,  5. 
Clément  VI,  pape,  12,  23. 
Clément  Marchand,  91. 
Coignet  (Etienne),  prêtre  à  Saint- 

Samson  d'Orléans,  52. 
Colin  d'Anomville,  dit  Larcher,  55. 
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Colin  Troignct,  112. 

Collégiale  Notre-Dame.  Voy.  Notre- 
Dame  d'Etampcs. 

Collin  Dalier,  84. 

Collette  ta  Dantonne,  96,  101. 

Compiègne  (Oise),  chartes  datées 
de  ce  lieu,  19,  56. 

Comtet  (Guy),  37. 

Concordats,  18,  64. 

Confirmations,  62,  80,  81,  io3. 

Constanciis  ou  Cousanciis  (Johan- 
nés  de),  prêtre,  23,  69. 

Convocation  du  chapitre,  114. 

Corbeil  (Pierre  de),  archevêque  de 
Sens,  11,  12. 

Corbillon  (Anselme),  145. 

Corcellis  (Helias  de),  chevalier,  128. 

Corps-Saints  (Fête  des),  83. 

Coste  (Henry  de  la),  tabellion  à 
Etampes,  92. 

Cousanciis.  Voy.  Constanciis. 

Creté  (André),  prêtre,  114. 

Custurarii  (Johannes),  24. 


D 


Daimbert,  archevêque  de  Sens,  18. 
Dalier  (Colin),  84. 
Dantonne  (Collette  la).  96,  101 . 
Davy  (Jean),  bailli  d'Etampcs,  100, 

104,  m. 
Defarges  (Antoine),  chapelain,  53, 

55. 
Delaporte  (Jean),  99. 
Delas  (Pierre),  curé  de  Notre-Dame 

d'Etampes,  14. 
Deleton  (Gilbert),  55. 
Delimariis.  Voy.  Yvardus  de  Luna- 

riis. 
Delisle  (M.  Léopold),  cité,  ni.  3,  24, 

26, 119,  121. 
Délivrée  (Jean),  93. 
Dclorme  'Guyot  et  Macy),  100. 
Denis  (Jean),  112. 
Denis  de  Charrolles,  conseiller  de 

Philippe  VI,  roi  de  France,  59, 62. 
Désert  (Jean),  55. 
Desnoiers  (Johannes),  prêtre,  114. 
Desvourio  (Albertus),  prévôt  d'Or- 
léans, 69. 
Dîmes,  49,  5i,  53. 
Dionisius  Gloteti,  clerc  du  diocèse 

de  Paris,  77. 
Division  des  paroisses  d'Etampes, 

12. 


Dodier  (Saincton),  notaire,  vin,  144. 
Doillart.  Voy.  Philippe  des  Prèz. 
Dommerville  (  Eure  -  et-  Loir;,  Heu, 

40,  43. 
Dourdan   (Seine-et-Ore),  chartes 

datées  de  ce  lieu,  39, 42,  46,  i36, 

i37. 
Doyen  de  la  chrétienté  d'Etampcs, 

14,  31,69,  84. 
Doyen  de  Sainte-Croix  d'Etampes, 

34. 
Doyen  de  Sens,  ni. 
Dreux-Duradier  (M.),  cité,  63. 
Droco,  chanoine,  68. 
Durant  (Pierre),  bourgeois  d'Etam- 
pcs, 46,  47. 
Duverger   (André),    sergent  de  la 

comté  d'Etampes,  84. 


E 


Ecoles  de  Notre-Dame  d'Etampes, 
56-57. 

Egidius  de  Calvo,  37. 

Election  du  chantre,  114,  n5. 

Eremburgis,  femme  de  Ferry  de 
Tretinville,  86. 

Essarz  (Pierre  des),  60. 

Estouy  (Loiret),  lieu,  116,  117. 

Etampes,  passim. 

Etienne  Bequart,  archevêque  de 
Sens,  19,  70,  147. 

Etienne  de  Blezes,  53. 

Etienne  Bonnet,  écuyer,  84. 

Etienne  Coignct,  prêtre  à  Saint- 
Samson  d'Orléans,  52. 

Etienne  Gautier,  laboureur,  92,  93. 

Etienne  Leptat,  garde  du  scel  de  la 
prévôté  d'Etampes,  95. 

Etienne  Pochot,  55. 

Etienne  Valleton,  chevalier,  99, 100, 
102. 

Etienne.  Voy.  Slcphanus. 

Eudes,  abbé  de  Notre-Dame  d'E- 
tampes, 4.  9. 

Evreux  (Charles  d'),  comte  d'Etam- 
pes, 37,  58,  59,  62,  63. 

Evreux  (Jeanne  d'),  reine  de  France, 
58,  59,  62. 

Evreux  (Louis  I  d'),  i5,  26,  57,  5$. 
78,  124. 

Evreux  (Louis  II  d'),  37,  38,  39, 41. 
46.  5o,  122. 

Excommunication,  34. 


Farchcvillc,  commune  de  Bouville 

(Seine-et-Oise),  lieu,  101. 
Farperii   ou    Ferpeni    (Johannes)  y 

chapelain,  23,  6g. 
Félix    Oudinet,    tabellion    juré    à 

Etampes,  67. 
Ferentino  (Italie),  charte  datée  de 

ce  lieu,  123. 
Ferron  (Guillaume  le),  garde  du  sccl 

de  la  prévôté  d'Etampcs,  i3o,  i3i, 

i33. 
Ferry  (Aleaume),  garde  du  sceau  de 

la  prévôté  d'Etampcs,  85. 
Ferry  de  Tretin ville,  86.  87. 
Ferry  Pâté,  maréchal   de  France, 

116,  117. 
FIcureau  (Dom  B.).  cité,   i-3f  5-6, 

8-12,  18,  19,  24-27,  37-39,  56,  57, 

62,64,68,  84,  97,99,  io5.  n3-n5, 

122,  126,  i38,  139,  145-148. 
Foire  (Droit  de),  à  Etampes,  12. 
Foix  (Jean  de),  comte  d'Etampcs, 

52,  147. 
Fondations,  aj,  25,  38. 
Fontainebleau    (Seine -et -Marne), 

charte  datée  de  ce  lieu,  1. 
Fontanis  (Bernardus  de),  23. 
Fores  ta  (Guillelmus  de),  28. 
Fosse-Boucher  (la),  lieu  dit,  40. 
Foucault  (Jean),  prieur  de  Framée 

en  Berry,  52. 
Foudricr  (Michel),  prévôt  d'Etam- 

pes,  95. 
Fourquant  (Jean),  io5. 
Framée,  prieuré,  hameau  de  Brinon- 

sur-Sauldre  (Cher),  52. 
François  1er,  roi  de  France,  146. 
François  Gaudion,  prêtre  a  Saint- 

Samson  d'Orléans,  52. 
François  Rogier,  52. 
Fravilla  (Ansellus et  Guillelmus  de), 

chevaliers,  86,  87. 
Fresne  (J.  Laurens,  sieur  du),  84. 
Frogerius  Catalaunensisy  69. 
Fulco,  chanoine,  68. 


a 


Gaalie  (Jean),  112. 

Galeranus,  chapelain,  2K,  29,  33. 

Garnier  (Guillelmus),  139,  141-144. 


Gantier  (Mari  in  us),  bénéficier  de 

Notre-Dame  d'Etampcs,  77. 
Gaudion  (François),  prêtre  à  Saint- 

Samson  d'Orléans,  52. 
Gauffridus   de  Mansione  Giraudi, 

chevalier,  128. 
Gauguin  (Pierre),  prêtre  à  Saint- 

Samson  d'Orléans,  52. 
Gaultier  (Etienne),  laboureur,  92, 93. 
Gautier  Cornut,  archevêque  de  Sens, 

7,  12,  3o,  127,  128. 
Geoffroy  de  Richarville,  écuyer,  i33, 

135. 
Gervaise  (Adam),  55. 
Gervaise  du  Tertre,  tabellion  juré  à 

Etampes,  95. 
Gilbert  Bloiont,  10. 
Gilbert  Delcton,  55. 
Gilbertus,  bouteiller  de  Louis  VI, 

roi  de  France,  i38. 
Gilla,  femme  de  Jaquelin  Célerier, 

97.98. 
Gilles  (Pierre  de),  procureur  fiscal 

du  comte  d'Etampes,  84. 
Gilles  Boisminart,  io5,  107. 
Gilles  Boisseau,  lieutenant  du  bailli 

d'Etampes,  66,  68. 
Gilles.  Voy.  Egidius  et  Gilo. 
Gillet  Bartier,  112. 
Gillct  Carrillon,  55. 
Gillet  Ligicr,  100. 
Gillct  Soreau,  112. 
Gilo  de  Rivo  profuudo,  chevalier, 

116,  117. 
Giraldus,  chanoine,  68. 
Girardus,  chanoine,  68. 
Gloteti  (Dionisius),  clerc  du  diocèse 

de  Paris,  77. 
Godfridus,  prêtre,  6q. 
Goffridus   de    Magnilio    Giraudi , 

chevalier,  127. 
Gravella  (Guillermus  d?),  129. 
Gras  (Simon  Le),  abbé  de  Morigny, 

99,  m,  n3. 
Graville  (Louis  de), amiral  de  France, 

53,  54. 
Grégoire  IX,  pape,  5,  27. 
Gregorius,  chanoine  de  Paris,  29, 

3o,  33. 
G  renée  (Malheus),  24. 
Grimileti  (Johannes),    prêtre,   107, 

114. 

Guibeville,  lieu,  canton   d'Arpajon 

(Seine-et-Oisc),  89.  90,  93. 
Guichard  (Joseph),  i|5. 
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Guillaume  Chevallier,  100. 

Guillaume  Le  Bel,  u8. 

Guillaume    Le   Fcrron,   garde   du 

sceau  de  la  Prévôté  d'Etampes, 

i3o,  i3i,  i33. 
Guillaume  d'Outarville,  55. 
Guillaume  Sévin,  prieur  de  Saint- 
Sam  son  d'Orléans,  52-55. 
Guillelmus,  dit  aux  Blanches-Mains, 

archevêque  de  Reims,  6. 
Guillelmus  de  Meleduno,  archevêque 

de  Sens,  21,  78,  81. 
Guillelmus,  abbé  de  Morigny,  io5, 

110,  m. 
Guillelmus     Meniarius,     châtelain 

d'Etampes,  121. 
Guillelmus  y  doyen  d'Etampcs,  129. 
Guillelmus,  doyen  du  Gàtinais,  117. 
Guillelmus,  chantre  de  Notre-Dame 

d'Etampcs,  8,  33-35,  98. 
Guillelmus,  chantre  de  Sainte-Croix 

d'Etampcs,  32. 
Guillelmus  de  Bardiers,  chevalier, 

B7- 

Guillelmus  deBolunvilla,  chevalier, 
85-B7. 

Guillelmus  de  Chandoux,  fils  de  Ri- 
chard, 120. 

Guillelmus  de  Foresta,  28. 

Guillelmus  de  Fravilla,  chevalier, 
86. 

Guillelmus  de  Tigtwnvilla,,  cheva- 
lier, 126,  128,  129,  i3i,  i33,  134. 

Guillelmus  Parvi.  chapelain  de 
Notre-Dame  d'Étampes,  28,  29, 
33,  34. 

Guillelmus  Roboli,  chevccicr  de 
Notre-Dame  d'Etampes,  23. 

Guillelmus  Sa  lo  monts,  23. 

Guizot  (M.),  cité,  126. 

Guy  Blanchart,  99,  100. 

Guy  Comtet,  37. 

Guy  des  Noyers,  archevêque  de 
Sens,  64. 

Guyot  Dclorrac,  100. 

Guyot  Panneau,  100. 


H 


Haies  (Pierrot  des),  95. 
Harcherii  (Simon).  24. 
Hayc-Boinvillc  (la).  Voy.  Boinville. 
Hazèlc,    lieu   dit    près   d'Etampcs, 
8--88. 


Hébert,  101. 

Helias  de  Corcellis,  chevalier,  128. 

Hémard,  scribe,  36. 

Hcmont,  chapelain,  77. 

Henri  1er,  roi  de  France,  19,  56,  tô. 

Henri  Sanglier,  archevêque  de  Sens, 
18. 

Henricus  de  Bolunvilla,  chevalier, 
85-87. 

Henricus  Xauberti,  67. 

Hcrbelot  (Nicolas  de),  gouverneur 
d'Etampes,  145. 

Herbert  us  de  Pueseleo,  chevalier, 
118. 

Hervy   de    la    Costc,    tabellion  à 
Etampcs,  92. 

Hcuse  (Terroir  de  la),  près  d'Etam- 
pcs, 40. 

Hilduinus,  chanoine,  68. 

Hôtel-Dieu  d'Etampes,  18,  25. 

Hue  (Ferry),  bourgeois  d'Etampes, 
46,  102. 

Huô  (Jean),   curé  de   Saint-Basile 
d'Etampcs,  20. 

Hue    (Pierre),    chantre   de   Notre- 
Dame  d'Etampes,  139-142. 

Hugo,  connétable  de  Louis  VI,  roi 
de  France,  i38. 

Hugo,  curé  de  Saint-Basile  d'Etam- 
pes, 24. 

Hugo,  doyen  de  Sainte-Croix  d'E- 
tampcs, 7. 

Hugo,  frère  de  Petrus  Airardi,  68. 

Hugo  Bardulfus,  68. 


I 


Innocent  III,  pape,  5,  123. 
Isaac  (M«  Jean),  doyen  en  la  faculté 
de  Théologie  de  Paris,  147- 

J 

Jacobus  Chairamy  prêtre,  69. 
Jaque! inus  de  Baudrevilbri,  cheva- 
lier, 86. 
Jaquelinus    Celerarius,  bourgeois 

d'Etampes,  97-98. 

Jacques  Blaize,  145. 

Jacques  Bcaubouchcr,  prévôt  d'E- 
tampcs, 129,  i3i,  i33. 

Jacques  Chanqueau,  prêtre,  5:. 

Jamctus  de  Sancto-Pclro,  prêtre, 

107. 


—  i55  — 


Jean  III,  abbé  de  Morigny,  1 10. 
Jean  Aubcrt,  chanoine  d'Etampes, 

53,  55. 
Jean  Apondry,  clerc  de  la  prévôté 

d'Etampes,  90. 
Jean  Banouart,  84. 
Jean  Bellot,  io5. 

Jean  Belot,  prévôt  d'Etampes,  90. 
Jean  Bénard,  55. 
Jean  Boucher,  garde  du  sceau  de 

la  prévôté  d'Etampes,  92,  97. 
Jean   Bourginel,   bienfaiteur   d'E- 
tampes, 25. 
Jean  Chaumereau,  prêtre,  139,  140, 

142. 
Jean  Christian,  112. 
Jean  Davy,  bailli  d'Etampes,   100, 

104,  111. 
Jean  de  Beaumont,  écuyer,  84. 
Jean  de  Berry.  comte  d'Etampes,  63. 
Jean  de  Boinville,  40. 
Jean  de  Boutervillicrs ,    chevalier, 

134- 1 35. 
Jean  de  Challo,  43. 
Jean  de  Foix,  comte  d'Etampes,  52, 

147. 
Jean  Delaporte,  99. 
Jean  Délivrée,  93. 
Jean  de  Nacelles,  écuyer  du  comte 

d'Etampes,  39-40,  42-45. 
Jean  de  Nanton,    archevêque    de 

Sens,  20. 
Jean  Denis,  112. 
Jean  Désert,  55. 

Jean  des  Mazis,  prêtre,  66,  67,  99. 
Jean  d'Outarville,  55. 
Jean  Foucault,  prieur  de  Framée- 

en-Berry,  52. 
Jean  Fourquant,  i65. 
Jean  Gaallc,  112. 
Jean  Huê,   curé    de   Saint -Basile 

d'Etampes,  20. 
Jean  l'Anglais,  clerc,  1 14. 
Jean  Laurens,  prévôt  d'Etampes,  84. 
Jean  Lclong,  commis  à  la  garde  de 

la  prévôté  d'Etampes,  64. 
Jean  Lcmasson,  100. 
Jean  Le  Tainturier,  garde  du  sceau 

de  la  prévôté  d'Etampes,  134. 
Jean  Letexier,  55. 
Jean  Manon deau,  55. 
Jean  Martin,  84. 
Jean  OKvier,  curé  de  Notre-Dame 

d'Etampes,  64-65. 
Jean  Paris,  145. 


Jean  Pichon,  145. 

Jean  Plumet,  prévôt  d'Etampes,  67. 

Jean  Raguier,  io5. 

Jean  Thiercelin,  55. 

Jean  Trichereau,  93. 

Jean.  Voy.  Johannes. 

Jeanne  d'Evreux,  reine  de  France, 
58,  59,  62. 

Jehannot  Bourgevin,  90,  93. 

Johanna,  veuve  de  Guillaume  de 
Tignonvillc,  126-127. 

Johannes  Curci,  scribe,  89. 

Johannes  Custurarii,  24. 

Johannes  de  Messis,  24. 

Johannes  de  Pruvino,  chapelain  d'E- 
tampes, 28,  29,  33. 

Johannes  de  Rodolis,  chanoine  de 
Notre-Dame  d'Etampes,  23. 

Johannes  de  Sancto  Remigio,  prêtre, 
20. 

Johannes  de  Villerello,  23. 

Johannes  Farperii,  chapelain,  23. 

Johannes  Grimileti,  prêtre,  107,114. 

Johannes  Morelli,  77. 

Jofiannes  Rcnardi,  77. 

Johannes  Thome,  prêtre,  21,  56,  57. 

Joseph  Guichard,  chapelain,  145. 

Juridiction  du  chapitre  de  Notre- 
Dame  d'Etampes,  27,  33. 


La  Ferté-AIais  (Seine-et-Oise),  lieu, 
10. 

Laplote  (Thomas),  archidiacre  d'E- 
tampes, 36-37- 

Latran  (Palais  de),  à  Rome,  4-6. 

Laubicr,  101. 

Laurens  (Georget),  84. 

Laurens  (Jean),  prévôt  d'Etampes, 
84. 

Laurent  Bottron,  145. 

Lebeuf  (Cantien),  prêtre,  52. 

Lebeuf  (Pierre),  107. 

Le  Boulier  (Macy),  89,  90,  93. 

Le  Boulier  (Thévcnin),  90. 

Le  Brun  (Regnault),  87. 

Le  Ferron  (Guillaume),  garde  du 
scel  de  la  prévôté  d'Etampes, 
i3o.  i3i,  i33. 

Legendre  (Lyphard),  145. 

Légier  (Pierre),  55. 

Lejeune  (Simon),  145. 

Lcmasson  (Jean),  100. 
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Lemort  (Oudinet),  clerc,  92. 

Lepetit.  Voy.  Parvus. 

Lcpiat  (Etienne),  garde  du  scel  de 

la  prévôté  d'Etampes,  95. 
Letexier  (Jean),  55. 
IA  Bos  (Slephanus),  chevalier,  127. 
Ligier  (Gillet),  100. 
Longue-Haute  (Chantier  de),  près 

d'Etampes,  100. 
Louis  VI,  roi  de  France,  121,  137. 
Louis  VII,  roi  de  France,  12,  125. 
Louis  IX,  roi  de  France,  10, 24,  25, 

117,  i36. 
Louis  1er,  comte  d'Etampes,  25,  57, 

58,  78,  124. 
Louis  II,  comte  d'Etampes,  37-39, 

41,  46,  5o,  122. 
Louis    Boisquerain.    doyen   de    la 

chrétienté  d'Etampcs,  84. 
Louis  de   Melun ,   archevêque    de 

Sens,  14,  io3. 
Louis  Malapart,  prieur  de  Prune- 

sac-en-Berry,  52. 
Louis  Prunelle,  écuyer,  84. 
Lubin,  55. 

Lubin  Chausson,  chanoine,  145. 
Luchaire  (M.  A.),  cité,  xxiv,  12,  126. 
Ludovicus  Allardi,  167. 
Lunariis  (Yvardus  de),  56-57. 
Lune  (Pierre  de),  antipape.   Voy. 

Benoit. 
Lys  (Abbaye  du),  près  Melun  (Seine- 
et-Marne),  90,  93. 

M 

Mahondeau  (Jean),  55. 

Mahot  (Thomas),  55. 

Mainvilliers,  lieu  (Loiret),  53. 

Maire  (Chariot  et  Mathurin  Le),  55. 

Maisse,  lieu  (Seine-et-Oise),  43. 

Malapart  (Louis),  prieur  de  Prune- 
sac  en  Berry,  52. 

Malet  de  Graville  (Louis),  amiral, 
54. 

Mansione-Giraudi  (Gauffridus  de), 
chevalier,  127-128. 

Marchant  (Clément),  91. 

Marchant  (Toussaint),  145. 

Marches  (Guillelmus  de),  prêtre,  114. 

Marguerite,  comtesse  de  Boulogne, 
60. 

Marguerite  d'Artois,  comtesse  d'E- 
tampes.. 26,  57-58. 


Marguerite  de  Brabant,  26. 

Marguerite  de  Provence,  25. 

Marguerite,  femme  de  Guilklmi 
de  Bolunvilla,  86. 

Marie,  comtesse  d'Alençon  et  d'E- 
tampes, 60,  62. 

Marie  de  la  Cerda,  mère  de  Louis 
d'Evreux,  3"?. 

Marigny  (Philippe  de),  archeTèqoe 
de  Sens,  78. 

Marolles-en-Hurepoix,  lieu  (Seine- 
et-Oise),  92-93. 

Maroublier  (Jean),  notaire,  144. 

Marquis  (M.  Léon),  cité,  xrv,  90,92, 
104,  i3o. 

Mart  (Antoine),  84. 

Martin  (Jean),  84. 

Martin  Tourncvillc,  84. 

Martinus,  chanoine,  68. 

Martinus  Gantier,  bénéficier  de 
Notre-Dame  d'Etampes,  7;. 

Martinus  Parvus,  chapelain  de 
Notre-Dame  d'Etampes.  28, 29, 
33,  34. 

Masnis  (Chantier  du),  près  d'Etam- 
pes, 100. 

Mat  h  eu  s  G  renée,  24. 

Matheus,  chambrier  de  Philippe  II, 
roi  de  France,  121. 

Matthieu,  évêque  d'Albano,  légat  en 
France,  18. 

Maurice  de  Sully,  évêque  de  Paris,  2. 

Mazis  (Jean  des),  prêtre,  66, 67, 99- 

Melun  (Guillaume  de),  archevêque 
de  Sens,  21,  78,  81. 

Melun  (Louis  de),  archevêque  de 
Sens,  14.  io3. 

Melun  (Philippe  de),  évêque  de  Chà- 
lons-sur-Marne,  59-62. 

Menault  (M.),  cité,  97. 

Meniarius  (Guillelmus),  châtelain 
d'Etampes,  121. 

Méréville,  lieu  (Seine-et-Oise),  4a 

Mesnil-Girault  (Le),  lieu,  commune 
de  Boissy- la-Rivière  (Seine-et- 
Oise),  127-128. 

Messe  au  Comte  (La),  38,  39, 5o. 

Messis  (Johannes  de),  24. 

Micliael  de  Chandoux,  120. 

Michel  Foudrier,  prévôt  d'Etampes, 

95. 
Milet  de  Tignonville,  écuyer,  129- 

133. 
Miliaco  (Monacus  de),  ni- 
Molinier  (M.  Aug.),  cité,  1 18. 
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Mon  ncr  vil  le  (Oudin  de),  tabellion 
juré  du  comté  d'Etampes,  84. 

Montargis  (Loiret),  charte  datée  de 
ce  lieu,  20-21. 

Montfort  (Amaury  de),  connétable 
de  France,  118. 

Montlhéry,  lieu  (Seine-et-Oise),  90, 
93. 

Monts  (Pierre  des),  145. 

Morelli  (Johannes),  77. 

Moret  (Seine-et-Marne),  charte  da- 
tée de  ce  Heu,  64. 

Morigny,  lieu  et  abbaye  (Seine-et- 
(Oise),  34,  43,  85,  96-100,  102, 
104,  io5,  109-113,  124,  127. 

Mossa  (Pet rus  de),  37. 


N 


Nacelles  (Jean  de),  écuyer  du  comte 
d'Etampes,  39-40,  42-45. 

Nangeville,  lieu  (Loiret),  5i -55. 

Nanton  (Jean  de),  archevêque  de 
Sens,  20. 

Nauberti  (Hènricus),  107. 

Nauden  (Johannes),  doyen  du  Gâti- 
nais,  35-37. 

Nicolas  Braugier,  chapelain  d'E- 
tampes, 107. 

Nicolas  de  Herbelot,  gouverneur 
d'Etampes,  145. 

Nicolas  Le  Camus,  prévôt  d'Etam- 
pes, 134. 

Nicolaus,  neveu  du  pape,  29. 

Sicolaus  de  Chemino,  prêtre,  69. 

Nicole  Boytel,  prêtre,  84,  85. 

Noble  (Pierrot  le),  96,  10 1. 

Nolletus  de  Blecellis,  77. 

Nolon,  hameau  de  la  commune  de 
Cuy  (Yonne),  21. 

Notre-Dame  d'Etampes  (église); 
chanoines,  10,  11,  14,  19,  26,  27, 
52,  55,  57,  119,  i3o,  i38,  145-148; 

—  chantre,  7-10,  19,  52,  54,  56, 
57,  66,  67,  70,  71,  86,  93,  98-102, 
105-107,  109,  112,  n3,  i3i;  — 
chapelains,  11,  i3,  14,  19,  22-28, 

63,  66,  69,  87,  123,  127,  145-148; 

—  chapitre,  1-4,  6,  7,  10,  12,  14, 
18-20,  26-29,  3i-35,  49,  5 1-57,  63, 

64,  68,  70,  11,  73,  80,  81,  83,  86, 
89,  93,  95,  98-102,  104-107,  109- 
118,  i2i,  i3i,  i33,  134;  —  cheve- 
cicr,  i3,  18,  73-76.  81, 82;  —  col- 


légiale et  paroisse,  1-4,  8,  12,  21, 
24,  25,  34-39, 46, 56, 60, 62-65, 87, 
108,  123,  144, 145;  —  curé,  14,71. 
Noviomus,  chanoine  de  Paris,  33. 


o 


Oblations,  10,  18. 

Odardus,  filius  Framerici,  68. 

Odon.  Voy.  Eudes. 

Odorisius  (Magister),  29-30. 

Officialité  de  Sens,  i38,  145. 

Oi  11  ville,   hameau   de    Mainvilliers 

(Loiret),  52-54. 
Olivier  (Jean),  curé  de  Notre-Dame 

d'Etampes,  64-65. 
Orléans  (Prieuré  Saint-Samson  d')f 

5 1-55;  —  chartes  datées  de   ce 

lieu  (Loiret),  24,  25,  5i. 
Ormes-aux-Tournans  (Vallée  des), 

lieu  dît  près  d'Etampes,  100. 
Orveau,  lieu  (Seine-et-Oise),  53,  54. 
Otbertus,  chanoine,  68. 
Oudin  de  Monnerville,  tabellion  juré 

du  comté  d'Etampes,  84. 
Oudinet  (Félix),   tabellion  juré  à 

Etampes,  67. 
Oudinet  Lemort,  clerc,  92. 
Outarville  (Guillaume  et  Jean  d'),  55. 


Panneau  (Guyot),  100. 

Paris  (Jean),  145. 

Paris  (Evêque  de),  2;  —  (Faculté 

de  théologie  de),  147  ;  —  chartes 

datées  de  ce  lieu,  24,  26,  38,  39, 

57,  78,  122-126,  137. 
Parvi  (Guillelmus),   chapelain    de 

Notre-Dame  d'Etampes,  28,  29, 

33,  34. 
Parvus    (Martinus),   chapelain    de 

Notre-Dame  d'Etampes,  28,  29. 

33,  34. 
Pâté  (Ferry),  maréchal  de  France. 

116-117. 
Paticerii  (Roberlus),  107. 
Paviot  (Roullin),  112. 
Perrenelle,  femme  de  Philippe  des 

Prez,  43. 
Perret  (M.  Michel),  cité,  54. 
Perrin  Saillart,  102. 
Petrus,  filius  Airardi,  68. 
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Petrus,  prévôt  de  Paris,  68. 
Pet  rus  de  Mossa,  37. 
Petrus  de  Rosiguno,  chevalier,  86. 
Petrus  de  Roussignaco,  damoiseau, 

128. 
Petrus  de  Sauvarchiis,  118. 
Philippe  I*r,  roi  de  France,  26,  68. 
Philippe  II,  roi  de  France,  i-3,  6, 

24,  26,  119,  120,  146. 
Philippe  III,  roi  de  France,  25-26. 
Philippe  IV,  roi  de  France,  26,  57, 58. 
Philippe  VI,  roi  de  France,  62. 
Philippe  de  Bardiers,  chevalier,  87. 
Philippe  de  Marigny,  archevêque  de 

Sens,  78. 
Philippe  de  Melun,  évêque  de  Châ- 

Ions-sur- Marne,  59-62. 
Philippe    des    Préz,    seigneur    de 

Maisse,  43. 
Philippe,    marguillier    de    l'église 

Notre-Dame    d'Etampes,    28-29, 

32-34. 
Philippot  d'Auneux,  40,  45. 
Philippot  de  la  Barte,  87. 
Philippot  Le  Boucher,  40. 
Pichon  (Jean),  145. 
Pierre,  archidiacre  d'Etampes,  28, 

29,  33. 
Pierre  d'Anisy,  archevêque  de  Sens, 

11-12. 
Pierre  de  Beauvoir,  112. 
Pierre  de  Corbeil,  archevêque  de 

Sens,  11-12. 
Pierre   de  Gilles,  procureur  fiscal 

du  comte  d'Etampes,  84. 
Pierre  Delas,  curé  de  Notre-Dame 

d'Etampes,  14. 
Pierre    de   Lune,    antipape.   Voy. 

Benoit. 
Pierre  de  Richarville,  chevalier,  127, 

128,  i3i,  i33,  i35. 
Pierre  des  Essarz,  60. 
Pierre  des  Monts,  145. 
Pierre  Durant,  bourgeois  d'Etam- 
pes, 46-47. 
Pierre   Gauguin,   prêtre    à    Saint- 

Samson  d'Orléans,  52. 
Pierre  Huê,  chantre  de  Notre-Dame 

d'Etampes,  139-142. 
Pierre  Lebeuf,  107. 
Pierre  Légier,  55. 
Pierre  Prunelle,  prévôt  d'Etampes,92 
Pierre  Reclardy,  145. 
Pierre  Torcl,  chanoine  de  Chartres, 

43. 


Pierre.  Voy.  Petrus. 
Pierrot  des  Haies,  95. 
Pierrot  Le  Noble,  96,  101. 
Piget  (Jean),  prêtre  à  Saint-Samton 

d'Orléans,  52. 
Pitveris  (Albertus  de),  fils  de  Tes- 

celin,  68. 
Plumé,  habitant  d'Etampes,  148. 
Plumet  (Jean),  prévôt  d'Etampes,^. 
Pochot  (Etienne),  55. 
Poteraz  (le  chemin),  près  d'Ettm- 

pes,  100. 
Poissy  (Seine-et-Oise),  charte  datée 

de  ce  lieu,  63. 
Potthast  (Aug.),  cité,  123. 
Prérogatives  du  chapitre  de  Notre- 
Dame  d'Etampes,  19,  56. 
Prévôté  d'Etampes,  19,  57,  58,  61, 

66,  68,  i32,  134. 
Prévôts  d'Etampes,  2, 67,  84, 90,9a, 

95,  129-131,  134. 

—  de  Paris,  68. 

Préz  (Philippe  des),  dit  Doillart,^- 
Prieurs  de  Saint- Germain  des  Prés 
de  Paris,  i3. 

—  de  Saint-Victor  de  Paris,  29, 32. 

—  de  Saint-Samson  d'Orléans,  5i-5  4. 
Privilèges  des  habitants  d'Etampes, 

124-126. 
Propositi  (Stephanus),  107. 
Provence  (Marguerite  de),  25. 
Prunelle  (Louis),  écuyer,  84. 
Prunelle  (Pierre),  92. 
Pruvino  (Johannes  de),   chapelain 

d'Etampes,  28,  29,  33. 
Prunesac,  prieuré,  commune  de  Vil- 

legenon  (Cher),  52. 
Pueseleo  (Herbert us  de),  chevalier, 

128. 
Puîcher  (Guillelmus).  Voy.  Le  Bel. 
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Quiers  -en  -  Brie ,    lieu    (Seine  -  et  - 
Marne),  77. 

R 

Raguier  (Jean),  io5. 
Raoul  Besnard,  52. 
Raoul  Trichet,  21. 
Rébellion  Roboli  (Guillelmus), curé 
de  Notre-Dame-d'Etampes,  23, 

74,  77- 
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Rebelli  ou    Roboli   (Raymundus), 

clerc,  24,  77. 
Reclardy  (Pierre),  145. 
Reginaîdus  Brunus,  87. 
Reginaldus  de  Solavilla,  chanoine 

de  Notre-Dame  d'Etampes,  107, 

114. 

Regnart  (Etienne),  107. 
Regnault  (Simon),  91. 
Regnault  de  Sarguz,  chancelier  de 
Bayeux,  59,  62. 

Regnault  Le  Brun,  87. 
Reims  (Guillaume    aux    Blanches- 
Mains,  archevêque  de),  6. 
Renardi  (Johannes),  77. 
Renardi  (Stephanus) ,  chanoine  de 

Notre-Dame  d'Etampes,  107. 
Richard  La  Touffe,  88. 
Richardis,  femme  d'Anseau  de  Fra- 

ville,  86. 
Richarville  (Agnès  de),  femme  de 

Pierre,  i3o,  i3i,  i33-i36. 
Richarville   (Geoffroy   de),  écuyer, 

i33,  i35. 
Richarville  (Pierre   de),  chevalier, 

127,  128,  i3i,  133,  i35. 
Richerellis  (Sancius  de),  chapelain 

de  Notre-Dame  d'Etampes,  23. 
Rivoprofundo.  Voy.  Ruparfont. 
Robert,  roi  de  France,  68,  145. 
Robert,  abbé  de  Morigny,  97. 
Robert  de  Charny,  59,  62. 
Robert  (M.  Ulysse),  cité,  9. 
Robert  us,  chapelain,  69. 
Robertus  de  Alveris,  68. 
Robertus  de  Teignonvilla,  127. 
Robertus  Paticerii,  107. 
Robin  Sandrouet,  84. 
Roboli  (Guillelmus),  chevecier  de 

Notre-Dame  d'Elampes,  23. 
Roboli  (Raimundus),  24. 
Rodolis  (Johannes  de),  chanoine  de 

Notre-Dame  d'Etampes,  23. 
Rogier  (François),  religieux  à  Saint- 

Samson  d'Orléans,  52. 
Rome  (Italie),  chartes  datées  de  ce 

lieu,  3-6,  27. 
Rosiguno  (Petrus  de),  chevalier,  86. 
Roullin  Paviot,  112. 
Roussi  g  naco   (Petrus   de),  damoi- 
seau, 128. 
Rovre  (Johannes  de),  clerc,  114. 
Ruparfont  (Gilles  de),  chevalier,  1 16- 

117. 
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Saillart  (Perrin),  102. 
Saint-Antoine  (maison  de).  Voyez 
Aumônerie. 

Saint -Basile  d'Etampes,  3,  4,  8,  9, 
12,  18,  20,  24,  35,  36,  47,  64, 112. 

Saint-Benoit-sur-Loire  (abbaye  de), 
53-54. 

Saint-Denis  (chapelle  de),  à  Notre- 
Dame  d'Etampes,  25. 

Saint-Denis  (Seine),  charte  datée 
de  ce  lieu,  18. 

Sainte-Croix  d'Etampes,  1-7,  32, 34, 
44,  112,  n3. 

Sainte-Geneviève  de  Paris  (abbaye 
de),  2,  5,  i3. 

Saint -Germain  des  Prés  de  Paris 
(abbaye  de),  i3. 

Saint-Germain  en  Laye  (Seine-et- 
Oise),  charte  datée  de  ce  lieu,  25. 

Saint-Gilles  d'Etampes,  38. 

Saint-Jacques  de  Bédégon  (cha- 
pelle de) ,  à  Etampes,  24,  26,  83, 

«4- 

Saint-Jacques  de  Compostelle  (pè- 
lerins de),  24. 

Saint-Jean  d'Acre  (Asie),  chartes 
datées  de  ce  lieu,  i-3. 

Saint-Laurent  du  Château  (chapelle 
de),  à  Etampes,  26,  1 36- 143. 

Saint-Martin  d'Etampes,  40,  47. 
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PRÉFACE 


Les  archives  municipales  de  Montargis  ne  constituent  pas 
un  riche  dépôt.  Les  villes  de  Troyes,  d'Auxerre  et  d'Orléans, 
par  exemple,  ont  conservé  des  collections  à  côté  desquelles 
celle  de  Montargis  paraîtra  bien  pauvre.  Mais  on  sait  que  dans 
la  région  d'entre  Seine  et  Loire,  diverses  causes  ont  amené  la 
destruction  totale  ou  partielle  d'archives  qui  ne  sont  plus  au- 
jourd'hui qu'à  l'état  de  souvenir.  Et  pour  une  ville  d'importance 
secondaire,  il  n'y  a  pas  trop  de  regrets  à  formuler. 

Malgré  les  pertes  subies,  il  y  avait  encore  à  Montargis  les 
éléments  d'un  classement  et  d'un  inventaire  qui  méritaient 
d'être  entrepris  et  qui  appelèrent  l'attention  toujours  en  éveil 
du  président  de  la  Société  historique  et  archéologique  du  Gdti- 
nais,  Edmond  Michel. 

Avec  la  bienveillante  autorisation  de  M.  le  maire  Gollier,  il 
se  mit  à  l'œuvre  et  Ht  un  dépouillement  complet  de  tous  les 
registres  paroissiaux1  qui  remontent  sans  interruption  à  1567. 

Le  travail  avançant  rapidement,  des  démarches  furent  faites 
auprès  de  la  municipalité  par  Edmond  Michel,  au  nom  de  la 
Société  historique  et  archéologique  du  Gdtinais,  pour  l'engager  à 
laisser  publier  l'inventaire  sommaire  des  archives,  à  l'instar 
d'autres  municipalités.  Ces  démarches  auxquelles  je  me  trouvai 
mêlé  furent  bientôt  couronnées  de  succès.  Conformément  aux 
conclusions  d'un  rapport  de  M.  Grhnont,  le  Conseil  municipal, 


i.  Ce  dépouillement,  beaucoup  plus  considérable  que  ce  qui  a  pu 
être  publié  ici,  forme  4  volumes  restés  la  propriété  de  la  Société  histo- 
rique et  archéologique  du  Gdtinais. 


—  VI  — 

lo  17  février  1886,  autorisa  et  subventionna  l'impression  du 
présent  inventaire,  par  nos  soins  et  sous  le  contrôle  du  Maire, 
a  condition  que  cet  inventaire  comprendrait  également  les  docu- 
ments de  l'époque  révolutionnaire.  Dans  la  même  séance,  fut 
votée  la  construction  d'un  meuble  fermant  à  clef  pour  la  con- 
servation des  archives  anciennes  et  révolutionnaires,  à  l'effet 
d'éviter  pour  l'avenir  toute  tentative  de  détournement. 

Sur  ces  entrefaites,  Edmond  Michel  mourut  et  M.  Gollierse 
retira;  mais  le  nouveau  maire,  M.  Bailly,  voulut  bien  faire 
siens  les  projets  de  son  prédécesseur  et  faire  voter,  le  8  sep- 
tembre 1886,  sa  proposition  de  m'autoriser  à  continuer  le  tra- 
vail, et  la  précédente  convention  conserva  son  plein  effet. 

*  « 

L'inventaire  a  été  rédigé  suivant  les  principes  adoptés  par 
le  Ministère  de  l'Instruction  publique  et  suivis  presque  partout 
dans  les  classements  actuels.  Défectueux  peut-être  sur  certains 
points,  ils  ont  au  moins  l'avantage  d'être  identiques.  On  a 
donné  ici,  sous  la  forme  la  plus  concise,  le  plus  grand  nombre 
de  renseignementspossibles,  et  on  n'a  que  très  rarement  publié 
les  documents  par  extraits. 

Avec  l'appui  de  la  municipalité,  les  archives  ont  pu  rentrer 
en  possession  de  documents  qui  en  avaient  été  momentanément 
détournés,  et  que  détenait  encore  telle  ou  telle  personne  de  la 
ville  :  cette  restitution  s'est  d'ailleurs  effectuée  sans  difficulté. 
D'autre  part  on  a  retrouvé  après  le  classement,  au  milieu 
des  paperasses  modernes,  trois  registres  de  délibérations  du 
xvui0  siècle;  l'inventaire  a  dû  en  être  imprimé  séparément 
(p.  33).  Enfin  un  de  mes  amis  m'a  signalé  un  petit  regislre  des 
comptes  de  recettes  et  dépenses  de  l'église  de  La  Madeleine 
pour  les  années  1601-1602,  qui  gisait  ignoré  dans  une  boite  de 
revendeur,  sur  les  quais  de  Paris;  ce  registre  a  fait  retour  au 
dépôt  qui  devait  le  contenir,  et  se  trouve  aujourd'hui  intercalé 
dans  la  liasse  GG.  1. 

Tout  cela  n'empêche  pas  les  archives  municipales  de  Mon- 
targis  d'avoir  perdu  beaucoup  de  pièces  anciennes  :  il  est  facile 
de  s'en  convaincre  par  les  lacunes  que  présentent  certaines 
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séries,  et  mieux  encore  par  un  ancien  répertoire  succinct  im- 
primé à  Montargis,  en  1761,  in-4°  de  28  pages,  sous  ce  titre 
que  nous  transcrivons  tout  au  long  :  Inventaire  des  Titres, 
Papiers,  Enseignemens  et  Registres  de  tout  ce  qui  appartient  à  la 
Communauté  des  Habitans  de  la  Ville  de  Montargis-le- Franc,  et 
de  ce  qui  concerne  son  Hâtel-de-Ville,  fait  par  Messieurs  Jean- 
Baptiste  Payneau,  Conseiller  du  Roi  et  de  S.  A.  S.  Monseigneur  le 
Duc  d'Orléans,  premier  prince  du  Sang,  Juge-Magistrat  Civil  et 
Criminel  aux  Bailliage  et  Siège  Prisidial,  et  Maire  de  cette  même 
Ville;  Jean  Cotelle,  Substitut  de  M.  le  Procureur  du  Roi  au  Gre- 
nier à  Sel,  Procureur  aux  Jurisdictions  susdites;  Etienne  Durand, 
Marchand- Bourgeois  ;  Julien- André  Mésange,  Avocat  en  Parle- 
ment et  auxdites  Jurisdictions;  et  Jean -Baptiste  Hureau,  aussi 
Marchand- Bourgeois,  Èchevins,  et  par  Monsieur  M.  François 
Charroyer,  aussi  Conseiller  du  Roi  et  de  S.  A.  S.  Monseigneur  le 
Duc  d  Orléans,  premier  Président  audit  Présidial,  Juge-Magistrat 
Civil  et  Criminel  auxdits  Sièges,  et  leur  Procureur  audit  Hôtel- 
de-Ville,  assistés  de  M.  Jean- Albert- Alexandre  Bijou,  Greffier, 
Secrétaire  ordinaire  en  icelui. 

Des  feuillets  blancs  ménagés  dans  cette  publication  ont  per- 
mis de  continuer  l'inventaire,  au  fur  et  à  mesure  que  de  nou- 
velles pièces  venaient  s'ajouter  au  fond  ancien,  jusqu'en  1782. 

Depuis  lors  jusqu'en  1860  on  négligea  les  archives  de  la 
ville;  à  cette  époque,  M.  A.  Levain,  qui  habitait  Montargis, 
parut  disposé  à  classer  les  papiers  anciens  et  commença  un 
travail  qui  fut  jugé  digne  de  l'impression  (délibération  du  Con- 
seil municipal,  du  22  décembre  1866).  En  1873,  plusieurs  séries 
étaient,  paraît-il,  classées,  mais  rien  de  plus  :  le  travail  mar- 
chait avec  lenteur.  Nous  ignorons  ce  qu'ont  pu  devenir  les 
répertoires  dressés  par  M.  Levain  et  envoyés  à  la  Préfecture; 
nous  n'avons  retrouvé  à  l'Hôtel-de-Ville  que  des  notes  informes 
au  crayon,  et  deux  rapports  rédigés,  l'un  sur  la  concordance 
des  documents  avec  l'ancien  inventaire  de  1764,  l'autre  sur  les 
papiers  appartenant  aux  archives  et  constituant  à  la  Biblio- 
thèque municipale  le  fonds  Boivin1.  Le  classement  opéré  par 


1.  Nous  avons  inventorié  ces  pièces  plus  loin,  pp.  179-181. 
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M.  Levain,  dans  tous  les  cas,  n'avait  pu  être  poursuivi,  et 
M.  Mouflet,  le  très  sympathique  et  dévoué  secrétaire  des  bu- 
reaux de  la  mairie,  dans  ses  moments  de  loisir,  avait  seulement 
pu  classer  les  papiers  postérieurs  à  1800,  qui  forment  d'autre 
part  un  dépôt  bien  tenu. 

A.  Lhoste  a  utilisé  dès  le  xvn°  siècle  les  archives  de  la  ville 
de  Montargis.  Plus  récemment,  A.  de  Girardot,  MM.  Jarry, 
Grimont,  Mon  val,  Edm.  Michel  ont  publié  différents  documents 
qui  intéressaient  les  travaux  par  eux  poursuivis.  Moi-même  ai 
imprimé,  dans  les  derniers  volumes  des  Annales  de  la  Société  his- 
torique et  archéologique  du  Gâtinais,  plusieurs  pièces  qui  m'ont 
paru  curieuses,  notamment  de  l'époque  révolutionnaire,  et  ai 
communiqué  à  l'Académie  des  Sciences  morales  et  politiques 
la  notice  de  plusieurs  lettres  patentes  inédites  pour  le  Cata- 
logue des  actes  de  François  Jor,  dont  cinq  volumes  ont  déjà  paru. 

Mais  il  y  a  mieux  à  faire.  Ce  dépôt  peut  fournir  plus  que 
ces  quelques  textes  relatifs  à  l'organisation  municipale,  au 
collège  des  Barnabites,  à  la  construction  de  l'église,  ou  à  son 
sac  par  les  protestants  en  1562.  On  peut  en  tirer  bien  des 
détails  curieux  sur  toutes  les  époques,  et,  en  s'aidant  des 
autres  dépôts  d'archives,  on  pourra,  nous  le  souhaitons,  écrire 
un  jour  l'histoire  complète  d'une  ville  riche  en  souvenirs  du 
passé. 

Pillés  en  1562,  les  titres  historiques  de  Montargis  n'ont  pu 
être  que  très  incomplètement  reconstitués,  et  ce  qui  avait  été 
heureusement  conservé  a  péri  dans  l'incendie  de  la  Chambre 
des  Comptes  en  1787.  En  1769  déjà  on  en  regrettait  la  dispa- 
rition. Les  efforts  de  J.  Clerc  de  Douy1,  de  Hureau  de  Livoy1, 
de  Pelée  de  Varennes8  et  de  A.  Boivin*,  pour  raconter  les  évé- 
nements qui  se  sont  passés  dans  cette  ville,  n'ont  pas  abouti. 

En  attendant  qu'un  écrivain  se  présente  pour  nous  donner  ce 
livre  désiré,  la  liste  des  maires  que  nous  avons  essayé  d'établir, 


1.  Archives  départementales  du  Loiret,  A.  298. 

2.  Bibliothèque  de  la  ville  de  Montargis,  ms.  2C. 

3.  Idem,  ms.  35. 

4.  Idem,  ms.  37-38. 
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tout  en  offrant  quelques  petites  lacunes,  pourra  néanmoins  être 
d'une  certaine  utilité. 

LISTE  DES  MAIRES  DE  MONTARGIS 

1594.  —  Jérôme  Bardin. 
1596.  —  Étienno  Raigb. 
1598.  —  Claude  Quarré. 

1600.  —  Jean  Geuffronneau. 
1602.  —  Edme  Leclerc. 

1601.  —  Etienne  Buzard. 
1610.  —  Pierre  Ménard. 
1612.  —  Pierre  Despon. 

1614.  —  Pierre  de  Montmesuer. 

1616.  —  Michel  Ozon. 

1618.  —  Etienne  Ravault. 

1620.  —  Pierre  Guyon. 

1622.  —  Côme  Gaillard. 

1624.  —  Jean  Durand. 

1626.  —  Edme  Guibert. 

1628.  —  Thomas  Guyon. 

1630.  —  Chevallot  Petit. 

1642.  —  Edme  Moihkau. 

1644.  —  René  de  Boiscourjon. 

1650.  —  [Nicolas]  Ménard. 

1656.  —  Aignan  Mussard. 

1658.  —  François  Fadeau. 

1660.  —  Jean  Guyon. 

1662.  —  René  Ravault. 

1664.  —  Timothée  Dubin. 

1666.  —  Nicolas  Ménard. 

1672.  —  André  Guérignon. 

1688.  —  Thomas  de  Santigny. 

1690.  —  Charles  Deschamps. 

1692.  —  Jacques  Regnard  du  Tilloy. 

1698.  —  Jacques  Bouvier  de  La  Motte. 

1706.  —  Jacques  Regnard  du  Tilloy. 
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1722.  —  Charles  do  Mousse  lard. 

1726.  —  Louis  Gaillard. 

1729.  —  Pierre  Dubé. 

1731.  —  Michel-François  Brideron. 

1733.  —  Nicolas  Constantin. 

1738.  —  Louis  Gaillard  des  Aulnes.. 

1747.  —  Louis  Lepage. 

1751.  —  François  Charroyer. 

1755.  —  Guillaume  Bouvier  de  La  Motte. 

1759.  —  Côme-François  Gaillard. 

1763.  —  Jean-Baptiste  Payneau. 

1769.  —  Sylvain  Cœur. 

1775.  —  Jacques-François  Le  Bois  des  Guays. 

1781.  —  Pierre -Stanislas  Jacquemin  du  Boutoir. 

1782.  —  René-Georges  Gastellier. 

1791.  —  Louis-Alexandre  Pillé  (maire  provisoire). 

1791.  —  François-Joseph  Bizot. 

1792.  —  Pierre  Lefebvre. 

1792.  —  Jean  Cotelle. 

1793.  —  Stanislas-François-Philippe  Jacquemain  du  Boutoir. 
1795.  —  Thomas-Christophe  Roulx  du  Chesnoy. 

1795.   —  Louis-Alexandre  Pillé  (n'accepte  pas). 

1795.  —  Louis  Pougin. 

1796.  —  Jean-Louis  Guyard. 
1800.  —  Jean-Malhurin  Huette. 

1804.  —  Jean -Baptiste-Stanislas  Aubépin. 
1817.  —  Louis  de  Torquat. 
1817.  —  André  Viénot  de  Vaublanc 
1819.  —  Jacques  Périer. 
1822.  —  Paul-Louis  Liger. 
1830.  —  Adrien-Tristan  Lefebvre. 
1832.  —  Guillaume-Philippe  Sauvard. 
1835.  —  Jean-Jacques-Alexandre  Périer. 
1846.  —  Narcisse-Zacharie  Guignebert. 
1848.  —  Guillaume-Philippe  Sauvard. 
1850.  —  Hippolyte-Olivier  Campagne. 
1850.  —  Benjamin  Guyon  de  Montleveaux. 
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1852.  —  Auguste  Ballot. 

1856.  —  Benjamin  Guyon  de  Montleveaux. 

1861.  —  Charles-Pierre  Ferré. 

1869.  —  Alexandre  Garnier. 

1871.  —  Henri  Francheterre. 

1874.  —  Edmond  Moutier. 

1876.  —  Ernest  Gollier. 

1886.  —  Julien  Bailly. 

Jusqu'en  1552,  les  affaires  de  la  ville  étaient  réglées  par 
assemblées  générales  des  habitants,  en  présence  des  quatre 
échevins-gouverneurs  et  des  officiers  domaniaux.  Cette  année- 
là  il  fut  décidé  en  assemblée  générale  qu'on  élirait  tous  les  deux 
ans  vingt  notables,  pour  traiter  des  affaires  de  la  ville  avec  les 
quatre  échevins-gouverneurs.  En  1585  seulement,  par  lettres 
patentes  de  Henri  III,  fut  établi  un  maire  à  Montargis.  L'élec- 
tion du  maire  alternatif  se  fit  de  deux  en  deux  ans,  comme 
ailleurs1,  jusqu'à  l'année  1692  qui  vit  créer  l'office  vénal  de 
maire  perpétuel.  Des  nombreuses  phases  par  lesquelles  passa 
le  pouvoir  municipal  au  xvin0  siècle,  nous  ne  retiendrons  que 
Tédit  de  1764,  qui  amena  à  Montargis  une  réforme  municipale, 
rendue  nécessaire  d'ailleurs  par  les  événements  locaux. 

L'administration  de  Louis  Gaillard  des  Aulnes,  notamment, 
paraît  avoir  été  un  peu  suspecte.  Ce  personnage  ne  semble  pas 
un  modèle  de  probité  et  de  justice,  bien  que  sa  réception  eut 
lieu  le  21  mai  1738  avec  un  apparat  inaccoutumé.  C'est  lui  qui 
supprima  la  procession  à  Notre-Dame  de  Bethléem  rétablie 
par  son  prédécesseur  (Jacques  Regnard  du  Tilloy);  outre 
qu'elle  était  pour  la  ville  une  source  de  dépenses  exorbitantes, 
il  paraît  qu'elle  était  aussi  l'occasion  de  graves  désordres  dont 
nous  ne  connaissons  pas  le  détail.  Ce  maire  eut  des  difficultés 
avec  les  frères  des  Écoles  chrétiennes  qu'il  accusait  d'empiéter 
sur  leurs  attributions,  avec  le  prieur-curé  qui  demandait  la 
suppression  de  la  fète-aux- Anglais;  avec  le  lieutenant  général, 


1.  Voir  sur  cette  question  :  Les  maires  sous  V ancien  régime,  par  A 
Desjardins,  Paris,  1870,  in-8°  (eztr.  du  Correspondant). 
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avec  le  duc  d'Orléans,  avec  ses  collègues  même,  puisque,  se 
considérant  comme  lésé  personnellement,  il  avait  formé  contre 
le  corps  de  ville  une  demande  reconvenlionnelle  de  dommages 
et  intérêts;  il  est  vrai  que  le  Conseil  d'État,  par  arrêt  du 
13  juin  1751,  le  débouta  de  sa  demande. 

Les  successeurs  de  Louis  Gaillard  des  Aulnes  ne  furent  pas 
tous  irréprochables,  et  de  graves  abus  s'étaient  introduits  sur- 
tout dans  la  gestion  des  finances  de  la  ville,  ainsi  que  nous 
rapprend  un  procès-verbal  détaillé  que  dressèrent  à  la  date 
du  15  octobre  1783  trois  commissaires  du  roi. 

Le  31  août  précédent  ils  s'étaient  présentés  chez  le  maire 
Gastellier,  pour  procéder  à  la  vérification  des  comptes  des 
revenus  patrimoniaux,  octrois  et  autres  appartenant  à  la  ville 
de  Montargis.  Ils  demandèrent  également  à  voir  les  éehevins, 
mais  il  ne  s'en  présenta  que  trois.  Où  sont  les  autres?  L'un  est 
malade,  l'autre  souffrant,  le  troisième  absent,  un  quatrième 
vient  d'envoyer  sa  démission  au  duc  d'Orléans,  et  ce  der- 
nier est  précisément  S.  Cœur,  ancien  maire,  sur  qui  pèsent 
les  plus  lourdes  responsabilités.  En  fait  de  papiers,  les  com- 
missaires ne  trouvent  que  quelques  liasses  entassées  pêle- 
mêle  ;  le  reste  est  chez  le  maire,  ou  bien  chez  le  receveur  de  la 
ville  qui  est  également  malade.  Ils  se  rendent  aussitôt  chez  lui 
et  le  trouvent  au  lit;  le  receveur  affirme  d'ailleurs  qu'il  n'a 
absolument  aucuns  deniers  en  caisse. 

Interrogé  sur  ce  fait  et  sur  d'autres,  le  maire  Gastellier  ré- 
pond invariablement  qu'étant  depuis  très  peu  de  temps  maire 
de  la  ville,  il  n'a  aucune  connaissance  de  ce  qui  s'est  passé 
avant  son  entrée  en  fonctions.  Le  récolement  des  pièces  justi- 
ficatives des  comptes  ne  fut  pas  long  à  faire,  et  les  commis- 
saires consignèrent  leur  absence  dans  un  rapport  qui  contient 
cette  phrase  :  «  Nous  croyons  devoir  faire  observer  qu'il  est 
»  contraire  aux  règlemens  qu'il  n'y  ait  qu'une  serrure  et 
»  qu'une  clef  à  cette  armoire;  il  en  est  résulté  des  abus  dont 
»  nous  sommes  convaincus  en  ce  que  nous  n'avons  pour  ainsi 
»  dire  trouvé  aucunes  lettres  de  correspondance,  aucuns  rc- 
»  gistres  de  copies  de  lettres,  aucuns  comptes  de  clerc  à  maître 
•  de  la  part  des  préposés  à  la  recette  et  dépense  des  denier» 
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»  communs,  aucuns  rolles  des  impositions  que  la  ville  perçoit; 
»  en  un  mot,  nous  avons  trouvé  le  plus  grand  désordre  dans 
»  les  archives.  Cet  abus  a  pour  principe  le  despotisme  que 
»  les  sieurs  Le  Boys,  Du  Boutoir  et  Gastellier  ont  exercé  et 
»  exercent  encore  sur  touttes  les  parties  de  l'administration 
»  municipale,  consultant  rarement  les  échevins  leurs  col- 
»  lègues.  »  (Voir  plus  loin,  p.  10). 

Lo  maire  touchait  les  revenus  de  la  ville  et  les  distribuait  à 
qui  bon  lui  semblait,  de  telle  sorte  que  le  receveur,  délivré  de 
toute  occupation  et  de  tout  souci,  partait  tranquillement  pour 
la  campagne.  Le  maire  se  faisait  déléguer  ou  plutôt  se  délé- 
guait lui-môme  pour  aller  discuter  à  Paris  sur  telle  ou  telle 
question,  et  séjournait  dans  la  capitale  aux  frais  de  la  ville. 

L'un  des  résultats  de  cette  enquête  fut  l'obligation,  pour  les 
anciens  maires  ou  leurs  héritiers  et  pour  les  receveurs  muni- 
cipaux, de  restituer  les  sommes  qu'ils  s'étaient  indûment  appro- 
priées. Les  plus  maltraités  par  cette  réclamation  inattendue 
furent  Le  Boys  des  Guays  et  Gastellier.  Quant  à  Jacquemain  du 
Boutoir,  il  en  fut  quitte  pour  95  livres.  C'était  d'ailleurs,  à  ce 
qu'il  semble,  un  homme  de  bien  et  un  citoyen  recommandable  ; 
il  suffit  de  lire  les  Affiches  du  Gastinois  à  la  date  du  20  avril  1782, 
lorsque  cet  ancien  maire  mourut. 

Quant  à  Gastellier  (René-Georges),  officier  de  santé  dont  il 
reste  un  certain  nombre  de  publications  médicales,  il  fut, 
suivant  ses  propres  expressions1,  «  forcé  de  quitter  Montargis 
pour  se  dérober  aux  persécutions  féroces  de  Manuel*  et  de  ses 
complices  »,  et  se  retira  à  Sens  depuis  la  fin  de  l'année  1792; 
mais  il  n'y  fut  guère  plus  heureux. 

De  ce  que  les  faits  que  nous  venons  de  rapporter  ont  un 
caractère  exclusivement  local,  il  n'en  faudrait  point  conclure 


1.  Archives  nationales,  D.XXXVIII,  III,  46. 

2.  Pierre-Louis  Manuel  fut,  comme  on  sait,  député  de  Paris  à  la 
Convention  nationale.  Les  dictionnaires  ot  les  biographies  l'ont  tou- 
jours inscrit  comme  enfant  de  Montargis,  mais  son  nom  no  figure  à 
aucune  place  dans  les  registres  de  l'état  civil  de  cette  commune.  Il  y 
aura  donc  à  chercher  ailleurs  le  lieu  de  sa  naissance. 
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du  peu  d'importance  de  la  ville  de  Montargis  dans  l'histoire 
générale.  Bien  placée  entre  Loire  et  Seine,  sur  une  route  com- 
merçante et  dans  une  vallée  bien  arrosée,  elle  a  dès  le 
xv°  siècle  conquis  en  outre,  par  sa  vaillante  résistance  aux 
envahisseurs,  une  devise  dont  elle  peut  s'enorgueillir  (Sustinet 
labentem)  et  un  nom  qu'il  est  glorieux  de  porter  [Montargis-Lt- 
Franc). 

Ses  vieilles  fortifications  n'existent  plus,  et  la  pioche  stupide 
des  démolisseurs  a  détruit  en  presque  totalité  le  château  qui 
avait  résisté  jusqu'en  1820.  Mais  la  ville  demeure  fière  du 
passé,  satisfaite  du  présent,  confiante  dans  l'avenir! 

II  existe  à  la  Bibliothèque  nationale  (dépôt  des  cartes  et 
plans,  n08  G.  784  et  785),  deux  plans  inédits.  L'un,  sur  papier, 
représente  la  ville  de  Montargis  et  ses  environs  vers  1750,  et 
mesure  lm  25  sur  lm00  environ.  L'autre,  à  peu  près  contempo- 
rain et  de  plus  grand  format,  est  beaucoup  plus  intéressant, 
quoique  dépourvu  de  légende;  on  peut,  grâce  à  lui,  reconsti- 
tuer la  ville  dans  toutes  ses  parties,  telle  qu'elle  était  au 
xviii0  siècle,  avec  ses  tours,  son  châleau,  ses  rues  et  ses  mai- 
sons, le  tout  dessiné  avec  soin  et  précision.  C'est,  à  notre  avis, 
le  plus  précieux  document  graphique  qui  existe  pour  l'histoire 
de  Montargis. 

30  juin  1893. 

Henri  Stkin. 
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SÉRIE  AA. 

(Actes  constitutifs  et  politiques  de  la  commune.) 

A  A.  1.  —  (Liasse).  —  9  pièces  :  1  parchemin  et  2  papier. 

f  f  70-1 447.  —  Vidimus  et  confirmation  par  Philippe  V, 
roi  de  France  (Châteauneuf-sur-Loire,  avril  1320),  des  anciens 
privilèges  et  coutumes  accordés  aux  habitants  de  la  ville  et 
faubourgs  de  la  Chaussée  de  Montargis  par  Pierre  de  France, 
fils  de  Louis  VI  le  Gros,  en  1170.  [Copie  moderne]1.  —  Charte 
de  Charles  VII,  roi  de  France  (Jargeau  sur-Loire,  mai  1480), 
accordant  aux  habitants  de  Montargis-le-Franc  une  exemption 
à  perpétuité  de  toutes  tailles,  aides,  quatrième  imposition,  an- 
ciens et  nouveaux  péages  et  redevances  quelconques,  sauf  la 
gabelle  du  sel.  [Orig.  scellé]*.  —  Charte  de  Charles  VII  (Jar- 
geau, mai  1430),  accordant  aux  habitants  de  Montargis,  outre 
la  foire  du  jour  de  la  Madeleine,  deux  nouvelles  foires  qui  se 
tiendront  Tune,  le  lundi  après  la  Saint-Remy,  l'autre,  le  lundi 


1.  L'original  est  perdu.  Cette  charte  de  confirmation  a  été  publiée 
par  Lhoste,  Coutumes  de  Montargis  le  -Franc  (1629),  et  dans  les  Privilèges 
de  la  ville  de  Montargis.  (Paris,  1662),  pp.  206-212.  Cf.  le  journal  le  Loing, 
n"  des  21  février  et  28  mars  1863. 

2.  Cette  pièce  a  été  publiée  dans  Dom  Morin,  Histoire  du  Gastinois, 
pp.  66-71,  et  dans  les  Privilèges  de  la  ville  de  Montargis,  pp.  1-7. 

1 
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après  celle  qui  a  lieu  à  la  maiadrerie  de  Pontfraud,  près  Châ- 
teaulandon,  le  jeudi  après  Quasimodo.  fOrig.  scellé  et  copie 
pap.  xviu*  s.]f.  —  Charte  de  Charles  VII  (Jargeau,  mai  1430), 
portant  réunion  de  la  ville  et  châtellenie  de  Montargis  au  do- 
maine royal  sans  qu'ils  puissent  en  être  distraits  ni  être  donnés 
en  apanage.  [Orig.  jadis  scellé]1. — Charte  de  Charles  VII  (Mon- 
targis, octobre  1430),  octroyant  aux  habitants  de  Montargis, 
pour  la  réédificafion  des  remparts  de  la  ville,  l'usage  du  bois 
et  le  droit  de  pacage  dans  la  forêt  de  Paucourt,  et  aux  clos  du 
Gault  et  de  Botin,  près  de  La  Chapelle-Saint-Sépulcre.  [Orig. 
scellé]'. — Charte  de  Charles  VII  (Bourges,  22  novembre  1447), 
octroyant  aux  habitants  de  Montargis  l'usage  du  bois  mort  dans 
la  forêt  de  Paucourt  pour  la  construction  de  leurs  maisons. 
[Orig.  scellé].  Enregistrement  par  la  Chambre  des  Comptes 
(80  décembre  1447).  —  Vidimus  par  le  garde  du  scel  aux 
contrats  de  la  prévôté  de  Montargis,  Denis  Dûmes,  des  quatre 
chartes  précédentes  émanées  des  rois  de  France,  et  d'une 
charte  de  François  Ier  (janvier  1515)  déclarant  Montargis  ville 
d'arrêt.  [Copie  de  1526]  \ 

AA.  2.— (Liasse). — 56  pièces  :  52  parchemin,  3  papier  et  1  imprimée. 

1461-1785.  —  Confirmation  par  Louis  XI,  roi  de  France 
(Etrechy,  septembre  1461),  des  privilèges  accordés  aux  habi- 
tants de  Montargis  par  ses  prédécesseurs.  [Orig.  jadis  scellé]. 
Enregistrement  par  le  grand  maître  réformateur  des  eaux  et 
forêts  du  royaume  (20  février  1462)  *  et  par  la  Chambre  des 
Comptes  (21  novembre  1472).  —  Lettres  patentes  du  même 
(Mont  près  Blois,  19  novembre  1473),  portant  confirmation  des 
privilèges,  franchises  et  péages  de  la  ville  de  Montargis.  [Orig. 
scellé].  —  Lettres  patentes  de  Charles  VIII  (Plessis  du  Parc, 

1.  Cette  charte  est  publiée  dans  les  Privilèges  de  la  ville,  pp.  23-28. 

2.  Cette  charte  est  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  32-35. 

3.  Cette  charte  est  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  35-39. 

4.  Cette  charte  est  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  104-106. 

5.  La  confirmation  par  le  grand  maître  réformateur  des  eaux  et 
forêts  a  été  imprimée  dans  les  Privilèges  de  la  ville,  pp.  92-96. 
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février  1484)  ',  portant  confirmation  des  mêmes  privilèges. 
[Orig.  jadis  scellé]*.  —  Lettres  patentes  du  même  (Montils-lès- 
Tours,  27  février  1484),  portant  exemption  au  profit  des  habi- 
tants de  Montargis  du  droit  de  minage  sur  les  grains  et  blés 
vendus  par  les  forains.  [Orig.  jadis  scellé].  Enregistrement  par 
la  Chambre  des  Comptes  (1er  novembre  1484).  —  Confirmation 
par  Charles  VIII  (Tours,  13  mars  1484)  des  privilèges  accordés 
aux  habitants  de  Montargis  conformément  à  ceux  de  Lorris. 
[Copie].  Entérinement  desdites  lettres  (18  mars)  par  Guillaume 
de  Souplainville,  seigneur  de  Villemandeur  et  de  Château- 
landon,  bailli  de  Montargis  et  de  Cepoy.  [Orig.  jadis  scellé]. — 
Lettres  patentes  de  Louis  XII  (Compiègne,  juin  1498),  confir- 
mant les  privilèges  précédemment  octroyés  aux  habitants  de 
Montargis  pour  l'usage  du  bois  dans  la  forêt.  [Orig.  scellé]3. 
Ratification  des  dites  lettres  par  Pierre  de  Vesc,  lieutenant 
général  d'Elienne  de  Vesc,  capitaine  de  Meaux,  maître  enquê- 
teur général  des  eaux  et  forêts  (7  juillet  1485),  et  par  Robert 
Le  Maire,  seigneur  de  Varennes,  concierge  de  la  forêt  de  Pau- 
court  (26  septembre).  —  Confirmation  par  François  Ier  (Paris, 
janvier  1515),  des  privilèges  et  franchises  précédemment  ac- 
cordés aux  habitants  de  Montargis.  [Orig.  jadis  scellé].*  Enre- 
gistrement par  la  Chambre  des  Comptes  (15  avril  1532).  — 
Lettres  patentes  de  François  Ier  (Sain t- Germain- en -Laye, 
décembre  1526)  confirmant  les  privilèges  et  immunités  de  la 
ville  de  Montargis  qui  a  été  récemment  dévorée  par  le  feu. 
[Orig.  scellé].  —  Confirmation  des  privilèges  et  franchises  de 
Montargis  par  Henri  II  (Fontainebleau,  décembre  1547)B,  par 
le  même  (Saint-Germain-en-Laye,  6  mai  1553),  par  François  II 


1.  Dans  l'itinéraire  de  Charles  VIII  qu'a  publié  M.  P.  Pélicier  [Essai 
sur  le  gouvernement  de  la  dame  de  Beau  jeu,  p.  285,  ss.)t  il  n'y  a  pas  de 
séjour  du  roi  au  Plessis  pendant  le  mois  de  février  1484,  mais  il  habi- 
tait alors  Tours  et  les  Montilz,  et  la  résidence  momentanée  au  Plessis 
peut  être  placée  entre  le  16  et  le  24  dudit  mois. 

2.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  les  Privilèges  de  la  ville,  pp.  97-99. 

3.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  môme  recueil,  pp.  100-102. 

4.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  môme  recueil,  pp.  104-106. 

5.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  môme  recueil,  pp.  106-109. 
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(Blois,  8  janv.  1560)',  par  Charles  IX  (Roussillon,  juill.  1564)*, 
par  le  même  (Paris,  4  février  1562),  par  le  même  (Paris, 
19  mars  1570),  par  Henri  III  (Paris,  mars  1575)*,  par  le 
même  (Paris,  81  janvier  1578),  par  le  même  (Paris,  6  août  1579), 
par  Henri  IV  (Montargis,  octobre  1606)*,  par  Louis  XIII  (Fa- 
ris,  juin  1610) 8,  par  Louis  XIV  (Paris,  septembre  1643)'. 
[Orig.  scellés].  Enregistrement  et  ratification  des  dites 
lettres  par  la  Chambre  des  Comptes,  la  Cour  des  Aides,  le 
Parlement  ou  le  bureau  des  finances  d'Orléans.  [Orig.  et  co- 
pies],  —  Edit  du  Roi  qui  confirme  les  roturiers  tenant  fiefs 
et  biens  nobles  et  les  villes  franches  du  royaume  dans  l'affran- 
chissement du  droit  de  franc-fief  (Versailles,  août  1692).  — 
Quittance  des  12,000  livres  payées  au  trésor  royal  par  les  habi- 
tants de  Montargis  pour  la  confirmation  de  leurs  privilèges 
(25  juillet  1674).  [Orig.]. — Lettres  patentes  de  Louis  XV  (Paris, 
avril  1718),  et  de  Louis  XVI  (Versailles,  mars  1734)  portant 
confirmation  des  privilèges  de  la  ville  de  Montargis.  [Orig. 
scellés].  Enregistrements  desdites  lettres  au  Parlement,  à  la 
Cour  des  Aides,  au  Conseil  d'Etat  et  à  la  maîtrise  particulière 
des  eaux  et  forêts  de  Montargis.  —  Quittance  du  trésorier  gé- 
néral pour  le  droit  du  marc  d'or  (755  livres  10  sous)  des  lettres 
patentes  de  Louis  XVI  (28  mai  1784).  [Orig.].  —  Lettres  de 
Louis  XVI  (Montargis,  15  septembre  1786)  octroyant  à  des 
bourgeois  de  Montargis  l'autorisation  de  jouir  en  toute  pro- 
priété d'immeubles  achetés  dans  ladite  ville.  [Copie]. 

A  A.  3.  —  (Liasse).  —  52  pièces  :  38  parchemin,  14  papier. 

1383-1615.  —  Lettres  patentes  de  Charles  VI,  roi  de 
France  (Paris,  8  juin  1888),  octroyant  aux  habitants  de  Montar- 
gis certains  droits  d'usage  dans  les  bois  de  la  forêt  de  Paucourt 

1.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  109-111. 

2.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  112-114. 

3.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  môme  recueil,  pp.  115-117. 

4.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  118-119. 

5.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  120-122. 

6.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  le  même  recueil,  pp.  122-124. 
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court  pour  aider  aux  réparations  qui  se  font  aux  fortifications 
de  la  ville,  aux  frais  et  dépens  de  la  communauté  des  habitants. 
[Orig.  scellé].  Pièces  annexes  de  Jean  Gaillart,  lieutenant  de 
Bénard  de  la  Salle,  concierge  et  garde  de  la  forêt  de  Paucourt 
(25  février  1462),  et  de  Julien  Bardin,  concierge  de  ladite  forêt 
(20  août  1464).  — Vidimus  par  Guillaume  Carré,  lieutenant  de 
messire  Jean  de  Melun,  maître  enquêteur  des  eaux  et  forêts, 
d'une  charte  de  Charles  VI  (Paris,  16  juin  1416)  autorisant 
l'usage  du  bois  de  la  forêt  de  Paucourt  pour  le  chauffage  du 
four  des  Barres,  sis  à  Montargis,  et  tenu  par  Jean  de  Vincennes 
et  Jean  Berthier,  bourgeois,  demeurant  à  la  Chaussée  de  Mon- 
targis. [Orig.].  Pièces  annexes  mentionnant  Guérin  de  Fille- 
main,  jadis  concierge  de  la  forêt  de  Paucourt  (1382);  M°  Pierre 
Silvestre,  «  jadis  procureur  de  la  reine  au  temps  qu'elle  était 
dame  de  Montargis  »,  (id.),  messire  Jean  Braque,  maître  enquê- 
teur des  eaux  et  forêts  (id.),  Guillaume  du  Monceau,  écuyer,  à 
qui  était  alors  ledit  four  des  Barres  (1387),  messire  Jacques 
d'Égreville,  maître  enquêteur  des  eaux  et  forêts  (id.),  Jean  Du 
Mesnil,  dit  de  La  Court,  lieutenant  général  de  Simon  Du  Mesnil, 
premier  échanson  de  la  reine,  maître  enquêteur  des  eaux  et 
forêts  «  es  pays  de  Brio  et  Gastinois  »  (1403),  et  Jean  Rascart, 
écuyer,  concierge  et  garde  de  la  forêt  de  Paucourt  (janvier  1419). 
— Lettres  patentes  de  Charles  VII  (Amboise,  14  novembre  1431) 
interdisant  aux  gardes  de  la  foret  de  Paucourt  toute  vente 
ordinaire  et  extraordinaire  de  bois  provenant  de  ladite  forêt, 
afin  de  favoriser  le  privilège  octroyé  aux  habitants  de  la  ville 
de  Montargis,  qui  a  été  ruinée  par  les  Anglais.  [Orig.  scellé].  — 
Lettres  patentes  du  môme  (Paris,  3  août  1445)  interdisant  aux 
officiers  de  la  foret  de  Paucourt  d'empêcher  les  habitants  de 
Montargis  de  se  servir  de  la  cognée  pour  abattre  le  bois  et  mer- 
rain.  —  Pièces  annexes  émanant  de  Robert  Le  Maire,  écuyer, 
seigneur  de  Varennes,  concierge  de  la  forêt  de  Paucourt 
(1er  mai  1467),  de  Pierre  Le  Maire,  écuyer,  seigneur  de  Varennes, 
concierge  de  ladite  forêt  (22  septembre  1495),  et  de  Louis  de 
Sainville,  écuyer,  seigneur  de  Mignères,  lieutenant  général  au 
bailliage  de  Montargis  pour  Dreux  Raguier,  maître  des  eaux  et 
forêts  audit  bailliage,  au  sujet  de  l'emploi  du  bois  de  la  forêt 
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pour  la  réfection  du  pont  de  la  Quintaine  «  par  lequel  on  descend 
du  Chastel  au  pesty  de  Montargis  et  du  pesty  en  la  forêt,  en  la 
forme  qu'il  étoit  d'ancienneté  »  (21  juin  1493).  —  Lettres  de 
Louis  XII  (Compiègne,  juin  1498)  et  de  Renée  de  France  (Paris, 
9  mars  1531)  continuant  aux  habitants  de  Montargis  l'usage  du 
bois  dans  la  forêt  de  Paucourt. 

AA.  4.  —  (Liasse).  —35  pièces  :  26  parchemin,  8  papier,  1  imprimée. 

1483-1722.  —  Lettres  patentes  de  Charles  IX,  roi  de 
France  (Fontainebleau,  27  juillet  1571),  qui  déclarent  la  ville  de 
Montargis  exempte  à  perpétuité  de  la  contribution  des  tailles, 
conformément  aux  lettres  précédemment  octroyées  par 
Charles  VII.  [Orig.  scellé],  —  Lettres  patentes  de  Charles  VIII 
(Compiègne,  18  septembre  i486)1,  de  Louis  XII  (Blois, 
17  mars  1502),  et  do  François  Ier  (Paris,  27  février  1515)  qui 
portent  exemption  du  droit  de  minage  au  profit  des  habitants 
de  Montargis.  [Orig.  jadis  scellés].  —  Pièces  annexes.  Sentences 
et  lettres  relatives  à  l'exemption  des  droits  de  francs-fiefs  et  de 
nouveaux  acquêts  pour  les  habitants  de  Montargis. 

AA.  5.  —  (Liasse).  —  28  pièces  :  2i  papier,  4  imprimées. 

1788-1789.  —  Convocation  des  États  Généraux,  Ordon- 
nance rendue  par  M.  Louis-René  Levassor,  comte  de  la  Touche, 
comte  de  Platreville  et  autres  lieux,  bailli  de  Montargis,  pour 
l'enregistrement  et  publication  de  la  lettre  de  convocation  aux 
Etats  Généraux  de  1789.  —  Assemblée  des  habitants,  délibéra- 
tion municipale,  nomination  des  députés. — Cahiers  des  doléances 
et  remontrances  des  principales  communautés  et  corporations 
de  la  ville  de  Montargis. 

AA.  6.  —  (Liasse).  —  10  pièces,  papier. 
1 747-1764.  —  Lettres  autographes  adressées  à  la  rauni- 

i.  Nouvelle  indication  à  ajouter  à  l'itinéraire  de  Charles  VIII,  dressé 
par  M.  P.  Pélicier. 
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cipalité  de  Montargis  par  les  intendants  de  la  généralité  d'Or- 
léans, l'invitant  à  organiser  des  réjouissances  publiques  pour 
fêter  la  paix  de  Berg-op-Zoom  (1747),  la  paix  de  Versailles 
(1768),  et  à  faire  chanter  des  Te  Deum. — Lettre  du  duc  d'Antin 
(1749)  ;  lettre  de  M.  de  Lamoignon  (Malesherbes,  4  janvier  1764) 
remerciant  les  maire  et  échevins  de  Montargis  de  leur  atta- 
chement à  sa  personne. 

AA.  7. — (Liasse).  —  5  pièces  :  3  parchemin,  1  papier,  1  imprimée. 

1612-1629.  —  Incorporation  au  domaine  royal.  Déclara- 
tion de  Louis  XIII,  roi  de  France  (Paris,  28  février  1612),  por- 
tant l'inaliénabilité  de  la  ville  et  du  château  de  Montargis.  [Copie 
parchemin].  —  Contrat  de  l'acquisition  faite  par  Louis  XIII  au 
duc  de  Guise  et  de  Mayenne,  des  ville,  château,  terre,  seigneurie 
et  forêt  de  Montargis,  moyennant  le  prix  de  850,000  livres, 
pour  les  réunir  au  domaine  royal  comme  inaliénables  (Paris, 
17  février  1612).  [Copie  parchemin].  —  «  Lettres  patentes  du 
Roy  '  en  forme  d'édict  touchant  le  don  faict  par  Sa  Majesté  des 
duchez  d'Orléans,  Chartres,  et  comté  de  Blois,  à  Monseigneur 
son  frère  unique  en  tiltre  d'apanage,  et  la  déclaration  faicte  par 
ladite  Majesté  en  suitte  des  dites  lettres  avec  les  arrests  de  véri- 
fication d'icelles.  »  [Plaquette  de  33  p.  in-8°,  à  Paris,  chez 
Aug.  Courbe,  mdcxxvii],  — Lettres  patentes  de  Louis  XIII  (Paris, 
11  décembre  1629)  déclarant  que,  malgré  la  donation  du  duché 
d'Orléans  au  frère  du  Roi  à  titre  d'apanage,  la  ville  de  Mon- 
targis sera  toujours  considérée  comme  unie  à  la  couronne  et  , 
les  habitants  continueront  de  jouir  comme  précédemment  de 
leurs  coutumes  et  privilèges.  [Orig.  scellé]*.  Enregistrement 
au  Parlement  desdites  lettres  (9  mars  1630). 


1.  Ces  lettres  patentes  ont  été  données  à  Nantes,  au  mois  de  juil- 
let 1626. 

2.  Cette  pièce  a  été  publiée  dans  les  Privilèges  de  la  ville  de  Mon- 
targis, pp.  9-11. 


SÉRIE  BB. 

{Administration  Communale.) 

BB.  1.  —(Liasse).— 75  pièces  :  27  parchemin,  43  papier,  5 imprimées. 

1583-1790.  —  Lettres  patentes  de  Henri  III  (Paris,  sep- 
tembre 1585),  portant  établissement  et  création  d'un  maire  dans 
la  ville  de  Montargis.  [Orig.  scellé].1  —  Lettres  patentes  et 
pièces  diverses  concernant  l'office  de  contrôleur  des  deniers 
communs  et  patrimoniaux  de  la  ville  de  Montargis,  vacant  par 
suite  du  décès  de  M°  Pierre  Bouticquot,  supprimé  par  édit  des 
Etats  de  Blois  et  rétabli  par  Henri  III,  roi  de  France,  en  faveur 
de  Pierre  Becherel.  — Brevets  et  provisions  d'offices  des  maires 
et  échevins  de  Montargis,  octroyés  par  le  duc  d'Orléans 
(1733-1768)  d'après  l'édit  du  Roi  de  novembre  1733  qui  portait 
rétablissement  des  offices  de  gouverneurs,  lieutenants  du  Roi, 
maires,  lieutenants  de  maires  et  autres  officiers  de  l'hôtel  de 
ville.  —  Notice  sur  la  vie  et  l'œuvre  de  Jean-Baptiste-Stanislas 
Aubépin,  procureur  de  la  Commune  de  Montargis  après  la  chute 
de  Robespierre,  mort  en  1817. 

BB.  2.  —  (Liasse).  —  21  pièces  :  12  papier,  9  imprimées. 

1 764-1 790.  —Administration  municipale  des  villes  et 
communautés  dépendant  de  l'apanage  et  des  terres  patrimo- 
niales du  duc  d'Orléans.  Lettres  patentes  de  Louis  XV  et  de 
Louis  XVI;  pièces  diverses  relatives  à  leur  application  (1764- 
1785).  —  Procès-verbal  des  commissaires  du  Roi*  nommés  par 


1.  Cette  charte  a  été  publiée  dans  les  Privilèges  de  la  ville,  pp.  5-8. 

2.  Les  trois  commissaires  nommés  furent  :  Charles  Adrien  Chris- 
tophe Boucher  de  Mézières,  écuyer,  conseiller,  trésorier  de  France  au 
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arrêt  du  31  juillet  pour  constater  les  abus  introduits  dans  l'ad- 
ministration communale  (15  octobre  1783)  :  a  Observations  pour 
la  réforme  de  l'administration  des  recettes  et  dépenses  (p.  6). 
Pour  donner  une  idée  claire  des  abus  qui  ont  donné  lieu  aux 
désordres  qui  régnent  dans  l'administration  des  deniers  com- 
munaux, nous  observons  que  par  arrest  du  6  may  1602  les 
dépenses  ordinaires  ont  été  réglées  à  une  somme  d'environ 
4200  livres  en  plusieurs  articles  ;  que  sous  la  mairie  du  sieur 
Payneau,  par  une  délibération  généralle  du  12  may  1766,  plu- 
sieurs dépenses  autorisées  par  l'arrest  de  1692  ont  été  suppri- 
mées, que  d'autres  y  ont  été  substituées  et  quelqu'unes 
augmentées  ;  que  de  toiittes  les  dépenses  fixées  par  la  délibé- 
ration de  1766  il  en  est  un  grand  nombre  qui  ne  subsistent  plus 
que  fictivement;  que  les  maires  se  sont  appropriés  la  disposi- 
tion des  sommes  qui  proviennent  de  mandats  fictifs  et  n'en 
rendent  aucun  compte;  qu'enfin  et  même  sous  le  sieur  Gaslel- 
lier,  maire  actuel,  les  maires  ont  touché  personnellement  la 
presque  totalité  de  tous  les  revenus,  en  sorte  que  le  receveur 
est  sans  fonctions.  Cette  administration  intolérable  est  cepen- 
dant couverte  d'un  voile  de  régularité,  et  il  eût  été  difficile  d'en 
appercevoir  les  abus  s'ils  n'eussent  été  excessifs...  En  1692, 
les  revenus  de  la  ville  montaient  à  5325  livres,  les  dépenses 
autorisées  à  4211  livres  4  sous;  partant  restoit  de  disponible 
1113  livres  4  sous  (p.  8).  En  1766,  les  revenus  de  la  ville  ne 
montaient  plus  qu'à  la  somme  de  4883  livres  9  sous  ;  les  dépenses 
furent  fixées  à  4635  livres  2  sous;  il  ne  restoit  plus  de  dispo- 
nible que  248  livres  7  sous  (p.  9) . . .  Les  commissaires  fixent  ainsi 
les  dépenses  réelles:  subvention,  commission, collège, rente  au 
domaine,  gages  du  concierge,  gages  du  secrétaire,  écoles,  ving- 
tièmes, quittances  delà  subvention,  total  2882  livres  12  sous;  et 
les  dépenses  fictives  en  tout  ou  en  partie  :  bouteilles  de  vin  et 
gâteaux  aux  officiers  de  la  maîtrise,  gants,  baudriers  et  cha- 
peaux aux  maire  et  échevins,  gages  des  portiers,  frais  de 
comptabilité,  vingtièmes  du  contrôleur  des  octrois,  paulette  des 


bureau  d'Orléans;  Jean  Pierre  Porcheron,  écuyer.  avocat  en  Parlement: 
Jacques  François  Parent,  avocat  en  Parlement. 
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officiers  municipaux,  frais  d'adjudication  des  octrois,  préposé 
au  recouvrement  des  rôles  de  capitation  et  subsistance,  cierges 
de  la  Fête-Dieu  et  de  la  Purification,  fête  aux  Anglais,  pré- 
sents de  ville,  bois  et  chandelles,  gages  du  receveur  de  la  ville, 
étrennes  aux  valets  de  ville,  aumônes  aux  Récollets,  total 
1752  livres  10  sous.  Le  total  général,  conformément  à  la  déli- 
bération de  1766,  s'élève  à  4635  livres  2  sous  (p.  10-12)...  H 
nous  a  été  impossible  de  porter  nos  vues  sur  les  administra- 
tions antérieures4,  les  maires  et  receveurs  n'existants  plus; 
d'ailleurs  nous  n'avons  trouvé  dans  les  archives  aucuns  comptes, 
aucunes  pièces  justificatives1,  aucuns  renseignements  utiles 
(p.  13). . .  Récapitulation  des  sommes  qui  doivent  rentrer  dans 
la  caisse  commune  :  le  sieur  Cœur,  maire",  doit  être  condamné 
à  payer  101 1. 18  s.  9  d.;  les  héritiers  Delorme,  receveur*,  seront 
condamnés  à  payer  390  1.  12  s. 8  d.;  le  sieur  Le  Bois,  maire1, 
2794  1.  14  s.  1  d.;  les  héritiers  du  sieur  du  Boutoir,  maire*, 
95  I.  12  s.;  le  sieur  Gaslellier,  maire 7, 1052  1. 13  s.  9  d.;  le  sieur 
Billault,  greffier,  70  1.  10  s.;  le  sieur  Bruant,  receveur*,  49801. 
3  s.  6  d.;  et  le  total  dû  à  la  caisse  commune  s'élève  ainsi  à 
9486  livres  4  sous  9  deniers  (p.  32-33).  »  Les  propositions 
admises  par  l'assemblée  générale  des  habitants  furent  les  sui- 
vantes :  1°)  Réforme  municipale,  basée  sur  les  édits  de  1764  et 

1.  Antérieures  à  l'année  1769. 

2.  A  plus  forte  raison  ne  trouvera-t-on  plus  rien  aujourd'hui. 

3.  «  Lo  sieur  Cœur  pore,  conseiller  honoraire  au  présidial,  a  été 
nomme  à  la  mairie  au  mois  de  may  1769  jusqu'à  pareille  époque  de 
1775.  »  (Même  procès-verbal,  p.  13.) 

4.  «  Le  sieur  Delorme  a  continué  les  fonctions  de  sindic  receveur 
jusqu'au  1"  juillet  1778,  seulement  qu'il  a  été  remplacé  par  le  sieur 
Bruant.  »  (Idem,  p.  15.) 

5.  «  Le  sieur  Le  Bois,  lieutenant  particulier,  a  été  nommé  maire  au 
mois  de  juin  1775,  et  en  a  rempli  les  fonctions  pendant  six  années.  ■ 
(Idem,  p.  15.) 

6.  a  Le  sieur  Jacquemain  du  Boutoir,  avocat,  a  été  nommé  maire  le 
29  mars  1781.  »  (Idem,  p.  28.) 

7.  «  Le  sieur  Gastellier,  médecin,  a  été  reçu  maire  le  29  mars  1782.  » 
{Idemt  p.  30.) 

8.  «  Le  sieur  Bruant,  nommé  à  la  place  du  sieur  Delorme  le  1"  juil- 
let 1778,  a  continué  ses  fonctions  jusqu'à  présent.  »  (Idem,  p.  28.) 
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de  1765,  en  trente-deux  articles  ;  2°)  Destruction  des  portes  du 
Pasty  et  des  Moines  qui  tombent  en  ruines,  et  leur  remplace- 
ment par  deux  piliers  et  une  grille  en  fer;  3°)  Réparation  des 
pavés  et  leur  entretien  par  un  bail  avec  un  entrepreneur; 
4°)  Rachat  par  la  ville  des  offices  municipaux  et  nomination  des 
officiers  municipaux  par  rassemblée  générale.  —  Correspon- 
dance de  M.  Gastellier,  maire  de  la  ville  de  Montargis,  relative 
a  ses  fonctions  et  à  la  gestion  des  affaires  municipales  au  début 
de  la  période  révolutionnaire  (1789-1790). 

BB.  3.  (Liasse).  —  51  pièces  :  3  parchemin,  48  papier. 

1690-1790.  —  Arrêt  du  Conseil  d'État  (3  janvier  1690) 
ordonnant  aux  maire  et  échevins  de  Montargis  de  réunir  une 
assemblée  générale  pour  chercher  les  moyens  les  plus  efficaces 
et  les  moins  onéreux  de  subvenir  au  paiement  de  la  subsis- 
tance, taillon  et  subvention  par  ladite  ville  de  Montargis  qui, 
d'après  la  requête  adressée  au  Roi,  «  se  trouve  très  incommo- 
dée de  celte  levée,  particulièrement  dans  un  temps  où  elle  a 
souffert  la  désertion  d'une  grande  partie  de  ses  habitants  qui 
se  sont  retirés  ailleurs  à  cause  du  grand  passage  et  séjour  des 
gens  de  guerre  qui  a  esté  cette  année  de  plus  de  cinquante 
mille  hommes.  »  —  Arrêt  du  Conseil  d'Etat  (15  juin  1751)  qui 
déboute  le  sieur  Gaillard  des  Aulnes,  ci-devant  maire  titulaire 
de  Montargis,  de  la  demande  qu'il  avait  formée  contre  le  corps 
de  ville  à  raison  du  paiement  de  ses  gages.  —  Assemblées  du 
corps  de  ville  et  délibérations  prises  au  sujet  des  charges  mu- 
nicipales, des  gages  et  appointements  des  officiers,  etc..  — 
Minutes  de  lettres  du  sieur  Payneau,  maire,  et  des  échevins 
relatives  à  l'exécution  à  redit  de  mai  1765,  qui  concerne  les 
assemblées  pour  la  nomination  des  députés  de  chaque  corps  et 
communauté,  élection  des  notables,  etc..  —  Dénombrement 
des  habitants  de  la  ville  et  des  faubourgs  de  Montargis,  se 
montant  à  5313  personnes  de  tous  sexes  (5222  laïques  et 
121  ecclésiastiques),  y  compris  les  communautés  religieuses1, 

1.  Les   communautés  religieuses  étaient  les  Ursulines,  les  dames  de 
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Tait  en  1762  et  reproduit  en  1767  «  parce  qu'il  n'a  pas  paru 
aux  maire  et  eschevins  que  depuis  ce  dénombrement  il  y  ait  eu 
ni  augmentation  ni  diminution.  »  —  Liste  des  notables  de  la 
ville*  nommés  en  exécution  des  lettres  patentes  de  Louis  XVI, 
dressée  le  15  novembre  1789. 

BB.  4.  —  (Liasse).  —  20  pièces  :  12  papier,  8  imprimées. 

1 696-1 790«  —  Édits  de  Louis  XIV  et  de  Louis  XV  concer- 
nant les  gouverneurs  des  villes,  la  réduction  des  offices,  les 
formalités  à  observer  par  les  officiers  municipaux,  le  droit  de 
marc  d'or,  etc..  —  Proclamation  du  Roi  sur  une  instruction  de 
l'Assemblée  Nationale  relative  aux  fonctions  des  assemblées 
administratives  (20  août  1790).  —  Lettres  adressées  par  les 
municipalités  de  Sens,  Joigny,  Auxerre,  Melun  et  Nemours,  au 
sujet,  de  la  préséance  des  officiers  municipaux  dans  les  céré- 
monies publiques  (1749). 

BB.  5.  —  (Liasse).  —  2  pièces,  papier. 

1700-1 790.  —  Table  générale  des  registres  de  délibéra- 
tions de  la  ville  de  Montargis,  dressée  suivant  l'ordre  chrono- 
logique, pour  les  années  1700  (8  novembre)  à  1775  (2  février). 
—  Inventaire  sommaire  des  registres  des  assemblées  et  délibé- 
rations de  la  ville  (fin  du  xvm*  siècle). 


la  Visitation  et  les  Dominicaines.  Au  nombre  des  Dominicaines,  ce 
dénombrement  compte  à  titre  de  pensionnaires  Madame  de  Disier, 
veuve;  Mesdemoiselles  de  Dauray,  do  la  Motte,  de  Saint-Laurent,  de 
Bart,  de  Prévost,  de  Mirabeau  et  de  Lcscoraille. 

1.  Entre  autres  notables  figurent  sur  cette  lit>te  Joseph  Didier  Voil- 
lerault,  prieur  curé  ;  Jean  Rousselet,  doyen  rural  du  Gàtinais;  Philippe 
Henry  de  Monmartin,  chevalier  de  Saint-Louis;  Jean  Marie  de  Masclary, 
chevalier  de  Saint-Louis;  Etienne  Gudin,  chevalier  de  Saint-Louis, 
major  d'infanterie;  Bernard  Alexandre  Mercier  de  la  Tour,  président 
honoraire  de  l'élection;  Charles  Léonard  de  la  Villette  de  Reclainville. 
président  de  l'élection;  François  Firmin  Filledier,  contrôleur  du  canal. 
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BB.  6.  —  (Registre).  — •  28  feuillets,  parchemin. 

1550-1553.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
26  mai  1550  au  8  octobre  1553  '. — Vidimus  d'actes  royaux  rela- 
tifs aux  franchises  des  habitants  de  Montargis.  —  Assemblée 
delà  ville  du  7  janvier  1553  réformant  d'elle-même  l'organisa- 
tion municipale1.  —  Délibérations  prises  dans  le  but  d'éviter  le 
danger  imminent  de  la  peste  (29  septembre  1553). 

BB.  1.  —  (Registre).  —  172  feuillets,  parchemin. 

1612-1623.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
17  mai  1612  au  31  janvier  1623.  —  Assemblée  du  17  mai  1612, 
où  l'on  décide  d'aviser  à  la  réparation  de  «  la  tour  près  la  porte 
du  pastil,  appelée  Puyseau,  qui  menasse  ruine  »  et  à  la  réfec- 
tion du  «  pont  de  Mercy  sur  lequel  tout  le  pais  de  Gastinois 
passe  venant  en  la  ville  aux  marchés  et  foires,  rompu  tellement 
que  l'on  n'y  passe  plus  que  à  gué  »  (f*  9  v°).  —  Assemblée  du 

29  mai  1614,  où  il  est  résolu  «  que  l'on  yra  à  Vallery  faire  la 
révérance  à  Monseigneur  le  Prince  en  plus  grand  nombre  que 
l'on  pourra  et  du  moings  de  douze  ou  quinze,  et  que  Ton  luy 
fera  présent  de  poisson  et  de  vin  »  (f>  45).  —  Règlement  du 

30  octobre  pour  les  pâtissiers  et  cuisiniers  de  la  ville  (f*  49).  — 
Assemblée  du  15  janvier  1615,  dans  laquelle  les  maire  et  éche- 
vins  annoncent  «  qu'ilz  ont  receu  lettres  de  Monseigneur  d'An- 
tragues  qui  leur  mande  que  le  sieur  de  Bassompierre,  collongnel 
des  trois  mille  Suisses,  quy  sont  en  garnison  à  Estampes,  désire 
les  envoyer  en  ceste  ville  »  (f*  51  v°).  Il  est  décidé  qu'on  s'en- 
tendra pour  éloigner  de  la  ville  les   Suisses  «  à  cause  du 


1.  Une  note  inscrite  en  tête  du  registre  est  ainsi  conçue  :  Lu  et  copié 
par  G[irardot]  en  janvier  4SSA. 

2.  Toute  la  partie  curieuse  de  ce  registre  a  été  en  effet  publiée  par 
A.  de  Girardot  dans  le  n°  XII  des  Bulletins  de  la  Société  d'Émulation  de 
Montargis,  pp.  1-10,  sous  le  titre  :  «  Notice  sur  l'organisation  munici- 
pale de  la  ville  de  Montargis.  »  Nous  n'avons  donc  pas  besoin  d'y 
revenir. 
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désordre  et  grand  mal  qu'ils  font  où  ils  séjournent.  »  —  Les 
maire  et  échevins  annoncent,  le  6  octobre,  qu'ils  ont  reçu  une 
lettre  de  M.  le  comte  de  l'Hôpital  une  lettre  du  Ie  du  présent 
mois,  ainsi  conçue  :  «  Messieurs,  je  me  promets  qu'estant  vostre 
voisin  comme  je  suis,  et  qu'aiant  toujours  receu  de  vostre  mai- 
son tout  le  tesmoignage  de  bonne  volunté  que  vous  pousvés 
désirer,  que  vous  ne  souffrirés  que  l'on  face  du  déplaisir  aux 
gens  qui  m'appartiennent,  je  vous  dis  cecy  pour  ceux  que  le 
sieur  de  Prouville  a  pris  pour  vous  prier  de  meurement  déli- 
bérer sur  le  traictement  qui  leur  sera  faict,  car,  tout  tel  qu'ils 
le  recepvront,  tout  tel  je  le  rendray  à  tous  ceux  de  vostre  ville. 
Je  m'assure  que  vous  désirerés  me  conserver  tousjours  vostre 
amy,  et  croyés  qu'en  récompance  tout  ce  qui  dépendra  de  moy 
vous  fera  cognoistre  que  je  suis,  Messieurs,  vostre  très  afîec- 
tioné  voisin  et  parfaict  amy  :  Le  comte  de  l'Hôpital.  De  Monmi- 
ral,  ce  premier  jour  d'octobre  1615.  A  Messieurs  les  maire  et 
eschevins  de  la  Ville  de  Montargis.  »  Après  délibération,  on 
décide  de  faire  au  comte  de  l'Hôpital  la  réponse  suivante  : 
«  Monseigneur,  le  voisinage  et  la  bienveillance  que  nous  avons 
receu  de  tout  temps  de  vostre  maison,  et  qui  nous  a  esté  confir- 
mée depuis  peu  de  jours  en  ceste  ville  par  Monseigneur  le 
marquis  vostre  père,  vous  doibt  faire  croire  que,  sy  la  délivrance 
des  prisonniers  eussent  dépendu  du  corps  de  ceste  ville,  vous 
n'eussiés  eu  la  peyne  de  mettre  la  main  à  la  plume;  le  sieur  de 
Proville  auquel  nous  en  avons  parlé  nous  a  faict  entendre  qu'il 
a  remis  l'affaire  entre  les  mains  de  Monseigneur  le  conte  de 
Beaumont  dont  il  attend  les  commendemens,  et  avons  appris 
que  Messieurs  les  gens  du  Roy  ont  baillé  leurs  conclusions  favo- 
rables, tellement  que  vous  n'inputerés,  s'il  vous  plaist,  Monsei- 
gneur, au  général  des  habitans  ny  aux  particuliers  ce  qui  est 
arrivé  à  ceux  qui  vous  apartienent,  désirans  nous  conserver, 
Monseigneur,  voz  très  humbles  serviteurs  (suivent  les  signa- 
tures). »  —  Assemblée  du  11  décembre  1615,  où  les  maire  et 
échevins  déclarent  être  «  advertis  qu'il  y  a  des  gens  de  guerre 
tout  es  environs  de  ceste  ville  quy  nous  menassent  de  sur- 
prise. »  On  convient  de  continuer  les  gardes  exactement,  de 
n'en  point  exempter  les  commensaux  de  la  maison  du  Roi  et 
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d'obliger  les  gentilshommes  à  envoyer  au  guet  un  de  leurs 
domestiques  (f*  58).  —  Assemblée  du  1er  février  1616,  où  Ton 
annonce  une  suspension  d'armes  dans  tout  le  royaume  jusqu'au 
1er  mars  prochain,  et  où  Ton  reconnaît  comme  inutiles  les  corps 
de  garde  établis  au  petit  château  et  à  la  tour  du  Barbier  (f°  60). 

—  Assemblée  du  27  juillet  1617  où  les  maire  et  échevins  disent 
«  avoir  esté  advertis  que  monsr  de  Boucart,  marquis  de  Dam- 
pierre,  lieutenant  pour  le  Roy  en  la  duché  d'Orléans,  doibt 
venir  en  ceste  ville  dans  huict  jours,  »  et  demandent  de  quelle 
façon  ils  doivent  le  recevoir  (f°  75  v°).  —  Réparation  de  l'hor- 
loge de  la  geôle  (ibid.).  —  Assemblée  du  7  août  1618  dans 
laquelle  on  délibère  sur  la  prochaine  entrée  de  Monseigneur  le 
comte  de  Saint-Paul  en  la  ville  de  Montargis  (P*  81  v°). — Assem- 
blée du  8  octobre  1618  où  l'on  annonce  l'arrivée  prochaine  en 
la  ville  de  «  Monseigneur  le  Cardinal  de  Savoie,  auquel  on 
rendra  tous  les  honneurs  que  l'on  pourra  »  (P>  84).  —  Délibé- 
ration du  23  octobre  pour  avoir  un  principal  au  collège  en  rem- 
placement de  M0  Sambon  avec  400  livres  de  gages  (P>  85  v°).  — 
Assemblée  du  8  février  1619  dans  laquelle  les  maire  et  éche- 
vins annoncent  qu'on  les  a  avertis  du  prochain  passage  à  Mon- 
targis de  «  Monsieur  le  Prince  de  Piémont  s'acheminant  vers 
Paris  pour  accomplir  le  mariage  d'avec  luy  et  Madame  (f*  89). 

—  Assemblée  du  12  mars  1620  où  les  maire  et  échevins  disent 
avoir  reçu  de  M.  le  gouverneur,  une  lettre  leur  annonçant  que 
six  religieux  Barnabites  se  présentent  pour  instruire  la  jeunesse 
et  demandent  150  livres  chacun  pour  leur  entretien,  outre  le 
logement  :  ce  projet  est  approuvé  par  l'archevêque  de  Sens; 
mais  on  décide  que  «  touchant  l'establissement  les  Pères  Bar- 
nabites, à  présent  pour  les  grandes  affaires,  procès  et  autres 
charges  que  la  ville  a  à  supporter,  il  n'y  a  moyen  de  les  esta- 
blir  ny  recouvrer  argent  pour  achepter  des  plases  et  maisons, 
ny  bastir  pour  les  loger  et  accomoder,  ny  pour  leur  meuble- 
ment,  pensions  et  entretement,  que  dans  quelque  temps,  les 
affaires  de  la  ville  estant  remises  en  meilleur  estât,  Dieu  nous 
fera  la  grâce  de  pouvoir  accomplir  la  bonne  volonté  et  affection 
que  l'on  a  à  ceste  affaire  »  (F  95  v°). — Assemblée  du  20  avril  1620 
où  l'on  décide  de  recevoir  les  Barnabites  pour  diriger  le  collège 
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suivant  un  contrat  sera  passé  avec  eux1,  et  de  faire  une  quête  à 
l'effet  de  les  meubler  (f°  98).  —  Délibérations  du  14  mars  1622 
sur  la  demande  des  élus  qui  veulent  avoir  séance  en  la  maison 
de  ville  avec  les  vingt  du  conseil  (f*  133);  du  28  mai  sur  la 
reconstruction  du  pont  neuf  «où  Ton  ne  peut  plus  passer  qu'avec 
danger  »  (f*  137  v°).  —  Entrée  de  la  Reine  le  19  août  1622,  aux 
flambeaux;  elle  refuse  le  dais;  les  rues  de  la  ville  sont  tendues 
et  éclairées;  on  lui  offre,  ainsi  qu'aux  dames,  des  confitures  et 
des  fruits,  et  du  vin  aux  seigneurs  (f°  138).  —  Entrée  du  Roi 
le  28  décembre  suivant,  à  dix  heures  du  matin  «  au  retour  de 
son  voyage  contre  les  rebelles  de  la  relligion  prétendue  et  ref- 
formée.  »  Les  habitants  en  armes,  au  nombre  de  huit  cents, 
sont  allés  au  devant  «  jusques  au  droict  de  Vilmandeur  sur  le 
grand  chemyn  de  Lyon.  »  Le  Roi  dîna  «  à  l'hostellerye  de  l'Ange; 
à  son  parlement  ledit  sieur  maire  [Gaillard]  le  remercya  et  s'en 
alla  Sa  Msgesté  coucher  à  Chasteaulandon  »  (f*  144  v°).  —  «  La 
Reyne  arriva  le  dernier  jour  du  mesme  mois  et  an,  et  séjourna 
en  ceste  ville  jusques  au  mardy  qu'elle  partit,  et  luy  fut  faict 
présent  de  confitures.  Et  le  mercredy  unziesme  jour  de  janvier 
mil  six  cens  vingt  trois  la  Royne  mère  du  Roy  est  arrivée  en 
ceste  ville  de  Montargis  assistée  de  Madame  sœur  du  Roy,  de 
madame  la  comtesse  de  Soissons,  de  madame  de  Montmorency. 
Les  habitans  furent  au  devant  d'elle  en  armes  et  luy  fut  faict 
harangue  au  bout  du  faubourg  de  la  porte  aux  Moynes  par 
M.  Des  Hayes  [gouverneur],  assisté  des  maire  et  échevins 
et  plusieurs  habitans.  Elle  logea  à  l'hostellerye  de  l'Ange,  et 
luy  fut  faict  présent  de  confitures  ai  fruits.  Le  landemain  elle 
partit  pour  aller  au  giste  à  Nemours  »  (f°  145).  —  Délibération 
du  6  mai  1623  pour  mettre  fin  aux  abus  et  aux  brigues  qui  ont 
lieu  à  l'occasion  de  l'élection  des  échevins  (P*  155  v°).  —  Par 
crainte  de  contagion  (18  juillet),  on  éloigne  les  pauvres  vaga- 


1.  Le  contrat,  passé  entre  la  ville  et  le  R.  P.  Olgiat,  qui  règle  les  con- 
ditions de  l'établissement  des  Barnabites  à  Montargis,  a  été  publié 
intégralement  par  M.  Emile  Grimont,  dans  son  Mémoire  sur  la  propriété 
des  immeubles  du  collège  de  Montargis  (Montargis,  1878,  in-  i°),  p.  3. 
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bonds.  (f*  159  v°).  —  Le  26  novembre,  on  augmente  les  gages 
du  régent  du  collège  (f*  168  v°)\ 

BB.  8.  —  (Registre).  —  95  feuillets,  papier. 

1657-1662.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
8  juin  1657  au  30  avril  1662.  —  Il  est  convenu  dans  rassem- 
blée particulière  du  12  juillet  1657  qu'on  réunira  l'assemblée 
générale  «  à  l'esgard  de  la  démolition  des  maisons  et  pavillons 
attenant  la  tour  et  murailles  de  l'église,  dont  l'église  ne  reçoit 
que  peu  de  profit,  et  endommagent  tellement  les  murailles  que, 
s'il  n'y  est  promptement  pourveu,  elles  sont  en  péril.  »  (P*  6 
v°).  — Le  21  janvier  1658,  Monsieur  le  marquis  de  Crèvecœur, 
bailli  et  gouverneur  de  Montargis,  dit  «  avoir  ordre  de  son  A.R. 
de  faire  entendre  qu'il  désiroit  que  ses  officiers  et  domestiques 
et  ceulx  de  Madame  feussent  maintenus  dans  tous  les  privi- 
lèges à  eux  accordés  par  plusieurs  déclarations  du  Roy,  parti- 
culièrement en  ce  qui  regardoit  l'exemption  des  droits  d'entrée 
et  de  courtepinle.  »  (f°  19  v°).  —  Assemblée  du  26  février  1658, 
dans  laquelle  on  dit  que  «  par  une  creue  extraordinaire  d'eau 
survenue  ces  jours  passés  avec  une  grande  quantité  de  glace, 
les  ponts  du  Pastil  et  de  Loin  près  ceste  ville  auroient  de  sorte 
esté  endommagés  qu'ils  sont  entièrement  ruynés  et  escroullés, 
et  ainsy  rendent  laditte  ville  inaccessible  par  les  endroits  et 
advenues  qui  favorisoient  le  plus  le  commerce  ordinaire.  » 
(P  25).  Le  maire  se  transportera  à  Paris  pour  demander 
l'argent  nécessaire  à  la  reconstruction,  et  priera  S.  A.  R. 
d'intercéder  en  faveur  de  la  ville.  —  Le  portail  de  la  Sirène 
menace  une  ruine  prochaine  (26  septembre  1658),  et  il  est 
nécessaire  de  nommer  des  experts  au  plus  tôt  pour  dresser  un 
devis  des  réparations  (P>  39).  —  Assemblée  du  10  mars  1659, 


1.  La  mention  suivante  et  quelques  autres  ont  été  inscrites  après 
coup  sur  ce  registre  retourné  (f*  150  v*)  :  «  Ce  xx  avril  1601  j'ay  retiré 
de  mess"  les*  maire  et  eschevins  de  Montargis  les  lettres  royaulx 
contenant  les  vielles  coustumes  de  Montargis  du  Roy  Philippe  en  datte 
du  mois  de  mars  mil  trois  cens  vingt.  —  Lhostk.  » 

2 
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oii  M.  Fadeau,  maire,  annonce  que  lui  et  la  députation  de  la 
ville  «  ont  sollicité  et  obtenu  l'arrest  portant  réunion  du  fau- 
bourg de  Ghossée  à  la  ville  comme  en  foisant  partie  pour  eslre 
doresnavant  et  à  tousjours  contribuable  aux  charges  et  impo- 
sitions qui  se  lèvent  en  icelle  et  foisant  descharge  des  tailles 
et  aultres  impostz  de  la  parroisse  d'Amilly.  »  (F>  43).  — Assem- 
blée du  26  avril,  où  Ton  décide  que  les  maire  et  échevins  seront 
payés  suivant  les  mémoires  qu'ils  fourniront  de  «  tous  les  frais 
et  despenses  qu'ils  ont  fait  aux  réceptions  du  Roy,  de  la  Royne, 
de  M.  le  duc  d'Anjou,  de  M.  le  Cardinal  et  de  toute  la  Cour  au 
passage  et  séjour  qu'ils  ont  fait  par  cette  ville  au  mois  de 
janvier  dernier.  »  (f°  47).  —  Assemblée  du  8  octobre  1659,  dans 
laquelle  le  maire  donne  lecture  des  lettres  de  cachet  du  roi  et 
de  S.  A.  R.,  qui  portent  que  la  ville  de  Montargis  payera 
20,000  livres  «  pour  subvenir  aux  frais  et  à  la  despense 
extraordinaire  qu'il  y  convient  faire  à  Sa  Grandeur  dans  Testât 
présent  de  son  mariage  et  de  la  paix  qu'il  veut  donner  à  ses 
peuples1.  »  M.  de  Fortin,  intendant  des  généralités  de  Bourges 
et  d'Orléans,  prévient  que  «  faute  en  cette  occasion  de  payer  à 
Sa  Majesté  ladite  somme  ou  autre  approchant  d'icelle,  on  atti- 
rera sur  cette  ville  l'indignation  de  Sa  Majesté  et  quelques-unes 
de  ses  troupes  en  garnison  pour  le  cartier  d'hyver  prochain.  » 
Après  longue  délibération  et  soumission  aux  ordres  du  Roi, 
il  est  résolu  que  «  les  maire  et  échevins  feront  très  humbles 
remontrances  audit  intendant  des  causes  de  leur  impuissance, 
qui  sont  notamment  que  depuis  vingt-quatre  ans  continuels  que 
la  guerre  dure  entre  la  couronne  de  France  et  celle  d'Espagne, 
la  ville  a  esté  contrainte  d'emprunter  et  s'endetter  de  plus  de 
huit  vingt  mille  (160,000)  livres  pour  subvenir  aux  fournisse- 
ments des  étappes,  logements,  ...  et,  pour  comble  de  leur 
ruine,  de  naguère  et  depuis  deux  ans  la  cheule  de  la  tour  et  de 
la  moitié  de  leur  église  paroichialle  qu'ils  ont  esté  obligez  de 
faire  rebaslir  à  leurs  frais,  et  depuis  ce  temps  la  cheule  de 
tous  leurs  ponts  arrivée  par  les  grandes  creues  des  eaues  et 


1.  11  s'agit  du  traité  des  Pyrénées  et  du  mariage  de  Louis  XIV  avec 
Marie-Thérèse  d'Autriche. 
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impétuosité  des  glaces  du  mois  de  febvrier  1857...;  »  pour 
preuve  de  leur  bonne  volonté,  les  échevins  offriront  au  nom 
des  habitants  la  somme  de  8,000  livres  (f*  54-55).  —  Assem- 
blée du  28  janvier  1660,  dans  laquelle  il  est  dit  que  M.  Fadeau, 
maire,  avait  emmené  avec  lui  de  Paris  à  Orléans,  auprès  de 
l'intendant,  le  sieur  Antoine  Gayot,  maître  maçon  et  architecte 
à  Paris,  qui  devait  soumissionner  le  bail  d'adjudication  des 
ponts  de  la  ville  de  Montargis,  mais  que,  «  par  connivence  des 
bureaux  de  l'intendant,  les  ouvrages  ont  été  adjugés  à  un 
nommé  Jacquet,  de  la  ville  de  Blois,  à  une  somme  si  modique 
que,  s'yl  n'i  est  faict  un  grand  mesnage,  il  n'y  a  pas  d'appa- 
rence que  lesdits  ouvrages  soient  rendus  parfaicts  pour  cette 
somme  »  (f*  66).  —  Assemblée  du  9  mars  1660  ;  difficultés  avec 
le  sieur  Jacquet,  entrepreneur  des  ponts,  qui  par  ses  travaux 
a  intercepté  la  grande  route  de  Paris  à  Lyon;  les  maire  et 
échevins  proposent  de  faire  un  passage  «  par  la  porte  du  pasty 
traversant  ledit  pasty  et  les  paslures  dépendantes  de  l'abbaye 
de  S*  Dominique  pour  gagner  le  grand  chemin  de  Paris,  par 
où,  faisant  ledit  chemin,  on  pourroit  passer  en  tout  temps  sans 
incommodité  en  abattant  une  arcade  de  ladite  porte  du  pasty 
et  baissant  le  pavé  pour  entrer  dans  le  quay...  •  ;  l'assemblée 
approuve  et  charge  le  maire  de  l'exécution  (f°  75).  —  Assem- 
blée du  19  juin  1660,  dans  laquelle  il  est  dit  que  «  les  esche- 
vins  ont  eu  advis  que  sœur  Maurice  de  Jésus,  religieuse  hos- 
pitalière, destinée  avec  la  sœur  Dupré  pour  le  service  des 
pauvres  malades  de  l'hospital  de  cette  ville  aux  gages  dudit 
hospital,  s'estoit  faict  pourvoir  d'icelluy  par  le  Roy  sur  la  no- 
mination du  grand  ausmonier,  bien  que  le  revenu  dudit  hos- 
pital ne  consiste  et  ne  provient  que  des  ausmones  et  charités 
des  habitans  »;  ils  s'y  seraient  opposés  afin  de  maintenir  la 
possession  immémoriale  en  laquelle  ils  sont  de  pourvoir  à 
l'administration  de  l'hôpital;  ils  ont  eu  gain  de  cause  devant 
le  lieutenant  général,  les  sœurs  font  opposition  et  l'assemblée 
leur  ordonne  de  poursuivre  la  reconnaissance  des  droits  de  la 
ville  sur  l'administration  de  l'hôpital  (f0  80).  —  Délibération  du 
19  juin  1661,  dans  laquelle  le  sieur  André  Guérignon,  l'un  des 
vingt  du  Conseil  et  receveur  de  l'église  Sainle-Marie-Made- 


leine,  représente  au  Conseil  que  «  depuis  peu  la  plus  grosse 
cloche  aurait  été  cassée  par  accident  et  que  les  habitants  l'au- 
raient chargé  de  la  faire  fondre  avec  une  autre  cloche  défec- 
tueuse, ce  qui  serait  difficile  et  de  grands  frais  au  sujet  de  la 
rareté  du  raétail,  duquel  métail  propre  à  la  refonte  de  ladite 
cloche  il  y  en  a  plusieurs  morceaux  cassés  et  inutiles  dans  le  ma- 
gasin de  la  ville  »;  le  Conseil  accepte  la  proposition  et  après  exa- 
men autorise  à  prendre  pour  la  refonte  des  cloches  de  l'église  les 
pièces  de  métal  et  de  fonte  appartenant  à  la  ville  qui  pourront 
être  nécessaires  (f°  81  v°).  —  On  propose  de  construire  un  pont 
sur  la  rivière  de  Vitry  afin  de  faciliter  le  passage  pendant  la 
reconstruction  des  ponts;  on  procède  à  une  visite  des  piles  du 
pont  et  on  reconnaît  leur  faiblesse  (f°  83  v°  et  85). 

BB.  9.  —  (Registre).  —  94  feuillets,  papier. 

1700-1702.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
du  8  novembre  1700  au  3  décembre  1702.  —  Délibération  du 
8  novembre  1700  au  sujet  de  deux  renies  constituées  au  profit 
des  dames  religieuses  de  la  Visitation  (f*  7).  —  Autres  délibé- 
rations du  31  décembre  suivant  et  du  11  janvier  1701  au  sujet 
des  dettes  de  la  ville  ((*  26  et  32).  —  Délibération  du  13  fé- 
vrier 1701  pour  cause  d'un  procès  intenté  au  Conseil  par  l'ad- 
judicataire des  «  coches,  carrosse  et  charette  de  cette  ville  en 
celle  de  Paris  »,  qui  prétendait  exiger  des  droits  exorbitants 
pour  les  places,  les  denrées  et  les  marchandises  (P>  41).  —  As- 
semblée du  25  février  où  l'on  discute  les  réparations  à  faire 
aux  entrées  de  la  ville  pour  la  réception  des  deux  ducs  de 
Bourgogne  et  de  Berry  (I*  43).  —  Délibération  du  20  mars  re- 
lative à  la  façon  dont  on  se  devra  comporter  à  l'occasion  de 
cette  réception  (f0  48).  —  Ordonnance  des  maire  et  échevins 
(9  avril  1701)  pour  la  réception  du  Roi  et  de  la  Reine  d'Angle- 
terre, en  conséquence  des  ordres  qui  ont  été  envoyés  par  Sa 
Majesté  (t°  64).  —  Délibération  du  81  mai  au  sujet  des  dettes 
de  la  ville  (f°  69).  —  Adjudication  au  rabais,  des  7  et  21  août, 
des  réparations  à  faire  au  pont  du  château  (f9  74).  —  Adjudi- 
cation d'ouvrages  (18  mars  1702)  à  faire  au  pont  de  l'Ouche  et 
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à  l'Hôtel  de  Ville  (f°  79).— Délibération  du  29  mars  1702  contre 
les  prétentions  des  Barnabites  [t°  81).  —  Prestations  de  ser- 
ment de  MM.  Gaillard  et  Fadeau  comme  échevins,  le  7  juin 
(P  88  v°).  —  Adjudication  (13  et  18  juin  1702)  des  ouvrages  à 
faire  pour  le  rétablissement  du  pont  de  la  porte  de  Loing 
(P>  84). 

BB.  10.  —  (Registre).  —  82  feuillets,  papier. 

1703-1717.  —  Septième  registre  des  délibérations  et 
assemblées  de  la  ville,  du  27  avril  1703  au  19  mars  1717.  — 
Copie  de  la  lettre  de  S.  A.  R.  Madame  duchesse  d'Orléans, 
dame  de  Montargîs,  aux  maire  et  échevins  (20  août  1708),  par 
laquelle  elle  leur  recommande  de  se  trouver  en  corps  et  céré- 
monie à  la  pose  de  la  première  pierre  du  collège  des  RR.  PP. 
Barnabites,  et  nommant  pour  la  représenter  le  sieur  de  La 
Motte,  procureur  du  Roy  et  le  sien  au  bailliage  et  siège  pré- 
sidial  de  Montargis  ((*  33).  —  Refus  par  les  échevins  de  man- 
dater certaine  somme  que  leur  réclament  indûment  les  Barna- 
bites pour  leur  collège  (septembre  1713);  ils  doivent  enseigner 
gratuitement  et  malgré  cela  ils  réclament  de  chaque  écolier 
trente  sols  par  an;  alors  que  la  ville,  d'après  le  contrat  passé, 
ne  leur  doit  rien,  elle  leur  donne  aimablement  750  livres,  et 
eux  en  veulent  recevoir  820;  cette  augmentation  n'est  nulle- 
ment justifiée,  puisque  les  religieux  font  bien  leurs  affaires 
et  ont  récemment  acquis  de  grands  biens  dans  la  ville  et  aux 
environs  (1*  58).  —  Adjudication  au  rabais  (2  juin  1716),  fixée 
à  la  somme  de  600  livres,  pour  la  confection  de  la  Croix-aux- 
Anglais  (f*  76).  —  Acte  du  29  septembre  1716,  mentionnant  la 
pose  de  la  première  pierre  de  la  Croix-aux-Anglais  par  Jacques 
Regnard,  écuyer,  seigneur  du  Tilloy  et  autres  lieux,  conseiller 
du  Roi,  maire  perpétuel  de  Montargis,  assisté  des  échevins 
Vison,  Lefebvre  et  Dagan  (f*  77  v°). 

BB.  11.  —  (Registre).  —  94  feuillets,  papier. 
f  7S8*1 7t>7?  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
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du  26  juillet  1728  au  27  décembre  1737.  —  Délibération  du 
6  février  1734,  portant  qu'il  sera  payé  aux  sœurs  de  l'Enfant- 
Jésus  tenant  les  petites  écoles  100  livres  par  an  (P*  56  v°).  — 
Procès-verbal  fait  le  14  juin  suivant  contre  le  sieur  Le  Char- 
ron, prieur-curé  de  Montargis,  pour  ne  s'être  pas  trouvé  «  au 
lieu  de  raffraichissement  où  le  clergé,  les  receveurs,  les  mar- 
guilliers  et  le  peuple  l'attendaient  au  retour  de  la  procession 
de  Ferrières1 1  (f*  60).  —  Certificat  donné  par  les  habitants  de 
la  Chaussée,  le  24  juillet  1736,  pour  déterminer  sous  lequel 
des  ponts  de  la  Chaussée  passe  la  rivière  de  la  Caquiotle; 
i  ils  ont  dit  que  le  pont  sur  lequel  on  passe  la  rivière  de  Loing 
en  sortant  de  la  ville  s'appelle  communément  le  pont  de  Loing; 
que  les  haults  ponts  commencent  à  l'abreuvoir  qui  descend  au 
pasty  Massicaud  et  finissent  à  l'avant  becq  de  pierre  sur  lequel 
il  y  avoit  autrefoix  une  croix,  distant  ledit  avant  becq  de  deux 
toises  ou  environ  de  la  borne  faisant  la  séparation  de  la  pa- 
roisse de  Montargis  et  de  celle  d'Amilly;  que  les  autres  ponts 
qui  sont  par  delà  ledit  avant  becq  dans  ledit  faubourg  s'ap- 
pellent communément  le  pont  de  la  Chaussée,  et  que  le  ruis- 
seau qui  vient  de  la  fontaine  de  Jeoy  de  Bonny,  passant  sous 
trois  arches  au  dessus  desquels  il  y  a  une  croix  rouge,  a  esté 
de  tout  temps  appelle  la  rivière  de  la  Caquiotte  »  (f°  74  v°).  — 
Certificat  des  maire  et  échevins  constatant,  le  11  février  1737, 
que  les  habitants  de  la  Chaussée  font  corps  et  communauté 
avec  ceux  de  Montargis  (1*  77). 

BB.  12.  —  (Registre).  —  98  feuillets,  papier. 

1738.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du  9  février 
au  6  septembre  1738.  —  Enregistrement  d'une  adjudication  au 

1.  On  voit  par  ce  procès-verbal  que  ladite  procession  était  faite  pour 
accomplir  un  vœu  ancien  des  habitants  de  Montargis  à  N.  D.  de  Be- 
thléem de  Ferrières,  en  action  de  grâces  de  la  délivrance  obtenue  par 
son  intercession  de  la  peste  qui  ravageait  la  ville.  Le  maire  et  les 
échevins  faisaient  au  nom  de  la  population  tout  entière  l'offrande  d'un 
cierge  do  cire  blanche,  du  poids  de  cinq  livres,  et  on  célébrait  la 
messe  dans  ladite  chapelle  de  Bethléem. 
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rabais,  faite  le  16  novembre  1737,  de  réparations  à  l'église  pa- 
roissiale, en  charpente,  maçonnerie,  couverture,  vitrerie  et 
serrurerie  (f*  13).  —  Réception  (21  mai  1738),  par  Louis  Gail- 
lard des  Aulnes,  maire  perpétuel  de  Montargis,  assisté  des 
échevins,  du  procureur  royal,  et  du  sieur  François,  architecte- 
inspecteur  des  canaux  d'Orléans  et  de  Briare,  des  travaux 
récemment  exécutés  dans  l'église  paroissiale  (f*  14  v°). 

BB.  13.  —  (Registre).  —  53  feuillets,  papier. 

1738-1741. —  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
du  9  octobre  1738  au  16  avril  1741.  —  Délibération  du  15  fé- 
vrier 1739  concernant  la  donation  faite  le  26  février  1706  à 
l'hôpital  et  à  l'église  de  Montargis  par  la  dame  Françoise  Alix, 
veuve  de  messire  François  Fertat,  conseiller  honoraire  au  bail- 
liage et  siège  prôsidial  de  Montargis,  de  l'usufruit  de  la  terre 
et  seigneurie  de  Thou  et  d'une  somme  de  dix  mille  livres,  terre 
et  argent  qu'elle  avait  elle-même  reçus  en  don  du  marquis  de 
Vieilbourg  le  «5  novembre  1705;  on  donne  à  Louis  Gaillard  des 
Aulnes,  maire  de  Montargis,  procuration  pour  suivre  et  au 
besoin  résoudre  les  difficultés  nées  de  ladite  donation  (f°  9  v°). 
—  Assemblée  générale  du  1er  janvier  1741  pour  la  nomination 
de  cinq  commissaires  chargés  d'étudier  la  requête  présentée 
par  les  receveurs  et  marguilliers  de  l'Eglise  à  Messieurs  les 
onze  du  Conseil  de  ladite  église  ;  ils  demandaient  la  cessation 
d'une  procession  qui  se  faisait  tous  les  ans,  le  lundi  de  la  Pen- 
tecôte, à  l'église  de  N.  D.  de  Bethléem  à  Ferrières,  tant  à 
cause  des  désordres  graves  auxquels  elle  donnait  lieu  qu'en 
raison  de  la  dépense  excessive  qu'elle  entraînait;  et  ils  propo- 
saient le  remplacement  de  celte  procession  par  un  service  so- 
lennel qui  se  ferait  à  une  chapelle  de  la  Vierge  beaucoup  moins 
éloignée  (i*  35).  —  Délibération  du  Conseil  ensuite  de  la  pré- 
cédente assemblée  générale;  on  donne  pouvoir  au  maire 
(15  avril  1741)  de  solliciter  l'agrément  de  l'archevêque  de  Sens 
pour  être  autorisé  à  transformer  la  procession  de  Ferrières  en 
une  simple  procession,  le  même  jour,  autour  de  la  ville  de  Mon- 
targis et  un  service  solennel  en  l'église  de  ladite  ville  (f*  47). 
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BB.  14.  —  (Registre).  —  96  feuillets,  papier. 

1741-1744.—  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
du  17  juin  au  19  septembre  1744. 

BB.  15.  —  (Registre).  —  47  feuillets,  papier. 

1744-1746.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
du  3  octobre  1744  au  4  septembre  1746.  —  Assemblée  parti- 
culière du  16  mars  1745,  à  l'effet  d'empêcher  les  frères  des 
Écoles  Chrétiennes  «  de  faire  leur  demeure  dans  la  maison  et 
auberge  de  S1  François  comme  étant  préjudiciable  aux  intérêts 
généraux  de  la  ville,  et  en  particulier  de  la  priver  d'une  maison 
qui  peut  aisément  contenir  et  caserner  deux  compagnies  de 
cavalerie,  tant  hommes  que  chevaux  »  (f*  7  v°).  —  Assemblée 
générale  du  21  mars  1745,  à  l'effet  de  demander  la  protection 
du  Prince,  de  l'Intendant  et  de  l'Archevêque,  pour  empêcher 
les  frères  des  Ecoles  Chrétiennes  de  s'établir  en  plus  grand 
nombre  que  celui  de  deux  (f*  8  v°). 

BB.  16.  —  (Registre).  —  88  feuillets,  papier. 

1747-1749.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
du  1er  janvier  1747  au  1er  février  1749.  —  Rapport  fait  par  le 
siour  Trouiilet,  charpentier  de  la  ville  et  portier  de  la  Forle 
aux  Moines,  des  réparations  urgentes  à  faire  au  portail  de  la- 
dite porte  (21  janvier  1748);  la  ville  ayant  accordé  à  Trouiilet 
père  et  à  son  fils  Henry,  par  délibération  du  26  décembre  pré- 
cédent, le  logement  gratuit  pour  leur  vie  durant,  ils  s'engagent 
à  faire  les  réparations  à  leurs  frais,  d'après  le  rapport  dressé 
et  vérifié  par  l'architecte  François  (f*  45).  —  La  ville  accorde 
à  Vouret,  et  après  lui  à  sa  veuve  et  à  son  fils  cadet,  le  loge- 
ment gratuit  dans  le  portail  de  la  porte  du  Loing  (16  fév.  1748), 
à  la  condition  qu'il  entretiendra  ledit  portail  et  fera  la  répara- 
tion nécessaire  à  l'égoul  du  pont  de  l'Ouche  à  ses  frais  :  tra- 
vaux estimés  200  livres  par  le  sieur  François  le  jeune,  architecte 
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de  la  ville, chargé  de  leur  réception  [î°  48  v0).— Enregistrement 
de  la  réception  faite  par  le  sieur  François  le  jeune,  architecte, 
des  travaux  sus-indiqués,  exécutés  par  le  sieur  Vouret  [f°  49). 
—  Délibération  du  20  juin  1748,  portant  déclaration  de  plusieurs 
habitants  de  la  Chaussée  à  propos  du  tort  que  leur  cause  la 
nouvelle  chaussée  qui  se  construit  et  qui  conduit  du  Pâtis  à 
Saint-Dominique  (P>  59).  —  Délibération  du  27  janvier  1749, 
confirmant  le  privilège  exclusif  de  la  fabrique  de  l'église  parois- 
siale de  Montargis,  de  vendre  de  la  marée  tant  salée  qu'en  dé- 
trempe, conformément  aux  délibérations  antérieures  prises 
dans  les  assemblées  générales  des  12  février  1617,  1er  fé- 
vrier 1650,  et  2  février  1737,  la  première  homologuée  par  arrêt 
du  29  avril  1686  (f*  84). 

BB.  17.  —  (Registre).  —  100  feuillets,  papier. 

1749-1 750.  — -  Registre  des  délibérations  de  la  ville, 
du  14  février  1749  au  28  septembre  1750.  —  Description  de  ce 
qui  s'est  observé  le  6  mars  1749  au  service  de  son  Altesse  Sé- 
rénissime  Madame  la  Duchesse  d'Orléans  (P*  12).  —  Délibéra- 
tion du  4  janvier  1750  sur  un  mémoire  du  prieur- curé  de 
Montargis,  présenté  à  S.  A.  S.  Mgr  le  duc  d'Orléans,  par  l'in- 
termédiaire de  l'abbé  de  Ferrières,  pour  demander  la  sup- 
pression, dans  les  réjouissances  de  la  Fête-aux-Anglais,  de 
tout  ce  qui  n'était  pas  d'ordre  religieux  :  «  Mémoire.  Le  Prieur 
de  Montargis  prie  très  humblement  Monsieur  l'abé  de  Ferrières 
de  représenter  à  Monseigneur  le  duc  d'Orléans  qu'il  se  célèbre 
dans  la  ville  de  Montargis,  tous  les  ans  le  cinq  septembre,  une 
feste  que  l'on  appelle  communément  la  Festc-aux-Anglois,  en 
mémoire  d'une  victoire  que  l'on  dit  que  les  habitons  ont  autre- 
fois remportée  sur  cette  nation,  et  qu'on  croit  être  l'origine  et 
la  cause  des  franchises  et  exemptions  dont  jouit  cette  ville.  La 
feste  commence  par  un  combat  dans  le  lieu  appelé  Pastil  où 
les  cavaliers  et  les  fantassins  tirent  les  uns  sur  les  autres  :  ce 
qui  est  suivi  d'une  procession  solennelle  de  tout  le  clergé  en 
chappe  autour  de  la  ville  en  dedans,  précédé  de  toute  la  milice 
bourgeoise  et  des  maire  et  échevins.  La  procession  rentrée 
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dans  l'église,  on  chante  une  messe  aussy  solennelle,  à  laquelle 
assistent  les  officiers  municipaux  en  bottes  jusqu'au  Pater; 
alors  les  officiers  municipaux  sortent  de  l'église  avec  les  éten- 
dars  et  tout  le  cortège  pour  se  rendre  à  une  croix  hors  de  la 
ville  et  qu'on  nomme  la  Croix-aux-Anglais,  où,  après  encore 
un  combat  semblable  au  premier,  le  curé  de  Chaslette,  en  la 
paroisse  de  qui  cette  croix  est  située,  entonne  le  Te  Deurn;  de 
là  toutte  la  trouppe,  tant  cavalerie  qu'infanterie,  avec  les  maire 
et  échevins,  vont  au  château  rendre  hommage  au  Prince,  et  il 
s'y  fait  une  décharge  générale.  Tous  les  habitants  ou  du  moins 
la  plus  grande  partie  du  petit  peuple  étant  sous  les  armes  dès 
le  matin  ce  jour-là,  on  ne  cesse  de  tirer  dans  tous  les  quartiers 
de  la  ville,  ce  qui  dure  jusque  bien  avant  dans  la  nuit  :  ce  qui 
est  extrêmement  dangereux,  surtout  les  années  où  le  vin  est  à 
vil  prix.  Ces  combats  ne  se  passent  guère  sans  quelque  accident 
fâcheux.  On  a  vu  un  homme  et  une  fille  tués,  des  hommes  et 
des  chevaux  blessés  et  sortir  couverts  de  sang  comme  d'un 
combat  réel,  des  fusils  trop  chargés  crever  entre  les  mains  de 
ceux  qui  les  vouloient  tirer,  et  les  estropier  pour  le  reste  de 
leurs  jours.  Ces  malheurs  arrivés  aliarment  les  honnestes  gens 
qui  ce  jour-là  n'osent  sortir  de  leurs  maisons.  Il  conviendroit, 
et  c'est  ce  que  tous  les  honnestes  gens  désirent,  de  restraindre 
toute  la  cérémonie  à  la  procession,  à  la  grande  messe  à  laquelle 
les  officiers  municipaux  assisleroient  jusqu'à  la  On, au  Te  Deum 
et  à  l'hommage  que  l'on  doit  au  Prince,  et  d'interdire  ces  com- 
bats dangereux,  avec  deffenses  de  tirer  un  seul  coup  dans  la 
ville  :  ce  qui  rendroit  notre  feste  semblable  à  celle  que  Ton 
fait  à  Orléans  pour  une  pareille  cause.  Monsieur  l'Intendant 
d'Orléans,  toujours  zélé  pour  le  bon  ordre  et  attentif  à  la  sûreté 
publique,  approuve  fort  cette  réforme,  mais,  ne  voulant  rien 
faire  sans  les  ordres  de  Monseigneur  le  duc  d'Orléans,  il  les 
attend  pour  les  faire  exécuter  »  ((*  41).  —  Assemblée  générale 
convoquée  le  11  janvier  1750  à  l'occasion  du  mémoire  du 
prieur-curé  de  Montargis;  à  l'unanimité  l'assemblée  conclut  à 
ce  qu'il  soit  présenlé  un  placet  au  duc  d'Orléans,  pour  «  qu'il 
ne  soit  rien  innové  à  cette  cérémonie  et  aux  réjouissances  pu- 
bliques qui  se  fout  ce  jour-la  et  qui  subsistent  depuis  trois 
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cent  vingt-deux  ans  *,  et  qu'il  lui  soit  rendu  compte  «  des  rai- 
sons de  rattachement  qu'ils  ont  pour  l'observance  de  celte 
cérémonie  qui  leur  rappelle  avec  plaisir  la  fidélité  de  leurs  an- 
cêtres au  service  de  leur  Roy  et  de  leur  Patrie,  qui  leur  a  mé- 
rité tant  de  grands  privilèges  à  eux  et  à  leurs  successeurs, 
accordés  par  le  Roy  Charles  VII  en  1480  et  confirmés  par  tous 
les  Roys  ses  successeurs  •  (f*  42).  —  Assemblée  particulière 
du  18  janvier  suivant,  portant  acte,  lecture  et  enregistrement 
d'une  lettre  de  M.  Legrand  de  Melleray,  intendant  des  maisons, 
domaines  et  finances  de  S.  A.  S.  le  duc  d'Orléans,  dans  la- 
quelle il  dit  que  le  prieur-curé  de  Montargis  n'a  pas  voulu 
porter  atteinte  aux  privilèges  des  habitants,  mais  a  seulement 
recherché  les  moyens  de  prévenir  les  accidents  inséparables 
d'une  pareille  fête.  «  Communication  prise  de  ladite  lettre,  dé- 
libérant sur  icelle,  il  a  été  arrêté  à  l'unanimité  que  le  Prince 
et  son  conseil  ne  paraissant  plus  faire  la  moindre  attention  au 
contenu  du  Mémoire  du  sieur  Prieur,  les  remontrances  dressées 
et  qu'il  a  occasionnées  ne  seraient  point  envoyées  à  S.  A.  S.; 
mais,  afin  de  conserver  à  la  postérité  la  mémoire  de  nos  dé- 
marches et  de  notre  opposition  à  l'innovation  demandée  par  ce 
mémoire,  nous  ordonnons  que  la  Relation  et  la  Lettre  de 
mondit  sieur  Legrand  vaudra  pour  enregistrement  et  qu'elle 
sera  mise,  ensemble  lesdites  remontrances,  dans  l'armoire  de 
l'hôtel-de-ville,  même  dans  le  coflre  des  Chartres  où  elles  se- 
ront gardées  avec  autant  de  soin  que  les  Chartres  mêmes((M7). 

BB.  18.  —  (Registre).  —  100  feuillets,  papier. 

1750-1756.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
9  décembre  1750  au  6  septembre  1756. 

BB.  19  —  (Registre).  —  52  feuillets,  papier. 

1751-1756.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
9  janvier  1751  au  24  août  1756, 
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BB.  20.  —  (Registre).  —  51  feuillets,  papier. 

1757-1763.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
1er  janvier  1757  au  30  avril  1763.  —  Assemblée  générale  du 
3  août  1758  qui  maintient  les  receveurs  et  marguilliers  dans  le 
droit  de  destituer  les  bas-officiers  et  serviteurs  de  l'église,  et 
qui  consent  à  la  révocation  du  sacristain  (1*  15).  —  Adjudi- 
cation au  rabais  (27  mars  1759)  des  réparations  à  faire  à  l'une 
des  tours  du  côté  nord  du  portail  de  la  Porte  du  Loing,  dont 
devis  estimatif  a  été  dressé  par  le  sieur  François,  architecte  de 
la  ville  (f*  27).  —  Assemblée  générale  du  9  mars  1760  qui 
donne  pouvoir  à  Messieurs  de  l'œuvre  de  la  fabrique  de  faire 
refondre  les  quatre  cloches  de  l'église  (P>  84  v°). 

BB.  21.  —  (Registre).  —  105  feuillets,  papier, 

1757-1764.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 

27  janvier  1757  au  80  juin  1764.  —  Assemblée  particulière  du 
21  mars  1759  concernant  les  réparations  à  faire  à  une  des  tours 
du  portail  de  la  Porte  de  Loing  qui  menace  ruine;  le  sieur 
François,  architecte  de  la  ville,  est  chargé  d'en  faire  le  devis 
(P>  21  v°).  —  Installation  de  messire  Guillaume-François  Bou- 
vier de  la  Motte,  marquis  de  Cepoy,  dans  les  charges  de  grand 
bailli,  capitaine  et  gouverneur  des  ville  et  château  deMontargis 
(18  mars  1760);  à  la  suite  sont  transcrites  les  lettres  de  nomi- 
nation, les  provisions  du  Roi  et  l'arrêt  de  réception  au  Parle- 
ment (P>  30  v°). 

BB.  22.  —  (Registre).  —  53  feuillets,  papier. 

1764-1768.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 

28  avril  1764  au  12  février  1768. 

BB.  23.  —  (Registre).  —  103  feuillets,  papier. 

1764-1778,  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
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9  août  1764  au  4  septembre  1773.  —  Délibération  du  22  sep- 
tembre 1764  qui  annonce  une  pesée  des  cloches  à  l'église  pa- 
roissiale, à  laquelle  les  échevins  devront  être  rendus  pour  y 
assister;  procès-verbal  de  la  pesée,  et  remise  aux  fondeurs 
Hibau  et  Desprès  des  10775  livres  de  fonle  provenant  des 
quatre  cloches  (f  6  v°).  —  Réunion  du  Conseil,  le  4  juin  1772, 
c  pour  délibérer  à  l'occasion  des  plaintes  réitérées  à  lui  faites 
par  plusieurs  notables  habitans,  sur  ce  que,  par  acte  du 
14  may  1620,  les  maire  et  eschevins  et  le  général  des  habitans 
de  cette  ville  ont  abandonné  aux  RR.  PP.  Barnabites  l'hôtel  de 
cette  ville,  les  cénacles  et  terrein  en  dépendant,  pour  instruire 
la  jeunesse  de  cette  même  ville  et  d'ailleurs  dans  les  principes 
de  la  langue  latine,  avec  la  jouissance  d'environ  vingt-quatre 
arpens  de  prés  qui  appartenaient  à  la  commune,  et  en  outre 
750  livres  sur  les  revenus  communs;  que  au  lieu  de  cette 
somme  il  leur  est  payé  depuis  très  longtemps  870  livres  ;  que 
de  plus  ils  prennent  des  pensionnaires  contre  la  prohibition  du 
même  acte;  qu'ils  ont  fait  plusieurs  acquisitions  de  maisons 
dans  cette  ville  aussi  contre  la  prohibition  du  susdit  acte;  que 
lesditsRR.  PP.  Barnabites  ont  obtenu  le  prieuré  de  Sto  Catherine 
[de  Mercy]  qui  a  augmenté  leur  revenu,  qui  à  ce  moyen  doit 
opérer  à  la  ville  une  décharge  des  sommes  qu'elle  leur  paye 
annuellement,  d'autant  plus  qu'elle  se  trouve  aujourd'hui  très 
grevée  de  dettes,  et  que  ses  revenus  ne  peuvent  suffire  aux 
dépenses  annuelles;  que  les  habitans  étant  fondateurs  dudit 
collège,  nous  maire  et  échevins  avons  le  droit  d'inspection  sur 
ce  collège  et  devons  veiller  à  ce  que  les  clauses  auxquelles  les 
RR.  PP.  Barnabites  se  sont  soumis  par  leur  acte  d'entrée  fussent 
de  leur  part  exécutées;  que  cette  vigilance  avoit  été  négligée 
depuis  très  longtemps  par  les  maire  et  échevins,  d'où  il  s'en 
étoit  suivis  plusieurs  abus;  que,  conformément  à  la  déclaration 

du  Roy  du il  devoit  y  avoir  un  bureau  de  discipline  établi 

pour  ledit  collège,  composé  de  M.  le  lieutenant  général,  M.  le 
procureur  du  Roy,  de  nous  maire  et  échevins,  de  M.  le  prieur- 
curé  et  de  notables  habitans;  que  si  nous  maire  et  échevins 
comme  fondateurs  avions  usé  de  notre  droit  comme  nous  le 
devions  pour  l'intérêt  public,  n'y  ayant  rien  de  plus  intéressant 
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que  l'éducation  de  la  jeunesse,  les  RR.  PP.  Barnabites  n'auroient 
point  contraint  plusieurs  jeunes  gens  de  notre  ville  d'aban- 
donner leurs  études  par  les  mauvais  traitements  et  excès  qu'ils 
ont  exercés  sur  eux  ;  que  les  plaintes  sont  sans  nombre  et  réi- 
térées aujourd'huy  sur  celle  que  M.  le  procureur  du  Roy  au 
baillage  de  celte  ville  a  rendu  contre  trois  Barnabites  dénom- 
més dans  sa  plainte  pour  mallraitemens  et  excès  par  eux  com- 
mis la  nuit  du  28  au  29  du  mois  dernier  sur  le  sieur  de  Roquestan 
leur  pensionnaire,  que  Ton  estime  estre  en  grand  danger  des- 
dits mauvais  traitemens  et  excès  »;  une  enquête  est  ordonnée  i 
ce  sujet  (f*  89  v°).  —  Assemblée  des  douze  commissaires  nom- 
més pour  la  réforination  du  collège  (12  juin  1772);  les  RR.  PP. 
Barnabites  sont  invités  à  se  trouver  à  la  prochaine  délibération 
pour  concourir  a  la  réforme  du  règlement  de  discipline  du  col- 
lège; le  R.  P.  dom  Sébastien  Colonne,  provincial,  et  dom  Au- 
gustin Delaroque,  visiteur  général  et  supérieur  de  la  maison  de 
Montargis,  représentent  qu'ils  ont  besoin  de  quelque  temps 
pour  prendre  avis  et  se  consulter  sur  le  parti  qu'il  y  aura  à 
prendre  :  un  délai  d'un  mois  leur  est  accordé  [f°  91). 

BB.  24.  —  (Registre).  —  50  feuillets,  papier. 

17G8-177C  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
26  février  1768  au  4  avril  1770.  —  Assemblée  générale  des  ha- 
bitants portant  établissement  d'un  bureau  de  charité  pour  ban- 
nir la  mendicité  (10  février  1770);  nomination  de  dix  commis- 
saires chargés  d'administrer  ledit  bureau  et  de  procéder  aux 
quêtes  nécessaires  (P  43). 

BB.  25.  —  (Registre).  —  43  feuillets,  papier. 

1771-1775.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
8  avril  1771  au  2  février  1775.  —  Assemblée  générale  des  ha- 
bitants1 réunie  pour  nommer  douze  commissaires  chargés  de 


1.  Par  suite  de  l'existence  simultanée  de  plusieurs  registres  de  dé- 
libérations, contenant  l'un  les  assemblées  générales,  Tau tre  les  assem- 
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rédiger  un  nouveau  règlement  pour  le  collège  des  Barnabiles 
de  la  ville  (8  juin  1772);  elle  esl  présidée  par  M.  Cœur,  maire, 
en  l'absence  de  M.  Aulmont,  lieutenant  général,  assisté  de 
MM.  Roulx,  Bachereau  et  Ravault,  échevins,  et  de  M.  Aubépin, 
procureur  du  Roy  aux  bailliage,  siège  présidial  et  de  police  de 
Montargis  (P*  16);  —  discours  du  maire  rappelant  les  faits  sus- 
énoncés  et  les  mauvais  traitements  commis  sur  l'élève  de 
Roquestan  (f°  17),  —  les  commissaires  élus  sont  MM.  le  prieur- 
curé,  Duchesnoy,  Chamault,  Besnier,  Triozon,  Pelée  de  Va- 
rennes,  Delavilletle,  Hureau  de  Livoy,  Hureau,  Cotelle,  Naudin 
et  Mangin  (P>  18).  —  Les  notables  se  réunissent  le  lor  sep- 
tembre 1772  pour  entendre  lecture  d'une  lettre,  en  réponse  à 
celle  de  Mgr  l'Intendant,  à  l'occasion  des  870  livres  accordées 
par  la  ville  aux  RR.  PP.  Barnabites,  disant  que  d'après  une  des 
clauses  du  contrat  la  ville  est  libérée  de  cette  charge  par  le 
fait  d'avoir  fourni  aux  religieux  les  revenus  du  prieuré  de  Sainte- 
Catherine;  les  Barnabiles  ont  détruit  de  leur  autorité  privée 
la  chapelle  antique  du  prieuré  pour  en  appliquer  les  matériaux 
à  leur  profit  (f*  20). 

BB.  26.  -  (Registre).  —  73  feuillets,  papier. 

1774-1779.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
17  juin  1774  au  18  avril  1779.  —  Assemblée  particulière  des 
commissaires  nommés  pour  l'affaire  du  collège:  les  pourparlers 
avec  le  supérieur  des  Barnabites  n'ayant  pas  abouti  à  une  ré- 
ponse nette  de  sa  part,  on  résout  de  le  mettre  en  demeure  par 
une  signification  de  faire  connaître  le  parti  qu'il  veut  prendre  ; 
le  collège  tombe  en  décadence  depuis  vingt  ans,  et  les  Barna- 
bites sont  obérés  de  plus  de  60,000  livres;  ils  devront  acquitter 
leurs  dettes  et  pourvoir  à  l'entretien  constant  du  collège,  ou 
sinon  abandonner  l'établissement  (22  novembre  1774).  —  As- 
semblée particulière  des  maire,  échevins  et  commissaires  nom- 
més pour  l'affaire  du  collège,  dans  laquelle  on  rédige  une 


blécs  particulières,  les  lextos  de  môme  date  relatifs  au  collège  se 
trouvent  dispersés  (cf.  BB.  23). 
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réponse,  en  sept  articles,  aux  propositions  faites  par  le  supé- 
rieur des  Barnabites;  la  ville  cherche  à  s'entendre  avec  les 
religieux  afin  de  ne  pas  en  arriver  aux  moyens  extrêmes 
(21  avril  1775).  —  Procès-verbal  concernant  le  beffroi  de  la 
ville  que  le  sieur  Aulmont,  lieutenant  général,  avait  refusé  de 
laisser  tinter  pendant  la  marche  du  Corps  de  ville  allant  assister 
à  un  Te  Deum  et  aux  cérémonies  de  clôture  du  jubilé,  suivant 
la  coutume  (4  mai  1777);  le  beffroi  et  l'horloge  de  la  ville  étaient 
situés  au-dessus  des  prisons  et  appartenaient  à  la  ville  «  ainsi 
que  le  constate  l'inscription  de  son  timbre  »;  à  quoi  le  lieute- 
nant général  répondait  :  «  Il  suffît  que  cette  cloche  soit  dans 
mes  prisons  pour  que  j'en  sois  le  maître  »  (f°  60). 

8B.  27.  —  (Registre).  —  93  feuillets,  papier. 

1789-1 790.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
6  octobre  1789  au  12  mai  1790.  —  Traité  signé  entre  la  ville  et 
Martin  Gaulard,  fondeur  à  Orléans,  pour  remplacer  la  cloche 
du  beffroi  de  la  ville,  qui  est  cassée  et  ne  rend  plus  aucun  son 
[t°  70).  —  On  effectue,  en  présence  de  Martin  Gaulard,  la  des- 
cente de  ladite  cloche,  sur  laquelle  se  lit  l'inscription  sui- 
vante :  «  Du  règne  de  Henry  IV  roy  de  France  et  de  Navarre. 
Magistrat  :  Thomas  Guy  on,  maire,  Mn  Edme  Grouet,  Samuel 
Quarré,  Christophe  Chaulvin,  Jacques  Girault,  eschevins  et 
gouverneur  de  Montargis-le-Franc.  1608.  »  Elle  est  reconnue 
peser  1819  livres  (P*  91  vc). 


Supplément  a  la  Série  BB. 

BB.  28.  —  (Registre).  —  100  feuillets,  papier*. 

1779-1784.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
2  juin  1779  au  18  janvier  1784. —  Établissement  des  pompes  à 
incendie  ((*  3).  —  Règlement  du  4  septembre  1779  pour  la 
police  de  la  fêle  aux  Anglais  (f*  9  et  22).—  Tirage  de  la  milice 
(f6  17).  —  Réjouissances  publiques  pour  la  naissance  du  Dau- 
phin (f*  33).  —  Suppression,  puis  rétablissement  des  tambours 
de  police  ((*•  35  et  51).  —  Ordonnance  sur  la  maladie  de  la 
morve  (f*  45).  —  Élection  de  M.  Gastellier  comme  maire  (f°  50). 

BB.  29.  —  (Registre).  —  100  feuillets,  papier. 

1784-1788.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du 
15  janvier  1784  au  8  décembre  1788.  —  Ordonnance  du  22  no- 
vembre 1784  sur  le  logement  des  gens  de  guerre  (P*  24).  — 
Passage  de  Mesdames,  tantes  du  Roi,  le  27  mai  1785  (1*38  v°). 

BB.  90.  —  (Registre).  —  100  feuillets,  papier. 

1789.  —  Registre  des  délibérations  de  la  ville,  du  16  jan- 
vier au  8  septembre  1789.  —  Remercîment  au  Roi  pour  la 
convocation  des  États  Généraux  (f*  1).  —  Invitation  aux 
membres  des  corporations  de  se  trouver  à  l'bôtel-de-ville  le 
3  mars  pour  procéder  à  la  rédaction  des  cahiers  (P*  12  v°).  — 
Assemblée  portant  nomination  des  députés  (f6  14). —  Copie  de 
la  lettre  écrite  à  M.  Necker  par  les  officiers  municipaux  de 
Montargis  (f9  35).  —  Augmentation  sur  la  capitation  de  la  ville 
(f°  36).  —  Envoi  de  la  femme  Ringuet  à  Orléans  pour  faire  un 


1.  Ce  registre  et  les  deux  suivants  ont  été  retrouvés  après  coup 
ils  devraient  figurer  immédiatement  avant  le  registre  coté  BB.  27. 
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cours  d'accouchement  (f°  40  v°).  —  Assemblée  du  4  juin  con- 
cernant la  disette  des  blés  dans  la  ville  et  les  environs  (f°  46).— 
Lettre  des  officiers  municipaux  à  l'intendant  d'Orléans  ((*  63).— 
Assemblée  générale  concernant  les  dépenses  à  faire  pour  se 
tenir  au  courant  de  ce  qui  se  fait  aux  Etats  Généraux  (f*  64  v°). 
—  Assemblée  générale  pour  l'établissement  d'une  garde  bour- 
geoise (f*  68)  et  pour  le  règlement  qu'il  conviendra  d'adopter 
(f»  88).  —  Acte  de  la  prestation  de  serment  exigé  par  le  décret 
de  l'Assemblée  Nationale  du  3  août  (P>  93). 


Série  CC. 

(Comptabilité  communale.) 

CC.  1.  —  (Cahier).  —  8  feuillets,  papier. 

1664-1665.  —  Fragment  du  compte  d'un  receveur  de  la 
ville  de  Montargis  ;  on  y  trouve  l'indication  des  bâtiments  et 
terrains  appartenant  à  la  ville.  —  «  Pour  les  dépenses  açcous- 
tumées  à  la  procession  du  S(  Sacrement  et  à  la  Feste  aux  An- 
glois,  à  raison  de  800  livres  par  an  pour  chacune  des  solen- 
nités, pour  les  deux  années  en  tout  1200  livres.  »  —  «  Plus 
en  achapt  de  bois  de  chaufTaige  pour  le  présent  que  la  ville 
avoit  flccouslumé  de  faire  au  secrétaire  des  commandements 
de  son  Altesse  Royalle,  960  l.  »  —  «  Pour  les  réparations  du 
pont,  les  rues  et  advenues  estans  presque  impraticables,  dont 
le  Conseil  ordonna  le  restablissement  par  l'assemblée  du 
13  aousl  1665,  la  somme  de  1146  1.  »  —  «  Plus  la  mesme  as- 
semblée ordonna  le  restablissement  des  ponts  de  la  ville  et  du 
ponton  quy  va  à  Saint-Dominique  par  le  grand  pastil,  1200  1.  » 
—  «  Les  rendans  pourroient  mettre  en  despence  le  rétablisse- 
ment en  entier  de  la  chappelle  de  Saincte  Croix  appartenant  à 
la  ville,  qui  monte  à  une  somme  considérable  et  n'a  esté  faite 
qu'en  exécution  des  assemblées  du  Conseil  des  26  avril  et 
15  septembre  1664;  mais  le  sieur  Dubin,  maire,  l'a  voulleu 
faire  de  ses  deniers  à  la  descharge  de  la  ville;  partant  le  pré- 
sent article  tiré  à  néant.  » 

CC.  2.  —  (Cahier).  —  18  feuillets,  papier. 

167 1-1 6796.  —  Compte  des  deniers  communs  et  octrois 
de  la  ville  de  Montargis,  rendu  par  Guillaume  Le  Sou,  rece- 
veur. —  Paiements  faits  au  sieur  Pierre  Rubette,  maçon  à 
Montargis,  pour  les  travaux  suivants  :  «  mis  à  neuf  les  masson- 
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neries  des  parapetz  du  pont  de  Loing,  retirer  de  l'eau  la  co- 
lonne de  pierre  de  la  croix  qui  esloit  sur  ledit  pont,  reposer 
icelle,  restablir  le  portail  de  l'hostel  de  ville,  abattre  et  refaire 
le  gros  pillier  du  portail  de  la  porte  dite  du  Chasteau,  qui  me- 
nace de  ruine,  restablir  la  muraille  du  boulevert  de  la  porte 
de  la  Sireyne  et  la  petite  arcade  du  second  pont  de  la  porte 
dite  aux  Moynes,  660  l.  »  —  Paiement  fait  au  sieur  André 
Aubert,  maistre  charpentier  à  Montargis,  pour  les  travaux  sui- 
vants :  t  la  charpenterye  du  pont  de  la  porte  du  Chasteau,  res- 
tablir celle  des  deux  ponts-levis  de  la  porte  de  Loing,  de  la 
porte  de  la  Sireyne,  de  la  porte  aux  moynes,  1800  1.  »  — 
c  Gages  et  sallaires  des  prédicateurs  venus  en  l'église  parois- 
siale de  ladite  ville  de  Montargis  :  à  M6  Claude  Janson,  prestre, 
docteur  en  théologie,  90  1.;  à  M8  Thomas  Gourde,  prestre,  doc- 
teur en  théologie,  90  l.  »  —  Somme  totale  de  la  recette  de  ce 
compte  :  4340  livres;  —  somme  totale  de  la  dépense  dudit 
compte  :  4403  livres  7  sols  8  deniers. 

CG.  3.  —  (Cahier).  —  4  feuillets,  papier. 

1708. —  Compte  des  deniers  communs  et  octrois  de  la 

ville  de  Montargis,  rendu  par  Me  Louis  Quarré,  receveur  des 

tailles  de  l'élection.  —  Somme  totale  de  la  recette  du  compte 

des  octrois  de  la  ville  :  3841  livres  15  sols  8  deniers;  — somme 

totale  de  la  dépense  du  compte  desdits  octrois  :  3177  livres 
6  sols. 

CC.  4.  —  (Cahier).  —  2  feuillets,  papier. 

1750-1757.  —  Compte  des  octrois  perçus  sur  les  vins  et 
les  vendanges  entrés  à  Montargis  du  1er  octobre  1750  au  31  dé- 
cembre 1757,  rendu  par  Pierre-Louis  de  la  Villette  de  la  Faye, 
directeur  des  aides  à  Montargis. 

CC.  5.  —  (Cahiers).  —  61  feuillets,  papier. 

1764-1767.  —  Comptes  des  deniers  communs  et  octrois 
de  la  ville  de  Montargis,  rendus  par  Jean-Estienne  Marchand, 
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commis  à  ladite  recette.  —  Somme  totale  de  la  recette  des 
deniers  d'octroi  pour  trois  années  (1764-1766)  :  19290  livres 
14  sols;  —  somme  totale  de  la  dépense  des  deniers  d'octroi 
pour  le  même  temps  :  18102  livres  6  sols. 

GG.  6.  —  (Cahiers).  —  44  feuillets,  papiers. 

1769-1774.  —  Compte  des  deniers  communs,  octrois  et 
patrimoniaux  de  la  ville  de  Montargis,  rendu  par  Paul-Denis 
Hureau  de  Lorme,  receveur  commis  à  la  recette  pour  les 
années  1769-1771.  État  final  dudit  compte  (1774). 

CC.  1.  —  (Cahiers).  —  49  feuillets,  papier. 

177)2-178 Z.  —  Compte  des  deniers  communs,  octrois  et 
patrimoniaux  de  la  ville  de  Montargis,  rendu  par  Hureau  de 
Lorme,  receveur-syndic  pour  les  années  1772-1778.  Etat  final 
dudit  compte  (1782).  —  «  Dépense  de  la  somme  de  13  1.  4  sols 
payée  pour  cire  et  chandelle  données  annuellement  pour 
aurnosne  au  RR.  PP.  Récollets  de  la  dite  ville;  —  dépense  de 
la  somme  de  165  1.  payée  pour  les  gants  et  baudriers  qui  se 
donnent  annuellement  à  Messieurs  les  Maire  et  Echevins  ;  — 
dépense  de  la  somme  de  100  1.  payée  pour  les  cierges  qui  se 
distribuent  les  jours  de  Fête-Dieu  et  de  la  Purification;  —  dé- 
pense de  la  somme  de  20  1.  pour  vins  et  gâteaux  et  autres 
redevances  qui  se  paient  annuellement  le  premier  may  à 
Messieurs  de  la  maîtrise  des  eaux  et  forêts  ;  —  dépense  de  la 
somme  de  200  1.  pour  subvenir  à  la  dépense  qui  se  fait  le 
5  septembre,  pour  la  Feste-aux-Anglois  »  (2  mai-28  juillet  1773). 

CC.  8.  —  (Cahier).  —  19  pages,  papier. 

1778-1782.— Compte  du  sieur  Bruand,  receveur-syndic 
de  la  ville  de  Montargis,  pour  les  années  1778-1782. 

CC.  9.  —  (Liasse).  —  100  pièces,  papier. 
178&-1790.  —  Comptes  de  dépenses  et  pièces  annexes 
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comptables  de  l'hôtel-de-tille  de  Montargis  pendant  l'admi- 
nistration de  M.  Gastellier,  maire.  —  «  Mémoire  et  état  des 
débourcés  que  moy  Durand,  concierge  de  l'hôtel-de-ville,  ait 
fait  pour  la  fête  aux  Englai6  (1784)  ;  sçavoir  premièrement  aux 
prêtres  9  I.;  aux  chevaliers  18  l.;  aux  portiers  12  L;  aux  ser- 
gents 3  1.;  aux  tembours  3  1.;  aux  violons  3  1.;  à  celuy  qui 
soutient  l'étendart,  15  sols;  au  sonneur  1  1.  4  sols;  à  l'orga- 
niste 11.4  sols  ;  à  celui  qui  porte  les  tymbales  le  jour  de  la 
Vierge,  1  1.  4  sols;  au  concierge  6  1.;  total  du  mémoire,  58  1. 

7  sols.  » 

GG.  10.  —  (Liasse).  —  238  pièces,  28  imprimées. 

1646-1783.  —  Baux  des  octrois  de  la  Yille,  avec  lettres 
et  mémoires  à  l'appui.  Droits  d'entrées  sur  les  vins.  Capitation 
de  la  ville  franche  de  Montargis.  —  Pièces  concernant  réta- 
blissement d'un  bureau  dans  l'hôtel-de-ville  pour  le  recouvre- 
ment des  rôles  de  la  subsistance,  de  la  capitation  et  des  autres 
impositions  de  la  ville. — Etat  des  revenus  de  la  ville  et  de  ses 
charges,  dressé  en  exécution  de  la  déclaration  du  Roi  du 
11  février  1764  par  le  maire  et  les  échevins,  avec  les  lettres 
patentes  du  15  août  1765  concernant  l'administration  municipale 
dans  les  villes  de  l'apanage;  copies  de  placets  et  requêtes 
adressés  au  duc  d'Orléans  et  à  M.  de  Cypierre,  intendant  de  la 
généralité  d'Orléans,  à  l'occasion  de  la  capitation  de  la  ville 
pour  1764,  par  les  maire,  échevins,  officiers  du  bailliage,  du 
siège  présidial,  des  eaux  et  forêts,  de  l'élection,  du  grenier  à 
sel,  de  la  maréchaussée  de  Montargis  :  tous  justifient  que, 
depuis  l'établissement  de  la  capitation,  la  ville  n'a  jamais  été  et 
ne  peut  être  imposée  à  plus  de  6000  livres,  y  compris  les  4  sols 
pour  livre. 

GG.  11. .—  (Liasse).  —  60  pièces  :  52  parchemin,  8  papier. 

1498-1623.  —  Lettres  patentes  de  Louis  XII  (Paris, 

8  juillet  1498)  continuant  aux  habitants  de  Montargis  l'octroi  et 
la  faculté  de  lever  l'aide  de  l'appétissement  de  la  pinte  de  vin 
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vendue  au  détail  à  Montargis  ou  dans  les  faubourgs,  ainsi  que 
de  vingt  deniers  tournois  sur  chaque  minot  de  sel  vendu  au 
grenier  à  sel  de  la  même  ville,  le  tout  pour  dix  années,  afin 
d'aider  à  réparer  les  fortifications.  [Orig.].  —  Lettres  patentes 
de  Louis  XII  (Gaillon,  25  septembre  1508),  de  François  Ier 
(Paris,  8  mars  1515  —  Saint-Germain,  6  avril  1519  et  7  dé- 
cembre 1526 *  —  Paris,  18  mars  1534  —  Moulins,  8  août  1541) 
et  de  Henri  II  (Fontainebleau,  9  novembre  1547  —  Saint- 
Germain,  3  mars  1558)  qui  confirment  les  précédentes.  [Orig.]. 

—  Requête  des  habitants  de  Montargis  aux  officiers  royaux  du 
grenier  à  sel  de  Montargis,  pour  obtenir  l'autorisation,  d'après 
les  dernières  lettres-patentes  royales,  de  prélever  vingt  deniers 
tournois  sur  chaque  minot  de  sel  vendu  au  grenier  à  sel  (1553). 

—  Assemblée  des  habitants;  consentement  du  receveur  et 
du  contrôleur  au  grenier  à  sel  (1553).  —  Lettres  patentes  de 
Henri  II  (Villers-Cotterets,  11  avril  1557)  et  de  Charles  IX 
(Paris,  27  avril  1571)  qui  confirment  les  précédentes.  [Orig. 
jadis  scellés].  —  Notification  par  Ignace  Courtois,  bailli  de 
Montargis,  d'une  assemblée  des  habitants  de  la  ville,  déclarant 
expiré  l'octroi  de  la  pinte  de  vin  et  du  minot  de  sel  (25  mai  1563). 

—  Les  paroisses  du  bailliage  de  Montargis,  à  cause  de  l'état  des 
chemins  défoncés  et  de  la  rupture  des  ponts  qui  rendent  l'en- 
trée en  ville  très  difficile,  consentent  pour  les  réparer  à  la  levée 
de  cinq  sols  par  minot  de  sel  vendu  au  grenier  à  sel  de  Mon- 
targis. Les  échevins  exposent  aux  habitants  assemblés  les 
dettes  de  la  ville  et  l'état  des  murailles  par  suite  des  troubles 
du  royaume  depuis  quinze  ans  :  il  y  a  lieu  de  prier  le  Roi  d'au- 
toriser la  levée  d'un  nouvel  impôt  sur  le  sel  (mai  1576).  — 
Lettres  patentes  de  Henri  III  (Paris,  12  août  1576,  8  décembre 
1577, 13  septembre  1581,  7  août  1583,  13  septembre  1585),  oc- 
troyant aux  habitants  de  Montargis  cette  autorisation.  [Orig. 
jadis  scellés]. 

1.  Cette  dernière  lettre  est  la  plus  intéressante  par  ses  considérants, 
qui  ont  été  reproduits  dans  les  Annales  de  la  Soc.  historique  et  archéolo- 
gique du  Gdtinais,  tomo  IV  (18SG),  p.  227. 
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GG.  12.  (Liasse).  —  116  pièces  :  37  parchemin,  70  papier, 

9  imprimées. 

1546-1824. — Lettres  patentes  de  François  Ier  (Fontenay, 
4,r  juin  1546)  portant  suppression  de  l'office  de  contrôleur  de  la 
recette  des  deniers  communs  à  Montargis.  [Orig.  jadis  scellé]. 
— Vérification  des  comptes  des  tailles  de  Charles  GeufTronneau 
(1560-1567).  — Lettres  patentes  de  Charles  IX  (Paris,  27  juil- 
let 1571)  exemptant  à  perpétuité  la  ville  de  Montargis  de  la 
contribution  des  tailles.  [Orig.  scellé].  —  Copies  de  décharges 
de  subvention  ordonnées  par  les  rois  de  France  en  faveur  de 
la  ville  de  Montargis  \  —  Pièces  concernant  le  droit  de  péage 
octroyé  par  Henri  IV  à  la  ville  de  Montargis  pour  la  réfection 
du  port  (1596-1625).  —  Quittance  délivrée  aux  habitants  de 
Montargis  (31  mars  1640)  par  Henri  de  Guénégaud,  baron  de 
Saint-Just,  conseiller  du  Roi  en  son  conseil  d'Etat  et  trésorier 
de  son  épargne,  de  la  somme  de  4000  livres  «  à  laquelle  ils  ont 
été  taxez  au  conseil  pour  jouir  de  l'octroy  de  courte-pinte  ou 
dixième  du  vin  vendu  en  détail  ».  —  Quittance  délivrée  aux 
mêmes  de  la  somme  de  12000  livres  «  à  laquelle  ils  ont  été 
taxez  au  conseil  pour  être  déchargez  tant  pour  le  passé  que 
pour  ('advenir  du  retranchement  du  quartier  et  demy  de  leurs 
deniers  d'octroy  tant  anciens  que  nouveaux...  et  pour  estre 
aussy  maintenus  en  la  conservation  de  leurs  nouveaux  octroys 
pendant  six  années,  suyvant  et  ainsy  qu'il  est  porté  par  l'arrest 
du  conseil  du  15  juing  1644  (25  juillet  1644).—  Extrait  des  re- 
gistres du  conseil  d'État  (17  juillet  1696)  concernant  la  requête 
des  habitants  de  Montargis  qui  proposent,  pour  payer  les 
4000  livres  de  la  subsistance,  les  1500  livres  du  taillon  et  les 
1000  livres  de  la  subvention,  «  trouvant  des  difficultés  insur- 
montables d'accorder  six  rolles  des  années  passées,  et  n'étant 
pas  possible  de  parvenir  à  la  levée  par  imposition  personnelle 
de  ladite  somme  de  6500  livres,  plus  de  la  moitié  des  habitans 


1.  Ce  sont  des  copies  modernes,  faites  d'après  les  originaux  con- 
servés aux  Archives  départementales  du  Loiret,  série  C. 
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ayant  quitté  parce  que  la  ville  est  sans  ressource  de  commerce 
et  le  contre  du  passage  des  trouppes,  ce  qui  reste  d'habitans 
estans  ou  pauvres  ou  très  incommodés  ou  exempts  par  leurs 
charges,  et  néantmoins  les  exempts  voulans  bien  que  ladite 
somme  soit  levée  sur  eux  comme  sur  les  autres,  en  l'imposant 
sur  les  vins  entrans  en  ladite  ville  »,  d'établir  2  sols  sur  chaque 
jallée  de  vendange,  6  sols  sur  chaque  poinçon  du  même  vin, 
3  livres  sur  chaque  poinçon  acheté  dans  un  rayon  de  trois 
lieues,  et  4  livres  10  sols  sur  le  même  vin  acheté  au-delà  de 
ce  rayon  (17  juillet  1696).  —  Ordonnance  d'Yves-Marie  de  la 
Bourdonnaye,  conseiller  du  Roy  en  ses  conseils,  maître  des 
requêtes  ordinaire  de  son  hôtel,  intendant  de  la  généralité 
d'Orléans,  relative  au  payement  de  la  somme  de  4200  livres  à 
laquelle  monte  la  part  de  la  ville  à  «  l'ustancille  d'infanterie  » 
(18  novembre  1709).  —  Arrêt  du  conseil  d'État  (20  août  1748) 
ordonnant  aux  maires  et  échevins  de  représenter  devant  l'in- 
tendant de  la  généralité,  dans  les  trois  mois,  les  titres  d'éta- 
blissement des  deniers  patrimoniaux  et  d'octrois  de  leurs  villes. 
—  Paiement  fait  le  1er  octobre  1751  des  sommes  dues  par  le 
duc  d'Orléans,  provenant  d'arrérages  de  rentes  pour  des  terrains 
cédés  à  ce  prince.  —  Payement  de  300  livres  ordonnancé  par  le 
maire  aux  sœurs  des  Ecoles  chrétiennes  (12  octobre  1758).  — 
Déclaration  du  Roi  (27  juillet  1766)  et  lettres  patentes  (13  fé- 
vrier 1768)  portant  règlement  pour  la  comptabilité  des  deniers 
communs  d'octroi,  et  patrimoniaux  des  villes  et  bourgs  du 
royaume.  —  Mémoire  adressé  à  M.  de  Laverdy,  ministre  et 
secrétaire  d'Etat,  contrôleur  général  des  finances,  par  les  habi- 
tants de  Montargis,  au  sujet  de  l'Édit  du  Roi  de  juillet  1766 
portant  suppression  des  privilèges  des  villes  franches,  en  ce 
qui  concerne  l'exemption  des  tailles  hors  l'enceinte  de  la  ville  : 
c  Qui  ne  croirait,  à  lire  des  Chartres  aussi  honorables,  que  la 
ville  de  Montargis  jouit  des  plus  beaux  privilèges  et  des  plus 
étendus?  et  ne  sera-t-on  pas  effrayé  nu  contraire  d'apprendre 
que  ses  habitants  ont  été  successivement  privés  de  la  presque 
totalité?  En  effet  il  ne  leur  reste  plus  que  l'exemption  de  taille, 
et  le  modique  privilège  du  droit  de  gros  sur  les  vins  de  leur 
récolte,  restreint  à  l'étendue  de  l'Election  par  un  règlement 
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moderne  du  Conseil.  Les  habitants  doivent  sans  doute  s'en 
prendre  à  eux-mêmes  et  imputer  à  leur  négligence  la  perle  de 
si  beaux  droits.  S'ils  les  eussent  réclamés,  eût-il  été  possible  de 
ne  pas  leur  rendre  la  justice  qu'ils  eussent  demandée?  Pour- 
rait-on leur  refuser  les  faibles  et  précieux  restes  des  privilèges 
qui  leur  appartiennent  si  incontestablement?  Mais  quel  est  ce 
privilège  d'exemption  de  taille  et  en  quoy  consiste-t-il?  On  ne 
ne  peut  plus  sçavoir  s'il  comprenait,  lors  de  la  commission,  la 
faculté  d'exploiter  des  domaines  et  fermes.  Il  est  constant  que 
depuis  très  longtemps  les  habitants  des  villes  franches  ne 
jouissent  plus  de  ce  privilège;...  au  contraire  aux  termes  de 
l'Edit,  article  VI,  ce  privilège  se  réduit  à  la  faculté  de  jouir  des 
maisons  de  campagne  et  clos  y  joints,  dont  l'amusement  est 
bien  plus  l'objet  que  l'utile  d'avoir  des  vignes*  cultivées  par  les 
habitants  des  paroisses  de  leur  assiette...  Bien  des  personnes 
croyent  que  les  villes  franches  ne  sont  assujetties  à  aucun 
impôt;  le  terme  de  franc  présente  cette  idée.  Il  est  cependant 
certain  que  toutes  en  subissent  sous  des  dénominations  diffé- 
rentes, peut-être  plus  honnêtes,  mais  dont  l'effet  est  toujours 
de  payer.  Toutes  les  villes  franches  payent  deux  impôts;  l'un  est 
la  subsistance,  dont  la  connaissance  appartient  aux  Elections, 
et  l'autre  s'appelle  la  subvention;  celuy-cy  est  de  la  compé- 
tence des  juges  ordinaires.  Ces  impôts  reçoivent  les  formes 
que  les  villes  estiment  leur  estre  le  moins  à  charge.  Celles  dont 
les  revenus  patrimoniaux  sont  assez  considérables  pour  les 
acquitter  à  la  décharge  des  habitants,  les  payent  de  ces  deniers, 
comme  à  Orléans;  d'autres  les  ont  réduits  en  tarif  aux  entrées, 
comme  à  Chartres  ;  ils  ont  eu  cette  forme  à  Montargis  depuis 
1694  jusqu'en  1714.  Les  habitants  de  cette  ville  ont  reconnu 
qu'elle  leur  était  onéreuse,  ils  l'ont  convertie  de  nouveau  avec 
l'agrément  du  Conseil  du  Roy.  La  subsistance  est  répartie  sur 
les  habitants  en  rôle,  à  l'instar  de  la  taille.  La  subvention  est 
acquitée  des  deniers  d'octrois.  Mais  de  quelque  façon  que  les 
villes  franches  acquitent  ces  impôts,  il  est  constant  qu'elles 


1.  Le  fermage  des  vignes  emporte  le  privilège.  Arrêts  des  21  oc- 
tobre 1716  et  29  juillet  1750. 
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contribuent  aux  charges  de  l'État.  Si  Ton  y  joint  toutes  les 
autres  charges  des  villes,  telles  que  les  droits  d'entrées  multi- 
pliés à  l'infini,  ceux  de  don  gratuit  sur  les  vins,  la  viande,  le 
foin,  le  bois,  un  droit  particulier  provenant  de  la  finance  des 
offices  municipaux  qui  vient  d'estre  continué  pour  dix  ans,  pour 
cette  ville  de  Montargis,  les  vingtièmes  de  leurs  biens,  de  leur 
commerce  et  industrie,  les  passages  et  séjours  fréquens  de 
troupes;  enfin  leur  capitation  qui,  au  lieu  d'estre  à  la  propor- 
tion de  huit  ou  neuf  sols  pour  livres,  comme  dans  la  campagne, 
est  imposée  à  trente  sols  pour  livres  de  la  subsistance;  cet 
ordre  de  villes,  appelées  villes  franches,  contribue  aux  charges 
de  l'Etat,  au  moins  en  proportion  des  campagnes,  et  si  on  les 
assujetit  à  payer  la  taille  de  leurs  possessions  cy  dessus  limi- 
tées, n'est-ce  pas  visiblement  leur  faire  payer  doublement  les 
impositions  relatives  à  ces  mêmes  facultés?...  »  (4juillet  1767). 

—  Reçus  délivrés  par  Feydeau  de  Marville,  comte  de  Gien,  et 
d'Alègre,  comte  de  Saint- Fargeau,  à  Pierre -Guillaume 
Carré,  garde-marteau  de  la  forêt  de  Montargis,  à  cause  d'ac- 
quisitions faites  dans  leurs  domaines,  des  héritiers  du  sieur 
Lhoste  de  Selorges,  par  la  société  des  seigneurs- propriétaires 
du  canal  de  Briare  (1771).  —  Lettres  relatives  à  la  décision  du 
Conseil  du  duc  d'Orléans  qui  décharge  la  ville  de  Montargis 
du  paiement  de  l'annuel  des  offices  municipaux  (1778).  — 
Rente  annuelle  de  240  livres  aux  dames  Ursulines  de  la  ville 
de  Barjols  pour  une  constitution  de  6000  livres  (1785).  — 
Lettres  de  Louis  XVI  (20  octobre  1788)  à  M.  de  Cypierre, 
intendant  d'Orléans,  fixant  l'impôt  «  sur  les  contribuables  aux 
tailles  du  département  de  Montargis  et  Gien  »  pour  l'année  1789 
à  la  somme  de  514,481  livres  se  décomposant  ainsi  :  taille, 
239,233  livres  ;  impositions  accessoires  de  la  taille,  128,702 
livres;  capitation  et  impositions  établies  au  marc  la  livre, 
146,480  livres.  Pour  l'année  1790,  il  se  monte  à  530,667  livres. 

—  Compte  des  revenus  des  vingt-quatre  arpents  de  prés 
appartenant  à  la  ville  et  loués  à  des  particuliers  par  les 
Barnabites  (2  mars  1793). 


SÉRIE  DD. 

(Propriétés  communales). 

DD.  1.  —  (Liasse).  —  21  pièces  :  2  parchemin,  19  papier. 

1484-1791.  —  Lettres  patentes  de  Charles  VIII  (Tours, 
8  mars  1484)  portant  permission  aux  habitants  de  Montargis  de 
construire  en  ce  lieu  un  hôtel  et  maison  de  ville.  [Orig.  scellé]1. 
—  Achat  fait  en  1588  (par  devant  les  notaires  Mousseau  et 
Bourdin)  par  les  maire  et  échevins  à  Henry  de  Birague  d'un 
immeuble  appelé  la  Grande-Maison,  où  se  tiennent  les  au- 
diences des  juridictions  du  bailliage,  présidial  et  prévôté,  pour 
y  établir  l'hôtel-de-ville;  différend  survenu  à  ce  sujet  entre  la 
ville  et  les  dames  de  la  Charité  qui  occupaient  une  partie  des 
bâtiments  composant  cet  immeuble.  —  Réparations  à  l'hôtel- 
de-ville  (1762)  et  mémoire  concernant  la  restauration  de  la 
salle  de  l'hôtel-de-ville,  ordonnée  par  M.  le  Chancelier,  accom- 
pagné de  deux  plans  par  Bizot  (14  juillet  1788).  —  Devis  de  la 
grille  de  l'hôtel-de-ville  (1791).  —  Lettre  de  M.  Le  Bois  des 
Guays  (Paris,  13  avril  1777),  relative  aux  démarches  qu'il  fait 
dans  l'intérêt  de  la  ville,  pour  le  beffroi. —  Mémoire  adressé  au 
duc  d'Orléans  par  les  habitants  de  Montargis  pour  réclamer  la 
possession  et  propriété  exclusive  du  beffroi  (28  avril  1777). 

DD.  2.  —  (Liasse).  —  52  pièces,  papier. 
f  620- 1818.  —  Baux  des  prés  appartenant  à  la  ville,  dont 


1.  Cette  pièce  a  été  publiée  par  M.  R.  de  Maulde,  d'après  la  copie 
qu'il  a  trouvée  transcrite  au  Trésor  dos  Chartes,  dans  sa  brochure  : 
De  l'organisation  municipale  coutumière  au  moyen  ùge,  Paris,  1863,  in-v 
(Extr.  de  la  Nouvelle  Revue  historique  du  droit  français  tt  étranger), 
pp.  38-40. 
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vingt-quatre  arpents  ont  été  donnés  aux  Barnabites  (1620- 
1626).  —  Assemblée  des  habitants  de  Montargis  qui  consentent 
à  ce  que  la  chapelle  Sainte-Croix  soit  changée  de  place  (1665). 
— Documents  relatifs  à  la  chapelle  Sainte-Croix,  aux  bâtiments 
des  Barnabites,  et  à  la  rentrée  en  possession  par  la  ville  de  la 
Maison  commune  qui  faisait  primitivement  partie  du  collège 
des  Barnabites;  lettres  de  M.  Gastellier.  —  Notes  prises  le 
17  octobre  1790  dans  le  chartrier  des  Barnabites  :  Mercy,  près 
Pannes,  a  été  vendu  aux  Barnabites  en  1706  par  la  veuve  de 
M.  Edme  Moreau,  conseiller  au  présidial  de  Montargis;  décret 
de  Mgr  Languet  de  Gercy,  archevêque  de  Sens,  du  14  mars  1748, 
octroyant  aux  Barnabites  le  prieuré  de  Sainte-Catherine  de 
Mercy  abandonné  par  M.  de  Saint-Bon,  à  la  charge  d'en  entre- 
tenir la  chapelle,  d'y  célébrer  une  messe  annuelle  le  jour  de 
sainte  Catherine,  etc.;  donations  diverses  de  biens  à  Saînt- 
Firmin  par  Jean  Pillé,  marchand  à  Montargis,  pour  dotation 
de  son  fils  barnabite  (1654),  —  d'une  maison  sise  à  Montargis, 
rue  des  Moulins,  par  M.  Bouvier  de  la  Motte  pour  dotation  de 
son  fils  barnabite  (1647),  —  d'une  maison  sise  Grande-Rue1 
par  Pierre  Ozon,  pour  dotation  de  son  fils  barnabite  (1621).  — 
Papiers  relatifs  à  la  construction  de  la  salle  de  spectacle  de 
Montargis  et  à  son  emploi  pendant  les  fêtes  de  la  Madeleine 
(1778-1786). 

DD.  3.  —  (Liasse).  —  11  pièces  :  4  parchemin,  13  papier. 

1539-1594.  —  Enquête  relative  au  four  des  Barres, 
appartenant  à  la  ville  de  Montargis  (10  juin  1539),  faite  par 
Pierre  de  Machau,  seigneur  de  Mignères,  lieutenant  au  bail- 
liage de  Montargis  pour  madame  la  duchesse  de  Ferrare,  dame 
dudit  Montargis,  «  pour  et  à  la  requête  des  manans  et  habi- 
tans  dicelluy  Montargis  ayant  prins  la  cause  pour  Pierre  Bour- 
recher  leur  fermier  et  fournier  au  four  des  barres  dudict  Mon- 
targis, deffendeurs  d'une  part,  à  rencontre  du  procureur  du 


1.  Maison  détruite  pour  la  construction  de  l'église  des  Barnabites, 
qui  a  disparu  elle-même  au  commencement  de  ce  siècle. 
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Roy  audict  Montargis,  demandeur  d'autre  part  ».  —  Pièces  à 
l'appui  du  bail  du  four  des  Barres,  conclu  moyennant  la  6omme 
de  302  livres  tournois  pour  six  ans,  et  lettres  patentes  de 
Charles  IX  (juillet  1569).  —  Visite  du  Tour  des  Barres,  conte- 
nant l'indication  des  réparations  urgentes  qui  doivent  y  être 
faites  (28  mars  1585). 

DD.  4.  —  (Liasse).  —  53  pièces  :  8  parchemin  et  45  papier. 

f  53f  -t  826.  —  Sentences  et  baux  de  la  ville.  Ventes  à 
différents  particuliers  de  Montargis  d'immeubles  et  de  terrains 
du  domaine  de  Montargis  «  au  bail  et  tiitre  de  rente  foncière 
censuelle  et  perpétuelle,  néantmoins  racheptable  au  denier 
seize  *  (1610).  —  Echange  conclu  en  1698  entre  les  Pères 
Récollets  de  Montargis  et  le  marquis  d'Efliat,  gouverneur  de 
la  ville,  contre  4  arpens  de  prés  sis  en  la  prairie  des  Guim- 
bardes, paroisse  de  Conflans,  de  3  arpens  de  pré  appelé  le 
Chinchon,  tout  entouré  d'eau,  avec  les  terres  vagues  et  inutiles 
de  peu  d'étendue  situées  entre  ledit  pré  et  le  chemin  condui- 
sant de  la  Porte-aux-Moines  au  pont  du  Chinchon,  et  d'autres 
parcelles  de  terrains  près  les  murs  de  la  ville;  l'échange  est 
approuvé  par  le  duc  d'Orléans,  avec  permission  de  percer  le 
mur  d'enceinte.  —  Bail  pour  9  ans,  par  les  maire  et  échevins 
de  Montargis,  à  Charles  Sauvard,  maître  maçon,  d'un  terrain 
sis  près  du  canal  de  Briare,  tenant  à  la  promenade  des  Belles- 
Manières  (1733). —  Arrangement  conclu  entre  le  duc  d'Orléans 
et  la  ville  de  Montargis  :  la  ville  renonce  à  son  droit  de  pèche 
dans  une  partie  de  la  rivière  de  Loing  servant  de  lit  au  canal, 
moyennant  90  livres  de  rente  foncière  à  prendre  sur  les  revenus 
du  canal  du  Loing;  de  plus  elle  cède  au  seigneur  apanagiste, 
moyennant  10  livres  de  rente  annuelle,  l'usage  d'un  terrain  au 
Pâtis  pour  le  port  au  bois  du  canal.  —  Le  duc  d'Orléans  étant 
sollicité  par  le  sieur  Bobin,  officier  invalide,  de  lui  accorder 
une  tour  appelée  le  Petit-Château  et  le  terrain  y  attenant,  à 
titre  de  nouveau  cens,  la  ville  prie  le  duc  de  refuser  en  s'ap- 
puyant  sur  ses  déclarations  censuelles  passées  au  terrier  de 
1733.  —  Extrait  des  titres  qui  maintiennent  le  sieur  Dubét 
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maire,  et  ses  successeurs,  dans  la  jouissance  et  propriété  de 
la  partie  des  clôtures,  fossés,  remparts  et  fortifications  de  la 
ville,  entre  la  terrasse  de  l'hôtel  Patin  et  la  tour  du  Bourlier. 

—  Mémoire  à  MM.  les  trésoriers  de  France  contre  la  suppres- 
sion des  trappes  et  perrons  saillants  hors  des  maisons  (1771). 

—  Pièces  relatives  à  la  promenade  des  Belles-Manières  et  à  la 
demande  d'une  concession  de  terrain  faite  à  la  ville  par  les 
seigneurs-propriétaires  du  canal  de  Briare  (avec  plans).  — 
Vente  par  les  maire  et  échevins,  à  titre  de  bail  à  rente  foncière 
non  rachetable,  à  inessire  Jean-Marie  de  Masclary,  ancien  offi- 
cier des  mousquetaires,  d'un  terrain  «  situé  proche  le  pont 
neuf  étant  en  dehors  du  mur  qui  forme  le  parapet  »  (1777).  — 
Vente  semblable  d'un  terrain  sis  au  Pâtis,  sur  le  bord  de  la 
rivière  formant  canal,  à  Pierre-Anne-Louis  de  la  Groûe,  mar- 
chand de  bois  pour  l'approvisionnement  de  Paris  (1788).  —  Le 
sieur  Sauvard,  maître  maçon  et  entrepreneur  des  bâtiments  de 
la  ville,  qui  demande  à  vendre  un  terrain  situé  entre  le  canal 
de  Briare  et  la  promenade  des  Belles-Manières,  est  assigné  à 
payer  d'abord  le  prix  des  ormes  qu'il  a  abattus  sur  ladite  pro- 
menade (1789).  —  Revendication  d'un  terrain  appartenant  à 
Benoit-François  Triozon  et  loué  à  tort  par  le  district  de  Mon- 
targi6  comme  appartenant  à  la  ville  (an  III).  —  Deux  plans  de 
la  ville  de  Montargis  et  de  ses  environs  (XVIIe  et  XVIIIe  siècles). 

DD.  5.  —  (Liasse).  —  38  pièces  :  3  parchemins,  35  papier. 

1573-1809.—  Port.  —  Lettres  patentes  de  Henri  IV 
(Coucy,  23  décembre  1595)  autorisant  la  réfection  du  port  de 
la  ville,  ruiné  par  la  guerre,  pour  le  rendre  commode  et  acces- 
sible à  toutes  sortes  de  bateaux  et  de  marchandises,  et  accor- 
dant pour  trois  ans  la  levée  d'un  impôt  sur  chaque  charroi 
chargeant  ou  déchargeant  audit  port,  pour  subvenir  aux  dé- 
penses d'aménagement.  [Orig.]  —  Canal  du  Loing.  —  Copie 
des  lettres  patentes  de  Louis  XV  en  forme  d'édit(30  nov.  1719), 
accordant  au  duc  d'Orléans  la  faculté  de  construire  à  ses  frais 
un  canal  sur  la  rivière  du  Loing,  depuis  les  canaux  de  Briare 
et  d'Orléans  jusque  dans  la  Seine,  avec  attribution  de  droit  à  la 
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» 

propriété  incommulable  à  perpétuité.  —  Procès-verbal  d'arpen- 
tage et  d'estimation  d'héritages,  en  conséquence  duquel  le  duc 
d'Orléans  a  assigné  une  rente  au  profit  de  la  ville  de  Montargis 
pour  un  terrain  emprunté  pour  la  levée  du  canal  du  Loing,  le 
long  du  Pâlis,  jusqu'au  moulin  de  Repos  d'un  côté  et  jusqu'au 
pré  Fousson  d'autre  (2  décembre  1743).  —  Déclaration  au  ter- 
rier de  Chalette  par  la  ville  de  Montargis  pour  des  terrains  pris 
pour  la  levée  du  canal,  avec  plan  (juillet  1781).  —  Mémoire  sur 
le  règlement  des  eaux  du  canal  du  Loing  (1788). — Ponts,  mou- 
lins et  fossés.  —  Déclaration  de  la  propriété  de  la  ville  au  pâtis 
de  la  Motte  du  Barle,  sis  entre  les  moulins  de  Crèvecœur  et 
ceux  de  dessous  le  château  (1573).  —  Expertise  faite  par 
Jacques  Androuel  Du  Cerceau,  architecte1,  Jean  Croisier,  Jean 
Delyon  et  Joseph  Trigollet,  maîtres  maçons,  pour  la  réfection 
du  pont  et  de  la  porte  de  Loing  (30  août  1581)  ;  réception  des 
travaux  faits  à  la  porte  de  Loing,  suivant  le  devis  d'Androuet 
Du  Cerceau  et  d'après  l'expertise  précédente  (22  août  1585). 

—  Nicolas  Vouret  le  jeune,  maître  maçon  demeurant  à  Mon- 
targis, demande  le  logement  de  la  porte  du  Pâtis  sa  vie  du- 
rant, s'engageant  à  y  faire  les  réparations  nécessaires  (1749). 

—  Baux  du  droit  de  pêche  appartenant  à  la  communauté  des 
habitants  de  Montargis  dans  les  fossés  de  la  ville,  depuis  le 
pont  de  pierre  du  Chinchon  des  Pères  Récollets  jusqu'à  l'éperon 
de  la  Sirène  (1748-1780).  —  Visite  des  cours  d'eau  qui  traver- 
sent la  ville  et  réparations  à  faire  aux  bâtiments  qui  les  bordent 
(1770-1773). 

DD.  6.  —  (Liasse).  —  32  pièces  :  3  parchemin,  29  papier. 

1534-1781*  —  Voirie.  —  Enquêtes  faites  par  Jean  Gail- 
lard, lieutenant  général  au  bailliage  de  Montargis  (29  mars  1534) 
et  par  Robert  Piédefer  (20  juin  1534),  sur  le  grand  incendie 
qui  a  dévoré  la  ville  de  Montargis  le  15  juillet  1525,  suivies  de 


1.  Cette  expertise  a  été  imprimée  par  Edm.  Michel  dans  sa  notice 
sur  Montargis  et  les  Du  Cerceau,  qu'ont  publiée  les  Annale*  de  la  Société 
historique  et  archéologique  du  G  Minais,  tome  IV  (1836),  pp.  228-231. 
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l'audition  des  témoins1.  —  Lettres  de  M.  de  Cypierre,  intendant 
de  la  généralité,  pour  le  service  des  incendies  dans  la  ville  de 
Montargis,  l'organisation  des  hommes  nécessaires  à  ce  service, 
et  Tachât  des  objets  indispensables.  Requête  du  sieur  Marc 
Goudard,  marchand  de  ladite  ville,  proposant  de  payer  deux 
cents  seaux  «  en  osier  gaudrosné  et  douze  crochets  à  chesne 
de  fer  »  et  de  pourvoir  à  leur  entretien  moyennant  certaines 
exemptions  d'impôts,  «  pour  subvenir  contre  les  incendies,  à 
quoy  ladite  ville  de  Montargis  entièrement  bâtie  de  bois  est 
très  sujette  »  (1535-1761).  Prise  d'eau  pour  les  pompes  de  la 
ville  (1779),  au  fond  du  cul  de  sac  de  la  rue  du  Pasty,  près  la 
tour  du  Sault.  Assemblée  des  receveurs  et  marguilliers  de 
l'église  où  il  est  résolu  que  les  pompes  de  la  ville  et  leurs 
accessoires  pourront  être  remisés  sans  rétribution  en  la  maison 
du  sieur  Fluteau,  horloger-mécanicien,  qui  se  charge  de  veiller 
à  leur  entretien  (1781).  —  Pavage.  —  Règlement  du  1er  jan- 
vier  1669  relatif  au  nettoyage  des  rues.  Etat  du  pavé,  devis 
estimatif  des  travaux  faits  ou  à  faire,  procès- verbaux  de  récep- 
tion, prolongement  d'un  aqueduc  pour  les  égouts;  état  des 
sommes  dues  par  les  propriétaires  des  maisons  des  deux 
grandes  rues  de  la  ville  pour  le  relevage  du  pavé  sur  toute  la 
surface  desdites  rues.  Ordres  de  Ch.-A.-H.  Barentin,  intendant 
de  la  généralité  d'Orléans,  requérant  les  syndics  des  paroisses 
de  Pannes  et  de  Paucourt  de  mettre  toutes  les  charrettes  dis- 
ponibles à  la  disposition  du  maire  de  Montargis  pour  le  trans- 
port des  sables  et  autres  matériaux  nécessaires  à  la  réfection 
du  pavage  de  cette  ville  (1749-1763). 


1.  Lo  procès- verbal  complet,  avec  les  lettres  de  François  I"  au  bailli 
d'Orléans,  du  20  juin  1534,  a  été  publié  dans  les  Annales  de  la  Société 
historique  et  archéologique  du  Gatinais,  tome  VIII  (1890),  pp.  111-116. 


SÉRIE  EE. 

(Affaires  militaires.) 

EK.  I  —  (Liasse).  —  12  pièces  :  11  parchemin,  l  papier. 

1485-1 685*  —  Affaires  militaires.  —  Copie  d'un  man- 
dement' de  Guillaume  Cousinot,  chancelier  du  duc  d'Orléans, 
pour  payer  des  courriers  (Adam  Baillarz,  dit  Cœur  de  Lys,  et 
Jean  du  Pont)  chargés  d'aller,  l'un  vers  le  Duc  à  Blois,  l'autre 
vers  Ferrières,  prévenir  le  capitaine  dudit  lieu,  Jean  du  Pestiz, 
que  les  Anglais  et  Bourguignons  occupant  Montargis  sont  sur 
le  point  d'assaillir  le  château  de  Châteaurenard  (14  août  1435). 
—  Lettre  missive  de  Charles  VIII,  roi  de  France,  aux  habitants 
de  Montargis*  :  «  De  par  le  Roy.  Chiers  et  bien  améz,  il  est 
venu  A  notre  congnoissance  que  aucuns,  de  leur  voulenté  indeue, 
font  do  grandes  assemblées  de  gens  de  guerre,  et  s'efforcent 
faire  certaines  entreprinses  pour  entrer  en  aucuns  lieux  de 
notre  Royaume,  en  entencion  de  grandement  le  grever  et  endo- 
mager,  sons  ce  qu'ils  aient  aucune  cause  ne  matière  de  ce  faire; 
à  quoy,  à  l'aide  de  Dieu  notre  Créateur  et  de  nos  bons  loyaulx 
subgectz  et  serviteurs,  sommes  bien  délibérez  de  y  résister  et 
pour  la  défense  d'icelluy  notre  royaume,  donner  si  bonne  ordre 
et  provision  que  il  deinourra  en  bonne  seurelé  et  pour  ce, 
quo  s'il  arrivoit  que  les  dessusdits  gens  de  guerre  ou  autres, 
en  mettant  leur  mauvais  vouloir  à  exécution,  faisoient  quelques 
surprinses  sur  aucunes  villes  de  notre  dit  Royaume,  que  Dieu 
ne  vueille,  plusieurs  grans  inaulx,  pertes  et  domages  en  pour- 
raient avenir  à  nous  et  à  la  chose  publique  de  notre  dit  Royaume  ; 
par  quoy  soit  besoing  et  de  nécessité  tenir  nos  dites  villes  en 
bonne  garde.  A  ceste  cause  nous  vous  prions  et  néanmoins 

1.  L'original  est  aux  Archives  départementales  du  Loiret,  sJric  C. 

2.  Cette  lettre  est  encadrée  et  accrochée  au  mur,  dans  le  cabinet  du 
Maire. 
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mandons,  sur  tant  que  désirez  nous  obéir  et  complaire,  en 
ensuivant  la  bonne  loyaulté  que  avez  tousiours  eue  envers 
nous  et  nos  prédécesseurs,  vous  veuillez  tenir  notre  ville  en 
bonne  seureté  et  ne  souffrez  ne  laisser  entrer  dedans  icelle 
aucunes  gens  de  guerre  ne  autres  qui  puissent  y  porter  domage, 
quelz  qu'ils  soient,  sans  avoir  exprès  comandement  de  nous 
par  lettres  scellées  de  notre  grand  scel  et  signées  de  notre 
main  et  de  nos  secrétaires,  et  vous  donnez  si  bien  garde  que 
aucun  inconvénient  n'en  puisse  avenir,  ainsi  que  parcidevant 
avez  fait  et  que  en  vous  avons  parfaicte  fiance  ;  et,  en  ce  faisant, 
serons  tousjours  plu6  encore  de  mieulx  en  mieulx  vous  traiter 
et  entretenir  :  ce  que  avons  bien  entencion  de  faire  et  aurons, 
vous  et  les  affaires  de  votre  ville,  en  très  singulières  recoman- 
dacions.  Donné  à  Troyes,  le  29°  jour  de  May  [i486].  Charles. 
—  Parent'  ».  —  Le  sieur  de  Rivaulde  est  chargé  de  la  garde 
et  défense  de  Montargis  :  «  L'an  mil  cinq  cens  soixante  deux, 
le  vendredy  vingt  troysiesme  jour  d'octobre,  Assemblée  a  esté 
faicte  en  l'hostel  de  défunct  M0  Berthélemy  Prévost,  en  son 
vivant  advocat  pour  le  Hoy  en  ceste  ville  de  Montargis,  où  est 
logé  le  seigneur  de  Rivaulde,  gouverneur  pour  ledict  seigneur 
en  ceste  ville  soubz  monseigneur  le  prince  de  la  Roche-sur- 
Yon,  de  laquelle  assemblée,  qui  ledict  jour  auroit  esté  publiée  à 
son  de  trompe  et  cry  public,  sont  comparuz  honnorables 
hommes  M0  Estienne  Ravault,  prévost  dudict  Montargis,  Ni-* 
colle  Charpentier  et  Berthélemy  Prévost,  advocat  et  procureur 
du  Roy  audict  lieu,  Nycolle  Lepiat,  esleu,  Michel  Barreau, 
procureur  du  Roy  en  ladite  eslection,  Jehan  Lepiat,  controlleur, 
Jehan  Regnard,  Geoffroy  Guillot,  André  Guérignon  et  Laurens 
Auzon,  eschevins  de  ladicte  ville,  maistres  Jehan  Ramier,  Jehan 
Paillet,  Pierre  Bouticot,  Samxon  Desroches,  procureur  de 
ladicte  ville,  Estienne  Quarré,  Augustin  Le  Cornôte,  Estienne 
Regnard,  Jehan  Saullat,  Clément  Chaudère,  Pierre  Lagitte, 
Jehan  Bourdin,  Jehan  Dûmes,  Nicolas  Garrault,  Abraham  Tho- 


1.  Au  don  est  écrit  :  •  A  nos  chiers  et  bien  amôz  les  bourgeois,  ma- 
nants ot  habitants  de  notre  ville  de  Montargis.  —  Ces  lettres  ont  ùtù 
apportées  par  Etienne  Rousseau,  le  25*  jour  de  juin  i486.  » 
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massin,  et  Aultres  marchons,  bourgeois,  manans  et  habitans  de 
ladiclc  ville,  en  la  présence  ilesquclz  ledict  seigneur  de  Ki- 
vaulde  a  monstre  et  exhibé  une  commission  du  Roy  à  luy 
adressante,  donnée  au  camp  devant  Rouen,  le  huictiesme  jour 
dudict  moys  d'octobre,  signée  :  Par  le  Roy  en  son  conseil  : 
Robertet,  et  scellée  du  grand  scel  de  cire  jaulne;  par  laquelle 
ledict  seigneur  Roy  lui  donne  la  charge  et  conduicte  de  cin- 
quante hommes  de  pied  ordonnez  pour  la  garde,  deflenee  et 
conservation  de  ladicte  ville  que  luy  mesmes  sera  tenu  de  lever 
et  choisir  des  meilleures  hommes  et  myeulx  aguerréz  qu'y 
pourra  recouvrer,  qui  seront  payez  et  soubdoyéz  comme  les 
aultres  soldartz  de  guerre  aux  frais  et  despens  des  manans  et 
habitans  de  laditte  ville  selon  le  roolle  de  la  taille  qui  en  sera 
faicle  sur  lesdietz  habitans  ». —  Lettre  de  Charles  de  Lorraine, 
duc  de  Mayenne  (7  février  1593)  :  «  Charles  de  Lorraine,  duc 
de  Mayenne,  lieutenant  général  de  Testât  et  couronne  de  France. 
Noz  chers  et  bien  améz  les  maire  et  eschevins,  les  habitans  de 
la  ville  de  Montargis  nous  ont  faict  dire  et  remonslrer  qu'eu 
Tannée  mil  cinq  cens  quatre  vingtz  et  unze  ilz  auroyent  baillé 
adveu  et  consentement  soubz  nostre  bon  plaisir  et  authorité  et 
sans  toutefoys  préjudicier  ny  déroger  à  leurs  privilèges,  de 
lever  ung  sol  pour  livre  sur  toutes  danrées  de  marchandises  et 
trente  solz  tournois  pour  chacun  poinsson  de  vin  qui  s'enlè- 
veroit  dudict  Montargis  y  ayant  esté  vendu  et  en  sortiroil  ou 
passeroit  par  icelle  et  es  chemins  pour  aller  vendre  ailleurs, 
ensemble  quoy  qu'ilz  soient  franez  de  toutes  sortes  de  levées, 
de  lever  sur  eulx  certaines  cottes  et  sommes  de  deniers,  lov- 
sages  sur  chacun  d'eulx  proportionnellement,  le  tiers  des  loc- 
cations  des  maisons  des  absens  avecq  ung  escu  qui  se  lève  sur 
chacun   minot  de  sel,  en  vertu  des  lettres  patentes  à  eulx 
accordées,  pour  eslre  lesdits  deniers  employez  aux  fortifica- 
tions tant  du  chasteau  que  de  la  ville  de  Montargis,  fonte  d'ar- 
tillerie, confection  de  poudres  et  salpestres  et  autres  affaires 
de  guerre  et  de  laditte  ville,  et  ce  suyvanl  les  advis  tant  du 
sieur  de  Bourron  cy  devant,  que  du  sieur  de  Selincourt,  à  présent 
gouverneur  desdites  villes  et  chasteau,  qui  avoyent  comman- 
dement exprès  de  nous  de  faire  fortiffler  et  munir  laditte  ville 
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et  chasleau,  laquelle  levée  auroil  depuis  esté  faicte  et  continuée 
tant  e*.  vertu  des  assemblées  que  ordonnances  et  mandemens 
desdits  sieurs  de  Bourron  et  de  Selincourt,  et  les  deniers 
d'icelle  employez  aux  fortiffications,  munitions  et  affaires  de 
guerre,  moytié  à  ladite  ville  que  l'autre  moytié  audict  chasteau, 
tellement  que  lesdites  fortiffications  par  ce  moyen  sont  fort 
advancez,  et  désirans  lesdits  habitans  qu'elles  soyent  conti- 
nuées et  parachevées  par  ladite  levée  d'ung  escu  sur  chascun 
minot  de  sel,  droict  du  sol  pour  livre  desdites  danrées  que 
autres  deniers  susdits  afin  que,  par  le  moyen  de  laditte  fortifi- 
cation, ilz  se  puissent  libérer  du  danger  auquel  iiz  sont  d'estre 
pris  et  ruinez  par  les  ennemis  de  ce  party,  qui  ne  cessent  de 
veiller  poor  s'emparer  de  laditte  ville  et  chasteau,  nous  au- 
royent  requis  la  continuation  desdites  levées  durant  ces 
troubles  pour  les  rendre  en  deffences  contre  lesdits  ennemys 
et  maintenir  lesdites  villes  et  chasteau  en  l'obéissance  de  ce 
party,  à  la  charge  que  lesdites  levées  ne  préjudicient  aucune- 
ment à  leursdits  privilèges,  d'aultant  que  ce  qu'ilz  ont  consenty 
et  consentiront  à  l'advenir,  n'est  que  pour  le  zèle  et  affection 
qu'ilz  ont  au  bien  de  ce  party  et  à  la  conservation  de  la  religion 
catholique,  apostolicque  et  romaine.  A  ces  causes  ayant  faict 
veoir  au  conseil  les  cahiers  des  affaires  dudict  Montargis  pour 
le  temps  de  la  charge  dudit  sieur  de  Bourron,  certifiiez  et 
validez  en  icelluy,  et  mesmes  pour  la  levée  dudit  sol  pour 
livre,  trente  solz  [sur  chacun]  poinsson  de  vin  et  ung  escu  sur 
chacun  minot  de  sel,  ensemble  les  assemblées  et  consentement 
desdits  habitans,  Nous  avons  de  l'advis  du  conseil  et  en  vertu 
de  nostre  pouvoir  advoué  et  validé,  advouons  et  vallidons  par 
ces  présentes  les  levées  faictes  desdites  cottes  de  deniers  par- 
ticuliers sur  lesdits  habitans,  journées  de  toysages  sur  eulx  et 
chacun  d'eulx  proporlionnément,  et  tiers  dos  loccations  des 
maisons  des  absens,  sol  pour  livre  sur  louttes  sortes  de  danrées 
et  marchandises  qui  seront  sorties  estans  vendues,  et...  voul- 
ions en  outre  et  permettons  ausdits  maire  et  eschevins  et  ha- 
bitans dudit  Montargis,  pour  estre  plus  nécessaire  que  jamais 
de  fortifier  ladite  ville  et  chasteau,  afin  que  l'ennemy  qui  a 
l'œil  dessus  ne  s'en  empare,  la  continuation  desdites  levées 
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pendant  ces  troubles...  Donné  a  Paris,  le  septiesmc  jour  de 
febvrier  l'an  mil  cinq  cens  quatre  vingtz  et  treze.  Charles 
db  LonRAiNK.  —  Par  Monseigneur  :  Péricart  ». —  Ban  et  arrière 
ban.  —  Exemption  de  La  déclaration  du  ban  et  de  l'arrière-ban 
accordée  aux  habitants  de  Montargis  par  commissions  royales 
du  18  septembre  1521,  du  27  novembre  1551  (signât,  de  Jérôme 
Groslol),  du  1er  août  1587  (sentence  de  Laurent  de  Crnbbe,  sei- 
gneur de  Kocquelin  et  Fromont,  bailli  de  Montargis),  et  du 
9  juillet  1635.  —  Lettres  patentes  de  Henri  IV  (Mantes,  19  oc- 
tobre 1593)  accordant  la  neutralité  aux  habitants  de  la  ville  de 
Montargis  et  les  maintenant  dans  tous  leurs  privilèges  et 
exemptions  de  tailles.  —  Réduction  de  la  ville  à  Henri  IV.  — 
Extraits  des  registres  du  parlement,  de  la  Cour  des  comptes, 
de  la  Cour  des  aides,  et  consentement  des  Trésoriers  de  France 
établis  à  Orléans  à  l'enregistrement  des  lettres  patentes  du  roi 
Henri  IV,  accordées  à  la  ville  de  Montargis  pour  la  réduction 
de  la  ville  à  l'obéissance  du  roi,  et  le  serment  de  fidélité  qu'ils 
lui  ont  prêté  (mai-juillet  1594). 

EE.  2. —  (Liasse). —  150  pièces  :  140  papier,  10  imprimées. 

17fc8-f778.  —  Affaires  militaires.  —  États  et  mémoires 
concernant  les  Autrichiens,  prisonniers  de  guerre  à  Montargis; 
états  de  loyers,  dépenses  et  quittances  des  frais  faits  par  la 
ville  à  cette  occasion  (1746-1747).  —  Procès-verbal  constatant 
que  les  paroisses  de  la  Selle-en-Hermoy  et  Griselles  n'ont  pas 
obéi  aux  ordres  qui  leur  étaient  donnés  de  se  rendre  à  Mon- 
targis avec  leurs  charrettes  et  leurs  chevaux  pour  le  service 
d'une  division  de  troupes  hollandaises  (janvier  1749). — Procès- 
verbal  de  la  visite  des  ouvertures  dans  les  murs  de  la  ville 
(lor  octobre  1751).  —  Routes  de  troupes,  états  et  effectifs  de 
remonte  de  cavaliers,  procès-verbaux  de  condamnations  de 
soldats,  casernement  et  garnison  dans  la  ville  de  Montargis. 
Ordonnances  et  lettres  de  l'Intendant  pour  les  étapes,  le  loge- 
ment des  gens  de  guerre  et  la  nature  des  exemptions  qui  peu- 
vent être  accordées;  voitures  fournies  aux  troupes  par  la  ville 
de  Montargis.  Lettres  demandant  à  l'intendant  d'Orléans  de  ne 
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pas  mettre  de  troupes  aux  environs  de  la  forêt  de  Montargis. 
Règlement  pour  les  soldats  revenant  des  Eaux.  Exemption  de 
fourrage  pour  la  ville  (1728-1770). — Lettres  relatives  au  caser- 
nement du  régiment  Royal-Piémont  (1764).  —  Tableau  des 
parroisses  du  ressort  de  l'hôtel  de  ville  de  Montargis  dont  les 
chevaux  et  voitures  servent  à  la  conduite  des  troupes  royales 
(1764-1765).  —  Nature  et  qualité  des  grains,  avec  le  prix  de 
chaque  mesure,  au  marché  de  Montargis,  pour  la  maréchaussée 
de  la  subdélégation  (1778).  —  Lettres  de  M.  l'intendant  de 
Cypierre,  et  observations  y  relatives,  au  sujet  des  privilèges  et 
exemptions  accordées  aux  salpêtriers  de  Montargis,  s'ils  ne 
font  aucun  autre  commerce  (conformément  aux  arrêts  du 

m 

Conseil  d'Etat)  concernant  les  poudres,  salpêtres  et  uulres 
inunilions  do  guerre  (1748-1766). 

KE.  3.  —  (Liasse).  —56  pièces  :  1  parchemin,  53  papier,  1  imprimée. 

f  607-1 767.  —  Arbalétriers  et  arquebusiers.  —  Lettres 
patentes  de  Henri  IV  autorisant  la  ville  de  Montargis  ù  établir 
un  tir  de  l'arquebuse  et  de  l'arbalète,  deux  fois  par  an,  «  pour 
iustruire  et  dresser  la  jeunesse  au  faict  des  armes  ainsy  qu'il 
se  praticque  en  plusieurs  villes  de  ce  royaulme  et  avons 
exempté  et  exemptons  les  deulx  qui  gaigneront  et  emporteront 
les  prix  de  la  contribution  au  tailon  et  autres  subsides  qui  se 
lèvent  en  ladite  ville  durant  l'année  qu'ils  l'auront  gaigné  » 
(Fontainebleau,  juin  1607).  —  «  Les  habitants  qui  composent 
la  compagnie  de  l'arquebuse  s'appellent  les  chevaliers  de  l'Oi- 
seau ou  de  la  Butte,  à  présent  dite  Chancellerie,  parce  qu'elle 
a  été  mise  sous  la  protection  de  Messieurs  les  chancelliers  de 
S.  A.  S.  M*r  le  duc  d'Orléans,  ainsy  qu'il  parroit  par  le  brevet 
du  sr  Pierre  Le  Page,  lieutenant  de  cette  compagnie,  et  surtout 
par  celuy  du  sr  François  Brunet,  lieutenant  de  cette  compagnie, 
en  datte  du  huit  février  mil  sept  cent  soixante-quatre,  signé  : 
Louis  Philippes,  duc  d'Orléans.  Le  vingt  deux  avril  1761,  Mon- 
sieur l'abbé  de  Breleuil,  chancellier  de  M*r  le  duc  d'Orléans,  a 
fait  présent  à  cette  compagnie  d'un  très  magnifique  étendard.  » 
—  Règlement  de  police  et  discipline  militaire,  fait  pour  la  milice 
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bourgeoise  de  Montargis-le-franc  en  17  articles  (mars  1764)  ; 
honneurs  funèbres  pour  messieurs  les  officiers  de  la  milice 
bourgeoise.  Requêtes,  réclamations,  lettres  et  sentences  con- 
cernant l'application  de  ce  règlement,  les  privilèges  des  arque- 
busiers et  de  la  milice  bourgeoise,  leur  présence  dans  les  prin- 
cipales cérémonies  et  particulièrement  lors  de  la  cérémonie  de 
la  fête  aux  Anglais  (1764-1767).  Sentences  de  réception  des 
colonels,  majors,  capitaines,  lieutenants  et  enseignes  de  la 
milice  bourgeoise  de  Montargis  (1724-1765).  Ordonnance  de 
l'intendant  de  la  généralité  d'Orléans  relative  à  la  réimposition 
de  560  livres  pour  la  finance  des  officiers  de  la  milice  (23  oc- 
tobre 1698).  Décision  portant  que  les  échevins  de  la  ville  seront 
tenus  de  donner  avis  à  M.  Guillaume-François  Bouvier  de 
la  Motte,  marquis  de  Cepoy,  grand  bailli  et  gouverneur  de 
Montargis,  des  ordres  qu'ils  reçoivent  pour  faire  mettre  les 
habitants  sous  les  armes,  tant  lors  des  passages  des  princes  et 
princesses  du  sang  que  le  jour  de  la  fête  aux  Anglais  et  autres 
cérémonies  publiques.  Un  valet  de  ville  sera  envoyé  audit 
bailli,  quand  celui-ci  résidera  en  son  château  de  Cepoy.  Obser- 
vations des  maires  et  échevins  de  la  vilie  à  l'occasion  de  la 
prétention  de  M.  le  marquis  de  Cepoy  (1761-1763). 

EE.  4.  —  (Liasse).  —  18  pièces  :  15  papiers,  3  imprimées. 

1699-1894.—  Fête  aux  Anglais.  —  Règlement  de  police, 
imprimé,  concernant  la  célébration  de  la  fête  de  la  défaite  des 
Anglais,  cérémonie  «  qui  se  fait  annuellement  de  la  défaite  des 
Anglois  devant  cette  ville  le  cinquiesme  du  mois  de  septembre  » 
(31  août  1699).  Jugements  de  police  et  plaintes  contre  les  dé- 
linquants  et  contrevenants  audit  règlement.  Lettre  du  prieur- 
curé  de  Montargis,  M.  de  Villiers,  à  M.  Le  Page,  lieutenant 
particulier  au  bailliage  et  maire  de  cette  ville,  au  sujet  de  la 
suppression  des  deux  combats  de  la  fête  aux  Anglais,  par  lui 
demandée,  par  un  mémoire  adressé  à  l'abbé  Onic,abbé  de  Fer- 
rières,  en  novembre  1749.  Remontrances  faites  au  duc  d'Orléans 
par  les  habitants  de  la  ville  au  sujet  du  mémoire  présenté  à  ce 
prince,  qui  tend  *  à  la  suppression  des  réjouissances  publiques 
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qui  se  Font  tous  les  ans  le  cinq  septembre,  jour  de  la  feste  aux 
Anglois  »  (18  janvier  1750).  Lettre  relative  au  rétablissement 
projeté  de  la  Tête  patriotique  du  5  septembre  et  envoi  d'une 
partition  manuscrite,  par  le  sieur  J.-R.  Ravault,  d'un  chant 
guerrier  pouvant  servir  de  marche  pour  la  garde  nationale 
(28  juin  1824). 


Série  FF. 


(Justice,  Procédure,  Police.) 

FF.  1.  —  (Liasse).  —  11  pièces  :  9  parchemin,  2  papier. 

1 544-1 6*5.— Justice.  —  Lettres  patentes  de  François  1er 
(Saint-Maur,  juillet  1544),  portant  établissement  du  siège  et 
juridiction  de  l'élection  en  la  ville  de  Montargis  [Orig.,  sceau 
perdu].  —  Copie  d'un  mandement  de  Charles  IX  attribuant  à  la 
juridiction  du  présidial  d'Orléans  la  connaissance  d'un  procès 
entre  le  bailli  de  Montargis  et  les  échevins  de  la  même 
ville  (17  mai  1580).  —  Lettres  patentes  de  Henri  II  (Janville, 
26  mars  1552),  attribuant  au  Parlement  de  Paris  la  juridiction 
des  causes  pendantes  et  indécises  dans  le  ressort  du  bailliage  de 
Montargis.  —Lettres  patentes  de  Henri  IV  '  (Paris,  12  avril  1609) 
et  de  Louis  XIII  (Paris,  février  1625)  portant  confirmation  de  la 
juridiction  du  bailliage  de  Montargis  au  Parlement  de  Paris 
[Orig.]. 

FF.  2.  —  (Liasse).  —  21  pièces  :  19  parchemin,  8  papier. 

1459-1 596. —  Péages.  —  Procédure  relative  à  l'exemp- 
tion du  péage  du  Loing  et  aux  droits  qu'entendait  faire  payer 
aux  marchands  de  la  ville  de  Montargis  le  fermier  du  péage 
de  la  coutume  Saint-Mammès,  à  Moret,  pour  les  passages, 
entrées  et  sorties  de  marchandises,  suivie  d'une  enquête  faite 
à  Paris,  Sens,  Joigny  et  autres  lieux  (12  décembre  1534). 
Lettres  relatives  au  même  droit  d'exemption  délivrées  par 
Jacques  Quarré,  seigneur  de  Gondreville,  garde  du  scel  de  la 
prévôté  de  Montargis  (1557-1559).  Sentences  concernant   les 


1.  Ces  lettres  sont  publiées  dans  les  Privilèges  de  la  ville  de  Montargis 
Paris,  1662),  pp.  144-147. 
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exemptions  dudit  droit  de  péage  et  du  treillis  de  Paris,  contre 
le  fermier  dudit  treillis  qui  avait  fait  saisir  sur  un  marchand  de 
Montargis  <  pour  un  panier  de  chandelle  pour  trois  sols  neuf  de- 
niers tournoys  qu'il  prétend  luy  estre  deu  pour  la  marchandise 
qu'il  menoict  de  ceste  ville  de  Paris  audict  Montargis  »  (1580). 
—  Arrêt  de  la  cour  du  Parlement  donné  au  profit  des  maire  et 
eschevins  de  Montargis  contre  le  fermier  du  grand  barrage 
d'Orléans  (14  juin  1596)!  —  Droit  d'usages.  —  Arrêt  d'Aignan 
Viole,  lieutenant  général  de  messire  Philippe  de  Melun,  che- 
valier, seigneur  de  la  Borde,  maître  enquêteur  des  eaux  et 
forêts  pour  le  Roi  en  France,  Champagne  et  Brie,  sur  la  récla- 
mation des  habitants  de  Montargis  au  sujet  des  droits  d'usage 
qu'ils  possèdent,  de  par  les  privilèges  royaux  qui  leur  ont  été 
accordés  dans  la  forêt  de  Paucourt.  Cet  arrêt  (Montargis,  11  fé- 
vrier 1452)  maintient  lesdits  habitants  dans  leur  droit  c  es  con- 
trée de  Gault  et  Boutin  en  boys  vert  gisant  et  assemetté  pour 
bastir  et  édiffier  iceulx  manans  et  habitans  es  dites  contrées  de 
Gault  et  de  Boutin...  et  seront  lesquelz  arbres  signez  et  mar- 
telez par  ledit  concierge  et  sesdits  commis...  ordonnons  et 
appointons  auxdits  manans  et  habitans  la  place  et  contrée  de 
Sembranche,  la  Harancière  et  Cornau,  ainsy  comme  elles  se 
comportent,  à  commancer  aulcuns  de  branchart  en  bruant  et 
rapportant  aux  marches  de  Maletaverne  jusqucs  au  grand  che- 
min qui  va  de  Paucourt  à  Montargis  ».  Procédure  et  enquête 
incomplète  faite  le  20  décembre  1548,  au  sujet  desdits  droits 
d'usage  et  de  pâturage  dans  la  forêt  de  Paucourt,  par  Paul  de 
Villemor,  conseiller  du  Roi  sur  le  fait  des  eaux  et  forêts  à  la 
Table  de  Marbre  du  palais  à  Paris,  et  commissaire  en  cette 
partie  en  la  chambre  des  eaux  et  forêts.  —  Four  banal.  — 
Procès  mû  entre  les  héritiers  de  Mc  Jean  Guibert,  les  religieux 
de  Fontainejean  et  l'Hôtel-Dieu  de  Montargis  d'une  part,  et  les 
tuteurs  et  curateurs  des  enfants  mineurs  de  feu  Etienne  Hureau, 
habitants  de  Montargis,  d'autre  part,  au  sujet  d'une  part  de  pro- 
priété sur  le  four-Dieu  et  le  four  des  Barres  de  celte  ville,  et 
du  droit  de  Tournage  et  de  cuisson  (18  mars  1503). 
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FF.  3.  —  (Liasse).  —  297  pièces  :  24  parchemin,  251  papier, 

22  imprimées. 


f  581  -f  79S.  —  Procédure  entre  les  maire  et  échevins  de 
Montargis  et  le  fermier  des  aides  qui  méconnaissait  leurs  pri- 
vilèges sur  les  vins  de  leur  crû  transportés  à  travers  tout  le 
pays  (1583-1751).  Sentences,  arrêts  du  Conseil  d'Etat,  mé- 
moires, factums,  rapports  et  inventaires  de  récoltes.  —  Procé- 
dure de  la  Cour  des  Aides  contre  M.  Raige,  procureur,  et  le 
tuteur  de  la  demoiselle  Victoire  Durzy,  devenue  femme  de 
M.  Aubépin  (1784-1785).  —  Procédure  entre  le  receveur  des 
aides  et  le  fermier  d'une  partie  des  octrois  de  la  ville  de  Mon- 
targis  (1786-1792).  —  Procès  entre  Jean  Duchesne,  marchand, 
et  Jean  Bardin,  avocat  à  Montargis,  pour  la  vente  aux  échevins, 
moyennant  55  livres  tournois,  d'une  grange,  d'un  cellier,  d'un 
jardin  avec  vigne,  près  de  la  fosse  aux  excommuniés,  pour  y 
loger  les  pestiférés  de  la  ville  (octobre  1531). 

FF.  4.  —  (Liasse).  —  126  pièces  :  4  parchemin,  119  papier, 

3  imprimées. 

1706-1786. —  Opposition  faite  par  la  ville  de  Montargis 
à  la  vente  de  l'office  de  receveur  des  tailles  de  l'élection  de 
Montargis  et  autres  biens  saisis  réellement  sur  le  sieur  Le 
Gris,  «  et  ce  pour  être  conservés  et  payés  par  privilège  et  pré- 
férence à  tous  créanciers  »,  sur  le  prix  de  la  vente  des  sommes 
à  eux  dues  (1729-1732).  —  Procès  entre  les  habitants  du  fau- 
bourg de  La  Chaussée,  à  Montargis,  contre  le  collecteur  des 
tailles  d'Amilly;  assemblée  des  habitants  d'Amilly,à  la  requête 
d'Etienne  Jourdin,  laboureur,  demeurant  aux  Châtelains,  pa- 
roisse d'Amilly,  syndic  de  celle  paroisse  (1715),  h  l'effet  de 
savoir  si  ledit  faubourg  de  La  Chaussée  en  dépendait  au  tem- 
porel.—  Contestation  entre  M.  Animent,  lieutenant  général  du 
bailliage,  o.\  les  officiers  municipaux  de  Montargis  au  sujet  de 
la  nomination  du  tambour  de  ville  et  de  la  milice  bourgeoise  : 
le  lieutenant  général  s'était  attribué  le  droit  de  nommer  le 
tambour;  le  Roi  maintient  seuls  les  officiers  municipaux  dans 
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ce  droit  par  un  arrêt  du  Conseil  d'Etal  du  25  août  1781,  dont  il 
ordonne  l'exécution  par  lettres  patentes  du  môme  jour.  — 
Procès  entre  la  ville  et  l'exécuteur  des  hautes  œuvres,  Louis- 
François  Hébert,  au  sujet  de  ses  gages  et  de  ce  qu'il  prélevait 
sur  les  denrées  arrivant  au  marché  de  Montargis;  mémoires  et 
lettres  sur  la  question  de  savoir  si  les  villes  où  résident  les 
exécuteurs  sont  tenues  de  leur  fournir  tout  ce  qui  est  néces- 
saire à  leur  subsistance  et  entretien,  ou  s'ils  ne  doivent  pas 
être  entièrement  à  la  charge  des  seigneurs  haut-justiciers 
(1765-1775). 

FF.  5.  —  (Registre).  —  153  feuillets,  papier. 

1645-1647.  —  Extraits  des  défauts  et  amendes  adjugés 
en  la  gruerie  de  Montargis  depuis  le  samedi  16  décembre  1645 
jusqu'au  samedi  18  mai  1647. 

FF.  6.  —  (Liasse).  —  12  pièces  imprimées. 

1758-1779. —  Précis  pour  M0  Pierre-Adrien  Mengin, 
procureur  fiscal  du  duché  de  Châlillon-sur-Loing,  intimé, 
contre  messire  Gharles-Anne-Sigismond  de  Montmorency- 
Luxembourg,  qui  l'avait  destitué  (1758).  —  Mémoire  et  arrêt 
pour  Joseph  Gaide,  marchand  à  Montargis,  contre  Pierre  de 
La  Salle,  receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Montargis  (1759). 
—  Mémoire  pour  le  comte  de  Bragelongne  contre  le  sieur 
Potier  de  Pelletot  qui  l'avait  diffamé  (1762).  —  Mémoire  pour 
Marc  Goudard,  marchand  à  Montargis,  propriétaire  du  fief  de 
Pipant  en  la  paroisse  d'Amilly,  réclamant  les  cens  et  rentes 
solidairement  contre  plusieurs  détenteurs  d'héritages*  com- 
posant ledit  fief"  (1762).  —  Arrêt  du  Parlement  en  faveur  de 


1.  Savoir  le  monastère  bénédictin  de  Notre-Dame-des-Anges,  les 
Dominicaines  do  Montargis,  les  marguilliers  de  la  paroisse  du  Saint- 
Sépulcre  d'Amilly,  Pierre  et  Jean  Lefebvre,  Etienne  Regnaud. 

2.  Ce  mémoire  fournit  quelques  renseignements  sur  les  anciens  pro- 
priétaires du  fief  de  Pipaut  :  en  1538,  Jean  Guéard,  dont  une  fille, 
Jeanne,  épousa  Etienne  Quarré,  et  l'autre,  Edméc,  épousa  Jérôme 
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messire  Jean-Charles  de  Birague,  seigneur  de  Lisledon,  contre 
Mc  Louis-Alexandre  Lefèvre,  président  au  grenier  à  sel  de 
Montargis  (1768).  —  Mémoires  contradictoires  relatifs  à  la  ma- 
nufacture de  papier  établie  à  Langlée ,  pour  un  procès  où  se 
trouvent  mêlés  Gabriel  Prévost,  ci-devant  directeur  de  la  ma- 
nufacture et  ses  complices,  René-Guillaume  Mélier,  écuyer, 
Marie-Madeleine  de  Faye,  et  Jean-Baptiste  Vernay,  ancien 
échevin  de  la  ville  de  Paris,  tous  intéressés  ou  associés  (1772- 
1773).  —  Mémoire  sur  délibéré  en  faveur  des  échevins  et  habi- 
tants de  Ferrières  contre  messire  Barthélémy  Onic,  abbé 
commendataire  de  Ferrières,  au  sujet  de  certain  droit  de  pacage 
contesté  (1779). 

FF.  7.  —  (Liasse).  —  47  pièces  :  3  parchemin,  39  papier. 

1545-an  IX.  —  Contrat  d'acquisition  de  la  Picardière 
pqr  Jean  de  la  Vernade,  seigneur  de  Villemandeur  {14  jan- 
vier 1545).  Partage  de  la  terre  de  Villemandeur  (1er  février  1584) 
entre  Richard  Le  Fort,  écuyer,  seigneur  de  Villemandeur; 
Pierre  David,  écuyer,  seigneur  de  Varennes,  à  cause  de  Rachel 
Le  Fort  sa  femme,  absente;  et  Charles  de  Trigna,  écuyer,  sei- 
gneur du  Portai  (paroisse  de  Mormant).  Contrat  de  mariage  de 
Pierre  de  Chamborant,  écuyer,  avec  Diane  de  Gentilz,  demeu- 
rant à  Villebernin  près  Palluau  en  Touraine  (29  décembre  1596). 
Partage  du  droit  de  pèche  en  la  rivière  de  Villemandeur  (1598) 
et  baux  à  loyer.  Partage  entre  Blanchet  Le  Fort,  seigneur  de 
Villemandeur,  Charles  Le  Fort,  seigneur  de  Boisregnault,  et 
les  enfants  de  feu  Richard  Le  Fort  (2  avril  1628).  Bail  conclu 
par  Georges  Le  Fort,  seigneur  de  Villemandeur  (1655).  Dénom- 


Malingre;  en  1613,  François  et  Jacques  Paillet;  en  1671,  N.  de  Jouy; 
en  1682,  Louis  Loyseau,  mari  de  Agnès  de  Jouy,  présente  le  dénom- 
brement de  son  fief  à  M.  d'Acquin,  seigneur  de  Ghàtcaurenard  ;  mort 
en  1695,  il  laisse  pour  héritière  sa  fille  Marie  Loyseau,  qui  épouse 
François  Rapine;  en  17*26,  Jean  Rapine,  mort  quatorze  ans  plus  tard, 
laissant  pour  héritière  Jeanne  Rapine,  femme  de  Marie-Liô  Goujon, 
huissier-audiencier  au  bailliage  de  Lorris  ;  c'est  à  ces  derniers  qu'il 
fut  acheté  en  1753  par  Marc  Qoudard. 
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brement  de  l'étendue  de  la  rivière  et  justice  de  Villemandeur 
(1647).  Inventaire  des  titres  do  la  terre  de  Villemandeur 
(5  mai  4662),  intéressant  particulièrement  les  familles  de  La 
Vernade  et  Le  Fort.  Vente  faite  par  Mmo  Moynier,  veuve  Cham- 
borant,  de  la  terre  de  Villemandeur,  à  Pierre  Prévost,  libraire 
à  Monlargis  (23  pluviôse  un  IX). 


SÉRIE  GG. 

(Culte,  Instruction  publique,  Assistance  publique.) 

GG.  1.  (Liasse).  —  16  pièces  :  4  parchemin,  7  papier, 

3  imprimées  et  2  cahiers. 

4877-1780.  —  Culte.  —  Prieuré  de  la  Madeleine  de 
Montargis  :  fondation  d'une  messe  en  l'église  de  la  Made- 
leine, avec  l'assentiment  de  Gasse  de  Bourron,  prieur  de  Mon- 
targis, de  Jean,  abbé  de  Saint-Jean  de  Sens,  et  de  Jean 
Buschart,  prévôt  de  la  ville  de  Sens,  pour  le  repos  des  âmes 
de  ses  parents,  par  Pierre  Lebeuf,  bourgeois  de  Montargis 
(19  novembre  1377).  —  Prieuré  de  Saint-Dominique  :  recon- 
naissance d'une  obligation  hypothécaire  envers  les  religieuses 
Dominicaines  par  Edmée  Guerre,  femme  de  «  noble  homme  » 
Jean  Darcelle,  bourgeois  de  Montargis  (1553).  —  Eglise.  — 
Compte  des  recettes  et  dépenses  de  l'église  pour  les  années 
1601  et  1602.  Chapitres  des  recettes  par  rues:  grand 'rue'  depuis 
la  porto  du  Château  jusqu'à  la 'porte  de  Loing,  457  livres;  rue 
du  four  des  Barres  et  des  Pourceaux,  66  livres;  rue  aux  Juifs, 
36  livres  17  sous  ;  rue  du  Devidet",  6  livres  10  sous;  rue  Sainte- 
Marie,  11  livres  17  sous;  rue  du  Four-Dieu',  7  livres  6  sous; 
rue  du  Portail  de  Touche,  9  livres  15  sous;  rue  de  l'Ouche  et 
pêcherie,  53  livres  10  sous;  rue  Dorée  et  porte  aux  Moines4, 

1.  On  y  trouvait  la  maison  de  Pierre,  Gilles  et  Etienne  de  Montmes- 
lier;  la  maison  de  Pierro  Angot,  libraire,  dont  1'  «  ouvrouer  »  attcnait 
à  la  grande  porle  de  l'église;  la  maison  dite  La  Corne  de  Cerf,  appar- 
tenant aux  Dominicaines;  et  un  certain  nombre  d'enseignes  dont  les 
principales  étaient  :  l'image  Saint-Georges  (sur  le  pont  de  Puiseaux),  la 
Coquille,  Saint-Luc,  la  Lune,  les  Quatre  Vents,  la  Truie  qui  file,  le 
Mouton,  les  Pastoureaux,  l'Image  Sainte-Catherine. 

2.  Dans  cette  rue  habitait  Pierre  Ravault,  receveur  des  tailles. 

3.  Y  habitait  M*  Pierre  Guibert,  lieutenant  de  la  prévôté. 

4.  Là  so  trouvaient  la  geôle,  l'Hôlcl-Dieu  et  deux  maisons  ayant 
pour  enseignes  la  Croix  blanche  et  le  Chapeau  rouge. 
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139  livres  15  sous;  rue  des  Halles  et  du  marché,  16  livres 
18  sous;  rue  de  derrière  l'Hôtel-Dieu,  27  livres  8  sous;  fau- 
bourg de  la  Sirène  et  Chalelte,  30  livres  4  sous;  jardins  et  prés 
du  pâtis,  9  livres  18  sous;  porte  de  Loing,  La  Chaussée  et 
Amilly,  19  livres  9  sous;  porte  de  Lyon  ou  porte  aux  Moines, 
6  livres  15  sous;  vignes  Saint-Firmin,  7  livres;  porte  du  Mar- 
troi  ou  du  Château,  4  livres.  Recettes  diverses  en  rentes  dues 
par  des  particuliers,  en  loyers  et  baux  d'héritages,  en  quêtes 
pour  l'œuvre  et  reliques  de  l'église,  en  droits  d'inhumation1  et 
de  grosse  cloche1,  en  amendes;  recette  a  provenant  du  reste 
de  la  taille  qui  se  debvoit  lever  en  deux  années  pour  la  réé- 
difHcation  de  l'esglize  de  la  Magdellenne  que  les  habitans 
par  leurs  assemblées  ont  destiné  à  la  réfection  des  orgues  et 
couverture  des  dalles  de  plomb  de  ladite  église,  20  livres  ». 
Chapitres  des  dépenses  par  matières  :  gages  ordinaires  des 
chanoines*  et  autres  officiers,  1529  livres  4  sous;  luminaire, 
167  livres  5  sous;  anniversaires  et  services,  56  livres  13  sous; 
nourriture  et  paiement  du  prédicateur,  289  livres  16  sous;  or- 
gues et  dalles  de  plomb,  1186  livres  19  sous,  etc.*.  —  Inscrip- 
tions des  cloches  de  la  paroisse  de  la  Madeleine",  et  notes  sur 

1.  Sont  indiqués  les  services  funèbres  de  MB*  Paillet,  femme  du 
lieutenant  (26  Janvier  1601),  de  M.  Prévost,  lieutenant  général  (25  fé- 
vrier), du  sieur  de  Rogres,  neveu  de  M.  de  Langlée,  enterré  dans  la 
chapelle  des  Prévôts  (27  avril). 

2.  Pour  la  réception  du  corps  de  M"*  de  Nevers  en  l'église,  le 
M  juillet  1601. 

3.  C'étaient  messires  Mathurin  Crosseron ,  doyen  ;  Edme  Julien, 
Cosme  Chédeau,  Antoine  Giron,  Laurent  Cousture,  Laurent  Filleau, 
Pierre  Bordereau,  Jean  Breton;  ils  recevaient  chacun  60  livres  de  fixe 
par  an. 

4.  A  Hercule  de  Marry,  organiste,  pour  ses  gages,  24  livres  ;  à  mes- 
sire  Jacques  Jacob,  aussi  organiste,  76  livres  ;  à  messire  Macé  Bros- 
sard,  prêtre,  entrepreneur  desdites  orgues,  675  livres. 

5.  Voici  lo  texte  des  inscriptions,  tel  que  nous  le  fournissent  ces 
documents  :  «  Première  et  grosse  cloche  :  Dans  le  mois  de  septembre  1764 
j'ai  été  bénie  par  M™  Sébastien  Agnès  de  Villiers,  docteur  en  théo- 
logie, chanoine  régulier,  prieur-curé  de  Montargis  et  nommée  Guil- 
laume Angélique  par  haut  et  puissant  seigneur  messire  GuiUaume 
François  Bouvier  de  la  Motte,  marquis  de  Cepoy,  sous-lieutenant  aux 
gardes  françaises,  bailly,  gouverneur  et  capitaine  des  chasses  des 
ville,  château  et  capitainerie  de  Montargis,  et  par  dame  Marie  Angé- 

5 
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la  dépense  de  refonte  desdiles  cloches  (1764),  avec  pièces  à 
l'appui.  Traité  passé  par  le  curé  et  les  marguilliers  avec  Michel- 
Philippe  Desprès  et  Claude-Bernard  Héban,  fondeur  à  Paris1. 
—  Fabrique  de  l'église.  —  Comptes  de  la  fabrique  t  que  rend 
devant  M.  l'archidiacre  du  Gastinois,  dans  le  cours  de  sa  visite 
à  Montargis,  M0  Esme  Roulx,  conseiller  du  roi,  lieutenant  cri- 
minel, commissaire  enquesteur  et  examinateur  en  l'eslection 
de  Monlargis,  receveur  de  l'œuvre  et  fabrique  de  Ste  Marie 
Magdeleine  »  (1707-1708).  —  Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement 
[réimprimé  à  Montargis]  qui  maintient  la  fabrique  et  les  mar- 
guilliers de  l'église  dans  le  droit  d'affermer  les  boutiques  des- 


lique  de  Pertuis,  vcuvo  de  M"  Jean-Baptiste  Bouvier  de  la  Motte,  che- 
valier, seigneur  de  Gondreville,  Vertcau  et  Ichy,  lieutenant  de  nos 
seigneurs  les  maréchaux  de  France,  Nicolas  Constantin,  écuyer,  valet 
de  chambre  de  Monseigneur  le  duc  d'Orléans,  concierge  du  château 
roial  de  Montargis  et  ancien  maire,  et  M"  Charles  Durzy,  lieutenant 
au  bailliage  et  siège  présldial  de  Montargis,  marguilliers. 

Seconde  cloche:  Dans  le  mois  de  septembre  1764,  etc.  {sic),  et  nommée 
Françoise  Adélaïde  par  Cosme  François  Gaillard,  écuyer,  conseiller 
du  Roy,  lieutenant  général  civil  et  criminel  au  bailliage  et  siège  pré- 
sldial de  Montargis  et  lieutenant  général  de  police  de  la  ville,  juge 
conservateur  des  privilèges  dud.  Montargis,  par  demoiselle  Adélaïde 
Payneau,  fille  de  Monsieur  Jean  Baptiste  Payneau,  conseiller  du  Roy, 
juge  magistrat  civil  et  criminel  au  bailliage  et  siège  présidial  dud. 
Montargis  et  maire  de  la  dite  ville,  Nicolas  Constantin,  etc.  (sic). 

Troisième  cloche  :  Dans  le  mois  de  septembre  1764,  etc.  (sic),  et 
nommée  Magdeleine  Montargis  par  la  ville  de  Montargis  le  franc, 
représentée  par  messieurs  Jean-Baptiste  Payneau,  conseiller  du  Roy, 
juge  magistrat  au  bailliage  et  siège  présidial  et  maire  de  lad.  ville, 
Jean  Cotelle,  procureur  du  Roy  au  grenier  à  sel,  Etienne  Durand, 
bourgeois,  Julien- André  Mésange,  avocat  au  parlement  et  aud.  bail- 
liage et  siège  présidial  do  Montargis,  Jean  Baptiste  H ureau,  bourgeois, 
échevins  et  François  Charroyer,  conseiller  du  Roy,  président  aud. 
présidial,  ancien  maire  et  procureur  du  Roy  de  l'hôtel  de  viUe  do 
Montargis,  Nicolas  Constantin,  etc.  (sic). 

Quatrième  cloche  :  Dans  le  mois  de  septembre  1764,  etc.  (sic),  et  nommée 
Marie. Anne  Charlotte  par  M"  Charles  Durzy,  procureur  au  bailliage 
et  siège  présidial  dud.  Montargis,  marguilliers,  et  dame  Marie  Anne 
Clefjault,  femme  de  Nicolas  Constantin,  écuyer,  valet  de  chambre  de 
Monseigneur  le  duc  d'Orléans,  concierge  du  château  roial  dud.  Mon- 
targis et  ancien  maire  de  lad.  ville,  aussi  marguillier.  » 

1.  Au  dossier  est  joint  un  échantillon  du  métal  qui  a  été  coulé  en 
même  temps  que  les  cloches. 


—  67  — 

linées  à  la  vente  de  la  marée  dessalée  et  détrempée  (8  août  1752). 
Location  par  la  fabrique  de  prés  lui  appartenant  (1784). 

GG.  2.  (Liasse).  —  98  pièces  :  3  parchemin,  94  papier,  1  imprimée. 

f  6fe9-f  770. — Procès  entre  le  prieur-curé  de  Montargis 
et  le  maire  et  échevins  de  ladite  ville  au  sujet  de  la  nomination 
des  marguilliers.  Mémoire  du  receveur  et  des  marguilliers  de 
l'église  contre  le  curé.  Réparations  à  la  maison  presby  térale  ; 
dépenses  et  lettres  à  ce  relatives  de  M.  de  Gypierre,  intendant 
de  la  généralité. 

GG.  3.  (Liasse).  —  70  pièces  :  2  parchemin,  66  papier,  2  imprimées. 

f  620-1825*  —  Instruction  publique.  —  Contrats  relatifs 
à  rétablissement  des  Barnabiles  à  Montargis  pour  y  établir  un 
collège;  la  ville  concède  à  cet  effet  la  maison  de  ville  et  vingt- 
quatre  arpents  de  prés  inaliénables,  plus  la  somme  de  750  livres 
tournois  par  an  (14  mai  1620);  approbation  originale  du  Supé- 
rieur de  la  Congrégation. — Opposition  formée  par  les  échevins 
de  Montargis  à  l'acquisition  de  l'hôtel  de  l'Ange  par  les  Barna- 
bites  (1724).  —  Réunion  du  prieuré  de  S*  Catherine  au  collège 
pour  dotation  et  augmentation  de  ses  revenus  (1745). — Procès- 
verbaux  de  visites  d'experts;  délibérations  sur  le  prix  de  la 
pension;  état  des  baux;  estimation  des  revenus,  dépenses, 
charges  et  dettes  du  collège  (juillet  1763).  —  Supplique  à  M.  le 
contrôleur  général  des  finances  sur  les  dérogations  qu'ont  cru 
devoir  se  permettre  les  Barnabiles  à  leur  contrat  d'établisse- 
ment depuis  la  fondation  du  collège  :  <  Environ  l'an  1699  les 
Barnabiles  acquirent  l'hoslellerie  de  l'ange,  grand  logis  où 
d'ordinaire,  lors  du  passage  des  troupes  (qui  est  un  des  plus 
grands  du  Royaume  à  Montargis)  l'hostel  de  ville  logeoit  jus- 
qu'à trois  cens  chevaux.  Le  maire  en  envoya  loger  à  l'ordinaire. 
Les  pères  Barnabites  firent  grand  bruit  et  ont  porté  leurs 
plaintes  à  Monsieur  de  Bouville,  pour  lors  intendant,  qui,  en- 
tendant les  raisons  du  maire,  renvoya  les  Barnabites  et  leur  fit 
comprendre  le  tort  qu'ils  faisoient  à  la  ville.  Les  Barnabiles 
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voyant  cela  firent  un  retranchement  dans  les  écuries  sy  bien 
que  au  lieu  de  300  chevaux,  il  n'en  peut  plus  tenir  que  40  ». 
<  Première  contravention  :  Les  Barnabites  exigent  trente  sols 
par  an  de  chacque  escollier  ;  cela  même  a  causé  bien  du  désordre 
depuis  deux  ans  ».«  Seconde  contravention  :  Les  Barnabites  ont 
plain  leur  maison  de  pensionnaires  ;  cela  fait  un  tort  considé- 
rable à  la  ville  et  aux  autres  escolliers  qui  n'estant  point  pen- 
sionnaires sont  négligés  ».  c  Troisième  contravention  :  Jamais 
on  n'a  pu  leur  faire  faire  cet  article  [conduire  les  enfants  aux 
processions  générales]  ».  c  Quatrième  contravention  :  Non  seu- 
lement les  Barnabites  sont  contrevenus  aux  clauses  de  cette 
article  [construction  de  chapelle]  en  acheptant  une  grosse 
quantité  de  maison,  mais  ils  ont  même  recouru  aux  puissances 
suprêmes  pour  obliger  des  habitants  à  leur  céder  à  vil  prix 
leurs  maisons,  cela  est  public,  et  quoy  qu'il  n'y  ait  pas  réussy 
par  l'équité  des  princes,  ils  n'ont  pas  laissé  que  de  marquer  que 
l'on  avoit  bien  fait  de  prévoir  de  quoy  un  jour  ils  pouvoient 
estre  capables.  On  voit  encore  que  ils  sont  bien  éloignés  d'exé- 
cuter la  clause  qui  dit  que  au  cas  qu'il  leur  fût  légué  quelques 
maisons,  ils  seroient  obligés  de  les  louer  et  non  pas  de  les 
abattre  ou  retrancher  comme  ils  ont  fait  dans  l'hostellerie  de 
l'Ange  ».  «  Nouvelle  contravention.  Les  Barnabites  ont  envahi 
une  partie  des  prés  pâtures  qui  resloient  à  la  ville  en  sorte  que 
les  24  arpens  se  trouvent  portés  aujourd'huy  à...  ».  c  Cin- 
quième contravention.  C'est  îcy  où  l'on  voit  un  contract  en  bonne 
forme.  Les  Maire  et  Eschevins  doivent  payer  aux  Barnabites 
750  liv.;  il  faut  un  pouvoir  au  moins  égal  à  celuy  qu'ils  avoient 
lorsqu'ils  ont  contracté  pour  que  l'on  ait  pu  leur  augmenter 
leurs  gages  de  cent  vingt  livres,  les  Barnabites  n'en  peuvent 
rien  raporter,  l'arrest  du  conseil  où  on  les  employé  pour  870  liv. 
ne  fait  pas  un  tiltre,  puisque  cela  ne  peut  y  avoir  esté  inséré 
que  par  erreur,  et  que  c'est  visiblement  une  faute  de  clerc; 
ainsy  ils  auront  à  restituer  à  la  ville  toutes  ces  sommes  indû- 
ment receues  ».  «  Le  20  t°T  1746,  assemblée  généralle  des 
habitans  qui  autorise  le  Maire  sur  le  requis  des  Barnabites  à  in- 
tervenir et  se  joindre  à  eux  en  vertu  de  la  clause  cy  contre, 
pour  réunir  au  collège  de  la  ville  le  Prieuré  de  S*  Catherine  de 
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Mercy,  ce  qui  a  été  fait;  ce  Bénéfice  vaut  au  moins  1000  liv.de 
revenu;  la  pension  de  300  liv.  qu'ils  faisoient  au  titulaire  est 
éteinte  depuis  plusieurs  années.  »  Difficultés  relatives  avec  la 
ville  au  sujet  d'une  demande  d'octroi  faite  par  les  Barnabites. 
—  Procès-verbal  de  transcription  d'une  inscription  qui  se  lisait 
sur  la  porte  intérieure  de  l'église  des  Barnabites  :  Aujourd'huy 
mercredy  vingt  trois  novembre  mil  sept  cent  soixante  quatorze, 
heure  d'onze  du  matin,  Nous  François-Michel  Roux,  conseiller 
du  Roy  et  son  Procureur  en  l'élection  de  Montargis,  Pierre 
Bachereau,  marchand  bourgeois,  et  Louis-Jean  Guyon,  bour- 
geois échevin  de  la  ville  de  Montargis-le-franc,  assistés  de 
Mro  Jean-Albert-Alexandre  Byou,  secrétaire  greffier  de  l'hôtel 
de  lad.  ville,  avec  nous  soussignés,  nous  sommes  transportés 
dans  l'église  des  RR.  PP.  Barnabites  où  étant  nous  avons  fait 
transcrire  en  notre  présence,  et  en  présence  de  Monsieur  Es- 
tienne  Aubépin,  Procureur  du  Roy  et  de  S.  A.  S.  Monseigneur 
le  duc  d'Orléans  aux  bailliage  et  siège  présidial  dudit  Mon- 
targis, à  ce  par  nous  requis,  une  inscription  en  lettres  jaunes 
sur  une  toile  noire  étant  au  fronton  du  tambour  de  la  grande 
porte  ouvrante  sur  la  grande  Rue  au  dedans  de  lad.  église, 
laquelle  est  conçue  de  mot  à  mot  en  latin,  en  ces  termes  : 

d.  o.  M. 
Sub  invocatione  sancti  Ludovici 

Philippus  Dux  Aureliœ, 

Ludovici  magni  frater  unicus 

Germanis,  Hispanis,  Batavis 

apud  montera  casselium  profligatis 

publicum  hoc  pietatis  sux  monumenlum 

d.  v.  c. 

M.  DC.  LXXIX. 

De  quoy  nous  avons  dressé  le  présent  procès-verbal  pour  servir 
et  valoir  ce  que  de  raison. 

GGr.  4.  (Liasse).  —  3  pièces  :  1  parchemin,  2  papier. 
f  629-an  V.  —  Charité1.  —  Arrêt  du  Parlement  autorisant 

1 .  Il  y  a  peut-ôtre  lieu  d'indiquer  ici  l'existence  d'archives  à  l'hôtel- 
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l'établissement  et  portant  règlement  d'un  bureau  des  pauvres 
dans  la  ville  de  Montargis  (8  août  1629).  —  Lettre  de  l'abbé 
Chenou,curé  de  Noyers,  demandant  pour  un  de  ses  paroissiens 
une  place  à  l'hôtel-Dieu  (1763).  —  Etat  des  biens  et  revenus 
formant  la  dotation  de  l'hôpital  civil  de  Montargis  (an  V). 

GG.  5.  (Liasse).  —  1  pièce  imprimée. 

1782. — Hygiène  publique.— Ordonnance  de  M.  l'intendant 
de  Cypierre  concernant  la  maladie  contagieuse  de  la  morve 
(3  mars  1782). 

GG.  6.  (Liasse).  —  1  pièce  imprimée,  2  cahiers  papier. 

XVIII°-XIX°  siècle. — Circulaire  des  administrateurs  du 
directoire  du  district  de  Montargis  aux  officiers  municipaux, 
pour  leur  expliquer  la  loi  du  20  septembre  1792  déterminant  le 
mode  de  constater  et  d'inscrire  l'état  civil  des  citoyens  sur 
trois  registres  différents  (28  octobre  1792).  —  Notes  informes 
de  M.  Levain  (1865),  contenant  la  minute  d'un  catalogue  des 
anciens  registres  paroissiaux  de  la  ville  de  Montargis.  —  Dé- 
pouillement incomplot  des  registres  paroissiaux  pour  les  années 
1566-1588,  par  le  môme. 

GG.  7.  (Registre).  —  263  feuillets. 

f  567-1575*—  Premier  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Michel  de  Vaumorin,  parrain 
(26  février  1567).  —  Antonello  de  Sallerno  et  Andréa  de  Mon- 
divi,  archers  des  ordonnances  du  roi,  parrains  (16  mai).  — 
Guillaume  de  La  Rue,  chevaucheur  des  écuries  du  roi,  parrain 
(2  août).  —  J.  Follon,  femme  de  Claude  Montoguier,  fourrier  de 
Madame  la  duchesse1,  marraine  (29  septembre).  —  Baptême  de 

Dieu,  malheureusement  fort  peu  importantes.  Les  titres  anciens  y  sont 
en  petit  nombre,  et  la  série  des  registres  de  délibérations  commence 
seulement  en  1715. 
1.  Renée,  duchesse  de  Ferrare,  fille  de  François  !•'. 
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Marie,  fille  de  Antoine  Mathieu,  orfèvre,  et  de  Marie  Regnaut 
(84  octobre). — Baptême  de  Jacques,  fils  de  maître  Jean  Amyot, 
avocat  au  bailliage  et  prévôté  de  Montargis,  et  de  Françoise  de 
Montvuillon, sa  femme;  parrain,  Jacques  de  Montvuillon, rece- 
veur et  grenetier  à  Montargis  (1er  décembre).  —  Baptême  de 
Suzanne  Bodault  ;  marraines,  Geneviève  Cortin,  femme  de  Claude 
Enjourant,  seigneur  de  Latingy,  conseiller  au  parlementde  Paris, 
et  Suzanne,  femme  de  Guillaume  Burdin,  seigneur  de  la  Marti- 
nière,  son  bisaïeul  (5  janvier  1568).  —  Baptême  de  Florimond, 
fils  de  Florimond  de  Failly,  écuyer,  et  de  Marguerite  Pousset, 
sa  femme,  de  Châleaurenard  (19  avril).  — Jean  de  Conquérant  et 
François  de  Chantalou,  parrains  (25  juillet).  —  Joseph  Gorron, 
officier  de  Madame  la  duchesse,  parrain  (22  octobre).  —  Marie  de 
Moncellayt,  femme  de  noble  homme  Olivier  Pasquier,  marraine 
(2  novembre).  —  Edme  Duchamp,  seigneur  de  la  Pontonnière, 
parrain  (22  novembre). — Étiennelte  Dagam,  fille  de  feu  M0  An- 
toine Dagam,  en  son  vivant  procureur  à  Montargis,  marraine 
(23  janvier  1569).  —  Jean  de  Montvuillon,  maître  des  eaux  et 
forêts  à  Montargis,  et  Guillaume  Le  Queurre,  chevaucheur  pour 
le  roi  à  Montargis,  parrains  (6  mars).— Philippe  de  Saint-Lam- 
bert, marraine  (21  mars). —  Rinaldo  Carton,  sommelier  de  pan- 
neterie  de  Madame  la  duchesse,  parrain  (12  avril).  —  Baptême 
de  Marguerite,  fille  do  Edme  Duchamp,  écuyer;  parrain, 
Mc  Pierre  Marchant,  lieutenant  général  pour  le  roi  à  Montargis; 
marraines,  Marguerite  Duchamp,  femme  de  noble  homme  Lau- 
rent de  Conquérant,  et  Anne  de  Lavernade,  femme  de  noble 
homme  Jean  Després,  écuyer,  seigneur  de  Préfontaine  (15  mai). 
— Claude  Le  Fèvre,  femme  de  M0  Barthélémy  Prévost,  procu- 
reur du  roi  à  Montargis,  marraine  (19  juillet).  —  Blanche  de 
Racault,  et  Henriette  d'Arzac,  religieuse  dominicaine,  marraines 
(25  août).  —  Claude  Mailly,  peintre,  parrain  (25  octobre).  — 
Edméc,  fille  de  noble  homme  Philippe  do  Vieilchastel  (14  no- 
vembre). —  Christophle  Quasy,  concierge  de  la  forêt  de  Mon- 
targis et  bailli  de  Ferrières  (12  mars  1570).  —  Gaucher  de 
Foissy,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  l'un  de  ses  maîtres  d'hôtel 
ordinaires  et  gouverneur  de  Montargis,  parrain  (20  mars).  — 
Baptême  de  Jean,  fils  de  M0  Jean  Amyot  et  de  Françoise  de 
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Montvuillon  (6  aoûl).  —  Jacqueline  des  Roches,  veuve  de  noble 
homme  François  Le  Maire,  seigneur  de  Varennes  (pMd'Amilly)9 
marraine  (6  janvier  1571).  —  Jacques  de  Montvuillon,  écuyer, 
seigneur  de  la  Trumellerie  et  de  Liste,  grenetier  pour  le  roi  à 
Montargis,  parrain  (10  mai).  —  Gilles  de  Montmeslier,  sergent 
royal  ou  bailliage  de  Montargis,  parrain  (27  février  1578).  — 
Hugues  de  Monceau,  receveur  du  domaine  de  Montargis,  par- 
rain (17  mars).  —  Baptême  d'un  enfant  trouvé;  parrains,  mes* 
sire  Michel  Leclerc,  chevalier  de  Tordre  du  roi,  conseiller 
ordinaire  de  Madame  la  duchesse,  et  messire  Jean  de  Chen- 
neau,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  seigneur  de  la  Clébaudière 
et  du  Mez- le -Maréchal,  conseiller  ordinaire  de  ladite   du- 
chesse (5  juin).  —  Mgr  Jean  Surault,  contrôleur  de  Madame 
et  garde  des  sceaux  du  roi,  parrain,  et  Renée  de  Flacourt 
(8  juillet).  —  François  de  Chenneau,  conseiller  et  secrétaire  de 
Madame  la  duchesse,  seigneur  du  Vivier,  et  Jean  Dupuys,  son 
trésorier,  parrains  (11  juillet).  —  François  de  Romefort,  par- 
rain, et  Esther  du  Drac,  femme  de  noble  homme  Laurens  de 
Grabbe,  bailli  de  Montargis,  marraine  (17  janvier  1574).  —  Jac- 
ques de  Mozzy,  gouverneur  et  capitaine  de  Montargis,  et  Jean 
de  Bouchefort,  gentilhomme  servant  de  Madame  la  duchesse, 
parrain  (17  juin). 

GG.  8.  (Registre).  —  158  feuillets. 

1575-1 57H.— Deuxième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Anne,  fille  de  noble 
homme  Claude  Tambonneau,  concierge  et  gruyer  de  la  forêt 
de  Montargis;  parrain,  M"  Pierre  Le  Piat,  prévôt  de  Gien 
(25  avril  1575).  —  M0  Nicolas  Charpentier,  prévôt  pour  le  roi  à 
Montargis,  et  Jean  Dupont,  lieutenant  du  prévôt  des  maréchaux, 
parrains  (11  mai).  —  Noël  Grosboys,  fourrier  de  M.  le  duc  de 
Nemours,  parrain  (31  août).  —  Giovanni  Baptista  Coutugui 
(Contugue),  médecin  et  gentilhomme  du  cardinal  d'Esté,  par- 
rain (4  décembre).  —  Laurens  de  Crabbe,  seigneur  de  Fromont, 
bailli  de  Montargis,  parrain,  et  Claude  de  La  Forge,  marraine 
(22  mars  1576).  —  Louis  de  Chardon,  seigneur  de  Ligny,  par- 
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rain  (14  mai).  —  Baptême  de  Nicolas,  fils  de  Edme  Guyon, 
chevaucheur  d'écurie  tenant  la  poste  pour  le  roi  à  Montargis 
(25  juin).  —  Bertrand  Touroude,  huissier  de  chambre  et  porte- 
manteau de  Mgr  le  duc  de  Nemours,  parrain  (24  décembre).  — 
Sanbrio  Ruggio,  maître  d'hôtel,  et  Pierre  de  La  Palud,  secré- 
taire de  Mgr  le  duc  de  Nemours,  parrains  (12  février  1577). 

—  Philippe  de  Fauville  ,  seigneur  d'Ulay ,  lieutenant  de 
M.  de  Bourron  (François  de  Salart)au  gouvernement  de  la  ville 
de  Montargis,  parrain  (14  avril).  —  Baptême  de  Anne,  fille  de 
François  de  Salart  et  de  Diane  Duclos;  parrains,  Mgr  Henry  de 
Lorraine,  duc  de  Guise,  et  Mgr  de  Luxembourg,  duc  de  Piney 
(19  avril). 

GG.  9.  (Registre).  —  226  feuillets. 

f  579-1 587.— Troisième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis. — Anne,  fille  de  Jean  de  Mon tvui lion, 
maître  des  eaux  et  forêts  en  la  gruerie  de  Montargis,  marraine 
(1er  septembre  1579).  —  Baptême  de  Marie,  fille  de  M0  Barthé- 
lémy Prévost, procureur  du  roi  à  Montargis;  marraines,  Jeanne 
Prévost,  veuve  de  Me  Jean  Geuffronneau,  prévôt  à  Montargis, 
et  Jeanne  Bardin,  fille  de  J.-B.  de  Gontugue  (23  septembre). — 
M°  Jean  Regnard,  seigneur  du  Chastellet,  grenetier  pour  le  roi 
à  Montargis,  parrain  (9  octobre). — Baptême  de  Charles,  fils  de 
M*  Charles  Bardin,  seigneur  de  la  Marlinière,  avocat;  parrains, 
M0  Pierre  Guibert,  seigneur  de  Vieilles-Maisons,  avocat,  et 
M0  Etienne  Paupard,  procureur  au  bailliage  de  Montargis 
(10  novembre).  —  M0  Pierre  Marchant,  écuyer,  lieutenant  gé- 
néral au  bailliage,  parrain  (4  décembre).  —  Barthélémy  Petit, 
avocat  au  parlement  et  garde  des  sceaux  en  la  prévôté  de 
Moret,  parrain  (12  juin  1580).  —  Baptême  de  Jacques,  fils  de 
Jean  Dubois,  valet  de  chambre  de  Mgr  le  duc  de  Nemours;  par- 
rains, M0  Claude  de  Brisebarre,  secrétaire  de  la  reine-mère,  et 
Pierre  Du  Buisson,  capitaine  dudit  duc  (29  avril  1581).  — 
George  de  Birat,  porte-manteau  du  roi,  parrain  (27  juin  1582). 

—  Baptême  de  Claude,  fille  de  M0  Jacques  Paillet,  lieutenant 
général  à  Montargis,  et  de  Thomasse  Fourrier  (27  janvier  1583). 

—  Barthélémy  Prévost,  avocat,  fils  de  Mc  Barthélémy  Prévost, 
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procureur  du  roi  à  Montargis,  parrain  (27  mars).  —  Baptême 
de  Marie,  fille  de  M*  Jean  Regnard,  grenetier  du  roi  à  Mon- 
targis, et  de  Marie  Ravault;  parrain,  Jacques  Ravault,  greffier 
au  bailliage  (17  mai). — Me  Martin  Brusselot,  maître  et  principal 
du  collège  de  cette  ville  de  Montargis,  et  M°  Pierre  Renard, 
élu  pour  le  roi  à  Montargis,  parrains  (4  juin).  —  Geneviève 
Pollé,  femme  de  noble  homme  George  de  Birat  (ou  de  Birague), 
marraine  (14  août). —  Jérôme  Roland,  secrétaire  pour  la  reine- 
mère,  parrain  (27  août)1.  —  Baptême  de  Pierre,  fils  d'Edme 
Bayard,  peintre  et  vitrier  à  Montargis;  parrains,  M°  Pierre 
Rondin,  receveur  du  domaine  royal  à  Montargis,  et  M0  Jean 
Berthelot,  avocat  (28  janvier  1586).  —  Marie,  fille  de  noble 
homme  Jean  Thomas,  sieur  de  la  Thaumassière,  prévôt  des 
marchands,  marraine  (8  février). 

GG.  10.  (Registre).  —  40  feuillets. 

f  587-1 591  «—Quatrième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Jean  Pigaillot,  maître  chirurgien, 
parrain  (20  avril  1587).  —  Madeleine  Bourgoin,  femme  de  Jean 
Geuffronneau,  gouverneur  de  l'hôtel-Dieu  de  Montargis,  mar- 
raine (11  mai).  —  Georges  Braille,  secrétaire  de  la  reine-mère, 
et  Georges  de  Birat,  gruyer  et  concierge  de  la  forêt  de  Mon- 
targis, parrains  (10  novembre). —  M0  Barthélémy  Prévost,  lieu- 
tenant général  au  bailliage,  et  M6  Gratian  Charnier,  maître  des 
eaux  et  forêts  a  Montargis,  parrains  (7  janvier  1588). — Baptême 
de  Marguerite,  fille  de  Gabriel  Supplion,  notaire  royal,  et  de 
Judith  de  Mary;  parrain,  Hercules  de  Mary,  concierge  de  la 
forêt  de  Montargis  et  valet  de  chambre  de  Monsieur  et  de  Ma- 
dame de  Nemours  (15  janvier).  —  Baptême  de  Renée,  fille  de 
Christophle  de  Voisines  et  de  Louise  Desrochon;  parrain, 
Etienne  Duchamp;  marraine,  Adrienne  de  Voisines  (3  avril). — 
N.  Courtois,  receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Nemours,  par- 
rain (22  juillet).— Jean  de  Gauville,  seigneur  de  Saint-Maurice- 


1.  Les  dernières  semaines  de  1583,  l'année  1584  entière  et  les  onze 
premiers  mois  de  1585  manquent  dans  le  registre. 
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le-Fessarl,  parrain  (29  septembre).  —  M0  Etienne  Ravault, 
seigneur  de  Puteville,  conseiller  du  roi  et  prévôt  de  Montargis 
(3  novembre).  —  M0  Gratian  Arman,  m0  es  arts  et  principal  du 
collège  de  Montargis,  parrain  (5  avril  1589). — Marguerite  Pie- 
defer,  femme  de  noble  homme  Jean  de  Gauville,  écuyer,  sei- 
gneur de  Fessard,  marraine  (18  mai).  —  Gaucher  Raguier, 
écuyer-,  seigneur  d'Estrelles  et  Ghampmoreau,  et  Georges  Birat, 
concierge  de  la  forêt  de  Montargis,  parrains  (lv  juin).  —  Bap- 
tême de  Jeanne,  fille  d'Etienne  Jolly,  officier  de  panneterie  de 
Mgr  de  Nemours  (5  août).  —  Guillaume  du  Puys,  lieutenant  do 
M.  de  Bourron,  gouverneur  de  la  ville  et  du  château  de  Mon- 
targis, parrain  (9  août). —  Louis,  seigneur  de  Rouville,  parrain, 
et  Marie  de  Salart,  fille  de  M.  de  Bourron,  marraine  (20  août). 

—  Georges  Braille,  secrétaire  de  Mgr  le  duc  de  Nemours,  par- 
rain (10  septembre).  —  Jean  de  la  Lande,  écuyer,  seigneur  de 
Corbeilles,  parrain  (31  octobre). —  Baptême  de  Charles,  fils  de 
M0  Guillaume  Bouvyer,  procureur  au  bailliage  de  Montargis; 
Charles  de  Rogres,  seigneur  de  Langlée,  parrain  (7  juillet  1590). 

—  Noble  homme  Donat  Musachio,  capitaine  de  cinquante  che- 
vaux légers,  parrain  (10  juillet).  —  Jean  Dupont,  fils  de  M0  J. 
Dupont,  prévôt  des  maréchaux  en  la  maréchaussée  de  Mon- 
targis (13  août).  —  M0  Pierre  Le  Brun,  peintre  et  vitrier  de 
cette  ville,  parrain  (21  août).  —  M0  Jean  Robeau,  chevaucheur 
pour  le  roi  à  Préfontaine,  et  Louis  Robeau,  garde  des  sceaux  à 
Montargis  (Q  octobre).  —  Baptême  de  Jacques,  fils  de  noble 
homme  Louis  de  Grailly,  seigneur  de  Chalette,  et  de  Renée  de 
Chansi  (22  octobre).  —  Baptême  de  Gabrielle,  fille  de  M0  Pierre 
Dumez,  avocat  au  bailliage  de  Montargis,  et  de  Marie  Malingre-, 
marraines,  Gabrielle  de  Pampelune  et  Rachel  Ravault  (19  no- 
vembre). —  Pierre  de  Sacquespée,  écuyer,  seigneur  de  Selin- 
court,  premier  maître  d'hôtel  de  Mgr  le  duc  de  Nemours,  et 
M0  Pierre  Guibert,  conseiller  lieutenant  en  la  prévôté  de  Mon- 
targis, parrains  (23  décembre). 

GG.  11.  (Registre).  —  50  feuillets. 
f  575-1590.  —  Registre  des  testaments  :  Pierre  de  la 
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Forge,  seigneur  de  Proville,  demande  à  être  inhumé  en  l'église 
de  la  Madeleine,  près  de  Edme  de  la  Forge,  son  père  (mai  1578). 

GG.  12.  (Registre).  -  122  feuillets. 

1591-1593.—  Cinquième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Moutargis.—  Baptême  de  Marie,  fille  de  M°  Bar- 
thélémy Petit,  seigneur  de  Grandchamp,  avocat  au  bailliage  de 
Montargis,  et  de  Marie  de  Sailly  (20  mars  1591).  —  Claire  de 
Voysines,  femme  de  Etienne  de  Moléon,  seigneur  de  Saint- 
Vincent,  lieutenant  de  M.  de  Bourron,  marraine  (8  avril).  — 
Séraphin  du  Tillet,  baron  de  La  Bussièro  et  de  Pannes,  capi- 
taine de  cinquante  lances  au  service  des  princes  catholiques, 
parrain,  et  Jeanne  de  Pirot,  femme  de  François  de  Chamigny, 
écuyer,  seigneur  de  Briare,  marraine  (29  avril).  — N.  GeuiTron- 
neau,  conseiller-élu  en  l'élection  de  Gien,  parrain  (11  août). — 
Jeanne  Baudoin,  femme  de  Claude  Hédelin,  lieutenant  parti- 
culier au  siège  de  Château-Landon,  marraine  (lor  septembre). 
—  Louis  de  Hutin,  écuyer,  seigneur  de  Dordives,  parrain 
(30  septembre).  —  Pierre  de  Chanteloup,  écuyer-,  seigneur  de 
Parigny  en  Bourgogne,  parrain  (11  janvier  1592). —  Jean  Bap- 
tiste Zanbel,  enseigne  de  la  compagnie  des  gens  de  pied  de 
M.  de  Selincourt,  parrain  (11  avril).  —  Baptême  de  Laurent, 
fils  de  Pierre  Ozon,  échevin  de  Montargis,  et  de  Edme  Piat 
(31  mai).  —  Baptême  de  Suzanne,  fils  de  M0  Pierre  de  Mont- 
meslier,  avocat  au  bailliage  de  Montargis,  et  de  Catherine  Por- 
tevin  (17  juillet). — M0  Jacques  Rossignol,  contrôleur  au  grenier 
à  sel  de  Montargis,  parrain  (16  août).  —  Anne,  fille  de  Mc  Ni- 
colas Chahouillé,  procureur  du  roi  au  bailliage  de  Moret,  mar- 
raine (5  mars  1593). 

GG.  13.  (Registre).  —  123  feuillets. 

1593-1595.  —  Sixième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Charles  de  Trignac,  seigneur  du 
Portail,  parrain  (11  juin  1593).  —  Baptême  de  Jean,  fils  de  Ni- 
colas Régnier,  maître  de  fourreau  de  feue  Madame  Renée  de 
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France;  J.  Fiero  Vagnarello  (d'Urbino),  architecte  à  la  suite  de 
Mgr  le  duc  du  Maine,  parrain  (18  juillet).  —  Jean  du  Perret, 
écuyer,  seigneur  de  Subligny,  et  Pierre  de  Sacquespée,  gou- 
verneur du  château  de  Montargis,  parrains  (4  février  1594).  — 
Madeleine  de  Montmeslier,  femme  de  M0  Pierre  Guibert,  lieu- 
tenant de  la  prévôté,  marraine  (31  mai).—  M0  Sébastien  Mauduit, 
avocat  au  bailliage  de  Montargis,  bailli  de  la  Chapelle-S'-Sé- 
pulcre,  parrain  (2  juillet). —  Etienne  de  Vienne,  peintre  en  cette 
ville  de  Montargis,  parrain  (9  septembre).  —  Jérôme  Bardin, 
maire  et  échevin  de  la  ville,  parrain  (17  septembre).  —  Jérôme 
Rolland,  écuyer,  sieur  de  Boyfosse,  parrain  (6  octobre).  — 
Baptême  de  Gaspard,  fils  de  Claude  du  Perret,  écuyer,  seigneur 
de  Changy,  maître  des  eaux  et  forêts  des  bailliage,  élection  et 
gruerie  de  Montargis,  et  de  Perrette  Charnier  (6  janvier  1595). 
—  M0  Nicolas  Sergent,  aumônier  de  M.  de  Selincourt,  parrain 
(27  janvier).  —  Jean  David,  écuyer,  seigneur  de  Bagneaux, 
parrain  (8  mars).  —  Baptême  de  Guillaume,  fils  de  Philippe  de 
Bourneaulx,  receveur  de  Courlempierre  ;  Anne  Duchesne, 
femme  de  Jean  Desfriches,  receveur  de  Montbonnin,  marraine 
(6  juillet).  —  Philippe  de  Romilly,  capitaine  commandant  pour 
le  roi  à  Cou  langes-sur-Yonne,  parrain  (7  août).  —  Jacques 
Marsot,  commandant  au  château  de  Montargis  sous  la  charge 
de  M.  de  Selincourt,  parrain  (26  décembre). 

G  G.  14.  (Registre).  —  130  feuillets. 

f  596-i  598.  —  Septième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Marguerite  Galmet,  femme  de 
Jacques  Hanapier,  sieur  d'Armonville,  conseiller  et  grand  maître 
des  forêts  du  duché  d'Orléans,  marraine  (14  avril).  —  Louise 
Roussel,  veuve  de  M0  Jacques  Ravault,  président  en  l'élection, 
marraine  (30  juillet).  —  Jean  Passart,  contrôleur  et  argentier  de 
Mgr  le  duc  de  Nemours,  parrain  (30  juillet).  —  Marie  Ravault, 
femme  de  M°  Charles  Asselineau,  receveur  des  tailles  en  l'élec- 
tion de  Montargis  (7  novembre). — Dame  Edmée  de  Courtenay, 
religieuse  de  Saint-Dominique  de  Montargis,  marraine,  repré- 
sentée par  Edmée  de  la  Lande  (15  novembre). — Etienne  Raige, 
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maire  de  la  ville,  parrain  (2  décembre).  —  François  de  Sac- 
quespée,  abbé  commendataire  de  Saint-Evroul ,  conseiller  de 
Madame  la  duchesse  de  Nemours,  parrain  (i2  mars  1597).  — 
Me  Germain  Lancelot,  seigneur  de  Beauregard,  parrain  (21  jan- 
vier 1598).  —  Adrienne,  fille  de  noble  homme  Alexandre  de 
Bourthuict,  écuyer,  seigneur  de  Platteville,  marraine  (5  février). 
—  Geneviève  de  Lospital,  religieuse  de  l'abbaye  Saint-Domi- 
nique (9  octobre). 

GG.  15.  (Registre).  —  221  feuillets. 

f  598-i  606.  —  Huitième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  M0  Charles  Asselineau,  bourgeois, 
parrain  (15  février  1599).  —  Claude  Quarré,  maire  de  la  ville,  par- 
rain (8  avril).  —  Amelot  de  Grailly,  écuyer, sieur  de  Monthenon, 
parrain  (21  mai).  —  François  Ravault,  écuyer,  sieur  de  Giron- 
ville,  prévôt  des  maréchaux  à  Montargis,  parrain  (5  juin).  — 
Charlotte  de  Clausse,  marraine  (25  juillet). — Baptême  de  Fran- 
çois, fils  de  Mc  Nicolas  du  Cloux,  contrôleur  de  la  maréchaussée 
de  Montargis  (27  janvier  1600).  —  Baptême  de  Anne,  fille  de  Jean 
Popin,  écuyer  des  enfants  de  Mgr  le  duc  de  Nemours  (26  juil- 
let). —  Marie  Girault,  religieuse  de  Saint-Dominique,  marraine, 
représentée  par  Marguerite  de  Crèvecœur,  fille  de  Jacques  de 
Crèvecoeur,  seigneur  de  Pailly-sous- Vivant  (7  août).— Baptême 
de  Françoise,  fille  de  Barthélémy  David,  écuyer,  seigneur  de 
la  Barrodière,  et  de  Anne  de  Birague;  Georges  de  Birague, 
gruyer  de  la  forêt  de  Montargis,  parrain  (23  août).  —  M*  Jean 
Sambon,  principal  du  collège,  parrain  (4  janvier  1601).  — 
Charles  Desmares,  sieur  des  Roberdières,  jadis  receveur  des 
gabelles  au  grenier  de  Montargis,  parrain  (19  avril  1602).  — 
Christophle  de  Harlault,  écuyer,  sieur  de  la  Mardelle,  parrain 
(4  juin).  — Etienne  Ozon,  sieur  du  Frétoy,  et  Jean  Geuffronneau, 
naguère  maire  de  cette  ville,  parrains  (6  février  1603).  —  Mes- 
sire  Laurent  Cousture,  prêtre,  chanoine  de  La  Madeleine,  par- 
rain (8  mai).  —  Renée  de  Flacourt,  veuve  de  Mc  Lucas  Souve- 
rain, jadis  contrôleur  en  l'élection  de  Montargis,  marraine 
(24  août).  —  Claude  de  Lavau,  veuve  de  Claude  Lhoste,  sieur 
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de  Villaines-les-Brosses,  secrétaire  du  roi,  marraine;  et 
Mc  Charles  Asselineau,  naguère  receveur  des  aides  et  tailles  à 
Montargis,  parrain  (lor  janvier  1604).  —  Baptême  de  Barbe,fille 
de  Louis  Teste,  m°  jardinier  du  roi  aux  jardins  du  château  de 
Montargis  (21  novembre).  —  Thomas  Guyon,  directeur  du  do- 
maine de  cette  ville,  parrain  (8  avril  1605).  —  Marguerite  de 
Saint-Phalle,  marraine  (24  juin).  —  M0  Jean  Sambon,  principal 
du  collège,  et  M°  Nicolas  Humbelot,  régent  audit  collège,  par- 
rains (9  septembre).  —  Gabrielle  de  Donon,  femme  de  Barthé- 
lémy Prévôt,  écuyer,  sieur  de  Laleu  et  de  la  Maisonfort,  tréso- 
rier et  secrétaire  des  finances  du  roi,  marraine  (13  septembre). 
—  Louis  Deshayes,  fils  d'Antoine  Deshayes,  bailli  et  gouver- 
neur de  Montargis,  bailli  et  mailre  des  eaux  et  forêts,  parrain 
(17  octobre). —  M0  Jean  Laureau,  sieur  des  Fillonnières,  lieute- 
nant en  la  maréchaussée  du  roi,  parrain  (12  novembre). — Noble 
dame  Jeanne  de  Gourtenay,  prieure  de  Saint-Dominique,  mar- 
raine (9  mai  1606). 

GG.  16.  (Registre).  -  207  feuillets. 

1606-1612.—  Neuvième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Antoine  Deshayes,  bailli  et  gou- 
verneur de  Montargis,  seigneur  de  la  Brelonnière,  secrétaire 
des  commandements  de  Mgr  le  duc  de  Nemours,  parrain 
(25  octobre  1606).  —  Guillaume  Bouvier,  procureur  du  roi  à 
Montargis  et  bailli  d'Amilly,  parrain;  sœur  Anne  de  Sallard 
de  Bourron,  religieuse,  prieure  de  Saint-Dominique,  marraine 
(16  décembre).  —  M0  Claude  Paris,  lieutenant  particulier  et 
assesseur  criminel  au  bailliage  de  Montargis,  et  M0  Robert 
Collas,  sieur  de  Denainville,  receveur  des  tailles  et  aides,  par- 
rains (2  mars  1607).  —  Baptême  de  Charles,  fils  de  Charles  de 
Rogres,  sieur  de  Langlée  ;  Daniel  Bonnet,  docteur  en  théologie, 
prieur-curé  de  Montargis,  parrain  (18  avril).  —  Michelle  Le 
Masne,  femme  de  M*  Malhurin  Collas,  sieur  des  Francs,  mar- 
raine (28  avril).  —  M"  Nicolas  Boiscourjon,  avocat  au  bailliage 
et  prévôté  de  Montargis  parrain,  (2  mai). —  Baptême  de  Antoine, 
fils  de  Jacques  Marchot,  lieutenant  au  château  de  Montargis, 
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«  autrement  dit  Monsieur  de  La  Jacquinière  •  (8  mai). —  M*  Jean 
Souverain,  médecin,  parrain  (23  septembre).  —  Nicolas  Hum- 
belot,  principal  du  collège,  parrain  (19  mars  1608).  —  Claude 
Ledieu,  lieutenant  particulier  au  bailliage  de  Nemours  et  Châ- 
teaulandon,  parrain  (2  janvier  1609).  —  M*  François  Ravault, 
écuyer,  prévôt  provincial  de  la  maréchaussée  de  Montargis,  et 
M°  Jacques  Moireau,  grenetier  au  grenier  à  sel  de  Montargis 
et  bailli  de  Saint-Maurice-sur-Laveron,  parrains  (12  avril).  — 
Baptême  de  Françoise,  fille  de  M0  J.  Sa  m  bon,  élu  pour  le  roi 
à  Montargis;  parrain,  François  de  Clausse,  écuyer,  seigneur 
de  Marchaumont,  Dannemois  et  Courances  (20  juillet).  — 
Baptême  de  Jacques,  fils  de  M0  Antoine  Lhoste,  sieur  de  Vil- 
laines,  lieutenant  général  civil  et  criminel  au  bailliage  de  Mon- 
targis, et  de  Catherine  Gassot;  parrains,  M°  Esme  Guibert, 
lieutenant  en  la  prévôté,  et  Hervé  Lhoste,  sieur  de  Trongny, 
son  oncle  (18  août).  —  Pierre  Tambonneau,  sieur  de  Vaure- 
gnard,  commissaire  des  guerres,  parrain  (13  mai  1610).  —  Anne 
Jacqueau,  femme  de  M0  Daniel  Souverain,  contrôleur  en  l'élec- 
tion et  grenier  à  sel  de  Montargis,  marraine  (24  février  1612). 

GG.  H.  (Registre).  —  186  feuilleta. 

1612-1616.  —  Dixième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Etienne,  fils  de  Sa- 
muel Quarré,  seigneur  de  Gondreville  (10  mars  1612).  —  Dame 
Claude  de  la  Bussière,  sous-prieure  de  Saint-Dominique,  mar- 
raine (22  janvier  1613).  —  Anne  de  Brene,  c  issue  du  sang 
royal  »,  fille  de  Antoine  de  Brene,  sieur  de  Bombon,  marraine 
(26  août).  —  Baptême  de  Jean,  fils  de  M0  Jean  Sambon,  prési- 
dent et  élu  à  Montargis  ;  parrain,  André  Torchon,  maître  chi- 
rurgien (2  août).  —  Baptême  de  Louise,  fille  de  François 
de  Savigny  et  de  Françoise  d'Angluze  [bâtarde],  ses  père  et 
mère;  marraines,  Isabelle  de  Gauville  et  Louise  de  Méoléon 
(2  janvier  1614).  —  Anne  de  Chapelle,  femme  de  Antoine  Des- 
hayes,  sieur  de  Cormenin  et  de  Courtoin,  bailli  de  Montargis, 
marraine  (22  août).  —  Baptême  de  Louis,  fils  de  Charles  de 
Rogres  et  d'Anne  Prévost;  parrain,  messire  Louis  de  Roche- 
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chouarl,  chevalier,  sieur  de  La  Brosse  ;  marraine,  Marguerite 
de  Piédefer  (17  décembre). — François  Scot,  sieur  de  Savigny, 
parrain  (17  octobre  1615).  —  Etienne  Mestivier,  gouverneur  de 
la  ville  de  Montargis,  parrain  (24  février  1616). 

GO.  18.  (Registre).  —  259  feuillets. 

1616-1620. —  Onzième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  M0  Laurent  Tambonneau,  jjuge 
ordinaire  et  garde-manteau  de  la  forêt  de  Montargis,  parrain 
(17  mars  1616).  —  Marie  de  Barville,  femme  du  sieur  de  la 
Morinière,  marraine  (6  avril).  —  Antoine  de  Flériau,  écuyer, 
sieur  de  Rocheville,  parrain  (29  août  1617).  —  Edmée,  fille  de 
m°  Etienne  Bollère,  lieutenant  à  La  Selle-sur-le-Bied,  marraine 
(15  janvier  1618).  —  Mro  Etienne  Tonnellier,  docteur  en  théo- 
logie, curé  de  S'-Eustache  à  Paris,  parrain  (19  juillet).  —  Angé- 
lique, fille  de  feu  Louis  de  Goulart,  écuyer,  sieur  de  la  Gifar- 
dière,  marraine  (80  novembre).  —  Baptême  de  Charles,  fils  de 
m0  Jean  Durand,  lieutenant  aux  eaux  et  forêts  du  bailliage  et 
prévôté  de  Montargis,  et  de  Marie  Lebeuf;  parrain,  Nicolas 
Robeau ,  garde  des  sceaux  desdits  bailliage  et  prévôté 
(23  avril  1619).  —  Haut  et  puissant  prince  Léonor  d'Orléans, 
duc  de  Fronsac,  parrain  (18  mai).  —  Marie,  fille  de  Jean-Bap- 
tiste de  Gallars,  officier  de  la  paneterie  de  la  reine-mère 
(lor  juin).  —  Claude  de  Moraynes,  écuyer,  sieur  de  la  Maison- 
fort  et  de  Beaupré,  bailli  de  Nemours  et  de  Châteaulandon, 
parrain  (28  novembre). — Baptême  de  Etienne,  fils  de  m0  Etienne 
Regnard,  grenetier  au  grenier  à  sel  de  Boiscommun;  parrains, 
m°  Etienne  Ravault,  lieutenant  criminel  en  la  prévôté  de  Mon- 
targis, et  m0  Guillaume  Ménard,  président  en  l'élection  (17  jan- 
vier 1620).— Marie,  fille  de  feu  m°  Claude  Tambonneau,  prévôt 
de  Nemours,  marraine  (28  janvier).  —  Claude,  fille  de  Pierre 
Guyon,  maire  de  Montargis,  et  Marie,  fille  de  Jean  Souverain, 
médecin,  marraines  (2  juin).  —  Etienne  Asselineau,  sieur  du 
Couldray,  prévôt  provincial  des  maréchaux  de  France  à  Mon- 
targis, parrain  (23  juillet). 
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GG.  19.  (Registre).  —  65  feuillets. 

1621-1627.  —  Registre  des  mariages  et  sépultures  de 
l'église  paroissiale  de  Monlargis.  —  Inhumations  de  Daniel 
Bonnet,  curé  (12  février  1624)  ;  —  de  Barthélémy  Bouvier, 
prêtre  de  l'église  collégiale  de  Gien  (2  mai);  —  de  Georges  de 
Birat,  fils  de  M.  de  la  Chize  (12  mai);  —  de  Antoine  Gourât, 
compagnon  peintre  flamand  (2  août);  —  de  François  Panys, 
maître  de  poste  à  Montargis  (13  février  1625);  —  de  Marie 
Texier,  femme  de  Me  Etienne  Asselineau,  prévôt  des  maréchaux 
(9  avril)  ;  —de  Laurent  Ozon,  lieutenant  particulier (15  août  1626); 
—  de  Barthélémy  Petit,  sieur  de  Grandchamp,  mort  de  la  peste 
(21  mai  1627).  —  Mariages  de  Marguerite  Bouvier  et  Olivier  de 
Camrémy  (21  juin  1621)  ;—  de  Marie  Ozon  et  mc  Claude  Bouvier, 
procureur  du  roi  au  hailliage  de  Montargis  (6  février  1622);  — 
de  Marie  Gassot  et  Olivier  de  la  Lande,  fauconnier  du  roi 
(y  janvier  1027);  —  de  Marguerite  Dupuys  et  Claude  Tassin, 
peintre  vitrier  à  Auxerre  (y  janvier). 

GG.  20.  (Registre).  —  47  feuillets. 

1627-1636.  —  Deuxième  registre  des  sépultures  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis*.  —  Inhumations  de  Jean  Le 
Piat,  élu  à  Montargis  (18  mai  1629);  — de  la  femme  de  Thomas 
Guyon,  maire  de  la  ville  (27  avril  1630);  — de  la  belle-mère  de 
Chevallot  Petit,  maire  (30  juillet);  —  de  Jean-Louis  Miron, 
écuyer,  habitant  Orléans  (4  février  1631). 

GG.  21.  (Registre).  —  117  feuillets. 

1620-1624. — Douzième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Moutargis.  —  René  de  L'Hospital,  comte  de 
Choisy,  parrain  (28  février  1621).  — Geneviève  Jourdin,  femme 

0 

de  m0  Etienne  Despons,  procureur  du  roi  à  Montargis,  marraine 

1.  Elles  manquent  pour  les  années  1636-1650. 
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(30  mars).  —  Baplôme  de  Geneviève,  fille  de  Elie  de  Birat, 
sieur  de  la  Coudraie,  porte-manteau  ordinaire  du  roi,  et  de 
Anne  Ravault,  sa  femme  (19  avril).  — Antoinette,  fille  de  André 
Mono,  écuyer,  sieur  de  La  Forest,  commissaire  des  guerres, 
marraine  (18  octobre). — M0  Nicolas  Le  Messier,  trésorier  de  la 
gendarmerie  de  France,  parrain  (12  novembre).  —  Baptême  de 
Charles,  fils  de  Henri  de  Birat,  seigneur  de  la  Chize  et  de  Lis- 
ledon,  premier  valet  de  la  garde-robe  du  roi  et  l'un  des  cent 
gentilshommes  de  S.  M.,  et  de  Marie  Ravault;  parrain,  Charles 
d'Albert  de  Luynes,  connétable  de  France,  représenté  par  An- 
toine Deshayes,  seigneur  de  Cormenin,  gouverneur  de  Mon- 
targis  (12  décembre).  —  Baptême  de  Jeanne,  fille  de  Jérôme 
Barrage,  contrôleur  et  élu  à  Montargis  (21  janvier  1622);  — 
Jean  Dûmes,  receveur  de  la  terre  et  seigneurie  de  Montigny 
en  la  paroisse  de  Mézières,  parrain  (4  avril).  —  Baptême  de 
Suzanne,  fille  de  Timothée  Dubin,  receveur  du  grenier  à  sel 
(22  août).  —  Anne  Rogier,  femme  de  m0  René  Bordât,  maître 
des  eaux-et-forêts  à  Montargis,  marraine  (27  septembre).  — 
Nicolas  de  Saint-Lambert,  aide  de  l'échansonnerie  de  Monsieur, 
frère  du  Roi,  parrain  (16  octobre).  —  Hugues  Piat,  receveur  de 
la  seigneurie  de  Solterre,  parrain  (1er  novembre).  —  M0  Jean 
Sagot,  contrôleur  au  grenier  au  sel  d'Étampes,  parrain  (5  sep- 
tembre 1623). — Joseph  de  la  Saussaye,m°  peintre  à  Montargis, 
parrain  (9  septembre).— Charles  de  Lavau,  receveur  de  la  sei- 
gneurie de  Chalette  et  Montenon,  parrain  (19  septembre).  — 
César  de  Grasse,  écuyer,  chevalier  de  Malte,  parrain  (9  octobre). 

GG.  22.  (Registre).  —  46  feuillets. 

1 624-1 625* — Treizième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Jacques,  fils  de 
m0  Etienne  Regnard,  contrôleur  au  grenier  à  sel  de  Montargis 
(7  juillet  1624).— M°  François  de  Raguier,  seigneur  de  Champ- 
moreau,  parrain,  et  Eléonore  de  Ravenel,  femme  de  mc  Jean 
de  Gauvillc,  chevalier,  vicomte  de  Fessart,  marraine  (9  juillet). 
—  Mc  Pierre  Desprès,  sieur  de  la  Barre,  concierge  et  garde 
des  meubles  et  munitions  au  château  de  Montargis,  parrain 
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(4  novembre).  —  Jules  Thiballier,  écuyer,  sieur  de  Villebour- 
geon,  parrain  (4  décembre).  —  Mc  Gilles  Turpin,  lieutenant  en 
Télection  de  Montargis,  parrain  (15  février  J625). 

GG.  23.  (Registre).  —  30  feuillets. 

162J5-1626.  —  Quatorzième  registre  des  baptêmes  de 
l' église  paroissiale  de  Montargis.  —  Marie  Ozon,  femme  de 
m°  Claude  Brière,  procureur  du  roi  au  bailliage  de  Montargis, 
marraine  (18  janvier  1626).  —  Reinhold  de  la  Verschau,  gen- 
tilhomme allemand,  seigneur  de  Longgven  (?)  en  Pologne,  par- 
rain (17  février).  — Marie  de  Birat,  religieuse  de  Sl-Dominique, 
marraine  (29  mars).  —  Anne  Déry,  femme  de  Etienne  de 
Montineslier,  marraine  (22  juin). 

GG.  24.  (Registre).  -  109  feuillets. 

1626-1 629.  —  Quinzième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Charles  de  l'Orme,  conseil- 
ler du  roi  et  son  médecin  ordinaire,  parrain;  Marie  de  Vérigny, 
femme  du  trésorier  de  l'intendant  de  Mgr  le  grand  prieur  de 
France,  marraine  (7  septembre  1627).  —  Rolland  Brillet,  offi- 
cier de  la  reine-mère,  parrain  (14  septembre).  —  Guy  Baillif, 
sieur  de  Mainvilliers,  parrain  (16  septembre).  —  Esmée  Mar- 
guerite de  Bigny,  fille  de  Mr  de  Changy,  marraine  (22  mai  1628). 
—  Baptême  de  Louis,  fils  de  Savinien  de  Beaupré  ;  parrain, 
m0  François  de  Beaupré,  aumônier  de  Mgr  le  Prince  de  Condé, 
demeurant  à  Vallery  (2  octobre).  —  Baptême  d'Octave,  fils  de 
François  Dûmes  et  de  Catherine  Guyard  ;  parrain,  Mgr  Octave 
de  Bellegarde,  archevêque  de  Sens,  primat  des  Gaules  et  de 
Germanie  (2  octobre).  —  Baptême  d'Anne,  fille  de  Barthélémy 
Guyon,  lieutenant  en  l'élection  et  avocat  à  Montargis,  et  de 
Anne  Rossignol  ;  parrain,  François  Déry,  receveur  particulier 
de  l'élection  (13  octobre).  —  M0  Esme  Guibert,  lieutenant  en  la 
prévôté  et  maire  de  la  ville,  parrain  (8  novembre).  — Louis 
Bonin,  médecin,  parrain  (24  novembre). — Pierre  Ozon,  commis- 
saire à  faire  faire  les  montres  de  la  maréchaussée  à  Montargis. 
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parrain  (3  février  1629).  —  Baptême  de  François,  fils  de  Louis 
de  Turgis,  écuyer,  commissaire  des  guerres,  et  de  Anne  Mé- 
nard;  parrain,  François  de  Bizemont,  écuyer,  sieur  du  Tertre, 
capitaine  ;  marraine,  Marie  Argis,  veuve  de  Pierre  Ménard,  en 
son  vivant  président  en  l'élection  de  Montargis  (3  février).  — 
Charles  de  Torsy,  écuyer,  sieur  de  la  Pinochère,  parrain 
(31  mars).  —  Baptême  d'Esme,  fils  de  M0  Jean  Durand,  lieu- 
tenant  es  eaux  et  forêts  de  Montargis,  et  de  Eticnnelte  Bourdin 
(13  mai).  —  Baptême  de  Etienne  Després,  fils  de  m0  Pierre 
Després,  sieur  de  la  Barre,  concierge  du  roi  au  château  de 
Montargis  et  son  procureur  au  grenier  à  sel,  et  de  Anne  Saget 
(14  mai).  —  Baptême  de  Anne,  fille  de  m0  Jacques  Guyon, 
receveur  des  aides  et  tailles  à  Montargis,  etdeAhnedeTroyes; 
parrain,  Thomas  Guyon,  sieur  de  Fontaine,  bourgeois  de  Mon- 
targis ;  marraine,  Anne  Le  Maire,  femme  de  Jacques  de  Troyes, 
bourgeois  d'Orléans  (12  juin).  —  M0  Guillaume  Grangier,  mé- 
decin ordinaire  de  Mgr  Gaston,  duc  d'Orléans,  frère  du  roi, 
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parrain  (15  juin).  —  Baptême  de  Barthélémy,  fils  dem°  Etienne 
Guyon,  contrôleur  au  grenier  à  sel  et  bourgeois  de  Montargis, 
et  de  Perrette  Violette  (lor  octobre). 

GG.  25.  (Registre).  —  87  feuillets. 

1629-1 639. —  Dix-huitième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Suzanne,  fille  de  Thomas 
Guyon,  receveur  du  domaine  de  Montargis,  marraine  (2  jan- 
vier 1630).  —  Messire^Jean  Granger,  prieur  de  S'-Jcan  de 
Iloudan,  et  directeur  des  dames  Bénédictines  de  Montargis 
dont  sa  sœur  est  prieure,  parrain  (24  mai).  —  Sœur  Marguerite 
Desmarettes,  prieure  de  l'Hôtel-Dieu,  marraine  (9  juillet).  — 
Baptême  de  Julien,  fils  de  François  Panier  et  de  Colombe  Le- 
meur  ;  parrain,  m0  Thomas  Bordât,  élu  en  l'élection  de  Mon- 
targis; marraine,  Marie,  fille  de  mc  Pierre  Duchemin,  avocat  au 
bailliage  de  Montargis  (24  juillet).  —  Baptême  de  Françoise, 
fille  de  m0  Esme  Guyon,  sieur  do  la  Planche-aux-Rois,  et  de 
Françoise  do  Mondru  ;  parrain,  M0  Barthélémy  Guyon,  lieu- 
tenant en  l'élection  ;  marraine,  Françoise  de  Faucon,  veuve  de 
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m0  Élie  duTillet,  conseiller  du  roi  (26  août).  —  Baptême  de 
Pierre,  Jils  de  mc  Guillaume  Ménard,  président  de  l'élection,  et 
de  Claude  Guyon  (13  octobre).  —  Baptême  de  Laurent,  fils  de 
Etienne  Regnard,  contrôleur  au  grenier  à  sel  de  Montargis,  et 
de  Louise  Ménard  (30  octobre).  —  Mc  Jean  Beranlt,  prévôt  élu 
à  Lorris,  parrain  (31  octobre).  —  Baptême  d'Esmée,  fille  de 
mc  Claude  Ozon,  élu  en  l'élection  de  Nemours,  et  de  Sébas- 
tionne  Hegnard  (4  janvier  1631).  —  Baptême  de  Madeleine,  fille 

w 

de  m0  Etienne  Desurlis,  et  de  Françoise  Lesguillon  ;  parrain, 
Pierre  Sambon,  avocat  ;  marraine,  Jeanne  Charlotte,  femme  de 
Henry  de  la  Vallée,  écuyer,  sieur  de  la  Grange  Saint-Marsoil  \ 

—  Baptême  de  Marguerite,  fille  de  Claude  Bouvier  de  la  Motte, 
conseiller  et  procureur  du  roi  au  bailliage  de  Montargis  ;  par- 
rain,  Etienne  Asseiineau,  sieur  du  Goudreau,  prévôt  provincial 
des  maréchaux  de  France  à  Montargis  (9  mars). 

GG.  26.  (Registre).  —  124  feuillets. 

1632-1635. —  Dix-neuvième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Henri,  fils  de 
m0  Etienne  Ravault,  prévôt  et  juge  ordinaire  de  Montargis,  et 
de  Jeanne  Le  Maistre;  parrain,  Henry  de  Birat,  écuyer,  gentil- 
homme servant  du  Roy;  marraine,  Marie  Desjardins,  femme 
de  Paul  Le  Maistre,  écuyer,  sieur  de  La  Maison-Fort,  trésorier 
ordinaire  des  régiments  du  duché  d'Orléans  et  pays  Blésois,  et 
contrôleur  ordinaire  des  guerres  (11  juillet  1632).  —  Jean 
Touppineau,  secrétaire  de  la  chambre  du  Roi,  parrain  (19juillet). 

—  M0  Laurent  Turpin,  lieutenant  au  bailliage  de  Ferrières,  par- 
rain (24  août).  —  Baptême  de  Anne,  fille  de  Louis  Bonin,  doc- 
teur en  médecine  (5  septembre).  —  Jeanne  Le  Maire,  femme  de 
Georges  de  Boisseau,  écuyer,  sieur  de  la  Forêt,  marraine 
(19  septembre).  —  Baptême  de  Catherine,  fille  d'Élie  de  Birat, 
sieur  de  la  Goudraye,  porte-manteau  ordinaire  du  Roi,  et 
d'Anne  Ravault  (lor  octobre).  —  François  Ravault,  secrétaire 
des  finances  de  Mgr  Gaston  d'Orléans,  frère  du  Roi,  parrain 
(7  octobre). —  Catherine  Desurlis',  marraine,  suppléée  à  cause 
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do  son  âge  par  Françoise  Lesguillon,  sa  mère  (9  octobre). — Bap- 
tême de  Rose,  Mlle  de  m0  Pierre  Sambon,  avocat  à  Montargis,  et 
de  Gabrielle  Mauduit  (4  décembre). — Claude  deLanferna,  sieur 
de  Ghauffour,  lieutenant  au  régiment  de  Picardie,  parrain 
(15  janvier  1633).  —  Baptême  d'Anne,  fille  de  Nicolas  Le  Mes- 
sier,  trésorier-payeur  de  la  gendarmerie  de  France,  et  de  Marie 
Guyon  (9  février).  —  Nicolas  Penillon,  conseiller  du  roi,  lieu- 
tenant assesseur  criminel  au  bailliage  de  Montargis,  parrain 
(9  avril).  —  Madeleine  Guibert,  femme  de  Charles  Le  Maire, 
sieur  de  Courligy,  marraine  (17  avril).  —  Baptême  de  Pierre, 
fils  de  Roland  Griller,  officier  de  la  Reine-mère,  et  de  Marie 
de  Gallas  (3  juillet).  —  Baptême  de  Marie,  fille  de  Jacques 
Guyon,  conseiller  du  roi,  receveur  des  aides  et  tailles  de  Mon- 
targis, et  de  Anne  de  Troyes  (13  novembre).  —  Baptême  de 
Charles,  fils  de  m0  Jean  Durand,  lieutenant  de  robe  longue  au 
siège  des  eaux  et  forêts  de  Montargis  (18  novembre).  —  Claude 
Duhamel,  écuyer,  sieur  de  Denainvilliers,  parrain  (19  jan- 
vier 1634).  —  Henri  de  Noirat,  écuyer,  sieur  do  Piatteville, 
gentilhomme  servant  chez  le  roi,  parrain  (4  février).  —  Georges 
Coudret,  gouverneur  et  premier  valet  de  chambre  des  pages  do 
la  Reine,  parrain  (10  février).  —  Baptême  de  Henry,  fils  de 
Elie  de  Birat,  sieur  de  la  Coudraye,  porte-manteau  ordinaire 
du  Roi,  et  de  Anne  Ravault;  parrain,  Henry  de  Birat,  écuyer 
sieur  de  La  Chize  et  de  Lislcdon,  gentilhomme  servant  du  roi  ; 
marraine,  Marie  Bellinier,  femme  de  François  Ravault,  écuyer, 
sieur  de  Marolles  (13  février).  —  Etienne  Penillon,  écuyer, 
sieur  de  Courbasson ,  valet  de  garde  -  robe  du  roi ,  parrain 
(23  février).  —  Baptême  d'Anne,  tille  de  m0  Claude  Lhoste, 
conseiller  du  roi,  lieutenant  général  civil  et  criminel,  commis- 
saire enquêteur  et  examinateur  au  bailliage  de  Montargis,  et  de 
Anne  Moireau  ;  parrain,  Etienne  Ravault,  écuyer,  sieur  de  Pro- 
ville (30  avril).  —  Isabelle  Duhamel,  religieuse  au  couvent  de 
Saint-Dominique,  marraine,  représentée  par  Catherine  Bouche- 
ron, femme  de  Pierre  Gravier,  greffier  au  grenier  à  seldeMon- 
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targis  (2  mai).  —  Mc  Charles  Fontenay,  lieutenant-colonel  et 
maître  de  camp  au  régiment  de  Navarre,  parrain  (15  mai).  — 
M0  François  Fadeau,  élu  en  l'élection  de  Montargis,  parrain  (6  oc- 
tobre). —  Baptême  de  Madeleine,  fille  de  Claude  de  Lenfernat, 
écuyer,  seigneur  de  Chauiïour,  et  de  Andrée  de  Guibert;  par- 
rain, Charles  de  Lenfernat,  écuyer,  sieur  de  la  Jarmilière  ;  mar- 
raine, Madeleine  de  Guibert,  femme  de  Charles  Le  Maire,  sieur 
de  Courtigy  (2  novembre).  —  Thomas  de  Santigny,  trésorier  gé- 
néral des  ponts  et  chaussées  en  Berry,  parrain  (10  novembre). 

—  Guillaume  Raige,  contrôleur  ordinaire  du  domaine  de  Mon- 
targis, parrain  (8  décembre).  —  Baptême  de  Georges,  fils  de 
Georges  Guyon,  écuyer,  maître  des  eaux  et  forêts  de  Montargis, 
et  de  Catherine  Lhosle  (23  janvier  1635).  —  M0  Claude  Dupays, 
docteur  en  médecine,  parrain  (28  février).  —  Marie  do  Birat, 
religieuse,  représentée  par  Jeanne  David,  marraine  (17  avril). 

—  Léonne  Baillyf,  veuve  de  m0  Georges  Renard,  en  son  vivant 
écuyer  et  lieutenant  criminel  au  bailliage  de  Montargis,  mar- 
raine (2  mai).  —  M0  Pierre  Du  Marais,  gentilhomme  de  la  véne- 
rie du  roi,  parrain  (5  mai).  —  M0  Edme  Moireau,  conseiller  et 
lieutenant  de  la  prévôté  de  Montargis,  parrain  (5  octobre).  — 
Baptême  de  Nicolas,  fils  de  m0  Pierre  Boiscourjon,  avocat  du 
roi  au  bailliage  et  autres  justices  de  Montargis,  et  de  Marie 
Colas;  parrain, messire  Nicolas  Boiscourjon,  doyen  de  la  chré- 
tienté de  Ferriôres  (9  novembre).  —  Messire  Pierre  Despons, 
prêtre  et  chapelain  de  Saint -Lazare,  seigneur  de  Quinquam- 
poix,  Mazure  -  Gaudin ,  Roberdière  et  Boulengère,  parrain 
(12  novembre). 

GG.  27.  (Registre).  —  37  feuillets. 

1627-1637. — Registre  des  mariages  célébrés  en  l'église 
paroissiale  de  Montargis.— M0  Gilles  de  Montmeslier,  conseiller 
en  l'élection  de  Montargis,  et  Anne  Bellinier  (7  janvier  1628). — 
M0  Jacques  Guyon,  receveur  des  aides  et  tailles  en  l'élection, 
et  Anne  de  Troyes,  de  la  paroisse  S4-Hilaire  d'Orléans  (16  fé- 
vrier). —  Mc  Esme  Guyon,  bourgeois  à  Montargis,  et  Françoise 
de  Foucquembert,  de  la  paroisse  de  Changy  (14  juillet  1629). 
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— Jean  Bourdin,  seigneur  des  Essars,  et  Louise  Petit,  de  Châ- 
teaulandon  (4  février  1630).  — Jean  Berthier,  lieutenant  général 
à  Nemours,  et  Perrette  Duboys  (16  juin).  —  Jean  Petit,  con- 
seiller du  roi  à  Nemours,  et  Marie  Després,  fille  du  procureur 
royal  au  grenier  à  sel  de  Montargis  (15  avril  1632). 

GG.  28.  (Registre).  —  85  feuillets. 

f  635-1637.  —Vingtième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Messire  Jacques  Ferré,  prêtre,  ré- 
gont  des  RR.  PP.  Barnabites  de  Montargis,  parrain  (24  fé- 
vrier 1636).  —  Catherine  Lhoste,  femme  de  Georges  Guyon, 
sieur  de  La  Mothe,  maître  des  eaux  et  forêts  à  Montargis,  mar- 
raine (28  février).— André  Vinatier,  maître  des  coches  de  Mon- 
targis, parrain  (6  avril).—  Jeanne  de  Longpré,  femme  de  Michel 
Desbordes,  conseiller  du  roi  et  président  au  grenier  à  sel  de 
Montargis,  marraine  (25  mai).  —  M0  Georges  de  Brancas,  duc 
de  Villars,  parrain  (13  juin). — Baptême  d'Anne,  fille  de  M.René 
Ravault,  seigneur  de  Mousseau,  lieutenant  en  l'élection  de 
Montargis,  et  de  Anne  Baulcher  (27  juin). — Frère  Isaac  Lescot, 
religieux  dominicain  et  aumônier  de  Monsieur  frère  du  Roi, 
parrain  remplacé  par  Etienne  Asselineau,  sieur  du  Goudreau, 
prévôt  principal  à  Montargis,  capitaine  exempt  des  gardes  du 
corps  de  Sa  Majesté  (6  juillet).  —  Pierre  Robeau,  sieur  du 
Buisson-Séguin,  lieutenant  de  la  maréchaussée  de  Montargis, 
parrain  (10  juillet).  —  Madeleine  de  Torse,  femme  de  Henry  de 
Noirat,  écuyer,  seigneur  de  Platteville,  marraine  (5  août).  — 
M0  Fiacre  Dousset,  prévôt  de  Boësse,  parrain  (24  août).  —  Ge- 
neviève Deshaies,  femme  de  M0  Nicolas  Le  Bigot,  écuyer, 
sieur  de  Gastines,  maître  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris, 
marraine  (10  septembre).  —  Baptême  d'Edme,  fils  de  Etienne 
Regnard,  sieur  de  Bréau  et  Lorcy,  contrôleur  au  grenier  à  sel 
de  Montargis,  et  de  Denise  Ménard;  parrain,  Edme  de  Mina- 
gier,  écuyer,  sieur  de  Montacher  et  de  Villemaugis,  lieutenant 
au  régiment  de  M.  de  Rambures;  marraine,  Marguerite  de  Ca- 
dart  (29  décembre).  —  Baptême  de  Catherine,  fille  de  Pierre 
de  Montmeslier,  président  de  l'élection  de  Montargis,  et  de 
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Marie  Guyon  (15  janvier  1637).  —  M0  Charles  de  Rogres,  che- 
valier, sieur  de  Langléo  et  Denainvilliers,  gentilhomme  ordi- 
naire de  la  maison  du  roi,  parrain  (12  février).  —  Étiennette  de 
Saintré,  femme  de  Georges  Glousier,  sergent  royal  en  la  forêt 
de  Montargis,  marraine  (16  février).  —  Nicolas  Le  Villain, 
écuyer,  sieur  du  Verger,  parrain  (27  février).— Dom  Guillaume 
de  La  Font,  docteur  en  théologie,  abbé  de  Grosbois  et  prieur 
do  Fontainejean,  parrain  (17  mars).  —  Antoine  de  Tlsle,  sieur 
de  la  Botignôre,  capitaine  au  régiment  de  Picardie,  parrain; 
Léonore  de  Lenfernat,  fille  de  Charles  de  Lenfernat,  écuyer, 
sieur  de  la  Jacqueminière,  marraine  (19  mai).  —  M0  Nicolas 
Hobcau,  bailli  d'Amilly,  parrain  (17  juillet). 

GG.  29.  (Registre).  —  53  feuillets. 

1637-1638. — Vingt  et  unième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Dom  Jacques  Lhoste,  reli- 
gieux à  Ferrièrcs,  parrain  (1er  septembre  1637).  —  Suzanne, 
fille  de  J.  Panys,  ehevaucheur  de  Préfontaine,  marraine  (9  sep- 
tembre).  —  Perrette  Collier,  femme  de  Etienne  Geuflronneau, 
procureur  du  roi  en  la  garde  de  Vitry  (forêt  d'Orléans),  mar- 
raine (10  octobre).  —  Baptême  de  Claude,  fille  de  Etienne  Re- 
gnard,  écuyer,  seigneur  de  Loury,  contrôleur  au  grenier  à  sel 
de  Montargis,  et  de  Denise  Ménard;  parrain,  Claude  de  Lalle- 
manl,  écuyer,  sieur  de  La  Roche-Quarrée;  marraine,  Louise 
Bailly,  fille  de  feu  Jacob  Bailly,  bailli  de  Pithiviers  (25  décem- 
bre).—Charles  de  Lavau,  receveur  des  seigneuries  de  Pannes, 
Girolles  et  Montbonnin,  parrain  (24  janvier  1638). — Anne  Point- 
lasne,  femme  de  Pierre  Blondeau,  procureur  et  greffier  à  Chà- 
teaurenard,  marraine  (2  mars). — Charles  de  Moncelar,  seigneur 
de  la  Planchette,  parrain  (26  avril).  —  Gilbert-Timoléon  Faure, 
conseiller  du  roi,  gouverneur  de  Montargis,  parrain;  Geneviève 
Deshayes,  femme  de  Nicolas  Bigot,  conseiller  du  roi,  sieur  de 
Connenin,  maître  des  comptes,  marraine  (30  mai).  —  Charles 
Luillier,  chevalier  de  Malte,  parrain  (11  juin). 
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GG.  30.  (Registre).  —  38  feuillets. 

1638-1639. — Vingt-deuxième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.— M0  Jacques  Lamyrault,  con- 
seiller du  roi,  receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Montargis, 
parrain  (18  juillet).  —  Baptême  d'Anne,  fille  de  Guillaume 
Frémot,  valet  de  chambre  de  Mgr  Gaston  d'Orléans,  frère  du 
roi,  et  de  Marie  Ozon  (27  août).  —  Marie  de  Gallas,  femme  de 
Roland  de  Grillet,  officier  de  la  reine-mère,  marraine  (6  oc- 
tobre).—Gaspard  de  Coligny,  baron  de  Saligny,  parrain  (7  no- 
vembre).—Louise,  fille  de  Blanchet  Le  Fort,  chevalier,  seigneur 
de  Villemandeur  et  baron  de  Cernoy,  marraine  (26  décembre). 
—  Baptême  d'Anne,  fille  de  Paul  Dubé,  docteur  en  médecine, 
et  d'Anne  Billault  (27  janvier  1639).— Geneviève  David,  veuve 
de  Pierre  Tambonneau,  en  son  vivant  sieur  de  Vauregnard  et 
commissaire  des  guerres  en  la  maréchaussée  de  Montargis, 
marraine  (2  février).  —  Louis  de  Biraguo,  premier  valet  de 
garde  robe  du  roi,  parrain  (4  février). — Jean-Louis  de  Vinerlay, 
baron  de  Goulange,  parrain  (6  février).  —  Baptême  de  Louis, 
fils  de  Louis  de  Turgy,  écuyer,  sieur  du  Pont-Saint-Hilaire,  et 
de  Anne  Ménard  (18  février). 

GG.  31.  (Registre).  —  39  feuillets. 

1 639-1 640. —  Vingt-troisième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Pierre,  fils  de 
Guillaume  Ménard,  président  de  l'élection  de  Montargis  et  de 
Claude  Guyon;  parrain,  m0  André  Viollette,  contrôleur  au  gre- 
nier à  sel  de  Montargis  (14  mars).  —  Anne  du  Monceau,  dame 
de  Souville,  marraine  (14  juin).  —  Messire  Jacques  Legras, 
chanoine  à  Châtillon-sur-Loing,  parrain  (12  août). —  Mc  Pierre 
Chevallier,  docteur  en  médecine  à  Châteaurenard,  parrain; 
Claude,  fille  de  feu  m0  Etienne  Begault,  procureur  en  l'élection 
et  grenier  à  sel  de  Nemours,  marraine  (22  septembre).  — 
Marie,  fille  de  feu  François  de  Villers,  écuyer,  sieur  de  Sainte- 
Radegonde,  marraine  (7  octobre).— Baptême  de  Marie,  fille  de 
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Philippe  de  Cislernay,  écuyer,  et  de  Anne  Morel  (18  octobre). 

—  Jean  Leroy,  recteur  des  écoles  de  Joigny,  parrain  (8  jan- 
vier 1640). 

GG.  32.  (Registre).  —  35  feuillets. 

f  640.  —  Vingt-quatrième  registre  des  baptêmes  de  l'église 
paroissiale  de  Montargis.  —  Mgr  Octave  de  Bellegarde,  arche- 
vêque de  Sens,  parrain  (24  avril).  —  Claude  Brideron,  avocat 
au  Parlement  et  prévôt  de  Chantecoq,  parrain  (3  juin).  — 
Baptême  de  Marie,  fille  de  m0  François  Déry,  receveur  des 
aides  en  l'élection  de  Montargis,  et  de  Marie  Bossard  (3  juillet). 

—  Pierre  Dûmes,  conseiller  du  roi,  lieutenant  assesseur  en  la 
maréchaussée  de  Montargis,  parrain,  et  Perrette,  fille  de  feu 
m0  Jean  Griveau,  conseiller  du  roi,  élu  en  l'élection  de  cette 
ville,  marraine  (19  juillet).  —  Baptême  de  Marguerite,  fille  de 
Etienne  Régna rd,  contrôleur  au  grenier  à  sel  de  Montargis,  et 
de  Denise  Ménard;  parrain,  Louis  de  Machault,  sieur  de  Soisy, 
fille  de  M.  de  Machault,  président  du  grand  conseil  et  maître 
des  requêtes;  marraine,  Marie,  fille  de  Claude  Pot  de  Rhodes, 
grand  maître  des  cérémonies  de  France  (8  août).  — Léon  Tho- 
mas, l'un  des  secrétaires  de  M.  le  prince  de  Condé,  receveur 
de  la  terre  de  Langlée,  parrain  (9  août).  —  Abraham  Roddon, 
secrétaire  de  la  chambre  du  Roi,  parrain  (8  octobre). — Àntoiue, 
fils  de  Blanchet  de  Varennes,  sieur  du  Pertuis,  parrain  (13  no- 
vembre). —  Jacques  Lamyrault,  conseiller  du  roi,  écuyer,  sieur 
de  Marchais-Lambert,  receveur  des  tailles  en  l'élection  de 
Montargis,  parrain  (17  novembre).  —  Mc  Charles-Henry  de 
Malon,  chevalier,  seigneur  de  Bercy,  président  au  grand 
conseil  et  maître  des  requêtes  de  l'hôtel,  parrain  (20  novembre). 

GG.  33.  (Registre).  —  85  feuillets. 

1641-1643.  —  Vingt-cinquième  registre  des  baptêmes 
de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Jean  Pasquier,  écuyer, 
sieur  de  La  Rivière,  parrain  (3  février).  —  Baptême  de  Paul, 
fils  de  Louis  de  Turgis,  écuyer,  et  d'Anne  Ménard  ;  parrain, 
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Paul  de  Vaucouleurs,  écuyer,  sieur  d'Assigny  et  Ouzouer-des- 
Champs;  marraine,  Jeanne  Le  Maistre,  femme  d'Etienne 
Ravault,   prévôt  ordinaire  de  la  ville  de  Montargis  (23  mai). 

—  Baptême  de  Madeleine,  fille  de  Etienne  Peltier,  maître 
bahutier  de  cette  ville  (22  juin).  —  Aimée  Hébert,  femme 
de  Nicolas  Hardy,  secrétaire  de  Mgr  le  duc  de  Montbazon, 
marraine  (3  septembre). — Baptême  d'Edme,  fils  de  me  Jacques 
Jacquemain,  avocat  au  siège  présidial  de  Montargis,  et 
de  Marie  Durand  ;  parrain ,  Edme  Durand ,  avocat  audit 
siège  présidial;  marraine,  Etiennelte  Jacquemain,  veuve 
de  m0  Claude  Jarry,  en  son  vivant  procureur  à  Montargis 
(23  septembre).  —  Messire  Thomas  Bourdin,  curé  de  Prénoy, 
parrain;  Françoise  Guyot,  femme  de  m0  Agnan  Mussard, 
conseiller  du  roi  et  son  lieutenant  particulier  au  siège  pré- 
sidial de  Montargis,  marraine  (18  novembre).  —  Baptême 
de  Anne,  fille  de  m0  Ambroiso  Argis,  conseiller  élu  pour  le  roi 
en  l'élection  de  Montargis,  et  de  Marie  Gagnon  (19  décembre). 

—  Nicolas  Mussard,  écuyer,  sieur  de  la  Motte-Chancellier,  ca- 
pitaine de  cent  hommes  d'armes,  parrain  (29  décembre).  — 
Baptême  d'Armand-Jean,  fils  de  Jean  d'Imagen,  sieur  de  Saint- 
Martin,  mousquetaire  du  Roi,  et  de  Denise  de  Bray;  parrain, 
Armand -Jean  de  Peyre,  seigneur  et  baron  de  Troisvilles, 
capitaine  lieutenant  dans  la  compagnie  des  mousquetaires 
du  Roi  et  maréchal  de  camp  de  ses  armées  (4  février  1642). 

—  Jean  Després,  écuyer,  sieur  de  Mondreville,  aide  de  camp 
des  armées  du  Roi,  parrain  (12  avril).  —  Samuel  Quarré,  sei- 
gneur de  Gondreville,  parrain;  Madeleine  Martin,  femme  de 
m0  Jacques  Delafoy,  procureur  royal  au  grenier  à  sel  de  Pithi- 
viers,  marraine  (13  mai).— Baptême  de  Marthe,  fille  de  Thomas 
Bordât,  sieur  du  Colombier,  et  de  Geneviève  de  Birague 
(6  juin).  —  Messire  Henry  Duhamel,  prêtre,  docteur  en  théo- 
logie à  Paris,  parrain  ;  sœur  Gabrielle  de  La  Chapelle,  prieure 
du  couvent  de  S'-Dominique,  marraine,  représentée  par  Claude 
de  La  Chapelle,  sa  nièce  (26  juin).  —  Pierre  Plisson,  entre- 
preneur du  canal  «  de  Loire  en  Seine  »,  parrain  (29  juin).  — 
Jean- Chrisos tome  Thibault  de  Pierreux,  sieur  de  Bellefontz, 
contrôleur  du  même  canal  (28  novembre).  —  Baptême  de 
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Marie,  fille   de  Pierre  Tambonneau,  sieur  du  Désert,  et  de 
Anne  Després,  sa  femme  (30  novembre). 

GG.  34   (Registre).  —  139  feuillets. 

1643-1646.  —  Vingt-sixième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  do  Montargis.  —  Jeanne  de  Conquérant, 
veuve  de  François  David,  en  son  vivant  écuyer,  seigneur  de  la 
Robière,  marraine  (28  janvier).  —  Baptême  de  Marthe,  fille  de 
Cosme  Gaillard,  avocat  en  Parlement,  seigneur  de  Congis,  et 
de  Marthe  Bordât  ;  parrain,  Pierre  Colas,  seigneur  de  Poin- 
ville,  receveur  des  tailles  à  Montargis  (16  février).  —  Messire 
Gabriel  Madoré,  chanoine  de  Gien  et  curé  d'Ouzouer,  parrain 
(20  février).  —  Charles  Le  Maire,  écuyer,  sieur  de  Courtigy, 
du  Pin,  du  Charmois  et  autres  lieux,  parrain  (1er  mars).  — 

m 

Baptême  de  Françoise,  fille  de  m0  Etienne  Hardy,  procureur  au 
bailliage  et  siège  présidial  de  Montargis,  et  de  Suzanne  Ber- 
nard; parrain,  Jacob  Baillyf,  écuyer,  sieur  de  Rilly,  lieutenant 
au  régiment  de  Picardie  (4  mars). — Baptême  de  Marie,  fille  de 
François  de  Belland,  juge-magistrat  au  bailliage  et  siège  pré- 
sidial de  Montargis,  et  de  Marie  Alix;  parrain,  Jean  Alix,  prévôt 
royal  et  juge  royal  à  Ouzouer-sur-Trézée  (8  mars). — Baptême 
d'Antoinette,  fille  de  Antoine  Guyot,  lieutenant  en  l'élection  de 
Montargis,  et  de  Louise  Guyon  (27  mars). —  Edmond  Duhamel, 
sergent  au  régiment  de  M.  le  maréchal  de  la  Meilleraye  (par- 
rain (4  avril).  —  François  Chauvin,  écuyer,  sieur  du  Moustoir, 
enseigne  au  même  régiment,  parrain  (10  avril).  —  Louis,  fils 
de  Pierre-Eustache  Viole,  général  d'armée  pour  le  roi  de  Por- 
tugal, parrain  (2  mai).  —  Pierre  Asselineau,  écuyer,  seigneur 
de  Bourgneuf,  capitaine  écuyer  des  gardes  du  corps  du  Roi, 
parrain  (25  mai).  —  Félix,  fille  de  Jacques  de  Grailly,  sieur  de 
la  Romillière,  marraine  (19  juin).  —  Jean  Le  Messier,  écuyer, 
sieur  de  La  Chaussée,  enseigne  au  régiment  de  la  marine,  par- 
rain (10  août).  —  Anne,  fille  de  Pierre  de  Bussy,  écuyer, 
maître  de  camp  d'un  régiment  de  cavalerie,  marraine  (17  août). 
—  Messire  Antoine  de  Poulengy,  prêtre,  curé  de  Vimory, 
parrain  (20  août).   —  Baptême  de   Henry,    fils   de   Edme 
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Moireau,  seigneur  de  la  Trémellière,  président  au  présidial 
de  Montargis  et  maire  de  la  ville,  et  de  Marie  Marchant; 
parrain,  Jean  Després,  écuyer,  sieur  de  Mondreville,  aide  de 
camp  des  armées  de  Sa  Majesté;  marraine,  Claire,  fille  de  Jean 
Marchant,  receveur  du  taillon  à  Nemours  (2  septembre).  — 
Mc  Jérôme  Barrage,  sieur  de  Lisle  lès  Montargis,  parrain 
(7  octobre).  —  Geneviève  David,  femme  de  Henry  Raymond, 
sieur  des  Granges,  commissaire  provincial  de  l'artillerie  de 
France,  marraine  (5  février  1644).  —  M0  Jean  Alluard,  chirur- 
gien à  Montargis,  parrain  (2  mai).  —  Marguerite  Perdoulx, 
femme  de  Pierre  Ozon,  prévôt  et  juge  ordinaire  de  Montargis, 
marraine  (9  mai).  —  Baptême  de  Remy  [né  à  Paris],  fils  de 
mc  Remy  Lasnier,  chirurgien  à  Paris,  et  de  Madeleine  Gautier; 
parrain,  m0  Remy  Lasnier,  son  aïeul,  apothicaire  à  Montargis 
(12  juillet).  —  Pierre  Mussard,  écuyer,  capitaine  et  major  du 
régiment  de  Vaubecourt,  parrain  (25  août).  —  Marie  de  Ta- 
nerre,  prieure  du  couvent  de  Saint-Dominique,  marraine,  re- 
présentée par  Geneviève  Ravault  (28  septembre).  —  Etienne 
Boussard,  receveur  pour  Mgr  le  prince  de  Gourtenay  de  la 
terre  et  seigneurie  de  Neuvy,  parrain;  Catherine  de  Selve, 
marraine  (20  octobre).  —  M0  Jacques  Lepage,  procureur  tiers 
référendaire  au  bailliage  et  présidial  de  Montargis,  parrain 
(4  novembre).  —  Baptême  de  Claude  et  de  Marie,  filles  d'An- 
toine de  Prisy,  écuyer,  sieur  de  Certain,  gendarme  de  la  com- 
pagnie du  Roi,  et  de  Claude  Mussard  (14  novembre).  —  Fran- 
çoise, fille  de  Alexandre  de  Gourtoys,  écuyer,  seigneur  de 
Corquilleroy,  marraine  (23  novembre).  —  Baptême  de  Marie, 
fille  de  René  Boiscourjon ,  avocat  du  roi  au  bailliage  et  pré- 
sidial de  Montargis  et  maire  de  la  ville,  et  de  Marie  Colas 
(3  décembre).  —  Jean  Desprez,  écuyer,  sieur  de  Mondreville, 
capitaine  au  régiment  de  Ponthieu  et  gentilhomme  ordinaire  du 
cardinal  Mazarin  (9  décembre).  —  Baptême  de  François,  fils  de 
Uriel  du  Boullay,  écuyer,  sieur  de  La  Mothe  Bonneville,  capi- 
taine d'une  compagnie  au  régiment  de  Marsan,  et  de  Louise  de 
Boiscourjon  (7  février  1645). —  M0  Claude  Loyset,  conseiller  au 
bailliage  et  présidial  de  Montargis,  parrain  (8  février).—  Anne 
de  Troyes,  veuve  de  m0  Jacques  Guyon,  écuyer,  sieur  du 
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Ghesnoy,  marraine  (9  février).  —  Baptême  de  Marguerite,  fille 
de  Jean  Desprez,  écuyer,  sieur  de  Mondreville,  et  de  Racliel 
Moirean;  parrain,  Henry  de  Lorraine,  comte  de  Harcourt,  che- 
valier des  ordres  du  Roi,  grand  écuyer  de  France  et  vice-roi 
de  Catalogne  (16  février).  —  Frère  Jérôme  Robeau,  religieux 
de  l'ordre  de  Gîteaux,  parrain  (22  février).  —  François  de  Car- 
dolle,  «  opérateur  chirurgien  du  roi  »,  demeurant  à  Fontaine- 
bleau, parrain  (2  avril).  —  Claude  Gavinet,  maître  d'hôtel  de 
M.  le  gouverneur  de  Montargis  [Faure],  parrain  (17  avril).  — 
Marie  Quarré,  femme  de  Jean  des  Chenaux,  bailli  de  la  ville  de 
Charny,  marraine  (11  mai). —  M0  Etienne  Bourgoing,  conseiller 
au  présidial  de  Montargis,  parrain  (15  août).  —  Marguerite 
Perdoulx,  femme  de  Pierre  Ozon,  prévôt  de  la  police  à  Mon- 
targis, marraine  (23  août). — Baptême  de  Jean,  fils  de  Philippe 
de  Cisternay  et  de  Anne  deMorel  (29  août). — Mc  Laurent  Ozon, 
lieutenant  assesseur  criminel  au  bailliage  et  présidial  de  Mon- 
targis, parrain  (2  octobre).  —  Anne  de  Raymond,  femme  de 
Daniel  Grouer,  avocat  au  bailliage  et  présidial  de  Montargis, 
marraine  (24  octobre). 

GO.  35.  (Registre).  —  126  feuillets. 

1648-1650.  —  Vingt-septième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  d'une  fille  de 
M0  Edme  Nugues,  contrôleur  du  domaine  de  cette  ville,  et  de 
Marie  Raige  (16  octobre  1648).  —  Françoise  Le  Vayer,  femme 
de  Pierre  Desmarais,  écuyer,  sieur  de  Fromont  et  Lombreuil, 
marraine  (81  octobre).  —  Louis  Bénard,  procureur  au  bailliage 
de  Ferrières,  prévôt  de  La  Selle-sur-le-Bied  et  Louzouer,  par- 
rain (4  novembre).  —  Claude  de  Saint-Phal,  seigneur  de  Ville- 
franche,  parrain;  Léonor  de  Grosseuvre,  marraine  (1er  dé- 
cembre). —  Baptême  d'Antoine,  fils  d'Antoine  Chantoyseau, 
fauconnier  du  Roi,  et  de  Anne  de  La  Lande;  parrain,  Jean 
Chantoiseau,  lieutenant  à  Champignelles  (10  mai  1649).  —  Vin- 
cent Hubert,  sieur  de  Faronville,  grand  maître  des  eaux  et 
forêts  de  France,  parrain  (24  juillet).  —  M0  Edme  Collesson, 
avocat  au  présidial  de  Montargis,  parrain  (15  juin  1650).  — 


—  97  — 

Blanchet  Le  Fort,  écuyer,  seigneur  de  Boisrenault,  parrain  ; 
Léonore  de  Ravenay,  vicomtesse  de  Saintr-Maurice-sùr-Fessard, 
marraine,  représentée  par  Charlotte  Bouquet  (29  juin). 

GG.  36.  (Registre).  —  185  feuillets. 

1650-f  653.  —  Vingt-huitième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Guillaume  Berthier,  écuyer, 
sieur  de  Nibelle,  parrain  (23  août).  —  Tanneguy  de  Turgis 
écuyer,  sieur  du  Pont-Saint-Hilaire,  valet  de  chambre  ordi- 
naire du  Roi,  parrain  (3  septembre).  —  Baptême  d'Elisabeth, 
fille  de  Paul  Dubé,  médecin  ;  parrain,  Timothée  Dubin,  prési- 
dent  au  présidial  de  Montargis;  marraine,  Elizabeth  Duhamel, 
religieuse  dominicaine,  représentée  par  Geneviève-Marie  de 
Bussy  (17  novembre).  —  Pierre  de  Romeau,  écuyer,  sieur  des 
Graviers,  parrain  (30  janvier  1651).  —  Baptême  de  Marie,  fille 
de  Jacques  Brossay,  écuyer,  sieur  des  Coustures,  garde  du 
corps  de  Sa  Majesté,  et  de  Marie  Dupont  (6  avril).  — M0  Achille 
de  La  Roche,  greffier  de  la  maréchaussée  de  Montargis,  par- 
rain ;  Jeanne  Thellier,  femme  de  Claude  Loyset,  conseiller  au 
présidial,  marraine  (22  juillet).  —  Baptême  de  Marie,  fille  de 
Edme  Moireau,  écuyer,  sieur  de  la  Trémellière,  second  prési- 
dent au  présidial  de  Montargis,  et  de  Marie  Marchant  (2  no- 
vembre).  — Baptême  de  Anne,  fille  de  Etienne  Mercier,  et  de 
Marie  Boussier;  parrain,  Louis  de  La  Rivière,  ministre  d'État, 
surintendant  des  ordres  du  Roi;  marraine,  Anne-Marie-Louise- 
Françoise  de  Rohan  de  Montbazon  (14  décembre).  —  Baptême 
de  Claude,  fille  de  Joseph  de  Gauville,  écuyer,  seigneur  d'As- 
coux,  et  de  Jeanne  de  David  (31  décembre).  —  Marie  Després, 
femme  de  m0  Etienne  Petit,  conseiller  du  roi  au  bailliage  de 
Châteaulandon,  marraine  (19  février  1652).—  Baptême  de  Mar- 
tine, fille  de  François  de  Salle,  écuyer,  sieur  de  La  Brosse,  et 
de  Isabelle  de  Brunet  (22  avril).  —  Baptême  de  Louis,  fils  de 
Jacques  Joly,  maître  écrivain  à  Montargis  (11  mai).  —  Fran- 
çoise Viollette,  femme  de  me  Jacques  Le  Page,  procureur  à 
Montargis,  marraine  (3  juillet).  —  Baptême  de  Henri,  fils  de 
Joseph  de  Gauville,  écuyer,  seigneur  d'Ascoux,  et  de  Jeanne  de 
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David;  parrain,  Henri  de  Raymond,  écuyer,  sieur  des  Granges; 
marraine,  Edmée  de  Grivel,  femme  de  M.  le  marquis  de  Crève- 
cœur  (15  août).  — Baptême  de  Marie,  fille  de  André  Viollette, 
conseiller  au  présidial  de  Montargis,  et  de  Marie  Jarry  (8  sep- 
tembre). —  Françoise  Gauthier,  femme  de  messire  Louis  de 
Machault,  chevalier,  seigneur  de  Baronville,  La  Forest  et  autres 
lieux  (1er octobre). — Baptême  de  Marie,  fille  de  François  Gri veau, 
bourgeois  de  Montargis,  et  de  Marie  Munier;  parrain,  Pascal 
Lancellot,  seigneur  de  Beauregard  (12  novembre).  —  Messire 
Nicolas  Le  Gardeur,  docteur  en  théologie,  naguère  provincial 
de  Tordre  de  Saint-Dominique,  parrain  représenté  par  Jacques 
de  Lommoy,  écuyer,  sieur  de  Gironville;  Françoise  Goyet  de 
Becherel,  religieuse  à  Saint-Dominique-lès-Montargis,  marraine 
représentée  par  Barbe  de  Lasenay  (30  novembre).  —  Jacques 
Ferré,  curé  de  Conflans,  parrain;  Geneviève  de  Gastines,  reli- 
gieuse  à  Saint-Dominique-lès-Montargis,  marraine  (13  décembre). 

—  M0  Nicolas  de  Gauville,  sieur  de  Saint- Vincent,  vicomte  de 
Fessard,  parrain  (19  août  1653).  —  François  Boutheroue,  sieur 
de  la  Fuzelière,  parrain  (27  août).  —  Baptême  de  Anne,  fille 
de  Jean  Ozon,  écuyer,  sieur  des  Pointards,  valet  de  garde- 
robe  du  Roi,  et  de  Anne  Baillard;  parrain,  Pierre  Gratian, 
écuyer,  sieur  de  Presles  (6  septembre).  —  Françoise  Piat, 
femme  de  René  Saget,  lieutenant  de  la  prévôté  de  Montargis, 
marraine  (15  septembre).  —  Baptême  d'Antoine,  fils  de  Nicolas 
Desgouttes,  marchand,  et  de  Etiennette  Goberl;  parrain,  mes- 
sire Jean-Antoine  de  Pardaillan,  seigneur  de  Gondrin,  marquis 
de  Montespan,  duc  de  Bellegarde,  lieutenant  général  des  armées 
du  Roi  ;  marraine,  Catherine-Françoise  de  Bretaigne(13  octobre). 

—  Baptême  de  Jeanne,  fille  de  messire  Joseph  de  Courtenay, 
seigneur  de  Mousselard,  et  de  Catherine  de  Guyon  ;  parrain, 
Georges  de  Guyon,  écuyer,  sieur  de  la  Motte,  maître  particu- 
lier des  eaux  et  forêts  à  Montargis  (19  octobre).  —  M*  Claude 
Lhoste,  premier  président  et  lieutenant  général  à  Montargis, 
parrain  ;  Edmée  de  Grivel,  femme  de  M.  le  marquis  Charles  de 
Crùvecœur,  gouverneur  de  cette  ville,  marraine  (10  novembre). 
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G6.  97.  (Registre).  —  41  feuillets. 

1653-1654.  —  Vingt-neuvième  registre  des  baptêmes 
de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Etienne  Després,  doc- 
teur en  médecine  à  Montargis,  parrain  (21  avril  1654).  —  Bap- 
tême de  Louis,  fils  de  Thomas  de  Santigny,  écuyer,  sieur  de 
Montmartin,  et  de  Suzanne  Guyon  (8  juin).  —  Catherine  Biso- 
ton,  femme  de  M.  de  Montmeslier,  marraine  (15  juin). 

.  GG.  38.  (Registre).  —  34  feuillets. 

f  654-1655.  —  Trentième  registre  des  baptêmes  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Marguerite, 
fille  de  m0  Antoine  Fouquet,  maître  d'école  à  Montargis,  et  de 
Perrette  Dûmes  ;  parrain,  Pierre  Quarré ,  seigneur  de  Lizan- 
court  (6 septembre). — Baptême  de  Pierre-Charles,  fils  d'Etienne 
Desprez,  docteur  en  médecine,  et  de  Françoise  de  La  Roche; 
parrain,  Pierre  Desprez,  concierge  du  château  de  Montargis  ; 
marraine,  Charlotte  Pézard,  femme  de  Jacques  de  La  Roche, 
procureur  royal  au  bailliage  d'Yèvre-le-Ghâtel  et  élu  à  Pithi- 
viers  (17  septembre).  —  Messire  Marc  Pillon,  curé  d'Aillant  et 
du  Charme,  chanoine  de  Châtiilon-sur-Loing,  parrain  (12  no- 
vembre).  —  Elisabeth  de  Melun,  religieuse  de  S^Dominique- 
lès-Montargis,  marraine  représentée  par  Françoise  de  Melun, 
fille  de  feu  messire  Louis  de  Melun,  seigneur  de  Mauperthuis 
(17  novembre).  —  Baptême  de  Charles,  fils  de  m0  Etienne  Ozon, 
avocat  au  Parlement,  et  de  Jeanne  Bordât;  parrain,  messire 
Charles-Martin  de  Crèvecœur,  gouverneur  des  ville  et  château 
de  Montargis  (S  janvier  1655).  —  Baptême  de  Anne,  fille  de 
m0  André  Viollette,  conseiller  du  roi,  juge  au  bailliage  et  siège 
présidial  de  Montargis,  et  de  Marie  Jarry  ;  parrain,  m0  Laurent 
Ozon,  lieutenant  assesseur  criminel  audit  bailliage  ;  marraine, 
Anne  Guyon,  femme  de  m0  Daniel  Charroyer,  contrôleur  au 
grenier  à  sel  de  ladite  ville  (5  février).  —  Pierre  Turpin,  lieu- 
tenant au  bailliage  de  Ferrières,  parrain  (14  février).  —  Bap- 
tême de  Jean,  fils  de  Jacques  de  Meaux,  «  garde  de  Messieurs 
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du  canal  »,  et  de  Benoîte  de  Ghozaux;  parrain,  Jean  Pillé,  re- 
ceveur du  canal  (28  février).  —  Claude  de  La  Planche,  receveur 
général  de  l'abbaye  de  Barbeau,  parrain  (2  avril). 

GG.  39.  (Registre).  —  141  feuillets. 

1655-1658.  —  Trente-et-unième  registre  des  baptêmes 
de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  Eléonore, 
fille  de  Claude  Périn,  recteur  des  orgues  de  Montargis,  et  de 
Anne  Devaux;  marraine,  Eléonore  de  Sallonne,  femme  de 
Christophe  de  Brouard,  écuyer,  seigneur  de  Monceaux  (8  août). 
—  Messire  Jean  Lecomte,  chanoine  de  S^Thomas  de  Cantor- 
béry,  prieur-curé  de  Vimory,  parrain  (8  octobre. —  Anne  Guer- 
rier, femme  de  Vincent  Thierry,  docteur  en  médecine  à  Mon- 
targis, marraine  (16  octobre).  —  Baptême  de  Charles,  fils  de 
Joseph  de  Gauville,  écuyer,  sieur  d'Ascoux,  maréchal  des  logis 
général  de  la  cavalerie  de  France,  et  de  Jeanne  de  David  ;  parrain, 
Charles  de  Vêtus,  chevalier,  seigneur  de  Clermont  et  d'Argent; 
marraine,  Marianne,  duchesse  de  Bellegarde  (3  janvier  1656). 
— Jacques  Buzard,  sieur  de  la  Grange-Rouge,  demeurant  à  Gy, 
parrain  (21  mai). — Baptême  de  Marie-Madeleine,  fille  de  Pierre 
Ozon,  prévôt  de  Montargis,  et  de  Marie  Caillard;  parrain,  mes- 
sire Hugues  de  Baugy,  seigneur  de  Pontilé,  chanoine  de  la 
cathédrale  de  Bourges;  marraine,  Madeleine  Masière,  femme 
de  Pierre  Caillard,  seigneur  de  Villemesme,  conseiller  élu  pour 
le  roi  en  l'élection  de  Gien  (80  juin).  —  François  Panis,  maître 
de  la  poste  de  Montargis,  parrain  (16  juillet).  —  Laurent  Les- 
torcet,  prieur  et  directeur  des  dames  Bénédictines  de  cette 
ville,  parrain  (13  août).  —  Edme  Lefebvre,  prêtre,  régent  au 
collège,  parrain  (27  octobre). —  Françoise,  fille  de  M.  Mussard, 
lieutenant  particulier  et  maire  de  cette  ville,  marraine  (10  no- 
vembre). —  Baptême  de  Pierre,  fils  de  Louis  de  Montmeslier, 
sieur  de  Bauchaume,  et  de  Marie  Argis  (12  novembre). — René 
Ravault,  écuyer,  sieur  des  Moulineaux,  avocat  au  bailliage  et 
sioge  présidial  de  Montargis,  parrain  (17  novembre).  —  Cathe- 
rine Dupré,  religieuse  de  la  Conception,  supérieure  de  THôtel- 
Dieu,  marraine  représentée  par  Madeleine  Belloy  (19  novembre). 
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—  Jeanne  Bouvier  la  Motte,  fille  de  M.  le  procureur  du  Roi, 
marraine  (3  décembre).  —  Etienne  Ozon,  sieur  de  Maltaverne, 
conseiller  du  roi  au  bailliage  et  siège  présidial  de  Montargis, 
parrain  (19  décembre).  —  Baptême  de  Louise,  fille  de  m0  Louis 
de  Machault,  chevalier,  seigneur  de  Baronville  et  de  La  Forest, 
et  de  Françoise  Gaultier;  parrain,  messire  Charles  de  Machault, 
chevalier,  seigneur  de  Launay,  capitaine  au  régiment  du 
Plessis-Praslin  ;  marraine,  Louise  de  Rochechouart,  femme 
de  M.  de  Changy  (21  mars  1657).  —  Baptême  de  Charles,  fils 
de  feu  Jacques  d'Aubert,  sieur  des  Pingonneries,  et  de  Marie 
Leconte;  marraine,  Claude-Marie  du  Plesseys  (10  avril).  — 
Baptême  de  Louise,  fille  de  Pierre  Ozon,  prévôt  de  Montargis, 
et  de  Marie  Caillard;  parrain,  Mgr  Louis-Henry  de  Gondrin, 
archevêque  de  Sens;  marraine, Anne  de  Troyes  (20  septembre). 

—  Jean  Rogier,  conseiller  du  roi,  maître  des  courriers  d'Au- 
vergne, parrain  (22  septembre). — Baptême  de  François,  fils  de 
Barthélémy  Guyon,  sieur  de  Courtigy,  et  de  Louise  de  Con- 
quérant; parrain,  Jacques  Guyon,  écuyer,  sieur  du  Chesnoy, 
l'un  des  seigneurs  de  Briare,  Champoulet  et  du  «  canal  de 
Loire  en  Seine  »;  marraine,  Françoise  de  Conquérant  (7  octo- 
bre). —  M0  Nicolas  Bizoton,  sieur  de  la  Fouchère,  grenetier  au 
grenier  à  sel  d'Orléans,  parrain  (8  octobre).  —  Messire  Guil- 
laume Gourru,  curé  de  Notre-Dame  de  Sancerre,  parrain  (6  no- 
vembre). —  Jacques  Robeau,  docteur  en  médecine,  parrain 
(8  décembre). 

GG.  40.  (Registre).  —  92  feuillets. 

1658-1659.  —  Trente-deuxième  registre  des  baptêmes 
de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de  François, 
fils  de  François  de  Belland,  conseiller  du  roi,  juge  au  bailliage 
et  présidial  de  Montargis,  et  de  Françoise  Chaussac;  parrain, 
Henry  de  Raymond,  écuyer,  sieur  des  Granges;  marraine,  Jac- 
queline de  Menou,  femme  de  messire  David  de  Chancy,  cheva- 
lier, seigneur  de  Chailly,  Prenoy,  Treigny  et  autres  lieux 
(18  avril  1658).  —  Jacques  Lhoste,  écuyer,  sieur  de  Selorge, 
capitaine  au  régiment  de  Navarre,  parrain  (1er  novembre).  — 
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Guillaume  d'Agan,  commis  au  paiement  des  aides  des  officiers 
de  la  Cour  des  Aides  de  Paris,  parrain  (14  novembre). — Daniel 
Grouet,  écuyer,  sieur  de  la  Denisière,  commissaire  à  la  con- 
duite du  régiment  de  Picardie,  parrain  (16  mai  1659).—  Claude 
Grouet ,  sieur  du  Ghesnoy ,  lieutenant  au  même  régiment 
(25  août).  —  Abjuration  de  la  religion  calviniste  prononcée  par- 
devant  Louis  Deshayes,  prieur-curé  de  Montargis,  par  Jean  de 
Beaulieu,  né  à  Saint-Lô  en  Normandie  (15  novembre). 

GG.  4L  (Registre).  —  96  feuillets. 
1660-1661*  —  Trente-troisième  registre  des  baptêmes 

m 

de  l'église  paroissiale  de  Montargis.— Baptême  de  Etienne,  fils 
d'Etienne  Piochard,  conseiller  et  élu  pour  le  roi  à  Montargis, 
et  d'Anne  de  Montmeslier  (14  janvier).  —  Baptême  de  Pierre, 
fils  de  Pierre  Ozon,  écuyer,  sieur  de  La  Borde,  conseiller  du 
roi,  lieutenant  criminel  au  bailliage  et  siège  présidial  de  Mon- 
targis,  et  de  Marie  Caillard;  parrain,  Pierre  Caillard,  élu  en 
l'élection  de  Gien  (lor  avril).  —  M.  de  Borgi,  capitaine  italien, 
parrain  (80  mai).  —  Baptême  de  Claude,  fils  de  Pierre  de  Mal- 
guiche,  receveur  du  sel  à  Montargis,  et  de  Charlotte  Marchand 
(24  juillet).  —  Baptême  de  Jean,  fils  de  Jacques  Lemaire, 
écuyer,  sieur  de  Vieilles-Maisons,  et  de  Madeleine  de  Lan- 
fernat;  parrain,  messire  Jean  Luillier,  chevalier,  seigneur  de 
Binvilliers,  grand-maitre  réformateur  des  eaux  et  forêts  de 
France  (24  octobre).  —  Baptême  de  Marie,  fille  de  Nicolas  Mé- 
nard,  président  en  l'élection  de  cette  ville,  et  de  Marie  de  Mont- 
meslier; parrain,  Georges  de  Birague,  écuyer,  seigneur  de 
Pourprix  (22  mars  1661).  —  Etienne  Asselineau,  écuyer,  sei- 
gneur de  Coudreaux  et  de  Dimerville,  parrain  (27  avril).  — 
Bénédiction  de  la  grosse  cloche  de  l'église  par  messire  Charles- 
Martin  de  Crèvecœur,  comte  de  Gharny,  gouverneur  des  ville 
et  château  de  Montargis,  et  par  la  veuve  de  M.  Texier  d'Hau- 
tefeuille,  soigneur  de  Malicorne,  conseiller  du  roi  en  ses 
conseils  (22  août).  —  Baptême  de  Françoise,  fille  de  Jean  Se- 
nelle,  maître  peintre,  demeurant  à  Montargis,  et  de  Marguerite 
Labbé  (3  novembre). 
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GG.  42.  (Registre).  —  66  feuillets. 

1650-1 661  •  —  Registre  des  mariages  et  des  sépultures 
de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Mariage  de  m*0  Georges 
de  Birague  et  de  Marie  Ménard  (6  novembre  1651);  —  de 
m"  Louis  de  Noirat  et  de  Anne  de  Birague  (23  février  1653)  ; 

—  de  David  de  Tillières  et  de  Marie  Saget  (24  juin);  —  de  Bar- 
thélémy Guyon  et  de  Louise  de  Conquérant  (26  janvier  1655) 

—  de  niw  Edme  Collesson  et  de  Suzanne  Robeau  (28  avril  1659) 
— de  François  de  Turgis  et  de  Françoi-e  Robeau  (17  novembre) 
— de  Christophe  des  Essars  et  de  Catherine  Du  clou  (14  juin  1660) 
— Inhumations  de  mro  Edme  Moireau,  président  (14  avril  1650) 

—  de  m"  Pierre  Duchemin,  avocat  (1er  mars  1651);  —  de  Anne 
de  Sainct-Yon  (7  juin);— de  mro  Louis  Bonin  (16  mars  1652);— 
de  Gaston  de  Mascaret,  chevalier,  premier  capitaine  au  régi- 
ment de  cavalerie  de  Mgr  le  duc  de  Valois  (16  avril);  —  de 
m™  Ménard,  président  en  l'élection  et  maire  (22  mai);  —  de 
m"  François  Robeau,  avocat  (13  juin);  —  de  Philippe  Huault, 
marquis  de  Bussy  (17  mars  1653);  —  d'un  capitaine  irlandais, 
du  régiment  de  Son  Altesse  d'York ,  enterré  aux  Bénédictines 
(3  juin);  —  de  Anne  de  Raymond,  femme  de  M.  Grouet  (19  juil- 
let); —  de  Mmo  la  présidente  Ménard  (23  octobre  1655);  —  de 
messire  Jacques  Deshayes,  chevalier,  seigneur  de  Beaumont, 
capitaine  major  du  régiment  de  Guise  (24  août  1657)  ; —  de  Marie 
Ravault,  veuve  de  mro  Etienne  Ozon  (29  décembre  1659);  —  de 
m0  Etienne  de  Montmeslier,  conseiller  au  présidial  (4  mars  1660); 

—  de  Louise  de  Montmeslier  (21  j  uillet  1661  )  ; —  de  mc  Thomas  de 
Santigny,  seigneur  de  Montmerlin  et  autres  lieux  (30  septem- 
bre); —  de  messire  Louis  Deshayes,  prieur-curé  de  Montargis 
(24  octobre). 

GQ.  43.  (Registre).  —89  feuillets. 

1661-1664.  —  Trente-quatrième  registre  des  baptêmes 
de  Téglise  paroissiale  de  Montargis. — M°  Simon  Mouslier,  pro- 
cureur au  bailliage  et  siège  présidial  de  Montargis,  parrain 
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(25  novembre). —  Baptême  de  Claude,  fils  de  mc  Jean  Marchant, 
conseiller  au  bailliage  et  présidial,  et  de  Anne  Guyon;  par- 
rain, Claude  Goriot,  sieur  du  Vivier,  gentilhomme  ordinaire 
du  duc  d'Orléans  (18  décembre).  —  Antoine  Le  Fort,  cheva- 
lier de  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  seigneur  de  Ville- 
mandcur,  parrain  (7  avril  1662).  —  Baptême  de  Pierre,  fils  de 
m0  Etienne  Brideron,  avocat  en  Parlement,  demeurant  à  Mon- 
targis,  et  de  Anne  Bertault  (23  avril).  —  Nicolas  Roussillard, 
sieur  des  Harlaux,  parrain  (4  septembre).  —  M™  Alexandre 
d'Aldart,  chevalier,  seigneur  de  la  Motte  au  Chancelier,  Le 
Préau,  Crevan,  La  Benardière  et  autres  lieux,  parrain  (16  sep- 
lembre).  —  Mro  Nicolas  Ravault,  lieutenant  au  régiment  du 
Dauphin,  demeurant  à  Montargis,  parrain  (2  octobre).  — 
Achille,  fils  de  Pierre  Malguiche,  receveur  du  grenier  à  sel  de 
Montargis,  parrain  (1er  décembre).  —  François  Fleurizet, 
écuyer,  sieur  de  Parville,  parrain;  Marie  de  Montmeslier, 
femme  de  m0  Nicolas  Ménard,  président  en  l'élection  de  Mon- 
targis, marraine  (11  décembre).  —  Antoine  Gaultier,  écuyer, 
sieur  du  Parc-Vieil,  prévôt  des  maréchaux  de  Montargis,  par- 
rain (17  décembre).  —  Jacques  Lhoste,  sieur  de  Selorge,  lieu- 
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tenant  au  régiment  de  Navarre,  parrain  (12  mars).  —  Etienne 
de  Birague,  écuyer,  sieur  de  Domainville,  parrain  (25  mai).  — 
Messire  César-Vincent  Hubert,  sieur  de  Faronville,  grand 
maître  des  eaux  et  forêts  de  France,  parrain  (26  octobre).  — 
Messire  Jacques  de  Ravinault,  seigneur  de  Saint-Maurice  et 
autres  lieux,  maître  d'hôtel  ordinaire  de  la  Reine,  parrain 
(27  novembre).  —  Baptême  de  Françoise,  fille  de  Françoise  de 
Turgis,  écuyer,  seigneur  du  Pont-Saint-Hilaire,  et  de  Fran- 
çoise Robeau  (8  février  1664).  —  Baptême  de  Françoise,  fille 
de  messire  Joseph  de  Courtenay,  «  chevalier  du  sang  royal  », 
seigneur  de  Mousselard,  de  La  Tour  et  autres  lieux,  et  de 
Catherine  Guyon  (17  février). 

GG.  44.  (Registre).  —  243  feuillets. 

1 664-1 670.  —  Trente-cinquième  registre  des  baptêmes 
de  Téglise  paroissiale  de  Montargis.  —   Pierre  Prochasson, 
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écrivain  à  Montargis,  parrain  au  lieu  et  place  de  messire 
Alexandre  d'Aldart  (23  avril).  —  Baptême  de  Geneviève,  fille 
de  Georges  de  Birague,  sieur  de  Pourpris,  maître  d'hôtel 
ordinaire  du  Roi,  et  de  Anne  Le  Messier  (19  mai).  —  Claude 
Romain,  écuyer,  sieur  de  Saint-Romain,  garde  du  corps  de  Son 
Altesse  royale,  parrain  (10  août).  —  Pierre  Malguiche,  bailli 
de  Beaumont,  parrain  (30  novembre).  —  Baptême  d'Antoine, 
fils  de  Nicolas  Ozon,  juge  au  présidial  de  Montargis,  et  de 
Anne  de  Montmeslier  (26  janvier  1665).  —  Messire  Charles 
Petit,  chevalier,  comte  de  La  Selle-sur- le -Bied,  bailli  de 
Montargis,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes,  parrain 
(10  novembre).  —  Marie  Dorion,  femme  de  Gabriel  Chevallier, 
directeur  des  aides  en  l'élection  de  Montargis ,  marraine 
(12  mai  1666).  —  Baptême  de  Pierre,  fils  de  m0  Esme  Moireau, 
conseiller  au  bailliage  et  présidial  de  Montargis,  et  de  Marie 
Malguiche  (27  juin).  —  Baptême  de  Claude,  fils  de  Jean  Brin- 
dcau,  maître  peintre  à  Montargis,  et  de  Jeanne  Gueutte ville; 
parrain,  Claude  Sclavy,  facteur  d'orgues  (8  septembre).  — 
Baptême  de  Suzanne,  fille  de  Charles  de  Birague,  écuyer, 
sieur  des  Essarts ,  et  de  Marie  Bordât  (14  novembre).  — 
Jeanne  Bouvier,  femme  de  Jacques  Guyon,  écuyer,  sieur  du 
Ghesnoy,  l'un  des  seigneurs  du  canal  de  Loire  en  Seine,  mar- 
raine (3  janvier  1667). — Baptême  de  Madeleine,  fille  de  Jacques 
Lemaire,  écuyer,  sieur  de  Vieilles-Maisons,  et  de  feue  Marie- 
Madeleine  de  Lenfernat,  âgée  de  huit  ans  (8  janvier).  —  Bap- 
tême de  Catherine-Madeleine,  fille  de  messire  Louis  de  Ma- 
chault,  chevalier,  seigneur  de  Baronville  et  de  La  Forêt,  et  de 
Françoise  Gaultier  (11  mai).  —  Baptême  de  Paul,  fils  de  Ni- 
colas Ménard,  président  en  l'élection  et  maire  de  la  ville  de 
Montargis,  et  de  Marie  de  Montmeslier;  parrain,  Paul  de  Vau- 
couleurs,  écuyer,  seigneur  d'Assigny  et  d'Ouzouer-des-Champs 
(23  octobre).  —  Jacques  de  La  Saussaye,  m0  peintre,  parrain 
(27  novembre).  —  Baptême  d'Armand-Claude,  fils  de  Jacques 
Guyon,  écuyer,  sieur  du  Chesnoy,  et  de  Jeanne  Bouvier;  par- 
rain, messire  Armand  de  Béthune-Charost ,  gouverneur  de 
Calais  ;  marraine,  Marie  Le  Maistrc,  femme  de  M.  le  président 
Dubin  (20  janvier  1668).  —  Baptême  de  Madeleine,  fille  de 


-  106  — 

Jacques  de  Boiscourjon,  avocat,  et  de  Marie  Le  Messier;  par- 
rain, messire  Nicolas  de  Boiscourjon,  curé  de  Girolles  et 
doyen  du  Gâtinais  (22  août).  —  Baptême  de  Marie-Anne,  fille 
de  Jacques  Guyon,  écuyer,  sieur  du  Ghesnoy,  et  de  Jeanne 
Bouvier;  parrain,  Jacques  Bouvier,  écuyer,  seigneur  de  la 
Motte-Bouron ,  Moulinault  et  autres  lieux ,  procureur  au 
bailliage  et  présidial  de  Montargis;  marraine,  Anne  Lamy- 
rauit,  femme  de  Charles  de  Troyes,  seigneur  de  la  Mothe- 
Saint-Cyr,  Gaultray  et  autres  lieux  (6  février  1669).  —  Jean 
de  Courtois,  chevalier,  seigneur  de  Corquilleroy,  capitaine  des 
chevau-légers  de  l'escadron  de  Joyeuse,  parrain  (5  août)  — 
Baptême  de  Anne-Marguerite,  fille  de  Nicolas  Violetlc,  juge 
au  présidial  de  Montargis,  et  de  Marguerite  Fadeau  (3  mars 
1670). 

GG.  45.  (Registre).  —  132  feuillets. 

f  662-1 670.  —  Registre  des  mariages  et  sépultures  de 
l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Mariages  de  Nicolas  Bois- 
lève,  sieur  des  Aulnais,  avec  Charlotte  Boucquot  (26  no- 
vembre); —  de  Michel  Minager,  écuyer,  seigneur  de  Saint- 
Loup,  avec  Françoise  Mussard  (28  novembre);  —  de  Pierre 
Ozon,  conseiller  au  bailliage,  avec  Jeanne  Quarré  (11  juin 
1663);  —  de  Pierre  Bailly,  élu  en  l'élection  de  Gien,  avec 
Madeleine  Robeau  (10  septembre);  — de  Jacques  Guyon,  sieur 
du  canal  de  Loire  en  Seine,  avec  Jeanne  Bouvier  de  la  Motte 
(18  février  1664);—  de  messire  Édrae  de  Culant,  baron  de 
Brécy,  Sainte-Solange  et  Moulins,  avec  Françoise  Guyot 
(23  septembre)  ;  —  de  Henri  de  Birague,  sieur  de  la  Motte- 
des-Prés,  lieutenant  au  régiment  de  La  Fère,  avec  Suzanne  de 
Santigny  (24  novembre  1666)  ;  —  de  Pierre  du  Closel,  seigneur 
de  la  Bodonière,  avec  Jeanne  de  Gauville  (21  février  1667);  — 
d'Etienne  de  Birague,  sieur  de  Putheville,  avec  Anne  Char- 
royer  (13  juin);  —  de  François  de  Chantoiseau,  avocat  en 
Parlement,  avec  Françoise  Michou  (7  février  1668);  —  de 
m™  Marc  Fadeau,  élu  en  l'élection  de  Montargis,  avec  Anne  de 
Montmeslier  (23  novembre  1669).  —  Inhumations  de  Lauren 
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Ozon,  élu  à  Montargis  (9  juin  1664);  —  de  messire  Henri  de 
Remond,  sieur  des  Granges,  lieutenant  de  l'artillerie  du  Roi 
en  Italie  (81  juillet);  —  de  M.  Frappin,  imprimeur-libraire 
(6  février  1667);  —  de  Jeanne  Le  Maistre,  femme  de  me  Claude 
Bouvier,  procureur  au  bailliage  de  Montargis  (10  juillet);  — 
de  Jean  Guyon,  ancien  maire  de  la  ville  (4  août). 

66.  46.  (Registre).  —  83  feuillets. 

1670-1672.  —  Premier  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Charles 
Le  Petit,  comte  de  la  Selle-sur-le-Bied,  bailli  et  gouverneur 
des  ville  et  château  de  Montargis,  parrain  (8  décembre).  — 
Baptême  de  Simon,  fils  de  Guillaume  Ménard,  prévôt  des  ma- 
réchaux à  Montargis,  et  de  Marie-Anne  Vaudin  ;  parrain,  Si- 
mon Vaudin,  écuyer  du  Roi,  seigneur  de  Fromont  et  Lom- 
breuil  (8  mai  1671).  —  Pierre  Ozon,  seigneur  de  Bois-le-Roi, 
officier  de  Son  Altesse  royale,  parrain  (21  mai).  —  Laurent 
Tambonneau,  sieur  du  Désert,  gruier  des  eaux  et  forêts  à 
Montargis  et  lieutenant  d'infanterie  au  régiment  d'Anjou,  par- 
rain (10  janvier  1672). 

66.  47.  (Registre).  —  92  feuillets. 

1672-1673.  —  Deuxième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Louis,  fils  de  Aignan  de  Santigny,  sieur  de  Cour- 
toin,  lieutenant  au  régiment  de  Piémont,  et  de  Marie  Robeau 
(27  avril).  —  Baptême  de  Pierre,  fils  de  Nicolas  Violette, juge 
au  bailliage  et  présidial  de  Montargis,  et  de  Marguerite  Fadeau 
(80  avril).  —  Etienne  Penillon,  écuyer,  sieur  de  Courbasson, 
valet  de  garde-robe  ordinaire  du  Roi,  parrain  (15  septembre). 
—  Claude,  fils  d'André  Guérignon,  maire  de  la  ville  de  Mon- 
targis, parrain  (16  décembre).  —  Inhumation  de  M.  Scnel, 
peintre,  demeurant  à  Montargis  (25  février  1673). 
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GG.  48.  (Registre).  —  96  feuillets. 

1673-1674.  —  Troisième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
M0  Norbert  Berny,  recteur  du  collège  des  Barnabites,  parrain 
(4  octobre).  —  Inhumation  de  Mm*  Gasteau,  maîtresse  d'école 
(17  novembre).  —  Inhumation  de  messire  Philippe  de  Vil- 
laines,  prévôt  de  Moulins  (11  décembre).  — Éléonore  de  Ville- 
gagnon,  marraine  (22  mars  1674). 

GG.  49.  (Registre).  —  15  feuillets. 

1674.  —  Quatrième  registre  des  baptêmes,  mariages  et 
sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Antoine 
Rochon,  directeur  général  du  Canal,  parrain  (12  avril).  —  Mes- 
sire Henri  Garnier,  comte  des  Chapelles,  bailli  et  gouverneur 
des  ville  et  château  de  Montargis,  parrain;  Françoise,  com- 
tesse de  Fienne,  sa  femme,  marraine  (2  juin).  —  Inhumation 
de  m0  Claude  Lhoste,  lieutenant  général  de  la  ville  de  Mon- 
targis, âgé  de  70  ans  (14  juin). 

GG.  50.  (Registre).  —  48  feuillets. 

1674-1675.—  Cinquième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  messire  Henry-François  de  Barville,  chevalier, 
seigneur  de  Romainville,  demeurant  à  Beaune,  avec  Anne 
Ozon  (16  août).  —  Inhumation  de  Jacques  Du  Champ,  écuyer, 
seigneur  du  Champ  (19  août).  —  Baptême  de  Jean-Baptiste, 
Bis  de  Jacques  Guyon,  écuyer,  seigneur  du  Chesnoy,  et  de 
Jeanne  Bouvier  (24  septembre). 

GG.  51.  (Registre).  —  99  feuillets. 

1675-1676.  —  Sixième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Anne 
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Tambonneau,  femme  de  messire  Jean  de  Valan,  chevalier, 
seigneur  de  Saint-Phal,  marraine  (26  avril).  —  Mariage  de 
messire  Charles  Durand,  lieutenant  des  eaux  et  forêts,  avec 
Marie  Nugues  (6  mai).  —  Guillaume  Ménard,  sieur  du  Perroy, 
prévôt  criminel  du  Gâtinais,  parrain  (19  mai).  —  Jérôme  Fa- 
deau,  sieur  de  Beaumarchais,  parrain  (29  mai).  —  François 
Berthier,  procureur  du  Roi  au  bailliage  et  duché  de  Nemours, 
parrain  (il  janvier  1676).  —  Mariage  de  messire  François 
Guyard,  secrétaire  de  M.  Savary,  lieutenant  général  des  eaux 
et  forêts  de  France,  avec  Madeleine  Martin  (8  février). 

GG.  52.  (Registre).  —  97  feuillets. 

1676-1677. —  Septième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  m0  Jacques  Guyon,  seigneur  du  canal  de 
Briare,  Champoulet  et  autres  lieux  (21  juillet).  —  Baptême  de 
Jeanne,  fille  de  messire  Jacques  Bouvier,  éouyer,  seigneur  de 
la  Motte-Bouron,  procureur  du  Roi  au  bailliage  et  présidiai  de 
Montargis,  et  de  Jeanne  Tourtier;  parrain,  messire  Etienne  de 
Sainctot,  abbé  de  Ferrières;  marraine,  Edmée  Lambert,  femme 
de  messire  Nicolas  Tourtier,  chevalier,  seigneur  de  Malmusse, 
président  des  trésoriers  de  France  au  bureau  des  finances 
d'Orléans  (9  juin  1677).  —  Inhumation  de  M.  Robeau,  élu  en 
l'élection  de  Montargis,  âgé  de  70  ans  (14  juin).  —  Baptême 
de  François,  fils  de  François  Loyset,  avocat  au  bailliage  de 
Montargis;  parrain,  Claude  Loyset,  juge  et  lieutenant  criminel 
de  robe  courte  au  bailliage  et  présidiai  de  Montargis  ;  mar- 
raine, Marguerite  Guyard,  veuve  de  messire  Pierre  Godart, 
procureur  au  même  siège,  tous  deux  aïeuls  de  l'enfant 
(27  juin). 

GG.  53.  (Registre).  -  28  feuillets. 

1677-1678. — Huitième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Inhuma- 
tion de  Thomas  Ozon,  sieur  des  Fontaines,  ancien  prévôt  de 
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Montargis  (15  août).  —  Baptême  d'Elisabeth,  fille  de  Jean 
Pinet,  greffier  des  eaux  et  forêts  et  receveur  du  grenier  à  sel 
de  Montargis,  et  de  Elisabeth  Popart  (30  octobre).  —  Isabeau 
de  Michel,  veuve  de  Etienne  de  Monterau,  commissaire  ordi- 
naire des  guerres,  marraine  (28  novembre).  —  Inhumation  de 
M.  Fadeau,  sieur  de  Beaumarchais,  âgé  de  72  ans  (19  jan- 
vier 1678).  —  Mariage  de  messire  Pierre  Bourdin,  avocat  en 
Parlement,  avec  Marie  Gaillard  (24  janvier).  —  Mariage  de 
David  de  Mousselard,  écuyer,  seigneur  de  Maison-Rouge  en  la 
paroisse  de  Corbeilles,  avec  Anne  Ozon,  veuve  de  messire 
François-Henry  de  Barville  (25  janvier).  —  Inhumation  de 
Nicolas  Le  Maire,  sieur  de  Gourboin,  âgé  de  40  ans  (30  mars). 

GG.  54.  (Registre).  —  48  feuillets. 

1678-1679. —  Neuvième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  M.  de  Ghantelouze,  de  la  paroisse  de  Languedoc 
près  Angoulême,  sous-lieutenant  au  régiment  de  Piémont,  âgé 
de  22  ans  (30  juin).  —  Mariage  de  Germain  Mussard,  sieur  de 
Richebois,  avec  Anne  Violette  (27  juillet).  —  Baptême  de 
Anne,  fille  de  Aignan-Thomas  de  Santigny,  seigneur  de  Cour* 
tevon,  capitaine  au  régiment  de  Piémont,  et  de  Anne  Robeau 
(14  octobre).  —  Mariage  de  Jean  Carbon,  maître  d'exercice 
des  pages  de  la  Reine,  avec  Anne  Brossay  (24  novembre). 

GG.  55.  (Registre).  —  49  feuillets. 

§679-1680.  —  Dixième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Mariage 
de  Pierre  de  Courbemale,  écuyer,  sieur  du  Buisson,  secré- 
taire de  la  marine,  avec  Marie  Le  Gay  (26  février).  —  Abjura- 
tion de  la  religion  calviniste  par  Suzanne  Le  Piastre,  âgée  de 
18  ans  (9  avril)  ;  par  Anne  Bouët,  fille  d'un  orfèvre  de  Mon- 
targis (11  juin);  par  Jeanne  Girard,  femme  de  Jean  Le  Piastre, 
horloger  â  Montargis,  et  ses  enfants  (9  juillet).  —  Marie-Anne 
de  Mel ville,  femme  de  M.  de  Daldart,  gentilhomme  ordinaire 
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de  la  maison  du  Roi,  marraine  (11  août).  —  Baptême  de  Gene- 
viève, fille  de  Dominique  Lhoste,  lieutenant  général  au  bailliage 
et  présidial  de  Montargis,  et  de  Geneviève  Bosseret  (11  août). 
—  Inhumation  de  Pierre  Asseiineau  de  Bourgneuf ,  écuyer, 
sieur  de  Grand-Aunoy,  ancien  capitaine  des  gardes  du  corps 
du  Roi  (12  septembre).  —  Marie  Jarry,  veuve  de  m0  André 
Violette ,  conseiller  au  présidial  de  Montargis ,  marraine 
(26  septembre).  —  François  de  Cardone,  maître  de  camp  de 
cavalerie,  parrain  (8  janvier  1680).  —  Baptême  de  Claude, 
fille  de  Claude-Antoine  Vatinel,  menuisier-sculpteur,  et  de 
Jeanne  Filledier  (10  février). 

GG.  56.  (Registre).  —  74  feuillets. 

1680-1 881  •  —  Onzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Messire  Thomas  de  Santigny,  seigneur  de  Marsan  et  autres 
lieux,  prévôt  et  juge  ordinaire,  civil  et  criminel,  commissaire 
enquêteur- examinateur,  juge  consul  des  cas  royaux  et  de 
police  et  conservateur  des  privilèges  de  la  ville  et  pré- 
vôté royale  de  Montargis,  parrain  (27  mai).  —  Inhumation  de 
m°  Pierre  de  Montmeslier,  président  au  grenier  à  sel  de  Mon- 
targis, âgé  de  50  ans  (2  juin).  —  Abjuration  de  la  religion 
calviniste  par  Elisabeth  de  Masclary,  âgée  de  15  ans  (22  fé- 
vrier 1681);  par  Louise  Bernard,  âgée  de  14  ans  (2  juin).  — 
Nicolas  Clément,  architecte  ordinaire  des  bâtiments  du  Roi, 
parrain  (21  juillet).  —  Inhumation  de  Pierre  Ozon,  lieutenant 
assesseur  criminel  au  bailliage  et  présidial  de  Montargis,  âgé 
de  64  ans  (25  août). 

GG.  57.  (Registre).  —  195  feuillets. 

1881-1684.  —  Douzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  m"  François  Violette,  procureur  au  bailliage  et 
présidial  de  Montargis  (24  décembre).  *-  Charles-François  de 
Birague  de  Lisledon,  parrain  ;  Catherine  de  Courtenay,  mar- 
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raine  (12  avril  1682).  —  Baptême  de  Pierre,  fils  de  mc  Fran- 
çois Foubert,  conseiller  au  bailliage  de  Montargis,  et  de  Marie 
Brusselet(ll  mai).  —  Mariage  de  mrc  Aignan  Ravault,  avocat 
en  Parlement,  avec  Françoise  Quarré  (22  septembre).  —  Bap- 
tome  d'Elisabeth,  fille  de  Jacques  Bouvier,  écuyer,  seigneur  de 
la  Motte-Bouron  et  autres  lieux,  procureur  au  présidial  de 
Montargis,  et  de  Jeanne  Tourtier  (11  octobre).  —  Messire  Fran- 
çois Chantoiseau,  conseiller  au  même  siège,  parrain  (15  oc- 
tobre). —  Inhumation  de  messire  Nicolas  Lejeune,  prêtre 
chargé  de  la  direction  de  l'école  des  pauvres  de  Montargis, 
âgé  de  66  ans  (7  juillet  1683).  —  Mariage  de  mro  Etienne 
Petit,  avocat  en  Parlement,  demeurant  à  Châteaulandon,  avec 
Jeanne  Courillon  (26  juillet).  —  Baptême  de  Catherine,  fille 
de  Jean  Davanne,  garde  général  de  la  forêt  de  Montargis,  et 
de  Françoise  de  Birague  (2  août).  —  François  Collier,  bailli  de 
Marigny  et  lieutenant  du  canal  royal  d'Orléans,  parrain  (5  oc- 
tobre). —  Mariage  de  mro  François  Dubé,  avocat  en  Parlement, 
avec  Anne  Collesson  (18  janvier  1684).  —  Baptême  de  Su- 
zanne-Victoire, fille  de  messire  Alexandre  de  Daldart,  et  de 
Marie-Anne  de  Melleville  (15  mars). 

GG.  58.  (Registre).  -*  109  feuillets. 

1684-1687.  —  Treizième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Abjuration  de  la  religion  calviniste  par  Jeanne  Bourgoin, 
femme  de  m0  Jean  Decours  (11  août  1685)  ;  par  Jacques  de  La 
Blachière,  écuyer,  sieur  des  Marais;  par  Marthe  et  Suzanne  de 
Brunes,  par  Jean  Decours,  bourgeois  et  marchand  de  Mon- 
targis (29  octobre)  ;  par  Jean  et  Jacques  Decours,  fils  du  pré- 
cédent (23  novembre)  ;  par  Jean  Brunegan  (27  novembre)  ;  par 
Louise  Dorival,  femme  du  sieur  des  Marais,  par  Marguerite 
Dorival,  par  Louise-Anne  de  La  Blachière,  par  Charlotte- 
Henriette  Bernard  (8  décembre).  —  Françoise  de  Machault, 
fille  de  M.  de  Machault,  écuyer,  seigneur  de  La  Forêt,  marraine 
(8  décembre).  —  Inhumation  de  m1*  Paul  Charroyer,  conseiller 
au  présidial  de  Montargis,  âgé  de  43  ans  (21  décembre).  — 
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Inhumations  de  Antoine  Rochon,  âgé  de  60  ans,  directeur  gé- 
néral du  canal  de  Briare,  demeurant  à  Ghampoulet  (18  juillet 
1686);  —  de  Pierre  Colas,  écuyer,  sieur  de  Mondru,  ancien 
receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Montargis  (9  octobre). 

GG.  59.  (Registre).  —  102  feuillets. 

1887-1889.  —  Quatorzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  m"  Pierre  Bourdin,  avocat  en  Parlement,  avec 
Jeanne  Bezard  (3  février).  —  Messire  François-Gaston  d'Au- 
truy  de  Varennes,  écuyer,  seigneur  de  la  Mivoie,  parrain 
(12  février).  —  Messire  Etienne  Brassin,  sieur  de  Brellat, 
bailli  de  la  ville  et  duché  de  Châtillon-sur-Loing,  parrain 
(6  mars).  —  Inhumation  de  messire  René  Ravault,  lieutenant 
en  l'élection  de  Montargis,  âgé  de  80  ans  (8  avril).  —  Messire 
François  Quarré  de  Boucherault,  écuyer,  trésorier  de  France 
au  bureau  des  finances  d'Orléans,  parrain  (20  mai).  —  Mariage 
de  César  Vaillent,  seigneur  de  Villarmon  en  la  paroisse  d' Al- 
lâmes enBeauce,  avec  Françoise  Bruère  (81  mai).  —  Baptême 
de  Siraon-Agnan,  fils  de  mro  Simon  Le  Brun,  greffier  en  chef 
de  l'élection,  grenier  à  sel,  maréchaussée  et  eaux  et  forêts  de 
Montargis,  et  de  Marie-Madeleine  Duchesne  (20  novembre).  — 
Mariage  de  Georges  de  Birague,  chevalier,  seigneur  d'Arme- 
ville,  lieutenant-colonel  du  régiment  de  la  Reine ,  avec  Anne 
Ravault  (14  février  1688).  —  Inhumation  de  m™  Jean  Guyon, 
prieur  de  Saint-Denis  près  Bray-sur-Seine  (27  septembre).  — 
François  Dubé,  avocat  en  Parlement,  prévôt  des  maréchaux  de 
Sens,  parrain  (13  novembre).  —  Messire  François  Richon, 
prêtre  directeur  des  enfants  de  la  charité  de  Montargis,  parrain 
(2  décembre).  —Inhumation  de  Claude  Charrier,  maître  du 
jeu  de  paume  de  cette  ville  (19  janvier  1689). 

GG.  60.  (Registre) .  —  110  feuillets. 

1889-1891.  —  Quinzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
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Baptême  de  Marie,  Aile  de  Henry  Carré,  sieur  de  la  Versan- 
dière,  éctiyer,  et  de  Marie  de  Mondru  (11  mai).  —  Inhumation 
de  messire  Denis  Le  Roulx,  prêtre,  ancien  prieur  de  Belle- 
garde,  âgé  de  69  ans  (3  juin).  —  Baptême  de  Marie-Anne,  fille 
de  messire  François-Maximilien  de  Poliard,  écuyer,  seigneur 
des  Cours,  et  de  Gabrielle  Tambonneau,  née  le  2  novembre 
1677  (4  juin).  —  Baptême  de  Paul,  fils  de  Jacques-Philippe  de 
David,  seigneur  de  Conflans,  et  de  Françoise  de  Pertat 
(28  juillet).  —  Inhumation  (dans  la  chapelle  du  cimetière) 
de  Etienne  Desprez,  docteur  en  médecine  et  officier  du  duc 
d'Orléans,  figé  de  60  ans  (12  septembre).  —  M"5  Timothée 
Dubin,  premier  président  du  bailliage  de  Montargis,  parrain; 
Geneviève  Pellerin,  femme  de  Nicolas  Cadot.  directeur  gé- 
néral du  canal  d'Orléans,  demeurant  à  Cepoy,  marraine  (14  fé- 
vrier 1690).  —  Inhumation  de  Mw  Thomas  de  Santigny, 
conseiller  du  Roi,  seigneur  de  Montmarsan,  maire  de  Mon- 
targis et  lieutenant  des  chasses  de  la  capitainerie  du  château 
de  cette  ville,  âgé  de  50  ans  (8  mars).  —  Baptême  de  René, 
fils  de  Laurent  Tambonnqpu,  juge  gruyer  de  la  forêt  de  Mon- 
targis, et  de  Madeleine  Pommereau  (25  mars).  —  Baptême  de 
François,  fils  de  Louis  de  Nerville,  écuyer,  et  de  Marie  de 
Guitry  (25  juin).  —  Madame  Françoise  de  Melun  de  Mauper- 
tuis,  religieuse  de  Saint-Dominique,  marraine  (6  juillet).  — 
Mariage  de  Philippe  Thévenin,  seigneur  de  Verneuil,  avec 
Marie-Madeleine  Ozon  (26  septembre).  —  Inhumation  de  m" 
Esme  Moireau,  conseiller  au  présidial,  âgé  de  55  ans  (6  no- 
vembre); —  de  mQ  Vincent  Thierry,  docteur  en  médecine 
(22  avril  1691). 

GG.  61.  (Registre).  —  79  feuillets. 

1891-1699.  —  Seizième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Pierre  Guyon  de  la  Jacquinière, capitaine  au  régiment  d'Anjou, 
parrain  (26  mai).  —  Charles-Henry  D autre,  écuyer,  sieur 
d'Aumont  et  de  Bouflaux,  lieutenant  des  chasses  de  Son  Altesse 
Royale  et  garde  général  des  eaux  et  forêts  de  Montargis, 
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parrain  (27  mai). —  Inhumation  de  Jean  Alluard,  m0  chirurgien 
(13  juillet).  —  Mariage  de  m"  Claude  Gault,  lieutenant  général 
au  bailliage  et  présidial  de  Melun,  avec  Geneviève  Guyon 
(28  juillet).  —  Messire  Guillaume  Berthier,  conseiller  du  Roi, 
grenetier  au  grenier  à  sel  de  Nemours,  parrain  (18  février 
1692).  —  Mariage  de  Pierre  Clerjault,  docteur  en  médecine, 
avec  Marie  Thierry  (18  février).  —  Inhumation  de  m™  Jean 
Guyon,  préskient  du  présidial  de  Montargis,  âgé  de  31  ans 
(27  mai).  —  M°  Charles  Deschamps,  maire  de  la  ville,  parrain 
(22  août),  —  Jacques  Greslin,  architecte  et  sculpteur,  parrain 
(30  août). 

GG.  62.  (Registre).  —  60  feuillets. 

1693.  —  Dix-septième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Mariage 
de  Edme  Corrillon,  m0  chirurgien,  avec  Anne  Rosay  (19  jan- 
vier). —  Inhumation  de  Charles  de  Birague,  écuyer,  sieur  des 
Essarts,  âgé  de  60  ans  (22  janvier);  —  de  m0  Jacques  Le 
Page,  procureur  au  bailliage  de  Montargis,  âgé  de  71  ans 
(81  janvier).  —  Jacques  Regnard,  sieur  du  Tilloy,  maire  per- 
pétuel de  la  ville,  parrain  (5  février).  —  Inhumation  de  Pierre- 
André  deLenfernat,  écuyer,  sieur  de  la  Motte  (2  décembre). 

GG.  63.  (Registre).  —  54  feuillets. 

f  894.  —  Dix-huitième  registre  des  baptêmes,  mariages  et 
sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême  de 
François,  fils  de  François  Petit,  m0  chirurgien  à  Montargis,  et 
de  Marie  Constantin  (8  mai).  —  Mariage  de  m0  Paul  de  Girard, 
écuyer,  sieur  de  la  Fosse,  paroisse  de  Boesses,  avec  Marie- 
Marguerite  Morel  (12  août).  —  Inhumation  de  Cosme  Gaillard, 
lieutenant  civil  de  la  prévôté  de  Montargis,  âgé  de  53  ans 
(4  septembre)  ;  —  de  m0  Jacques  Robeau,  médecin,  âgé  de 
66  ans  (12  octobre).  —  Mariage  de  Jacques  Ozon,  seigneur  de 
Maltaverne,  commissaire  aux  revues  des  troupes  royales,  avec 
Louise  Fadeau  (29  octobre). 
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GG.  64.  (Registre).  —  51  feuillets. 

1695-1696.  —  Dix-neuvième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  Nicolas  Prochasson,  secrétaire  du  Roi  en  la  chan- 
cellerie et  présidial  de  Montargis,  avec  Elisabeth  Pinet  (10  fé- 
vrier). —  André  Lestoré,  président  au  présidial  de  cette  ville, 
parrain  (19  avril).  —  Baptême  de  Marie- Anne  Gerbaull, fille  de 
m°  Dominique  Gerbault,  avocat  et  bailli  de  Nogent,  et  de  Marie- 
Anne  Dagan  (10  novembre).  —  M0  Antoine  Hureau,  receveur 
du  canal  à  Montargis,  parrain  (9  janvier  1696). 

GG.  65.  (Registre).  -  100  feuillets. 

1696-1 698.  —  Vingtième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Pierre  Gellée,  receveur  du  grenier  à  sel  de 
Montargis,  âgé  de  58  ans  (29  mars)  ;  —  de  mN  Thomas  Roulx, 
élu  en  l'élection,  âgé  de  67  ans  (30  mai).  —  Mariage  de  Pierre 
Guyon,  sieur  de  la  Jacquinière,  avec  Françoise  Guérignon  de 
Petit-Bois  (18  juin).  —  Anne  Cléret,  directrice  de  Fhôtel-Dieu 
de  Montargis,  marraine  (15  juin).  —  Mariage  de  m0  Etienne 
Ozon,  maître  des  eaux  et  forêts  de  Montargis,  avec  Jeanne- 
Angélique  Gellée  (17  septembre).  —  César  de  Voisines, 
écuyer,  sieur  de  Gilliers,  premier  porte-étendard  des  chevaux- 
légers  de  la  garde  royale,  parrain  (7  octobre).  —  Mariage  de 
Jacques  Regnard,  sieur  du  Tilloy,  maire  perpétuel  de  la  ville 
de  Montargis,  avec  Elisabeth  Roulx  (17  décembre).  —  Inhu- 
mation de  Charles  Durand,  lieutenant  de  robe  longue  aux  eaux 
et  forêts  de  Montargis  (9  août  1697).  —  Baptême  de  Suzanne, 
fille  de  Pierre  Petit,  écuyer,  seigneur  de  Treilles  et  du 
Chesnoy,  et  de  Suzanne  Marchant  (20  novembre).  —  Jean 
Dupont,  peintre,  de  la  paroisse  de  Fontainebleau,  parrain 
(31  janvier  1698).  —  Inhumation  de  François  Pertat,  conseiller 
au  présidial  de  Montargis,  âgé  de  39  ans  (16  mars). 
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GG.  66.  (Registre).  —  160  feuillets. 

f  698-f  700.  —  Vingt  et  unième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Jeanne  Vauvelle,  femme  de  M.  Ghantoiseau,  pré- 
vôt de  la  police  à  Montargis  (19  mai)  ; —  de  Marguerite  Quarré, 
femme  d'Antoine  Quérignon  des  Mées,  âgée  de  73  an6 
(11  juillet).  —  Baptême  de  Françoise,  fille  de  François  Pérot, 
inspecteur  des  ouvrages  de  Mgr  le  duc  d'Orléans,  et  de 
Louise  Le  Brasseur  (81  juillet).  —  Bnptême  d'Anne-Suzanne, 
fille  d'Alexandre  Gasset,  maître  recteur  d'écoles  (31  jan- 
vier 1699).  —  Baptême  de  Marie-Madeleine,  fille  de  me  Edme 
Roulx,  conseiller  du  Roi,  lieutenant  criminel  et  commissaire- 
examinateur  en  l'élection  de  Montargis,  et  de  Marie  Garnot 
(26  avril).  —  Baptême  de  Marie- Anne,  fille  de  Jacques-Hubert 
Humery,  sieur  des  Goudrières,  et  de  Marie-Anne  Mussard  de 
Richebois  (17  décembre).  —  Inhumation  de  Jean  Cochery, 
peintre,  âgé  de  46  ans  (24  janvier  1700).  —  Mariage  de  Jean 
de  Villernor,  chevalier,  seigneur  de  la  Brûlerie,  avec  Marie- 
Anne  Regnard  (20  février).  —  Germain-Mathurin  Pauchauvin 
de  Frinville,  étudiant  au  collège,  parrain  (18  avril). 

GG.  67.  (Registre).  —  32  feuillets. 

1*700.  —  Vingt-deuxième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Louise  Laureault,  veuve  de  mro  Pierre  Ghar- 
royer,  avocat  (15  juillet).  —  Baptême  de  Marie,  fille  de 
Mathurin  Pauchauvin,  directeur  des  aides  de  Nemours  et  de 
Montereau-fault- Yonne,  et  de  Marie  de  Cessât  (24  août).  — 
Baptême  de  Pierre-Esme,  fils  de  Pierre  Flandin,  directeur  des 
aides  de  Montargis,  et  de  Louise  Bidault;  parrain,  Esme  Chi- 
neau,  lieutenant  général  au  bailliage  de  Montereau-fault-Yonne 
et  président  de  l'élection  dudit  lieu  (26  août). 
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00.  68.  (Registre).  -  34  feuillets. 

f  70f  • —  Vingt-troisième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Mariage 
de  Jacques  Defaucamberge,  bourgeois  de  Paris,  avec  Marie 
Aubry,  veuve  de  Hubert  Gaudin  (8  février).  —  Inhuma- 
tion de  Louis  Desprez,  conseiller  du  Roi  en  la  prévôté  de 
Montargis,  âgé  de  48  ans  (27  février).  —  Inhumation  de 
Guillaume  Birkhead,  maître  d'hôtel  du  roi  d'Angleterre  et 
contrôleur  général  de  sa  maison,  décédé  au  château  à  l'âge  de 
45  ans,  après  avoir  abjuré  la  religion  luthérienne  (15  avril). 

00.  69.  (Registre).  —  153  feuillets. 

f  70f-f  708.  —  Vingt-quatrième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  messire  Dominique  Lhoste,  écuyer,  seigneur 
de  Selorge,  lieutenant  général  civil  et  criminel  et  commis- 
saire-enquêteur au  présidial  de  Montargis  (2  juillet).  —  Bap- 
tême de  Jeanne-Jacquette,  fille  de  m"  Mathieu  Rabicqueau, 
procureur  au  présidial  de  Montargis,  et  de  Marie-Anne  de 
Villac;  parrain,  messire  Jacques  de  Bérulle,  chevalier,  con- 
seiller et  maître  des  requêtes  ordinaire  du  Roi;  marraine, 
Jeanne-Claude  de  Courtois,  veuve  de  messire  Hector  de  Sar- 
dent,  premier  chef  d'escadre  des  armées  navales  du  Roi,  dame 
de  Rigny-le-Ferron  (8  décembre).  —  Inhumation  d'Elisabeth, 
fille  de  mro  Antoine  de  Saint-Hilaire,  receveur  générai  de  M.  le 
duc  de  Châtillon  (5  janvier  1702);  —  de  François  Petit,  mw 
chirurgien  (27  avril).  —  Charles  Boujonier,  premier  président 
au  présidial  de  Montargis,  parrain  (18  octobre).  —  Gilles  Colin, 
conseiller  du  Roi,  receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Ne- 
mours, parrain  (23  novembre).  —  Alexandre  de  Clermont- 
Tonnerre,  parrain  (17  janvier  1703). 
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GG.  70.  (Registre).  —  160  feuillets. 

1703-1704*  —  Vingt-cinquième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  Barthélémy  Dagan,  avocat  en  Parlement,  avec 
Élizabeth  Ozon  (7  avril).  —  Inhumation  de  m™  François 
Guyard,  élu  en  l'élection  de  Montargis,  âgé  de  69  ans  (21  dé- 
cembre). —  Louise-Henriette  de  Briquemault,  marraine 
(27  juin  1704).  —  Mariage  de  Michel  Frogier,  lieutenant  parti- 
culier à  Sully,  avec  Marie  Foubert  (13  octobre). 

GG.  71.  (Registre).  —  156  feuillets. 

1705-1706*  —  Vingt-sixième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Jacques-Dominique,  fils  de  m0  Thomas  de  San- 
tigny  et  de  Marie  de  Raganne  (9  avril).  —  Baptême  de  Made- 
leine, fille  de  m0  Nicolas  Ménard,  avocat  du  Roi  et  président 
de  Télection  de  Montargis,  et  de  Madeleine  Colin  (26  avril).  — 
Baptême  de  Claude,  fils  de  Claude  Cordelle,  président  au  gre- 
nier à  sel  de  Montargis,  et  de  Marie  de  Boiscourjon  (9  mai).  — 
Inhumation  de  Claude  Pelletier,  postillon  de  M.  d'Effiat,  gou- 
verneur de  la  ville  (11  octobre).  —  Inhumation  de  François 
Ravault,  écuyer,  lieutenant  en  l'élection,  âgé  de  63  ans  (lor  no- 
vembre).—  Marie-Eléonore  Chamborant  de  la  Clavière,  mar- 
raine (21  juillet  1706).  —  Baptême  de  Louis-Laurent,  fils  de 
Paul  Charroyer,  lieutenant  de  la  maréchaussée  de  Montargis, 
et  de  Jeanne-Claire  Tambonneau  (7  septembre).  —  Inhuma- 
tion de  Marie  de  Montmeslier,  femme  de  feu  M.  le  président 
Ménard,  âgée  de  70  ans  (30  septembre)  ;  —  de  messire  Paul 
Ménard,  ancien  capitaine  de  grenadiers,  chevalier  de  Tordre 
de  Saint-Louis,  âgé  de  41  ans  (5  octobre). 

GG.  72.  (Registre).  —  103  feuillets. 

1706-1708.—  Vingt-septième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
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Baptême  de  Madeleine,  fille  de  Nicolas  Prochasson,  greffier  en 
chef  des  eaux  et  forêts,  et  de  Elisabeth  Pinet  (16  janvier  1707). 

—  M.  Hugues  de  La  Folie,  seigneur  du  Tertre,  fermier  géné- 
ral du  domaine  de  S.  A.  R.  Madame,  parrain  (26  mars).  — 
Mro  Pierre  Penot,  maître  des  eaux  et  forêts  de  la  garde  de 
Courcy  en  la  forêt  d'Orléans,  parrain  (24  août).  —  Baptême  de 
Marie-Anne,  fille  de  Mathieu  Rabiteau,  procureur  au  siège  et 
présidial  de  Montargis,  et  de  Marie-Anne  de  Villac  (8  octobre). 

—  Jacques  Regnard,  écuyer,  sieur  du  Tilloy,  maire  perpétuel 
de  Montargis,  parrain  (5  décembre).  —  Pierre  Flandin,  direc- 
teur des  aides  à  Montargis,  parrain  (23  janvier  1708). 

GG.  73.  (Registre).  —  100  feuillets. 

1*708-1709.  —  Vingt-huitième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 

—  Bonne-Louise  Faydeau,  fille  de  messire  Claude  Faydeau, 
chevalier,  seigneur  de  Marville,  marraine  (3  décembre). 

GO.  74.  (Registre).  —  71  feuillets. 

f  709-1710.  —  Vingt-neuvième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Pierre-François,  fils  de  m0  Pierre  Hureau  de 
Livoy  et  de  Angélique  Catala  (18  juin).  —  Mariage  de  m0  J.-B. 
Revillault ,  bourgeois  de  Sens ,  avec  Marie-Madeleine  de 
Queulx  (16  juillet).  —  Inhumation  de  Georges  de  Birague, 
écuyer,  seigneur  de  Pourpry,  âgé  de  84  ans  (11  décembre). 

GG.  75.  (Registre).  —  181  feuillets. 

1710-1718. —  Trentième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Henry  Dautré,  garde  général  de  la  forêt  de 
S.  A.  R.  Madame,  âgé  de  72  ans  (14  février)  ;  —  de  Louis 
Durand,  curé  de  Noyers,  âgé  de  73  ans  (2  mars).  —  Baptême 
de  Jacques,  fils  de  mro  Nicolas  Constantin,  valet  de  chambre  de 
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Mgr  le  duc  d'Orléans,  et  de  Marguerite  Regnault  (13  avril).  — 
Inhumation  de  Etienne  Boileau,  officier  de  dragons,  natif  de 
Gosne,  âgé  d'environ  35  ans  (31  mai);  —  de  Marie  Moireau  de 
la  Tremellerie,  âgée  de  40  ans  (20  juin).  —  Claude  Raymond, 
conseiller  du  Roi,  garde  des  archives  dans  toutes  les  justices 
de  Montargis,  parrain  (3  novembre).  —  Mariage  de  Jean  Sam- 
bon,  m0  chirurgien  à  Montargis,  avec  Françoise  Mouslier, 
veuve  de  Timothée  Petit  de  Grandchamp  (14  février  1711);  — 
de  m0  Etienne  Ozon,  lieutenant  particulier  au  bailliage  et  pré- 
sidial  de  Montargis,  avec  Anne  Gamelin  (23  avril).  —  Gabrielle 
Duquesne,  fille  de  messire  Abraham  Duquesne,  chef  d'escadre 
des  armées  navales  du  Roi,  marraine  (18  septembre).  —  Bap- 
tême de  Louis-Jean,  fils  de  Louis  Guyon  de  la  Coudre,  co- 
lonel de  la  bourgeoisie  de  Montargis,  et  de  Madeleine  Gaillard 
(9  décembre).  —  Baptême  de  Marie-Charlotte,  fille  de  Louis 
Evrard,  conseiller  du  Roi  et  receveur  des  droits  de  rivières  à 
Montargis,  et  de  Marie-Madeleine  Lhoste  (1er  janvier  1712).  — 
Joseph  de  Boiscourjon  de  Mercy,  premier  capitaine  du  régi- 
ment de  Béarn,  parrain  (31  juillet). 

GG.  16.  (Registre).  -  60  feuillets. 

1*713.  —  Trente-unième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême 
d'Esme-Jean,  fils  de  m0  Esrne  Violette,  sieur  de  Beaumar- 
chais, avocat,  et  de  Marthe -Madeleine  Mortier  (22  janvier).  — 
Inhumation  de  Pierre  Bourdin,  avocat  (10  avril);  —  de  Esme 
Gaillard,  docteur  en  médecine,  âgé  de  82  ans  (5  mai). 

GG.  77.  (Registre).  —51  feuillets. 

11 14.  —  Trente-deuxième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
J.-B.  Ozon,  commissaire  aux  revues  à  Gien,  parrain  (26  fé- 
vrier). —  Inhumation  de  Jacques-Hubert  Humery  des  Cou- 
driers ,  élu  en  l'élection  de  Montargis ,  âgé  de  45  ans 
(21  juillet).  —  Madeleine  Crochet,  femme  de  m™  Jean-Fran- 
çois Mortier,  contrôleur  à  Montargis,  marraine  (19  novembre). 
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GO.  18.  (Registre).  —  66  feuilleU. 

1714-1716.  —  Trente- troisième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.— 
Michel  Poullier  de  Périgny ,  contrôleur  du  grenier  à  sel  de 
cette  ville,  parrain  (27  décembre).  —  Jacques  Ozon,  seigneur 
de  Ghasseval,  assesseur  en  la  maréchaussée  de  Montargis, 
parrain  (14  janvier  1715).  —  M0  Pierre-Alexandre  Legrand, 
seigneur  de  Saint-Germain,  parrain;  Anne-Françoise  de  Plat- 
teville,  marraine  (6  mars).  —  Jean-Louis  Séguier,  chevalier, 
seigneur  de  Gourtem pierre,  parrain;  Françoise  de  La  Priiu  *u- 
daye,  marraine  (14  septembre).  —  Inhumation  de  Michel 
Ozon,  sieur  de  la  Mort-aux-Juifs,  âgé  de  57  ans  (10  no- 
vembre). 

GG.  79.  (Registre).  —  66  feuilleU. 

1716.  —  Trente-quatrième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Charles  Lemaire,  écuyer,  sieur  du  Charmois, 
âgé  de  81  ans  (29  avril).  —  Abjuration  de  la  religion  protes- 
tante par  Jean-Baptiste  de.  Gronsfel,  né  en  Palatinat,  ancien 
colonel  de  Sa  Majesté  Impériale,  et  de  Judith, sa  fille,  âgée  de 
24  ans  (23  juin).  —  Charles  Déry  du  Bignon,  capitaine  au  ré- 
giment de  Rouergue,  parrain  (13  juillet).  —  Inhumation  de 
Barthélémy  Dagan,  procureur  au  bailliage  et  présidial  de 
Montargis  (13  octobre). 

GG.  80.  (Registre).  —  82  feuilleU. 

1717-1718.  —  Trente-cinquième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Madeleine  Violette,  épouse  de  M.  Charrier, 
conseiller  au  présidial  de  cette  ville  (31  janvier  1718). 
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GG.  81.  (Registre).  -  32  feuillets. 

1*71 8-1*71 9.  —  Trente-sixième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon  ta  r  gis.  — 
Inhumation  de  Louis  Jourdin,  conseiller  au  présidial  de  cette 
ville  (20  mars).  —  Messire  Guy  de  Bosredon,  chevalier,  mar- 
quis de  Valanges  et  autres  lieux,  parrain;  Marie-Liée  de 
Chancy,  marquise  de  Saint-Phalle ,  marraine  (10  juin).  — 
Mariage  de  Landry  Haudry,  contrôleur  des  aides  en  l'élection 
de  Reims,  avec  Françoise  Dantan,  fille  de  Laurent  Dantan, 
garde  général  de  la  forêt  de  Montargis  (20  juin).  —  Inhuma- 
tion de  Edme  Cor  ri  lion,  m0  chirurgien,  âgé  de  52  ans  (28  dé- 
cembre) ;  —  de  Charles-Gabriel  Guyon,  sieur  de  Courtigy,  âgé 
de  68  ans  (4  janvier  1719). 

GG.  82.  (Registre).  -  68  feuillets. 

1719.  —  Trente-septième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Marie  Viole,  veuve  de  Alexandre  de  Boulan,  chevalier,  mar- 
quis de  Vignau,  gouverneur  des  ville  et  citadelle  de  Mézières, 
marraine  (29  avril).  —  MUo  de  Vignau,  prieure  de  Saint-Domi- 
nique de  Montargis,  marraine  (26  octobre).  —  Edme-Louis 
Payneau,  conseiller  au  bailliage  et  présidial  de  Montargis, 
parrain  (22  décembre). 

GG.  83.  (Registre).  —65  feuillets. 

1 7£0.  —  Trente-huitième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Inhuma- 
tion de  messire  François  de  Sabière,  marquis  de  Chatelard, 
ancien  colonel  d'infanterie,  âgé  de  72  ans  (12  mars)  ;  —  de 
François  Ozon,  médecin  à  Montargis,  âgé  de  59  ans  (25  mai). 
—  Mariage  de  Nicolas  Constantin,  fils  du  concierge  du  château 
de  Montargis,  avec  Marie-Anne,  fille  de  m0  Pierre  Clerjault, 
docteur  en  médecine  de  la  faculté  de  Montpellier  (8  juip).  — 
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Mariage  de  Charles-François  Du  Cloux,  sieur  de  Lintrye,  fils 
de  feu  Charles  Du  Cloux,  sieur  des  Brières,  et  de  Madeleine 
Alix,  avec  Marie  Pertat  (12  août). 

GG.  84.  (Registre).  —  69  feuillets. 

11Z1-11ZZ.  —  Trente-neuvième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Louis  Payneau,  président  du  grenier  à  sel  de 
Saint-Fargeau,  âgé  de  65  ans  (2  mars).  —  Messire  René- 
François  de  Froullay  de  Tessé,  colonel  du  régiment  de  Cham- 
pagne, brigadier  des  armées  du  roi  et  commandant  géir'nl 
des  troupes  de  S.  M.  au  camp  de  Montargis,  parrain  (17  mars). 
—  Mariage  (dans  la  chapelle  du  château)  de  Jean-Louis  Rous- 
selet,  fils  de  feu  m0  Louis  Rousselet,  bailli  du  comté  de  Cour- 
tenay,  avec  Jeanne-Madeleine  Constantin  (29  juillet). — Hugues 
de  La  Folie  du  Tertre,  seigneur  de  Lorcy,  parrain,  et  Anne- 
Françoise  de  Condé,  marraine  (9  octobre).  —  Inhumation  de 
Jacques  Regnard,  seigneur  du  Tilloy,  ancien  maire  perpétue, 
de  la  ville,  âgé  de  55  ans  (21  novembre). —  Mariage  de  m0 
Edme-François  Durand,  conseiller  au  bailliage  et  présidial  de 
Montargis,  avec  Anne-Marie  Roux  du  Chesnoy  (3  février  1722). 

GG.  85.  (Registre).—  66  feuillets. 

1722-1723.  —  Quarantième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  d' Elisabeth-Thérèse,  fille  de  François-Philippe  Bau- 
douin de  Saint- Vallier ,  receveur  des  aides  en  l'élection  de 
Montargis  et  de  Marie-Anne  Hurtrelle  (20  mai).  —  Inhumation 
de  Pierre  Dubé,  doyen  des  conseillers  au  bailliage,  âgé  de 
74  ans  (4  juin).  —  Mariage  de  Jean  Aillaud  de  Nailly,  fils  de 
feu  Jean  Aillaud  de  la  Moutière  et  de  Suzanne  des  Monts 
(veuve  en  dernières  noces  de  Roger  Fagnan,  capitaine  des 
chasses  de  Châtillon-sur-Loing) ,  avec  Marie-Anne  Robeau 
(27  janvier  1723).  —  Inhumation  de  Louis  Robeau,  ancien 
lieutenant  criminel  de  la  prévôté  de  Montargis,  âgé  de  82  ans 
(4  février). 
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GG.  86.  (Registre).  —  49  feuillets. 

1723-1724.  —  Quarante-et-unième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
ta rgis.  —  Baptême  de  François-Philippe,  fils  de  Jean-Baptiste 
Le  Bel,  écuyer,  directeur  des  fermes,  et  de  Anne  de  Papuron 
(17  octobre).  —  Messire  Charles  de  Mousselard,  écuyer,  sei- 
gneur des  Fourneaux,  maire  perpétuel  de  Montargis,  parrain 
(80  février  1724). 

GG.  97.  (Registre).  —  50  feuillets. 

1724-1725.  —  Quarante-deuxième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
targis. —  Baptême  de  Marie-Madeleine,  fille  de  Jacques-Louis 
Payneau,  receveur  général  des  aides  en  réiection  de  Nemours, 
et  d'Anne  Le  Roy  (7  juin).  —  Inhumation  de  Marie  de  Mont- 
meslier ,  pensionnaire  des  religieuses  Ursulines ,  âgée  de 
50  ans  (16  octobre).  —  Baptême  de  Nicolas-François,  fils  de 
François  Guyard,  contrôleur  des  actes  des  notaires  en  cette 
ville,  et  de  Marie  Corrillon  (11  janvier  1725). 

GG.  88.  (Registre).  —  50  feuillets. 

1 7^5-1 7&6. — Quarante-troisième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis. 
—  Inhumation  de  Joseph  de  Boiscourjon,  écuyer,  seigneur  de 
Mercey,  Corquilleroy  et  autres  lieux,  ancien  capitaine  au  régi- 
ment de  Béarn,  âgé  de  80  ans  (23  août)  ;  —  de  Edme-Charles 
Gromand,  officier  de  S.  A.  S.  Mgr  le  duc  d'Orléans ,  de  la  pa- 
roisse du  Mont-Saint-Sulpice  en  Bourgogne  29  octobre)  ;  — 
de  Geneviève  de  Boisseret,  veuve  de  Dominique  Lhoste  de 
Selorge,  âgée  de  74  ans  (31  décembre). 
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GG.  69.  (Registre).  -  66  feuillets. 

17£6.  —  Quarante-quatrième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Charles-Georges,  fils  de  Georges  de  France, 
écuyer,  seigneur  du  Pèlerin,  et  de  Marie-Madeleine  de  La 
Fontaine  (SI  juin). 

GG.  90.  (Registre).  —  66  feuillets. 

1 7*7.  —  Quarante-cinquième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  messire  Edouard  de  Fournier  de  Quincy, 
vicomte  d'Hermès,  chevalier,  seigneur  de  Mont-en-Bazois, 
lieutenant-général  du  régiment  en  garnison  à  Montargis 
(89  mai).  —  Mariage  de  François  Vatinel,  menuisier,  fils  de 
feu  Antoine  Vatinel,  sculpteur  (15  juillet).  —  Mariage  de  mes- 
sire Louis  de  Vieure,  chevalier,  seigneur  de  Thivernon,  avec 
Barbe  David,  veuve  de  messire  Charles  de  Machault  (29  juillet). 
—  Mariage  de  Pierre  Durzy,  avocat  en  Parlement,  fils  du 
maire  de  la  ville  de  Châtillon-sur-Loing,  avec  Madeleine-Éli- 
zabeth  Deschesnotz  (20  octobre).  —  Inhumation  de  m™  Nicolas 
Corrillon,  médecin,  Agé  de  68  ans  (27  décembre). 

GG.  9K  (Registre).  —  70  feuillets. 

f  7S8.  —  Quarante-sixième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  m*  Edme  Roulx,  élu  en  l'élection,  âgé  de 
60  ans  (27  janvier).  —  Mariage  de  messire  Jean-Marie  More- 
ton,  officier  du  Roi,  avec  Edmée-Françoise  Ménard  (14  juin). 

GG.  92.  (Registre).  —  70  feuillets. 

17&8-17S9.  —  Quarante -septième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
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targis.  —  Baptême  de  Christophe,  fils  de  m*  Jacques-Aignan 
de  Boiscourjon,  seigneur  de  Corquilleroy,  et  de  Marie  Bros- 
seau  (lor  février  1729).  —  Inhumation  de  m0  François  Char- 
roycr,  second  président  au  présidial  de  Montargis,  âgé  de 
64  ans  (9  mai);  —  de  Louis  Chesnoy,  avocat  en  Parlement  et 
bailli  d'Amiily  (16  mai).  —  Baptême  d'Élizabeth,  fille  de  Ber- 
nard Payneau,  sieur  de  Varennes,  et  d'Anne  Gerbault  (15  dé- 
cembre). 

GG.  93.  (Registre).  —  100  feuillets. 

1730* —  Quarante-huitième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Louis-Laurent-François,  fils  de  m™  François 
Tracol,  élu  en  l'élection  de  cette  Ville,  et  de  Marie-Anne  Dantan 
(2  février).  —  Baptême  de  Thomas,  fils  de  Thomas  Drouin, 
directeur  de  la  Compagnie  des  Indes,  et  de  Marie  Hureau 
(5  mars).  —  Claude-Armande  de  Jaucourt,  fille  de  M.  le  mar- 
quis de  Jaucourt,  brigadier  des  armées  du  Roi,  marraine 
(18  mai). 

GG.  94.  {Registre).  —  100  feuillets. 

1*781.  —  Quarante-neuvième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumations  de  sœur  Jeanne-Geneviève  de  Santigny,  ancienne 
supérieure  des  religieuses  de  la  Visitation,  âgée  de  83  ans 
(8  février);  *— de  Vincent  de  Roziôres,  capitaine  de  cavalerie, 
natif  du  Rouergue  (7  juin). 

GG.  96.  (Registre).  —  100  feuillets. 

1732-1733.  —  Cinquantième  registre  des  baptêmes, ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Marie-Madeleine  de  Beauharnais,  femme  de  messire  Georges- 
François  Ravaull,  écuyer,  sieur  de  Mousseaux,  marraine 
(83  février).  —  M*  François  Roulx  de  la  Brière,  élu  en  l'élec- 
tion de  Montargis  et  échevin  de  la  ville,  parrain  (26  mars).  — 
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Inhumation  de  messire  Nicolas-Léonard  Guyot  de  Saint- 
Amand ,  seigneur  de  Saint-Amand ,  Vaux  et  autres  lieux 
(30  août).  —  Baptême  de  Anne-Henriette,  fils  de  mw  Gabriel 
Mainferme,  bailli  du  duché  de  Châtillon-sur-Loingt  et  de 
Anne  Corrillon  (7  novembre).  —  Inhumation  de  mw  Nicolas 
Ménard,  président  de  l'élection  et  subdélégué  de  l'intendant 
d'Orléans,  âgé  de  78  ans  (2  janvier  1733).  —  Baptême  de 
Jeanne-Marie- Victoire,  fille  de  messire  Jean-Aignan  de  San- 
tigny  de  Marsan,  procureur  du  Roi  en  la  maîtrise  des  eaux 
et  forêts,  et  de  Félix- Victoire  Testard  (10  juillet). 

GG.  96.  (Registre).  —  100  feuillets. 

1734-1736. —  Cinquante  et  unième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
targis.  —  Messire  Charles-Gabriel  Bory,  conseiller  du  Roi  et 
de  Mgr  le  duc  d'Orléans,  grand-maître  des  eaux  et  forêts  de 
France  au  département  d'Orléans,  parrain  (31  août). —  Mariage 
de  messire  Charles  de  Chabot,  chevalier,  seigneur  de  Vaux, 
de  la  paroisse  de  Guignonville-Saint-Félix,  avec  Charlotte- 
Françoise  Le  Brun,  fille  de  feu  le  greffier  en  chef  en  l'élection 
de  Montargis  (14  février  1735).  —  Baptême  de  Marguerite, 
fille  de  René  Pougin  de  la  Maisonneuve,  contrôleur  des  actes 
à  Montargis,  et  de  Marie  Polluche  (3  mai).  —  Inhumation  de 
m0  Pierre  Hureau,  sieur  de  La  Fontaine,  ancien  greffier  de 
l'hôtel  de  ville  de  Montargis,  âgé  de  84  ans  (26  juillet).  — 
Inhumation  de  Laurent  Dan  tan,  garde  général  de  la  forêt  de 
Montargis  et  des  plaisirs  de  S.  A.  R.  le  duc  d'Orléans,  âgé  de 
69  ans  (9  octobre).  —  Inhumation  de  Marin  Corrillon  de  Cour- 
cevaux  (30  janvier  1736). 

GG.  97,  (Registre).  —  30  feuillets. 

1736. —  Cinquante-deuxième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  messire  François  Déry  de  Grandmaison,  capitaine- 
major  au  régiment  de  la  Motte-infanterie,  avec  Marguerite 
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Laurent  (13  février).  —  Baptême  d'Isidore-François-Philippe, 
fils  de  m°  Pierre  Durzy,  avocat  en  Parlement,  bailli  du  comté 
de  Charny,  juge  du  canal  de  Briare  et  procureur  fiscal  et  gé- 
néral  du  duché  de  Châtillon-sur-Loing,  et  de  Madeleine-Eliza- 
beth  Deschesnotz  (14  mars).  —  M"  François- Jean-Baptiste  de 
Selve,  chevalier,  seigneur  de  Bois-le-Roi  et  autres  lieux,  par- 
rain (10  juin).  —  Baptême  d'Antoine-Michel,  fils  de  messire 
Antoine-Michel  de  Saint- Yon,  écuyer,  l'un  des  propriétaires  des 
grandes  boucheries  de  la  porte  de  Paris,  et  de  Geneviève 
Marchand  de  Nisceville  (20  juillet).  —  Marie  Sédillot,  femme 
de  m°  Jacques-Guillaume  Le  Bogue,  m0  particulier  de  la  forêt 
d'Orléans  et  élu  à  Pithiviers,  marraine  (21  septembre).  — 
Mariage  de  m0  Louis  d'Outreleau,  fils  d'un  bourgeois  d'Auxerre, 
avec  Anne  Ozon  (5  novembre). 

GG.  98.  (Registre).  —  40  feuillets. 

1737. —  Cinquante-troisième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  messire  Henry  Quarré  de  Rougemont  avec  Marie- 
Marguerite  Hureau  (19  février).  —  Baptême  de  Marie- Julie, 
fille  d'Antoine  Béguin,  ingénieur-inspecteur  des  canaux  de 
Loing  et  de  Briare,  et  de  Madeleine  Delorme  (lor  mars).  — 
Marie-Cécile  de  Selve,  femme  de  messire  Césaire  de  Clin- 
champ,  chevalier,  seigneur  de  Renneville  et  autres  lieux,  mar- 
raine (lor  mai).  —  Inhumation  de  Charles  Boujonier,  premier 
président  du  présidial  de  Montargis,  âgé  de  76  ans  (22  mai).  — 
Mariage  de  messire  Jean-Baptiste  de  Villemor,  chevalier,  sei- 
gneur de  La  Brûlerie,  avec  Marie-Jeanne  de  Santigny  (3  juin). 
—  Pierre-Edme  Lasnier,  écuyer,  seigneur  de  Pressigny,  par- 
rain (30  septembre).  —  Baptême  de  Pierre-Claude  Germain, 
fils  de  messire  François  Trioson,  docteur  en  médecine,  et  de 
Françoise-Marie  Petit  (14  décembre). 

QG.  99.  (Registre).  —  54  feuillets. 

1788.  —  Cinquante -quatrième  registre  des  baptêmes,  ma- 
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riagos  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  mro  Louis-François  Alexandre,  lieutenant  des 
eaux  et  forets  à  Montargis,  âgé  de  36  ans  (23  février}. 

GG.  100.  (Registre).  —  43  feuillets. 

1799.  —  Cinquante -cinquième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  Louis-Jean  Guyon,  sieur  de  la  Coudre,  receveur 
des  octrois  de  cette  ville,  avec  Marie-Anne  Constantin  (8  jan- 
vier). —  Inhumation  de  Edme-François  Durand,  conseiller  au 
présidial  de  Montargis,  âgé  de  41  ans  (22  mars).  —  Inhumation 
de  Nicolas  Guyon  de  Courseveaux,  écuyer,  lieutenant  de  la 
connétablie  et  maréchaussée  de  France ,  âgé  de  79  ans 
(17  avril).  —  Mariage  de  Nicolas-François  Tabourot,  de  la  ville 
de  Blois,  avec  Marie-Madeleine-Françoise  de  Gontault,  de- 
meurant à  Bordebure,  paroisse  de  La  Marolle  au  diocèse  d'Or- 
léans (lor  juin).  —  Inhumation  de  Louis  Gaillard,  ancien  maire 
et  lieutenant  des  prévôté  et  élection  de  Montargis,  âgé  de 
71  ans  (26  novembre). 

GG.  101.  (Registre).  —  00  feuillets. 

1?4#.  —  Cinquante-sixième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Jeanne  *  Victoire  Feray ,  comtesse  de  Pacheco ,  marraine 
(10  janvier).  —  Anne-Louise  Le  Coigneux,  veuve  de  Louis- 
Claude  de  Ruffignac,  chevalier,  seigneur  comte  d'Apremont  et 
autres  lieux,  marraine  (28  janvier).  —  Mariage  de  m0  Jacques- 
François  Le  Boys  des  Guays,  avocat  en  Parlement,  fils  de 
l'ancien  commissaire  aux  revues  de  la  paroisse  de  Nogent-sur- 
Vernisson ,  avec  Marguerite-Blanche  Ozon  (16  février).  — 
Jacques  de  Bernard,  chevalier,  marquis  de  Champigny,  par- 
rain; Marianne  Moret  de  Bournonville,  femme  de  Claude  de 
Chamborant,  lieutenant-colonel  au  régiment  d'Enghien,  mar- 
raine (21  avril).  —  Baptême  de  Jean-Baptiste,  fils  de  m°  Jean- 
Baptiste  de  Lorbehaye,  directeur  des  aides  de  cette  ville,  et 


—  181  — 

de  Antoinette  Boglan  (24  juin).  —  Inhumation  de  Pierre  Dubé, 
seigneur  de  La  Borde,  président  et  prévôt  civil  et  criminel  à 
Montargis,  âgé  de  74  ans  (2  juillet).  —  Mariage  de  Jacques- 
François  Lambert  de  Cambray,  conseiller  du  roi  et  de  Mgr  le 
duc  d'Orléans,  maître  des  eaux  et  forêts,  avec  Marie-Madeleine 
Ducloux  de  Lintrye(5  décembre). 

GG.  102.  (Registre).  —  60  feuillets. 

1741* —  Cinquante-septième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  Louis-Jacques  Hureau  de  Montalibert  avec  Char- 
lotte Richou  (11  avril).  —  Inhumation  de  Abraham  Fabasse, 
peintre  (30  juillet).  —  Pierre-Guillaume  de  Boullongne,  écuyer, 
receveur  des  gabelles  de  cette  ville,  parrain  (24  décembre). 

GG.  103.  (Registre).  —  51  feuillets. 

1749. —  Cinquante-huitième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  François  Ozon  de  Monplaisir,  figé  de  73  ans 
(16  janvier);  —  de  Madeleine  Colin,  veuve  de  Nicolas  Ménard, 
préaident  de  l'élection  de  cette  ville  (18  février)  ;  —  de  Thomas 
Boulçy,  m0  armurier  (19  avril).  —  François -Bénigne  du 
Trousset  d'Héricourt,  abbé  de  Saint-Michel  de  Tonnerre  et  de 
Saint-Martin  de  Molesme,  parrain  (28  juillet). 

GG.  104.  (Registre).  —  60  feuillets. 

1*748.  —  Cinquante-neuvième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Louis  Quarré,  sieur  de  Blancheforêt,  receveur 
des  tailles,  âgé  de  68  ans  (16  décembre). 

GG.  106.  (Registre).  —  60  feuillets. 
f  744*  —  Soixantième  registre  des  baptêmes,  mariages  et 
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sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Inhumation 
de  madame  Marie-Louise  de  Courtenay,  veuve  de  messire 
Charles  Le  Coigneux,  seigneur  de  Bessonville  et  autres  lieux, 
âgée  de  91  ans  (17  septembre).  —  Jean-Claude  Bégon,  géo- 
graphe et  entrepreneur  des  ponts  et  chaussées  du  Roi,  parrain 
(lor  décembre). 

GG.  106.  (Registre).  —  45  feuillets. 

1745.  —  Soixante  et  unième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  m0  Paul  Charroyer,  écuyer  de  la  maréchaussée 
de  cette  ville,  âgé  de  60  ans  (5  avril)  ;  —  de  m0  Jean  Rous- 
selet,  conseiller  honoraire  au  siège  présidial  de  Montargis, 
âgé  de  52  ans  (29  mai).  —  M0  Claude- Joseph  de  Ferrière, 
doyen  des  docteurs  et  régent  de  la  faculté  de  droit  de  Paris, 
parrain  d'un  neveu  (10  septembre). 

GG.  107.  (Registre).  —  52  feuillets. 

1746.  —  Soixante- deuxième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  mro  Pierre  Hureau  de  Livoy,  officier  de  Mgr 
S.  A.  d'Orléans,  âgé  de  64  ans  (29  mars).  —  Baptême  de 
Jean-Baptiste-Joseph,  fils  de  messire  Jean-Baptiste  Bouvier 
de  la  Motte,  seigneur  de  Gondreville  et  d'Ichy,  et  de  Marie- 
Angélique  de  Perthuis  de  Verteau  (2  avril).  —  Inhumation  de 
m0  Christophe  Roulx,  conseiller  au  présidial  de  Montargis,  âgé 
de  84  ans  (8  juin).  —  Mariage  de  Paul  de  Mézeray,  receveur 
des  tailles  en  l'élection  de  Montargis,  avec  Anne-Françoise 
Constantin  (2  décembre). 

GG.  108.  (Registre).  —  65  feuillets. 

1747. —  Soixante-troisième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  d'une  fille  de  messire  Jean-Baptiste,  comte  de  Bra- 
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gelongne,  et  de  Catherine-Pierrette  de  Cuigy  (15  mai).  — 
Inhumation  de  messire  Charles-Joseph  de  Goulart,  chevalier, 
seigneur  de  la  Gifardière  et  de  la  Brûlerie,  âgée  de  72  ans 
(10  juin).  —  Inhumation  de  Louise-Marie  de  Hautefeuille,  âgée 
de  16  ans,  fille  de  messire  Louis  Texier,  comte  de  Haute- 
feuille,  seigneur  de  Malicorne,  Saint-Martin-sur-Ouanne  et  La 
Motte-aux-Aulnais,  et  de  Catherine  Forel  (9  septembre). 

GG.  109.  (Registre).—  58  feuillets. 

1748.  — Soixante-quatrième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Pierre,  fils  de  Jean-Etienne  Marchand  de  Nis- 
ceville  et  de  feue  Geneviève  Ozon  (14  février).  —  Marie- 
Charlotte  de  La  Rivière,  veuvo  de  m0  Nicolas-Charles  de 
Bizemont,  marraine  (11  octobre).  —  Inhumation  de  Jean 
de  Guiscard,  chevalier,  ancien  seigneur  de  Préfontaine,  capi- 
taine de  dragons  au  régiment  de  Nicolay,  âgé  de  74  ans 
(26  novembre). 

GG.  110.  (Registre).  —  54  feuillets. 

1 749.  —  Soixante-cinquième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  messire  Pierre-Joseph  de  La  Haye,  conseiller  du 
Roi  et  lieutenant  général  do  l'amirauté  de  Franco,  avec  Marie- 
Gabrielle  de  Moreton,  fille  du  seigneur  de  Cormenin  et  de  La 
Chapelle  (19  mai).  —  Inhumation  de  Jean-Louis  Delacour- 
celle,  organiste  (9  juin).  —  Mariage  de  messire  Louis-Henry 
de  Noirat,  chevalier,  seigneur  de  Platteville  et  autres  lieux, 
avec  Anne  Durand  (9  septembre).  —  Baptême  par  Mgr  Lan- 
guet  de  Gergy,  archevêque  do  Sens,  de  Louise-Stanislas-Éli- 
zabeth,  fille  de  messire  Jean-Baptiste  comte  de  Bragelongne, 
ayant  pour  parrain  Stanislas,  roi  de  Pologne,  duc  de  Lorraine 
et  de  Bar,  représenté  par  Philippe,  comte  de  Noailles,  duc 
de  Mouchy ,  gouverneur  de  Versailles  et  de  Marly ,  et  pour 
marraine  Louise  -  Elizabeth  de  France,   infante   d'Espagne, 
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duchesse  de  Parme  et  Plaisance ,  représentée   par  sa  dame 
d'honneur  Anne-Marie  de  Croy,  marquise  de  Lede  (6  octobre). 

GG.  111.  (Registre).  —  58  feuillets. 

1750* —  Soixante-sixième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Gatherine-Elizabeth  Dalard  de  Vaugoins,  supé- 
rieure des  dames  de  la  Visitation  (13  janvier).  —  Mariage  de 
Paul-Denis  Hureau  de  l'Orme  avec  Marie-Françoise-  Elizabeth 
Roulx  (13  juillet). 

GG.  112.  (Registre).  —  54  feuillets. 

1751.  —  Soixante-septième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Françoise-Henriette,  fille  de  m°  François  Char- 
royor,  seigneur  do  Treilles,  premier  président  au  bailliage  et 
présidial  de  Montargis  et  maire  de  la  ville,  et  de  Marie-Hen- 
riette Collumeau  (6  septembre).  —  M0  Michel  Fougeron,  pro- 
cureur au  Parlement,  parrain  (lor  octobre). 

GG.  113.  (Registre).  —  50  feuillets. 

1759.  —  Soixante-huitième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  messire  Georges  de  France,  âgé  de  83  ans 
(20  janvier);  —  de  Esme-Pierre  Privé,  sieur  du  Boulay,  colo- 
nel de  la  milice  bourgeoise  de  cette  ville  (31  janvier);  —  de 
René  Ravault,  écuyer,  seigneur  des  Gombaux,  lieutenant  en 
l'élection  (15  août).  —  Baptême  de  Rodolphe-Gilbert,  fils  de 
Vincent-Guy  de  Salis  de  Samade,  commandant  au  régiment 
suisse  de  Diesbach,  et  de  Aimée -Julie  Bonnet  du  Rozoy 
(7  novembre). 

GG.  114.  (Registre).  —59  feuillets. 
1758.  —  Soixanto-neuvièine  registre  des  baptêmes,  ma- 
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riages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Jean-Àignan  de  Santigny  de  Marsan,  procureur 
en  la  maîtrise  particulière  des  eaux  et  forêts  de  Montargis, 
âgé  de  46  ans  (28  avril).  —  Baptême  de  Anne-Antoinette,  fille 
de  m°  Antoine  Girodet,  directeur  des  insinuations  de  Tapa- 
nage  du  duc  d'Orléans,  et  de  Anne -Angélique  Cornier 
(5  août). 

GG.  115.  (Registre).  -  44  feuillets. 

1754.  —  Soixante-dixième  registre  des  baptêmes,  ma* 
riages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Anne-Antoinette  Girodet,  âgé  de  un  an  (5  août). 

GG.  116.  (Registre).  —  52  feuillets. 

1755.  —  Soixante-onzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumations  de  m°  Jacques -Philippe  Dubé  de  la  Brosse 
(21  avril); —  de  messire  Timothée-François  Lemaître,  sei- 
gneur de  la  Maisonfort,  ancien  lieutenant  des  vaisseaux  du  Roi, 
âgé  de  75  ans  (11  octobre). 

GG.  117.  (Registre).  —  45  feuillets. 

1756.  —  Soixante-douzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  inessire  Charles  Lemaire,  chevalier,  seigneur 
de  Vieilles-Maisons  et  de  Charmoy,  ancien  capitaine  au  régi- 
ment de  Piémont-infanterie,  âgé  de  84  ans  (28  mars).  — 
Thomas  Dutartre,  seigneur  de  Cornou,  parrain  (2  juillet).  — 
Inhumations  de  messire  Jean-Baptiste  Bouvier  de  la  Motte, 
chevalier,  seigneur  de  Gondreville,  Verteau,  Ichy  et  autres 
lieux ,  maître  particulier  des  eaux  et  forêts  à  Montargis 
(20  août)  ;  —  de  Jean-Marie-Louis,  fils  do  Pierre-Louis  de  La 
Villette  de  Bellefay,  directeur  des  aides  de  Montargis,  et  de 
Madeleine  Bonnet  du  Portail  (16  octobre);  —  de  François- 
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Joseph  Bizoton  de  la  Jonchère,  gentilhomme  ordinaire  du  feu 
prince  de  Condé  (27  octobre);  —  de  Angélique -Françoise 
Cathala,  veuve  de  Pierre  Hureau  de  Livoy  (4  décembre). 

GG.  118.  (Registre).  -  41  feuillets. 

1757.  —  Soixante  -  treizième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis. 
—  Baptême  de  Alexandrine  -  Louise  -  Charlotte ,  fille  de 
m™  Bernard  Mercier  de  la  Tour,  président  de  l'élection,  et  de 
Louise-Élizabeth-Félicité  Guérin  de  Monceaux  (25  avril).  — 
Inhumation  de  Marie  -  Victoire  Servant,  veuve  de  Claude 
Mouslier  des  Saulniers,  bourgeois  de  Montargis  (16  juillet). 

GG.  119.  (Registre).  —  56  feuillets. 

1758.  —  Soixante -quatorzième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Louis-Pierre  Gaudron,  ancien  officier  de  la 
maison  de  la  Reine,  conseiller  au  présidial  de  Montargis,  âgé 
de  48  ans  (6  octobre). 

GG.  120.  (Registre).  —  54  feuillets. 

1759.  —  Soixante-quinzième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Charles-Auguste,  fils  de  m°  Pierre  de  La  Salle, 
receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Montargis,  et  de  Char- 
lotte-Françoise de  Lineau  (12  avril). 

GG.  121.  (Registre).  —  57  feuillets. 

1760. —  Soixante-seizième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  Ktienne-René  Bavault,  écuyer,  seigneur  des  Gom- 
baux,  avec  Marie-Louise  Alexandre  (17  avril).  —  Inhumation 
de  Marie- Amable  Evrard,  veuve  de  m0  Nicolas  Malherbe,  an- 
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cien  greffier  en  chef  de  la  maîtrise  des  eaux  et  forêts  de 
Montargis  et  prévôt  de  Briare  (23  août). 

GG.  122.  (Registre).  —  59  feuillets. 

1761. —  Soixante-dix-septième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Marie-Thérèse  de  Broglie,  femme  de  messire  Louis-Charles 
comte  de  Lameth,  brigadier  des  armées  du  Roi,  marraine 
(22  février).  —  Mariage  de  messire  Louis-Armand-François 
de  Prévost  des  Prés,  seigneur  de  Breloy  et  autres  lieux,  lieu- 
tenant au  régiment  de  Gonti-infanterie,  avec  Marie-Louise 
Roulx  du  Chesnoy  (7  mars).  —  Mariage  de  messire  Louis- 
Henri  de  Noirat,  seigneur  de  Platteville,  avec  Charlotte-Ma- 
deleine-Marie de  Prévost  (16  avril).  —  Mariage  de  m0  Nicolas 
Le  Page  de  l'Étang  avec  Louise -Claire  Goudard  (25  no- 
vembre). 

GG.  123.  (Registre).  —  56  feuillets. 

1762.  —  Soixante-dix-huitième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  m0  François  Humery  de  la  Boissière,  élu  en 
l'élection  de  cette  ville,  âgé  de  68  ans  (22  mars).  —  Décès  de 
Marie,  fille  de  André-Claude  de  Chamborant,  brigadier  des 
armées  du  Roi,  et  de  Marie -Louise  Richard  de  Fontville 
(23  août).  —  Inhumation  de  madame  Louise-Hélène  d'Haute- 
feuille,  ancienne  supérieure  de  la  Visitation  de  Montargis,  âgée 
de  81  ans  (17  décembre). 

GG.  124.  (Registre).  —  62  feuillets. 

1763.  —  Soixante-dix-neuvième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  m0  Michel  Frogier,  avocat  an  bailliage  et  prô- 
sidial  de  Montargis  (9  mars)  ;  — -  de  Marie-Hélène,  fille  de  feu 
messire  Pierre-Joseph  de  Perthuis  et  de  Hélène   Berthier, 
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âgée  de  46  ans  (6  mai)  ;  —  de  messire  Fassy  de  Lino,  ancien 
capitaine  au  service  du  roi  de  Pologne  (28  septembre). 

GG.  125.  (Registre).  —  60  feuillets. 

f  7641*  —  Quatre-vingtième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  messire  Philippe-Henri-David  du  Perthuis,  capi- 
taine de  grenadiers  royaux,  et  de  Marie-Nicole  de  Villiers 
(1"  mars).  —  Baptême  de  quatre  grosses  cloches  de  la  pa- 
roisse, qui  ont  eu  pour  parrain  M.  le  marquis  de  Cepoy,  gou- 
verneur de  la  ville,  et  Mmo  de  Gondreville  ;  M.  Cosme-François 
Gaillard,  lieutenant-général  du  bailliage ,  et  M110  Payneau  ; 
M.  Payneau,  maire  de  la  ville,  et  les  échevins  ;  M.  Durzy, 
marguillier,  et  Mm0  Constantin  (ior  octobre).  —  Baptême  de 
Stanislas-François-Philippe,  fils  de  m0  Pierre-Stanislas  Jac- 
quemain  du  Boutoir,  avocat  au  bailliage  et  présidial  de  Mon- 
targis, et  de  Marie-Françoise  Desgouttes  (6  novembre). 

GG.  126.  (Registre).  —  52  feuillets. 

1765.  —  Quatre-vingt-unième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Jean-Marie  de  More  ton,  écuyer,  âgé  de  80  ans 
(3  avril). 

GG.  121.  (Registre).  —  48  feuillets. 

1706. —  Quatre-vingt-deuxième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de#Téglise  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Gabriel -François -Michel,  fils  de  mc  François- 
Michel  Roulx,  procureur  du  Roi  en  l'élection,  et  de  Sophie- 
Catherine  Larcher  de  la  Chalonde;  parrain,  Gabriel  Prévost, 
directeur  de  la  manufacture  de  Langlée  (3  janvier).  —  Inhu- 
mation de  François  Trioson,  médecin  (25  juillet).  —  Mariage 
d'Etienne  Aubépin ,  sieur  de  Rasé ,  avec  Victoire  Dubé 
(12  août). 
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GG.  128.  (Registre).  —  50  feuillets. 

1767. —  Quatre-vingt-troisième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  d'Anne-Louis,  fils  d'Antoine  Girodet,  directeur  et 
contrôleur  des  domaines  du  duc  d'Orléans,  et  de  Anne-An- 
gélique Gornier  (80  janvier).  —  Baptême  d'Agnès-Catherine, 
fille  de  messire  Antoine-Frédéric  de  Birague  d'Apremont,  an- 
cien capitaine  au  régiment  du  grand-maître  de  l'Ordre  Teuto- 
nique,  et  de  Catherine-Barbe  de  Siqueyra;  parrain,  Claude- 
Jean-Chrisostôme  Boileau  de  Saint-Pau,  maréchal  de  camp  au 
service  du  feu  roi  de  Pologne,  commandant  l'école  des  gen- 
tilshommes à  Montargis  (22  mai). 

GG.  129.  (Registre).  -  52  feuillets. 

1768. —  Quatro-vingt-quatrième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  César- Charles-Etienne,  fils  de  Gabriel  -  Louis 
Gudin,  contrôleur  des  aides  à  Montargis,  et  de  Marie- Anne 
Humery  de  la  Boissière  (13  février).  —  Baptême  de  Jean- 
Baptiste-Stanislas,  fils  de  mr0  Etienne  Aubépin,  seigneur  de 
la  Boutardière,  procureur  au  bailliage  et  présidial  de  Mon- 
targis, et  Victoire  Dubé  de  La  Borde  (8  mai).  —  Mariage  de 
messire  Georges-François  Ravault,  chevalier,  seigneur  de 
Mousseau  et  y  demeurant,  avec  Françoise-Henriette  Charroyer 
(20  juin).  —  Inhumation  de  Louis-Alexandre  Lefebvre,  prési- 
dent au  grenier  à  sel  et  régisseur  des  domaines  de  Montargis 
et  Nemours  pour  Mgr  le  duc  d'Orléans,  âgé  de  63  ans  (2  oc- 
tobre). 

GG.  130.  (Registre).  —  60  feuillets. 

1769.  —  Quatre-vingt-cinquième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  d'Antoine-Gabriel,  fils  de  messire  Claude  Michon  de 
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Genouilly,  chevalier,  seigneur  de  Changy,  lieutenant  de  vais- 
seaux du  Roi,  et  de  Françoise-Marguerite  Le  Prévost  du 
Quesnel  (28  janvier).  —  Mariage  de  messire  Jean-Marie  Mas- 
clary,  chevalier,  mousquetaire  de  la  garde  ordinaire  du  roi, 
fils  du  seigneur  de  Chapelon,  avec  Marie-Suzanne  Ravault  des 
Gombaux  (30  janvier).  —  Baptême  de  messire  Léon-Louis, 
fils  de  messire  Louis-Léon-Eugène  comte  de  Maulde,  marquis 
de  La  Bussière,  colonel  du  régiment  de  Forez,  et  de  Marie- 
Charlotte  Davy  de  la  Pailleterie  (29  août).  —  Inhumation  de 
m"  Pierre  Ozon,  élu  en  l'élection  de  cette  ville,  âgé  de  63  ans 
(13  décembre). 

GG.  131.  (Registre).  —  60  feuillets. 

1 770.  —  Quatre-vingt-sixième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  m0  Louis-Athanase  Menu,  seigneur  du  Hay,  avocat 
au  bailliage  royal  de  Villeneuve-le-Roi,  avec  Marie- Angé- 
lique Hureau  de  Livoy  (12  février). 

GG.  132.  (Registre).  —  77  feuillets. 

1771.  —  Quatre-vingt-septième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  do  mro  Pierre  Dubo  de  La  Borde,  conseiller  hono- 
raire aux  bailliage  et  présidial  de  Montargis,  lieutenant  con- 
servateur de  la  justice  des  canaux  d'Orléans  et  de  Loing,  âgé 
de  57  ans  (3  janvier)  ;  —  de  messire  Jean-Baptiste  comte  de 
Bragelongne,  né  au  Tremblay,  près  Versailles,  décédé  au  châ- 
teau, à  l'âge  de  52  ans  (2  août). 

GG.  133.  (Registre).  —  70  feuillets. 

1772.  —  Quatre-vingt-huitième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Mariage  de  messire  Pierre-Philippe  des  Raineaux  de  Monbion, 
écuyer,  seigneur  de  Brinvilliers,  avec  Catherine-Madeleine- 
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Suzanne  de  La  Villctte  (20  janvier).  —  Inhumation  de  Nicolas 
Constantin,  capitaine  du  château  de  Montargis,  ancien  maire 
de  la  ville  (19  juillet);  —  de  mro  Claude-Jean-Chrisostôme 
Boileau  de  Saint-Pau  (16  décembre). 

GG.  134.  (Registre).  —  66  feuillets. 

17*73.  —  Quatre-vingt-neuvième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Charles-François,  fils  de  Jean-Marie  Le  Tel- 
lier,  écuyer,  seigneur  de  La  Planchette,  La  Vauguyon  et 
autres  lieux,  et  patron  fondateur  de  l'église  de  Mignerettes 
(9  mars).  —  Mariage  de  mro  Charles  -  Léonard  de  La  Villette 
de  Belfaye ,  fils  du  seigneur  de  Réclainville  en  Beauce ,  avec 
Justine  Payneau  (19  juillet). 

GG.  135.  (Registre).  —  66  feuillets. 

1774.  —  Quatre-vingt-dixième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Louis  de  Regemortes,  ingénieur-architecte  du 
Roi,  âgé  de  64  ans  (18  avril).  —  Décès  de  messire  Louis- 
Achille  de  Salis  de  Samade,  baron  du  saint-empire  romain, 
lieutenant  au  régiment  des  gardes  suisses  (22  juin). 

GG.  136.  (Registre).  —  63  feuillets. 

1775.  —  Quatre-vingt-onzième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Alexandre,  fils  de  m™  Jacques-François  Le 
Boys  des  Guays,  lieutenant  particulier  au  bailliage  et  maire 
de  cette  ville,  et  de  Barbe-Louise-Élizabeth  Ozon  (7  août)  ;  — 
de  Marie-Anne  Clerjault,  veuve  de  m™  Nicolas  Constantin,  an- 
cien capitaine  du  château  de  Montargis  (23  août).  —  Baptême 
de  Louis-Alexandre- Victor,  fils  de  messire  Joseph-Louis  Aul- 
mont,  écuyer,  président  lieutenant  général  civil  et  criminel 
au  bailliage  et  présidial  de  Montargis,  et  de  Catherine-Eliza- 
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beih  d'Arnaud;  parrain,  Pierre-Alexandre  Léorier  de  l'isle, 
directeur  général  de  la  manufacture  royale  de  Langlée  (6  sep- 
tembre). 

GG.  137.  (Registre).  —  62  feuillets. 

1776.  —  Quatre-vingt-douzième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Marie-Nicole  de  Villiers,  épouse  de  Henry- 
Philippe-David  de  Montmartin,  ancien  capitaine  de  grenadiers 
royaux  (12  janvier); —  de  Marie-Constance  Séguier,  épouse 
de  messire  Louis  de  Mousselard,  seigneur  de  Jallemnin, 
Maison-Rouge  et  autres  lieux,  ancien  capitaine  au  régiment  de 
Vermandois  (19  janvier);  —  de  messire  Claude-Laurent  Du- 
rand des  Grands-Bois,  conseiller  au  bailliage  et  présidial  de 
cette  ville  (5  juillet). 

GG.  138.  (Registre).  —  66  feuillets. 

f  177,  —  Quatre-vingt-treizième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Philibert-Joseph,  fils  de  messire  Philibert  Cudel 
de  la  Thuilière,  inspecteur  des  haras  de  l'Orléanais,  et  de 
Louise- Victoire  deBirague  (28  juin). 

GG.  139.  (Registre).  —  66  feuilleta. 

177&,  —  Quatre-vingt-quatorzième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
targis. *-~  Inhumation  de  Gabrielle-Françoise  Freteau,  veuve 
de  mro  François  Charroyer,  ancien  président  au  présidial  de 
Montargis,  âgée  de  89  ans  (9  février).  —  Baptême  de  Victoire, 
fille  de  Pierre-François -Phi  lippe  Durzy  de  Mocquepoix  et  de 
dame  Anne  Hureau  (15  avril).  —  Mariage  de  Isaac  Masson  de 
Riche  ville,  ancien  officier  de  la  Compagnie  des  Indes,  de  la 
paroisse  d'Izeure  en  Bourbonnais,  avec  Marguerite  de  Genes- 
toux  (27  août). 
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GG.  140.  (Registre).  —  66  feuillets. 

1779. —  Quatre-vingt-quinzième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Baptême  de  Félicité-Antoinette-Louise,  fille  de  René-Georges 
Gastellier,  docteur  en  médecine,  et  de  Marie-Anne  Gersant  de 
la  Bénardière  (5  avril).  —  Inhumation  de  Jean-François  de 
Belly  de  Bussy,  officier  de  vaisseau  (8  octobre).  —  Mariage  de 
Théodore  de  Roquelaure,  capitaine  aux  gardes  nobles  polo- 
naises, avec  Marie-Anne-Thérèse  de  Karnazet  (23  octobre). 

GG.  141.  (Registre).  —  59  feuillets. 

1780.  —  Quatre-vingt-seizième  registre  des  baptêmes, 
mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  — 
Inhumation  de  Marie-Louise  Fadeau,  veuve  de  mro  Chris- 
tophe-Thomas Roulx  du  Ghesnoy,  ancien  procureur  du  roi  en 
la  maréchaussée  de  la  généralité  d'Orléans,  êgée  de  73  ans 
(27  novembre)  ;  —  de  Thérèse  Noirat  de  Platteville,  veuve  de 
messire  Claude  Lemaire,  seigneur  du  Charmoy,âgée  de  77  ans 
(2  décembre). 

GG.  142.  (Registre).  —  66  feuillets. 

1781.  —  Quatre-vingt-dix-septième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
targis. —  Inhumation  de  Constance-Catherine  Hébert,  veuve 
de  messire  Jean-Louis  Séguier,  seigneur  de  Courtempierre, 
âgée  de  90  ans  (9  février)  ;  —  de  Louis  Gaillard  des  Aulnes, 
maire  de  la  ville,  âgé  de  78  ans  (6  juillet).  —  Anselme-Fran- 
çois d'Outremont,  seigneur  de  Mignères  et  de  Gondreville, 
parrain;  Anne-Françoise  d'Oultremont,  épouse  de  messire 
Jean  Fougeret,  receveur  général  des  finances  à  Paris  et  sei- 
gneur de  la  Motte-Châteaurenard,  marraine  (8  décembre). 

GG.  143.  (Registre).  —  65  feuillets. 
178*.  —   Quatre-vingt-dix-huitième  registre  des  bap~ 


—  144  — 

tomes,  mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
targis.  —  Inhumation  de  Marie-Charlotte-Louise  Le  Thieullier, 
épouse  de  messire  Claude  Trezin  de  Loinbreuil,  m0  particu- 
lier des  eaux  et  forêts,  âgée  de  20  ans  (6  mars).  —  Inhumation 
de  Pierre-Stanislas  Jacquemain  du  Boutoir,  avocat  au  bailliage 
et  présidial  et  maire  de  la  ville  de  Montargis,  bailli  de  Cor- 
beilles, âgé  de  39  ans  (25  mars)  ;  —  de  Pierre-Louis  Cha- 
mault,  juge  civil  et  criminel  au  bailliage  et  présidial  de  cette 
ville,  âgé  de  56  ans  (11  juin).  —  Mariage  de  messire  Antoine- 
Marc  de  Birague,  seigneur  en  partie  de  La  Motte-des-Prés, 
lieutenant  au  régiment  de  la  Reine-infanterie,  avec  Rose-Mar- 
guerite de  Lassau  (14  décembre). 

GG.  144.  (Registre).  —  68  feuillets. 

1783.  —  Quatre-vingt-dix-neuvième  registre  des  bap- 
têmes, mariages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Mon- 
targis. —  Baptême  de  Jean-Alexandre,  fils  de  Alexandre-Louis 
Pillé,  docteur  en  médecine,  et  de  Louise  Anquetil  de  Brian- 
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cour;  Etienne-Jean  Anquetil  de  Briancour,  consul  de  France 
à  Surate,  seigneur  du  Charmoy,  parrain  (5  septembre).  — 
Messire  Jean-Bernard  Viénot  de  Vaubianc,  écuyer,  parrain 
(31  décembre). 

GG.  145.  (Registre).  —  56  feuillets. 

1784.  —  Centième  registre  des  baptêmes,  mariages  et 
sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême 
d'Henriette-Georgette,  fille  de  messire  Jean-Charles  de  San- 
tigny,  ancien  capitaine  d'artillerie,  et  de  Marie  Dubé  de  La 
Borde;  Georges-François  Ravault,  chevalier,  seigneur  d'Ou- 
zouer-des-Champs,  Mousseau  et  Mondreville,  parrain  (3  mars). 

GG.  146.  (Registre).  —  74  feuillets. 

1785.  —  Cent-unième  registre  des  baptêmes,  mariages  et 
sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Inhumation 
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de  Louis-Jean  Guyon  de  La  Coudre,  capitaine  du  château 
royal  de  cette  ville,  âgé  de  73  ans  (18  février).  —  Baptême  de 
Martin-Jules  et  de  Louis-Hippolyte,  Mis  de  messire  Georges- 
François  comte  de  Framond  de  la  Framondie,  écuyer,  briga- 
dier  des  armées  navales,  et  de  Louise-Elizabeth  de  Brage- 
longne  (18  juin). 

GG.  147.  (Registre).  —  80  feuillets. 

1786.  —  Cent  deuxième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Mariage 
de  messire  Louis  Berlheau  de  Moigneville,  écuyer,  lits  du 
receveur  particulier  des  finances  de  Pithiviers,  avec  Marie- 
Suzanne  Ravault  des  Gombaux  (10  janvier).  —  Baptême 
d'Antoinette-Marie,  fille  de  messire  Georges-Gabriel-Amable 
de  Frétât,  chevalier,  seigneur  du  Chastaing,  ancien  lieute- 
nant-colonel dans  la  marine  royale,  et  de  Anne -Thérèse- 
Louise  Pellerin  (28  janvier).  —  Mariage  de  Edme  Durand  des 
Herpinières,  inspecteur  des  ponts  et  chaussées  à  Montargis, 
avec  Marguerite-Augustine-Sophie  Roulx  (6  février). 

GG.  148.  (Registre).  —  64  feuillets. 

1787.  —  Cent  troisième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Baptême 
de  Gabriel-Alexandre,  fils  de  m0  Louis-Edme  Guyon  de  la 
Coudre,  avocat  au  bailliage  et  présidial,  capitaine  du  château 
royal  de  cette  ville,  et  de  Marie-Marguerite  Evrard  des 
Pitons  ;  Pierre-Alexandre  Léorier  de  l'Isle,  entrepreneur  de 
la  manufacture  de  Buges,  parrain;  Aimée-Françoise-ftabrielle 
Houdas,  épouse  de  m1"0  Cosme-François  Gaillard  des  Aulnes, 
marraine  (14  octobre). 

GG.  149.  (Registre).  -  64  feuillets. 

1788.  —  Cent  quatrième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Louis 
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Pougin,  écuyer,  sieur  de  la  Maisonneuve,  trésorier  de  France 
au  bureau  des  finances  de  la  généralité  d'Orléans,  parrain 
(ior  janvier).  —  Marie-Thérèse  Fillemin,  veuve  de  M.  Houdas, 
architecte  de  l'intendance,  marraine  (27  juillet). 

GG.  150.  (Registre).  —  68  feuillets. 

1789.  —  Cent  cinquième  registre  des  baptêmes,  mariages 
et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Inhuma- 
tion de  Marie-Marguerite  Hureau,  veuve  de  messire  Henri 
Quarré  de  Rougemont,  chevalier,  ancien  officier  d'infanterie, 
âgée  de  80  ans  (Il  mars);  —  de  messire  Charles-Augustin- 
Pierre  Duchemin,  seigneur  de  Chasseval,  lieutenant  en  la 
maîtrise  des  eaux  et  forêts  de  Montargis  (27  mars).  —  Ma- 
riage de  messire  Benjamin  Guyhon  de  Montleveaux,  conseiller 
du  roi,  me  ordinaire  en  la  Chambre  des  Comptes,  avec  Hen- 
riette-Madeleine Ravault  de  Mousseau  (17  novembre). 

GG.  151.  (Registre).  — 68  feuillets. 

1790.  —  Cent  sixième  registre  des  baptêmes,  mariages  et 
sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis.  —  Inhumation 
de  mr0  François  Charroyer,  premier  président,  juge  civil  et 
criminel  au  bailliage  et  présidial  de  cette  ville  (26  mai). 


SERIE  HH. 

(Commerce,  Industrie,  Agriculture.) 


HH.  1.  —  (Liasse).  —  1  pièce,  papier. 

1789.  —  Rapport  sur  la  vérification  des  farines  envoyées 
de  Paris  et  d'Orléans  à  Montargis. 

HH.  2.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1691-1705.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis,  du 
17  janvier  1691  au  22  avril  1705. 

HH.  3.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1705-1707.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  27  avril  1705  au  30  novembre  1707. 

HH.  4.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1708.  —  Registre   des   mercuriales  de  Montargis,   du 
4  janvier  au  21  décembre  1708. 

HH.  5.  —  (Registre).  —  I  volume,  papier. 

1709.  —  Registre   des  mercuriales   de   Montargis,    du 
2  janvier  au  31  décembre  1709. 

H  H.  6.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1710-1718.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  4  janvier  1710  au  31  décembre  1718. 
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IIH.  7.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1719.1721.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  S  janvier  1719  au  28  juin  1721. 

HH.  8.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1 781-1  787.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  2  juillet  1721  au  4  octobre  1727. 

H  H.  9.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 


1787-1735.  — Registre  des  mercuriales  de  Montargis 
du  6  octobre  1727  au  30  juillet  1735. 

HH.  10.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1735-1740.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  3  août  1735  au  1er  octobre  1740. 

HH.  11.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1740-1745.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  3  octobre  1740  au  11  septembre  1745. 

HH.  12.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1750-1754.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  24  juin  1750  au  17  mars  1754. 

HH.  13.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1754-1768.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  20  mars  1754  au  13  novembre  1762. 
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HH.  14.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1762-1775.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  17  novembre  1762  au  26  avril  1775. 


HH.  15.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1775-1786.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  28  avril  1775  au  18  janvier  1786. 

HH.  16.  —  (Registre).  —  1  volume,  papier. 

1786-an  III.  —  Registre  des  mercuriales  de  Montargis, 
du  24  janvier  1786  au  26  germinal  an  III. 

HH.  17.  —  (Liasse).  —  4  pièces,  papier. 

1675-1778.  —  Procès-verbal  dressé  contre  les  boulan- 
gers de  Montargis,  accusés  de  «  désobéissance  et  mutinerie  », 
et  auxquels  il  est  ordonné,  outre  condamnation  de  vingt  livres 
d'amende  pour  leur  contravention,  de  tenir  tous  les  jours,  à 
partir  de  7  à  8  heures  du  matin,  leurs  boutiques  garnies  de 
pain  et  de  le  vendre  indistinctement  à  la  taxe  autorisée  (29  sep- 
tembre 1727).  —  Supplique  des  maîtres-boulangers  au  lieute- 
nant général  de  police,  sollicitant  une  augmentation  de  deux 
sols  au  moins  par  livre  de  pain  vendu,  vu  l'état  des  basses 
eaux,  la  cherté  des  frais  de  transport  et  l'obligation  d'aller  jus- 
qu'aux moulins  d'Égreville  pour  faire  moudre  leur  blé  (7  sep- 
tembre 1778). 


SÉRIE  II. 

(Documents  divers,  Inventaires.) 

II.  1.  —  (Liasse).  — 3  pièces,  parchemin. 

1*179«  —  Titres  particuliers.  —  Accord  entre  M.  deGlaizes 
et  Louis  Foucault,  sieur  de  la  terre  et  justice  de  Sury-ès-Boîs, 
pour  la  limitation  de  leurs  seigneuries.  —  Hommage  fait  par 
Louis  de  Hérisson,  dit  de  Brécy,  à  Mgr  Antoine  de  Buei!, 
comte  de  Sancerre,  à  cause  de  sa  terre  et  seigneurie  de  Glaizes 
et  d'une  partie  de  la  seigneurie  des  Aulnais,  tenue  en  fief  de 
Vailly  et  de  Charpignon. 

II.  2.  —  (Registre).  —  1  cahier,  parchemin. 

1529.  —  Inventaire  des  titres  et  papiers  de  la  ville  de 
Montargis,  fait  par  m°  Noël  Filledier,  procureur  au  bailliage. 

IL  3.  —  (Registre).  —  77  feuillets,  parchemin. 

1531-1538.  —  Inventaire  [incomplet]  des  titres  et  papiers 
de  la  ville  de  Montargis,  dressé  par  Esme  Pegaillot  et  Jean 
Paillet,  notaires  en  la  dite  prévôté,  et  contenant  l'analyse 
détaillée  de  62  chartes  octroyées  à  la  ville,  par  ordre  chronolo- 
gique depuis  1320. 

IL  4.  —  (Liasse).  —  6  pièces,  papier. 

XVI'-XVII*  siècle.  —  Inventaires  de  pièces  et  titres  de 
la  ville  de  Montargis,  rédigés  à  l'occasion  de  différents  procès 
soutenus  par  la  ville. 

IL  5.  —  (Liasse).  —  2  cahiers,  papier. 
1718.   —  Inventaire  des  papiers,  titres  et  meubles  de 
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l'hôtel  do  ville  de  Montargis,  dressé  par  Louis  Le  Page,  lieu- 
tenant particulier  au  bailliage  et  présidial. 

II.  6.  —  (Registre).  —  34  feuillets,  imprimé  et  papier. 

1764-1783. —  c  Inventaire  des  titres,  papiers,  ensei- 
gnemens  et  registres  de  tout  ce  qui  appartient  à  la  commu- 
nauté des  habitants  de  la  ville  de  Montargis-le-Franc  », 
imprimé  en  1764  et  continué  à  la  main  jusqu'en  1783. 

IL  7.  —  (Registre).  —  27  feuillets,  papier. 

1594-1610.  —  Inventaire  des  pièces  faisant  partie  des 
minutes  de  M0  Léon  Ferré,  notaire  à  Montargis,  et  qui  inté- 
ressent les  affaires  de  la  ville.— Invitation  adressée  à  Pierre  de 
Sacquespée,  seigneur  de  Sellencourt,  gouverneur  de  la  ville  et 
du  château  de  Montargis,  de  se  rendre  à  l'hôtel  de  ville  le  21  juin 
pour  prêter  serment  de  fidélité  a:i  roi  (17  juin  1594).  —  Assiette 
et  répartition  de  l'impôt  du  taillon,  fixé  à  la  somme  de  trois 
cents  écus  soleil  (26  juillet).  —  Assemblée  du  Conseil  concer- 
nant le  paiement  des  munitions  fournies  à  la  ville  par  le  sieur 
Jacqueau  (1er  septembre).  —  Rôfection  du  pont  du  château,  à 
l'aide  d'un  impôt  sur  la  petite  pinte  montant  à  28  écus  50  sols 
par  quartier  (22  février  1595).  —  Requête  au  roi  pour  obtenir 
la  diminution  d'une  subvention  de  mille  écus  imposée  à  la  ville 
(23  octobre).— Bail  au  rabais  du  droit  de  quinze  deniers  à  prendre 
sur  chaque  charrette  à  un  cheval,  et  de  deux  sols  six  deniers  sur 
chaque  charrette  à  deux  chevaux  allant  décharger  des  mar- 
chandises au  port  (23  janvier  1596).  —  Adjudication  au  rabais 
de  divers  travaux  et  réparations  à  faire  à  la  bascule  et  au  pont- 
levis  do  la  porte  du  Martroi,  au  faubourg  d'Orléans  (18  août).  — 
Assemblée  du  conseil  concernant  diverses  mesures  de  sûreté  et 
salubrité  publiques  contre  la  contagion  qui  a  régné  à  Paris  et 
autres  villes  circonvoisines,  et  qui  peut  être  apportée  par  les 
voyageurs  et  les  mendiants  (22  août).  —  Assemblée  relative  à 
la  construction  du  pont  de  Vecynes,  sur  le  grand  chemin  de 
Paris  à  Lyon,  au-dessous  du  vieux  pont  de  pierre  (6  septembre). 
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—  Lettres  de  Maximilien  de  Bélhune,  baron  de  Rosny ,  à  m°  Jean 
Guyon.  receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Montargis,  portant 
mainlevée  de  la  défense  à  lui  faite  «  d'aucune  chose  régenter 
des  deniers  de  sa  charge  »  (17  décembre).  —  Sommation 
adressée  par  les  maire  et  échevins  aux  asseyeurs  des  tailles 
qui  doivent  être  imposées  sur  les  habitants  de  Monlargis,  de 
lever  une  somme  de  cent  écus  par  mois  pour  l'entretien  d'un 
homme  d'église,  d'un  chirurgien,  d'aides  et  de  porteurs  pour 
visiter  et  soigner  les  malades  contagieux  de  la  ville  (12  août  1597). 

—  Bail  de  l'entrée  des  vins  dans  la  ville,  moyennant  soixante- 
treize  écus  soleil  pour  une  année  ^25  septembre).  —  Envoi 
d'une  députation  au  roi  pour  obtenir  une  diminution  sur  la 
somme  de  douze  cent  cinquante  écus  qu'il  a  ordonné  de  mettre 
et  lever  sur  les  habitants  (22  décembre).  —  Réclamations  de 
deux  habitants  imposés  à  tort  et  se  déclarant  exempts  de  tailles, 
l'un  comme  gentilhomme  ordinaire  de  la  maison  de  la  reine, 
l'autre  comme  maréchal  des  logis  de  Mgr  le  duc  de  Genevois  et  de 
Nemours  (11  janvier  1598).  —  Sommation  au  sieur  Gatien  Gre- 
nier, principal  du  collège  de  Montargis,  d'avoir  à  quitter  son 
poste  et  à  se  pourvoir  ailleurs,  avant  la  Saint-Remi  prochain, 
attendu  que  l'on  s'est  pourvu  d'un  autre  principal  (20  août).  — 
Assemblée  du  conseil  dans  laquelle  les  maire  et  échevins 
déclarent  avoir  fait  venir  de  Paris  m0  Louis  Roche,  contrôleur 
boursier  du  collège  des  Cholets,  pour  diriger  le  collège  de  la 
ville  (10  septembre).  —  Autorisation  donnée  aux  maire  et  éche- 
vins d'emprunter  en  leurs  propres  noms,  à  intérêt,  une  somme 
de  deux  cents  écus  soleil,  afin  de  pouvoir  déléguer  les  sieurs 
Petit,  avocat  du  roi,  Ménard,  élu,  Ch.  Asselineau,  bourgeois, 
et  Claude  Quarré,  maire,  auprès  des  commissaires  de  S.  M. 
pour  le  règlement  des  tailles  de  la  généralité  d'Orléans,  à 
l'effet  de  sauvegarder  les  privilèges  de  la  ville  et  leâ  exemptions 
dont  elle  jouit  (3  octobre).  —  Assemblée  du  Conseil  dans 
laquelle  les  maire  et  échevins  apprennent  que  Madame  la 
duchesse  de  Genevois  et  de  Nemours  a  obtenu  du  roi  la  ratifi- 
cation du  contrat  de  donation  à  elle  faite  de  la  propriété  de  la 
ville  de  Montargis,  à  quoi  ils  s'opposent  et  déclarent  vouloir 
faire  au  besoin  opposition  à  ladite  dame,  au  duc  de  Nemours 
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et  au  procureur  du  roi  (lor  juin  1599).  —  Assemblée  du  Con- 
seil ajournée  parce  que  les  membres  présents  ne  sont  pas  en 
nombre  suffisant  pour  prendre  une  décision  (10  août).  —  Nomi- 
nation d'une  commission  chargée  d'examiner  ce  que  les  habi- 
tants de  Montargis  seraient  en  mesure  d1  «  aumôner  »  pour 
l'établissement  dans  la  ville  des  Cordeliers  réformés  (22  août).  — 
Représentations  adressées  à  Madame  la  duchesse  de  Nemours, 
en  réponse  à  ses  plaintes  touchant  rétablissement  des  Corde- 
liers (12  septembre).  —  Plaintes  des  habitants,  et  notamment 
de  Georges  de  Byrat,  contre  le  principal  du  collège  qui  n'ap- 
prend rien  aux  enfants  «  à  cause  qu'il  ne  peust  prononcer 
franchement  les  leçons  »  ;  certains  conseillers  demandent  son 
remplacement,  les  autres  désirent  qu'on  l'invite  à  instruire  les 
enfants  suivant  la  méthode  qui  lui  sera  prescrite  (27  septembre). 

—  Réclamations  relatives  aux  ponts  de  la  ville,  tous  tellement 
rompus  et  démolis  que  les  chevaux  et  charrettes  y  peuvent  à 
peine  passer  (12  décembre).  —  Assemblée  du  Conseil  décidant 
de  répondre  à  l'arrêt  du  Conseil  d'Etat  qui  défend  de  laisser 
les  portes  de  ville  ouvertes  la  nuit,  que  «  les  portes  ont  tou- 
jours esté  fermées  de  nuict  sans  estre  ouvertes,  sinon  quand 
il  est  passé  quelques  convois  pour  le  service  du  roi  »  (19  mars 
1600).  —  Délivrance  de  quarante  arbres  par  les  officiers  de  la 
forêt  pour  la  réfection  des  ponts  et  autres  édifices  de  la  ville 
(6  avril).  —  Assemblée  du  Conseil  où  il  est  remontré  par  les 
maire  et  échevins  que  Madame  la  duchesse  de  Nemours  a 
renouvelé  ses  poursuites  contre  la  ville  et  obtenu  jussion  du 
roi  et  vente  sans  faire  homologuer  sa  transaction;  que  divers 
habitants,  retirés  à  Châtillon  pendant  les  troubles,  forment  op- 
position au  rôle  des  tailles  qui  s'imposent  pour  dettes  contrac- 
tées durant  cette  époque  et  veulent  en  être  rayés;  que  le 
principal  du  collège  n'est  ni  respecté  ni  craint  de  ses  écoliers, 
qu'il  ne  les  instruit  pas  suivant  la  forme  ordinaire,  ne  parlant 
pas  un  mot  de  latin  dans  sa  classe,  et  qu'il  sera  invité  à  cher- 
cher une  autre  situation  pour  la  Saint-Remi  prochain  (4  juin). 

—  Contrat  d'apprentissage  de  tisseur  do  drap  pour  Simon 
Coquerel  chez  Clément  Deshormes  (5  juin).  —  Visite  des 
réparations  qu'il  convient  de  faire  tant  en  maçonnerie  qu'en 
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couverture  aux  portails  du  château  (19  août). — Réclamation  des 
héritiers  de  Laurent  de  Crabbe,  bailli  de  Montargis,  au  sujet 
de  la  propriété  de  la  maison  de  ville  (24  août).  —  Marché  conclu 
entre  l'église  Saint-Aignan  de  Lorris  et  Charles  Hodon,  ima- 
gier, demeurant  à  Montargis,  et  Michel  Bayard,  peintre,  qui 
s'engagent  à  livrer  dans  six  semaines  une  figure  de  saint  Aignan, 
en  évoque,  en  bois  de  noyer,  de  trois  pieds  et  demi  de  haut, 
moyennant  deux  écus  vingt  sols  pour  le  sculpteur  et  deux  écus 
pour  le  peintre  (4  octobre).  —  Acceptation  de  la  proposition 
du  sieur  Mary,  organiste,  qui  s'engage  à  faire  les  orgues  de 
l'église,  suivant  un  modèle  et  moyennant  deux  cents  écus, 
à  condition  que  la  ville  supportera  les  frais  de  fabrication  du 
buffet  et  les  défenses  de  ferrure,  menuiserie  et  serrurerie 
(22  juillet).  —  Imposition  d'une  somme  de  quatre  cents  écus 
sur  les  habitants  pour  la  confection  des  orgues  (28  septembre). 
—  Marché  conclu  entre  l'église  de  Sainte-Geneviève-des-Bois, 
et  Etienne  de  Verienne,  peintre  et  vitrier,  demeurant  à  Mon- 
targis, qui  s'engage  à  faire,  moyennant  six  écus  vingt  sols, 
une  image  de  saint  Louis,  en  bois  de  noyer,  de  quatre  pieds 
et  demi  de  haut,  semblable  à  la  peinture  qui  existe  à  l'église  de 
la  Madeleine  de  Montargis  (4  octobre).  —  Marché  conclu  entre 
Pierre  Braconnier,  chapelain,  demeurant  à  Châtiilon-sur- 
Loing,  et  Charles  Hodon,  imagier,  demeurant  à  Montargis,  qui 
moyennant  deux  écus  et  demi  s'engage  à  livrer  pour  Noël  pro- 
chain une  statue  de  saint  Jacques,  en  bois  de  noyer,  de 
trois  pieds  de  haut  (11  octobre).  —  Assemblée  du  Conseil 
décidant  qu'on  fera  bailler  au  rabais  les  bastardeaux  néces- 
saires pour  permettre  à  Pierre  Saget,  maçon,  d'édifier  une  ar- 
cade du  pont  de  Loing  (1er  juin  1602).  —  Marché  conclu  entre 
messire  Charles  Jarry,  prêtre,  et  Jean  Agault,  m0  menuisier, 
demeurant  à  Montargis,  qui  s'engage  à  livrer  pour  la  Toussaint 
prochain  des  fonts  baptismaux  en  bois  de  chêne  pour  remplacer 
ceux  qui  sont  à  présent  dans  l'église,  pour  le  prix  de  vingt-six 
écus  (27  juin).  —  Marché  conclu  entre  l'église  de  Châteaure- 
nard  et  Charles  Hodon,  imagier,  et  Michel  Bayard,  peintre, 
pour  une  figure  de  saint  Nicolas,  en  bois  de  noyer,  moyennant 
cinq  écus  (6  juillet).  — Location  faite  par  Michel  Lerat,  parche- 
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minier,  demeurant  à  Montargis,  d'un  tambour  à  lui  appartenant, 
en  bon  état  et  muni  de  ses  bâtons,  à  Pierre  Lioret,  tailleur 
d'habits,  pour  le  délai  d'un  an,  moyennant  un  écu  (20  septembre). 

—  Marché  passé  par  les  maire  et  échevins  pour  six  mille 
pavés  de  roche,  de  cinq  à  six  pouces  en  carré,  à  prendre  au 
lieu  de  Montigny,  paroisse  de  Girolles,  à  raison  de  vingt-et-une 
livres  par  chaque  millier  (12  décembre).  —  Nouveau  marché 
passé  avec  Balthazar  Bouchery,  demeurant  à  Saint-Aignan  en 
Berry,  qui  s'engage  à  livrer  six  mille  pavés  de  roche,  au  même 
taux  (21  mai  1603).  —  Bail  d'une  maison  appartenant  à  Nicolas 
Collet,  propriétaire  d'un  moulin  à  huile,  sis  rue  Basse,  sous  le 
château  (9  juin).  —  Promesse  faite  par  Jean  Bureau,  garde  de 
la  vaisselle  de  la  maison  de  Madame  la  duchesse  de  Nemours, 
à  un  habitant  de  Montargis,  de  lui  fournir,  dans  le  délai  d'un 
mois,  une  lettre  de  provision  du  roi  de  chargeur  et  de  déchar- 
geur en  cette  ville,  moyennant  quatre-vingt-six  livres  (9  juin). 

—  Assemblée  générale  dans  laquelle  il  est  décidé  qu'on  sou- 
tiendra les  réclamations  des  habitants  du  faubourg  de  la 
Chaussée,  indûment  imposés  sur  la  pancarte  de  la  paroisse 
d'Amilly,  et  qu'il  sera  levé  sur  tous  les  habitants  de  Montargis, 
exempts  et  privilégiés  ou  non,  même  sur  les  gens  d'église,  une 
somme  annuelle  de  douze  cents  livres  tournois  pendant  cinq 
ans,  pour  les  réparations  urgentes  à  faire  à  l'église  de  la  Made- 
deleine  de  Montargis  (9  novembre) . — Marché  passé  avec  Bal  thaznr 
Boucheny,  m°  paveur,  pour  la  livraison  de  cinq  mille  pavés  de 
roche  provenant  des  bords  de  la  rivière  de  Loing,  entre  la 
ville  de  Nemours  et  la  pierre  du  Sault ,  moyennant  quinze 
livres  par  millier  (28  juin  1604).  —  Assemblée  générale  qui 
décide  de  faire  des  remontrances  «  aux  entrepreneurs  des 
rivières  que  S.  M.  entend  faire  venir  dans  la  rivière  de  Loing  », 
parce  qu'ils  veulent  faire  un  alignement  aux  fossés  de  la 
ville,  et  abattre  le  pilier  de  pierre  de  la  porte  de  Loing  et  les 
arches  du  pont  du  Pâtis  pour  y  faire  passer  les  bateaux 
(2  juillet).  —  Bail  au  rabais  des  réparations  de  maçonnerie  à 
faire  à  cinq  tours  d'enceinte  de  la  ville  (7  juillet).  —  Assemblée 
du  Conseil  relative  à  la  montre  de  la  compagnie  du  Dauphin  et  au 
logement  des  troupes  (31  janvier  1605).— Bail  au  rabais  des  tra- 
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vaux  à  faire  aux  portes,  ponts  et  bascules  des  portes  de  Loing, 
des  Moines,  du  Château,  de  la  Sirène  et  du  Pâtis  (31  mars).  — 
Sommation  au  sieur  Rocli  Jacob,  charpentier,  d'avoir  à  faire 
promptement  les  travaux  dont  il  est  adjudicataire  aux  endroits 
ci-dessus  désignés  (27  juillet). — Remise,  par  Antoine  Deshayes, 
gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roi,  bailli  de  Mon- 
targis,  des  lettres  de  provision  de  l'office  et  charge  de  capi- 
taine-gouverneur de  la  ville  et  du  château  (21  août).  —  Bail  à 
Michel  Lerat  de  la  ferme  de  l'imposition  de  l'entrée  des  vins  à 
Montargis,  à  la  charge  de  payer  à  m0  Jean  de  Moisset,  adju- 
dicataire de  toutes  les  aides  du  royaume,  la  somme  de 
cent  vingt-six  livres  tournois  par  an  (19  septembre).  —  Assem- 
blée du  Conseil  relative  aux  propositions  faites  par  Antoine 
Doshayes,  bailli  et  gouverneur  de  la  ville,  touchant  l'établis- 
sement d'un  siège  présidial  à  Montargis  et  l'introduction  des 
Jésuites  pour  l'instruction  de  la  jeunesse  (21  octobre).  —  Ré- 
ponse est  faite  audit  sieur  Deshoyes,  qui  réclamait  la  réparation 
d'une  tour  du  château,  que  les  habitants  ne  sont  pas  tenus  aux 
réparations  dudit  château  (29  décembre).  —  Assemblée  du 
Conseil  réglant  les  droits  d'octroi  à  percevoir  sur  diverses  den- 
rées et  marchandises  (20  mars  1606).  —  Bail  par  adjudication 
au  sieur  Gravier,  pour  trois  années,  moyennant  quatre-vingt- 
quatorze  livres  par  an,  du  grand  four  des  Barres,  sis  es  rues 
des  Pourceaux  et  Mirecon,  appartenant  pour  trois  quarts  à  la 
ville,  et  pour  un  quart  à  l'abbaye  de  Fontaine-Jean  (9  octobre). 
—  Assemblée  générale  relative  à  une  subvention  de  mille  livres 
à  laquelle  la  ville  a  été  taxée,  par  le  roi,  comme  ville  franche 
dépendant  de  la  généralité  d'Orléans  (11  février  1607).  —  Re- 
mise faite  par  les  receveurs  des  tailles  aux  maire  et  échevins 
des  rôles  et  commissions  de  l'œuvre  présente  de  la  réédifica- 
tion de  l'église  (4  mars). — Assemblée  générale  concernant  l'é- 
lection des  maire  et  échevins  (24  avril).  —  Envoi  de  députés 
à  la  Cour  des  comptes  pour  obtenir  la  réduction  de  la  subven- 
tion et  du  droit  de  pancarte  (11  juin).  —  Sommation  à  Louis 
Bailly,  maître  maçon,  de  mettre  toute  diligence  à  faire  les 
réparations  aux  portaux,  ponts  et  quais  de  la  ville,  dont  il 
s'est  rendu  adjudicataire  (28  septembre).  —  Obligation  pour  la 
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municipalité  et  le  receveur  des  domaines ,  de  payer  à  Gosme 
Gaillard,  marchand,  la  somme  de  375  livres  de  rente  annuelle, 
représentant  les  intérêts  de  celle  de  6000  livres  tournois  que 
ledit  Gaillard  a  prêtées  à  la  ville  pour  l'acquisition  par  elle 
précédemment  faite  au  sieur  Georges  de  Byrat  de  la  grande 
maison  où  se  rendra  la  justice  (11  janvier  1608).  —  Assemblée 
remise  au  dimanche  suivant,  parce  que  les  assistants  ne  sont 
pas  en  nombre  suffisant;  les  contrevenants  seront  la  prochaine 
fois  passibles  d'une  amende  de  soixante  sous  (27  janvier).  — 
Sommation  faite  à  Etienne  Buzard  d'avoir  à  rendre  compte 
promptement  du  maniement  qu'il  a  eu,  comme  maire,  des 
affaires  de  la  ville  pendant  les  deux  années  de  sa  charge 
(3  mars).  —  Les  sieurs  Lhoste,  lieutenant  général,  et  Ozon, 
maire,  sont  proposés  comme  délégués  au  Parlement  de  Paris 
pour  suivre  l'instance  entre  la  ville  de  Monlargis  et  le  fermier 
du  vingtième  (19  mars).  —  «  Enquête  ouverte  par  les  maire 
et  échevins  auprès  des  plus  anciens  de  la  ville,  attendu  qu'ils 
sont  poursuivis  depuis  deux  ans  par  les  huissiers  de  la  Chambre 
des  Comptes,  pour  rendre  compte  des  années  1558  à  1573, 
qu'ils  ne  trouvent  en  la  maison  commune  aucuns  papiers  se 
rapportant  à  ces  années,  qu'ils  ne  savent  qui  a  administré  les 
affaires  de  la  ville  pendant  ces  années  et  qui  peut  avoir  lesdits 
papiers;  pourquoy  les  prient,  comme  plus  anciens  de  ladite 
ville,  s'ilz  ont  quelque  cognoissance  de  ce  que  dessus,  de  leur 
dire  et  déclarer.  Tous  lesquelz  dessus  ont  certiffié  et  attesté  et 
par  un  prêtre  certifient  et  attestent  que  pendant  lesdites  années 
et  jusques  au  jour  Saint-Barthélémy  1572,  deffuncte  Madame 
la  duchesse  de  Ferrare,  demeurant  au  chasteau  duditMontargis, 
de  son  auctorité  mettoit  aux  charges  publicques  telles  per- 
sonnes que  bon  lui  sembloit  de  la  Relligion  prétendue,  et  ainsi 
disposoit  des  deniers  commungs  de  laditte  ville,  en  faisant  faire 
l'employ  et  telles  repparations  et  fortifications  qui  lui  plaisoit, 
sans  que  les  habittans  y  faussent  appeliez,  et  que  les  papiers 
et  tiltres  de  la  ville  furent  portez  avec  le  coffre  en  l'église  de 
la  Magdellene  dudit  Montargis,  pour  les  conserver;  auquel 
lieu  es  premiers  et  secondz  troubles  les  compagnies  des 
deffunetz  seigneurs  admirai  de  Ghastillon  et  Briquemault,  de 
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laditte  Relligion  prétendue,  estans  en  ceste  ville,  entrèrent  en 
laditte  église,  rompyrent  les  autels  et  ymaiges,  mesme  partye 
des  cloches  et  vis  très,  vendirent  le  métail  et  plomb  d'icelle 
église,  prirent  les  callices  d'argent,  chappes,  chazubles  et  orne- 
mens  y  estans,  ensemble  tous  les  papiers,  tiltres  et  livres  con- 
cernant  tant  les  affaires  de  laditte  ville  que  l'Eglise,  les  firent 
brusler  ;  et  depuis  lesdits  troubles  jusques  en  laditte  année  1572 
auroit  aussi  laditte  deffuncte  dame  faict  manier  les  deniers  et 
affaires  de  laditte  ville  comme  dessus  par  estrangiers  reffugiés 
de  laditte  prétendue  Relligion  sans  qu'aulcuns  habitans  s'en 
osassent  formaliser  à  cause  de  son  autorité  et  grandeur,  ne 
scavent  et  ne  peulvent  dire  que  seroient  devenus  lesdits  tiltres 
et  papiers  concernant  lesdittes  affaires,  encorre  qu'ils  soient 
les  plus  anciens  de  laditte  ville  et  auroient  toujours  ouy  dire 
lesdits  papiers  avoir  esté  perduz,  dont  et  de  tout  ce  que  dessuz 
lesdits  maire,  gouverneurs  et  eschevins  ont  requis  acte.  * 
(20  avril).  —  Réclamations  adressées  aux  maire  et  échevins 
par  le  sieur  Barthélémy  Boirault,  m0  maçon  et  entrepreneur  de 
Pœuvre  de  l'église  de  la  Madeleine,  qui  a  déclaré  s'être  trompé 
dans  ses  évaluations  en  contractant  marché  avec  eux  «  pour  la 
confection  d'une  vis  et  montée  de  pierre  de  taille  en  laditte 
église  »,  ne  pas  pouvoir  supporter  une  si  grande  perte  d'argent, 
et  qu'il  est  prêt  à  terminer  le  travail  avec  une  augmentation  à 
dire  d'expert  (2  novembre).  —  Extrait  d'une  assemblée  géné- 
rale décidant  qu'il  sera  emprunté  une  somme  nécessaire  au 
paiement  de  la  grande  maison  destinée  à  rendre  la  justice,  si 
toutefois  il  est  raisonnable  que  la  ville  participe  seule  aux  frais 
d'établissement  d'une  maison  qui  servira  pour  tous  les  sujets 
ressortissant  par  appel  au  bailliage  (10  janvier  1610). 

II.  11.  —  (Liasse).  —  1  pièce,  papier. 

1776.  —  Lettre  de  M.  de  Barentin  accusant  réception 
d'une  copie  des  chartes  deslinée  à  la  Chambre  des  Comptes 
pour  la  reconstitution  des  archives  incendiées  de  cet  élablise- 
roent  (juillet  1776). 
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D.  f  9  n°  1.  —  Registre  des  délibérations  municipales,  du 
!•'  avril  1790  au  8  mai  1793.  (203  ff.,  papier).  —  Procès- 
verbal  de  la  fédération  du  9  mai  1790  ;  liste  des  députés  des 
villes  et  bourgs  qui  se  sont  rendus  à  l'Assemblée  fédérative 
d'Orléans  (P  4).  —  Assemblée  du  30  mai  concernant  un  écrit 
incendiaire  intitulé  Y  Ami  du  peuple,  dans  lequel  les  villes  de 
Sens  et  Montargis  sont  indignement  calomniées  (f*  10  v°).  — 
Protestation  des  citoyens  de  Montargis  aux  Etats-Généraux 
contre  ces  calomnies  (f°  11).  —  Récit  du  cérémonial  de  la  pro- 
cession de  Ferrières,  le  1er  juillet  (f*  13).  —  Assemblée  con- 
cernant une  discussion  entre  les  mariniers  de  Saint-Mammès 
et  ceux  de  Montargis  (f°  16).  —  Dispositions  nouvelles,  prises 
le  29  août,  pour  la  célébration  de  la  fête  dite  aux  Anglais  (1*22  v°). 

—  Nomination  d'experts  pour  l'estimation  des  biens  nationaux 
(f*  24).  —  Récit  du  service  célébré  le  27  septembre  pour  les 
malheureuses  victimes  de  l'affaire  de  Nancy  [f°  26).  —  Pres- 
tation de  serment,  le  18  novembre,  des  nouveaux  membres  de 
la  municipalité  (f*  87).  —  Apposition  des  scellés  sur  les  greffes 
des  différentes  juridictions  de  la  ville,  et  installation  des  juges 
du  tribunal  et  du  juge  de  paix ,  le  25  novembre  (f*  40).  — 
Division  de  la  ville  de  Montargis  en  sections,  le  11  janvier  1791 
(f*  49  v°).  —  Délibération  concernant  la  garde  nationale  (f*  53). 

—  Enregistrement  des  droits  payés  pour  l'acquisition  de  biens 
nationaux  jusqu'à  concurrence  de  632,805  livres,  à  l'effet  d'éta- 
blir à  Montargis  un  tribunal  de  commerce  (f°  59).  —  Autorisa- 
tion d'acquérir  pour  la  ville  l'ancien  couvent  des  Ursulines 
(P*  62).  —  Installation  des  juges  de  commerce  et  prestation  de 
serment  (i*  65).  —  Service  solennel  le  10  avril  en  mémoire  de 
Mirabeau  [f*  66  v°).  —  Délibération  du  17  avril  pour  le  transfert 
de  la  Maison  commune  aux  Barnabites  (O5  67  v°).  —  Don  à  la 
ville  par  Levassor-Latouche,  acquéreur  du  château,  le  18  juin, 
des  bâtiments  appelés  le  manège  et  de  la  maison  du  portier 
avec  dépendances  [f°  75).  —  Prestation  de  serment  du  corps 
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municipal  sur  l'autel  de  la  Patrie,  le  14  juillet  (f*  77  v°).  — 
Création  d'une  caisse  patriotique  par  MM.  Trique ti,  Pougin  et 
Léorier  de  l'Isle  (1*  78).  —  Démission  de  M.  Gastellier,  député, 
de  ses  fonctions  de  maire,  le  20  septembre  (f°  80  v°).  —  Le 
6  novembre,  M.  Pillé  accepte  les  fonctions  de  maire  provisoire  ; 
le  13,  M.  Bizot,  ingénieur,  ex-directeur  du  canal  de  Briare, 
est  élu  maire;  le  14,  Louis  Lepage,  médecin,  est  nommé  pro- 
cureur de  la  Commune  ((*  82).  —  Suppression  du  poids  du  roi 
et  du  péage  de  Saint-Dominique,  le  27  novembre  (f*  86).  — 
Dispositions  prises  pour  rémission  des  billets  de  confiance 
(f°  89).  —  Nomination  d'une  commission  chargée  de  faire  l'in- 
ventaire des  titres  et  papiers  de  la  ville  (f*  92).  —  Nomination 
d'un  commissaire  pour  présider  à  la  descente  des  cloches,  le 
18  décembre  (f>  94).  —  Émission  de  billets  de  confiance  de 
cinq  sous  pour  une   somme  de  15,000  livres,   le   lor  jan- 
vier 1792  (i*  96).  —  Remise  de  deux  drapeaux  à  la  garde 
nationale  (P*  104).  —  Nouvelle  émission  de  billets  de  con- 
fiance, le  12  mars  (i*  104).  —  Rétrocession  des  fossés  et  bâti- 
ments de  la  conciergerie  du  château,  au  profit  du  sieur  Latouche, 
moyennant  400  francs  de  rente  (1*  105).  —Autorisation  donnée 
aux  députés  des  bataillons  des  gardes  nationales  de  procéder 
à  la  destruction  de  la  Croix  aux  Anglais,  et  engagement  de 
détruire  l'étendard  de  Warwick,  après  avoir  pris  l'avis  du 
conseil  général  de  la  commune;  arrêté  du  22  mars  pour  la 
destruction  du  drapeau,  pris  en  1427,  qui  sera  brûlé  sur  la' 
place  de  la  Fédération  ;  copie  du  présent  arrêté  sera  envoyé  à 
Londres,  à  la  Chambre  des  Communes,  à  l'adresse  de  M.  Fox 
(P>  107).  —  Service  solennel,  le  19  avril,  en  l'honneur  de  Simon- 
neau,  ancien  maire  d'Étampes  (f°  110).  —  La  dette  de  la  ville 
s'élève  à  22,086  livres  (Mil).  —  Refus  fait  à  une  députation 
d'autoriser  des  visites  domiciliaires  pour  la  constatation  de  la 
quantité  de  blé  mise  en  réserve  par  chaque  citoyen,  le  3  juin 
(MIS). —  Le  14  juin,  on  décide  qu'il  sera  planté  un  arbre  de 
la  liberté,  et  une  commission  est  nommée  pour  aviser  aux 
moyens  d'élever  un  autel  à  la  patrie,  provisoirement  et  le  meil- 
leur marché  possible  (fMU). —  Pétition  d'un  grand  nombre 
d'habitants  de  la  Chaussée  pour  obtenir  rétablissement  de  deux 

11 
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foires  par  an  et  d'un  marché  par  semaine  (f°  117). —  Lie  5  juil- 
let, le  sieur  Pelée  de  Varennes,  receveur  du  district,  ayant  fait 
annoncer  qu'il  ne  pourrait  plus  accepter  de  billets  de  confiance 
sans  qu'ils  fussent  endossés  par  les  particuliers,  est  invité  à 
recevoir  les  billets  comme  par  le  passé,  et  à  faire  afficher  un 
avis  contraire  au  précédent;  le  17,  démission  de  Pelée  de  Va* 
rennes,  et  refus  de  lui  tenir  compte  d'un  assignat  faux  de  cinq 
cents  livres  qu'il  prétend  avoir  reçu;  Adrien  Picard  l'Épine  est 
nommé  à  sa  place  (P>  120  v°).  —  La  garde  nationale  est  mise  en 
permanence;  organisation  de  patrouilles  de  jour  et  de  nuit; 
substitution  d'une  peine  corporelle  à  l'amende  à  l'égard  des  ci- 
toyens qui  manqueraient  à  leur  service  civique  ;  contre-ordre 
donné  à  la  garde  nationale,  requise  le  27  juillet  pour  la  garde 
des  canons  de  la  ville,  menacés  d'être  enlevés,  disait-on,  par 
les  volontaires  du  2°  bataillon  de  la  Charente  (fM22  v°). —  Le 
5  août,  nomination  de  deux  commissaires  chargés  de  faire  re- 
mettre par  le  curé  de  la  commune  les  titres  dépendant  des 
biens  de  la  fabrique;  recensement  des  pêcheurs,  bateliers  et 
mariniers  susceptibles  d'être  incorporés  dans  l'armée  de  mer 
(P»  124).  —  Enlèvement  des  armoiries  placées  tant  sur  le  clocher 
de  la  maison  commune  que  sur  d'autres  bâtiments  publics 
(f*  127).  —  M.  Bizot,  maire,  surpris  le  soir  entrant  au  couvent 
des  ci-devant  Bénédictines,  est  arrêté  le  2  septembre  (f*  130). 

—  Réquisition  de  la  garde  nationale  pour  apaiser  la  fermen- 
tation régnant  dans  la  ville  au  sujet  de  l'abbé  Fontaine,  prêtre 

non  assermenté,  à  qui  M.  Bizot  avait  délivré  un  passe-port 
((*>  130). — Les  volontaires  de  la  Dordogne,  séjournant  à  Nogent- 
sur-Vernisson,  où  ils  manquent  de  place,  demandent  à  venir  à 
Montargis  (M30  v°).  —  Les  électeurs  du  district  annoncent,  le 
10  septembre,  la  nomination  comme  député  à  la  Convention  de 
Louis  Lepage,  procureur  de  la  commune  de  Montargis  (M32  v°). 

—  Le  13,  nomination  d'une  commission  chargée  de  dresser 
l'état  des  religieux  et  religieuses  se  trouvant  dans  les  couvents, 
de  faire  le  récolement  des  objets  qui  y  sont  conservés,  de  faire 
descendre  les  cloches  et  d'enlever  tous  les  cuivres  (M83).  — 
Enrôlement  de  88  volontaires  à  la  suite  d'un  discours  patrio- 
tique prononcé  dans  l'église  paroissiale  par  Jean-Charles  La- 


—  163  — 

veau,  commissaire  du  pouvoir  exécutif  (P*  135).  —  Inventaire 
et  translation  à  la  maison  commune  des  registres  de  baptêmes, 
mariages  et  décès  existant  à  la  cure  de  Montargis  (f°  140  v°).  — 
Le  23  novembre,  on  décide  de  vendre  les  livres  d'église  et 
autres  objets  provenant  du  couvent  des  Dominicains;  la  boi- 
serie de  leur  église  est  acquise  pour  l'ornement  de  la  grande 
salle  de  la  maison  commune  ;  l'autel  en  marbre  est  demandé 
pour  en  faire  un  autel  de  la  patrie;  le  tambour  de  ladite  église 
sera  placé  à  rentrée  principale  de  l'église  paroissiale  [t°  146  v°). 
—  Interdiction  à  un  charlatan  étranger  d'exercer  la  médecine 
à  Montargis  (1*147).  —  Le  2  décembre,  élection  d'une  nouvelle 
municipalité  et  du  maire  Lefebvre  (f°  153).  —  Certificat  concer- 
nant la  justification  du  citoyen  Gastellier  (P  164).  —  Arrêté 
relatif  à  la  construction  d'une  cage  en  fer  pour  le  brûlement 
des  billets  de  confiance  ;  on  en  brûle  le  27  décembre  pour  la 
somme  de  32,046  livres  (f>  168).  —  Le  20  janvier  1798,  on  dé- 
cide le  transfert  de  THôtel-Dieu  à  l'ancien  couvent  des  Ursu- 
lines  (fM77  v°).  —  Le  citoyen  Gollier  est  chargé  de  la  percep- 
tion des  vingtièmes  (f°  179).  —  Un  certificat  de  civisme  est 
refusé  à  Pelée  de  Varennes  (f*  188),  puis  accordé  (f*  190).  — 
Mesures  à  prendre  pour  empêcher  les  ouvriers  étrangers  de  se 
soustraire  à  la  loi  sur  le  recrutement  (f0 190  v°).  —  Le  16  mars, 
dénonciation  des  principaux  auteurs  des  violences  exercées 
envers  le  député  Pierre  Manuel  (f°  192  v°).  —  Le  7  avril,  dés- 
armement des  suspects  (f6 196).  —  Le  18  avril,  ordre  du  jour 
sur  la  lettre  de  Manuel  relative  à  l'insurrection  dont  il  a  été 
victime;  les  prisonniers  de  guerre,  internés  aux  Visitandines, 
sont  étroitement  surveillés  (f°200  v°).  —  Le  8  mai,  le  tirage  au 
sort  désigne  vingt-huit  jeunes  gens  pour  la  défense  du  dépar- 
tement de  la  Vendée  menacé  par  les  contre-révolutionnaires 
(P»  202  v°). 

D.  1 ,  n°  2.  —  Registre  des  délibérations  municipales,  du 
9  mai  1793  au  12  octobre  1795.  —  Arrêté  relatif  au  ministre 
du  culte  catholique  (f*  2).  —  Arrêté  du  23  mai  1793  invitant  les 
citoyens  à  se  former  au  maniement  des  armes  et  à  se  rendre 
exactement  aux  exercices  (fM  v°).  —  Nomination  de  commis- 
saires, le  8  juin,  pour  s'assurer  du  civisme  des  maîtres  et  mai- 
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tresses  de  la  commune  (1°  6).  —  Le  20  juin,  nomination  de 
commissaires  pour  surveiller  le  bureau  des  postes  et  visiter 
les  lettres  et  les  paquets  (f°  13).  —  Le  8  juillet,  ouverture 
d'une  souscription  volontaire  pour  l'acquisition  de  grains  à 
reflet  d'approvisionner  la  commune  pour  la  foire  de  la  Ma- 
deleine (f*  23).  —  Le  25,  nomination  de  quatre  commissaires 
pour  se  transporter  à  la  prieuré  et  retirer  les  titres  féodaux  et 
vingt-quatre  volumes  de  terriers  chez  le  sieur  Fougeret,  de 
Chàtcaurenard  (P>  27).  —  Lettre  des  administrateurs  du  district, 
du  8  août,  annonçant  l'arrivée  de  8000  hommes  de  troupe 
composant  la  garnison  de  Mayence  (P82  v°).  —  Une  séance  est 
tenue  le  3  septembre  par  Maure  et  Dubouchet,  représentants 
du  peuple  (P*  41).  —  Le  10  septembre,  suppression  du  banc- 
d'œuvre  dans  l'église  paroissiale  par  mesure  égalitaire  (f*  45). 

—  Arrêté  du  12,  portant  désarmement  de  tous  prêtres,  nobles 
et  parents  d'émigrés  (f°  47).  —  Le  17,  on  cloue  pendant  trois 
heures  à  un  poteau  dressé  sur  la  place  publique  le  portrait  de 
rémigré  Marchant,  avec  cette  inscription  :  c  Traître  et  infâme 
à  la  patrie  »  ;  puis  on  le  lacère  et  on  le  jette  au  feu  (1*49  v°).  — 
Le  22,  le  maire  Lefebvre  et  deux  officiers  municipaux,  mis  en 
état  d'arrestation,  sont  remplacés  ((*  52).  —  Le  23,  formation 
des  différents  comités  de  la  municipalité  (f*  53).  —  Plantation 
d'un  arbre  de  la  fraternité  à  Amilly,  le  6  octobre  (f°  57  v°).  — 
Le  même  jour,  distribution  des  prix  aux  jeunes  élèves,  qui 
reçoivent  une  Constitution,  une  branche  de  laurier  et  un  bonnet 
de  liberté  (f*58).  —  Le  28  octobre,  le  citoyen  Gouet,  ancien 
curé  d'Orville,  est  installé  comme  curé  de  l'église  paroissiale 
et  prête  serment;  discours  du  maire,  réponse  du  curé,  pro- 
menade civique  et  plantation  d'un  arbre  de  la  fraternité  (f*  67). 

—  Les  commissaires  chargés  de  la  surveillance  des  écoles  sus- 
pendent le  sieur  Josmin,  instituteur,  qui  enfermait  la  Constitu- 
tion dans  une  armoire  (P  72).  —  Deux  commissaires  sont 
nommés  pour  lever  les  scellés  apposés  sur  les  greffes  des  ci- 
devant  justices  seigneuriales  (f*  72  v°).  —  Le  13,  on  examine 
s'il  y  a  lieu  d'acquérir  le  local  des  ci-devant  Dominicaines 
pour  en  faire  un  lieu  de  repos  pour  les  morts,  mais  on  y  re- 
nonce (P  75).  —  Le  citoyen  Cotelle  donne  sa  démission  de 
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maire,  le  14  décembre,  et  le  23  le  citoyen  Jacquemain  lui  suc- 
cède (P^Sy0).— Les  catholiques  se  proposent  de  s'assembler  la 
nuit  pour  l'exercice  de  leur  culte  (f°  89  v°).  —  Arrêté  du  repré- 
sentantant  du  peuple  Leflot,  du  7  février  1794,  annonçant  une 
séance  dans  le  temple  de  la  Raison  pour  consulter  le  vote  gé- 
néral et  préparer  l'épuration  des  autorités  constituées  ((Mil). 
—  Jean  Milne,  directeur  de  la  filature  de  coton,  fait  le  19  une 
déclaration  pour  protester  contre  la  démolition  des  tours  de 
l'ancien  château  (f°  114).  —  Le  23,  séance  où  le  maire,  t  après 
avoir  donné  connaissance  au  corps  municipal  du  décret  con- 
cernant la  démolition  des  cy  devant  châteaux  forts,  après  s'être 
fait  représenter  l'arrêté  de  Leflot,  représentant  dans  ce  dépar- 
tement et  celuy  de  la  Nièvre  en  date  du  12  pluviôse  dernier, 
après  avoir  donné  lecture  et  communication  du  procès-verbal 
dressé  par  les  citoyens  Ysman,  Taffonneau,  Pichonat,  Sau- 
vard  l'aîné,  commissaires  nommés  par  délibération  du  lorde  ce 
mois  à  l'effet  de  faire  la  visite  et  examen  tant  des  tours  que  des 
créneaux  qui  existent  au  cy  devant  château  de  cette  commune, 
le  corps  municipal,  ouy  le  faisant  pour  l'agent  national,  a  arrêté 
qu'en  exécution  de  la  loi  précitée  et  en  conformité  des  ar- 
ticles 2  et  6  de  l'arrêté  du  repr.  Leflot,  les  créneaux  et  tours 
qui  efllanquent  le  cy  devant  château,  aujourd'hui  connu  sous 
le  nom  de  Mont-Cotonnier  de  cette  commune,  seront  démolis 
jusqu'au  niveau  de  l'esplanade,  sans  altérer  cependant  la  soli- 
dité du  principal  corps  du  bâtiment,  que  les  fossés  qui  en- 
tourent le  cy  devant  château  seront  également  comblés,  que 
les  deux  portes  qui  servent  d'entrée  à  la  cour  du  cy  devant 
château  seront  également  détruites,  que  comme  le  cy  devant 
château  renferme  des  établissements  et  filatures  de  coton  infi- 
niment précieuses  pour  la  richesse  du  commerce  et  l'avantage 
de  cette  commune,  que  les  indigents  y  trouvent  des  ressources 
pour  eux  et  leurs  familles,  arrête  qu'il  sera  sursis  à  l'exécution 
de  l'arrêté  cy  dessus  pris  jusqu'à  ce  que  la  municipalité  ait 
écrit  au  citoyen  Leflot,  maintenant  en  mission  dans  la  Nièvre, 
et  qu'il  en  ait  reçu  réponse  »  (f9 118  v°).  —  État  des  charges 
de  la  commune  pour  Tannée  1793  (f°  121  v°).  —  Mémoire  du 
citoyen  Latouche,  propriétaire  des  manufactures  à  Montargis, 
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actuellement  détenu  à  Paris;  le  citoyen  Lefiot  donne  un  avis 
favorable  à  son  élargissement4  (P*  141  v°).  —  Passeport  ac- 
cordé au  citoyen  Jean  Milne,  mécanicien  anglais  domicilié  au 
Mont-Cotonnier,  pour  aller  à  Passy  près  Paris  où  ses  affaires 
l'appellent,  eu  égard  au  travail  qu'il  a  procuré  à  Montargis  à 
400  hommes,  enfants,  femmes,  infirmes  et  même  aveugles  de- 
puis quatre  ans  dans  ses  machines  à  carder  et  à  filer  la  laine, 
et  aux  établissements  similaires  créés  par  ses  père,  frères  et 
beau-frère  à  Orléans,  Evreux,  Nantes,  Dreux,  Rouen,  etc. 
(f6 142  v°).  —  Le  2  avril,  un  nouvel  arrêté  relatif  au  régime  des 
détenus  de  la  maison  d'arrêt,  dite  de  Sainte-Marie,  déclare  que 
les  détenus  riches  devront  payer  pour  les  indigents,  et  désigne 
les  plus  riches  qui  sont  «  la  fille  Machault,  la  femme  Ravault, 
Blondcl  la  Blossière,  Aubépin  père,  Frétât,  Trézin,  Roulx  du 
Chénoy,  Masclary,  Hureau,  Tarade  (de  Corbeilles),  Tarade  (de 
Triguôres),  Corby,  la  femme  Rose  et  Dupïé,  prêtre  (f°  147  v°). 
—  Arrêté  du  représentant  du  peuple  Lefiot  nommant  Auguste 
Gouet  à  la  place  du  bibliothécaire  de  la  ville  de  Montargis 
(f9 149  v°).  ~  Procès-verbal  dressé  contre  la  femme  Foubert, 
veuve  Gauville,  et  désignation  des  diamants  et  objets  d'or  et 
d'argent  trouvés  chez  elle  (f6 154).  —  Rapport  et  projet  de  fête 
pour  le  20  prairial  en  l'honneur  de  l'Être  suprême*  (f°  163).  — 
Censure  appliquée  au  sieur  Pierre-Charles  Jolly,  signataire  de 
l'adresse  au  tyran  Capet  (f6 166  v°).  —  Le  16  juin,  procès- verbal 
do  départ  de  trois  voitures  pour  l'armée  des  côtes  de  La  Ro- 
chelle (f6  174  v°).  —  Arrêté  du  2  juillet  concernant  la  surveil- 
lance des  meuniers  de  la  commune,  à  l'effet  de  les  empêcher 
de  retenir  les  eaux  dont  doit  jouir  la  manufacture  de  Buges 
pour  la  fabrication  du  papier  d'assignat  (f9 181  v°).  —  Les  12- 
15  juillet,  on  procède  à  la  vente  de  nombreux  pains  gâtés  qui 
étaient  destinés  à  l'armée  de  l'Ouest  (f*  186).  —  Fête  du  29  juil- 
let en  l'honneur  de  Bara  et  de  Viala  ((*  195).— Déclarations  de 


1.  Publié  dans  les  Annales  de  la  Société  historique  et  archéologique  du 
Gdtinais,  X  (1892),  p.  187. 

%.  Publié  dans  les  mêmes  Annales,  IX  (1891),  pp.  96-101. 
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l'agent  national  de  la  commune  et  du  maire,  le  4  septembre, 
sur  un  bruit  répandu  que  la  ville  de  Montargis  avait  été  dé- 
noncée en  insurrection  (0*  207  v°).  —  On  demande  au  district 
des  confessionnaux  pour  en  faire  des  guérites  (f°  212).  —  In- 
stallation du  Conseil  général  de  la  commune,  faite  en  vertu  de 
l'arrêté  du  représentant  du  peuple  Brival,  le  25  septembre  1794, 
et  nomination  du  citoyen  Camélia  à  la  place  d'officier  public 
(0*217).  —  Nouvelle  pétition  du  citoyen  Latouche1  (f°  220  v°). 
—  Arrêté  du  représentant  Brival,  du  7  octobre,  sur  les  mili- 
taires absents  de  leurs  corps  et  sur  le  maximum  (P>  222  v°).  — 
Le  28,  Jacquemain  donne  sa  démission  de  maire  et  le  Conseil 
général  en  exprime  ses  regrets  (f°  229  v°).  —  Tableau  de  l'or- 
ganisation des  autorités  constituées  du  district  de  Montargis 
((*  239).  —  Le  4  décembre,  nomination  de  deux  commissaires 
pour  la  démolition  du  ci-devant  château  (f*  249).  —  Arrêté  re- 
latif aux  moyens  à  employer  contre  les  incendies,  en  invitant 
chaque  propriétaire  à  avoir  un  seau  d'osier  garni  de  peaux 
(t°  266  v°).  —  Procès-verbal  de  la  situation  très  critique  de  la 
journée  du  12  mars  1795,  occasionnée  par  le  rassemblement 
d'un  grand  nombre  d'habitants  portés  en  foule  dans  la  cour  de 
la  maison  commune  pour  demander  du  pain  (f°  301).  — Instal- 
lation des  nouveaux  membres  de  la  municipalité  et  du  Conseil 
général  de  la  commune,  le  24  mars;  Roulx  du  Chesnoy,  homme 
de  loi,  devient  maire  (f°  308). —  Arrêté  du  27  mars  concernant 
le  tableau  des  fonctionnaires  publics  destitués  (t°  314).  —  Ré- 
ception du  citoyen  Gudin,  général  de  division  (P>  317)*.  —  Le 
16  avril,  on  ouvre  un  registre  pour  inscrire  les  noms  des  réfu- 
giés du  département  du  Loiret  (f6  326).  —  Le  7  mai,  on  forme 
une  liste  des  citoyens  absents  de  la  commune  (f6  335  v°).  — 
Arrêté  du  directoire  du  district  de  Montargis  qui  approuve  celui 
du  conseil  général  de  la  commune  concernant  l'emprunt  volon- 
taire d'une  somme  de  150,000  livres  pour  achat  de  grains 


1.  Publié  dans  les  Annales  de  la  Société  historique  et  archéologique  du 
Câlinais.  X  (1892),  p.  189. 

2.  Les  feuillets  324  et  329  manquent. 
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f"  344)*  ; —  autre  arrêté  concernant  le  remboursement  des 
billets  émis  tant  par  la  commune  de  Montargis  que  par  la  ma- 
nufacture de  Buges  et  le  citoyen  Pougin  (f*  344  v°).  —  Roulx 
du  Chesnoy  donne  sa  démission  de  maire  le  6  juillet*  (f°360  v°). 
—  Arrêté  concernant  les  mesures  de  sûreté  à  prendre  envers 
les  prisonniers  de  guerre  actuellement  dans  la  commune 
(1*869  v°).  —  Procès-verbal  de  l'émeute  du  11  thermidor 
(30  juillet),  arrivée  à  la  porte  du  magasin  des  coches  d'eau, 
à  cause  de  plusieurs  sacs  de  blé  et  de  farine  qui  venaient  d'y 
être  amenés,  déchargés  et  abandonnés  par  le  voiturier  et  un 
étranger  (f9  873).  —  Le  citoyen  Pillé  est  nommé  maire,  le 
27  septembre  1795,  mais  refuse  celte  fonction  (!*•  394  et  398). 
D.  l9n°3. —  Registre  des  délibérations  municipales,  du 
9  brumaire  an  IV  au  4  frimaire  an  VII  (194  ff.,  papier).  —  Orga- 
nisation de  la  garde  nationale  (P8  2).  —  Le  13  frimaire  an  IV,  le 
citoyen  Etienne  Gudin  se  présente  de  la  part  du  gouvernement 
comme  préposé  à  la  recherche  des  réfractaires  et  déserteurs  à 
Tintérieur  (f*  7).  —  État  des  chevaux  de  poste  existant  dans  la 
commune  (f*  9  v°).  —  Arrêté  du  4  nivôse  qui  transforme  la  ci- 
devant  église  des  Barnabites  en  halle  au  blé  (P*  16).  —  Lettre 
du  15  germinal  an  IV,  adressée  par  les  officiers  municipaux  de 
Gien  qui  demandent  à  ceux  de  Montargis  de  prompts  secours 
contre  les  rebelles  de  Sancerre  menaçant  Châtillon-sur-Loire 
et  les  environs  (f9  38).  —  Arrêté  du  15  messidor  prescrivant  la 
fermeture  de  la  salle  de  danse  du  citoyen  Brunet,  à  cause  des 
rixes  fréquentes  qui  s'y  produisent  (t°  51);  —  autre  arrêté  du 
7  thermidor  relatif  à  la  vente  du  buffet  d'orgue  de  l'église  pa- 
roissiale (f6  55  v°). —  Le  5  fructidor,  défense  est  faite  aux 
habitants  de  laisser  errer  dans  les  rues  «  des  cochons  et  autres 
animaux  féroces  et  malfaisants  »  (1*58  v°).  —  Le  citoyen  Louis 
Pougin,  administrateur  municipal  démissionnaire,  est  remplacé 
le  15  nivôse  par  Jean-Louis  Guyard  (1*78),  nommé  bientôt 


1.  Cot  emprunt  à  5  •/•  fut  autorisé  par  une  loi  du  5  juin  1795,  et  les 
grains  furent  achetés  à  Saint-Fargeau. 

2.  Mais  continue  à  signer  et  à  agir  comme  tel  pendant  plusieurs 
semaines. 
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président  provisoire  de  la  commune  (P*  89  v°).  —  Le  22  ger- 
minal, est  donnée  main-levée  du  séquestre  mis  sur  les  biens 
meubles  et  immeubles  du  citoyen  Jean-Charles  Birague-Lille- 
don  (f*  92  v°).  —  Avis  favorable  donné  le  9  floréal  sur  le  rap- 
port de  l'ingénieur  pour  la  démolition  de  la  porte  de  Loing  et 
la  reconstruction  de  plusieurs  ponts  [î°  95).  —  Le  4  messidor, 
substitution  d'un  nouvel  arbre  de  la  liberté  à  la  place  de  celui 
qui  vient  de  tomber  en  pourriture  (P*  104  v°).  —  Procès-verbal 
de  la  fête  de  l'anniversaire  de  la  fondation  de  la  République, 
lor  vendémiaire  an  VI  (0*  115).  —  Procès-verbal  de  la  pompe 
funèbre  en  l'honneur  du  général  Hoche  (f°  122).  —  Un  déta- 
chement de  chasseurs  est  envoyé  à  Ghâtillon-sur-Loing  pour 
le  rétablissement  des  jours  de  marché  et  le 'maintien  de  Tordre 
(f*  134  v°).  —  Le  21  nivôse,  un  registre  est  ouvert  pour  inscrire 
les  dons  qui  seront  reçus  à  l'occasion  de  la  descente  que  l'armée 
française  projette  de  faire  en  Angleterre  (P  141).  —  Le  2  bru- 
maire an  VII,  sont  édictées  des  peines  spéciales  contre  qui- 
conque refusera  de  faire  le  service  de  la  garde  nationale 
(P*  176  v°).  —  Le  29  brumaire,  est  ouvert  un  registre  pour  les 
conscrits  (f9 179  v°). 

D«l,n°4. —  Registre  des  délibérations  municipales,  du 
2i  ventôse  an  VII  au  3  mai  1811  (238  ff.,  papier).  —  Célébra- 
tion de  la  fête  des  époux,  le  10  floréal  an  VII  (f°  6  v°).  —  Pro- 
clamation du  5  prairial  relative  à  des  placards  incendiaires 
affichés  pendant  la  nuit  en  ville  par  des  ennemis  de  la  Répu- 
blique, et  dont  les  auteurs  seront  recherchés  (f*  13).  —  Pompe 
funèbre  en  l'honneur  du  général  Joubert,  le  10  vendémiaire 
an  VIII  (P*  38).  —  Le  citoyen  Septier  est  autorisé,  le  9  bru- 
maire, à  enlever  les  livres  provenant  des  communautés  et  des 
émigrés  pour  la  formation  de  la  bibliothèque  de  l'Ecole  cen- 
trale du  Loiret  (P>  40).  —  Arrêté  du  10  frimaire  relatif  à 
l'échange  du  local  de  l'ancien  Hôtel-Dieu  contro  le  ci-devant 
couvent  des  Ursulines  (f>  44).  —  La  ville  de  Montargis  de- 
mande un  tribunal  (f6  46  v°).  —  Déclaration  de  fidélité  à  la 
Constitution,  signée  le  30  pluviôse  an  VIII  de  tous  les  fonction- 
naires publics,  militaires  et  religieux  (P*  50).  —  Nomination  de 
Jean-Mathurin  Huette  comme  maire,  le  21  germinal,  par  le  pre- 
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mier  Consul  (f°  63).  —  Installation  du  tribunal  civil  le  24  prai- 
rial (f°  66  v°);  pétition  du  2  messidor  an  IX  pour  que  le  tri- 
bunal ne  soit  pas  transféré  à  Gien  (P>  81  v°).  —  Règlement  de 
police  du  6  nivôse  an  X  sur  la  voirie  (t°  97  v°).  — Arrêté  du 
30  fructidor  relatif  à  la  comparaison  des  anciennes  mesures 
avec  le  double  décalitre,  le  boisseau  équivalent  à  0,931  (M16). 
—  Installation  du  citoyen  Jean  Rousselet  comme  curé  de  Mon- 
targis, le  14  ventôse  an  XI  (f°  122  v°).  —  Nomination  du  ci- 
toyen Aubépin  fils  comme  maire,  le  28  pluviôse  an  XII,  à  la 
place  du  sieur  Huette,  démissionnaire.  —  Procès-verbal  de  la 
réception  du  pape  Pie  VII  à  son  passage  à  Montargis,  le  3  fri- 
maire an  XIII  (f°  154). 

D.  29  n°  1.  —  Registre  des  arrêtés  et  enregistrements  rela- 
tifs aux  affaires  militaires,  du  lor  frimaire  an  IV  au  27  mars  1806. 
(44  ff.,  papier). 

D.  Z9  n°  2.  —  Registre  des  arrêtés  sur  pétitions,  du  5  ven- 
tôse an  IV  au  24  ventôse  an  VIL  (non  folioté). 

D*  3,  n°  1.  —  Registre  de  correspondance,  du  1er  dé- 
cembre 1790  au  25  juillet  1791.  (51  ff.,  papier). 

D.  3,  n°  2.  —  Registre  de  correspondance,  du  1er  frimaire 
an  IV  au  4  germinal  an  X.  (226  ff.,  papier). 

D.  4.  —  Documents  relatifs  à  l'administration  municipale  et 
à  ses  rapports  avec  l'administration  départementale;  réclama- 
tion des  officiers  municipaux  de  Montargis  pour  recouvrer  leurs 
anciens  droits  de  franchise  dont  le  texte  original  (de  1431)  est 
perdu;  inventaire  sommaire  des  effets  mobiliers  et  titres  de  la 
commune,  du  26  floréal  an  VIII.  (liasse,  38  pièces). 


SÉRIE  E. 

E.  f,n°l.  — Cent  septième  registre  des  baptêmes,  ma- 
riages et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis  (1791). 
E.  1,  n°  2.  —  Cent  huitième  registre  des  baptêmes,  ma- 
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riages  et  sépultures  de  l'église  paroissiale  de  Montargis  (lor  au 
29  octobre  1792). 

E.  f ,  n°  3.  —  Registre  des  publications  de  mariages  de  la 
commune  de  Montargis,  du  3  novembre  1792  au  19  sep- 
tembre 1794. 

E.  l,n°4.  —  Registre  des  publications  de  mariages  de  la 
commune  de  Montargis,  du  22  septembre  1794  au  22  sep- 
tembre 1795. 

E.  f  f  n°  5.  —  Registre  des  publications  de  mariages  de  la 
commune  de  Montargis,  du  22  septembre  1795  au  22  sep- 
tembre 1796. 

£•  1 9  n°  6.  —  Actes  préliminaires  de  mariages  et  de  divorces 
(an  V). 

E.  1,  n°  7.  —  Actes  préliminaires  de  mariages  et  de  divorces 
(du  7  vendémiaire  au  27  fructidor  an  VI). 

B.  1,  n°8.  —  Actes  préliminaires  de  mariages  et  de  divorces 
(an  VII). 

E.  19  n°  9.  —  Actes  préliminaires  de  mariages  et  de  divorces 
(an  VIII). 

E.  1 9  n°  10.  —  Actes  préliminaires  de  mariages  et  de  divorces 
(an  IX). 

B.  1 ,  n°  1 1 .  —  Actes  préliminaires  de  mariages  et  de  divorces 
(an  X). 

E.  f ,  n°  12.  —  Double  des  registres  de  l'état  civil  pour 
Fan  VI. 

E.  f,n°13. —  Double  des  registres  de  l'état  civil  pour 
l'an  VIP. 

E.  f  f  n°  14.  —  Actes  divers  de  l'état  civil;  état  numérique 
des  décès  (liasse,  12  pièces). 


1.  Les  actes  de  l'état  civil  proprement  dits,  a  partir  des  modifications 
survenues  en  1792,  ne  sont  pas  compris  dans  cette  énumération  ;  car 
ils  no  font  pas  partie  du  fonds  des  archives.  Ils  sont  toutefois  bien  au 
complet. 
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SÉRIE  F. 


F.  f .  —  Registre  des  mercuriales,  du  26  ventôse  an  III  au 
9  brumaire  an  IX.  (193  pp.,  papier). 

Ëf.  ft.  —  Subsistances,  foires  et  marchés;  achat  de  farines; 
justification  du  inaire  de  Châteaurenard  (14  mars  1790),  dénoncé 
comme  voulant  empêcher  l'approvisionnement  des  marchés  de 
Montargis  (liasse,  71  pièces). 


SÉRIE  G. 


G.  1,  n°  1.  —  Matrice  ou  contribution  personnelle  de  la 
commune  de  Montargis,  an  Y  (cahier  incomplet). 

G.  1 ,  n°  2.  —  Contribution  personnelle  de  la  commune, 
an  VI  (cahier  incomplet). 

G.  1,  n°  3.  —  Contribution  personnelle  de  la  commune, 
an  VU  (cahier  incomplet). 

G.  l,n°  4.  —  Contribution  patriotique  de  la  commune  de 
Montargis;  registre  des  déclarations  pour  1789-1790.  (cahier). 

G.  f  9  n#  5.  —  Contribution  foncière  de  la  municipalité  de 
Montargis;  section  du  Loing.  1791.  (cahier). 

O.  1 ,  n°  6.  —  Contribution  foncière  de  la  municipalité  de 
Montargis;  section  aux  Moines.  1791.  (cahier). 

G.  f  9  n°  7.  —  Contribution  foncière  de  la  municipalité  de 
Montargis;  section  du  Château.  1791.  (cahier). 

G.  f ,  n°  8.  —  Contribution  foncière  de  la  municipalité  de 
Montargis;  section  de  la  Sirène.  1791.  (cahier). 

G.  1,  n°  9.  —  Contribution  foncière  de  la  municipalité  de 
Montargis;  section  du  Pasty.  1791.  (cahier). 
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G.  f  ,  n°10. —  Registre  des  patentes  de  marchands  forains 
pour  1790. 

G.  f,n°ll. —  Registre  de  remplacement  des  droits  sup- 
primés ;  rôle  des  sommes  réparties  au  marc  la  livre  des  impo- 
sitions ordinaires  et  des  vingtièmes  du  district,  en  1790. 

G.  f  M  n°  12.  —  Registre  de  détails  des  taxes  des  marchands 
à  Montargis;  cotes  mobilières  et  cotes  d'habitation,  en  1790. 

G.  l,n°13. —  Tableau  indicatif  des  propriétaires  et  des 
propriétés  à  Montargis,  pour  les  droits  de  patente,  divisé  par 
sections  (8  cahiers). 

G«f9n°14. —  Pièces  diverses  relatives  à  la  contribution 
personnelle  (liasse,  52  pièces). 


SÉRIE  H. 

H.  f  • —  Enrôlements  volontaires  (liasse,  4  cahiers). 

H.  2. —  Administration  militaire;  congés,  lettres,  mouve- 
ments de  troupes,  etc..  (liasse). 

H.  3.  —  Administration  militaire;  secours  et  pensions  à  ceux 
qui  ont  des  fils  aux  armées  (liasse). 

H.  4. —  Mémoire  sur  les  subsistances  militaires  (271  pp., 
papier). 


SÉRIE  I. 

I.  f  • —  Fêtes  décadaires  et  fêtes  en  l'honneur  du  premier 
Consul  (liasse,  13  pièces). 

I.  2,n°l. —  Registre  de  la  police  municipale,  du  26  août  1788 
au  4°"  sans-culottide  an  II  (100  fî.,  papier). 
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I.  Z9  n°  2.  —  Registre  de  déclarations  de  domicile  et  autres, 
du  ior  octobre  1791  au  20  janvier  1816  (193  ff.,  papier). 

I.  £,n°3. —  Registre  des  certificats  de  vie,  commencé  le 
14  vendémiaire  an  VII  (119  ff.,  papier). 

I.  &,  n°  4.  —  Registre  des  passeports  délivrés  depuis  le  1er  fri- 
maire an  IV  (97  ff.,  papier). 

I.  8.  —  Loteries  nationales  (liasse,  80  pièces). 


SÉRIE  L 


Ii.  f ,  n°  1.—  Registre  des  dépenses  et  des  recettes  de  la 
municipalité  de  Montargis,  du  3  avril  1790  à  l'an  XIII  (22  ff., 
papier). 

L.  1,  n°  2.  —  Caisse  commune  de  Montargis  pour  réchange 
des  assignats,  depuis  le  mois  de  janvier  1792  (33  ff.,  papier). 

L.  3.  —  Comptabilité,  revenus  municipaux  et  dettes  de  la 
commune.  Inscriptions  prises  par  le  citoyen  Huette,  commis- 
saire du  pouvoir  exécutif,  au  bureau  des  hypothèques,  sur  les 
propriétés  des  receveurs  des  deniers  publics  établis  à  Mon- 
targis (an  VII)  ;  état  des  receltes  et  dépenses  faites  par  le  maire 
Gastellier  pour  la  ville  (1789-1790);  compte  du  citoyen  Sandré- 
Longchamps,  receveur  de  la  commune  (1793 -an  III);  compte- 
rendu  par  le  citoyen  Souesme,  secrétaire  de  l'administration 
municipale,  et  pièces  à  l'appui  (an  VI  -  an  VIII). 

L.  4.  —  Tableau  de  la  dépréciation  des  assignats,  fait  par 
l'administration  centrale  du  Loiret  le  23  thermidor  an  V  (im- 
primé). 
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SÉRIE  M. 


f  •  —  Registre  d'adjudications  de  travaux,  terrains  et 
constructions  pour  la  ville,  du  20  juin  1790  au  15  septembre  1793. 
M.  &•  —  Monuments   et   établissements  publics  (  liasse, 
20  pièces). 


SÉRIE  N. 

IV.  f  •  —  Registre  des  dettes  actives  et  exigibles  dues  par 
des  particuliers  à  la  ville  en  1790  (98  ff.,  papier). 

N,  3.  —  Propriétés  communales  (liasse,  84  pièces). 

N,  5.  —  Registre  des  déclarations  faites  par  les  gens  de 
mainmorte  en  ce  qui  les  concerne,  conformément  aux  décrets 
de  l'Assemblée  nationale,  depuis  le  mois  de  février  1790  (62  ff., 
papier).  Charges  du  monastère  des  dames  de  Saint- Dominique, 
8900  livres;  revenus,  14567  livres.  Charges  du  monastère  des 
Visitandines,  5985  livres;  revenus,  10878.  Charges  du  monastère 
des  Ursulines,  4349  livres;  revenus,  7972  livres;  etc.  Autres 
déclarations  émanant  de  Henri-Louis-François-Xavier  Vernoy, 
prieur  commandataire  de  Breuzy,  au  diocèse  de  Sens;  de  Phi- 
lippe-Antoine d'Hortel  de  Fessan,  prieur  de  Villemoutiers , 
demeurant  à  Semur-en-Auxois;  de  Louis  Lamet,  ancien  curé 
de  Montacher,  prieur  de  Saint-Sulpice  près  Mornac,  au  diocèse 
de  Saintes,  directeur  des  Visitandines;  de  Pierre-Nicolas  Gas- 
neau,  ancien  curé  de  Briare,  retiré  à  Montargis;  de  Jean  Rous- 
selet,  ancien  curé  d'Oussoy;  de  Pierre  Bardin,  curé  et  maire 
de  Mormant  près  Montargis,  etc. 
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SÉRIE  0. 

O.  f  -  8.  —  Voirie  et  navigation.  —  Pont  du  Pasty  et  re- 
construction du  pont  du  Chinchon,  avec  plans  (1791-1792). 
Vente  par  le  contre-amiral  Levassor-Latouche  d'une  maison 
sise  à  rentrée  du  ci-devant  château  (15  mai  1793).  Documents 
sur  les  canaux  et  les  coches  d'eau  (an  V)  ;  lettre  de  Lechesne, 
inspecteur  du  dépôt  de  la  navigation  à  Montargis.  Murs  à 
abattre  près  du  moulin  à  tan  (an  VII). 


SÉRIE  P. 


P.  f  -  3.  —  Cultes.  —  État  des  traitements  des  religieux 
pensionnés;  bail  des  chaises  de  l'église;  arrestation  du  sieur 
Fontaine,  ancien  directeur  des  Bénédictines,  et  lettre  del'évêque 
d'Orléans  à  ce  sujet  (liasse,  20  pièces). 


SÉRIE  Q. 


Q.  f  -8.  —  Enfants  assistés  ;  assistance  publique;  aliénés 
et  incurables.  Réunion  de  l'hospice  général  et  du  bureau  de 
bienfaisance  ;  nominations  d'administrateurs  de  l'hospice  ; 
transfert  de  l'hospice  dans  l'cx-couvenl  des  Ursulincs  (  liasse, 
27i  pièces). 
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SÉRIE  R. 


R«  f .  —  Collège  communal.  Réclamation  du  sieur  Bes- 
sellère,  ancien  professeur  barnabite,  adressée  le  7  mai  1791 
aux  officiers  municipaux  de  Montargis  (liasse,  1  pièce). 


SÉRIE  S. 

S.  3,  —  Papiers  et  procédures  diverses  relatifs  à  Pougin- 
Maisonneuve.  Lettre  de  Pelée  de  Varennes,  écrite  le  27  juil- 
let 1792  comme  receveur  du  district  de  Montargis.  Exposé  de 
la  conduite  de  Gastellier  comme  maire  de  la  ville.  Injonction 
de  Gaillard,  juge  de  district,  au  maire  d'avoir  à  fournir  deux 
escouades  de  gardes  pour  le  prétoire  (1792).  Jugement  du  tri- 
bunal du  district  de  Montargis  (17  juillet  1792),  enjoignant  à 
Gh.  Portelance,  ci-devant  seigneur  de  fief  à  Nargis,  d'avoir  à 
retirer  une  tribune  à  lui  appartenant  dans  la  nef  de  l'église. 
Vente  d'une  voiture  laissée  par  Gaillard,  représentant  du 
peuple,  chez  un  aubergiste  de  la  ville  (an  VII). 
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APPENDICE 


Uû  certain  nombre  de  pièces  ont  été  jadis  dérobées  aux  ar- 
chives municipales,  et  6e  retrouvent  heureusement  dans  cinq 
manuscrits  du  fonds  Boivin ,  à  la  bibliothèque  de  la  ville  de 
Montargis.  Il  a  donc  paru  tout  naturel  de  donner  ici,  comme 
complément  de  l'inventaire  sommaire  des  archives  municipales, 
l'indication  rapide  des  pièces  d'archives  que  contiennent  ces 
manuscrits. 

VOLUME  I«. 

I.  Enquête  faite  sur  le  sac  de  l'église  de  Montargis  par  les 

protestants  en  1562  et  sur  la  conduite  de  Renée  de 
France  en  cette  ville  de  1558  à  1578  (orig.  pap.,  19  ff.)1. 

II.  Ordonnance  de  d'Entraigues,  gouverneur  de  la  ville,  pour 

l'ouverture  des  portes  pendant  la  nuit  (21  mars  1614). 

III.  Arrêt  de  la  Cour  de  Parlement  sur  l'élection  des  maire 

et  échevins  de  Montargis  [imprimé]  (8  août  1629). 

IV.  Factum  imprimé  contre  les  officiers  de  l'élection  de  Mon- 

targis  et  Claude  Lhoste  (xvue  siècle). 

V.  Dépenses  de  la  solennité  de   la  Fête  aux  Anglais  au 

xvii0  siècle. 

VI.  Dépenses  faites  pour  l'entrée  du  Roi,  de  M.  et  de  Mm0  la 

princesse  de  Savoie  à  Montargis,  en  1697  (copie  papier, 
4  ff.). 

VII.  Distribution  de  pain  aux  pauvres  de  Montargis,  en  1697 

(orig.  papier,  16  ff.). 


1.  Ce  document  a  été  intégralement  publié  par  M.  L.  Jarry  dans  les 
Mémoire*  de  la  Société  archéologique  de  r Orléanais,  t  XI,  pp.  335-350. 
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VIII.  Extrait  du  testament  de  Pierre  Mouslier  en  faveur  de 

l'hôpital  de  Montargis  (1701). 

IX.  Détail  de  rentrée  de  Madame  la  duchesse  à  Montargis 

en  1720  (copie  pap.,  2  ff.). 

X.  Règlement  de  police  et  de  discipline  pour  la  milice  de 

Montargis  [imprimé]  (1764). 

XI.  Relations  de  l'inondation  de  la  ville,  les  26  et  27  no- 

vembre 1770. 

XII.  Ordonnance  de  polioe  pour  les  boucheries  de  Montargis 

[imprimé]  (1777). 

XIII.  Gapilation  des  privilégiés  de  l'élection  de  Montargis 

en  1784. 

VOLUME  II. 

I.  Extrait  des  minutes  du  greffe  de  la  justice  de  paix  de 

Réunion-snr-Ouanne  [ci-devant  Châteaurenard] ,    du 
17  germinal  an  II. 

II.  Inventaire  du  mobilier  provenant  de  l'église  de  Montargis 

(3  ventôse  an  II). 
m.     Liste  des  personnes  du  district  de  Montargis  condamnées 
à  mort  par  lo  tribunal  révolutionnaire. 

IV.  Lettre  des  citoyens  de  la  commune  de  Montargis  à  la 

Convention  nationale  (16  août  1795). 

V.  Et  divers  placards  imprimés  concernant  la  Révolution  à 

Montargis. 

VOLUME  IV. 

I.  Mémoire  pour  M.  le  lieutenant-général  aux  bailliage  et 

siège  présidial  de  Montargis  contre  les  officiers  aux  dits 
sièges  [imprimé]  (1776). 

II.  Et  divers  arrêts  du  Parlement  ou  jugements  de  la  Pré- 

vôté, imprimés  à  Montargis,  portant  condamnation  des 
criminels  et  accusés  de  la  région  (xviii*  siècle). 
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VOLUME  VI. 

I.  Lettres  patentes  de  Louis  XV  portant  réunion  de  l'office 

de  commissaire  enquêteur  et  examinateur  au  bailliage 
de  Montargis,  à  la  résidence  de  Lorris,  à  l'office  de 
lieutenant-général  de  police  de  cette  dernière  ville  [im- 
primé] (24  septembre  1772). 

II.  Reconnaissance  de  rente  par  Claude  Anceau,  de  Dam- 

pierre-en-Burly,  au  profit  de  la  fabrique  de  l'église  de 
Lorris  (1783). 

III.  «  Registre  des  enfTans  qui  ont  esté  baptisez  sur  les  fontz 

baptismaux  de  Péglize  collégiale  Monsieur  Saint-Pierre 
de  Chatillon-sur-Loing,  depuis  le  premier  jour  de  jan- 
vier l'an  1587  jusques  au  dimanche  27  février  1594  ». 

IV.  Adjudication  de  la  terre  et  seigneurie  de  Lorris  (11  août 

1622). 

V.  Contrat  passé  entre  le  duc  d'Orléans  et  J.-B. -Camille 

Savary,  comte  de  Brèves,  seigneur  de  Lorris  par  en- 
gagement  (5  mai  1749). 


VOLUME  VII. 

Tragédies,  hymnes  et  vers,  imprimés  à  Montargis,  qui 
ont  été  représentés  et  joués  depuis  1732  au  collège 
des  Barnabites  de  cette  ville. 

H.  c  Le  Siège  de  Montargis  »,  comédie  en  un  acte  et  en 
prose,  représentée  à  Montargis  le  13  juin  1776  par  les 
comédiens  français  et  italiens,  et  composée  par  M.  La 
Cour,  un  des  acteurs  do  la  troupe  (orig.  papier). 

111.  Programme  de  la  représentation  donnée  à  Montargis,  par 
les  comédiens  français  et  italiens,  le  14  mars  1769 
[affiche  imprimée  in-40]. 


TABLE  GÉNÉRALE 


[N.-B.  —  On  trouvera  parfois  quelques  divergences  orthographiques 
entre  le  texte  de  l'inventaire  et  la  table;  c'est  toujours  cette  dernière 
qui  doit  faire  foi,  car  elle  comporte  un  certain  nombre  de  rectifi- 
cations.] 


Abjurations  de  la  religion  pro- 
testante, 102-122. 

Accouchement  (cours  d'),  34. 

Acquin  (M.d*),  seigneur  de  Châ- 
teau renard,  62. 

Administration  départementale, 
159. 

Agault  (Jean),  menuisier,  154. 

A  iUanl'Sur-Milleron  (Loiret),  99. 

Aillaud  de  la  Moutièrb  (Jean), 
124. 

Aillaud  de  Nailly  (Jean),  124. 

Albert  de  Luynes  (Ch.  d1), 
connétable,  83. 

Alrgre  (M.  d1),  comte  de  Saint- 
Furgeau,  43. 

Alexandre  (  Louis  -  François  ) , 
lieutenant  des  eaux-et- forêts, 
130; — (Marie-Louise),  femme 
d'Étienne-René  Ravault,  136. 

Aliénés,  1%. 

Alix  (Françoise),  23;  —  (Jean), 
prévôt  d'Ouzouer-sur-Trézée, 
94;  —  (Madeleine),  femme  de 
Charles  Ducloux,  124;—  (Ma- 
rie), femme  de  François  de 
Bulland,  94. 

Allnines  (Eure-et-Loir),  113. 


Alluard  (Jean),  chirurgien,  95, 
115. 

Amboise  (actes  datés  d'),  5. 

Ami  du  peuple  (l'J,  journal,  160. 

Amilly  (Loiret),  18,  22,  60,  61, 
65,  155,  164;  —  (bailli  d1),  79, 
90,127. 

Amyot  (Jacques), fils  de  Jean, 71  ; 
(Jean),  avocat,  71;  —  (Jean), 
fils  de  Jean,  71. 

Ancbau  (Claude),  181. 

Androubt  du  Cerceau  (Jac- 
ques), architecte,  48. 

Ange  (hôtellerie  de  1'),  à  Mon- 
targis,  67,  68. 

Angleterre,  20,  118. 

Anoluse  (Françoise  d'),  80. 

Angot  (Pierre),  libraire,  64. 

Angoulême  (Charente),  110. 

Anjou  (duc  d'),  18  ;  —  (régim*  d1), 
107,  114. 

Anqubtil  de  Briancour  (Etien- 
ne -  Jean  ) ,  consul ,  144  ;  — 
(Louise),  femme  du  Dr  Pillé, 
144. 

Antin  (duc  d1),  7. 

Antraigubs  (M.  d'),  gouverneur, 
13,  179. 
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Apanage  du  frère  du  Roi,  7,  8. 

Aprbmont  (L.-Gl.  de  Ruffignac, 
comte  d'),  130. 

Arbalétriers,  55. 

Archives  de  l'Hôtel-Dieu,  69,  70. 

Argent  (Gh.  de  Vêtus,  seigneur 
d*),  100. 

Arqis  (Ambroise),  conseiller  en 
l'élection,  93;  —  (Anne),  Olle 
du  précédent,  93;  —  (Marie), 
femme  de  Pierre  Ménard,  85; 

—  (M8rie),  femme  de  Louis  de 
Montmeslier,  100. 

Arhan  (Gratien),  principal  du 
collège,  75. 

Armbvillb  (G.  de  Birsgue,  sei- 
gneur d'),  113. 

Arnaud  (Catherine-Elisabeth  d1), 
femme  de  Joseph- Louis  Aul- 
monl,  141. 

Arquebusiers,  55,  56. 

Arzag  (Henriette  d1),  domini- 
caine, 71. 

Ascoux  (Loiret),  97, 100. 

Assblinhau  (Charles),  receveur 
des  tailles  à  Montargis,  77,78, 
79;— -(Charles),  bourgeois,  152; 

—  (Etienne),  prévôt  do  la  maré- 
chaussée, 81,  82,  89;— (Etien- 
ne), écuyer,  102;  —  (Pierre), 
capitaine  des  gardes  du  corps, 
94,  111. 


Assemblée  constituante,  159. 

Assemblée  nationale,  159. 

Assignats,  162,  174. 

Assigny  (Paul  de  Vaucouleurs, 
sieur  d1),  93,  105. 

Aubèpin  (Etienne),  procureur  au 
bailliage,  69, 138, 139; -(Jean- 
Baptiste-Stanislas),  fils  du  pré- 
cédent, maire,  x,  8, 31,  60, 139, 
166,  170. 

Aubbrt  (André), charpentier, 36. 

Aubbrt  (Charles  d'),  fils  de  Jac- 
ques, 101  ;  —  (Jacques  d1),  sieur 
des  Pingonneries,  101. 

Aubry  (Marie),  femme  de  Jac- 
ques Defaucamberge,  et  aupa- 
ravant de  Hubert  Gaudin,  118. 

Aulmont  (Joseph-Louis),  lieute- 
nant général  du  bailliage,  31, 
32,  60,  141  ;  —  (Louis- Alexan- 
dre-Victor), fils  du  précédent, 
141. 

Aumont  (Ch.-H.Dantré,sieurd'), 
114. 

Autrichiens  à  Montargis,  54. 

Autruy  de  Varbnnbs  (François- 
Gaston  d'),  écuyer,  113. 

Auvergne  (courriers  d'),  101. 

Auxerre  (Yonne),  12,  82,  129. 


Bap.hbrbau  ,  échevin  ,  31  ;    — 
(Pierre),  marchand,  69. 

Bagneaux  (Jean  David,  seigneur 
de),  77. 

Baillard  (Anne),  femme  de  Jean 
Ozon,  98. 

Baillarz  (Adam),  dit  Cœur-de- 
Lys,  messager,  50. 

Bailli  de  Monturgis  et  de  Cepoy, 
3,  17. 


Bailly  (Guy),  sieur  de  Mainvil- 
liers,  84; —  (Jacob),  lieutenant, 
bailli  de  Pithiviers,  90,  94;  — 
(Julien) ,  maire ,  vi ,  xi  ;  — 
(Léon ne),  femme  de  Georges 
Renard,  88;  — (Louis),  mc  ma- 
çon, 156;  —  (Louise),  fille  de 
Jacob,  90;  —  (Pierre),  élu  en 
l'élection  de  Gien,  106. 

Bainvillibrs  (J.  Luillier,  sei- 
gneur de),  102. 
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Ballot  (Aug.),  moire,  x. 

Ban  et  arrière-ban,  54. 

Bar  a  (Joseph),  166. 

Barbeau  (abbaye  de),  100. 

Bardin  (Charles),  seigneur  de  la 
Martinière,  73;— (Charles),  fils 
du  précédent,  73;  —  (Jean), 
avocat,  60;  —  (Jeanne),  73;  — 
(Jérôme),  maire,  ix,  77; —  (Ju- 
lien), concierge  de  la  forêl  de 
Paucourt,  5;  —  (Pierre),  curé 
de  Mormant,  175. 

Barentin  (Ch.-A.-H.  de),  inten- 
dant, 49,  158. 

Barjols  (Var),  43. 

Barnabites,  15,  16, 21,  29, 30,  31, 
32,  43,  45,  67,  68,  69, 108, 168, 
181. 

Baronville  (Louis  de  Machauit, 
seigneur  de),  98,  101,  105. 

Barrage  (Jeanne),  fille  de  Jé- 
rôme, 83;  —  (Jérôme),  élu  à 
Montargis,  83,  95. 

Barreau  (Michel), procureur, 51. 

Barres  (four  des),  à  Montargis,  5, 
45,  46,  59,  64,  156. 

Bart  (Mll°  de),  dominicaine,  12. 

Bar  ville  (Henry-Krançois  de), 
chevalier,  108,  110;  —  (Marie 
de),  femme  de  M.  de  La  Mori- 
nière,  81. 

Bassompierre  (M.  de),  colonel 
des  Suisses,  13. 

Bauchaumb  (P.  de  Monlmeslier, 
sieur  de),  100. 

Baudoin  (  Jeanne  ) ,  femme  de 
Claude  Hédelin,  76. 

Baudouin  de  Saint  -  Vallier 
(Elisabeth -Thérèse),  fille  du 
suivant,  124; — (François- Phi- 
lippe), receveur  des  aides,  124. 

Baugy  (Hugues  de),  chauoine  de 
Bourges,  100. 

Baulchbr  (Anne),  femme  de 
René  Ravault,  89. 

Bayard  (Kdme),  peintre-vitrier 
à  Montargis,  74;  —  (Michel), 
peintre,  154;  —  (Pierre),  fils 
d'Edme,  74. 


Béarn  (régiment  de),  121, 125. 

Bbauharnais  (Marie-Madeleine 
de),  femme  de  G.-F.  Ravault, 
127. 

Beaulieu  (Jean  de),  102. 

Beaumarchais  (J.  Fadeau,  sieur 
de),  109,  110;  —  (Esme  Viol- 
lette,  sieur  de),  121. 

Beaumont  (comte  de),  14;  —  (P. 
Malguiche,  bailli  de),  105;  — 
(J.  Deshaves, seigneur  de),  103. 

Beaune-la- Rolande  (Loiret),  108. 

Beaupré  (C.  de  Moraynes,  sieur 
de),  81. 

Beaupré  (François  de),  aumô- 
nier du  prince  de  Condé,  84  ; 
—  (Louis  de),  fils  de  Savinien, 
84;  —  (Savinien  de),  84. 

Bbauregard  (P.  Lancellot,  sei- 
gneur de),  98. 

Begherel  (Pierre),  contrôleur 
des  deniers  communs,  8. 

Beffroi  de  la  ville,  32,  44. 

Bégault  (Claude),  fille  d'Etienne, 
91  ;  —  (Etienne),  procureur  en 
l'élection  de  Nemours,  91. 

Bégon  (Jean-Claude),  géographe, 
132. 

Béguin  (Antoine),  inspecteur  des 
canaux,  129;  —  (Marie- Julie), 
fille  d'Antoine,  129. 

Belland  (François  de),  juge  au 
bailliage,  94,  101  ;  —  (François 
de),  fils  du  précédent,  101;  — 
(Marie  de),  fille  du  même,  94. 

Bellefontz  (J.-C.-Th.  de  Pier- 
reux, sieur  de),  93. 

Bellegarde  (Loiret),  114. 

Bellegarde  (duc  de),  98;  — 
(Marianne,  duchesse  de),  100. 

Bellegarde  (Octave  de),  arche- 
vêque de  Sens,  84,  92. 

Belles-Manières  (promenade  des), 
à  Montargis,  46,  47. 

Bellinirr  (Anne),  femme  de 
Gilles  de  Monlmeslier,  88;  — 
(Marie),  femme  de  François 
Ravault,  87. 

Belloy  (Madeleine),  100. 
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Brlly  db  Bvssy  (Jean-François 
de),  officier,  143. 

Bknard  (Louis),  prévôt  de  La 
Selle-sur-le-Bied,  96. 

Bénédictines,  61,  85,  100,  103, 
162,  H6. 

Bkrault  (Jean),  prévôt  de  Lorris, 
86. 

Brrgy  (G.-H.de  Malon,  seigneur 
de),  92. 

Berg-op-Zoom  (prise  de),  7. 

Bernard  (Charlotte  -  Henriette), 
112;  —  (Louise),  111;  —  (Su- 
zanne), femme  d'Etienne  Har- 
dy, 94. 

Bernard  (Jacques  de),  marquis 
de  Champigny,  130. 

Bbrny  (Norbert),  recteur  du  col- 
lège, 108. 

Berri,88;  —  (duc  de),  20. 

Bbrtault  (Anne),  femme  d'E- 
tienne Brideron,  104. 

Bbrthbau  db  Moignevillb 
(Louis),  écuyer,  145. 

Berthelot  (Jean),  avocat,  74. 

Bbrtiiibr  (François),  procureur 
au  bailliage  de  Nemours,  109; 

—  (Guillaume),  sieur  de  Ni- 
belle,  91;  —  (Guillaume),  gre- 
netier  au  grenier  à  sel  de  Ne- 
mours, 115;  —  (Hélène),  femme 
de  Pierre-Joseph  de  Perthuis, 
137;  —   (Jeanj,  bourgeois,  5; 

—  (Jean),  lieutenant  général  à 
Nemouis,  89. 

Bhruli.m    (Jacques   de),   maître 

des  requêtes,  118. 
Bbsnibr,  bourgeois,  31. 

Bksskli.èrb,   ancien   barnabite, 

/  J. 

iïetlilcem  (chapelle  N.-D.  de),  à 

Forricres-Gâtinais,  22,  23. 
Bi'irurNK  iMaximilien  de),  baron 

de  Hnsny,  152. 
BÉruuNK-CuAnosT  (Armand  de), 

gouverneur  de  Calais,  105. 
Bkzard    (Jeanne),    femme    de 

Pierre  Bourdin,  113. 


Bbzonvillb  (Ch.  Le  Goigneux, 
seigneur  de),  132. 

Bidault   (  Louise  ) ,   femme  de 
Pierre  Flandin,  117. 

Biens  nationaux,  160. 

Bigny  (Marguerite  de),  84. 

Bijou  (I.-A.),  greffier  de  l'hôtel 
de  ville,  69. 

Billault,  greffier,  10;  —  (Anne), 
femme  de  Paul  Dubè,91. 

Billets  de  confiance,  161-163. 

Biraoi'b  (Anne  de),  femme  de 
Barthélémy  David ,  78  ;  — 
(Anne  de),  femme  de  Louis  de 
Noirat,  103;  —  (Antoine-Marc 
de),  lieutenant,  144;  —  (Ca- 
therine de),  fille  d'Élie,  86;  — 
(Charles  de),  fils  d'Henri,  83  ; 
—  (Charles  de),  écuyer,  105, 
115;  —  (Charles-François  de), 
111  ;  —  (Élie  de),  porte-man- 
teau du  roi,  83,  86,  87;  — 
(Etienne  de),  sieur  de  Domain- 
ville,  104,  106;  —  (Françoise 
de).,  femme  de  Jean  Da vanne. 
112;  —  (Geneviève  de),  fille  de 
Georges,  105  ;  —  (Geneviève 
de),  femme  de  Thomas  Bordât, 
83,  93;  —  (Georges  de),  gruyer 
de  la  forêt  de  Montargis,  73, 
75,  78,  82;  —  (Georges  de), 
seigneur  de  Pourpry,  102, 103, 
105,  120; —  (Georges  de),  sei- 
gneur d'Armeville,  113;  — 
(Georges  de),  153,  157  ;  — 
(Henri  de),  sieur  de  La  Chize, 
44,  82,  83,  86,  87;  —  (Henri 
de),  fils  de  Élie,  87,  106;  — 
(Jean-Charles  de),  62,  169;  — 
(Louis  de),  91  ;  —  (Louise-Vic- 
toire de),  femme  de  Ph.  Cudel 
de  la  Thuilière,  142;  —  (Marie 
de),  dominicaine,  84,  88;  — 
(Suzanne  de),  fille  de  Charles, 
105. 

Biracuik  d'Apremont  (  Agnès  - 
Catherine  de),  fille  d'Antoine 
Frédéric,  139;  —  (Antoine- 
Frédéric  de),  capitaine,  139. 
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Birkhead  (Guillaume) ,  maître 
d'hôtel  du  roi  d'Angleterre, 
118. 

Bizbmont  (François  de),  capi- 
taine)^; —  (Nicolas-Charles 
de),  133. 

Bizot,  architecte,  44;  —  (Fran- 
çois-Joseph), maire,  x.  161, 162. 

Bizoton  (Catherine),  femme  de 
Pierre  de  Montmeslier,  99;  — 
(Nicolas),  grenetier  au  grenier 
à  sel  d'Orléans,  101. 

Bizoton  de  la  Jonchèrb  (Jo- 
seph), 136. 

Blanchbforêt  (Louis  Quarré, 
sieur  de),  131. 

Blois  (Loir-et-Cher),  19,  130;  — 
(actes  datés  de),  4,  6. 

Blondeau  (Pierre),  procureur  à 
Châteaurenard,  90. 

Blondbl  la  Blossière.  166. 

Bobin,  officier  invalido,  46. 

Bodault  (Suzanne),  "71. 

Boesses  (Loiret),  115;  —  (prévôt 
de),  89. 

Boolan  (Antoinette),  femme  de 
J.-B.  de  Lorbehaye,  131. 

Boileau  (Etienne),  officier,  121. 

Boileau  de  Saint -Pau  (Claude- 
Jean-Chrisostôme),  139,  141. 

Boirault  (Barthélémy),  maître- 
maçon,  158. 

Boiscommun  (grenier  à  sel  de), 
81. 

Boiscourjon  (Christophe  dei,fils 
de  Jacques- Aiguan,  12T;  — 
(Jacques  de),  avocat,  106;  — 
(Jacques-Aignau  de),  seigneur 
deCorquilleroy,  127;— (Joseph 
de),  capitaine,  121,  125;  — 
(Louise  de),  femme  d'Uriel  du 
Boulay,  95;  —  (Madeleine  de), 
fille  de  Jacques,  106;  —  (Marie 
de),  fille  de  René,  95 ;  —  (Marie 
de),  femme  de  Claude  Cor- 
délie,  119;  —  (Nicolas  de), 
avocat  au  bailliage,  19;  —  (Ni- 
colas de),  fils  de  Pierre,  88;  — 
(Nicolas  de),  curé  de  Girolles, 


106,  doyen  de  Ferrières,88;  — 
(Pierre  de),  avocat  du  roi  à 
Montargis,  88;  —  (René  de), 
maire,  ix,  95. 

Bois-le-Roi,  fief,  c™  de  Grisolles 
(Loiret),  129;  —  (P.  Ozon,  sei- 
gneur de),  107. 

Boislève  (Nicolas),  sieur  des 
Aulnais,  106. 

Boisrbgnault  (Charles  Le  Fort, 
seigneur  de),  62,  97. 

Boisseau  (Georges  de),  écuyer, 
86. 

Boisseret  (Geneviève  do), 
femme  de  1).  Lhoste  de  Se- 
lorge,  111,  125. 

Boivin  (fonds),  vu,  119  à  181. 

Bollere  (Edmée) ,  fille  d'Etienne, 
81;  —  (Etienne),  lieutenant  à 
La  Selle-sur-le-Bied,  81. 

Bombon  (Antoine  de  Brenne,  sieur 
de),  80. 

Bonaparte,  premier  consul,  110, 
1T3. 

Bonin  (Anne),  fille  de  Louis,  86; 
—  (Louis),  médecin,  84,  86, 
103. 

Bonnet  (Daniel),  curé  de  Mon- 
targis, 19,  82. 

Bonnet  du  Portail  (Madeleine), 
femme  de  P.-L.  de  La  Villeltc 
de  Bellefay,  135. 

Bonnet  du  Rozoy  (Aimée-Julie), 
femme.de  V.-G.  de  Salis  do 
Samade,  134. 

Bordât  (Jeanne),  femme  d'É- 
tienne  Ozon,  99;  —  (Marie), 
femme  de  Charles  de  Birague, 
105;  —  (Marthe),  femme  de 
Cosme  Gaillard.  94;  —  (René), 
maître  des  eaux  et  forêts,  83;  — 
(Thomas),  élu  à  Montargis,  85, 
93. 

Bordebure  (Loir-et-Cher),  130. 

Bordereau  (Pierre),  chanoine, 
65. 

Borgi  (M.  do),  capitaine  italien, 
102. 


—  188  - 


Bory  (Charles- Gabriel),  grand- 
maître  des  eaux  et  forêts,  128. 

Bosrbdon  (Guy  de),  marquis  de 
Vatanges,  123. 

Bossard  (Marie),  femme  de  Fran- 
çois Déry,  92. 

Bougart  (M.  de),  marquis  de 
Dampierre,  15. 

Bouchefort  (Jean  de),  gentil- 
homme de  la  duchesse  de  Fer- 
rare,  72. 

Bouchent  (Balthazar),  155. 

Boucher  db  Mûzièrbs  (Ch.-A.- 
Chr.),  trésorier  de  France,  8. 

Bouchbrat  (Catherine),  femme 
de  Pierre  Gravier,  87 . 

Boucheries  de  Montargis,  180. 

Boucquot  (Charlotte),  femme  de 
Nicolas  Boislève,  106. 

Boukt  (Anne),  110. 

Bouffaux  (Ch.-A.  Dantré,  sieur 

de),  114. 
Boujonier   (Charles),  président 

au  prcsidial,  118,  129. 

Boulan  (Alexandre  de),  marquis 
de  Vignau,  123. 

Boulangers,  149. 

Boulengère,  fief,  88. 

Boulât  (François  du),  fils 
d'Uriel,  95;  —  (Uriel  du),  ca- 
pitaine, 95. 

Boullongnr  (Pierre- Guillaume 
de),  receveur  des  gabelles,  131. 

Boulot  (Thomas),  armurier,  131. 

Bouquet  (Charlotte),  97. 

Bourdin  (Étiennette),  femme  de 
Jean  Durand,  85;  —  (Jean), 
bourgeois,  51  ;  —  (Jean),  sei- 
gneur des  Essarts ,  89  ;  — 
(Pierre),  avocat,  110,  113,  121; 
—  (Thomas),  curé  de  Prénoy, 
93;  —  (N.),  notaire.  44. 

Bourses  (Cher),  100;  —  (acte  daté 
de),  2. 

Bourgneuf  (P.  Asselineau,  sei- 
gneur de),  94,  111. 

Bourgogne  (duc  de),  20. 


Bourootn  (Jeanne),  femme  de 
Jean  Decours,  112;  —  (Ma- 
deleine), femme  de  Jean  Geuf- 
fronneau,  74. 

Bourgoing  (Etienne),  conseiller 
au  présidial  de  Montargis,  96. 

Bourneaulx  (Guillaume  de),  fils 
de  Philippe,  77;  —  (Philippe 
de) ,  receveur  de  Gourtempierre, 
77. 

Bourrechbr  (Pierre),  45. 

Bourron  (Gasse  de),  prieur-curé 
de  Montargis,  64;  —  (M.  de 
Sallart,  seigneur  de),  gouver- 
neur, 52,  53. 

Bourthuict  (Adrienne  de),  fille 
de  Alexandre,  78;  —  (Alexan- 
dre de),  seigneur  de  Platte- 
ville,  78. 

Boussard  (Etienne),  receveur  de 
la  seigneurie  de  Neuvy,  95. 

Boussibr  (Marie),  femme  d'É- 
tienne  Mercier,  97. 

Boutheroue  (François),  sieur  de 
La  Fuzelière,  98. 

Bouticquot  (Pierre),  contrôleur 
des  deniers  communs,  8,  51. 

Boulin  (clos  de),  2. 

Bouvier  (Barthélémy),  prêtre  à 
Gien,  82;  —  (Charles),  fille  de 
Guillaume,  75;  —  (Elisabeth), 
fille  de  Jacques,  112;  —  (Guil- 
laume), procureur  au  bailliage, 
75, 79  ;  —  (Jacques),  procureur, 
106,  109,  112;  —  (Jeanne), 
femme  de  Jacques  Guyon,  101, 
105,  106, 108;  —  (Jeanne),  fille 
de  Jacques,  109;  —  (Margue- 
rite), femme  d'Olivier  de  Cam- 
rémy,  82. 

Bouvier  de  la  Motte  (Claude), 
procureur  au  bailliage,  82,84, 
86,  107;  —  (G.-F.),  gouver- 
neur, 28,  45,  56,  65;  —  (Guil- 
laume), maire,  x; —  (Jacques), 
maire,  ix;  —  (Jean-Baptiste), 
lieutenant  des  maréchaux  de 
France,  66;  —  (Jean-Baptiste), 
maître  particulier  des  eaux  et 
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forêts,  132, 135;  —  (Jean-Bap- 
tiste-Joseph), fils  du  précédent, 
132;  -  (Marguerite),  fille  de 
Claude,  86. 

Bouville  (M.  de),  intendant,  67. 

Boyfosse  (Jérôme  Rolland,  sieur 
de),  77. 

Braconnier  (Pierre),  chapelain, 
154. 

Bragelongne  (Jean  -  Baptiste, 
comte  de),  61,  132,  133,  140; 
— (Louise-Elisabeth  de),  femme 
du  comte  de  Framond,  145. 

Braille  (Georges),  secrétaire  de 
Marie  de  Médicis,  74,  75. 

Brangas  (Georges  de),  duc  de 
Villars,  89. 

Braque  (Jean),  me  enquêteur 
des  eaux  et  forêts,  5. 

Brassin  (Etienne),  bailli  de  Chà- 
tillon-sur-Loing ,  113. 

Brat  (Denise  de),  femme  de  Jean 
d'Imagen,  93. 

Brbau  (Et.  Regnard,  sieur  de), 
89. 

Brécourt  (famille),  87. 

Brécy  (Cher),  150;  —  (E.  de  Gu- 
lant,  baron  de),  106. 

Brbllat  (Et.  Brassin,  sieur  de), 
113. 

Brbloy  (L.  A.  F.  de  Prévost  des 
Prés,  seigneur  dp),  137. 

Brbnnb  (Anne  de),  fille  d'An- 
toine, 80;  —  (Antoine  de), 
sieur  de  Bombon,  80. 

Brbtaignb  (Catherine-Françoise 
de),  98. 

Brbtbuil  (abbé  de),  chancelier 
du  duc  d'Orléans,  55. 

Breton  (Jean),  chanoine,  65. 

Breuzy  (prieur  de),  175. 

Briare  {Loiret),  175;  —  (canal 
de),  23,  43,  46,  47,  109,  113, 
129,  161;  — (prévôt  de),  137;— 
(Fr.  d8  Chamigny,  seigneur 
de),  76. 

Bridbron  (Claude),  prévôt  de 
Chantecoq,  92;  —  (Etienne), 
avocat,  104;  —  (Michel-Fran- 


çois), maire,  x;  —  (Pierre),  fils 

du  précédent,  104. 
Brillbt   (Roland)  ,    officier    de 

Marie  de  Médicis,  84. 
Brindbau  (Claude),  fils  de  Jean, 

105;  —  (Jean),  me  peintre,  105. 
Brinvillibrs  (P.  P.  de  Monbion, 

seigneur  de),  140. 
Briqubmault  (M.  de),  157;   — 

(Louise-Henriette  de),  119. 
Brise  barre  (Claude  de),  secré- 
taire de  Marie  de  Médicis,  73. 
Brival  (Jacques),  représentant 

du  peuple,  167. 
Broglib    (Marie  -  Thérèse    de), 

femme  du  comte  de  Lameth, 

137. 
Brossard  (Macé),  prêtre,  65. 
Brossay  (Anne),  femme  de  Jean 

Carbon,    110;    —    (Jacques), 

écuyer,  97;  —  (Marie),  fille  du 

précédent,  97. 
Brosseau    (Marie),    femme   de 

Jacques- Àignan  de  Boiscour- 

jon,  127. 
Brouard  (Christophe  de) ,  écuyer, 

100. 
Bruand,  receveur  municipal,  10, 

37. 
Brubrb  (Françoise),  femme  de 

César  Vaillent,  113. 
Brunegan  (Jean),  112. 
Brunes  (Marthe  et  Suzanne  de), 

112. 
Brunbt   (François) ,    lieutenant 

de  la  compagnie  de  l'arque- 
buse, 55. 
Brunbt  (Isabelle  de),  femme  de 

François  de  Salle,  97. 
Brunbt  (salle  de  danse  du  ci- 
toyen), 168. 
Brussblet  (Marie),   femme  de 

François  Foubert,  112. 
Brussblot   (Martin),  principal 

du  collège,  74. 
Bubil  (Antoine  de),  comte  de 

Sancerre,  150. 
Buges  (manufacture  de),  145, 166, 

168. 
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Burdin  (Guillaume),  seigneur  de 

La  Martinière,  71. 
Bureau  (Jean),  155. 
Bureau  de  charité,  30,  70. 
Busciiart  (Jean),  prévôt  de  Sens, 

64. 
Bussy  (Anne  de),  fllle  de  Pierre, 


94  ;  —  (Geneviève-Marie  de), 
91  ;  —  (marquis  de),  103;  — 
(Pierre  de),  maître  de  camp, 
94. 
Buzard  (Etienne),  maire,  îx,  15*7; 
—  (Jacques),  sieur  de  la  Grange- 
Rouge,  100. 


Cadart  (Marguerite  de),  89. 
Cadot    (Nicolas),    directeur   du 

canal  d'Orléans,  114. 
Cahiers  (rédaction  des),  33. 
Gaillard    (Marie) ,    femme    de 

Pierre  Ozon,  100,  101,  102;  — 

(Pierre), conseiller  en  l'élection 

de  Gien,  i00,  102. 
Calais  (gouverneur  de),  105. 
Camelin,  officier  public,  167;  — 

(Anne) ,  femme  d'Etienne  Ozon , 

121. 
Campagne  (Hipp.-Olivier),  maire, 

x. 

Camrémy  (Olivier  de),  82. 

Canaux,  23,  43,  46,  47,  48,  101, 
105,  106,  108,  112,  114,  140, 
176. 

Cantorbéry  (chanoine  de  Saint- 
Thomas  de),  100. 

Caquiotte  (la),  rivière,  22. 

Carbon  (Jean),  maître  d'exercice 
des  pages  de  la  reine,  110. 

Cardolle  (François  de),  chirur- 
gien, 96. 

Cardons  (François  de),  maître 
de  camp,  111. 

Carre  (Guillaume),  lieutenant 
de  l'enquêteur,  5;  —  (Henri), 
seigneur  de  La  Versaudière, 
114;  —  (Marie),  fille  de  Henri, 
114;  —  (Pierre -Guillaume), 
garde-marteau  en  la  forêt  de 
Montargis,  43. 

Carton  (Rinaldo),  sommelier  de 
la  duchesse  de  Ferrure,  71. 


Catala  (Angélique),  femme  de 
Pierre  Hureau  de  Livoy,  120, 
136. 

Catalogne  (vice-roi  de),  96. 

Cepoy  (Loiret),  114;  —  (bailli  de), 
3;  —  (château  de),  56;  —  (mar- 
quis de),  28,  138. 

Cernoy  (baron  de),  91. 

Certain  (A.  de  Prisy,  sieur  de),  95. 

Cessât  (Marie  de),  femme  de 
Mathurin  Pauchauvin,  117. 

Chabot  (Charles  de»,  chevalier, 
128. 

Chabouillé  (Anne),  fille  de  Ni- 
colas, 76;  —  (Nicolas),  procu- 
reur au  bailliage  de  Moret,  76. 

Chailly  (seigneurie  de),  101. 

Chaleàe  (Loiret),  26, 48, 65, 83. 

Chamault,  bourgeois,  31;  — 
(Pierre-Louis),  juge  au  prési- 
dia  1,144. 

Ghamborant  (André-Claude  de), 
137  ;  —  (Claude  de),  lieutenant- 
colonel,  130;  —  (Marie  de),  fille 
d'André-Claude,  137;  — (Pierre 
de),  écuyer,  62;  —  (veuve), 63. 

Ch amborant  de  la  Cla vibre 
(Marie-Éléonore  de),  119. 

Chambre  des  Comptes  de  Paris, 
158. 

Chamigny  (François  de),  sei- 
gneur de  Briare,  76. 

Champagne  (régiment  de),  124. 

Champignelles  (Yonne),  96. 

Chaupigny-  sur  -Yonne  (J.  de 
Bernard,  marquis  de),  130. 
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Champmorbatj  (Gaucher  Raguier, 
seigneur  de),  75;  —  (Fr.  Ra- 
guier, seigneur  de),  83. 

Champoulbt  (Tonne),  101,  113; 

—  (J.  Guyon,  seigneur  de),  109. 
Changy  (Marie-Lyée  de),  mar- 
quise de  Saint-Phalle,  123;  — 
(Renée  de),  femme  de  Louis 
de  Grailly,  75. 

Changy  (Loiret),  88;  —  (Cl.  du 
Perret,  seigneur  de),  77,  84, 
101;  —  (G.  Michon  de  Ge- 
nouilly,  seigneur  de),  140. 

Chantalou  (François  de),  11. 

Chantccoq  (prévôt  de),  92. 

Chantbloup  (Pierre  de),  seigneur 
deParigny),  76. 

Chantblouzb  (M.  de),  sous-lieu- 
tenant, 110. 

Chantoisbau  (Antoine),  faucon- 
nier du  roi,  96;  —  (Antoine), 
fils  d'Antoine,  96  ;  —  (François), 
avocat,  106,  112;  —  (Jean), 
lieutenant  à  Ghampignelles, 
96;  —  (N.),  prévôt  de  la  police, 
117. 

Chapelle  de  Sainte-Croix,  35,  54; 

—  du  prieuré  de  Sainte-Ca- 
therine, 31. 

Chapelle    (Anne  de),    femme 

d'Antoine  Deshayes,  80. 
Chapelon  (Loiret),  140. 
Chardon  (Louis  de),  seigueur  de 

Ligny,  72. 
Charente  (volontaires  de  la),  162. 
Charité  (dames  de  la),  44. 
Charles  VI,  4,  5. 
Charles  VII,  1,  2,  5,  6,  27. 
Charles  VIII,  2,  3,  6,  44,  50. 
Charles  IX,  4,  6,  39, 40,  46, 58. 
Charmoy  (Ch.  Lemaire,  seigneur 

de),  135. 
Charnier  (Gratien),  maître  des 

eaux  et  forêts  à  Montargis,  74; 

—  (Perrette),  femme  de  Claude 
du  Perret,  77. 

Charny  (bailli  de),  96  ;  —  (comté 
de),  102,  129. 


Charpentier  (Nicole),  avocat, 
51;  —  (Nicolas),  prévôt,  72. 

Charpignon,  fief,  commune  de 
Sury-ès-Bois  (Cher),  150. 

Charrier  (Claude),  maître  du 
jeu  de  paume,  113. 

Charroybr  (Anne),  femme  d'É~ 
tienne  de  Birague,  106  ;  —  (Da- 
niel), contrôleur  au  grenier  à 
sel,  99;  —  (François),  prési- 
dent au  présidial,  maire,  vu,  x, 
66, 127, 134, 142, 146;—  (Fran- 
çoise-Henriette), fille  du  pré- 
cédent, 134;  —  (Louis-Lau- 
rent), fils  de  Paul,  119;  — 
(Paul),  conseiller  au  présidial, 

112,  122;  -  (Paul),  écuyer  de 
la  maréchaussée,  119,  132;  — 
(Pierre),  avocat,  117. 

Chartres  (Eure-et-Loir),  42. 

Chassbval  (Gh.-A.  Pierre  I)u- 
chemin,  seigneur  de),  146;  — 
(J.  Ozon,  seigneur  de),  122. 

Chastaing  (G. -G.  de  Frétât,  sei- 
gneur du),  145. 

Château  de  Montargis,  160,  161, 
165,  166. 

Châteaulandoyi  (Seine-et-Marne), 
3, 16,  89, 112;  —  (bailliage  de), 
80,  97;  —  (lieutenant  particu- 
lier à),  76. 

Châteauneuf -sur-Loire  (acte  daté 
de),  1. 

Châteaurenard  (Loiret),  71,  90, 
91, 143, 154, 172,  180;  -  (châ- 
teau de),  50; — (seigneur  de),  62. 

Chatelajld  (François  de  Sabiére, 
marquis  de),  123. 

Chatblbt  (Jean  Regnard,  sei- 
gneur du),  73. 

Chatillon  (amiral  de),  157;  — 
duc  de),  118. 

Châtillon-sur-Loing  (Loiret),  91, 

113,  124, 126,  153, 154,  169;  — 
(chanoine  de),  99;  —  (duché 
de),  61,  128,  129;  —  (registre 
de  baptêmes  de),  181. 

Châtillon-sur-Loire  (Loiret),  168. 
Chaudbrb  (Clément),  51. 


-  192  - 


Chauffour  (Cl.  de  Lenfernat, 
sieur  de),  87,  88. 

Chaussag  (Françoise),  femme  de 
François  de  fielland,  101. 

Chauvin  (Christophe),  échevin, 
32;  —  (François),  sieur  du 
Moustier,  94. 

Chedbau  (Cosme),  chanoine,  65. 

Chennbau  (François  de),  secré- 
taire de  la  duchesse  de  Fer- 
rare,  12;  —  (Jean  de),  conseil- 
ler de  la  même  et  bailli  de 
Charny,  12,  96. 

Chbnou  (abbé),  curé  de  Noyers, 

10. 
Chbsnoy  (Louis),  bailli  d'Amilly, 

121. 

Chevallier  (Gabriel),  directeur 
des  aides,  105;  —  (Pierre),  mé- 
decin, 91. 

Chevrainvilliers  (Ch.  de  Ro- 
gres,  seigneur  de),  90. 

Chinchon  (pont  et  pré  du),  46, 48. 

Chineau  (E'ime),  lieutenant  gé- 
néral au  bailliage  de  Monte- 
reau,  111. 

Cholets  (collège  des),  à  Paris,  152. 

Chozeaux  (Benoîte  de),  femme 
de  Jacques  de  Meaux,  100. 

Cistbrnay  (Jean  de),  fils  de 
Philippe,  96;  -  (Marie  de), 
fille  de  Philippe,  91;  -(Phi- 
lippe de),  écuyer,  92,  96. 

Glaussb  (Charlotte) ,18;  —  (Fran- 
çois), seigneur  de  Marchau- 
mont  et  de  Courances,  80. 

Clément  (Nicolas),  architecte  des 
bâtiments  du  roi,  111. 

Cleret  (Anne),  directrice  de 
l'Hôtel-Dieu,  116. 

Clbrjault  (Marie -Anne),  femme 
de  Nicolas  Constantin,  66, 123, 
141  ;  —  (Pierre),  médecin,  115, 
123. 

Clermont  (Ch.  de  Vêtus,  sei- 
gneur de),  100. 

Clermont -Tonnerre  (Alexan- 
dre de),  118. 


Clinghamfs  (Césaire  de),  sei- 
gneur de  Renneville,  129. 

Cloches  de  l'église,  20, 28,  29, 65, 
66,  102,  138,  158,  161,  162;  — 
du  beffroi,  32. 

Closbl  (Pierre  du),  seigneur  de 
La  Bodonière,  106. 

Clousibr  (  Georges  ) ,  sergent 
royal,  90. 

Cochbry  (Jean),  peintre,  111. 

Coches,  20,  168,  176. 

Cœur  (Sylvain),  maire,  x,  xn, 
10,  31. 

Colas  (Marie),  femme  de  Pierre 
de  Boiscourjon,  88;  —  (Marie), 
femme  de  René  de  Boiscourjon, 
95;  —  (Mathurin),  sieur  des 
Francs,  19;  —  (Pierre),  sieur 
de  Mondru,  113;  —  (Robert), 
receveur  des  tailles,  19. 

Colas  de  Prinvillb  (Pierre),  re- 
ceveur des  tailles,  94. 

Coligny  (Gaspard  de),  91. 

Colin  (Gilles),  receveur  des  tail- 
les, 118;  —  (Madeleine),  femme 
de  Nicolas  Ménard,  119,  131. 

Collège  de  Montargis,  15,  16, 11, 
21,  29,  30,31,  61,  68,  69,14, 
15,  108,152,  153,111,  181;  — 
des  Cholets,  à  Paris,  152. 

Collesson  (Anne),  femme  de 
François  Dubé,  112;  —  (Edme), 
avocat  au  présidial,  96,  103. 

Collet  (Nicolas),  155. 

Collier  (François),  bailli  de  Ma- 
rigny,  112;— (Perrette),  femme 
d'Etienne  Geuffronneau,  90. 

Collumb au  (  Marie  -  Hen  riet te  ) , 
femme  de  François  Charroyer, 
134. 

Colonne  (R.  P.  Sébastien),  pro- 
vincial des  Barnabites,  30. 

Comédies  jouées  à  Montargis, 
181. 

Compagnie  des  Indes,  127,  142. 

Compiègne  (actes  dotés  de),  3,  6. 

Conception  (religieuse  de  la),  100. 

Conde  (Anne-Françoise de).  124; 
—  (prince  de),  84,  92. 
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Conflans  (Loiret,),  46,  96. 

Conflans  (J.  Ph.  de  David,  sei- 
gneur de),  114. 

Congis  (G.  Gaillard,  seigneur 
de),  94. 

Conquérant  (François  de),  101; 

—  (Jean  de), 71  ;—  (Jeanne  de), 
femme  de  François  David,  94  ; 

—  (Laurent  de),  11  ;  —  (Louise 
de  ) ,  femme  de  Barthélémy 
Guy  on,  103. 

Conscrits,  169. 

Constantin  (Anne -Françoise), 
femme  de  Paul  de  Mézeray, 
132;  —  (Jacques),  fils  de  Ni- 
colas, 120;  —  (Jeanne-Made- 
leine), femme  do  Jean -Louis 
Rousselet ,  124  ;  —  (  Marie  ), 
femme  de  François  Petit,  115; 

—  (Marie -Anne),  femme  de 
L.-J.  Guyon  de  la  Coudre, 
130;  —  (Nicolas,  maire,  x,  66, 
120, 123, 141;  — (Mme),  138. 

Contagion,  151,  152. 

Conti -Infanterie  (régiment  de), 

137. 
Contributions    foncières    de    la 

ville,  172. 
Contugui(J.-B.),  médecin, 72, 73. 
Convention  nationale,  159. 
Coqubrbl  (Simon),  153. 
CorbeiUes-Gdlinais  (Loiret),  110, 

166  ;  —  (bailli  de),  144  ;  —  (J.  de 

Lalande,  seigneur  de), 75. 
Corby,  bourgeois,  166. 
Cordeliers,  154. 
Corde lle  (Claude),  président  au 

grenier  à  sel,  119. 
Cormbnin   (  Antoine  Deshayes , 

sieur  de),  80;  —  (N.  Le  Bigot, 

sieur  de),  90. 
Cornau,  contrée  de  la  forêt  de 

Paucourt,  59. 
Cornibr    (Anne -Angélique), 

femme  d'Antoine  Girodel,  135, 

139. 
Cornou  (Th.  Dutartre,  seigneur 

de),  135. 


Corquillbrot  (A.  et  J.  de  Cour- 
tois, seigneurs  de),  95,  106;  — 
(J.  de  Boiscourjon,  seigneur 
de),  125. 

Corrillon  (Anne),  femme  de 
Gabriel  Main  ferme  ,  128  ;  — 
(Edme),  chirurgien,  115,  123; 
—  (Marie),  femme  de  François 
Guyard,  125;  —  (Nicolas),  mé- 
decin, 126. 

Corrillon  db  Courseveaux 
(Marin),  128. 

Cortin  (Geneviève),  femme  de 
Claude  Enjorrant,  71. 

Cosne  (Nièvre),  121. 

Cotblle  (Jean),  procureur  au  gre- 
nier à  sel,  maire,  vu,  x,  31, 66, 
164. 

Coucy  (acte  daté  de),  47. 

Coudrbau  (Et.  Asselineau,  sei- 
gneur de),  102. 

Coudret  (Georges),  gouverneur 
des  pages  de  la  reine,  87. 

Cou  et  (Auguste),  bibliothécaire, 
166;  —  (N.),  curé  d'Orville, 
puis  de  Montargis,  164. 

Coulanqb  (baron  de),  91. 

Coulanges  -  sur  -  Yonne  (Phi- 
lippe de  Romilly, capitaine  de), 
77. 

Courances  (Fr.  Clausse,  sei- 
gneur de),  80. 

Courat  (Antoine),  peintre  fla- 
mand, 82. 

Courbasson  (Et.  Penillon,  sieur 
de),  87,  107. 

Courbemale  (Pierre  de),  secré- 
taire de  la  marine,  110. 

Courboin  (N.  Lemaire,  sieur  de), 
110. 

Courcy  (garde  de),  dans  la  forêt 
d'Orléans,  120. 

Courillon  (Jeanne),  femme 
d'Etienne  Petit,  112. 

Courtbmpibrrb  (receveur  de), 
77  ;  _  (seigneur  de),  122,  143. 

Courlenay  (comté  de),  124. 
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Courtbnay  (Catherine  de),  111  ; 

—  (Edmée  de),  dominicaine, 
77;  —  (Françoise  de),  fille  de 
Joseph,  104;  —  (Jeanne  de), 
prieure  des  Dominicaines,  79; 

—  (Jeanne  de),  fille  de  Joseph, 
98;  —  (Joseph  de),  chevalier, 
104;  —  (  Marie -Louise  de), 
femme  de  Charles  Le  Coi- 
gneux,  132;  —  (prince  de),  95. 

Courtigy  (Ch.  Le  Maire,  sieur 
de),  87,  88,  94;  -  (B.  Guyon, 
sieur  de),  101  ;  —  (Ch.  Gabriel 
Guyon,  sieur  de),  123. 

Courtoin  (  Antoine  Deshayes  , 
sieur  de),  80;  —  (A.  de  Santi- 
gny,  sieur  de),  107. 

Courtois  (Alexandre  de),  sei- 
gneur de  Corquilleroy  ;  — 
(Françoise  de),  fille  du  précé- 
dent, 95;  —  (Ignace),  bailli 
de  Montargis,  39;  —  (Jean 
de),  capitaine,  106;  — (Jeanne- 
Claude  de),  femme  d'Hector  de 
Sardent),  118;  —  (N.),  rece- 
veur des  tailles  en  l'élection 
de  Nemours,  74. 

Cousinot  (Guillaume),  chance- 
lier du  duc  d'Orléans,  50. 

Cousturb  (Laurent),  prêtre, 
65,78. 


Crabbb  (Lavrent  de),  bailli  de 
Montargis,  54,72,  154. 

Crbvan  (A.  de  Daldart,  seigneur 
de),  104. 

Crèvecomr  (moulins  de),  à  Mon- 
targis, 48. 

Crèvecœur  (  marquis  Charles 
de),  gouverneur  de  la  ville, 
17,  98,  99,  102;  —  (Jacques 
de),  seigneur  de  Pailly-sous- 
Vivant,  78  ;  —  (Marguerite  de), 
78. 

Crochet  (Madeleine),  femme  de 
Jean-François  Mortier,  121. 

Croisier  (Jean),  me  maçon,  48. 

Croix-auœ- Anglais,  21,  26,  161. 

Crosseron  (Mathurin),  cha- 
noine, 65. 

Croy  (Anne-Marie  de),  134. 

Cudel  de  la.  Thuilièrb  (Phili- 
bert), inspecteur  des  haras, 
142;  —  (Philibert-Joseph),  fils 
du  précédent,  142. 

Cuigy  (Catherine-Pierrette  de), 
femme  du  comte  de  Brage- 
longne,  133. 

Culant  (Edme  de),  baron  de 
Sain  te -Solange,  106. 

Culte,  163.  176. 

Cy pierre  (Fr.  de),  intendant, 
38,  43,  49,  55,  67,  70. 


Dagan  (Antoine),  procureur  à 
Montargis,  71  ;  —  (Barthélémy), 
procureur  au  bailliage,  21, 119, 
122;  —  (Étiennette),  fille  d'An- 
toine,71;  —  (Guillaume),  102; 
—  (Marie- Anne),  femme  de 
Dominique  Gerbault,  116. 

Dalard  de  Vaugoins  (Catherine- 
Elisabeth),  supérieure  desVisi- 
tandiues,  134. 

Daldart  (Alexandre  de),  che- 
valier, 104,  105,  110,  112;  — 


—  (Suzanne- Victoire  de),  fille 
du  précédent,  112. 

Dampibrrb  (marquis  de),  lieute- 
nant du  Roi,  15. 

Dampierr&en-Burly  (Loiret)  ,181. 

Dannbmois  (Fr.  Clausse,  sei- 
gneur de),  80. 

Dantan  (Françoise),  fille  de  Lau- 
rent, 123;  —  (Laurent),  garde 
général  de  la  forêt  de  Montar- 
gis, 123, 128;  —  (Marie-Anne), 
femme  de  François  Tracol,  127* 
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Darcbllb  (Jean),  bourgeois,  64. 
Dauphin  (compagnie  du),   155; 

—  régiment  du),  104. 
Dauray  (MHo  de),  dominicaine, 

12. 
Dautre  (Charles-Henry),  lieu- 
tenant des  chasses,  114;  — 
(Henry),  garde  des  forêts,  120. 
Davannb  (Catherine),  fille  de 
Jean,  112;  —  (Jean),  garde  gé- 
néral de  la  forêt,  112. 

David  (Barbe),  femme  de  Louis 
de  Vièvre,  et  auparavant  de 
Ch.  de  Machault,  126;  —  (Bar- 
thélémy), sieur  de  la  Baro- 
dière,78; —  (François),  écuyer, 
94;—  (Françoise),  fille  de  Bar- 
thélémy, 78;  —  (Geneviève), 
veuve  de  Pierre  Tambonneau, 
91  ;  —  (Geneviève),  femme  de 
Henry  de  Raymond ,  95  ;  — 
(Jean),  seigneur  de  Baigneaux, 
77;  —  (Jeanne),  88  ;  —  (Pierre), 
seigneur  de  Varennes,  62. 

David  (Jacques -Philippe  de), 
seigneur  de  Conflans,  114;  — 
(Paul  de),  fils  du  précédent, 
114;  —  (Jeanne  de),  femme  de 
Joseph  de  Gauville,  97,  98, 
100. 

Davy  de  la  Pailleterie  (Marie- 
Charlotte),  femme  du  comte  de 
Maulde,  140. 

Dhcours  (Jacques),  fils  de  Jean, 
112;  — (Jean),  marchand,  112. 

Dbfaugamberge  (Jacques),  118. 

Delagourcbllb  (Jean -Louis) , 
organiste,  133. 

Dblafo y  (Jacques),  procureur  au 
grenier  à  sel  de  Pithiviers,  93. 

Dblaroque  (R.  P.  Aug.),  supé- 
rieur des  Barnabites,  30. 

Dblavillette,  bourgeois,  31. 

Dblorme,  receveur,  10;  —  (Ma- 
deleine), femme  d'Antoine 
Béguin,  129. 

Dklyon  (Jean),  m0  maçon,  48. 

Denainvillb  (Robert  Collas,  sieur 
de),  79. 


Denainvilliers  (Cl.  Duhamel, 
sieur  de),  87. 

Députésaux  États-Généraux,  33. 

Dbry  (Anne),  femme  de  Etienne 
de  Montmeslier,  84;  —  (Fran- 
çois), receveur  des  aides,  84, 
92;  —  (Marie),  fille  du  précé- 
dent, 92. 

Déry  de  Grandmaison  (Fran- 
çois), capitaine,  128. 

Déry  du  Bignon  (Charles),  capi- 
taine, 122. 

Desbordes  (Michel),  président 
au  grenier  à  sel  de  Montargis, 
89. 

Dbschamps  (Charles),  maire,  ix, 
115. 

Deschesnotz  (Madeleine-Elisa- 
beth), femme  de  Pierre  Durzy, 
126,  129. 

Desfriches  (Jean),  receveur  de 
Montbonnin,77. 

Desgouttes  (Antoine),  fils  de 
Nicolas,  98;  —  (Marie- Fran- 
çoise), femme  de  P.-S.  Jacque- 
main  du  Boutoir,  138  ;  —  Nico- 
las), 98. 

Deshayes  (Antoine),  gouverneur 
16, 79,  83, 156;  —  (Geneviève), 
femme  de  N.  Le  Bigot,  89,90; 

—  (Jacques),  capitaine,   103; 

—  (Louis),  fils  d'Antoine,  79; 

—  (Louis),  curé,  102,  103. 
Dbshormes  (Clément),  153. 
Desjardins  (Marie),  femme  de 

Paul  Le  Maislre,  86. 

Desmarais  (Pierre),  sieur  de 
Lombreuil,  96. 

Desmares  (Charles),  receveur  des 
gabelles  à  Montargis,  78. 

Desmarettes  (Marguerite), 
prieure  de  l'Hôtel -Dieu  de 
Montargis,  85. 

Despon  (Pierre),  maire,  ix. 

Despons  (Etienne),  procureur  à 
Montargis,  82;—  (Pierre),  cha- 
pelain, 88. 
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Dbsprks  (Anne),  femme  de  Pierre 
Tambonneau,  94;  —  (Etienne), 
médecin,  85, 99, 114;  —  (Jean), 
écuyer,71, 93,95, 96;  —  (Louis), 
conseiller  du  Roi,  118;  —  (Mar- 
guerite), fille  de  Jean,  96;  — 
(Marie),  femme  d'Etienne  Pe- 
tit, 97;  —  (Marie),  femme  de 
Jean  Petit,  89;  —  (Michel-Phi- 
lippe ) ,  fondeur  ,  29 ,  66  ;  — 
(Pierre),  concierge  du  château, 
83,  85,  99;  —  (Pierre-Charles), 
fils  d'Etienne,  99. 

Desroches  (Jacqueline),  veuve 
de  François  Le  Maire,  12;  — 
(Saroson),  procureur,  51. 

Desrochon  (Louise),  femme  de 
Christophe  de  Voisines,  74. 

Drsurlis  (Catherine),  86;  — 
(Etienne),  86;  —  (Madeleine), 
fille  du  précédent,  86. 

De  vaux  (Anne),  femme  de  Claude 
Périn,  100. 

Devidet  (rue  du),  à  Montargis, 

64. 
Diesbagh  (régiment  de),  134. 

Dimerville  (Et.  Asselineau,  sei- 
gneur de),  102. 

Disette  des  blés,  34. 

Disier  (Mmo  de),  dominicaine,  12. 

Domain  ville  (Et.  de  Biregue, 
sieur  de),  104. 

Dominicaines,  12,  19,  25,  61,64, 
77,  18,  19,  80,  84,  87,  93,  95, 
91,  98,  99,  123,  163, 164,  175. 

Dominicains  (provincial  des),  98. 

Donon  (Gabrielle  de),  femme  de 
Barthélémy  Prévost,  79. 

Dordivks  (Louis  de  Hutin),  sei- 
gneur de),  76. 

Dordogne  (volontaires  de  la),  162. 

Dorée  (rue),  à  Montargis,  64. 

Dorion  (Marie),  femme  de  Ga- 
briel Chevallier,  105. 

Do  ri  val  (Louise),  femme  de 
Jacques  de  La  Blachière,  112. 

Dousset  (Fiacre),  prévôt  de 
Boësses,  89. 


Drac  (Esther  du),  femme  de 
Laurent  de  Crabbe,  72. 

Dreux  (Eure-et-Loir),  166. 
Drouin  (Thomas),  directeur  de 
la  Compagnie  des  Indes,  127; 

—  (Thomas),  fils  de  Thomas, 
127- 

Dubb  (Anne),  fille  de  Paul,  91; 

—  (François),  avocat,  112;  — 
(François),  prévôt  des  maré- 
chaux de  Sens,  113;  —  (Eli- 
sabeth), fille  de  Paul,  97;  — 
(Paul;,  médecin,  91,  97;  — 
(Pierre),  conseiller  au  bailliage, 
maire,  x,  46,  124. 

Dubb  de  la  Borde  (Marie), 
femme  de  Jean -Charles  de  Sa  n- 
tigny,  144;  —  (Pierre),  conseil- 
ler au  présidial,  131,  140;  — 
(Victoire),  femme  d'Etienne 
Aubépin,  138,  139. 

Dubb  de  la  Brosse  (Jacques- 
Philippe),  135. 

Dubin  (Suzanne),  fille  de  Timo- 
thée,  83;  —  (Timothée),  rece- 
veur du  grenier  à  sel,  83  ;  — 
(Timothée),  président  au  pré- 
sidial, maire,  ix,  35,  97,  105, 
114. 

Dubois  (Jacques),  fils  de  Jean, 
73  ;  —  (Jean),  valet  de  chambre 
du  duc  de  Nemours,  73  ;  — 
(Perrette),  femme  de  Jean  Ber- 
thier,  89. 

Dubouchbt  (Pierre),  représen- 
tant du  peuple,  164. 

Dubuisson  (Pierre),  capitaine  du 
duc  de  Nemours,  73. 

Dughamp  (Edme),  seigneur  de 
La  Pontonnière,  71;  — 
(Etienne),  74;  —  (Jacques), 
écuyer,  108;  —  (Marguerite), 
71  ;  —  (Marguerite),  femme  de 
Laurent  de  Conquérant, 71. 

Duchemin  (Gh.-Aug. -Pierre), 
lieutenant  des  eaux  et  forêts, 
146;  —  (Marie),  fille  de  Pierre, 
85;  —  (Pierre),  avocat,  85, 103. 
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Dughbsnb  (Anne),  femme  de 
Jean  Desfriches,  77;  —  (Jean), 
marchand,  60;  —  (Marie-Ma- 
deleine), femme  de  Simon  Le 
Brun,  113. 

Duchesnoy.  Voy .  Roulx  d  u  Ghes- 
noy. 

Duclos  (Diane),  femme  de  Fran- 
çois de  Salart,  73. 

Dugloux  (Catherine),  femme  de 
Christophe  des  Essarts,  103; 

—  (François),  fils  de  Nicolas, 
78;  —  (Nicolas),  contrôleur  de 
la  maréchaussée,  78. 

Ducloux  de  Lintryb  (Charles- 
François),  124;  —  (Marie-Ma- 
deleine) ,  femme  de  J.  -  Fr. 
Lambert  de  Cambray,  131. 

Ducloux  des  Brières  (Charles), 
124. 

Duhamel  (Claude),  écuyer,  87; 

—  (Edmond),  sergent,  94;  — 
(Elisabeth),  dominicaine,  91  ; 

—  (Isabelle),  97;  —  (Henry), 
prêtre,  93. 

Dûmes  (Denis),  garde  du  sceau 
delà  prévôté,  2;  —  (François), 
84;  —  (Gabrielle),  fille  de 
Pierre,  75;  —  (Jean),  receveur 
de  la  terre  de  Montigny,  51, 
83;  —  (Octave),  fils  de  Fran- 
çois, 84;  —  (Perrette),  femme 
d'Antoine  Fouquet,  99;  — 
(Pierre),  avocat,  75;  —  (Pierre), 
lieutenant  de  la  maréchaussée, 
92. 

Dumesnil  (Jean) ,  lieutenant  du 
suivant,  5;  —  (Simon),  maître 
enquêteur  des  eaux  et  forêts, 5. 

Dupays  (Claude),  médecin,  88. 

Dupont  (Jean),  messager,  50;  — 
(Jean),  prévôt  des  maréchaux, 
72,75;--  (Jean),  peintre,  116; 


—  (Marie),  femme  de  Jacques 
Brossa v,  97. 

Duprb  (Catherine),  supérieure 
de  l'Hôtel-Dieu,  19,  100;  — 
(N.),  prêtre,  166. 

Dupuys  (Jean),  trésorier  de  la 
duchesse  de  Ferra re,  72;  — 
(Marguerite),  femme  de  Claude 
Tassin,  82. 

Duquesnb  (Abraham),  chef  d'es- 
cadre, 121;  —  (Gabrielle),  fille 
du  précédent,  121. 

Durand  (Charles),  fils  de  Jean, 
81,  87;  —  (Charles),  lieute- 
nant des  eaux  et  forêts,  109, 
116;  —  (Edme),  conseiller  au 
présidial,  85,  93;  —  (Edine- 
François),  conseiller  au  prési- 
dial, 124,  130;  —  (Etienne), 
bourgeois,  66;  —  (Jean),  lieu- 
tenant des  eaux  et  forêts,  ix, 
81,85,  87;  —  (Louis),  curé  de 
Noyers,  120;  —  (Marie),  femme 
de  Jacques  Jocquemain, 93;  — 
(N.),  concierge  de  l'hôtel  de 
ville,  38. 

Durand  des  Grands-Bois 
(Claude- Laurent),  conseiller 
au  bailliage,  142. 

Durand  des  Herpinibrbs 
(Edme),  inspecteur  des  ponts 
et  chaussées,  145. 

Durzy  (Charles),  lieutenant  au 
bailliage ,  66  ;  —  (Isidore- 
François  -  Philippe)  ,  fils  de 
Pierre,  129;  —  (Pierre),  procu- 
reur fiscal  du  duché  de  Chà- 
tillon,  126,  129;  —  (Pierre- 
François  -  Philippe),  142;  — 
(Vicloire),  fille  du  précédent, 
60,  142. 

Dutartre  (Thomas),  seigneur 
de  Cornou,  135. 
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École  centrale  du  Loiret,  1G9. 

École  des  gentilshommes,  139. 

École  des  pauvres,  L12. 

Écoles  chrétiennes  (frères  des), 
24;  —  (sœurs  des),  41. 

Eppjàt  (marquis  d1),  gouverneur 
de  Montargis,  46,  119. 

Église  de  la  Madeleine,  à  Mon- 
targis,  11,  18,  20,  23,  25,  28, 
p  29,  36,  64,  65,  66,  61. 

Égreville  (Seine-et-Marne),  149. 

Éorbville  (Jacques  d'),  m0  en- 
quêteur des  eaux  et  forêts,  5. 

Emprunts,  161. 

Enfant-Jésus  (sœurs  de  1'),  22. 

Enfants  assistés,  116. 

Enghirn  (régiment  d'),  130. 

Enjorrant  (Claude),  conseiller 
au  purlement  de  luris,  11. 

Enrôlements  volontaires, 162, 113. 

Enseignes  à  Montargis,  64. 

Entraioues  (M.  d'),  gouverneur 
de  lu  ville,  13,  119. 


Essarts  (Christophe  des),  103. 
Esté  (cardinal  d'),  12. 
Estrelles   (Gaucher  Raguier, 

seigneur  d'),  15. 
E  lampes  (Seine-et-Oise),  161  ;  — 

(garnison  d1),  13;  —  (grenier  à 

sel  d1),  83. 
État  civil  de  Montargis,10à  146, 

163, 110-111  ;  -  de  Châtiilon- 

sur-Loing,  181. 
États  -  Généraux    (  convocation 

aux),  6,33,34,  160. 
Élrechy  (acte  daté  d'),  2. 
Evrard   (Louis),  receveur  des 

droits  de  rivière,  121;  — (Marie- 

Amable),   femme    de  Nicolas 

Malherbe ,    136  ;    —    (  Marie- 

Charlolte),  ûlle  de  Louis,  121. 

Evrard  des  Pitons  (Marie-Mar- 
guerite), femme  de  Louis-Ëdme 
Guy  on  de  la  Coudre,  145. 

Évreux  (Eure),  166. 


Fabassr  (Abraham),  peintre,  131. 

Fadbau  (François),  maire,  ix,  18, 
19,  21;  —  (François),  élu  à 
Montargis,  88;  —  (Jérôme), 
sieur  de  lieu u marchais,  109, 
110;  —  (Louise),  femme  de  J. 
Ozon  de  Maltaverne,  115;  — 
(Marc),  élu  en  l'élection,  106  ; 
—  (Marguerite),  femme  de  Ni- 
colas Viollette,  106,  101;  — 
(Mûrie-Louise),  femme  de  Ch.- 
Th.  Roulx  du  Chesnoy,  143. 

Fagnan  (Roger),  capitaine  des 
chasses,  124. 


Failly  (Florimoud  de),  écuyer, 

11. 
Faron ville  (V.  Hubert,  sieur  de), 

96,  104. 
Faucon   (Françoise  de),  femme 

de  Élie  du  Tiltet,  85. 
Kaurb  (Gilbert  T.),  gouverneur 

de  Monturgis,  90. 
Fauville  (Philippe  de),  seigneur 

d'Ulay,  13. 
Faydeau.  V.  Feydeau. 
Faye  (Mûrie-Madeleine  de),  62. 
Fédération  (place  de  la),  161;  — 

(procès-verbal  de  la),  160. 
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Fbray  (Jeanne- Victoire) ,  com- 
tesse de  Pacheco,  130. 

Fbrrarb  (Renée  de).  Voy.  Renée 
de  France. 

Ferré  (Charles-Pierre),  maire, 
ix  ;  —  (Jacques),  barbanabite, 
89  ;  —  (Jacques) ,  curé  de 
Con flans,  98;  —  (Léon),  no- 
taire, 151. 

Fbrrièrb  (Claude- Joseph  de), 
régent  de  la  faculté  de  droit, 
132. 

Fen%ièreS'Gdtina%8  (Loiret),  $0, 
62;  —  (abbé  de),  25,  109;  — 
(bailliage  de),  86,  96,  99;  - 
(bailli  de),  71;  —  (procession 
de),  22,  23,  160;  —  (religieux 
de),  90. 

Fbssart  (vicomte  de),  83,98. 

Fête  aux  Anglais,  10,  25,  33, 35, 
37,  38,  56,  57,  160,  179. 

Fêtes,  160,  163,  169,  173. 

Feydeau  (Bonne-Louise),  fille  de 
Claude,  120. 

Feydbau  de  Mar ville  (Claude), 
chevalier,  120;  —  (N.),  comte 
de  Gien,  43. 

Fienne  (Françoise  de),  108. 

Filleau  (Laurent),  chanoine, 65. 

Fillbdier  (F.),  contrôleur  du 
canal,  12  ;  —  (Noël),  procureur, 
150. 

Fillbmajn  (Guérin  de),  concierge 
de  la  forêt  de  Paucourt,  5  ;  — 
(Marie  -  Thérèse),  femme  de 
M.  Houdas,  146. 

Flacourt  (Renée  de),  femme  de 
Lucas  Souverain,  72,  78. 

Flandin  (Pierre),  directeur  des 
aides,  117,  120;  —  (Pierre- 
Edme),  ûls  du  précédent,  117. 

Fleriau  (Antoine  de),  sieur  de 
Rocheville,  81. 

Flburizet  (François),  écuyer, 
104. 

Fluteau,  horloger,  49. 

Foires,  1,  2,  164,  172. 

Foissy  (Gaucher  de), gouverneur 
de  Montargis,  71. 


Follon  (J.),  femme  de  Claude 

Montoguier,  70. 
Fontaine  (abbé),  directeur  des 

Bénédictines,  162,  176. 
Fontainebleau  (Seine-et-Marne), 

96, 116;  —  (actes  datés  de),  3, 

6,  39,  55. 
Fontaine-Jean  (abbaye  de),  59, 

156;  —  (prieur  de),  90. 
Fontbnay  (Charles),  1*  colonel 

au  régiment  de  Navarre,  88. 
Fontenay  -  Trésigny  (acte  daté 

de),  40. 
Forel   (Catherine),  femme    de 

Louis  Texier    d'Hautefeuille, 

133. 
Forez  (régiment  de),  140. 
Fortin  (M.  de),  intendant,  18. 
Foubbrt  (François),  conseiller 

au  bailliage,  112;  —  (Marie), 

femme  de  Michel  Frogier,  119; 

—  (N.),  femme  de  M.  de  Gau- 

ville,  166;  -  (Pierre),  fils  de 

François,  112. 
Foucault  (Louis),  sieur  de  Sury- 

ès-Bois,  150. 
Foucquembbrt  (Françoise  de), 

femme  d'Edme  Guyon,  88. 
Fougeret   (Jean),  seigneur  de 

La-Motte»  Châteaurenard,  143, 

164. 
Fouqeron  (Michel),  procureur 

au  Parlement,  134. 
Fouquet  (Antoine),  maître  d'é- 
cole, 99;  —  (Marguerite),  fille 

du  précédent,  99. 
Four-Dieu  (rue  du),  à  Montargis, 

64. 
Fournier  de  Quincy  (Edouard 

de),  lieutenant- général,  126. 
Fourrier  (Thomasse),  femme  de 

Jacques  Paillet,  73. 
Fousson  (pré),  à  Montargis,  48. 
Fox,  député  anglais,  161. 
Framond  db  la  Framondib 

(Georges-François,  comte  de), 

brigadier  des  armées  navales, 

145;  —   (Louis-Hippolyte   et 
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Martin -Jules),  fils  du  précé- 
dent, 145. 

Francs  (Louise -Elisabeth  de), 
infante  d'Espagne,  133. 

France  (grand-prieur  de),  84. 

France  (Charles-Georges  de), fils 
de  Georges,  127;  —  (Georges 
de),  écuyer,  126,  1&4. 

Franchbtbrre  (Henry),  maire, 


XI. 


François  I",  2, 3, 6,39,40,49,58. 

François  II,  3. 

François,  architecte,  inspecteur 
des  canaux,  23,  24,  25,  28. 

Frappin  (M.),  imprimeur,  107. 

Frbmot  (Anne),  fille  de  Guil- 
laume, 91  ;  —  (Guillaume), 
valet  de  chambre  du  duc  d'Or- 
léans, 91. 


Frétât  (Antoinette  -  Marie  de), 
fille  de  Georges-Gabriel,  145; 

—  (Georges  -  Gabriel),  lieute- 
nant-colonel de  la  marine, 
145;  —  pi.),  bourgeois,  166. 

Frétbau  (Gabrielle- Françoise), 

femme  de  François  Charroyer, 

142. 
Frogibr    (  Michel  ) ,  lieutenant 
*  particulier  à  Sully,  119,  137. 
Fromont  (Laurent  de  Crabbe, 

seigneur  de),  54,  72;  —  (P. 

Desmarais,  seigneur  de),  96; 

—  (S.  Vaudin,  seigneur  de), 
107. 

Fronsac  (duc  de),  81. 

Froullay  de  Tbssb  (René-Fran- 
çois de),  brigadier  des  armées 
du  roi,  124. 


Gaonon  (Marie),  femme  d'Am- 
broise  Argis,  93. 

Gaidb  (Joseph),  marchand,  61. 

Gaillard  (Gosme),  avocat,  ix, 
xi,  xn,  94,  157;  —  (Gosme), 
lieutenant  civil,  115;  — 
(Gosme  -  François),  lieutenant 
général  au  bailliage,  conven- 
tionnel, x,  66,  138,  145,  177; 

—  (Edme),  médecin,  121;  — 
(Jean),  lieutenant  général  au 
bailliage,  48;  —  (Madeleine), 
femme  de  L.  Guyon  de  la 
Coudre,  121  ;  —  (Marie),  fa0  de 
Pierre  Bourdin,  110;  —  (Mar- 
the), fille  de  Gosme,  94. 

Gaillard  des  Aulnes  (Louis), 
maire,  x,  11,  16,  21,  23,  130, 
143. 

Gaillart  (Jean),  5. 

Gaillon  (acte  daté  de),  39. 

Gallars  (Jean-Baptiste  de),  offi- 
cier de  Marie  de  Médicis,  81  ; 

—  (Marie  de),  fille  du  précé- 


dent, femme  de  Roland  de 
Grillet,  81,  87,  91. 

Galmet  (Marguerite),  femme  de 
Jacques  Hanapier,  77. 

Garde  bourgeoise,  34;  —  natio- 
nale, 160,  161,  162,  168,  169. 
Voy.  Milice. 

Gardes  suisses  (régim1  des),  141. 

Garnibr  (Alexandre),  maire,  xi; 
—  (Henri),  gouverneur,  108. 

Garnisons,  13,  18,  54,  55. 

Garrault  (Nicolas),  marchand, 
51. 

Gasneau  (Pierre-Nicolas),  curé 
de  Briare,  175. 

Gasset  (Alexandre),  recteur  des 
écoles,  117;  —  (Anne-Su- 
zanne), fille  du  précédent,  117. 

Gassot  (Catherine),  femme  d'An- 
toine Lhoste,  80;  —  (Marie), 
femme  d'Olivier  de  La  Lande, 
82. 

Gasteau  (Mma),  maîtresse  d'é- 
cole, 108. 
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Gastbllibr  (René-Georges),  mé- 
decin et  maire,  x,  xn.  xm,  9, 
10, 11, 33,  38,  45, 144, 161, 163, 
174,  177;-Félicité-Antoinette- 
Louise),  fille  du  précédent,  143. 

Gastines  (Geneviève  de),  domi- 
nicaine, 98;  —  (N.  Le  Bigot, 
sieur  de),  89. 

Câlinais  (archidiacre  du),  66;  — 
(doyen  du),  106,  —  (prévôt 
criminel  du),  109. 

Gaudin  (Hubert),  118. 

Gaudron  (Louis-Pierre),  con- 
seiller au  présidial,  136. 

Gaulard  (Martin),  fondeur,  32. 

Gault  (clos  du),  2,  59. 

Gault  (Claude),  lieutenant  gé- 
néral au  bailliage  de  Me! un, 
115. 

Gaultier  (Antoine),  prévôt  des 
maréchaux,  104;  —  (Fran- 
çoise) ,  femme  de  Louis  de 
Machault,  98,  101,  105;  — 
(Madeleine),  femme  de  Rémi 
Lasnier,  95. 

Gaultray  (Ch.  de  Troyes,  sei- 
gneur de),  106. 

Gau ville  (Claude  de),  fille  de 
Joseph,  97;  —  (Henri  de),  fils 
de  Joseph,  97  ;  —  (Isabelle  de), 
80;  —  (Jean  de),  vicomte  de 
Fessa rt,  "74,  75,  83;  —  (Jeanne 
de),  femme  de  Pierre  du  Clo- 
sel,  106;  —  (Joseph  de),  sieur 
d'Ascoux,  97,  100;  —  (Nico- 
las de) ,  vicomte  de  Kessart,  98. 

Gavinbt  (Claude),  maître  d'hô- 
tel, 96. 

Gatot  (Antoine),  architecte,  19. 

G  bl  LEE  (Jeanne- Angélique), 
femme  d'Etienne  Ozou,  116; 
—  (Pierre),  receveur  du  gre- 
nier à  sel,  116. 

Gbnbstoux  (Marguerite  de),  f'»e 
d'Isaac  Masson  de  Riche vilie, 
142. 

Gbntilz  (Diuuo  de),  f.inmc  de 
Pierre  de  Chamborunt,  62. 


Gbrbault  (Anne) ,  femme  de 
Bernard  Payneau ,  127  ;  — 
(Dominique),  bailli  de  No- 
gent-sur-Vemisson,  116;  — 
(Marie-Anne),  fille  du  précé- 
dent, 116. 

Gbrsant  db  la  Renardière 
(Marie-Anne),  femme  du  Dr 
Gastellier,  143. 

Gbuffronneau  (Charles),  rece- 
veur des  tailles ,  40  ;  — 
(Etienne),  procureur  du  roi, 
90;  —  (Jean),  prévôt  et  maire, 
ix,  73, 74, 78;— (N.),  conseiller 
en  Télection  de  Gien,76. 

Giea  (Loiret),  43,  121,  168,  170; 

—  (chanoine  de),  94  ;  —  (comte 
de),  43;  —  (église  collégiale 
de),  82;  —  (élection  de),  76, 
100,  102,  106;  —  (prévôt  de), 
72. 

Gillibrs  (C.  de  Voisines,  sieur 
de),  116. 

Girard  (Jeanne),  femme  de  Jean 

Le  Piastre,  110. 
Girard  (Paul  de),  écuyer,  115. 
Girardot  (A.  de),  vin. 

Girault  (Jacques),  échevin,  32; 

—  (Marie),  dominicaine,  78. 
Girodet  (Anne -Antoinette),  fille 

d'Antoine,  135;  —  (Anne- 
Louis),  peintre,  139;  —  (An- 
toine), directeur  des  domaines 
du  duc  d'Orléans,  135,  139. 

Girolles  (Loiret),  90,  106. 
Giron  (Antoine),  chanoine,  65. 
Gironville   (François  Ravault, 

sieur  de),  78;  —  (J.  de  Lom- 

moy,  sieur  de),  98. 
G  laizes,  fief  en  Rerri,  150. 

Gobbrt  (Étiennette) ,  femme  de 
Nicolas  Desgouttes,  98. 

Godart  (Pierre),  procureur  au 
bailliage,  109. 

Gollier  (citoyen),  163;  —  (Er- 
nest), maire,  v,  vi,  xi. 

Gondre ville  (seigneurs  de),  53 
66,  80,  93,  132,  135,  138,  143. 

13* 
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Gondrin  (Louis -Henri  de),  ar- 
chevêque de  Sens,  101. 

Gontault  (Madeleine-Françoise 
de),  femme  de  Nicolas-Fran- 
çois Tabourot,  130. 

Goriot  (Claude),  sieur  du  Vi- 
vier, 104. 

Gorron  (Joseph),  ofûcier  de  la 
duchesse  de  Ferrare,  71. 

Go u dard  (Louise-Glaire),  femme 
de  Nicolas  Le  Page  de  l'Étang, 
131  ;  —  (Marc),  marchand,  49, 
61,  62. 

Goujon  (Marie -Lié),  huissier 
audiencier  au  bailliage  de 
Lorris,  62. 

Goulard  (Angélique  de),  fille  de 
Louis,  81  ;  —  (Charles- Joseph 
de),  seigneur  de  La  Giflardière, 
133;  —  (Louis  de),  écuyer,  81. 

Gourdb  (Thomas),  curé,  36. 

(îourru  (Guillaume),  curé  de 
Sancerre,  101. 

Goyet  de  Becherel  (Françoise), 
dominicaine,  98. 

Grailly  (Amelot  de),  sieur  de 
Montenon,  78;  —  (Félix  de), 
fils  de  Jacques,  94;  —  (Jac- 
ques de),  fils  de  Louis,  75, 
94;  —  (Louis  de),  seigneur  de 
ChaleUe,  15. 

Grand -Aunoy  (P.  Asselineau, 
sieur  de),  111. 

Grandchamp  (B.  Petit,  sieur  de), 
76,  82. 

Granger  (Jean),  prieur -curé  de 
Houdan,85. 

Grangibr  (Guillaume),  médecin 
de  Gaston  d'Orléans,  85. 

Grasse  (César  de),  écuyer,  83. 

(ïratian  (Pierre),  écuyer,  98. 

Gravier  (Pierre),  greffier  au  gre- 
nier à  sel,  87  ;  —  (N.),  156. 

Grenier  (Gatien),  principal  du 
collège,  152. 

Grenier  à  sel,  39,  62,  66. 

Grbslin  (Jacques),  architecte, 
115.  I 


Grillet  i(Pierre  de) ,  fils  de 
Roland,  87;  --  (Roland  de), 
officier  de  Marie  de  Médicis, 
84,87,91. 

Grimont  (Em.),  conseiller  mu- 
nicipal, v,  vin. 

Griselles  (Loiret),  54. 

Grivbau  (François),  98;  —  (Jean), 
élu  a  Montargis,  92;  —  (Marie), 
fille  de  François,  98;  —  (Per- 
retle),  fille  de  Jean,  92. 

Grivbl  (Edmée  de),  femme  de 
M.  de  Crèvecœur,  98. 

Gromand  (Edme- Charles),  offi- 
cier, 125. 

Gronsfeld  (Jean-Baptiste  de), 
colonel  de  l'Empire,  122;  — 
(Judith  de),  fille  du  précédent, 
122. 

Grosbois  (abbé  de),  90. 

Grosboys  (Noël),  fourrier  du  duc 
de  Nemours,  72. 

Groslot  (Jérôme),  54. 

Grosseuvre  (Léonor  de),  96. 

Grouet  (Claude) ,  lieutenant , 
102;  —  (Daniel),  avocat  au 
bailliage  ,  96  ;  —  (Daniel) , 
écuyer,  102,  103;  —  (Edme), 
échevin,  32. 

Gudin  (César -Charles-Etienne), 
fils  de  Gabriel-Louis,  139;  — 
(Etienne),  général,  12,  167, 
168;  —  (Gabriel -Louis),  con- 
trôleur des  aides,  139. 

Gubard  (Jean) ,  propriétaire  à 
Amilly,  61. 

Gubnbgaud  (Henri  de),  trésorier 
de  l'épargne,  40. 

Gubrignon  (André),  maire,  îx, 
19, 51, 107;  —  (Claude),  fils  du 
précédent,  107. 

Guérin  de  Monceaux  (Louise- 
Elisabeth- Félicité),  femme  de 
Bernard  Mercier  de  la  Tour, 
136. 
Guerre    (Edmée) ,    femme    de 

Jean  Darcelle,  64. 
Guerrier    (Anne) ,   femme    de 
Vincent  Thierry,  100. 
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Gubuttbvillb  (Jeanne),  femme 
de  Jean  Brindeau,  105. 

Guibbrt  (Andrée  de),  femme  de 
Claude  de  Lenfernat,  88;  — 
(Edme),  lieutenant  de  la  pré- 
vôté, maire,  ix,  80, 84;— (Jean), 
59;  —  (Madeleine),  femme  de 
Charles  Le  Maire,  81,  88;  — 
(Pierre),  lieutenant  de  la  pré- 
vôté, 64, 73, 75,  77. 

Guignebert  (N.-Z.),  maire,  x. 

Gui  gnonvi  Ile-Saint- Félix 
(Loiret),  128. 

Guillot  (Geoffroy),  échevin,  51. 

Guimbardes  (prairie  des),  à  Con- 

flans,  46. 
Guiscard  (Jean  de),  capitaine, 

133. 
Guise  (régiment  de),  103. 
Guise  (Henri  de  Lorraine,  duc 

de),  7,  73. 

Guitry  (Marie  de),  femme  de 
Louis  de  Nerville,  114. 

Guyard  (Catherine),  femme  de 
François  Dûmes,  84;  —  (Fran- 
çois), secrétaire  de  M.  Savary, 
109;  —  (Françcis),  élu  en 
l'élection,  119,  125;  —  (Jean- 
Louis),  administrateur  muni- 
cipal, x,  168;  —  (Marguerite), 
femme  de  Pierre  Godart,  109; 

—  (Nicolas-François),  fils  de 
François,  125. 

Guyon  (Anne),  fille  de  Barthé- 
lémy, 84;  —  (Anne),  fille  de 
Jacques, 85;  —  (Anne),  femme 
de  Daniel  Charroyer,  99;  — 
(Anne),  femme  de  Jean  Mar- 
chand ,  104  ;  —  (Armand- 
Claude),  fils  de  Jacques,  105; 

—  (Barthélémy),  fils  d'Etienne, 
85; —  (Barthélémy),  lieutenant 
en  l'élection,  84,  85;  —  (Bar- 
thélémy), sieur  de  Courtigy, 
101,  103;-  (Catherine),  femme 
de  Joseph  de  Courtenay,  98, 
104;  —  (Charles-Gabriel),  sieur 
de  Courtigy,  123;  —  (Claude), 


femme  de  Guillaume  Ménard, 
81,  86,  91;  —  (Edme),  tenant 
la  poste  royale  à  Montargis, 
73;  —  (Edme),  sieur  de  La 
Planche-aux-Rois,  85,  88;  — 
(Etienne),  contrôleur  au  gre- 
nier à  sel,  85;  —  (François), 
fils  de  Barthélémy,  101;  — 
(Françoise),  fille  d'Edme,  85; 

—  (Georges),  maître  des  eaux 
et  forêts,  88,  89,  98  ;  —  (Geor- 
ges), fils  de  Georges,  88;  — 
(Geneviève),  femme  de  Claude 
Gault,  115;  —  (Jacques),  rece- 
veur des  aides,  85,  87,  88,  95 , 
(Jacques),  sieur  du  Chesnoy, 
101,  105,  106,  108,  109;  — 
(Jean),  président  au  présidial, 
maire,  ix,  107,  115;  —  (Jean), 
prieur  de  Saint-Denis,  113;  — 
(Jean),  receveur  des  tailles, 
152;  —  (Louis-Jean),  échevin, 
69;  —  (Louise),  femme  d1  An- 
toine Guyot,  94;  —  (Marie), 
fille  de  Jacques,  87;  —  (Ma- 
rie), femme  de  N.  Le  Messier, 
87;  —  (Marie),  femme  de  P. 
de  Montraeslier,  90;  —  (Marie- 
Anne),  fille  de  Jacques,  106; 

—  (Nicolas),  fils  d'Edme,  73; 

—  (Pierre),  maire,  ix  ;  — 
(Pierre),  sieur  de  La  Jacqui- 
nière,  114,  116;  —  (Pierre), 
maire,  81  ;  —  (Suzanne),  fille 
de  Thomas,  85;  —  (Suzanne), 
femme  de  Thomas  de  Santi- 
gny,  99;  —  (Thomas),  direc- 
teur du  domaine,  maire,  ix, 
32,  79,  82,  85. 

Guyon  de  Coursbveaux  (Nico- 
las), lieutenant  de  la  connéta- 
blie,  130. 

Guyon  de  la  Coudre  (Gabriel- 
Alexandre)  ,  fils  de  Louis- 
Edme,  145  ;  —  (Louis),  colonel 
de  la  milice,  121;  —  (Louis- 
Edme),  capitaine  du  château, 
145;  —  (Louis- Jean),  fils  de 
Louis,    receveur  des  octrois, 
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121,  130;  —  (Louis-Jean),  ca- 
pitaine du  château,  145. 

Gl'YON  DE  MONTLEVBAUX  (Ben- 
jamin) ,  maître  des  comptes, 
146;  —  (Benjamin),  maire,  x, 

XI. 

Guyot  (Antoine),  lieutenant  en 


l'élection,  94;  —  (Antoinette), 
fille  du  précédent ,  94;  - 
(Françoise) ,  femme  d'Agnan 
Mussard,  93. 

Guyot  de  Saint-  A  m  and  (Nico- 
las-Léonard), 128. 

Gy-les-Nonains  (Loiret),  100. 


H 


Hanapibr  (Jacques),  grand- 
maître  des  forêts  du  duché 
d'Orléans,  11. 

Hargourt  (duc  d'),  96. 

Hardy  (Etienne),  procureur  au 
bailliage  de  Monlargis,  94;  — 
(Françoise),  fille  du  précédent, 
94;  —  (Nicolas),  secrétaire  du 
duc  de  MonLbazon,  93. 

Harlault  (Christophe  de),  18. 

Haudry  (Landry),  contrôleur  des 
aides,  123. 

Hautefbuillb  (Louise  -  Hélène 
d'),  supérieure  des  Visitan- 
dines,  131. 

Héban  (Claude -Bernard),  fon- 
deur, 29,  66. 

Hébert  (Aimée),  femme  de  Ni- 
colas Hardy,  93;  —  (Cons- 
tance-Catherine), femme  de 
Jean-Louis  Séguier,  143;  — 
(Louis  -  François),  exécuteur 
des  hautes  œuvres,  60. 

Hédblin  (Claude),  lieutenant 
particulier  à  Châtcau-Landon, 
76. 

Hbnri  II,  3,  39,  58. 

Henri  III,  xi,  4,  8,  39. 

Henri  IV,  4,  32,  40,  47,  54,  55, 
58. 

Hérisson  (Louis  de),  seigneur 
de  Glaizës,  150. 

Hermès  (vicomte  d'),  126. 

Hoche  (général),  169. 

Hodon  (Charles),  imagier,  154. 

Hollandaises  (troupes),  54. 


Horloge  de  la  prison,  15;  —  de  la 
ville,  32. 

Hortel  de  Fbssan  (Ph.  An  t.  d'), 
115. 

Hôtel-Dieu,  19,  23,  59,  64,  69, 
70, 100, 116,  163,  169, 176, 180. 

Hôtellerie  de  TAnge,  à  Mon- 
ta rgis,  16. 

Houdan  (Saint- Jean  de),  85. 

Houdas  (  Aimée -Françoise -Ga - 
brielle),  femme  de  Cosme- 
François  Gaillard  des  Aulnes, 
145;  -  (N.),  architecte,  146. 

Huault  (Philippe),  marquis  de 
Bussy,  103. 

Hubert  (Vincent),  grand-maître 
des  eaux  et  forêts,  96,  104. 

Huette  (Jean-Mathurin),  maire, 
x,  169,  170,  114. 

Humbelot  (Nicolas),  régent  du 
collège,  19,  80. 

HUMERY  DE  LA  BOISSIERE  (Fran- 

çois),  élu  en  l'élection,  131;  — 
(Marie-Anne),  femme  de  Ga- 
briel-Louis Guduu  139. 

HtFMERY  DES   COUDRIBRES  (JaC- 

ques-Hubert),  111,  121;  — 
(Marie-Anne),  fille  du  précé- 
dent, 111. 

Hurault  (  Jean  )  ,  garde  des 
sceaux,  12. 

Hureau  (Anne),  femme  deP.-F. 
Durzy  de  Mocquepoix,  142;  — 
(Antoine),  receveur  du  canal, 
116;  —  (Etienne),  bourgeois, 
59;  —  (Jean -Baptiste),   éche- 
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vin,  vu,  31,  66, 166;—  (Marie), 
femme  de  Thomas  Drouin, 
127;  —  (Marie  -  Marguerite), 
femme  de  Henry  Quarré  de 
Rougemont,  129,  146. 

Hurbau  de  la  Fontaine  (Pierre), 
greffier  de  l'hôtel  de  ville,  128. 

Hurbau  de  Livoy  (Marie- Angé- 
lique), femme  de  Louis-Atha- 
nase  Menu,  140;  —  (Pierre), 
viii,   31,    120,    132,   136;    — 


(Pierre-François),  fils  de  Pierre, 

120. 
Hurbau  de  Lormb  (Paul-Denis), 

receveur  municipal,  37,  134. 
Hurbau  db  Montalibbrt  (Louis- 

Jacques),  131. 
Hurtrbllb   (Marie-Anne),  fille 

deFr.-Ph.  Baudouin  de  Saint- 

Vallier,  124. 
Hutin   (Louis  de),  seigneur  de 

Dordives,  76. 


Ichy  (J.-B.  Bouvier  de  la  Motte, 
seigneur  d'),  66,  132,  135. 

Imagen  (Armand- Jean  d"),  fils 
de  Jean,  93;  —  (Jean  d'), 
mousquetaire,  93. 


Incendies,  48,  49, 167. 
Incurables,  176. 
Inondations  du  Loing,  17,  180. 
heure  (Allier),  142. 


Jacob  (Jacques),  organiste,  65; 

—  (Roch),  charpentier,  156. 

Jacqueau  (Anne),  femme  de  Da- 
niel Souverain,  80;  —  (K), 
marchand,  151. 

Jacquemain  (Edme),  fils  de  Jac- 
ques ,  93  ;  —  (  Étiennette  ) , 
femme  de  Claude  Jarry,  93; 

—  (Jacques),  avocat  au  prési- 
dial,  93. 

Jacquemain  du  Boutoir  (Pierre- 
Stanislas),  avocat,  maire,  x, 
xm,  10,  138,  144,  165,  167;  — 
(Stanislas-  Fran  cois-  Philippe) , 
fils  du  précédent,  maire,  x,  138. 

Jacquet,  entrepreneur  (de  Blois), 
19. 

Jallemain   (Louis   de   Mousse- 
lard,  seigneur  de),  142. 
Janson  (Claude),  prêtre,  36. 


Janville  (acte  daté  de),  58. 

Jargeau  (actes  datés  de),  1,  2. 

Jarry  (Charles),  prêtre,  154;  — 
(Claude),  procureur,  93;  — 
(Louis),  vin ;— (Marie),  femme 
d'André  Viollette,  99,  111. 

Jaucourt  (marquis  de),  briga- 
dier des  armées  du  roi,  l'/7; 
—  (Claude-Armande  de),  fille 
du  précédent,  127. 

Jean,  abbé  de  Saint-Jean  de 
Sens,  64. 

Jeoy  de  Bonny  (fontaine),  22. 

Jésuites,  156. 

Joigny  (Yonne),  12,  58,  92. 

Jolly  (fttienne),  officier  de  pan- 
neterie  du  duc  de  Nemours, 
75;  —  (Jeanne),  fille  du  pré- 
cédent, 75;  — (Pierre-Charles), 
166. 

Joly  (Jacques),  maître-écrivain, 
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97;  —  (Louis),  fils  du  précé- 
dent, 91. 

Josmin,  instituteur,  164. 

Joubbrt  (général),  169. 

Jourdin  (Etienne),  laboureur, 
60;  —  (Geneviève),  femme 
d'Etienne    Despons ,    82  ;    — 


(Louis),   conseiller  au  prési- 

dial,  123. 
Jouy  (Agnès  de),  62;  —  (N.  de), 

propriétaire  à  Amilly,  62. 
Joyeuse  (escadron  de),  106. 
Julibn  (Edme),  chanoine,  65. 
Juifs  (rue  aux),  à  Montargis,  64. 


K 


Karnazbt     (Marie-Anne- 
Thérèse   de),    femme    de 


Théodore  de  Roquelaure, 
143. 


La  Barre  (Pierre  Després,  sieur 

de),  83. 
La    Barrodibre    (  Barthélémy 

David,  sieur  de),  78. 
Labbb  (Marguerite),  femme  de 

Jean  Seuelle,  102. 
La  Bknardière  (A.  de  Daldart, 

seigneur  de),  104. 
La    Blachikre    (Jacques    de), 

écuver,  112;  —  (Louise-Anne 

de),vU2. 
La  Bodonikre  (P.  du  Close! ,  sei- 
gneur de),  10t). 
La  Borde  (Philippe  de  Melun, 

seigneur  de),  59;  —  (P.  Ozon, 

sieur  de),  102. 
La  Botignère  (A.  de  Plsle,  sieur 

de),  90. 
La   Bourdonnaye    (Yves-Marie 

de),  intendant,  41. 
La  Boutardière  (Et.  Aubépin, 

seigneur  de),  139. 
La  Bretonnière  (Antoine  Des- 

hayes,  seigneur  de),  19. 
La   Brosse    (Louis  de   Roche - 

chouart,  sieur  dc)t  SI;  —  (Fr. 

de  Salle,  sieur  de),  97. 


La  Brûlerie  (Jean  de  Vil  le  m  or, 
seigneurde),  11*7,129;  —  (Ch.-J. 
de  Goulart,  seigneur  de),  133. 

La  Bussibrb  (Claude  de),  domi- 
nicaine, 80;  —  (S.  du  Tillet, 
baron  de),  16;  —  (marquis  de), 
140. 

La  Chapelle  (N.  de  Moreton, 
seigneur  de),  133. 

La  Chapelle  (Claude  de),  domi- 
nicaine, 93;  —  (Gabrielle  de), 
prieure  des  Dominicaines,  93. 

La  Chapelle  -  Saint  -  Sépulcre 
(bailli  de),  77. 

La  Chaussée,  près  Montargis,  22, 
25,  155,  161  ;  —  (J.  Le  Messier, 
sieur  de),  94. 

La  Chize  (Georges  de  Birague, 
sieur  de),  83,  87. 

La  Clerbaudierr  (J.  de  Chen- 
neau,  seigneur  de),  T2. 

La  Coudrais  (Elie  de  Birat,  sieur 
de),  83. 

La  Cour,  acteur,  181. 

La  Denisierb  (D.  G  rouet,  sieur 
de),  102. 

La  Fère  (régiment  de),  106. 
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La  Folie  du  Tbrtrb  (Hugues 
de),  seigneur  de  Lorcy,  120, 
124. 

La  Font  (Guillaume  de),  prieur 
de  Fontainejean,  90. 

La  Fontaine  (Marie-Madeleine 
de),  femme  de  Georges  de 
France,  126. 

La  Forêt  (à.  Mono,  sieur  de), 
83;  —  (G.  de  Boisseau,  sieur 
de),  86;  —  (L.  de  Mâcha ult, 
seigneur  de),  98,  101,  105,112. 

La  Forge  (Claude  de),  femme 
de  Laurent  de  Crabbe,  72;  — 
(Edme  de),  76;  —  (Pierre  de), 
seigneur  de  Prouville,  76. 

La  Fosse,  fief,  p"°  de  Boesses 
(Loiret),  115. 

La  Fouchèrb  (N.  Bizoton,  sieur 
de),  101. 

La  Fuzblibre  (Fr.  Boutheroue, 
sieur  de),  98. 

La  Gifardjbrb  (Louis  de  Gou- 
lart,  sieur  de),  81  ;  —  (Ch.-J. 
de  Goulart,  sieur  de),  1*33. 

Laoittb  (Pierre),  bourgeois,  51. 

La  Grange-Rouge  (J  Buzard, 
sieur  de),  100. 

La  Granob  -  Saint  -  Marsoil 
(H.  de  La  Vallée,  sieur  de),  86. 

La  Groub  (P.-A.-L.  de),  mar- 
chand, 47. 

La  Harancière,  contrée  de  la 
forêt  de  Paucourt,  59. 

La  Hayb  (Pierre- Joseph  de),  lieu- 
tenant-général de  l'amirauté, 
133. 

La  Jacqubminibrb  (Ch.  de  Len- 
fernat,  sieur  de),  88,  90. 

La  Jacquiniere  (Antoine  Mar- 
sol,  sieur  de),  80;  — (P.  Guyon, 
sieur  de),  116. 

La  Landb  (Anne  de),  femme  d'An- 
toine Ghantoiseau,  96;  —  (Ed- 
mée  de),  77;  —  (Jean  de),  sei- 
gneur de  Corbeilles,  75  ;  —  (Oli  - 
vier  de),  fauconnier  du  roi,  82. 

Lalbu  (B.  Prévost,  sieur  de),  79. 


Lallbmant  (Claude  de),  écuyer, 
90. 

La  Madeleine  (prieuré-cure  de), 
è  Montargis,  vi,  17, 18,  20, 23, 
25, 28, 29, 36,  64,  65, 66, 67, 154 
à  158,  163,  164,  170,  176. 

La  Maisonport  (B.  Prévost,  sieur 
de),  79;  —  (C.  de  Moraynes, 
sieur  de),  81;  — (P.  LeMaistre, 
sieur  de),  86;  —  (T.-Fr.  Le- 
maistre,  sieur  de),  135. 

La  Mardbllb  (Christophe  de 
Harlault,  sieur  de),  78. 

La  Marolle  (Loir-et-Cher),  130. 

La  Martinièrb  (Charles  Bardin, 

seigneur  de),  71,  73. 
Lambert  db  Cambrât  (Jacques- 
François),  maître  des  eaux  et 

forêts,  131. 
La  Meilleraye  (régiment  de),  94. 
Lambt  (Louis),  curé  de  Monta - 

cher,  175. 
Lambth    (Louis-Charles,   comte 

de),  137. 
La  Mivoib  (F.-G.  d'Autruy  de 

Varennes,  sieur  de),  113. 
Lamoignon  -  Maleshbrbbs 

(M.  de),  7. 
La  Morinière  (M.  de),  81. 
La  Morl-au~Juif,  fief,  p"e  de 

Courtemaux  (Loiret),  122. 
La   Mothe  -  aux  -  Aulnais  (L. 

Texier  d'Hautefeuille,  seigneur 

de),  133. 
La  Mothb-Bonnbvillb  (U.  du 

Boullay,  sieur  de),  95. 
La  Mottb  (Georges  Guyon,  sieur 

de),  21,  89,  98;  -  (M"«  de), 

dominicaine,  12;  —  (P.-A.  de 

Lenfernat,  sieur  de),  115. 
La  Motte-Bouron  (J.  Bouvier, 

seigneur  de),  106,  109,  112. 
La  Mottb-Chancblibr  (N.  Mus- 

sard,  sieur  de),  93;  —  (A.  de 

Daldart,  seigneur  de),  104. 

La  Mottb-dbs-Prbs  (H.  de  Bi- 
rague,  sieur  de),  106;  — (A. -M. 
de  Birague,  sieur  de),  144. 
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La  Moite -Infanterie  (régiment 
de).  128. 

La  Mottb-Saint-Cyr  (Ch.  de 
Troyea,  seigneur  de),  106. 

Lamyrault  (Anne),  femme  de 
Charles  de  Troyes,  106;  — 
(Jacques),  receveur  des  tailles, 
91,92. 

Lancblot  (Germain),  seigneur 
de  Beauregard,  78;  — (Pascal), 
seigneur  de  Beau  regard,  08. 

Langlée  (Loiret),  92;  —  (Ch.  de 
Rogres,  sieur  de),  65,  90;  — 
(manufacture  de  papier  de), 
62,  138,  142. 

Lanqubt  db  Gbrgy  (Mgr),  ar- 
chevêque de  Sens,  45,  133. 

La  Palud  (Pierre  de),  secrétaire 
du  duc  de  Nemours,  73. 

La  Picardifre,  fief,  62. 

La  Pinocherb  (Ch.  de  Torsy, 
sieur  de),  85. 

La  Planche  (Claude  de),  100. 

LAPLANCHB-AUX-Rois(E.Guyon), 
sieur  de),  85. 

La  Planchette  (Ch.  de  Monce- 
lar,  seigneur  de),  90;  —  (J.-M. 
Le  Tellier,  seigneur  de),  141. 

La  Pontonnibre  (seigneur  de), 
■71. 

La  Primaudayb  (Françoise  de), 
122. 

L archer  de  la  Chalonde  (So- 
phie -  Catherine) ,  femme  de 
François-Michel  Roulx,  138. 

La  Rivière  (Charlotte  de),  femme 
de  Nicolas- Charles  de  Bize- 
mont,  133;  —  (Louis  de),  mi- 
nistre d'État,  91. 

La  Rivière  (J.  Pasquier,  sieur 
de),  92. 

La  Robibrb  (Fr.  David,  seigneur 
de),  94. 

La  Roche  (Achille  de),  greffier 
de  la  maréchaussée,  97;  — 
(Françoise),  femme  d'Etienne 
Després,  99;  —  (Jacques  de), 
procureur  royal  à  Yèvre-le- 
Chàtel,  99. 


La  Roche-Quarrbb  (C.  de  Lai- 
lemant,  sieur  de),  90. 

La  Roche- sur- Yon  (prince  de), 
gouverneur  de  Montargis,  51. 

La  Rochelle  (armée  de),  166. 

La  Romillibrb  (J.  de  Grailly, 
sieur  de),  94. 

La  Rue  (Guillaume  de),  chevau- 
cheur  des  écuries  du  roi,  70. 

La  Salle  (Bénard  de),  concierge 
de  la  forêt  de  Paucourt,  5;  — 
(Ch.-Aug.  de),  fils  de  Pierre, 
136;  —  (Pierre  de),  receveur 
des  tailles,  61,  136. 

La  Saussayb  (Jacques  de),  me 
peintre,  105;  —  (Joseph  de), 
peintre,  83. 

La  Selte-tn-Ifermoy  (Loiret), 54. 

La  Selle- sur~le-Bied  (Loiret),  81  ; 
—  (comte  de),  105,  107;  — 
(prévôt  de),  96. 

Lasbnay  (Barbe  de),  98. 

Lasnibr  (Pierre-Edme),  écuyer, 
129;  —  (Remy),  chirurgien, 
95;  —  (Remy),  apothicaire, 
95;  —  (Remyj,  fils  de  Remy, 
95. 

Là  s  s  an  (Rose -Marguerite  de), 
femme  de  Antoine-Marc  de 
Birague,  144. 

Latingy  (C.  Enjorrant,  seigneur 
de),  71. 

Latouche.  Voy.  Levassor-La- 
touche. 

La  Tour  (J.  de  Courtenay,  sei- 
gneur de),  104. 

La  Trbmbllibrb  (EdmeMoireau, 
seigneur  de),  95,  97. 

La  Trumellerib  (seigneur  de), 
72. 

Launat  (Ch.  de  Machault,  sei- 
gneur de),  101. 

Laurbault  (Jean),  lieutenant 
en  la  maréchaussée,  19;  — 
(Louise),  femme  de  Pierre 
Charroyer,  117. 

Laurent  (Marguerite),  femme  de 
François  Dèry  de  Grand  mai- 
son, 129. 


—  209  - 


La  Vallée  (Henrv  de),  écuyer, 

m. 

Lavau  (Charles  de),  receveur  de 
la  seigneurie  de  Chalet  te,  83, 
90;  —  (Claude  de),  femme  de 
Claude  Lhoste,  18. 

La  Vauguyon  (J.-M.  Le  Tellier, 
seigneur  de),  141. 

Laveau  (Jean-Charles),  162. 

Lavbrdy  (M.  de),  contrôleur  gé- 
néral des  finances,  41. 

Lavbrnade  (Anne  de),  femme  de 
Jean  Desprès,  Il  ; —  (Jean  de), 
seigneur  de  Yillemandeur,  62; 

—  (famille  de),  63. 

La  Vbrsandibrb  (H.  Carré,  sieur 
de),  114. 

La  Verschau  (Reinhold  de),  84. 

La  Villettb  (Suzanne  de), 
femme  de  Pierre-Philippe  de 
Monbion,  141. 

La  Villettb  db  Bblfaye  (Ch.- 
Léonard  de),  141;  —  (Jean- 
Marie-Louis),  fils  de  Pierre- 
Louis,  135;  —  (Pierre-Louis), 
directeur  des  aides,  36,  135. 

La  Villettb  de  Rbclainyillb 
(Ch.-L.  de),  président  de  Té- 
lection,  12. 

Lb  Bègue  (Jacques-Guillaume), 
élu  à  Pithiviers,  129. 

Le  Bel  (François- Philippe),  fils 
de  Jean  -  Baptiste,  125;  — 
(Jean-Baptiste),  directeur  des 
fermes,  125. 

Lbbbuf  (Marie),  femme  de  Jean 
Durand,  81;  —  (Pierre),  bour- 
geois, 64. 

Le  Bigot  (Nicolas),  maître  de  la 
chambre  des  comptes,  89,  90. 

Lb  Bois  dbs  Guays  (Alexandre), 
fils  de  Jacques- François,  141  ; 

—  (Jacques- François),  avocat 
et  maire,  x,  10,  44,  130,  141. 

Le  Boulay  (Esme-Pierre  Privé, 

seigneur  de),  134. 
Lb  Brasseur  (Louise),  femme 

de  François  Pérot,  in. 


Le  Brun  (Charlotte- Françoise), 
femme  de  Charles  de  Chabot, 
128;  —  (Pierre),  peintre-vi- 
trier, lb-,  —  (Simon),  greffier 
en  chef  de  l'élection,  113;  — 
(Simon-Agnan),  fils  du  précé- 
dent, 113. 

Lb  Buisson  (P.  de  Courbemale, 
sieur  de),  110. 

Lb  Buisson-Séguin  (P.  Robeau, 
sieur  de),  89. 

Le  Charme  (Loiret),  99. 

Lb  Charmoy  (Ch.  Lemaire,  sieur 
de),  122;  —  (Cl.  Lemaire,  sei- 
gneur de),  143;  —  (E.-J.  An- 
quetil  de  Briancour,  seigneur 
de),  144. 

Lb  Charron,  curé,  22. 

Lbchbsnb,  inspecteur  de  la  na- 
vigation, 176. 

Lb  Chbsnoy  (J.  Guyon,  sieur 
de),  96,  101,  105,  108;  —  (C. 
Grouet,  sieur  de),  102;  —  (P. 
Petit,  seigneur  de),  116. 

Lbclbrc  (Edme),  maire,  ix;  — 
(Michel),  conseiller  de  la  du- 
chesse de  Ferra re,  12. 

Le  Coigneux  (Anne  -  Louise), 
femme  de  Louis -Claude  de 
Ruffignac,  130;  —  (Charles), 
seigneur  de  Bezonville,  132. 

Lb  Colombier  (Th.  Bordât,  sieur 
de),  93. 

Legomtb  (Jean),  curé  de  Vimory, 
100. 

Lbcqntb  (Marie),  femme  de  Jac- 
ques d'Aubert,  101. 

Le  Cornetb  (Augustin),  bour- 
geois, 51. 

Le  Coudreau,  fief,  89. 

Lb  Couldray  (Et.  Asselineau, 
sieurde),  81,  86. 

Lb  Désert  (L.  et  P.  Tambon- 
neau,  sieurs  de),  94,  101. 

Lbdibu  (Claude),  lieutenant  par- 
ticulier au  bailliage  de  Ne- 
mours, 80. 

Lbfbbvrb  (  Adrien  -  Tristan  ) , 
maire,  x;  —  (Edme),  régent  du 
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collège,  100;  —  (Jean  et  Pierre), 
propriétaires  à  A  mi  11  y,  61  ;  — 
(Louis- Alexandre),  président 
au  grenier  à  sel,  maire,  x,  21, 
62,  139,  163,  164. 
Le  Fèvrb  (Claude),  femme  de 

Barthélémy  Prévost,  11. 
Lbfiot  (Jean-Alban),  représen- 
tant du  peuple,  165,  166. 
Lb  Fort  (Antoine),  seigneur  de 
Villemandeur,  104;  —  (Blan- 
chet),  seigneur  de  Villeman- 
deur, 02,  91,  9*7;  —  (Charles), 
seigneur  de  Boisregnault,  62; 
—  (Georges), seigneur  de  Ville- 
mandeur, 62;  —  (Louise),  tille 
de  Manchet,  91  ;  —  (Uachel), 
femme  de  Pierre  David,  62;  — 
(Richard),  seigneur  de  Ville- 
mandeur, 62. 

Lb  Frétoy  (Élienne  Ozon,  sieur 
de),  18. 

Lb  Gardbur  (Nicolas),  provin- 
cial des  Dominicains,  98. 

Le  Gay  (Marie),  femme  de  Pierre 
de  Courbemale,  110. 

Leorand  (Pierre  -  Alexandre), 
seigneur  de  Saint-Germain, 
122. 

Lborandde  Melleroy  (M),  in- 
tendant du  duc  d'Orléans,  21. 

Legras  (Jacques),  chanoine,  91. 

Le  Gris  (M.)i  receveur  des  tailles 
en  l'élection,  60. 

Le  Hay  (L.-A.  Menu,  seigneur 
de),  140. 

Lejeune  (Nicolas),  prêtre,  112. 

Le  Maire  (Anne),  femme  de 
Jacques  de  Troves,  85;  — 
(Charles),  écuyer,  87,  88,  94; 

—  (Charles),  sieur  du  Char- 
moy,  122,  135;  -  (Claude), 
sieur  du  Charmoy,  143;  — 
(François),  seigneur  de  Va- 
rennes,  72;  —  (Jacques),  sieur 
de  Vieilles-Maisons,  102,  105; 

—  (Jean),  fils  du  précédent, 
102;  —  (Jeanne),  femme  de 
Georges  de   Boisseau,  86;  — 


(Madeleine),  fille  de  Jacques, 
105;  —  (Nicolas),  sieur  de 
Courboin,  110;  —  (Pierre), 
concierge  de  la  forêt  de  Pau- 
court,  5;  —  (Robert),  concierge 
de  la  forêt  de  Paucourt,  3,  5. 
Lb  Maistrb  (Jeanne),  femme 
d'Etienne  Ravault,  86,  93  ;  — 
(Jeanne),  femme  de  Claude 
Bouvier,  107;  —  (Marie), 
femme  du  président  Dubin, 
105;  _  (Paul),  contrôleur  or- 
dinaire des  guerres,  86;  — 
(Timolhée  -  François),  lieu- 
tenant de  vaisseau,  135 
Lb  Masne  (Michelle),  femme  de 

Mathurin  Collas,  19. 
Le  Messier  (Anne),  fille  de 
Nicolas,  81  ;  femme  de  N.  de 
Boiscourjon,  106;  —  (Anne), 
femme  de  Georges  de  Birague, 
105;  —  (Jean),  écuyer,  94;  — 
(Nicolas),  trésorier  de  la  gen- 
darmerie, 83,  81. 
Lemeur   (Colombe),   femme  de 

François  Panier,  85. 
Le   Moustoir  (Fr.  Chauvin, 

sieur  de),  94. 
Lenfbrnat  (Charles  de),  sieur 
de  la  Jacqueminière,  88,  90; 
—  (Claude  de),  lieutenant,  87, 
88;  —  (Léonore  de),  fille  de 
Charles,  90;  —  (Marie-Ma- 
deleine de),  femme  de  Jacques 
Lemaire,  88,  102,  105;  — 
(Pierre- André  de),  écuyer,  115. 
Lborier  de  l'Islb  (Pierre- 
Alexandre),  142,  145, 161. 
Lbpagb  (Jacques),  procureur  au 
bailliage,  95,  91,  115  ;  - 
(Louis),  lieutenant  particulier, 
maire,  56,  151  ;  —  (Louis), 
médecin,  conventionnel,  161, 
162;  —  (Pierre),  lieutenant  de 
la  compagnie  de  l'Arquebuse, 
55. 
Lb  Page  db  l'Étang  (Nicolas), 
131. 
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Le  Parc- Vieil  (Ant.  Gaultier, 
sieur  de),  104. 

Le  Pèlerin  (G.  de  France,  sei- 
gneur de),  126. 

Le  Perroy  (G.  Ménard,  sieur 
de),  109. 

Le  Pertuis  (B.  de  Yarennes, 
sieur  de),  92. 

Le  Petit  (Charles),  bailli  de 
Monta  rgis,  105,  107. 

Lbpiat  (Jean),  contrôleur,  51,82; 

—  (Nicole),  élu  à  Mon  ta  rgis, 
51  ;  —  (Pierre),  prévôt  de  Gien, 
72. 

Le  Pin  (Ch.  Le  Maire,  sieur  de), 

94. 
Le  Pl astre  (Jean), horloger,  110; 

—  (Suzanne),  110. 

Le  Pont-Saint-Hilaïrb  (T.  de 
Turgis,  sieur  de),  91. 

Le  Portai,  fief,  paroisse  de  Mor- 
mon t,  62. 

Le  Préau  (A.  de  Dalriart,  sei- 
gneur de),  104. 

Le  Prévost  du  Quesnel  (Fran- 
çoise-Marguerite), femme  de 
Claude  Michon  de  Genouilly, 
140. 

Le  Quburrb  (Guillaume),  che- 
vaucheur  pour  le  roi,  71. 

Lbrat  (Michel),  154,  156. 

Le  Roulx  (Denis),  prieur-curé 
de  Bellegarde,  114. 

Le  Roy  (Anne),  femme  de  Jac- 
ques-Louis Payneau, 125;  — 
(Jean),  recteur  des  écoles  de 
Joigny,  92. 

Les  Aulnais,  fief  en  Berri,  150; 

—  (N.  Boislève,  sieur  de),  106. 
Les    Chapelles    (H.   Garnier, 

comte  de),  108. 

Les  Châtelains,  lieu  dit,  paroisse 
d'Amilly,  60. 

Lescoraille  (M,,e  de),  domini- 
caine, 12. 

Lesgot  (Isaac),  frère  domini- 
cain, 89. 

Les  Cours  (Fr.-Max.  de  Po- 
liard,  seigneur  de),  114. 


Les  Cousturbs(J.  Brossoy,  sieur 

de),  97. 
Les  Essarts  (Ch.  de  Birague, 

sieur  de),  105,  115. 
Les   Fillonnièrbs   (Jean  Lau- 

reault,  sieur  de),  79. 

Les  Fourneaux  (Ch.  de  Mous- 

selard,  seigneur  de),  125. 
Les  Francs,  seigneurie,  79. 

Les  Granges  (H.  de  Raymond, 
sieur  de),  95,  98,  101,  107. 

Les  Graviers  (P.  de  Roméau, 
sieur  de),  97. 

Lbsguillon  (Françoise),  femme 
d'Etienne  Desurlis,  86, 87. 

Les  Harlaux  (N.  Roussillard, 
sieur  de),  104. 

Les  Marais  (J.  de  La  Blachière, 
sieur  de),  112. 

Les  Moultnbaux  (R.  Ravault, 
sieur  de),  100. 

Le  Sou  (Guillaume),  receveur 
municipal,  35. 

Les  Pingonneribs  (J.  d'Aubert, 
sieur  de),  101. 

Les  Pointards  (J.  Ozon,  sieur 
de),  98. 

Les  Robbrdibrbs  (Charles  Des- 
mares, sieur  de),  78. 

Lbstorcbt  (Laurent),  prieur  des 
Bénédictines,  100. 

Lbstoré  (André),  président  au 
présidial,  116. 

Le  Tellibr  (Charles-François), 
fils  de  Jean-Marie,  141  ;  — 
(Jean-Marie),  écuyer,  141. 

Le  Tbrtrb  (Fr.  de  Bizemont, 
sieur  de),  85. 

Le  Thieullier  (Mu rie-Charlotte- 
Louise),  femme  de  Claude  Tré- 
zin  de  Lombreuil,  144. 

Le  7V<?m6/m/(Seine-et-Oise),  140. 

Levain  (A.),  vu,  vin,  70. 
Levassor  -  Latouchb   (  Louis  - 

René),  6,   160,  161,  165,  167, 

176. 
Le  Vaybr  (Françoise),  femme  de 

Pierre  Desmarais,  96. 
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Le  Vbhobr  (N.  Le  Villain,  sieur 
de),  90. 

Lb  Villain  (Nicolas),  écuyer,  90. 

Le  Vivier  (seigneur  de),  72, 104. 

L'Hôpital  (comte  de),  14;  — 
(René  de),  comte  de  Choisy,  82. 

Lhoste  (Anne),  fille  de  Claude, 
87;  —  (Antoine) ,  lieutenant 
général,  vm,  80  ;  —  (Catherine), 
femme  de  Georges  Guyon,  88, 
89;  —  (Claude),  lieutenant 
général,  1,  17, 87,  98,  108, 157, 
179;  —  (Claude),  secrétaire  du 
roi,  78,  79;  —  (Geneviève), 
fille  de  Dominique,  111;  — 
(Hervé),  sieur  de  Trongny,  80; 
—  (Jacques),  bénédictin,  80, 
90  ;  —  (  Marie  -  Madeleine), 
femme  de  Louis  Evrard,  121. 

Lhoste  de Selorqe( Dominique), 
lieutenant  général  civil  et  cri* 
minel,  43,  111,  118,  125;  — 
(Jacques),  écuyer,  101,  104. 

Liger  (Paul-Louis),  maire,  x. 

Liony  (Louis  de  Chardon,  sei- 
gneur de),  72. 

Lin  eau  (Charlotte-Françoise  de), 
femme  de  Pierre  de  La  Salle, 
136;  —  (Fassy  de),  capitaine, 
138. 

Liorbt  (Pierre),  tailleur,  155. 

L'Islb  (Antoine  de),  capitaine  au 
régiment  de  Picardie,  90. 

IJIsle-lès-Montargis,  fief,  95  ;  — 
(seigneur  de),  72. 

Lislbdon  (seigneurs  de).  Voy. 
Birague. 

Lizancourt  (P.  Quarré,  seigneur 
de),  99. 

Loing  (rivière),  155;  —  (canal 
de),  129;  —  (péage  du),  58. 

Lombreuil  (P.  Desmarais,  sieur 
de),  96;  —  (S.  Vaudin,  sei- 
gneur de),  107. 

Lommoy  (Jacques  de),  écuyer,  98. 

Londres  (Angleterre),  161. 

Longgven  (?)  ou    Ijonzxjn    près 


Bromberg,  seigneurie  en  Polo- 
gne, 84. 

Longprb  (Jeanne  de),  femme  de 
Michel  Desbordes,  89. 

Lorbbhaye  (Jean -Baptiste  de), 
directeur  des  aides,  130;  — 
(Jean -Baptiste  de),  fils  du  pré- 
cédent, 130. 

Lorgt  (Et.  Régna rd,  sieur  de), 
89,90;  —  (H.  de  La  Folie  du 
Tertre,  sieur  de),  124. 

L'Orme  (Charles  de),  médecin  du 
roi,  84. 

Lorraine  (Charles  de),  duc  de 
Mayenne.  52, 54  ;  —  (Henry  de), 
duc  de  Guise,  73;  —  (Henry 
de),  duc  d'Harcourt,  grand - 
écuyer  de  France,  96. 

Lorris  (Loi i et),  86;  —  bailliage 
de),  62;  —   (coutumes  de),  3; 

—  (église  de),  154,  181;  — 
(lieutenant  général  à),  181  ;  — 
(seigneur  de),  181. 

Lospital  (Geneviève  de),  reli- 
gieuse dominicaine,  78. 

Loteries,  174. 

Louis  XI,  2,  3. 

Louis  XII,  3,  6,  38,  39. 

Louis  XIII,  4,  7,  16,  58. 

Louis  XIV,  4,  12,  18. 

Louis  XV,  4,  8,  12,  41,  47, 181. 

Louis  XVI,  4,  8,  12,  43. 

Louzoucr  (prévôt  de),  96. 

Loyseau  (Louis),  62;  —  (Marie), 
62. 

Loyset  (Claude),  juge  au  bail- 
liage, 95,  97,  109;  —  (Fran- 
çois), avocat  au  bailliage,  109  ; 

—  (François),  fils  du  précédent, 
109. 

Luillibr  (Charles),  chevalier  de 
Malte,  90;  —  (Jean),  grand- 
maître  réformateur  des  eaux 
et  forêts,  102. 

Luxembourg  (M«r  de),  duc  de 
Piney,  73. 

Luynes  (Ch.  d'Albert  de),  con- 
nétable, 83. 
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Machault  (Catherine-Madeleine 
de),  fille  de  Louis,  105;  — 
(Charles  de),  capitaine,  101, 
126;  —  (Françoise  de),  112;  — 
(Louis  de),  chevalier,  92,  98, 
101,  105,  112;  —  (Louise  de), 
fille  du  précédent,  101;  — 
(Pierre  de),  lieutenant  au  bail- 
liage, 45;  —  (!!"•  de),  166;  — 
(N.  de),  président  du  grand 
conseil,  92. 

Madeleine  (foire  de  18),  1. 

M adore  (Gabriel),  curé  d'Ou- 
zouer,  94. 

Maillt  (Claude),  peintre,  71. 

Maine  (duc  du),  77. 

Mainfbrmb  (Anne  -  Henriette), 
fils  de  Gabriel,  128;  —  (Ga- 
briel), bailli  du  duché  de  Châ- 
tillon,  128. 

Mainvillibrs  (Guy  Baillif,  sieur 
de),  84. 

Maison  d'arrêt,  166. 

Maison- Rouge,  fief,  p8*0  de  Cor- 
beilles-Gâtinais  (Loiret),  110;  — 
(L.  de  Moussclard,  seigneur 
de),  142. 

Malesherbes  (lettre  datée  de),  7. 

Maletaverne,  contrée  de  la  forêt 
de  Paucourt,  59;  —  (Et.  et 
J.  Ozon,  sieurs  de),  101,  115. 

Malguichb  (Achille),  fils  de 
Pierre,  104;  —  (Claude),  fils  de 
Pierre,  102;  —  (Marie),  femme 
d'Edme  Moireau,  105;  — 
(Pierre),  receveur  du  grenier  à 
sel,  102,  104,  105. 

Malherbe  (Nicolas),  greffier  en 
chef  des  eaux  et  forêts,  136. 

Malicornb  (L.  Tezier  d'Haute- 
feuille,  seigneur  de),  102,  133. 

Malingre  (Jérôme),  61,  62;   — 


(Marie),  femme  de  Pierre  de 
Dumez,  75. 

Malmussb  (N.  Tourtier,  seigneur 
de),  109. 

Malon  (Ch. -Henry  de),  président 
au  grand  conseil,  92. 

Mangin,  bourgeois,  31. 

Manies  (acte  daté  de),  54. 

Manuel  (Pierre),  conventionnel, 
xin,  163. 

Manufacture  de  papier,  62,  138, 
142. 

Marais  (Pierre  du), gentilhomme 
de  la  vénerie  royale,  88. 

Marchais -Lambert  (J.  Lainy- 
rault,  sieur  de),  92. 

Marchand  (Charlotte), femme  de 
Pierre  de  Malguiche,  102;  — 
(Claire),  fille  de  Jean,  95;  — 
(Claude),  fils  de  Jean,  104;  — 
(Jean),  receveur  des  tailles  à 
Nemours,  95;  —  (Jean),  con- 
seiller au  bailliage,  104;  — 
(Jean-Élienne),  receveur  mu- 
nicipal, 36;  —  (Marie),  femme 
d'Edme  Moireau,  95,  97;  — 
(Pierre),  lieutenant  général  au 
builliage,  71,73;  —  (Suzanne), 
femme  de  Pierre  Petit,  116;  — 
(N.),  émigré,  164. 

Marchand  db  Nisce ville  (Ge- 
neviève), femme  d'Antoine- 
Michel  de  Saint-Yon,  129;  — 
(Jean-Étienne),  133;  — (Pierre), 
fils  du  précédent,  133. 

Marchaumont  (Fr.  Clausse,  sei- 
gneur de),  80. 

Marchot  (Antoine),  fils  de  Jac- 
ques, 79;  —  (Jacques),  com- 
mandant du  château,  77,  79. 

Marie  de  Mbdicis,  16. 

Marigny  (Loiret),  112. 

Marine  (régiment  de  la),  94. 
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Marly  (gouverneur  de),  133. 

Marollbs  (François  Ravault, 
sieur  de),  87. 

Marsan  (régiment  de),  95. 

Marsan  (Th.  de  Santigny,  sei- 
gneur de),  111.  Voy.  Santigny. 

Martin  (Madeleine),  femme  de 
Jacques  Delafoy,  93;  —  (Ma- 
deleine), femme  de  François 
Guyard,  109. 

M  ar  ville  (Cl.  Feydeau,  seigneur 
de),  120. 

Mary  (Hercule  de),  organiste, 
65,  74,  154;  —  (Judith  de), 
femme  de  Gabriel  Supplion,74. 

Mascarbl  (Gaston  -  de),  capi- 
taine, 103. 

Masclary  (Elisabeth  de),  111;  — 
(Jean-Marie  de),  chevalier,  12, 
47,  140,  166. 

Masikrb  (Madeleine),  femme  de 
Pierre  Caiilard,  100. 

Masson  de  Richbvillb  (Isaac), 
officier,  142. 

Mathiru  (Antoine),  orfèvre,  71  ; 
—  (Mûrie),  fille  d'Antoine,  71. 

Mauduit  (Gabrielle),  femme  de 
Pierre  Sambon,  87;  —  (Sébas- 
tien), avocat,  77. 

Maulde  (Léon-Louis  de),  fils  de 
Louis-Léon- Eugène,  140;  — 
(Louis  -  Léon  -  Eugène,  comte 
de),  colonel,  140. 

Maupkrthuis  (L.  de  Melun,  sei- 
gneur de),  99. 

Maure  (l'aîné),  représentant  du 
peuple,  164. 

Mauricr  de  Jésus  (sœur),  hos- 
pitalière, 19. 

Vayence  (garnison  de),  164. 

Mayknne  (duc  de),  7,  52,  54. 

Mazarin  (cardinal).  17,  95.         • 

Mazure-Gaudin,  fief,  8**. 

Meaux  (Jacques  de),  garde  du 
canal,  99;  —  (Jean  de),  fils  de 
Jacques,  99. 

M É lier  (René -G  uillaume), 
écuyer,  62. 

Mbllbvillb  (Marie-Anne  de), 


femme  d'Alexandre  de  Daldart, 
110,  112. 

Melun  (Seine-et-Marne),  12;  — 
(bailliage  de),  115. 

Mblun  (Elisabeth  de),  domini- 
caine, 99;  —  (Françoise  de), 
dominicaine,  99,  114;  —  (Jean 
de),  m0  enquêteur  des  eaux  et 
forêts,  5;  —  (Louis  de),  99;  — 
(Philippe  de),  m*  enquêteur  des 
eaux  et  foiêts,  59. 

Mbnard  (Anne),  femme  de  Louis 
de  Turgis,  85,  91,  92;  —  (De- 
nise), femme  d'Etienne  Ré- 
gna rd,  86,  89,  90,  92;  —  (Ed- 
mèe-Françoise),  femme  de 
Jean-Marie  de  More  ton,  126; 
—  (Guillaume),  président  en 
l'élection,  81,  86,  91  ;  —  Guil- 
laume), prévôt,  107,  109;  — 
(Madeleine),  fille  de  Nicolas, 
119;  —  (Marie),  fille  de  Nicolas, 
102;  —  (Marie),  femme  de 
Georges  de  Birague,  103;  — 
(Nicolas),  président  en  l'élec- 
tion, maire,  ix,  102  à  105, 119, 
128,  131;  —  (Paul),  fils  de  Ni- 
colas, 105,  119;  —  (Pierre), 
présiden  ten  l'élection,  ix,  85; — 
(Pierre),  fils  de  Guillaume,  86, 
91;  —  (Simon),  fils  de  Guil- 
laume, 107;  —  (N.),  élu  à 
Montargis,  152. 

Mendicité  (répression  de  la),  30. 

Mengtn  (Pierre-Adrien),  procu- 
reur fiscal  du  duché  de  Chà- 
tillon,  61. 

Mbnou  (Jacqueline  de),  femme 
de  David  de  Chancy,  101. 

Menu  (Louis-Athanase),  avocat, 
140. 

Mbrcby  (J.  de  Boiscourjon,  sei- 
gneur de),  125. 

Mercier  (Anne),  fille  d'Etienne, 
97;  —  (Etienne),  97. 

Mercier  db  la  Tour  (Alexan- 
d  ri  ne-Louise-Charlotte),  fille  de 
Bernard,  136;  —  (Bernard), 
président  en  l'élection,  12, 136. 
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Mercuriales,  147449, 172. 
Mercy,  près  Pannes,  45.  Voy. 

Catherine  (Sainte-). 
Mésange  (Julien-André),  avocat, 

vu,  66. 
Mbstivibr  (Etienne),  gouverneur 

de  Monlargis,  81. 
Mesures,  HO. 
Mbzbray  (Paul  de),  receveur  des 

tailles,  132. 
Mézières  (Àrdennes),  123. 
Mez-le- Maréchal,  château,  pa- 
roisse de  Dordives,  72. 
Michel    (Isa beau    de) ,    femme 

d'Etienne  deMonteran,  110. 
Michel  (Edmond),  v,  vi,  vin. 
Michon  de  Genouilly  (Antoine- 

Gabriel),  fils  de  Claude,  139; 

—  (Claude),  lieutenant  de  vais- 
seau, 140. 

Michou  (Françoise),  femme  de 
François  de  Chaii  loi  seau,  106. 

Mignères  (seigneurs  de),  5,  45, 

143. 
Migneretles  (Loiret),  141. 

Milice  bourgeoise,  34, 56,  60, 180. 

Milnb  (Jean),  industriel,  165, 166. 

Minagibr  (Edme  de),  écuyer, 
89;  — (Michel),  106. 

Mirabeau,  160;  —  (M11*  do),  do- 
minicaine, 12. 

Miron  (Jean-Louis),  écuyer,  82. 

Moirbau  (Anne),  femme  de 
Claude  Lhoste,  87;  —  (Edme), 
conseiller  au  présidial,  maire, 
ix,  45, 88,  95, 91, 103,  105,114; 

—  (Henri),  fils  d'Edme,  94;  - 
(Jacques),  grenetier  au  grenier 
à  sel,  80;  —  (Marie),  fille 
d'Edme,  97;  —  (Pierre),  fils 
d'Edme  ,  105  ;  -  (  Rachel  ), 
femme  de  Jean  Després,  96. 

Moire  au    de   la   Trbmellerie 

(Marie),  121. 
Moissbt  (Jean  de).  156. 
Molbon  (Etienne  de),  seigneur 

de  Saint-  Vincent,76;  —  (Louise 

de),  80. 


Molesme  (abbé  de  Saint -Martin 

de),  131. 
Molière  (camarades  de),  87. 
Monbion    (Pierre -Philippe    des 

Raineaux  de),  écuyer,  140. 
Monceau  (Anne  du),  dame  de 
Souville,  91;    —    (Guillaume 
du),  écuyer,  5;  —  (Hugues de), 
receveur  du  domaine,  72. 

Monceaux  (Ch.  de  Brouard,  sei- 
gneur de),  100. 

Moncblard  (Charles  de),  90. 

Moncbllayt  (Marie  de),  femme 
d'Olivier  Pasquier,  71. 

Mondivi  (Andréa  de),  archer,  70. 

Mondrevillb  (  Jean  Després , 
sieur  de),  93,  95,  96;  —  (G.-F. 
Ravault,  seigneur  de),  144. 

Mondru  (Françoise  de),  femme 
de  Edme  Guyon,  85;  —  (Marie 
de),  femme  de  Henry  Carré, 
114;  —  (P.  Colas,  sieur  de), 
113. 

Mono  (André),  commissaire  des 
guerres,  83;  —  (Antoinette), 
fille  du  précédent,  83. 

Mont,  près  Blois  (acte  daté  de), 2. 

Montacher  (Yonne),  175;  — 
(E.  de  Minagier,  sieur  de),  89. 

Monlargis  (actes  datés  de),  2,  4. 

Montbazon  (duc  de),  93. 

Monlbonnin  (Loiret),  90;  —  (re- 
ceveur de),  77. 

M  ont- Cotonnier,  ancien  château 
de  Montargis,  160-161,  166. 

Mont-bn-Bazois  (E.  de  Four  nier 
de  Quincy,  seigneur  de),  126. 

Montenon,  seigneurie,  83  ;  — 
(Amelot  de  Grailly,  sieur  de), 
78. 

Montbran  (Etienne  de),  com- 
missaire ordinaire  des  guerres, 
110. 

Monlereau-faull-Yonne  (Seine- 
et-Marne),  117;  —  (bailliage  et 
élection  de),  117. 

Montespan  (J.-A.  de  Pardaillan 
de  Gondrin,  marquis  de),  98. 
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Montigny,  lieu  dit,  p,M  de  Gi- 
rolles (Loiret),  155. 

Montigny,  pMe  de  Mézières  (Loi- 
ret), 83. 

Montils-lès-Tours  (acte  daté  de), 
3. 

Montmartin  (  Henry  -  Philippe  - 
David  de),  capitaine,  12,  133, 
142;  —  (Th.  de  Santigny,  sieur 
de),  99. 

Montmeslibr  (Anne  de),  femme 
d'Etienne  Piochard,  102;  — 
(Anne  de),  femme  de  Nicolas 
Ozon ,  105;  —  (Anne  de), 
femme  de  Marc  Fadeau,  106; 

—  (Catherine),  fille  de  Pierre, 
89;  -  (Etienne  de),  64,  84;  — 
(Etienne  de),  conseiller  au  pré- 
sidial,  103;  —  (Gilles  de),  ser- 
gent royal,  12;  —  (Gilles  de), 
conseiller  en  l'élection,  64, 88; 

—  (Louis  de),  sieur  de  Bau- 
chaume,  100;  —  (Madeleine 
de),  femme  de  Pierre  Guibert, 
11;  —  (Marie  de),  femme  de 
Nicolas  Ménard,  102,  104,  105, 
119,  125;  —  (Pierre  de),  prési- 
dent en  l'élection,  ix,  64,16,89, 
99;  —  (Pierre  de),  fils  de  Louis, 
100;  —  (Pierre  de),  président 
au  grenier  è  sel,  111;  —  (Su- 
zanne), fille  de  Pierre,  16. 

Montmirail  (lettre  datée  de),  14. 
Montmorency  (Mme  de),  16. 
Montmorency   -    Luxembourg 

(Charles-Anne-Sigismond  de), 

61. 
MoNTOGuiBR   (Claude),   fourrier 

de  la  duchesse  de  Ferrare,  10. 
Monts  (Suzanne  des),  femme  de 

Jean  Aiilaud  de  la  Mou  Lié re, 

124. 
M  on  l-Saint-Sulpice  (Yonne),  125. 

Montyuillon  (Anne  de),  fille  de 
Jean,  13;  —  (Fiançoise  de), 
femme  de  Jean  Amyot,  11,  12; 
—  (Jacques  de),  receveur  du 
grenier  à  se),  71, 72;  —  (Jean), 


maître  des  eaux  et  forêt»,  11, 
13. 

MONVAL  (G.),  VIlî. 

Moraynbs  (Claude  de),  bailli  de 
Nemours  et  de  Châteaulandon, 
81. 

Morel  (Anne),  femme  de  Phi- 
lippe de  Cisternay,  92,  96;  — 
(Marie-Marguerite),  femme  de 
Paul  de  Girard,  115. 
Morbt  de  Bournonvillb  (Ma- 
rianne), femme  de  Claude  de 
Chamboraut,  130. 
Morel  -  sur  -  Loing  (  Seine-et- 
Marne),  58;  —  (bailliage  de), 
16  ;  —  (prévôté  de),  13. 

Morbton  (Jean-Marie  de),  offi- 
cier, 126,  133,  138;  —  (Marie- 
Gabrielle  de),  femme  de  Pierre- 
Joseph  de  La  Haye,  133. 

Mormant  (Loiret),  115. 

Mortier  (Jean- François),  con- 
trôleur à  Montargis,  121;  — 
(  Marthe  -  Madeleine  ) ,  femme 
d'Edrae  Viollette,  121. 

Morve  (maladie  de  la),  33, 10. 

Molle  du  Barle  (pâtis  de  la),  à 
Montargis,  48. 

Mouchy  (Philippe,  duc  de),  gou- 
verneur de  Versailles,  133. 

Mouflet  (M.),  vin. 

Moulin  à  huile,  155;  —  de  Crè- 
vecœur,  48. 

Moulinault  (J.  Bouvier,  seigneur 
de),  106. 

Moulins  -  sur  -  A  Hier ,  116  ;  — 
(acte  daté  de),  39. 

Moulins  -  sur  -  Ouanne  (Yonne) , 
108. 

Mouslibr  (Françoise),  femme  de 
Jean  Sambon,  et  auparavant 
de  Timothèe  Petit  de  Grand- 
champ,  121;  —  (Pierrt),  180; 
—  (Simon),  procureur  au  bail- 
liage, 103. 

Mouslibr  des  Saulniers 
(Claude),  136. 

Mousquetaires  du  roi,  93. 

Moussbàu,  notaire,  44. 
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Mousseaux  (Loiret),  139;  — 
(G.-F.  et  R.  Ra  va  ult,  seigneurs 
de),  89,  127,  144. 

Moussbi.ard  (Joseph  de  Cour- 
tenay,  seigneur  de),  98,  104. 

Moussblard  (Charles  de),  maire, 
ix,  128;  —  (David  de),  écuyer, 
110;  —  (Louis  de),  capitaine, 
142. 

Moutier  (Edmond),  maire,  xi. 

Moynier  (MŒe),  63. 

Mozzy  (Jacques  de),  gouverneur 
de  Monlargis,  72. 

Munier  (Marie),  femme  de  Fran- 
çois Griveau,  96. 


Musaghio  (Donat),  capitaine  de 
chevau-légers,  75. 

Mussard  (Agnan), lieutenant  par- 
ticulier, maire,  ix,  93,  100;  — 
(Claude),  femme  d'Antoine  de 
Prisy ,  95;  —  (Françoise),  femme 
de  Michel  Minagier,  100,  106; 
—  (Germain),  sieur  de  Riche- 
bois,  110;  —  (Nicolas),  capi- 
taine, 93;  —  (Pierre),  capi- 
taine, 95. 

Mussard  de  Righebois  (Marie- 
Anne),  femmo  de  Jacques-  Hu- 
bert Humery  des  Coudrières, 
117. 


N 


Nancy  (Meurthe-et-Moselle),  160. 

Nantes  (Loire-Infpe),  166;  —  (acte 
daté  de),  7. 

Nargis  (Loiret),  177. 

Naudin,  bourgeois,  31. 

Navarre  (régiment  de),  88,  101, 
104. 

Necker  (lettre  de),  33. 

Nemours  (Seine-et-Marne),  12, 
16,95,  117,  125,  155;  —  bail- 
liage de),  80,  81,  91,  109;  — 
(duc  de),  72,  73,  74,  75,  77, 78, 
79,  152  ;  —  (duchesse  de),  78, 
152, 153,  155;  —  (élection  de), 
74,  118;  —  (grenier  à  sel  de), 
115. 

Nerville  (François  de),  fils  de 
Louis,  114;  —  (Louis  de), 
écuyer,  114. 

Neuvy  (seigneurie  de),  95. 

Nbvbrs  (Mm«  de),  65. 

Nibelle  (Loiret),  97. 


Nicolay  (régiment  de),  133. 

Noaillbs  (Philippe,  comte  de), 
gouverneur  de  Versailles,  133. 

Nogenl-sur-Vernisson  (Loiret), 
116,  130,  162. 

Noir at  (Henri  de),  écuyer,  87, 
89;  —  (Louis  de),  103. 

Noirat  de  Plattbville  (Anne- 
Françoise),  122;  —  (Louis- 
Henri),  137;  -  (Thérèse), 
femme  de  Claude  Lemaire, 
143. 

Notables  de  la  ville,  12,  31. 

Notre-Dame  de  Bethléem,  à  Fer- 
rières-Gâtinais,  xi,  22,  23. 

Notre-Dame  des  Anges  (béné- 
dictins de),  61. 

Noyers  (Loiret),  70,  120. 

Nugues  (Edme),  contrôleur  du 
domaine,  96; —  (Marie),  femme 
de  Charles  Durand,  109. 


Oiseau  (chevaliers  de  1'),  55. 
Olgiat  (R.  P.),  barnabite,  16. 


Onig  (Barthélémy),  abbé  de  Fer- 
rières,  56,  62. 

14* 
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Ordre  teu tonique,  199. 

Orgues  de  l'église,  65,  154,  168. 

Orléans  (Loirpt),  19,  32,  42,  50, 
59, 147,  160,  166;  -  (Bénédic- 
tines d'),  100;  —  (bureau  des 
finances  d'),  109,  113;  —  (Do- 
minicaines d1),  114;  —  (évoque 
d'),  178;  —  (forêt  d'),  120, 129; 

—  (généralité  d'),  143, 146, 152, 
156;  —  (grenier  à  sel  d1),  101  ; 

—  (Saint-Hilaire  d'),  88. 
Orléans  (Gaston,  duc  d'),  frère 

de  Louis  XIII,  83,  85,  86;  — 
(Léonor  d'),  duc  de  Fronsac, 
8 1  ;  —  (duc  d1) ,  vu,  8, 25,  26, 38, 
41,  43,  46,  47,  48,  50,  55,  56, 
66,69,  91,  114,  117,  121,  125, 
128,  131,  139,  181;  —  (du- 
chesse d1),  21,  25. 

Orville  (Loiret),  164. 

Ouche  (rue  de  1'),  à  Monlargis, 
64. 

Ouest  (armée  de  F),  166. 

Ousaoy  (Loiret),  175. 

Outrblbau  (Louis  d*),  129. 

Outrrmont  (Anne  -  Françoise), 
femme  de  Jean  Fougeret,  143; 

—  (Anselme-François  d1),  sei- 
gneur de  Gondreville,  143. 

Ouzouer-des-Champs  (P.  de 
Vaucouleurs,  sieur  d'),93, 105; 

—  (G.  F.  Ravault,  seigneur 
de),  144. 

Ouzouer-aur-Trézée  (Loiret),  94. 

Ozon  (Anne),  femme  de  Fr.-H. 
de  Barville,  108, 110  ;  —  (Anne), 
femme  de  Louis  d'Outreleau, 
129;  —  (Anne),  fille  de  Jean, 
98;  —  (Antoine),  fils  de  Nico- 
las, 105;  —  (Barbe- Louise  - 
Elisabeth),  femme  de  Jacques- 
François  Le  Bois  des  Guays, 
141  ;-  (Charles), filsd'Étienne, 
99;  —  (Claude),  élu  à  Nemours, 
86;  —  (Elisabeth),  femme  de 
Barthélémy  Dagan,  110;  -(Es- 


mée),  fille  de  Claude,  86;  — 
(Etienne),  sieur  du  Frétoy,78; 

—  (Etienne),  avocat,  99,  103; 

—  (Etienne),  maître  des  eaux 
et  forêts,  116;  —  (Etienne), 
lieutenant  particulier  au  bail- 
liage, 121;  —  (François),  mé- 
decin, 123;  —  (Geneviève), 
femme  de  Jean- Etienne  Mar- 
chand, 133;  —  (Jacques),  sei- 
gneur de  Chasseval,  122;  — 
(Jean),  écuyer,  98;  —  (Jean- 
Baptiste  ) ,  commissaire  aux 
revues),  121  ;  —  (Laurent), 
échevin,  51  ;  -  (Laurent),  fils 
de  Pierre,  76;  —  (Laurent), 
lieutenant  particulier  au  bail- 
liage, 82, 96,  99;  —  (Laurent), 
élu,  107;  —  (Louise),  fille  de 
Pierre,  101  ;  —  (Marguerite- 
Blanche),  femme  de  Jacques- 
François  Le  Bois  des  Guays, 
130;  —  (Marie),  femme  de 
Claude  Bouvier,  82,  84;  — 
(Marie),  femme  de  Guillaume 
Frémot,  91;  —  (Marie-Made- 
leine), femme  de  Philippe  Thé- 
venin,  100,  114;  —  (Michel), 
maire,  ix,  157;  —  (Michel), 
sieur  de  La-Mort-au-Juif,  122; 

—  (Nicolas),  juge  au  présidial, 
105;  —  (Pierre),  échevin,  45, 
76;  —  (Pierre),  prévôt,  84,  95, 
96,  100,  101,  102;  —  (Pierre), 
conseiller  au  bailliage,  106, 
111;  —  (Pierre),  officier,  107; 

—  (Pierre),  élu,  140. 

Ozon  de  Maltavbrne  (Etienne), 
conseiller  au  présidial,  101;  — 
(Jacques),  commissaire  aux 
revues,  115. 

Ozon  de  Monplaisir  (François), 
131. 

Ozon  des  Fontaines  (Thomas), 
prévôt,  109. 
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Paghbgo  (comtesse  de),  130. 

Paillbt  (Claude),  fils  de  Jac- 
ques, 73;  —  (François  et  Jac- 
ques), propriétaires  à  Amilly, 
62;  —  (Jacques),  lieutenant 
général,  73;  —  (Jean),  bour- 
geois, 51;  —  (Jean),  notaire, 
150;  —  (M™),  65. 

Pailly  -  sous  -Vivant  (Jacq ues 
de  Crèvecœur,  seigneur  de),  78. 

Palalinat,  122. 

Pampblunb  (Gabrielle  de),  15. 

Panier  (François), 85;  — (Julien), 
fils  du  précédent,  85. 

Pannes  (Loiret),  49,  90;  —  (S.  du 
Tillet,  seigneur  de),  76. 

Panys  (  François  ) ,  maître  de 
poste,  82,  100;  —  (J.),  chevau- 
cheur  à  Préfontaine,  90;  — 
(Suzanne),  fille  du  précédent, 
90. 

Papier  d'assignat,  166;  —  (ma- 
nufacture de),  à  Langlée,  62. 

Papuron  (Anne  de),  femme  de 
Jean-Baptiste  Le  Bel,  125. 

Pardaillan  db  Qondrin  (Jean- 
Antoine  de),  duc  de  Bellegarde, 
98. 

Parent  (Jacques-François),  avo- 
cat, 9. 

Par igny-en- Bourgogne  (Pierre 
de  Ghanteloup,  seigneur  de), 
16. 

Paris  (Claude),  lieutenant  par- 
ticulier au  bailliage.  79. 

Paris,  H,  19, 58,  59,  62, 66, 147, 
151  ;  —  (actes  datés  de),  3  à  8, 
38  à  40,  54,  58. 

Parvillb  (F.  Fleurizet,  sieur  de), 
104. 

Pasquibr  (Jean),  écuyer,  92;  — 
(Olivier),  71. 


Passart  (Jean),  argentier  du  duc 
de  Nemours,  77. 

Passeports,  1*74. 

Patin  (hôtel),  à  Montargis,  47. 

Paughauvin  (Marie),  fille  de  Ma- 
thurin,  117;  —  (Malhurin), 
directeur  des  aides  à  Nemours, 
117. 

Pauchauyin  db  Frinvillb  (Ger- 
main-Malhurin),  117. 

Paucourl  (Loiret),  49;  —  (forêt 
de),  2  à  6,  59. 

Paupard  (Ktienne),  procureur  au 
bailliage,  73. 

Paynbau  (Adélaïde),  66;  —  (Ber- 
nard), sieur  de  Varennes,  127; 

—  (Edme-Louis),  conseiller  au 
bailliage,  123;  —  (Elisabeth), 
fille  de  Bernard,  127;  —  (Jac- 
ques-Louis), receveur  général 
des  aides,  125;  —  (Jean-Bap- 
tiste), maire,  vu,x,  11,  66, 138; 

—  (Justine),  femme  de  Ch.- 
Léonard  de  La  Yillette  do  Bel- 
faye,  141  ;  —  (Louis),  président 
au  grenier  à  sel,  124;  — 
(  Marie- Madeleine  ) ,  fille  de 
Jacq  ues -Louis,  125,  138. 

Péages,  58,  161. 

Pbgatllot  (Esme),  notaire,  150. 

Pelée  db  Varbnnbs  (Marie-Jo- 
seph-Hippolyte),  receveur  du 
district,  vin,  31,  162,  163, 177. 

Pbllbrin  (  Anne  -  Thérèse  - 
Louise),  femme  de  Georges- 
Gabriel  du  Frétât,  145;  — 
(Geneviève),  femme  de  Nicolas 
Gadot,  114. 

Pbllbtibr  (Glaude),  postillon, 
119. 

Pbltibr  (Etienne),  maître  bahu- 
tierf  93;  —  (Madeleine),  fils 
d'Etienne,  93. 
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Pbnillon   (Etienne),  valet  de 

garde -robe  du  roi,  87,  107;  — 

(Nicolas),   assesseur  criminel 

au  bailliage,  87. 
Pbnot  (Pierre),  mattre  des  eaux  * 

et  forêts,  120. 
Pbrdoulx  (Marguerite),  femme 

de  Pierre  Ozon,  95,  96. 
Pbribr  (Jacques),  maire,  x;  — 

(  Jean  -  Jacques  -  Alexandre  ) , 

maire,  x. 
Pbrin  (Claude),  organiste,  100; 

—  (Éléonore),  fille  de  Claude, 
100. 

Pbrot  (François),  inspecteur  des 
ouvrages  du  duc  d'Orléans, 
117;  —  (Françoise),  fils  de 
François,  117. 

Perrbt  (Claude  du),  maître  des 
eaux  et  forêts  à  Monta rgis,  77; 

—  (Gaspard  du),  fils  de  Claude, 
77;  —  (Jean  du),  soigneur  de 
Subligny,  77. 

Pertat  (François),  conseiller  au 
bailliage,  23,  116;  —  (Fran- 
çoise), femme  de  Jacques-Phi- 
lippe de  David,  1 14  ;  —  (Marie), 
femme  de  Ch.-Fr.  Ducloux  de 
Lintrye,  124. 

Perthuis  (Marie-Angélique  de), 
femme  de  J.-B.  Bouvier  de  la 
Moue,  66,  132;  —  (Marie-Hé- 
lène), fille  de  Pierre- Joseph, 
137;  —  (Philippe -Henri-David 
de),  capitaine,  138;  —  (Pierre- 
Joseph  de),  137 

Peste  (danger  de  la),  13,  16,  22, 
60. 

Pestiz  (Jean  du),  capitaine  de 
Ferrières,  50. 

Petit  (Barthélémy),  garde  des 
sceaux  en  la  prévôté  de  Moret, 
73,  76,  82;  -  (Ghevallot), 
maire,  ix,  82; —  (Etienne),  con- 
seiller au  bailliage  de  Château- 
landon,  97;  —  (Etienne),  avo- 
cat, 112,  152;  —  (François), 
chirurgien,  115, 118;  — (Fran- 
çois), fils  de  François,  115;  — 


(Françoise -Marie),  femme  de 
François  Trioson  ,  129  ;  — 
(Jean),  conseiller  du  roi  à  Ne- 
mours, 89;  —  (Louise),  femme 
de  Jean  Bourdin,  £9;  —  (Marie), 
fille  de  Barthélémy ,  76  ;  — 
(Pierre),  seigneur  de  Treilles, 
116;  —  (Suzanne),  fille  de 
Pierre,  116. 

Petit  de  Gràndchamp  (Timo- 
thée),  121. 

Petre  (Armand-Jean  de),  capi- 
taine des  mousquetaires,  93. 

Pézard  (Charlotte),  femme  de 
Jacques  de  La  Roche,  99. 

Philippe  V,  1. 

Pi at  (Edme),  femme  de  Pierre 
Ozon  ,  76;  —  (  Françoise  ) , 
femmo  de  René  Saget,  98;  — 
(Hugues),  receveur  de  la  sei- 
gneurie de  Solterre,  83. 

Picard  l'Épine  (Adrien),  rece- 
veur du  district,  162. 

Picardie  (régiment  de),  87,  90, 
94,  102. 

Pichonat,  bourgeois,  165. 

Pie  VII,  pape,  170. 

Piedbpbr  (Marguerite),  femme 
de  Jean  de  Gauville,  75,  81  ;  — 
(Robert  de),  48. 

Piémont  (prince  de),  15;  —  ré- 
giment de),  107,  110,  135. 

Pierre  de  Frange,  fils  de 
Louis  VI,  1. 

Pierreux  (J.-C.-Th.  de), contrô- 
leur du  canal,  93. 

Pigaillot  (Jean),  chirurgien, 74. 

Pille  (Jean),  marchand,  45, 100; 
—  (Jean- Alexandre) ,  fils  de 
Louis  -  Alexandre  ,  144  ;  — 
(Louis-Alexandre),  médecin  et 
maire,  x,  144,  161,  168. 

Pillon  (Marc),  curé  d'Aillant- 
sur-Milleron,  99. 

Pinbt  (Elisabeth),  femme  de  Ni- 
colas Prochasson,  110,  116, 
120;  —  (Jean),  greffier  des 
eaux  et  forêts,  110. 

Pinby  (duc  de),  73. 
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Piochard  (Etienne),  élu  à  Mon- 
targis, 102;  —  (Élienne),  fils 
du  précédent,  102. 

Pipaut,  fief,  paroisse  d'Amilly, 
61. 

Pirot  (Jeanne  de),  femme  de 
François  de  Chamigny,  76. 

Pithiviers  (Loiret),  99,  129,  145; 

—  (bailli  de),  90;  —  (grenier  à 
sel  de),  93. 

Plans  de  Montargis,  xiv,  41. 
Platteville   (Alexandre   de 
Bourlhuict,  seigneur  de),  78; 

—  (H.  de  Noirat,  sieur  de), 
87,89. 

Plessets  (Claude-Marie  du),  101. 
Plessis-du-Parc  (acte  daté  du),  2. 
Plessis-Praslin   (régiment  de), 

101. 
Plisson  (Pierre),  entrepreneur 

du  canal,  93. 
Pointlasne    (Anne),   femme  de 

Pierre  Blondeau,  90. 
Poliard  (François  -  Maximilien 

de),  écuyer,  114;  —  (Marie- 
Anne  de),  fille  du  précédent, 

114. 
Police,  1*70,  173. 
Pollé  (Geneviève),  femme  de 

Georges  de  Birague,  74. 
Polluchb   (Marie),   femme  de 

René   Poupin  de  la  Maison  - 

neuve,  128. 
Pologne,  84  ;  —  (Stanislas,  roi 

de),  133,  138,  139. 
Pommerbau  (Madeleine),  femme 

de  Laurent  Tambonneau,  114. 
Pompes  à  incendie,  33,  49. 
Ponlfraud  (maladrerie  de),  2. 
Pont f lieu  (régiment  de),  95. 
Pontilé  (H.  de  Baugy,  seigneur 

de),  100. 
Ponts  :  de  la  Chaussée,  22,  35; 

—  de  TOuche,  20,  24;  —  de 
Puiseaux,  64;  -—  du  Cbàteau, 
20;  —  du  Chinchon,  48,  17(5; 

—  du  Loing,  17,  21,  22,  36, 
48;  -du  Pâtis,  17,  176;— de 
la  Quintaine,  6. 


Pont-Saint-Hilaire  (L.  et  Fr. 

de  Turgis,  sieurs  du),  91,  104. 
Popart  (Elisabeth),  femme  de 

Jean  Pinet,  110. 
Popin  (Anne),  fille  de  Jean,  78; 

—  (Jean),  écuyer  des  enfants 
du  duc  de  Nemours, 78. 

Population  de  la  ville,  11. 

Porgheron  (Jean-Pierre),  avo- 
cat, 9. 

Port  de  Montargis,  40,  46,  47, 
151,  154. 

Portblance  (Charles),  177. 

Portes  :  aux  Moines,  11,  16,  24, 
36,  46,  64,  65,  156;  —  de  la 
Sirène,  17,  36,  156;  —  de 
Loing,  24,  27,  36,  48,  64,  65, 

154,  155,  156,  169;  -  de  Lyon 
(  voy.  aux  Moines  )  ;  —  du 
Château,  36,64,65,  151,  156; 

—  du  Martroi  (voy.  du  Châ- 
teau); -  du  Pâtis,  11,  19,  48, 

155,  156;  —  de  Vecynes,  151. 
Portbvin  (Catherine),  femme  de 

Pierre  de  Montmeslier,  76. 

Portugal  (roi  de),  94. 

Pot  de  Rhodes  (Claude),  grand 
maître  des  cérémonies,  92  ;  — 
(Marie),  fille  du  précédent,  92. 

Potier  de  Pbllbtot  (M.),  61. 

POUGIN     DE    LA     MaISONNEUVE  , 

(Louis),  trésorier  de  France,  x, 
146,  161,  168,  177;  —  (Mar- 
guerite), fille  de  René,  128;  — 
(René),  contrôleur  des  actes, 
128. 

Poulenoy  (Antoine  de),  curé  de 
Vimory,  94. 

Poullibr  de  Pkrigny  (Michel1, 
contrôleur  du  grenier  à  sel,  122. 

Pourceaux  (rue  des) ,  à  Montar- 
gis, 64. 

Pourpry  (G.  de  Birague.  sei- 
gneur de),  102,  105,  120. 

Pousset  (Marguerite),  femme  de 
Florimond  de  Faiilv,  71. 

Prédicateurs,  36. 

Préfonlaine  (Loiret),  75,  90  ;  — 
(J.  Després,  seigneur  de),  71  ; 
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—  (J.  de  Guiscard,  seigneur 

de),  133. 
Prénoy  (Loiret),  93,  101. 
Préséance  dans  les  cérémonies 

publiques,  12. 

Présidial,  44. 

Prbslbs  (P.  Gralian,  sieur  de), 

Pressignt  (P.-E.  Lasnier,  sei- 
gneur de),  129. 

Prévost  (Anne),  femme  de 
Charles  de  Rogres,  80;  —  (Bar- 
thélémy ) ,  secrétaire  des  fi- 
nances du  roi,  19;  —  (Barthé- 
lémy), procureur,  51,  11,  13, 
14;  —  (Barthélémy),  fils  du 
précédent,  13;  —  (Gabriel), 
directeur  de  la  manufacture 
deLanglée.62,138;  -  (Jeanne), 
femme  de  Jean  GeufTronneau, 
13;  —  (Marie),  fille  de  Barthé- 
lémy, 13;  —  (Pierre),  libraire, 
63;  —  (N.),  lieutenant  général, 
05. 

Prévost  (MUe  de),  dominicaine, 
12;   —   (Charlotte-Madeleine- 


Marie  de),  femme  de  Louis- 
Henri  de  Noirat,  131. 

Prévost  dbs  Prés  (Louis- 
Armand-François  de),  lieute- 
nant, 131. 

Prisy  (Antoine  de),  sieur  de  Cer- 
tain, 95  ;  —  (Claude  et  Marie 
de),  filles  d'Antoine.  95. 

Privé  (Esme-Pierre),  colonel  de 
la  milice,  134. 

Prochasson  (Madeleine),  fille  de 
Nicolas,  120;  —  (Nicolas),  se- 
crétaire au  présidial,  116;  — 
(Nicolas),  greffier  des  eaux  et 
forêts,  120;  —  (Pierre),  écri- 
vain, 104. 

Protestants,  151,  158;  —  (abju- 
rations de),  102  à  122. 

Provillb  (Et.  Ravault,  sieur  de), 
81;  —  (Pierre  de  La  Forge, 
sieur  de),  16;  —  (sieur  de),  14. 

Puthbvillb  (Et.  de  Birague,  sieur 
de),  106;  —  (Et.  Ravault,  sieur 
de),  15. 

Puys  (Guillaume  du),  lieutenant 
du  gouverneur  de  Montargis, 
15. 


Q 


Quarré  (Claude),  maire,  ix,  18, 
152;    —    (Etienne),  51,  61; 

—  (Etienne),  fils  de  Samuel, 
80;  —  (Etienne),  seigneur  de 
Gondrevillo,80;  —  (Françoise), 
femme  d'Aignan  Ravault,  112; 

—  (Jacques),  garde  du  sceau 
de  la  prévôté,  58;  —  (Jeanne), 
femme  de  Pierre  Ozon,  106;  — 
(Louis),  receveur  des  tailles, 
36, 131  ;  —  (Marguerite),  femme 
d'Antoine  Quérignon  des 
Mées,  111;  —  (Marie),  femme 
de  Jean  des  Chesneaux,  96 ;  — 
(Pierre),  seigneur  de  Lizan- 
court,99;  —  (Samuel),  échevin, 
32,|93. 


Quarré  db  Bouchbrault 
(François),  trésorier  de  France, 
113. 

Quarré  de  Rougbmont  (Henry), 
129,  146. 

Quasy  (Christophe),  bailli  de 
Ferrières,  11. 

Quérignon  dbs  Mébs  (Antoine), 
111. 

Qubulx  (Marie-Madeleine  de), 
femme  de  J.-B.  Revillault,  120. 

Quincampoix,  fief,  88. 

Quinlaine  (pont  de  la),  à  Mon- 
targis, 6. 
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R 


Rabigqubau  ( Jeanne- Jacquette), 
fille  de  Mathieu,  118;  —  (Marie- 
Anne),  fille  de  Mathieu,  120; 

—  (Mathieu),  procureur  au 
présidial,  118,  120. 

Racault  (Blanche  de)»  71. 

Ragannb  (Marie  de),  femme  de 
Thomas  de  Santigny,  119. 

Raguier  (Dreux),  m*  des  eaux 
et  forêts,  5;  —  (Gaucher),  sei- 
gneur d'Estrelles  et  de  Champ - 
moreau,75;  —  (François),  sei- 
gneur de  Ghampmoreau,  83. 

Raige  (Etienne),  maire,  ix,  77;— 
(Guillaume),  contrôleur  du 
domaine,  88; —  (Marie),  femme 
d'Edme  Nugues,  96;  —  (N.), 
procureur,  60. 

Rambures  (régiment  de  M.  de), 
89. 

Ramier  (Jean),  bourgeois,  51. 

Rapine  (François  et  Jean  de), 
propriétaires  à  Amilly,  62;  — 
(Jeanne),  62. 

Rascart  (Jean),  concierge  de  la 
forêt  de  Paucourt,  5. 

Ravault  (Aignan),  avocat,  112; 

—  (Anne),  fille  de  René,  89;  — 
(Anne),  femme  d'Élie  de  Bi- 
rague,  83,  86,  87;  —  (Anne), 
femme  de  Georges  de  Birague, 
113; — (Etienne),  prévôt,  ix, 51, 
75,  81,  86, 87,  93;  —  (Femme), 
166;  —  (François),  prévôt  de 
la  maréchaussée,  78,  80;  — 
(François),  secrétaire  des  fi- 
nances de  Gaston  d'Orléans, 
86,  87;  —  (François),  lieu- 
tenant en  l'élection,  119;  — 
(Geneviève),  95;  —  Georges- 
François),  seigneur  de  Mous- 
seaux,  127, 189, 144  ;— (Henri), 
fils  d'Etienne,  86;  —  (Jacques), 


greffier  au  bailliage,  74;  — 
(Jacques),  président  en  l'élec- 
tion, 77;  —  (J.-R.),  57;  — 
(Marie),  femme  de  Charles 
Asselineau,  77;  —  (Marie), 
femme  de  Henri  de  Birague, 
83;  —  (Marie),  femme  d'É- 
tienneOzon,  103;  —  (Nicolas), 
lieutenant,  104;  —  (Pierre), 
receveur  de 3  tailles,  64;  — 
(Rachel),75;  —  (René),  avocat, 
maire,  ix,  100;  —  (René),  lieu- 
tenant en  l'élection, 89, 113;— 
(N.),  échevin,31. 
Ravault  db  Moussbaux  (Hen- 
riette-Madeleine) ,  femme  de 
Benjamin  Guyon,  146. 

Ravault  des  Gombaux  (Étienne- 
René,  écuyer,  136;  —  (Marie- 
Suzanne),  femme  de  I.-M. 
Masclary,  140,  de  L.  Bertheau 
de  Moigneville,  145;  —  (René), 
lieutenant  en  l'élection,  134. 

Ravbnbl  (Éléonore  de),  femme 
de  Jean  de  Gau ville,  83,  97. 

Ravinault  (Jacques  de),  sei- 
gneur de  Saint-Maurice,  104. 

Raymond  (Anne  de),  femme  de 
Daniel  Grouel,  96,  103  ;  — 
(Claude),  garde  des  archives, 
121;  —  (Henry  de),  commis- 
saire provincial  de  l'artillerie, 
sieur  des  Granges,  95,  98,  101, 
107. 

Réclainville  (Eure-et-Loir),  141. 

Récollets,  10,  37,  46,  48. 

Regemortes  (Louis  de),  ingé- 
nieur, 141. 

Registres  paroissiaux  de  Châ- 
tillon-sur-Loing,  181;  —  de 
Montargis,  70  a  146,  163, 170, 
171. 
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Rbonard  (Claude),  fille  d'É- 
tienne,  90;  —  (Bdme),  fils 
d'Etienne,  89;  -  (Etienne), 
bourgeois,  51;  —  (Etienne), 
grenetier  au  grenier  à  sel  de 
Boiscommun ,  81 ,  de  Mon- 
targis,  83t  86,  contrôleur  au 
grenier  à  sel,  89,  90,  92;  — 
(Etienne),  fils  d'Etienne,  81; 
—  (Jacques),  fils  d'Etienne, 
83;  —  (Jean),  échevin,  51  ;  — 
(Jean),  grenetier  eu  grenier  à 
sel,  13,  14;  —  (Laurent),  fils 
d'Etienne,  86;  —  (Marguerite), 
fille  d'Etienne,  92;  —  (Marie), 
fille  de  Jean,  14;  —  (Marie- 
Anne),  fmo  de  Jean  de  Ville- 
mor,  111;  —  (Sébastienne), 
f«o  de  Claude  Ozon,  86. 

Rbgnard  du  Tilloy  (Jacques), 
maire,  ix,  21, 115, 116, 120, 124. 

Rbgnaud  (Etienne),  propriétaire 
à  Amilly,  61. 

Regnault  (Marguerite),  femme 
de  Nicolas  Constantin,  121  ;  — 
(Marie),  femme  d'Antoine  Ma- 
thieu, Tfl. 

Rbgnibr  (Jean),  fils  de  Nicolas, 
TO;  —  (Nicolas),  maître  de 
fourreau  de  Renée  de  France, 
•76. 

Reims  (élection  de),  123. 

Reine  (régiment  de  la),  113,  144. 

Renard  (Georges),  lieutenant 
criminel  au  bailliage,  88;  — 
(Pierre),  élu  à  Montargis,  14. 

Renée  db  France,  dame  de 
Montargis,  6,  45, 10,  157,  119. 

Rennevillb  (C.  de  Clinchamp, 
seigneur  de),  129. 

Repos  (moulin  de),  à  Montargis, 

48. 
Réuniên-sur-Ouanne  (Loiret), 

180.  Voy.  Châteaurenard. 
Rbvillault  (Jean-Baptiste),  120. 
Révolution  à  Montargis,  160-169, 

180. 
Richard  de  Font  ville  (Marie- 


Louise),  femme  d'André- 
Claude  de  Chamborant,  131. 

Richebois  (G.  Mussard,  sieur 
de),  110. 

Richon  (François),  prêtre,  113. 

Richou  (Charlotte),  femme  de 
L.-J.  Hureau  de  Montalibert, 
131. 

RlGNY  -  LE  -  FeRRON    (J.-C.    do 

Courtois,  dame  de),  118. 
Rilly  (J.  Baillyf,  sieur  de),  94. 
Ringubt  (femme),  33. 
Rivauldb   (sieur  de),  capitaine 

de  Montargis,  51. 
Robeau  (Anne),  femme  de  Ai- 

gnan  -  Thomas    de   Santigny, 

110;  —  (François),  avocat,  103; 

—  (Françoise),  femme  de  Fr. 
de  Turgis,  103, 104;  —  (Jac- 
ques), médecin,  101,  115;  — 
(Jean),  chevaucheur,  15;  — 
(Jérôme),  cistercien,  96;  — 
(Louis),  garde  des  sceaux  de 
la  prévôté,  15;  —  (Louis), 
lieutenant  criminel,  124;  — 
(Madeleine),  femme  de  Pierre 
Beilly,  106;  —  (Marie),  femme 
d'Aignan  de  Santigny,  101;  — 
(Marie-Anne) ,  femme  de  Jean 
Aillaud  de  Nailly,  124;  —  (Ni- 
colas), garde  des  sceaux  du 
bailliage,  81  ;  —  (Nicolas),  baiJli 
d'Amilly,  90;  —  (Pierre),  lieu- 
tenant 4e  la  maréchaussée,  89  ; 

—  (Suzanne),  femme  d'Edme 
Collesson,  103;  —  (N.),  élu  en 
l'élection,  109. 

Roberdière,  fief,  88. 

Roche    (Louis),  principal   du 

collège,  152. 
Rochechouart  (Louis  de),  sieur 

de  La  Brosse,  81  ;  —  (Louise 

de),  femme  de  M.  de  Ghangy, 

101. 
Rochbville    (Ant.  de   Flériau, 

sieur  de),  81. 
Rochon  (Antoine),  directeur  du 
I      canal  de  Briare,  108,  113. 
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Rogqublin  (Laurent  de  Grabbe, 
seigneur  de),  54. 

Roddon  (Abraham),  secrétaire  de 
la  Chambre  du  roi,  92. 

Rogibr  (Anne),  femme  de  René 
Bordât,  83;  —  (Jean),  maître 
des  courriers,  101. 

Roorbs  (Charles  de),  sieur  de 
Langlée,  65,  75,  79,  80;  — 
(Charles  de),  fils  de  Charles, 
19  ;  —  (Louis  de),  fils  du  même, 
80. 

Rohan  de  Montbazon  (Anne- 
Marie-  Louise- Françoise),  9*7. 

Roland  (Jérôme),  secrétaire  de 
Catherine  de  Médicis,  74,  77. 

Romain  (Claude),  écuyer,  105. 

Romainville  (H.-F.  de  Barville, 
seigneur  de),  108. 

Rombfort  (François  de),  72. 

Roméo  (Pierre  de),  écuyer,  97. 

Romilly  (Philippe  de),  capitaine 
de  Coulanges-sur- Yonne,  77. 

Rondin  (Pierre),  receveur  du  do- 
maine à  Montargis,  74. 

Roquelaure  (Théodore  de),  ca- 
pitaine, 143. 

Roquestan  (de),  élève  au  collège 
des  Barnabites,  30,  31. 

Rosay  (Anne),  femme  de  Edme 
Corrillon,  115. 

Rose  (femme),  166. 

Rosny  (Max.  de  Béthune,  baron 
de),  152. 

Rossignol  (Anne),  femme  de 
Barthélémy  Guyon,  84  ;  — 
(Jacques),  contrôleur  au  gre- 
nier à  sel,  76. 

Rouen  (Seine  -  Inf™) ,  166;  — 
(lettre  datée  de),  52. 

Rouergue,  127;  —  (régiment  de), 
122. 

Roulx  (Christophe),  conseiller 
au  présidial,  132;  —  (Edme), 
lieutenant  criminel,  66,  117, 
126;  —  (Elisabeth),  femme  de 
Jacques  Regnard   du  Tilloy, 


116  ;  —  (François  -  Michel), 
procureur  en  l'élection,  69, 
138;  —  (Gabriel-François-Mi- 
chel), fils  du  précédent,  138; 
—  (Marguerite-Augustine-So- 
phie),  femme  de  Edme  Durand 
des  Herpinières,  145;  —  (Marie- 
Françoise -Elisabeth),  femme 
de  Paul  -  Denis  Hureau  de 
l'Orme,  134;  —  (Marie-Ma- 
deleine), fille  de  Edme,  117;  — 
(Thomas),  élu  en  l'élection, 
116;  — échevin,3l. 

Roulx  de  la  Brière  (François), 
échevin,  127. 

Roulx  du  Chesnoy  (Anne- 
Marie),  femme  de  Edme-Fran- 
çois  Durand,  124;  —  (Chris- 
tophe-Thomas), procureur  du 
roi,  143;  —  (Marie-Louise), 
femme  de  Louis  -  Armand  - 
François  de  Prévost  des  Prés, 
137;  —  (Thomas-Christophe), 
maire,  x,  166,  167, 168. 

Rousseau  (Etienne),  messager, 
51. 

Rousselet  (Jean),  curé,  12, 170, 
175;  —  (Jean),  conseiller  au 
présidial,  132; —  (Jean-Louis), 
fils  de  Louis,  124;  —  (Louis), 
bailli  du  comté  de  Courtenay, 
124. 

Roussbt  (Louise),  femme  de 
Jacques  Ravault,  77. 

Roussillard  (Nicolas),  sieur  des 
Harlaux,  104. 

Route  de  Paris  à  Lyon,  19. 

Rouville  (Louis  de),  75. 

Royal-Piémont  (régiment  de), 55. 

Rozibres  (Vincent  de),  capitaine, 
127. 

Rubette  (Pierre),  maçon,  35. 

Ruffignac  (Louis-Claude  de), 
seigneur  comte  d'Apremont, 
130. 

Ruggio  (Sanbrio),  maître  d'hôtel 
du  duc  de  Nemours,  73. 


15 
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Sabibrb  (François  de),  marquis 

do  Chatelard,  123. 
Sacqubspbb   (François  de), 
conseiller  de  la  duchesse  de 
Nemours,  78;  —  (Pierre  de), 
maître  d'hôtel  du  duc,  75, 16, 
77;  —  (Pierre  de),  gouverneur 
de  la  ville,  151. 
Saobt  (Anne),  femme  de  Pierre 
Després,  85; —  (Marie),  femme 
de  David  de  Tillières,  103;  — 
(Pierre),  maçon,  154;  —  (René), 
lieutenant  de  la  prévoie,  93. 
Sagot  (Jean),  contrôleur  au  gre- 
nier à  sel  d'Étampes,  83. 
Sailly  (Marie  de),  femme  de  Bar- 
thélémy Petit,  76. 
Saingtot  (Etienne  de),  abbé  de 

Ferrie  res,  109. 
Saint-Aignan  (Cher),  155. 
Saint-Amand  (N.-L.  Guyot,  sei- 
gneur de),  128. 
Saint-Bon  (M.  de),  45. 
Sainte- Catherine  de  Merci 

(prieuré  de),  29,  31,  61,68. 
Saint -Denis,   près  Bray-sur- 

Seine  (Seine-et-Marne),  113. 
Saint-Eustache  (église),  à  Paris, 

81. 
Saint-Évroul  (François  de  Sac- 

quespée,  abbé  de),  78. 
Saint-Fargeau  (Yonne),  124, 168; 

—  (comte  de),  43. 
Saint- Firmin- des- Bois  (Loiret), 

45. 
Saint- François  (auberge  de),  à 

Monlargis,  24. 
Sainte-Gcnevièvc-dcs-Bois  (Loi - 

rel),  154. 
Saint-Germain  (Pierre-Alexandre 

Legrand,  seigneur  de),  122. 
Saint  -  Germain  -  en  -  Laye  (actes 
datés  de),  3V  39. 


Saint-Hilairb  (Antoine  de) ,  1 18  ; 

—  (Elisabeth  de),  fille  du  pré- 
cédent, 118. 

Saint-Jean -de-Jérusalem  (cheva- 
lier de),  104. 

Saint- Jean  de  Sens  (Jean,  abbé 
de),  64. 

Saint-Just  (Henri  de  Guéné- 
gaud,  baron  de),  40. 

Saint-Lambert  (Nicolas  de), 83; 

—  (Philippe  de),  71. 
Saint-Laurent  (M,,e  de),  domi- 
nicaine, 12. 

Saint-Lô  (Manche),  102. 
Saint-Louis  (chevalier  de),  119. 
Saint -Loup  (M.  Minager,   sei- 
gneur de),  106. 
Saint-Mammès  (Seine-et-Marne), 

160;  —  (péage  de),  58. 
Sainte-Marie  (maison  d'arrêt  de), 

166;  —  (rue),  à  Monlargis,  64. 
Saint-Martin-sur-Ouannb   (L. 

Texier  d'Hautefeuille,  seigneur 

de),  133. 
Saint-Maur-des-Fossés  (acte  daté 

de),  58. 
Saint-Maurice  (J.deRavinault, 

seigneur  de),  104. 
Saint-  Maurice  -  sur  -  Aveyron 

(Loiret),  80. 
Saint  -  Maurice  -  sur  -  Fbssard 

(Jean  de  Gauville,    seigneur 

de),  74;  —  (vicomtesse  de),  97. 
Saint-Paul  (comte  de),  15. 
Saint-Phallb  (Claude  de),  96; 

—  (J.  de  Valan,  seigneur  de), 

109;  —  (Marguerite  de),  79;  — 

(marquise  de),  123. 
Saintb-Radegonde  (F.  de  Vil- 

lers,  sieur  de),  91. 
Saintrb  (Étiennetle  de),  femme 

de  Georges  Glousier,  90. 
Sain l- Rémi  (foire  de  la),  1. 
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Saint-Romain  (Cl.  Romain,  sieur 
de),  105. 

Sainte-Solange  (E.  de  Culant, 
baron  de),  106. 

Sainl-Sulpice-de-Royan  (Char.- 
Inf"),  175. 

Sainville  (Louis  de),  lieutenant 
général  au  bailliage,  5. 

Saint-Vincent  (N.  de  Gauville, 
sieur  de),  98. 

Saint- Yon  (Antoine-Micbel  de), 
écuyer,  129;  —  (Antoine-Michel 
de),  fils  du  précédent,  129;  — 
(Anne  de),  103. 

Salis  de  Samadb  (Louis-Achille 
de),  lieutenant,  141  ;  —  (Ro- 
dolphe-Gilbert de),  fils  de  Vin- 
cent-Guy,  134;  —  (Vincent- 
Guy  de),  commandant,  134. 

Sallart  (Anne  de),  fille  de 
François,  13;  —  (Anne  de), 
prieure  des  Dominicaines,  79; 

—  (François  de),  seigneur  de 
Bourron,  13;— (Marie  de),  fille 
de  François,  15. 

Salle  (François  de),  écuyer,  97; 

—  (Martine  de),  Ôllo  du  pré- 
cédent, 91. 

Salle  de  spectacle,  45. 

Sallerno  (Antonellode),  archer, 
10. 

Sallonne  (Éléonore  de),  femme 
de  Christophe  de  Brouard,  100. 

Sambon  (Françoise),  fille  de  Jean, 
80;  —  (G.),  principal  du  col- 
lège, 15,  18,  79;  —  (Jean),  élu 
à  Montargis,  80;  —  (Jean),  fils 
de  Jean,  80;  —  (Jean),  chirur- 
gien, 121;  —  (Pierre),  avocat, 
86,81;  -  (Rose),  fille  de  Pierre, 
81. 

Sancerre  (Cher),  168;  —  (comte 
de),  150;  —  (curé  de  Notre- 
Dame  de),  101. 

Sandre  -  Longchamps  ,  receveu  r 
municipal,  114. 

Santigny  (Aignan-Thomas  de), 
lieutenant,  101,  110;  —  (Anne 
de),  fille  du  précédent,  110;  — 


(Henriette- Georgette  de),  fille 
de  Jean-Charles,  144;  —  (Jac- 
ques-Dominique de),  fils  de 
Thomas,  119;  —  (Jean-Aignan 
de),  procureur  en  la  maîtrise 
des  eaux  et  forêts,  128,  135; 

—  (Jean -Charles  de),  capi- 
taine, 144;  —  (Jeanne-Gene- 
viève de),  supérieure  des  Visi- 
tandines ,  121  ;  —  (  Jeanne- 
Marie  -  Victoire  de  ) ,  fille  de 
Jean-Aignan,  128;  —  (Louis 
de),  fils  d'Aignan-Thomas,  101; 

—  (Louis  de),  fils  de  Thomas, 
99;  —  (Marie-Jeanne  de),  f010 
de  J.-B.  de  Villemor,  129;  — - 
(Suzanne  de),  femme  d'Henri 
de  Birague,  106;  —  (Thomas 
de),  trésorier  général  des  ponts 
et  chaussées  en  Berri,  88;  — 
(Thomas  de),  maire, ix,  99, 103, 
111,  114,  119. 

Sardbnt  (Hector  de),  chef  d'es- 
cadre, 118. 

Saullat  (Jean),  bourgeois,  51. 

Saull  (pierre  du),  près  Nemours, 
155. 

Sauvard  (Charles),  me  maçon, 
46, 41  ;— (Guillaume-Philippe), 
maire,  x;  —  (aîné),  bourgeois, 
165. 

Savary  (  Jacques  )  ,  lieutenant 
général  des  eaux  et  forêts,  109. 

Savary  de  Brèves  (J.-B.-C), 
seigneur  de  Lorris,  181. 

Sa vigny  (François  de),  80,  81; 

—  (Louise  de),  fille  du  précé- 
dent, 80. 

Savoie  (cardinal  de),  15;  — 
(prince  et  princesses  de),  179. 

Sclavy  (Claude),  facteur  d'or- 
gues, 105. 

Scot  (François),  sieur  de  Savi- 
gny,  81. 

Skdillot  (Marie),  femme  de 
Jacques-Guillaume  Le  Bègue, 
129. 

Séguibr  (Jean-Louis),  seigneur 
de  Courtempierre,  122,   143; 
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—  (Marie-Constance) ,  femme 
de  Louis  do  Mousselard,  142. 

Sblincourt  (Pierre  de  Sacques- 
pée,  sieur  de),  gouverneur  de 
Montargis,  52,  53,  75,  "76,  77, 
151. 

Shive  (Catherine  de),  95;  — 
(François- Jean -Baptiste),  sei- 
gneur de  Bois-le-Roi,  129;  — 
(Marie-Cécile  de),  femme  de 
C.  de  Clinchamp,  129. 

Sembranche,  contrée  de  la  forêt 
de  Paucourt,  59. 

Semur  (Côte- d'Or),  175. 

S  en  el  le  (Françoise),  fille  de 
Jean,  102;  —  (Jean),  peintre, 
102,  107. 

Sens  (Yonne),  xm,  12,  58,  113, 
120,  160;  —  (archevêque  de), 
84,  92,  101, 133;—  (prévôt  de), 
64;  —  (Saint- Jean  de),  64. 

Septibr  (François),  bibliothécaire 
d'Orléans,  109. 

Sergent  (Nicolas),  aumônier  de 

M.  de  Selincourt,  77. 
Servant  (Marie-  Victoire) ,  femme 

de  Claude  Mouslier,  136. 
Silvestre  (Pierre),  procureur  de 

la  reine,  5. 


Simonne  au  (Jacques-Guillaume), 
maire  d'Étampes,  161. 

Siqueyra  (Barbe-Catherine  de), 
femme  d'Antoine-Frédéric  de 
Birague  d'Apremont,  139. 

Soissons  (comtesse  de),  16. 

Sol  terre  (Loiret),  83. 

Soubsme,  secrétaire  municipal, 
174. 

Souplain  ville  (Guillaume  de), 
bailli  de  Montargis,  3. 

Souverain  (Daniel),  contrôleur 
au  grenier  à  sel  de  Montargis. 
80;  —  (Jean),  médecin,  80;  — 
(Louis),  contrôleur  en  l'élec- 
tion, 78;  —  (Marie),  fille  de 
Jean,  81. 

Souville  (A.  du  Monceau,  dame 
de),  91. 

Stanislas,  roi  de  Pologne  et  duc 
de  Lorraine,  133. 

Subligny  (seigneur  de),  77. 

Suisses,  en  garnison  à  Étampes 
et  à  Montargis,  13. 

Sully-$ur~ Loire  (Loiret),  119. 

Supplion  (Gabriel),  notaire,  74; 
—  (Marguerite),  fille  du  précé- 
dent, 74. 

Surate  (Hindoustan),  144. 

Sury-ès-Bois  (Cher),  150. 


Tabourot  (Nicolas  -  François), 
130. 

Taffonneau,  bourgeois,  165. 

Tambonneau  (Anne),  fille  de 
Claude,  72;  —  femme  do  Jean 
de  Vatan,  109;  —  (Claude), 
gruyer  de  la  forêt  de  Mon- 
targis, 72;  —  prévôt  de  Ne- 
mours, NI  ;  —  (Gabrielle), 
femme  de  Fr.  Max.  de  Poiiard, 
114;—  (Jeanne-Claire),  femme 
de  Paul  Charroyer,  119;  — 
(Laurent),  garde-marteau,  81, 


107,  114;  —  (Marie),  fille  de 
Claude,  81;  —  (Marie),  fille  de 
Pierre,  94;  —  (Pierre),  com- 
missaire des  guerres,  80;  — 
(Pierre),  sieur  du  Désert,  94  ; 
—  (Reuéi,  fils  de  Laurent,  114. 

Tambours  de  police,  33. 

ïankrre  (Marie  de),  prieure  des 
Dominicaines,  95. 

Tarade  (de  Corbeilles),  166;  — 
(de  Triguères),  166. 

Tassin  (Claude),  peintre-vitrier 
à  Auxerre,  82. 
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Temple  de  la  Raison,  165. 
Tbssb  (René-François  de  Froul- 
lay  de),  brigadier  des  armées 
du  roi,  124. 
Tbstard  (Félix-Victoire),  femme 
de  J.-A.  de  Santigny  de  Mar- 
san, 128. 
Teste  (Barbe),  fille  de  Louis,  79; 

—  (Louis),  jardinier,  79. 
Tbxier  (Marie),  femme  d'Etienne 

Asselineau,  82. 
Tbxier  d'Hautefbuillb  (Louis), 
seigneur  de  Malicorne,    102, 
133;  — 1[Louise-Marie),  fille  du 
précédent,  133. 

Thellibr  (Jeanne),  femme  de 
Claude  Loyset,  97. 

The  venin  (Philippe),  seigneur  de 
Verneuil,  114. 

Thiballier  (Jules),  écuyer,  84. 

Thierry  (Marie),  femme  de 
Pierre  Clerjault,  115;  —  (Vin- 
cent), médecin,  100,  114. 

Thomas  (Léon),  secrétaire  du 
prince  de  Condé,  92. 

Thomas  db  la  Thaumassierb 
(Jean),  prévôt  des  marchands, 
74. 

Thomassin  (  Abraham  ) ,  mar- 
chand, 51. 

Thou  (seigneurie  de),  23. 

Tillet  (Élie  du),  conseiller  du 
roi,  86;  —  (Séraphin  du),  ba- 
ron de  La  Bussière,  76. 

Tillibrbs  (David  de),  103. 

Tilloy  (Jacques  Regnard,  sei- 
gneur du),  21,  115,  116,  120, 
124. 

Tivernon  (Louis  de  Vièvre,  sei- 
gneur de),  126. 

Tonnbllibr  (Etienne),  curé  de 
Saint-Eustache  à  Paris,  81. 

Tonnerre  (abbé  de  Saint-Michel 
de),  131. 

Torchon  (André), chirurgien,  80. 

Torquat  (Louis  de),  maire,  x. 

Torse  (Madeleine  de),  femme  de 
Henri  de  Noirat,  89. 

Tors  y  (Charles  de),  écuyer,  85. 


Touppineau  (Jean),  secrétaire  de 
la  chambre  du  roi,  86. 

Tour  du  Bourlier,  à  Montargis, 
15,  47. 

Tour  du  petit  château,  à  Mon- 
targis, 46. 

Tour  du  Sault,  à  Montargis,  49. 

Tour  Puyseau,  à  Montargis,  13. 

Touroude  (Bertrand),  huissier 
du  duc  de. Nemours,  73. 

Tours  (actes  datés  de),  3,  44. 

Tourtibr  (Jeanne),  femme  de 
Jacques  Bouvier,  109, 112;  — 
(Nicolas),  président  des  tréso- 
riers de  France,  109. 

Tracol  (François),  élu  à  Mon- 
targis, 127;  —  (Louis-Laurent), 
fils  du  précédent,  127. 

Tragédies  jouées  à  Montargis, 
181. 

Trbiony  (D.  de  Ghancy,  seigneur 
de),  101. 

Treilles  (Fr.  Gharroyer,  sei- 
gneur de),  134;  —  (P.  Petit, 
seigneur  de),  116. 

Trbzin,  bourgeois,  166. 

Trézin  de  Lombrbuil  (Claude), 
maître  des  eaux  et  forêts,  144. 

Tribunal  civil,  169,  170;  —  de 
commerce,  160. 

Trionag  (Charles  de),  seigneur 
du  Portail,  62,  76. 

Trigollbt  (Joseph),  m0  maçon, 
48. 

Triguères  (Loiret),  166. 

Trioson  (Benoît-François),  47; 
— -   (François),  médecin,  129, 
138;  —    (Pierre-Claude-Ger- 
main), fils  de  François,  31, 129. 
Triqueti  (M.  de),  161. 
Troisvillbs    (baron   de),   capi- 
taine des  mousquetaires,  93. 
Trongny   (Hervé   Lhoste,   sieur 

de),  80. 
Trouillet  (Henry),  charpentier, 

24. 
Trousset  d'Hbricourt  (Fran- 
çois-Bénigne du),   abbé   de 
Saint-Michel  de  Tonnerre,  131. 


230  — 


Trojjes  (lettre  datée  de),  51. 

Troyes  (Anne  de),  femme  de 
Jacques  Guy  on,  85,  87,  88,  95, 
101;  —  (Charles  de),  106;  — 
(Jacques  de),  85. 

Turgis  (François  de),  fils  de 
Louis,  85,  104;  —  (Françoise 
de),  fille  de  François,  104; 
—  (Louis  de),  commissaire  des 


guerres,  85,  91,  92;  —  (Louis 
de),  fils  dé  Louis,  91  ;  —  (Paul 
de),  fils  de  Louis,  92;  —  (Tan- 
neguy  de),  écuyer,  97. 
Turpin  (Gilles),  lieutenant  en 
l'élection,  84;  —  (Pierre),  lieu- 
tenant au  bailliage  de  Fer- 
rières,  86,  99. 


U 


Ulay  (Philippe  de  Fau ville,  sei- 
gneur d'),  73. 


Ursulines,  11,  43,  125,  160,  163, 
169,  175,  176. 


Vagnarei.lo  (J.-P.),  architecte, 
77. 

Vaillent  (César),  seigneur  de 
Villarmon,  113. 

Vailly-sur-Sauldre  (Cher),  150. 

Valtery  (Yonne),  13,  84. 

Valois  (régiment  du  duc  de), 
103. 

Varennes,  fiof,  paroisse  d' A  milly, 
3,72;  —  (Pierre  David,  sei- 
gneur de),  62;  —  (B.  Payneau, 
seigneur  de),  127. 

Varennes  (Antoine  de),  fils  de 
Blanchet,  92;  —  (Blanchetde), 
sieur  du  Pertuis,  92. 

Vatan  (Jean  de),  chevalier,  109. 

Vatangbs  (G.  de  Bosredon,  mar- 
quis de),  123. 

Vatinel  (Antoine) ,  sculpteur, 
111,126;— (Claude),  fils  d'An- 
toine, 111;  —  (François),  me- 
nuisier, 126. 

Vaubecourt  (régiment  de),  95. 

Vaugouleurs  (Paul  de),  écuyer, 
93,  105. 


Vaudin  (Marie-Anne),  femme  de 
Guillaume  Ménard,  107;  — 
(Simon),  seigneur  de  Fromont 
et  de  Lombreuil,  107. 

Vaumorin  (Michel  de),  70. 

Vauregnard   (Pierre  Tambon- 

neau,  sieur  de),  80. 
Vauvelle   (Jeanne),  femme  de 

M.  Chantoiseau,  117. 

Vaux,  fief,  pMe  de  Guignon ville- 
Saint- Félix  (Loiret),  128. 

Vaux  (N.-L.  Guyot,  seigneur  de), 

128. 
Vendée  (défense  de  la),  163. 

Vérienne  (Etienne  de),  peintre, 

77,  154. 
Vérigny  (Marie  de),  84. 
Vermandois  (régiment  de),  142. 
Vernay  (J.-B.),  ancien  échevin 

de  la  ville  de  Paris,  62. 

Verneuil  (Ph.  Thévenin,  sei- 
gneur de),  114. 

Vernoy  (Henri-Louis-François- 
Xavier),  175. 

Versailles  (gouverneur  de),  133; 
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—  (paix  de),  T,  —  (acte  daté 

de),  4. 
Vbrtbau   (J.-B.  Bouvier  de  la 

Motte,  seigneur  de),  66,  132, 

135. 
Vesc  (Etienne  de),  capitaine  de 

Meaux,  3;  —  (Pierre  de),  3. 
Vbtus  (Charles  de),  chevalier, 

100. 
Viala  (Àgricol),  166. 
Vibilbourg  (marquis  de),  23. 
Vieilles-Maisons  (Pierre  Gui- 

bert,  seigneur  de),  13;  —  (Gh. 

Lemaire,   seigneur   de),   105, 

135;  —  (Jacques  Lemaire,  sei- 
gneur de),  102. 
ViBLCHASTEL  (Edmée  de),  11  ;  — 

(Philippe  de),  71. 
Vibnot    de   Vaublang    (Jean- 

Bernard),  écuyer,  144;  —  (An- 
dré), maire,  x. 
Vievre    (Louis   de),   chevalier, 

126. 
Vignau  (marquis  de),  gouverneur 

de  Mézières,  123;  —  (M1,e  de), 

prieure  des  Dominicaines,  123. 
Vignes,  42,  65. 
Villac  (Marie- Anne  de),  femme 

de  Mathieu  Rabicqueau,  118, 

120. 
Villaines  (Philippe  de) ,  prévôt 

de  Moulins,  108. 
Villaines-  les-Brossbs  (Claude 

Lhoste,  sieur  de),  79;  —  (Ant. 

Lhosle,  sieur  de),  80. 
Villarmon,  fief,  p,M  d'Allaines 

en  Beauce,  113. 
Villars-Brancas  (duc  de),  89. 
Villebernîn,  fief  en  Touraine,  62. 

Villebourgeon   (Jules  Thibal- 

lier,  sieur  de),  84. 
Villefr anche    (  C.    de    Saint- 

Pholle,  seigneur  de),  96. 

Villegagnon  (Éléonore  de),  108. 

Villemandeur  (Loiret),  3, 16, 62, 
63;  —  (Ant.  Le  Fort,  seigneur 
de),  104  ;  —  (Blanchet  Le  Fort, 
seigneur  de),  91. 


Villemaugis  (  Edme  de  Mina- 
gier,  sieur  de),  89. 

Villembsmb  (P.  Caillard,  sei- 
gneur de),  100. 

Vili.bmor  (Jean  de),  chevalier, 
117;  —  (Jean- Baptiste  de), 
chevalier,  129;  —  (Paul  de), 
commissaire  des  eaux  et  fo- 
rêts, 59. 

Viilemoutiers  (prieur  de),  115. 

Villeneuve- le-Roi  (Yonne),  140. 

Villers  (François  de),  écuyer, 
91  ;  —  (Marie  de),  fille  du  pré- 
cédent, 91. 

Villers-Collerets  (acte  daté  de), 
39. 

Villibrs  (Marie  -  Nicole  de), 
femme  de  Henri  -  Philippe- 
David  de  Montmartin  du  Per- 
thuis,  138,  142;  —  (S.  de), 
curé  de  Montargis,  56,  65. 

Vimory  (Loiret),  100;  —  (curé 
de),  94. 

Vinatibr  (André),  maître  des 
coches,  89. 

Vingbnnes  (Jean  de),  bourgeois, 
5. 

Vinerlay  (J.-L.  de),  baron  de 
Coulange,  91. 

Viollette  (André),  contrôleur 
au  grenier  à  sel,  91,  con- 
seiller au  présidial,  98,  99, 
111;  —  (Anne),  femme  de 
Germain  Mussard,  99,  110;  — 
(Anne  -  Marguerite),  fille  de 
Nicolas,  106;  —  (Esme),  sieur 
de  Beaumarchais,  121  ;  — 
(Esme-Jean),  fils  d'Esme,  121  ; 

—  (François),  procureur  au 
bailliage,  111;  —  (Françoise), 
femme  de  Jacques  Le  Page, 
97;  —  (Madeleine),  fille  de 
N.  Charrier,  122;  —  (Marie), 
fille  d'André,  98;  —  (Nicolas), 
juge  au  présidial,  106,  101; 

—  (Perrette),  femme  d'Etienne 
Guyon,  85;  —  (Pierre),  fils  de 
Nicolas,  107. 

Viole  (Aignan),  lieutenant  du 
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m«  enquêteur  des  eaux  et  fo- 
rêts, 59;  —  (Louis),  fils  de 
Pierre-Eustache,94  ;  —  (Marie), 
femme  d'Alexandre  de  Boulan, 
123;  —  (Pierre-Eustache),  gé- 
néral pour  le  roi  de  Portugal, 
94. 

Visitandines,  12,  20,  127,  135, 
131,  163,  175. 

Vison,  échevin,  21. 

Vilrtf  (rivière  de),  à  Monta rgis, 
20. 


Vitry  (garde  forestière  de),  90. 

Voillerault  (J.-D.),  curé,  12. 

Voisines  (Adrienne  de),  74;  — 
(César  de),  porte-étendard  des 
chevau-légers,  116;  —  (Chris- 
tophe de),  74;  —  (Claire  de), 
femme  d'Etienne  de  Moléon, 
76;  —  (Renée  de),  fille  de 
Christophe,  74. 

Vouret    (Nicolas),   me   maçon, 
24,  25,  48. 


W 


Wai'wick  (étendard  de),  161. 


Yèvre-le-Châlel  (Loiret),  99. 
York  (régiment  du  duc  d'),  103. 


Ysman,  bourgeois,  165. 


Zanbbl  (Jean-Baptiste),  76. 
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